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V_yIRE,  Cera.  En  parlant  des  Abeilles,  nous 
avons  fait  remarquer  comment  ces  infectes  vont 
cueillir  fur  les  fleurs  la  pouiïière  des  Staminés  , 
dont  elles  font  de  petits  amas  Se  dont  elles  char- 
gent leurs  deux  dernières  jambes  ,  pour  tranfpor- 
ter  ce  butin  à  leur  domicile  &  en  conftruire  leurs 
gâteaux  :  on  a  regardé  ces  petites  pelottes  comme 
de  la  cire  brute.  Quand  on  vient  à  examiner  ces 
grains  que  les  Abeilles  on»  enlevé  aux  étamines 
des  fleurs  ,  on  reconnoit  aifément  qu'ils  ne  font 
pas  de  la  cire,  mais  la  matière  feulement  dont 
elle  eft  compofée.  En  pétrifiant  la  cire  ordinaire  , 
quelque  figure  qu'on  lui  farte  prendre  ,  fes  par- 
ties reftent  toujours  continues  ,  elle  eft  véritable- 
ment ductile  ,  &  la  petite  boule  ne  l'eft  pas  :  elle 
ne  fe  ramollit  point  entre  les  doigts,  &  s'y  brife 
fouvent ,  fur-tout  lorfqu'elle  eft  dépouillée  de  fon 
humidité  :  on  reconnoît  toujours  à  la  vue  fimple  , 
Se  encore  mieux  à  la  loupe ,  que  la  petite  malle 
brute  n'eft  qu'un  aflemblage  de  grains  ,  dont  cha- 
cun ,  malgré  les  prefllons  réitérées  ,  a  confervé  fa 
figure.  En  mettant  une  petite  pelotte  fur  de  la 
cendre  chaude ,  fi  elle  étoit  de  cire  ,  dans  un  inf- 
tant  elle  deviendrait  coulante  ,  au  lieu  qu'elle  ne 
change  pas  de  forme  :  elle  jette  de  la  fumée  ,  fe 
defleche  ,  Se  fe  réduit  en  charbon.  On  peut  fai- 
re au  feu  une  autre  expérience  ,  qui  prouve  auflt 
décifivement  que  la  cire  brute  n'a  pas  les  propriétés 
de  la  véritable  :  fi  on  en  forme  un  petit  fil  long 
que  l'on  préfente  à  la  flamme  d'une  bougie,  il 
s'y  allume  &  brûle  comme  feroit  un  brin  de  bois 
fec  Se  chargé  de  matière  huileufe  ,  mais  il  ne  fe 
fond  pas,  comme  fe  fondroit  fans  brûler,  un 
petit  rouleau  de  cire.  Cette  matière  également 
jettée  dans  l'eau  ,  tombe  &  refte  au  fond  ,  au- 
lieu  que  de  la  cire  remonteroit  &  refteroit  à  la 
.  furface.  Il  s'en  fuit  donc  que  les  Abeilles  don- 
nent quelque  préparation  à  la  cire  brute ,  qui  la  rend 
de  la  véritable  cire. 

On  peut  foupçonner  que  chacun  de  ces  petits 
grains  qui  ont  été  dérobés  à  la  plante  ,  font  des  cf- 
pèces  de  petits  facs ,  dont  l'intérieur  eft  rempli 
de  cire  ,  &  qu'il  n'y  a  qu'à  brifer  ces  enveloppes 
pour  avoir  la  cire  qu'elles  couvrent.  Mais  des 
broyemens  réitérés  ne  rendent  cette  matière  ni 
plus  ductile  ni  plus  fufible  qu'elle  l'étoit  aupara- 
vant. Puifqu'il  ne  fuffit  pas  aux  Abeiiies  de  pétrir 
la  cire  brute  ,  on  peut  croire  qu'elles  y  ajoutent 
quelque  'iqueur  qui  leur  eft  propre  :  on  a  penfé 
que  c'étoit  cette  liqueur  venimeufe  ,  dont  ces  in- 
fectes ont  une  afTez  grolTc  veflie  toute  pleine.  Mais 
beaucoup  d'efpèces  d'Abeilles   qui    ne  font  pas  de 
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véritable  cire  ,  ont  de  ces  veilles  remplies  d'un 
lemblable  venin.  Les  Guêpes  Se  les  Frelons  bitn 
pourvus  de  ce  venin  ,  ne  donnent  qu'une  efpèce 
de  carton.  Ce  feroit  alïurément  une  découverte 
curieufe  Se  utile,  que  celle  d'une  manipulation  ou 
d'un  procède  fimple  qui  transformefôir  la  cire 
brute  en  vraie  cire.  Quoique  les  ouvrières  qui  la 
ramafient  ne  nous  coûtent  rien  pour  les  nourrir  , 
nous  n'avons  pas  à  beaucoup  près  allez  de  ces  ouvriè- 
res ,  Se  il  s'en  faut  bien  qu'elles  nous  procurent 
toute  la  cire  que  nous  pourrions  confumer.  La  quanti- 
té de  pouffiére  d'étamines  qu'elles  ramalfent  a  la 
campagne  ,  n'eft  rien  en  cornparaifon  de  la  quan- 
tité qu'elles  y  lainent  perdre  ;  fi  nous  (avions  faire 
de  la  cire  avec  ces  pouflières  ,  peut-être  trouve- 
roit-on  des  moyens  d'en  recueillir  beaucoup  à  peu 
de  frais.  Mais  on  fait  que  c'eft  dans  le  corps 
même  des  Abeilles  que  la  cire  brute  doit  être 
travaillée  :  c'eft  là  qu'eft  le  laboratoire  où  s'en 
fait  la  véritable  converfion  ou  extraction  ;  c'eft 
dans  le  fécond  eftomac  ,  Se  peut-être  dans  lesin- 
tcllins  y  que  cette  matière  brute  eft  altérée  ,  di- 
gérée &  convertie  ou  extraite  en  véritable  cire. 
Or ,  dès  qu'on  fait  le  lieu  où  fe  fait  cette  opéra- 
tion ,  on  eft  bien  tenté  de  croire  qu'il  n'eft  pas 
plus  polTible  de  faire  de  la  vérirable  cire  avec 
les  étamines  des  fleurs  ,  qu'il  ne  l'eft  de  faire  du 
chyle  avec  les  différentes  fubftances  ,  foit  ani- 
males,  foit  végétales,  qui  doivent  éprouver  leur 
élaboration  dans  notre  eftomac  &  dans  nos  intef- 
tin6.  Nos  recherches  Se  nos  découvertes  devroienc 
plutôt  avoir  pour  but ,  de  préparer  la  matière  ex- 
crémentitielle  que  rejettent  bien  des  efpèces  d'Abeil- 
les ,  &  qui  donne  aulli  de  la  vraie  cire ,  quoi- 
que fouvent  très-groffière.  Peut-être  ne  faudroit-il 
que  quelque  fimple  préparation ,  pour  la  purifier 
&  la  rendre  aufli  belle  que  celle  de  la  feule  ef- 
pèce qui  nous  en  fournit.  Ce  feroir  véritable- 
ment  alors  ,  en  multipliant  les  ouvrières ,  multi  - 
plier  leurs  travaux  &  nos  reflourees. 

On  fait  que  l'ufage  principal  &  vraiment  pré- 
cieux de  la  cire  ,  c'eft  de  nous  donner  ,  fous  la 
forme  de  bougie ,  une  lumière  plus  pure ,  plus 
brillante  ,  que  celle  de  toute  autre  fubftance 
connue.  Il  n'entre  point  dans  notre  tache 
d'examiner  les  qualités  eflentielles  de  la  cite  \ 
Se  de  défigner  les  différentes  opérations  &  ma- 
nipulations qu'elle  doit  fubir.  Ces  diiknations 
n'ont  aucun  trait  avec  l'objet  de  nos  travaux  & 
la  patrie  de  I  Encyclopédie  ,  qui  nous  eft  propre. 
Nous  devons  les  renvoyer  à  ceux  qui  en  fonr  fpé- 
cialcment  chargés  dans  la  confection  de  ce  diction- 
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naire.Noas  renvoyons  de  même  auxarticles,  Teigne, 
Clairon,  pou  r  faire  connoître  deux  efpéces  d'infectes 
qui ,  dans  l'état  de  larve  ,  vivent  dans  les  cellules 
des  Abeilles  &  fc   nourrillent    de   leur  cire. 

CÎRON.  On  défîgnc  vulgairement  fous  ce  nom 
de  très-petits,infeites  du  genre  nommé-^can",,  par 
iKnné.,  Geoffroy  ,  &c.  Tels  font  la  Mitte  du  fro- 
mage ,   &  celle  qui  occafionne  la  galle.  Voy.  Mitie. 

CISTELE,  CtsTsiA  ,  genre  d'infectes  de  la  fé- 
cond: Section  de    l'Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Cifteles  ont  le  corps  alongé  ,  les  antennes 
filiformes,  à-peu-près  de  la  longueur  de  la  moite 
du  corps  ;  le  corcelec  un  peu  rebordé  ;  les  élytres 
coriacées  ,  légèrement  flexibles  à  leur  extrémité  ; 
deux  aîles  membraneufes  ,  repliées;  &  les  taries  fi 
liformes  ,  compofés  de  cinq  articles  aux  quatre 
pattes  antérieures ,  &  feulement  de  quatre  aux 
poftéiieures. 

Ces  infectes  ont  été  confondus  avec  les  Chry- 
fomèles  ,  par  Linné ,  &  avec  les  Ténébrions  & 
les  Mordelles  par  M.  Geoffroy.  Mais  les  antennes 
monilifotmes  &  les  tarfes  larges,  tous  compofés 
de  quatre  articles,  distinguent  fulîil-imment  les 
Cbryfomèles  ;  les  antennes  moniliformes,  -&  les 
mandibules  fendues  à  l'extrémité,  font  auffi  aifé- 
ment  reconnoître  les  Ténéblions  ;  les  antennes  en 
feie  ou  pectmées  ,  la  tète  très-inclinée  &  les  tatles 
fétacés  feraient  encore   les  Mordelles  des  Cifteles. 

Les  antennes  des  Ciftelles  font  filiformes  ,  or  - 
dinairemenr  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps, 
compofées  de  onze  articles  ,  dont  le  premier  peu 
alongé  ,  le  fécond  très-court ,  les  autres  prefque 
_  coniques.  Elles  font  inférées  à  la  partie  latérale  de 
la  tête  ,  au  devant    des  yeux. 

La  bouche  elt  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre   inférieure  &  de  quatre  antennules. 
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La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  légèrement  échait- 
crée ,    &  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées ,  poin- 
tues ,  fimplcs. 

Les  mâchoires  font  avancées ,  membrancules  , 
bifides.  Les  divifïons  font  inégales  ;  l'extérieure  eft 
cylindrique,  beaucoup  plus  longue,  ci!i;e  a  fon 
extrémité  ;  l'intérieure  eft  cylindrique  &  terminée 
en  pointe.  La  lèvre  inférieure  eft  cornée  ,  alTez 
large  ;  elle  eft  terminée  par  deux  pièces  diftantes , 
égales  &  membraneufes. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes ,  plus 
longues  que  les  poftérieures  .  &  compofées  de  qua- 
tre articles ,  dont  le  premier  eft  plus  petit ,  les  deux 
fuivans  font  égaux  &  coniques ,  le  dernier  eft 
ovale  ,  un  peu  tronqué  ;  elles  font  inférées  au  dos 
des  mâchoires.  Les  antennules  poftérieures  font 
courtes  ™  filiformes  &  compofées  de  rrois  articles 
prefqu'égaux  ;  elles  font  inférées  fut  la  paftic 
antérieure  de  la  lèvre  inférieure  ,  à  la  bafe  laté- 
rale des  deux  pièces  membraneufes. 

La  têfe  eft  diftincte ,  plus  étroite  que  le  cor- 
celet,  avancée,  un  peu  courbée.  Les  yeux  fonc 
ovales,  un  peu  fai'.lans.  Le  corcelet  eft  un  peu 
plus  étroit  que  les  élytres  Se  légèrement  rebordé. 
L'écuflon  eft  petit  Se  triangulaire.  Les  élytres  font 
coriacées,  un  peu  convexes,  de  la  grandeur  de 
l'abdomen  ;  elles  cachent  deux  aîles  membraneu- 
fes ,  repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  tar- 
fes font  filiformes  ;  les  quatre  antérieurs  font 
compofés  de  cinq  articles  ,  &  les  deux  poftérieuts 
feulement  de  quatre. 

Ces  infectes  ont  le  corps  alongé  ,  peu  convexe. 
Ils  fréquentent  les  fleurs  ,  &  volent  avec  aflez  de 
facilité,   La  latve  eft  encore   inconnue. 
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C    I  S   T   E    L  A.     Fab. 

CHRYSOMELA.       Lin. 

TE  NE  BRIO,     M  O  R  D  E  L  L  A.     G  e  o  f  f. 

CARA'CTERES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  de  la  longueur  de  la»  moitié  du  corps ,  cempofées  de 
onze  articles,  dont  le  fécond  court,  &  les   fuivans  coniques. 

Bouche  compofee  d'une  lèvre  fupérieure  ;  de  deux  mandibules  fimples,  cornées; 
de  deux  mâchoires  bifides  j  d'une  lèvre  inférieure  bifide  ;  de  quatre  antennuies  fili- 
formes. 

Tè.e   diitincte. 

Tarfes  filiformes.  Les  quatre  antérieurs  compofés  de  cinq  articles,  &  les  pofté- 
rieurs  de  quatre. 
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i.  Cistele  çervine. 

Livide ,  pattes   noirâtres. 

i.  Cistele  cendrée. 

Livide  ;   élytres   &  pattes  noirâtres. 

3.  Cistele  livide. 

Livide  :   antennes  noirâtres. 


4. Ci  stèle  céramboïde. 

Noire;  corcelet  rétréci  antérieurement  ; 
élytres  Jlriees  ,  tefiacées. 

5.  Cistele  léphéroïde. 

Noire  ;  corcelet  prefque  quarré;  élytres 
Jlriées,  tejiacées. 

6.  Cistele  teftacée. 

Noire  ;    corcelet,  élytres    &    abdomen 
tejiacés. 
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7.  Cistele  fulphureufe. 
Jaune }    élytres  fulphureufes. 

8.  Cistele  ruficolle. 

Noire  j    corcelet    ferrugineux  ;    élytres 
Jlriées. 

9.  Cistele  fémorale. 

Noire;  cuijjes  rougeâtres\  élytres  finies. 

10.  Cistele  atre. 

Noire  t  fans    taches  ;    élytres   prefque 
jlriées. 

il.  Cistele  bleuâtre. 

Noire  ;  élytres  Jlriées,  d'un  noir  bleuâtre. 

11.  Cistele  anale. 

Fauve  ;   tache  à  la  bafe  des  élytres  & 
anus  noirs» 

13.  Cistele  oblongue. 

Alongèe  y  noire  ,  fans  taches  ;   élytres 
prefque  Jlriées. 

14.  Cistele  variable. 

Te/lacée  ;  yeux  90'trs  ;  élytres  prefque 
Jlriées. 

15.  Cistele  murîne. 

Noire  ;    élytres  ,    antennes  &  pattes  } 
tejlaçées. 


16.  Cistele  numérale. 

Noire;  élytres  avec  un  point  ferrugineux , 
à  leur  bafe. 

17.  Cistelb  morio. 

D'un  noir  obfcur  t  pattes  tejlaçées. 

18.  Cistele  e'croite. 

Alongée  ;  corcelet  &  élytres  d'un  brun 
obfcur  j   noirs  au  milieu. 

19. Cistele  pâle. 

Pâle  1  tète  &  extrémité  des  élytres  noi- 
râtres. 

20.  Cistele  a:rngineufe. 

Jaune  ;    tête  &  poitrine  noires  ;    élytres 
vertes. 

2 1 .  Ci  stèle  aulique. 

Noire  ;  corcelet  fauve  ;  élytres  bleues. 

il.  Cistele  velue. 

Velue  ;  tête  &  corcelet  fauves-,  élytres 
bleues. 

i}.  Cistele  pygmée. 

Noire  ;  élytres  grifâtres  ,  pubefcentes  ; 
pattes  grifâtres. 
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S.     CisrfiiE  cetvine. 

Cistela  ccrvina. 

Ciftela  livida  ,  pedi&us  fufcis.  F  a  b.  Syft.  ent. 
p.  \o6.  n°.  i.  —  Spec.  inf.  tom.  i.  p.  146.  n".  1. 

—  Mant.  inf.  tom.  \.p.  85.  n°.  I. 

Chryfomela  cervina  oblortga  livida  ,  thorace  poftice 
tranfverjo.     Lin.   Syft.    nat.    p.     601.    n°.     115. 

—  Faun.  fuec.   n».  5  7  j. 

Elle  a  environ  cinq  lignes  de  long,  le  corps 
eft  oblong  ,  noirâtre  en  dellus ,  recouvert  d'un 
léger  duvet  cendré.  Les  antennes  font  noires.  Le 
corcelec  eft  un  peu  rebordé.  Le  dellbus  du  corps 
&  les  pattes  font  noirâtres.  Les  élytres  font  lilles. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe ,  fur  diffé- 
rens  arbres. 

r.  Cistele  cendrée. 

Cistela   cinerea. 

Ciftela  livida  ,  efytris  pedibufque  fufcis.  Fab.  Sp. 
inf.  tom.  1.  pag.  146.  n°.  i.  —  Mant.  inf.  t.  I. 
p.  85.no.  }, 

Elle  relTemble  beaucoup  à  la  précédente  ,  dont 
elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  ;  elle  en  diffère 
en  ce  que  les  élytres  Se  les  pattes  font  d'une  cou- 
leur plus  obfcure  que  celle  du  corps. 

Elle  fe  trouve  en  Italie. 

3.  CrsTELE    livide. 

Cistela  livida. 

Cifiela  livida  antennis  fufcis,  Fab.  Syft.  ent. 
p.  1 16.  n°.  i.  —Sp.  inf.  tom.   1.  pag.  147.  n".  3. 

—  Mant.   inf.  tom.    1.  pag.  85.  n°.  4. 

Elle  reffemble  aux  précédentes ,  mais  elle  eft 
Hne  fois  plus  petite.  Les  antennes  font  obfcures  , 
avec  la  partie  fupérieure  des  articles  livide.  Le 
corcelet  &  les  élytres  font  livides ,  glabres  ,  lui- 
fans.  L'abdomen  &  les  pattes  font  d'une  couleur 
livide   un  peu  plus   obfcure. 

Elle  fe  trouve  à   la   Terre  de  feu. 

4.  Cistele  céramboïde. 

Cistela   ceramboïdes. 

Cifiela  atra ,  thorace  antice  angufiato  ,  elytris 
ftriatis  teftaceis.  Fab.    Mant,  inf  t.  î.p.  85.  «°.  j. 

Cifiela  ceramboïdes  atra  ,  elytris  ftriatis  teftaceis. 
Fab.  Syft.  ent.  p.  116.  n*.  3.  —  Spec.  inf.  tom.  1. 
pag.  147.  710.  4. 

Chryfomela  ceramboïdes  oblonga ,  nigra  elytris 
fubc&ruleis  ,  plantis  ferrugineis.  L  1  N.  Syft,  nat. 
p.  601.  n°.  16.  —  Faun,  fuec.  n°.  57$, 
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Chryfomela  ceramboïdes.  Schrank.  Enum.  inf. 
au(i.  i°.  188. 

Mordella  nigra  ,  elytris  fulvis  flriatis.  Geoff. 
Inf.  tom,  l.p,  JJ4.  n".  j. 

La  MordeHc  à  étuis  jaunes  ftriés.    Geoïf.  Ib, 

Elle  a  environ  cinq  lignes  de  long.  Les  an- 
tennes font  noires,  filiformes,  légèrement  en  feie. 
La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir  lifle  , 
un  peu  plus  étroit  à  fa  partie  antérieure.  Les  ély- 
tres font  teftacées  ,  &  finement  ftriées.  Le  deffous 
du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe ,  fut 
différens  arbres. 

j.  Cistele  léphéroïde. 

Cistela  lephereiides. 

Ciftela  atra,  thorace  quadrato  ,  elytris  ftriatis 
teftaceis.  Fab.  Mant.  inf,  tom.   1.  pag.  8j.  n°.  6. 

Ciftela  rufitarfts.  Lesk.    Rujf.    1.  p.  jj.  j.  tab. 

A.fig.4,. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  &  un  peu  plus 
alongée  que  la  Ciftelc  céramboïde.  Les  antennes  font 
noires  ,  filiformes.  Le  corcelet  eft  noir ,  luifant 
prefque  quarré  ,  un  peu  plus  large  que  long* 
L'écuffon  eft  noir ,  petit ,  triangulaire.  Les  ély- 
tres font  teftacées  &  légèrement  ftriées.  Le  def- 
fous du  corps  &  les  pattes  font  d'un  noir,  luifant. 

Elle  fe  trouve   dans  les   provinces  méridionales 
de   la  France,  en  Italie ,  fur  différentes  plantes 
Se  plus  particulièrement  fur  les  graminées. 

6.  Cistele  teftacée. 
Cistela  teflacea. 

Ciftela  nigra ,  thorace  elytris  abdomineque  tefta- 
ceis. Fab.  Syft.  ent.  pag.  1 1  6.  n°.  4.  —  Spec.  inf. 
tom.  i.pag.  147.  n".  $.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  8  c 
n".7. 

Elle  reffemble  à  la  Ciftele  céramboïde.  Les  an- 
tennes font  noires  ,  filiformes  ,  avec  les  articles 
coniques.  Le  corcelet  eft  teftacé  &»*narqué  de 
deux  points  enfoncés.  Les  élytres  font  tellacées. 
Le  diflous  du  corps  eft  noir,,  avec  l'abdomen 
teftacé. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  l'Europe ,  dans  le  Le» 
vant ,  en  Barbarie  ,  fur   différentes  plantes. 

7.  Cistele  fulphureufe. 

Ci  s  tel  a  fulphurea. 

Ciftela  flava  ,  elytris  fulrhureis.  Fab.  Syft.  ent: 
pag.  117.  n°.  ;,  — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  147,' 
nQ.   6,  —  Mant.  inf  tom,   1.  pag,   Sj,  n°.8. 
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Chr.fomela  fulphurea  ohlonga  flava  tota.  Lin. 
5)7?.    nat.  p.     601.  n°.   114. 

Tenebrio  lutea.  G  E  O  F  F.  Inf.  tom.  t.  pag.  351. 
n°.  il. 

Le  Ténébrion  jaune.   Geopï.  Ib. 

Tenebrio  jlavus.  ScOP.   Enc.  carn.  n°.  160. 

Chryfomtli  fulphurea.  Schrank.  E.num.  inf.  auft. 
n".  1S7. 

.  Elle  a  quatre  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
filiformes  ,  obf;ures  à  leur  extrémité  ,  jaunâtres 
à  leur  bafe.  Tout  le  corps  eft  d'une  belle  couleur 
jajne.  Les  yeux  font  noirs.  Les  élytres  ont  des 
i: ries  à   peine  marquées. 

Elle  fe  trouve  en  Europe.  Elle  eft  commune  aux 
environs  de   Paris  ,    fur  les  fleurs. 

8.  Cistelb    rufico'.le. 

Ciste  la  rufcoli.s. 

Ciftela  atra  ,  thorace  ferrugineo  ,  elytris  ftriatis. 
Fab.  Sp.  inf.  tom.  i.pag,  147.  n3.  7. —  Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.  85 .  n°.  9. 

Elle  refTemble  un  peu  à  la  Ciftele  fulphureufe. 
Les  antennes  font  noires  ,  filiformes  ,  de  la  lon- 
gueur de  la  moitié  du  corps.  La  tête  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  rougeâtre.  L'éculfon  eft  petit  & 
triangulaire.  Les  élytres  font  d'un  bleu  noirâtre 
&  illiées.   Le   corps  &  les   pattes    (ont  noirs. 

Elle   fe   trouve   en   Portugal. 

9.  Cistele  fémorale. 
Ciste  la  fimora  lis . 

Ciftela  atra  ,  femoribus  rufis  ,  elytris  ftriatis. 

Elle  refTemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur, 
à  la  Ciftele  rulîcolle.  Tout  le  corps  eft  très-noir. 
Les  antennes  font  noires,  avec  le  premier  arti- 
cle fauve.  Les  élytres  ont  des  ftries  poinnllécs. 
Les   pattes   font    noires  ,   avec    les    cuifles   fauves. 

Elle  fe  uguve  dans  l'Amérique  feptentrionale , 
Ja  Géorgie  ,  Se  m'a  été  envoyée  par  M.  John 
Francillon. 

10.  Cistele  atre. 
Ciftela  atra. 

Ciftela  atra  immaculata  ,  elytris  fubftriatis. 

Elle  refTemble  aux  précédentes.  Les  antennes  font 
filiformes  ,  a  peine  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps.  Le  corcelet  eft  convexe  ,  très-finement 
chagriné.    Les  élytres  ont  des  ftries  à  peine  mar- 


C  I  s 

quées.    Tout  le  corps   eft   très-noir ,   un  peu  lut- 
fant ,   fans   taches. 

Elle  fe  trouve  en  France  }    en   Allemagne. 

1 1.  Cistele  bleuâtre. 

Cistela  c&rulefcens. 

G(lela  atra  elytris  ftriatis  c&rulefcentibus.  Fab. 
Mant.   inf.  tom.   1.  pag.    8j.n°.   10. 

Elle  refTemble  pour  la  forme  &  la  grandeur , 
à  la  Ciftele  ruficolle.  Elle  en  diffère  en  ce  que 
le  corcelet  eft  noir,  &  les  élytres  font  d'un  noir 
bleuâtre.  Tout  le  corps  eft  un  peu  pubeicenr. 
Les  élytres  font  ftriées.  Les  antennes  font  à- peu- 
près  de  la  longueur  de  la  moitié    du  corps. 

Elle  fe  trouve  à  la  côte  de  Barbarie,  fur  diffé- 
rentes plantes. 


12.  Cistele  a: 
Cistela  ana  is. 


laie. 


CiJlela  rufefeens  ,  anteniis  macula  clytrorum 
anoque  nigris.  F ab.  Syft.tnt.  p.  117.  nv.  6.  —  Sp. 
inf  tom.  î.pag.  147.  n" .  8. — Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.  85.   n°.    u. 

Elle  refTemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  la  Ciftele  fulphureufe.  Les  antennes  font  noires  J 
prefque  de  la  longueur  du  corps.  La  tête  &  le 
corcelet  font  jaunes  ,  principalement  en-deflous. 
Les  élytres  font  fur/es  ,  avec  une  grande  tache 
noire  à  leur  baie.  L'abdomen  eft  fauve,  avec 
l'anus  noir. 

Elle  varie.  Les  élytres  ont  quelquefois  une  ta- 
che noire  à  leur  bafe  ,  &  une  autre  vers  leur  ex- 
trémité. 

Elle  fe  trouve  à   Tranquebar. 

13.  Cistele  oblongue. 

Cistela  oblonga. 

Ciftela  oblonga  nigra  immaculata ,  elytris  fub- 
ftriatis. 

Elle  eft  beaucoup  plus  étroite  que  la  Ciftele 
atre.  Tout  le  corps  eft  noir ,  luifant ,  fans  ta- 
ches. Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la  longueur 
de  la  moitié  du  corps.  Les  élytres  font  à  peiue 
ftriées. 

Elle  fe  trouve  en  Italie  ,  fur  les  fleurs. 

14.  Cistele  variable. 

Cistela  varians. 

Ciftela  teftacea  oculis  nigris  ,  elytris  fubftriatis. 
Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  Se.  n°.   12. 
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Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Ciftèle  tau- 
rine. Tout  le  corps  eft  teftacé ,  avec  les  yeux 
noirs.  Les  antennes  font  filiformes  ,  un  peu  plus 
longues  que  la  moitié  du  corps.  Les  élytres  font 
légèrement  ftriées.   Les  pattes  font  teftacées. 

Le  corp-;  cft  quelquefois  obicur  ,  avec  les  an- 
tennes ,  les    élytres   Si   les  pattes    teftacées. 

Elle    fe    trouve    en    Europe. 

if.  Cistele  murine. 

Cistela  marina. 

Ciftela  nig-a  ,  elytris  pedibufqtte  tcflaccis.  Fab. 
Syft.  ertt.  pag.  1 17.  «°.  7.  —  Spec.  inf.  tom.  1. 
Pag-  (47«  "■"■  9-  —  Mant.  inf  tom.  1.  pag.  85. 
«°.  lj. 

Chryfome'a  murina  oblonga  nig-a  ,  elytris  pedi- 
bufque  teftaccii.  Lin'.  Syft.  njt.p.  6Ci.  no.  118.  — 
Faun.fuec.  n° .  C77. 

Mordclia  n'gra  ,  élyr's  fulvis  lavibus.  Geoff. 
Inf  tom.  j.pag.  35  J.  n°.  4. 

La  Mordelle  à  étuis  jaunes  fans  (tries.  Geoff.  ïb. 

Elle  reflemble  à  la  Ciftèle  céramboïde  ;  mais  elle 
eft  une  fois  plus  petite.  Le  corps  eft  noir.  Les  an- 
tennes font  teftacées ,  filiformes  ,  de  la  longueur 
de  la  moitié  du  corps.  Le  corcelet  eft  convexe  , 
coupé  poftérieurement.  L'écullon  eft  noir,  petit, 
&  triangulaiie.  Les  élytres  fontlifles;  les  pattes  font 
teftacées. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  les  fleurs. 

\6.  Cistele  numérale. 

Ci  s  tel  a  kumeralis, 

Ciftela  nigra  elytris  punfto  bafeos  ferrugineo. 
Iab.    Mant.    inf.     tom.    \.  p.  8j.  nB.  14. 

Elle  cft  petite.  Tout  le  corps  eft  noir  ,  point  du 
tout  luilant ,  légèrement  velu.  Les  élytres  ont  un 
point  ferrugineux  ,  aflez  grand  à  leur  bafe.  Les 
pattes  font  noires,  avec  les  jambes  teftacées. 

Elle  fe  trouve  en  Saxe. 

17.  Cistfle  morio. 

Cistela  mono. 

Cijlela  nigra  obfcura  ,  pedibus  teftaceîs.  Fab. 
Mant.  inf.   tom.  1.  p.  86.  n°.   ir. 

^lleeft  petite,  oblongue,  étroite  ,  un  peu  velue. 
Le  corps  eft  d'un  noir  obfcur.  Le*  pattes  font 
teftacées. 

Elle  fe  trouve  en  Suède. 
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18.  Cistele  étroite. 
Cistela  aiguftata. 

Ci.le'.a  ttiorace  c  ytrîfquc  o'f ure  rufis  medio  r.igris, 
F.\i\  8p.  inf.  'o-n.  1.  /•.  148.  n».  !0 —  Mant.  i  /•„ 
tom",  1.  pag.    b'i'.  n" .  16. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Odile  murine, 
ma  s  elle  eft  plus  é;ro:tc.  1  a  tête  elt  noire, 
Les  antennes  font  filiformes  ,  oWcurcs.  Le  cor- 
celet  l  ft  J'un  fauve  obfcur,  &  noir  au  milieu, 
Les  élytres  font  ferrugineuses  ,  avec  la  future  noire. 
L'abdomen  eft  ferrugineux  ,  avec  une  ligne  de 
chaque  côtj  ,  &  une  autre  au  milieu,  noirâtres.  Les 
pattes  font  ferrugineufes. 

Elle   fe  trouve  en  Angletetre  ,  fur  les  fleurs. 

19.  Cistele  pâle. 

Cistela  pàllida. 

Ciftela  pallida  ,  capite  efytrorumque  apicibus  fuf- 
cis.  Fab.  Syft.  cnt.  p.  1  17.  n".  8.  —  Sp.  inf.  tom.  r. 
p.    14?.  «°.   11.   —  Mant.   inf.  t.  1.  p.  8<-,  n° .  17. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Ciftèle  mr.irne  ; 
&  la  tête  &  l'extrémité  des  élytres  font  noirâtres". 
Les  antennes  font  filiformes  ,  noirâtres.  Les  pattes 
font  pâles. 

Elle  fe  trouve  en  Angleterre. 

10.  Cistele  a:rugincufe. 

Cistela  étrunnea. 

Ciftela  flava  ,  capite  pecloreque  nigris ,  elytris 
viridibus.  Fab.  Syft.  eut.  p.  117.  n°.  9.  —  Sp.  inf. 
t.  \.p.  148.  rc".  11. —  Mant.  inf.  t.  i.p.  S6.no.  18. 

Elle  reflemble  à  la  Ciftèle  fulpliureufe.  Les  an- 
tennes font  filiformes ,  verdâtres  à  leur  bafe,  noires 
au  milieu  ,  jaunes  à  l'extrémité  ,  avec  le  dernier 
article  noir.  Le  corcelct  &  l'abdomen  font  jaunes  ; 
Les  élytres  &  les  pattes  font  vettes  ,  glabres  ,  lui- 
fantes. 

Elle  fe  trouve  en  Afrique. 

ti.  Cistele  aulique. 
Cistela  aulica. 

Ciftela  atra  ,  thotace  tufo  ,  elytris  cyaneis.  Fab. 
Spec  inf.  tom.  1.  pag.  148.  n" .  14.  —  Mant.  inf. 
t.  i.p.  Z6.  n°.  10. 

La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  prefque  orbi- 
culé  ,  glabre  ,  fauve  ,  luifant  ,  fans  taches.  Les 
élytres  font  bleues,  luifantes.  L'abdomen  eft  noir, 
avec  le  bord  des  anneaux  fauve. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

2.1.  Cistele  velue. 

Cistela  hina. 

Cijlela  hirta,  capite  thopaeeque  rufis ,  elytris  cya.'. 
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neis.  Fab.  Sp.  inf.  tom.   i.  pag.  149.  n°.  18.  — 
JW<znr.  »«£  /om.  I.  fflf.   86.  n°.  14. 

Elle  a  la  forme  oblongue  &  velue  d'une  Lagrie  5 
mais  les  antennes  &  les  antennules  ,  fuivant  M.  Fa- 
bricius  ,  doivent  la  faire  ranger  parmi  les  Ciftèles. 
La  tête  eft  ferrugineufe.  Les  antennes  font  en  fcie  , 
obfcures  à  leur  extrémité.  Le  corcelet  eft  velu , 
ferrugineux  ,  avec  deux  points  noirs  au  milieu.  Les 
élytres  font  velues  ,  bleues  ,  luifantes.  Le  corps 
eft  bleu  en  deflous.   Les  pattes  font  fauves. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bônne-Efpérance. 

ij.  Cistele    pygmée. 

Cistela  minuta. 

Ciflela  nigra  ,  elytris  pubcfcentibus  pedilufque 
grifeis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  \\%.n°.  13.  —  Se. 
inf.  tom.  1.  pag.  149.  n°.  io.  — Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.  26.  n".  16. 

Chrvfomsla  minuta  ovata  nigra  ,  elytris  pedibus 
liioracifque  lateribus  grifeis .  Lin.  Syft.  nat.p.  S?}. 
n°.  j.  —  Faun.  fuec.  n°.  533. 

Elle  eft  très -petite,  8c  elle  reffemble  un  peu  à 
un'  Dytique.  Le  corps  eft  noir.  Les  élytres  font 
d'un  jaune  pâle  ,  avec  des  (tries  obfcures ,  formées 
par  de  petits  points  noirs  ,  qu'on  n'appeiçoit  qu'à 
l'aide  d'une  loupe. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  iur  les  plantes  aqua- 
tiques. 

CLAIRON.  Clerus.  Genre  d'infecles  de  la 
rrjilïème  Section  de    l'Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Clairons  ont  les  antennes  à-peu-près  de  la 
longueur  du  corcelet,  Se  un  peu  en  mafffe  ;  la 
tè:e  allez  large;  le  corps  oblong;  deux  aîles  mem- 
braneufes,  repliées  &  cachées  fous  des  étuis  durs, 
coriaces;  quatre  articles  aux  tarfes,  affez  larges, 
prefque  bilobés. 

Ces  infectes  ont  été  confondus  avec  les  Atte- 
labes ,  par  Liane ,  quoiqu'ils  n'ayent  entre  eux 
aucune  relfemblance.  M.  Geoffroy  eft  le  premier 
qui  ait  diftingué  ce  ger.re ,  &  lui  ait  donné  le 
nom  de  Clerus ,  employé  par  les  anciens  pour  dé- 
figner  quelque  efpèce  d'infecte.  La  bouche  placée 
à  1  cx'iémité  d'une  trompe  plus  ou  moins  longue 
doit  faffire  pour  féparer  les  Attelabes  des  Clairons. 

Les  antennes  font  à-peu-près  de  la  longueur 
du  corcelet.  Elles  font  compofées  de  onze  articles , 
dont  le  premier  eft  renflé,  affez  long;  lesfuivans 
font  minces ,  coniques  ;  les  derniers  fonr  un  peu 
en  malfe.  Elles  font  inférées  à  la  parrie  latérale  , 
un  peu  antérieure  de  la-  tête,  au  devant  des  yeux. 
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La  bouche  eft  comj  ofée  d'une  lèvre  (up^rieure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre   inférieure  Si   de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée  ,  petite  ,  avan- 
cée,  échancrée,   &  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées ,  très- 
pointues  ,   prefque  dentées  intérieurement. 

Les  mâchoires  font  cornées ,  avancées ,  arron- 
dies ,  dentées  à  leur  bafe.  La  dent  eft  large , 
ciiée. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée,  membraneufe  , 
étroite  au  milieu,  un  peu  plus  large  &  échancrée 
à   l'extrémité. 

Les  antennules  antérieures  font  courtes,  fili- 
formes, compofées  de  quatre  articles,  dont  le 
premier  eft  très-petit,  le  fécond  conique,  le  troi- 
fième  court ,  le  quatrième  un  peu  alongé  &  tron- 
qué à  fon  extrémité  ;  elles  ont  leur  infertion  au 
dos  des  mâchoires.  Les  antennules  poftérieures, 
aufli  longues  que  les  antérieures,  font  compofées 
de  trois  articles ,  dont  le  premier  eft  petit ,  à 
peine  diftinct,  le  fécond  mince,  alongé,  un  peu 
renflé  à  fon  extrémité;  le  troilième  dilaté ,  un 
peu  comprimé ,  fécuriforme  ;  elles  ont  leur  infer- 
tion au  milieu  de  la  partie  latérale  de  la  l'.vre 
inférieure. 

La  tête  eft  large,  afTez  grofTe  ,  un  peu  inclinée. 
Les  yeux  font  ovales,    peu  faillans. 

Le  corcelet  eft  à-peu-près  de  la  largeur  de  la 
tête ,  plus  étroit  que  les  élytres  ,  Si.  féparé  de 
celles-ci  par  un  petit  étranglement. 

L'écuflon  eft  très-petit  &  arrondi  poftérieure- 
ment.  Les  élytres  font  convexes  ,  coriacées,  de 
la  longueur  de  l'abdomen  5  elles  cachent  deux  aîles 
membraneufes ,   repliées. 

Les  partes  font  de  longueur  moyenne.  Les 
rarfes  font  compofés  de  quatre  articles,  dont  les 
trois  premiers  font  allez  larces  ,  en  cceur,  pref- 
oue  bilobés;  le  troifième  eft  alongé,  un  peu 
arqué,    &  terminé   par  deux  ongles  crochus. 


Ces  infeétes  ont  la  forme  du  corps  alongéc  , 
légèrement  déprimée.  Ils  font  affez  diftingués  par 
de  belles  couleurs,  &  volent  avec  beaucoup  de 
viteffe.  Ce  qui  doit  fixer  notre  attention  ce  font 
leurs  larves ,  qui  font  afTez  remarquables  ,  non 
par  elles-mêmes  ,  mais  par  les  lieux  différent 
qu'elles  habitent,  &  par  les  fubftances  très-dif- 
ferentes  dont  elles  fe  nourriiTent.  Il  y  a  la  Ia4ve 
d'une  efpèce,  qui  s'introduifant  dans  les  nids  des 
Abeilles  maçonnes,  trouve  moyen  de  percer  leurs 
cellules,  ô£  fait  le  même  à  l'abri  de  leurs  aiguil- 
lons , 
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Ions  ,  pour  fc  nourrir  fans  crainte  de  leurs  larves 
Se  de  leurs  nymphes.  Cette  larve  camacière  eft 
d'un  beau  rouge,  aflex  femblablc  à  tin  ver  hexa- 
pode ,  avec  fix  pactes  écailleufes  &  deux  petits 
crochets  également  écailleux  ,  près  du  derrière.  Il 
lui  faut  enuiron  un  an  pour  fe  transformer  en  in- 
fe&e  parfait.  C'eft  dans  le  même  endroit  où  elle 
a  vécu ,  qu'elle  lubit  fes  métamorphofes.  L'in- 
fcéte  parfait,  dont  les  couleurs  font  vives  & 
éclatantes,  n'habite  plus  ces  nids,  &  on  le  trouve 
f"r  les  fleurs  &  fur  les  plantes.  Quoique  muni 
d'anneaux  &  d'élytres  dont  la  dureté  peut  le  dé- 
fendre ,  on  ne  conçoit  pas  comment  il  peut  aller 
dépofer  fes  ecufs  dans  le  domicile  des  Abeilles  , 
fans  être  au  moins  repoufle  par  le  nombre,  fi 
ce  n'eft  par  If  s  piqûres.    On  a    cru    que   l'arjfeille 
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ramafTbit  ces  œufs  avec  les  étamincs  des  rieurs  , 
&  les  tranfportoic  elle-même  dans  fon  habitation  : 
cette  conjecture  peut  être  hazardée,  mais  n'eft 
pas  fans  fondement.  La  larve  d'une  autre  eipèce' 
femblable  à  celle  de  la  première  ,  maisolus  pe- 
tite, fe  trouve  dans  des  lieux  bien  différais.  C'eft 
dans  les  charognes  ,  dans  les  peaux  d'animaux  def- 
féchés ,  qu'elle  fait  fon  féjour  ordinaire.  Il  eft 
enfin  uneautre  larve  encore  plus  petite  ,  qui  fc  trouve 
dans  les  fleurs  d'une  plante  très  -  commune  à  la 
campagne  :  le  réféda  eft  fa  demeure ,  &  on  l'y 
rencontre  par  bandes  fouvent  fort  nombreufes. 
Quant  aux  infeéles  parfaits ,  en  les  trouve  fur 
les  fleurs,  ou  fur  le  bois  carié  des  arbres 
morts. 


V'fi,  Nac,  des  hfeftet,  Tom.  VI, 


B 
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Suite  de  Vlntrodulîion  et  l'H'iJlolre  Naturelle  des  Infecles. 
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4TTELABVS.    Lin. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  prefque  en  marte,  de  lî  longueur  du  corcelét,  compofées  de 
onze  articles  ,  dont  le  premier  allez  gros  ,  les  fuivans  minces ,  les  derniers  un  peu 
en  marte. 

Bouche  munie  d'une  lèvre  fupérieure  échancrée  ;  de  deux  mandibules  cernées  ^ 
prefque  dentées;  de  deux  mâchoires  dentées  à  leur  bile  ;  d'une  lè^re  inférieure 
échancrée  >  &  de  quatre  antennules ,  dont  les  deux  poftérieures  fécurifoimes. 

Corcelét  de  la  largeur  de  la  tête,  rétréci   poftérieurement. 

Quatre  articles  aux  tarfes  :  les  trois  premiers  larges,   en  cœur,  prefque  bilobes. 


ESPECES, 


ï. Clairon  mutillaire. 

Noir  ;  élytre:  avec  trois  bandes  Hanches 
&  la  bafe  rougeâtre. 

t.  Clairon  douteux. 

Rougeâtre  ;  élytres  noires  ,  avec  deux 
bandes  blanches  &  la  bafe  rougeâtre. 

3 .  Cla  i  ron  Ichnenmonaire. 

Tête  &  corcelét  rougeatres;  élytres  noires, 
avec  une  btnde  au  milieu  rougeâtre  ,  & 
une  ligne  tranfverfale  blanche ,  à  l'ex- 
trémité'. 


4. Clairon  fphégée. 

Noir;  -front  &  bandes  fur  les  élytres 
cendrés. 

5.  Clairon  rougeâtre. 

Elytres  avec  deux  bandes  noires  ,  dont  la 
première  interrompue ,  &  V extrémité  cen- 
drée. 

6.  Clairon  formicaire. 

Noir  ,  corcelét  rougeâtre  ;  élytres  arec 
deux  bandes  blanches  &.  l'extrémité  rou- 
geâtre. 


Suite  de  Plntroduclion  à  CH'floire  Naturelle  des  Infetles. 
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7.  Clairon  fix-mouchecé. 

Noir;  front  cendré;  é/y très  avec  trois 
taches  blanches. 

8.  Clairon  fillonné. 

Noir  ;   élytres  fîllonnées ,  fans  taches, 

<).  Clairon  violée. 

Pubefcent ,  d'un  noir  violet  luifant  ; 
élytres  Vffes  ,  avec  trois  points  jaunes  , 
fur  chaque. 

10.  Clairon  quadrimaculé. 

Noir  ;  corcelet  rougeâtre  ;  élytres  avec 
deux  points  blancs  }  fur  chaque. 

11.  Clairon  unifafeic. 

Noir:  élytres  avec  une  bande  blanche  & 
la  bafe  rougeâtre. 

12.  Clairon  pondue. 

Velu  ,  d'un  noir  bleuâtre  ;  élytres  rou- 
gextres ,  avec  trois  ou  quatre  points  noirs 
fur  chaque. 

13.  Clairon  tricolor. 

Rougeâtre;  tête  noire  ;  élytres  bleues  à 
leur  bafe  ,  rougedtres  au  milieu  ,  violettes 
à  l'extrémité. 

14.  Clairon  bifafcié. 

Pubefcent  ,  d'un  vert  bronzé  ;  élytres 
bleues  ,   avec  deux  bandes  rougis. 


N.     (  Infedfces.  ) 

1  5.  Clairon  fipyle. 

Vert;  élytres  avec  deux  bandes  jaunes, 
interrompues  \  corcelet  velu. 

16.  Clairon  de  l'Ammi. 

Velu  y  vert  ;  élytres  bleues }  avec  trois 
taches  jaunes ,  les  deux  pofléneures  en 
croijfant. 

17. Clairon  apivore. 

Velu;  d'un  noir  bleuâtre;  élytres  rouges, 
avec  trois  bandes  d'un  noir  bleuâtre. 

18.  Clairon  azuté. 

Bltu  ;  abdomen  &  pattes  tejlacès. 

19.  Clairon  crabioniforme. 

Noir  y  velu  ;  élytres  rougedtres  ;  avec 
trois  bandes  noires  ,  dont  une  à  l'extré- 
mité. 

ao.  Clairon  mol. 

Pubefcent;  élytres  noirâtres ,  avec  trois 
bandes  pales. 

2t.  Clairon  pâle. 

D'un  jaune  pâle  ;  yeux  noirs. 

12.  Clairon  obfcur. 

Noirâtre  fans  taches;  antennes  &  pattes 
d'un  brun  teftacé. 


Suite  de  l'introduction  à  VHifloire  Naturelle  des  Infectes. 


CLAIRON      (Infedes.) 


2.$.  Clairon  noir. 

Noir  ;  prefque  ovale;  légèrement  velu. 

24.  Clairon  bleu. 

Bleu  luifant,   velu  ;  antennes  &  pattes 
noires. 


15.  Clairon  rufipède. 

D'un  noir  bleuâtre  ;  corcelet  velu.;  bafe 
des  antennes  &  pattes  fauves. 

16.  Clairon  ruficolle. 

Violet  ;  corcelet  &"  bafe  des  élytres  > 
rougeâtres. 


CLA 

i.  Clairon  mutiliairc. 

Ci  bru  s  mutillarius. 

« 

Clerus  rtiger  c'vtris  fofcia  (riplici  alha.  F  a  b. 
Syfl.  en  t.  pag.  1  ç  7.  n°.  1.  —  Sp.  inf  tom,  t. 
g.  10 f,  7i°.  1.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  ixj. 
n°.   1. 

Clerus  mutillarius,  Tuesly.  Arch.  inf,  5.  p.  87. 
n°.  i.ftri.  if.fig.  1. 

Dcrmeflcsformiciroïdes.ScHRANK.Enum.  inf.  aufl. 
«"•  34- 

Clerus  pfciatus.  Fourc.  £nf.  />ar.  1. />.  15  y. 
8°.  y.  var.  b. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Clairon  for- 
Biicaire ,  &  a  env.ron  cinq  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  noires,  de  la  longueur  du  corcelet, 
un  peu  plus  grofles  vers  l'extrémité.  La  tête  &  le 
corcelet  font  noirs.  Les  élyrtes  font  noires,  avec  la 
bafe  rougeàtre  ,  S:  trois  bandes  blanches ,  dont 
une',  étroite,  un  peu  ondée  ,  fouvent  interrompue, 
féparc  le  rouge  du  noir;  la  féconde  eft  large, 
6c  placée  au  delà  du  milieu;  la  troifiéme  eft  pe- 
tite &  occupe  l'extrémité.  Le  delfous  du  corps 
çft  noir ,  avec  l'abdomen  rouge.  -  Les  pattes  font 
noires. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  fur  le  bois  carié. 

1.   Clairon  douteux. 

Clerus  duiius. 

Clerus  rufus  ,  elytris  nigris  fufeia  duplici  albi 
bafique  rufis.  Fab.  Gen.  inf.  mant.  pag.  zio.  — Sp. 
inf  tom.  i.p.  101.  n°.  1.  —  Mant.  inf  tom.  1. 
pag.  izc.  n0,  z.  * 

Il  reflemble  beancoup  au  Clairon  formicaire. 
Les  antennes  font  courtes .  moniliformes.  La  tête 
eft  rougeàtre.  Le  corcelec  eft  rougeàtre ,  rétréci 
poftérieurement.  Les  élytres  font  noires,  rougeâtres 
à  leur  bafe ,  ornées  de  deux  bandes  ondées  , 
blanches. 

Il    fe  trouve  dans  l'Amérique   feptentrionalc. 

j.  Clairon  ichneumonaire. 

Clerus  Ichneumoneus . 

Clerus  capite  tftoraeeque  rufis ,  elytris  nigris  , 
fafeia  média  rufaflrigaque  apicis  alba.ï ab.  Gen.  in/, 
mant.  pag.  z 5 o.  — « -  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  io  1 .  n°.  3 . 
—  Mant.  inf.  tom.  l.pag.  izt.n0.  3. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Clairon  formicaire. 
La  tête  eft  rougeàtre.  Les  antennes  font  obfcures. 
Le  corcelet  eft  rougeàtre  ,  fans  taches ,  relevé  , 
rétréci  pollérieurement.  Les  élyrres  fout  un  peu 
îèrrugineules  à  leur  bafe  ,  enfuite  noires  ,  ornées 
d'une  large  bande    rougeàtre,    au    milieu,    avec 
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1  l'extrémité    blanche.  La   poitrine   eft   noire.    L'ab- 
domen eft  rougeàtre.    Les    pattes     font    obfcures. 

Il  fe  trouve  dans   l'Amérique    fcptentrionale. 

4.  Clairon  fphégée. 

Clervs  fphegeus. 

Clerus  n'ger  ,  fro-.te  efytrorumque  fafeia  cinereis. 
Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.p,   \%e,  nQ.  4. 

Il  reflemble,  pour  la  fornv:  &  la  grandeur,   au 
Clairon  mutiliairc.  Lt>  antennes   font   noires,    un 

peu  plus  grofles  à  leur  extrémité.  Tout  le  corps 
eft  pubefeent.  La  tête  eft  bronzée  ,  noirâtre  ,  cou- 
verre  de  roils  cendrés.  Les  yeux  font  noirs ,  ar- 
rondis,  un  peu  faillans.  Le  corcelet  eft  noir 
bronzé,  un  peu  plus  étroit  "3  fa  partie  poffèricurc. 
L'éculTon  eft  triangulaire,  noir  bronzé.  Les  élytres 
font  bronzées,  avec  une  bande  prefque  ondée, 
cendrée,  aflçz  large,  au  milieu,  &  l'extrémité 
cendrée,  moi:is  marqjée  que  la  bande.  Le  déf- 
ions du  corps  &  les  pattes  (ont  noirs  bronzes. 
L'abdomen   eft  rouge. 

Il  fe  trouve   dans  l'Amérique  fepter.trianale, 

$.  Clairon  rougeàtre. 

Clerus  rufus. 

Clerus  rufus  ,  elytris  fafciis  duabus  nigris  primm 
interrupta  apice  cimrcis. 

Il  reflemble  beaucoup,  pour  la  forme  &  la 
grandeur,  au  Clairon  formicaire.  Tout  le  corps 
elî  rougeàtre  &  pubefeenr.  Les  antennes  font 
obfcures.  Les  yeux  font  noirs.  La  tête  eft  aulll 
large  que  le  corcelet.  Le  corcelet  eft  large,  court 
&  en  cœur.  L  écullbn  eft  petit,  triangulaire,  Se 
couvert  de  poils.  Les  élyrres  ont  chacune  u:ie 
petite  élévation  vers  l'écull'on  ;  elles  ont  deux 
bandes  noires ,  dont  la  première  vers  la  bafe  e;fc 
interrompu; ,  &  la  féconde  vers  l'extrémité  eft 
entière  ;  l'extrémité  de  l'élytre  eft  cendrée  de- 
puis h  bande.  La  poitrine  eft  obfcure.  L'abdo- 
m:n  eft  rougeàtre  &  luifanr.  Les  pattes  loin  noires  j 
mais  couvertes   d'un   duvet  cendré. 

Il   fe  trouve.  .  . . 

Du  cabinet  du  M.  Marsham. 

6.   Clairon  formicaire. 

Clerus  formicarius. 

Clerus  niger,  elytris  fafeia  duplici  alba  bafique 
rubris.  ?  av.- Syfl.  ent.  pag.  1,-7.  n".  z.  —  Sp.  inf. 
tom.  i.p.  101.  n°.4.  —  Mant.  inf.  t.  l.pag.  izr, 
no.  f. 

Aitelabus  formicarius.  Lin.  Syfl.  nat,  pag.  62.0. 
n',  8,—  Faun,fuec,n°,  641. 
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Clerus  formicarius  niger ,  tkorace  eljtris  antict 
abdomincque  rubris  ,  e/ytris  fafciis  binis  albis.  Dlg. 
Mém.  inf.  tom.  $.p.  1  6c.  n°.  3.  PI,  yfig.  8. 

Clairon  fourmi  noir,  dont  le  corcelet  ,  le  devant 
des  étuis  &  le  ventre  font  rouges,  à  deux  bandes 
blanches  fur  les   étuis.  Deg.   1b. 

Cantharis.  Raj.  Inf.  p.  103.  a0.  19. 

Voet.   Co'.eopt.  par.  1.  tab.  41.  fig.  1.  B. 

Sviz.  Hifl.  inf.  tab.  4.  fig.  8. 

Derme/les  formicarius.  Schrank.  Enum.  inf. 
aujl.  n°.  j  y . 

Attelabus  formicarius.  ScOP.  Ent.  carn.  a0,  m. 

P  O  D.   Muf.    gr&c.  pag.    51. 

C'erus  fifciatus.  Fourc.  Ent.  par.  1.  P-  I3J. 
a",  j.  varie:,  a. 

II  a  près  de  cinq  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  no  les  ,  un  peu  plus  courtes  cjue  le  corcelet  , 
prefcpi'en  malle.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft 
rougiâtre  ,  en  coeur.  Les  élytres  font  rougeâtres  à 
leur  bafe  ,  enfuite  noires  ,  avec  deux  bandes  blan- 
ches ,  dont  la  première  étroite  &  ondée  ,  &  la 
féconde  allez  large  ,  vers  l'extrémité.  Le  deifous  du 
corps  eft  rougeatre.   Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  fur  le  bois  mort.  Il  eft 
très-commun  en  Mai  dans  les  chantiers  de  Paris. 

7.  Clairon    fixmoucheté. 

Clerus  fexguttatus. 

Clerus  niger  ,  fonte  cinerafcer.te  ,  tlytris  macu- 
lis  tribus  albis,  Fab.  Syft.  ent.  app.  pag.  Si 3.  — 
Spec.  inf.  tom.  i.pag.  101.  n".  j.  — Mant.  inf. 
ton;.    1.  pag.    il  f.   n".   6. 

Il  reflernble  beaucoup  au  Clairon  formicaire.  Le 
front  eft  cendré.  I  a  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft 
arrondi  ,  noir  ,  avec  une  bande  poftérieure  peu 
marquée  ,  cendrée.  Les  tlytres  font  lilles  ,  noites  , 
avec  trois  points  blancs  fur  chaque  ,  dont  l'un  plus 
grand  ,  placé  à  la  bafe. 

Il  fe  trouve  en  amérique. 

8.  Clairon   filloné. 
Clerus  pocatus. 

*   Clerus  nigro-  brunneus  ,  tlytris  punfiato-firiatis. 

Notoxus  porcatus  niger  ,  elytris  porcatis,  Fab. 
Mant.  inf.    tom.  1.  pag.  117.  n".  1. 
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Il  a  la  forme  du  Clairon  mol  ,  mais  il  eft  beau- 
coup plus  grand.  Les  antennes  font  brunes ,  avec 
les  trois  derniers  articles  plus  gros  que  les  autres. 
Tout  le  corps  eft  un  peu  pubefeent.  La  tête  eft 
noire  &  pointillée.  Les  yeux  font  arrondis  ,  noi- 
râtres ,  un  peu  faillans.  Le  corcelet  eft  noir-brun  , 
un  peu  plus  étroit  à  fa  partie  poftérieure.  L'éculTon 
eft  très  petit  ,  brnn-noir.  Les  élytres  font  brunes  , 
avec  des  ftries  très  -  ferrées  de  points  enfoncés  , 
très-rapprochés  ,  alfez  grands.  Le  deilous  du  corps 
Se  les  pattes  foi.t  bruns.  Les  cuilles  antérieures 
fout  un  peu  renflées.  Les  tarfes  font  compofés  de 
quatre  articles  ,  dont  les  trois  premiers  alfez  lar- 
ges ,  prefque  bifides.  Le  dernier  article  des  an- 
tcnnules  antérieures  eft  large  &  triangulaire. 

Il  fe  trouve  à  la  terre  de  Diemen. 

9.  Clairon  violet. 

Clerus  violaceus, 

C.  crus  pubefeens  niger  violaceo  nitidus ,  elytris 
Uvibui  :  punHis  tribus  fi avis . 

Notorus  violaceus  pubefeens  niger,  violaceo  ni* 
tiuus ,  elytris  Uvibus  punctis  tribus  Jlavis.  Fab. 
Mant.  inf.   :om.    1.  pag.    117.  n°.    1. 

Il  relfemble  ,  pour  la  forme  &  h  grandeur  ,  an 
Clairon  mol.  Les  antennes  font  noirâtres ,  brunes 
à  leur  bafe  ,  filiformes  ,  avec  les  derniers  articles 
un  peu  plus  gros  que  les  autres.  La  tête  eft  noire  , 
de  la  largeur  du  corcelet.  Le  corcelet  eft  noi- 
râtre ,  avec  un  léger  reflet  violet  ,  un  peu  plus 
étroit  a  fa  partie  poftérieure.  L'écuflon  eft  noi- 
râtre ,  arrondi  poftérieurement.  Les  élytres  font 
noirâtres ,  avec  un  reflet  violet  brillant.  Elles  ont 
chicune  trois  points  jaunes,  oblongs  ,  un  à  la 
base  ,  &  deux  rapprochés,  vers  le  milieu.  Le  deilous 
du  corps  eft  d'un  noir  bronzé  ,  un  peu  pubefeent. 
Les  cuilfcs  font  noires  ,  pubefeentes  ,  avec  la  bafe 
fauve.  Les  jambes  font  fauves  ,  avec  les  tarfes 
noirâtres.  Les  tarfes  font  compofés  de  quatre  ar- 
ticles allez  larges  ,  prefque  bifides.  Le  dernier  ar- 
ticle des  antennulcs  eft  plus  large  que  les  autres  , 
triangulaire  ,  coupé  à   Con  extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle  Zélande. 

10.  Clairon  quadtimaculé. 

Clerus  quadrimaculatus 

Clerus  niger,  thorace  rubro ,  elytris  puntlis  duoJ 
bus  a.bis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  1 19.  n°.  7. 

Attelabus  quadrimaculatus  niger,  e/ytris  macu- 
lis  duabus  albis  ,  thorace  rubro.  Schal.  AU.  hall.  I. 
188. 

Clerus  maculatus.  Fourc.  Ent. par.  1.  pag.  136' 
a0.  6. 
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II  eft  petit.  Les  antennes  font  moniliformes , 
brunes.  La  tête  eft  noue.  Le  corcelct  eft  velu  & 
rougeâtre.  Les  élytres  font  un  peu  velues  ,  noues, 
avec  deux  points  blancs  fur  chaque.  Les  pattes 
font  noires» 

Il  fe  trouve  en  Allemagne  &  aux  environs  de  Paris. 

11.  Clairon  unifafcié. 

Clerus  unifafeiatus . 

Clerus  niger  ,  clytr'.s  fafeia  alba  bafi  ruhrls . 
Fab.  Munt,  inf.  tom.  l.pag.  115.   n",  8. 

Attelabus  formicarius  minor.  S  u  l  z.  Hifi.  inf 
tab.  4.fig.   13. 

Attelabus  ferraticornis  ater  ,  elytris  fafeia  alba , 
entennis  ferratis.  Vill.  Ent.  tom.  l.p.  m.  n".  16. 

Clerus  formicarius.  Pe  t  a  g  n  .  Sp,  inf.  Calab.  p.  I  j . 
n».  73.  tab.  l.ftg.  10.  ? 

II  eft  une  ou  deux  fois  plus  petit  que  le  Clairon 
formicaire.  Les  antennes  font  noires ,  un  peu  en  feie. 
Le  corps  eft  légèrement  velu.  La  tête  eft  noire.  Le 
corcelet  eft  noir,  aminci  poftérienrement.  Les  élytres 
font  rougeâtres  à  leur  bafe,  enfuitenoires,  avec  une 
bande  blanche.  On  apperçoit  ,  depuis  la  bafe 
jufqu'au  milieu  ,  des  points  enfoncés  ,  alfez  gros  , 
rangés  en  ftries.  Le  dellbus  du  corps  &  les  pattes 
font  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  &  fur  la  Côte 
de  Baibarie. 

12.  Clairon  ponctué, 

Clerus  oBopunciatus. 

Clerus  cyaneus  hinus ,  elytris  rufis  :  pun&'xs  qua- 
tuor nigris.  Fab.  Munt. inf.  tom.  i.pag.  né.  n".  y. 

Clerus  oétomaculatus  ruber ,  elytris  maculis  olio 
violaceis.    V  ill.   Ent.   tom.  1.  pag.  :n.  n°.  if. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Clairon  api- 
vore  ,  auquel  il  relfemble  beaucoup.  Les  antennes 
font  noires  ,  en  mafle  ,  un  peu  plus  courtes  que  le 
corcelet.  La  tê  e  &  le  corcelet  ,  le  deflous  du 
corps  &  les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre  , 
couverts  d'un  duvet  cendré.  Les  élytres  font  rou- 
geâtres ,  avec  quatre  points  d'un  noir  bleuâtre , 
va  peu  enfoncés  fur  chaque  ;  favoir  ,  un  en  deçà 
du  milieu  ,  deux  en  ligne  tranfverfaie  en  delà , 
£e  un  autre  vers  l'extrémité,  qui  manque  quelque- 
fois. On  voit  aulli  un  peu  de  noir  bleuâtre  a  la 
bafe  de  chaque  côté  de  l'éculïbn. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
h.  France  ,  en  Efpagne  ,  en  Italie  ,  fur  difFéreutes 
fleurs ,  &  plus  pariiculièremeut  fur  les  ombdli- 
feres. 
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ïj.  Clairon  tricolor. 

C  ce  RU  s  trico'or. 

Clerus  rufus  ,  cjpite  nigro  ,  elytris  bip  c&rukis 
medio  rufis  upice  violaceïs,  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1. 
p.  ioi.no.  6,  —  Mant.  inf.  tom.  i.  p.  ni.  n°.  10. 

Il  eft  plus  pet't  &  plus  étroit  que  le  Clairon 
formicaire.  Les  antennes  fout  noirâtres  ,  fetru- 
gineufes  à  leur  bafe.  Les  derniers  articles  font 
un  peu  plus  gros  que  les  autres.  La  tête  eft  noi- 
râtre ,  &  les  yeux  font  arrondis,  un  peu  f.ii  Uns 
&  noirs.  Le  corcelet  eft  rougeâtre  ,  liiïe  ,  très- 
finement  pointillé.  L'écullbn  eft  rougeâtre  Se  trian- 
gulaire. Les  élytres  ont  des  ftries  régulières, 
formées  par  des  points  enfoncés  ;  elles  font  bleues  à 
leur  bafe,  rougeâtres  au  milieu,  &  violettes  à  l'ex- 
trémité. Le  deflous  du  corps  eft  rougeâtre.  Les 
pattes  font  noirâtres  ,  avec  la  moitié  des  cuifles 
rougeâtre. 

Il  fe  trouve  dans  l'Afrique  équinoxialc. 

14.  Clairon   bifafcié. 
Clerus  bifafeialus. 

Clerus  virid.i-t.ieus  pubefeens  ,  elytris  cyar.eis  , 
fafe-is  duabus  coccincis.  Fab.  Sp.  inj.  tom.  I. 
pag.  zci.  n°.  7.  — M'ant.inf.  tom.  1.  p.ig.  116. 
n«.   11. 

Clerus  btfafciatus.  Fu  ï  s  L.  Archiv.  inf.  5.  p .  87. 
n°.  3.  tab.  15.  fig.  3. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Clairon  formicaire.  Les 
antennes  font  noires  ,  avec  les  derniers  articles  un 
peu  plus  gros  que  les  autres.  I.a  tête  &  le  corcelet 
(ont  d'un  vert  bleuâtre  ,  pubefeens  ,  pointillés. 
Les  yeux  font  bruns,  cuivreux  ,  arrondis  Si  un  reu 
faillans.  L'éciiiïon  eft  bleu  &  arrondi  poftéiieme- 
ment.  Les  élytres  font  légèrement  pubefeentes  , 
pointillées  ,  bler.es  ,  avec  deux  bandes  rouges , 
interrompues  à  la  future.  Le  deucus  du  corps  eft 
vert,  un  peu  bleuâtre  ,  pubefeent.  Les  pattes  font 
vertes  ,  bleuâtres  ,  pubefeentes  ,  avec  les  tarfe« 
noirs. 

Il  fe  trouve  dans  la  Sibérie. 

ir.  Clairon   fipyle. 

Clerus  fipylus. 

Clerus  v':ridis  ,  elytris  fafeia  du-  lici  fava  inter- 
rupta  ,  thorace  hirfuto.  F  A  B.  Syft.  ent.  pag.  158. 
n".  3.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  toi.  n".  S.  — 
Mant.  inf.  tom.    1.  pag.  116.  n».  il. 

Attelabus  fipylus.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  6to.  n°.  j. 
—  Muf.  Lud,  Ulr.  pag.  63. 

Il  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Clairon    fotrrjcaire.    Les    antennes    font    jaunes, 
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en  mauV.  La  tête  eft  veine  ,  verte.  Le  corcelet 
cil  vert  ,  prcfqu'arrondi  ,  légèrement  couvert  de 
poils  blancs.  Les  élytres  (ont  vertes  ,  avec  deux 
taches  tranfverfales,  jaunes  fur  chaque  ,  qui  parteht 
du  bord  extérieur ,  &  forment  comme  deux  bandes. 
L'abdomen  eft  bleu  ,  légèrement  velu.  Les  pactes 
font  d  un  noir   bleuâtre  &  velues. 

Il  fe  trouve  en  Afrique. 

16.  Clairon   de  l'Ammi. 

Clerus  Ammlos. 

Cl  rus  viridis  hirtus  ,  elytris  cyaneis  :  macùlis 
tribus  flavis  pofticc  lunuus.  Fab.  Mant.  inf.  t.  i. 
pag.   116.  n".   13. 

Il  reflcmble  ,  pour  la  forme  &  lagiandeur  ,  au 
Clairon  apivore.  Les  antennes  font  jaunes.  La 
tête  &  le  corcelet  font  d'un  vert  obfcur  ,  &  un 
p^u  velus. Les  élytres  font  bleues,  avec  trois  taches 
jaunes  ,  dont  l'une  a  la  bafe  ,  fimple  ;  la  féconde  au 
milieu,  en  croill'ant ,  s'etendant  vers  le  bord  exté- 
rieur ;  la  troilïème  en  croiflanr  ,  &  placée  vers 
l'extrémité.  Le  deflous  du  corps  &  les  pattes  iont 
verts.   Les  cuifles  poftcricuies  font  renflées. 

Il  fe  trouve  en  Afrique  ,  fur  les  fleurs  d'une  ef- 
pèce  d'Ammi. 

17.  Clairon  apivore. 

Clerus   apiarius. 

Clerus  elytris  rubris  ,  fafciis  tribus  CArulefcentibus. 
Fab.  Syft.  eut,  pag.  1  5 S.  n" .  4  —  Sp.  inf  tom.  1. 
p.  îoi.   n°.  9.  —  Mant.  inf.  tom.  1  .p.  1 16.  n°.  14. 

Attelabus  apiarius  c&rulefens  ,  elytris  rubris  , 
fafciis  tribus  nigris.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  610. 
n°.  10. 

Clerus  nigro-vio'aceus  ,  kirfutus  ,  elytris  fafeia 
iriplici  coccinea.  GtOFF.  Inf,  tom.  1  .pag.  304.  n°.  1, 
IL  S-fig-4- 

Le  Clairon  à  bandes  rouges.   Geoff.    lb. 

Clerus  ctruleo-violaceus ,  elytris  rubris  :  fafciis 
tribus  tranfverfis  violaceis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  <. 
p.    157.  n°.  l.pl.   $.fig.). 

Clairon  apivore  d'un  bleu  violet  ,  à  étuis  rouges 
avec  trois  bandes  tranfverfales  du  même  bleu. 
Dec  lb. 


Swammerp..B/àA  nat.  tom.  z,  tab.   16.  fig. 
Rai.  Inf.  pag.  108.  n".  xi. 
Reaum.  Mém.  inf.  tom.  6.  tab.  t.fig.  p.  10. 
Toit.  ÇoUopr.  pars  x,  tab,  ^\,fig,i.B, 
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Klenù.  ScHvtFF.  Eltm.  inf.tab.46.jig.  1. — Icen. 
inf.   tab.  i,*.fig.  II. 

Sulz.  Inf  tab.  4.  fig.  6.  —  lift.  inf.  lab.  4. 
fis-  H- 

Attelabus  apiarius.  S  c  o  p.   Ent.  carn.  n".  1 10. 
Attelabus  apiarius. VoD.  Muf.  grue.  p.i,\. 

Dermeftes  apiarius.  Schrank.  Enum.  inf.  auftt 
n0.  3  6. 

Attelabus  apiarius.  Viti.  Ent.  tom.  1.  p.  119. 
«°..7. 

Clerus  apiarius.  Fourc.  Ent.  par.  1.  pag.  134, 
«°.  1. 

Il  a  environ  fix  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  noires  ,  un  peu  plus  courres  que  le  corcelet , 
avec  les  trois  derniers  articles  en  malle.  La  tête  , 
le  corcelet  ,  le  deflous  du  corps  &:  les  pattes  ,  font 
d'un  noir  bleuâtre  ,  &  très-veius.  Les  élytres  font 
rouges  ,  avec  une  rache  quarréc  fcutellaire  ,  deux 
bandes  un  peu  ondées  ,  &  une  autre  courte  vers 
l'extrémité  ,  d'un  noir  biéuâtrc  :  la  bande  pofté- 
îieure  fe  trouve  quelquefois  placée  a  l'extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  les  fleurs. 
La  larve  vit  dans  les  ruches  des  Abeilles  ,  Si.  fe 
nourrit  de  leurs  larves  Se  de   leurs  nymphes. 

18.  Clairon  azuré. 

Clerus  cyaneuf. 

Clerus  cyaneus,  abdomine  pedibufque  leftaceis.  Fae. 
Mant.  inf.  tom.  1.  p.  iz6.  n°.  1  3. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  anrennes  font 
moniliformes  ,  plus  grofles  vers  l'extrémité  ,  noires , 
avec  la  bafe  tellacée.  La  tête  eft  grande  ,  vio- 
lette. Les  mandibules  font  avancées  ,  unidentées» 
Le  corcelet  eft  arrondi  ,  bleu  ,  luifant  ,  glabre. 
Les  élytres  font  bleues  ,  fans  taches  ,  luilantes  , 
glabres.  Les  pattes  font  teftacées.  Les  cuifles  font 
légèremenc   renflées. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

15.  Clairon  crabroniforme. 

Clerus  crabroniformis. 

Clerus  niger  hirtus  ,  elytris  rufis  :  fafciis  tribus 
nigris  ,  ténia  terminait.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I. 
pag.  Il  6.  t:°.  16. 

Il  reflemble  au  Clairon  à  pivore ,  mais  il  eft  un 
peu  plus  grand.  La  tête  Se  le  corcelet  font  noirs  & 
' !  couverts  de  poils  ferrugineux.  Les  élytres  fo/it  rou- 
ges ,  avec  trois  bandes  noires  ,  donc  la  dernière 
placée  à  l'extrémité.  Les  pattes  font  noires ,  avec 
les  cuifles  poftérieures  renflées. 

Il  fe  trouve  dans  l'Oxient. 

Pi 
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îo,  Clairon  mol. 

A    Clerus  mollis. 

Clerus  pubefcns ,  elytris  fufcis  fafciis  tribus  pal- 
liais. 

Attelabus  mollis  grifeus  pubefcens  ,  elytris  f a  fais 
tr'bus  -palliais.    1  in.  ùyft.   nat.  pag.  62.1.  n°.  11. 

—  Faun.  ju.ec.  n°.  6  j  1. 

Notoxus  mollis.  Fab.  Syft.    cnt.pag.  1  j8.  n°.  1. 

—  Spec.inf.  tom.   1.  pag.  103.  n°.  I.  —  Mant  inf. 
tom.   1. p.  îij.  n°.  3. 

Clerus  fufcus  ,  villofus  ,  elytris  flavis  cruce  fufca. 
Geoff.  Inf.  tom.   1.  p.   30J.  n°.   3. 

Le  Clairon  porte-croix.    Geoff.  1%. 

Clerus  fufco  -  fafciatus  fufcus  ,  elytris  flavo-grl- 
feis  :  fafciis  du  :bua  tranfvei fis  fufcis  ,  abdomine  iu- 
bio.  Dec  Mcm.inf  t.  s.  p.  ijv.n*.  1.  PL  s.  fig.  6. 

Clairon  à  bandes  brunes  ,  brun  ,  à  étuis  d'un 
pris  jaunâtre  ,  avec  des  bandes  tranfverfes  brunes  , 
&  à  ventre  rouge.   Deg.  ib. 

Curculio  oblongus  rub'er  ,  elytris  ni  gris  ,  fafeia  tri- 
plici  albicante.  Udm.  D  jf.i.%.  tab.  i.fig.  9. 

S.haeff.  Icon.  inf.  tab.   6e.  fig.  z. 

Voet.  Coleopt.  pars   z.  tab.  41.  fig.  3.  B. 

Attelabus  mollis.  Pod.  Muf.    gnc.  pag.  31. 

Dermejles  mollis.  Schrank.  Enum.  infauft. 
n".  37. 

Clerus  cruciger.  Fourc.  Ent.  par,  1.  pag.  135. 
f.j. 

Attelabus  mollis.  Vill.   Ent.  tom.  1.  pag.  zl. 

Il  eft  beaucoup  plus  étroit  que  le  Clairon  for- 
micaire.  Les  antennes  ionr  pâles  ,  filiformes  ,  de 
la  longueur  du  coreelet  ,  avec  les  trois  derniers 
articles  un  peu  plus  gfos.  Tout  le  corps  eft  velu. 
La  tête  &  le  coreelet  font  plus  ou  moins  obfcurs. 
Les  élytres  font  flexibles  ,  plus  ou  moins  obfcures , 
avec  trois  bandes  teftacies  ,  pâles  3  dont  l'une  à 
la  bafe  ,  l'autre  au  milieu  ,  &  la  troifième  à  l'ex- 
trémité. Le  ddfous  du  corps  eft  d'un  fauve  un 
peu  livide  ,  avec  la  poitrine  plus  ou  moins  obfcure. 
Les  pattes  font  teltacées ,  livides  ,  avec  la  moitié 
des  cuifles  obfcure. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

il.  Clairon  pâle. 

Clerus  pallidus. 

Hijl.  Nat.  des  Infectes.  Tom.  FI. 
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Clerus  jall.de  flavefcens  ,  oculis  nigris. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Clairon  formî- 
caire.  Tout  le  corps  eft  d'un  jaune  pâle.  Les  an- 
tennes font  filiformes  ,  de  la  longueur  du  coreelet , 
â  peine  plus  ^rafles  vers  l'extrémité.  Le  coreelet 
eft  lilfe.  Les  élytres  font  pointillées.  Les  yeux  font 
noirs ,  arrondis  ,  un  peu  faillans. 

Le  coreelet  a  quelquefois  une  tache  un  peu 
obfcure   au   milieu  ,  &   la   poitrine   eft  obfcure. 

^  Il  (c  trouve  aux   environs  de  Paris  dans  le  mois 
d'Avril  ,   fur  l'épine     blanche  ,    Crategus     Oxya- 

cantha. 

11.    Clairon   obfcur. 

Clerus  fufcus. 

Clerus  fufcus  immaculatus ,  anten.iis  pcdibufque 
fufeo-teftaceis. 

II  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  anten- 
nes font  filiformes  ;  à  peine  plus  -  grottes  vers 
l'extrémité  ,  un  peu  plus  longues  que  le  cor.-cîcr  , 
d'une  couleur  teftacce  obfcure.  Tout  le  corps  eft 
obfcur  ,  à  peine  puhefcent.  Les  pattes  font  d'une 
couleur   teftacée   obfcure. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  fur  l'Epi- 
ne  blanche. 

z;.  Clairon  noir. 

Cleius   niger. 

Clerus  niger  fubçrvatus  ,  vil/is  cinercis.  Geofï. 
Inf.  tom.   1.  pag.    305.  n°.  4. 

Le  Clairon  fatiné.    Geoff.  Ib. 

Clerus  niger.  Deg.  Mêm.  inf.  tom.  y.  p.  16 4. 
n°.  y. 

Clairon  ovale   noir.  Deg.  Ibid. 

Clerus  villofus,  Fourc.  Ent.  par.  1.  pag.  13e. 
n".   4. 

Il  a  environ  une  ligne  de  long.  Son  corps  eft 
plus  court  &  plus  ovale  que  celui  du  précédent» 
Tout  le  corps  eft  noir,  mais  couvert  de  petits 
poils  gris  qui  le  font  paroùre  fatiné.  Les  pattes 
font   brunes. 

Il  fe  trouve  aux  envirors  Je  Paris  ,  fur  les 
fleurs   du   Réféda. 

li..  rLAiRON   bleu. 

Clerus    c&ruleus. 

Clerus  villofus  cerulats  r.itidus  ,  anteniis pedî- 
bufque  nigris. 
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Clerus  nigro-aruleus .  Geoff.  Tarn,  i.pag,  }04« 
n°.  i. 

Le  Clairon  bleu.  Geoff.    Ib. 

CUrus  ca-Tuleus  oblongus  nigro-aruleus  nitidus  , 
tlytris  puncVis  excavatis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  f. 
pag.    itfj.   n°.  4.  pi.   j.  fig.   13. 

Clairon  ovale  d'un  bleu  foncé  &  luifant ,  à 
points  concaves  fur  les  étuis.  Dec    Ib. 

Derme/les  violaceus  nigro-  ctrulefcens  ,  thorace 
villofo.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  y  6  3.  n°.  13.  — 

Derme/les  violaceus ,  nigro-csrulefcens  ,  thorace 
vi^ofo,  pedibus  nigris.  Fab.  Syft.cnt.  p.  57.  a' .  10. 
—  Sp.  inf.  tom.  I,  pag.  6j.  nf.  13.  —  Mant. 
inf.  tom.  1 .  pag.  }  f.  n».  1  y. 

Dermeftes  violaceus  thorace  elytrifque  villofis. 
ScOF.   Ent.   carn.  n°.    51. 

Scarabius  antennis  clavatis.  Rai.  Inf.  pag.  100. 
n°.  11. 

Dermejles  violaceus.  Pod.  Muf.  grtc.  pag.  11. 

Derme/les  violaceus.  Schrank.  Enum.  inf.  aufi. 
«».  AÇ. 

Clerus  violaceus.  Fourc.  Ent.  par.  1.  ^u^.  1 54. 

Dermeftes  violaceus.  Vill.  Enr.  fom.  i.pag.  48. 
n°.  11. 

Il  a  environ  deux  lignes  &  demie  de  long ,  &  il 
reflemble  beaucoup  pour  la  forme  du  corps  ,  au 
Clairon  apivore.  Les  antennes  font  noires  ,  de  la 
longueur  du  corcelet,  avec  les  derniers  articles  un 
peu  en  malle.  Tout  le  corps  elt  d'un  bleu  foncé 
luifant ,  couvert  de  quelques  poils  noirs.  Le  cor- 
celet eft  un  peu  rétréci  poftéricuiement ,  &  fépa- 
ré  des  élytres  par  un  étranglement.  Les  élytres 
font  pointillécs.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fc  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  dans  les  mai- 
fons ,  fur  les  fleurs ,  &  quelquefois  fur  les  cha- 
rognes. La  larve  vit  dans  les  charognes. 

zj.  Clairon  rufîpeJe. 

Clerus  rufipes. 

Clerus  nigro  -  ctrulefcens  ,  thorace  villofo  ,  pedi- 
bus rufis. 

Dermefies  rufipes.  YAB.Spec.  inf.  t.  \.pag.  6j. 
«8.  14. — Mant.  inf.  tom.   1.   jt.  n°.   16. 

Clerus  rufipes  oblongus  nigro  -  ctruleus  nitidus  , 
antennarum  bafi  pedibufque  ftavo-rufis.  Dec.  Mém, 
inf.  tom.  f.  p.    iGf.  n°.    1,  pi,    1;.  fig.  4. 
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Clairon  à  pattes  roujjis  ovale  d'un  bleu  foncé 
&  luifant,  dont  la  bafe  des  antennes  S:  les  pattes 
font  d'un  jaune  rouffâcre.   Dec  Ib. 

Anobium  rufipes  violaccunt  hirtum  ,  pedibus  ru< 
bris.  Thumb.  Nov.  Sp.  inf.  dijf.  X.pag.  10. 

Il  reflemble  beaucoup  au  précédent,  pc-ir  la  for- 
me &  la  grandeur.  Les  antennes  font  ci  malTe  , 
de  la  longueur  du  corcelet  ,  noires  ,  avec  la  bafe 
rougeâtre.  Le  corcelet  eft  un  peu  moins  aminci  pof- 
térieurement ,  que  dans  le  Clairon  bleu.  Tout  le 
corps  eft  d'un  bleu  foncé  luifant.  Les  élytres  font 
pointillées.  Les  pattes  font  rougeâtres. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France,  au  Sénégal,  au  CapdcBonne-Efpérance, 
à  Surinam. 

\6.  Ciairon   ruficollc. 

Clerus  ruficollis. 

CUrus  violaceus  thorace  eiytrorumque  bafi rufis', 

Dcrm'/les  ruficollis.  Fab.  Syft.  ent. p.  57.  n°.  1 1. 
Spec.  inf  tom.  t. pag.  6$.  nv.  ic,  —  Mant.  inf. 
tom.    1.  p.  35.  n".  17. 

Anobium  ruficolle  violaceum  hirtum  ,  thorace  bajl 
elytrorum  pedibufque  rubris.Tnvn3.N0v.Jpec.inf. 
dijf.  1.  pag.  8.  tab.  l.fig.  7. 

Il  reflemble  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au  Clai- 
ron bleu.  Les  antennes  font  noires  ,  prefque  delà  lon- 
gueur du  corcelet.  La  tète  eft  d'un  noir  bleuâtre.  Le  cor- 
celeteft  lifte ,  un  peu  convexe  ,  rebordé,  légèrement 
pointillé,  rouge,  fans  taches.  Les  élvtres  font  bleues, 
rouges  à  leur  bafe  ,  légèrement  pubefeentes  ,  mar- 
quées de  points  enfoncés ,  rangés  en  ftries.  La 
poitrine  eft  rouge.  L'abdomen  eft  rouge  à  la  bafe, 
violet  à  l'extrémité.  Les  pattes  font  rouges. 

Il  fe  trouve   en  Afrique  ,  aux   Indes  orientales, 

(ÎLAVELLAIRE  ,  CLavEziARtv s.  Cemottrop 
reflemblant  à  celui  de  Clavçria ,  déjà  employé  en 
Botanique  ,  nous  ayant  paru  peu  convenable  ,  nous 
lui  avons  fubftitué  le  mot  de  jCIMBEX ,  employé; 
par  les  Grecs  pour  défigner  des  infectes  fcmblablcs 
à  des  Abeilles  ou  à  des  Guêpes  ,  &  qui  paioiflent 
être  les  mêmes  que  ceux  que  nous  avons  à  faire 
connoître   fous  ce  même  nom.  Voy.  Cimbex. 

CLOPORTE ,  Ortiscvs.  Genre  d'infccles  de 
la    troilïème  Seétion  de  l'Ordre  des  Aptères. 

Les  Cloportes  ont  le  corps  ovale,   convexe  en-i 

defTiis ,    applati    en-dellous ,   divifé    en    anneaux , 

depuis    la   tête  jufqu'à   l'extrémité  ;  quatorze  pat- 

,    tes  terminées  par  un  funple  crochet  ;  deux  antea-» 
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f»es  fétacées  ;  &  le  corps  terminé  par   deux  appen-  ' 
Aces  plus  ou  moins   diliinctcs  ,  fimplcs. 

Ces  infères  ont  été  confondus  avec  les  Afellcs 
par  la  plupart  des  Auteurs  ,  malgré  les  caractères 
allez  remarquables  qui  les  diftinguenr.  Outre  que 
Je  Cloporte  n'a  que  deux  antennes  ,  tandis  que 
l'Affile  en  a  quatre,  fa  bouche  eft  armée  de 
mandibules  &  de  mâchoires  cornets  &  dentées  ; 
&  fa  queue  eft  courte  &  terminée  par  deux  ap- 
pendices (impies ,  fouvent  à  pe'ne  diltimftes.  Les 
pattes  conftamment  au  nombre  de  quatotze  ,  deux 
fur  chaque  anneau  ,  ne  permettent  pas  de  les  con- 
fondre avec  les  iules,  qui  ont  toujours  un  plus 
grand  nombre  de  pattes ,  dont  quatre  fur  chaque 
anneau. 

.  Les  antennes  font  fétacées ,  compofées  de  cinq 
articles  ,  dont  les  deux  premiers  font  courts  ; 
le  dernier  eft  mince  ,  compofé  de  deux  ou  de  plu- 
sieurs pièces ,  très-peu  dittinétes-.  Elles  font  plus 
courtes  que  la  moitié  du  corps  ,  &  elles  forment 
deux  angles  ,  dont  l'un  entre  le  troifrème  &  le 
quatrième  anneaux,  &  l'autre  entre  le  quatrième 
&  le  cinquième.  Elles  font  inférées  à  la  partie 
antérieure  de  la  tête. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupéneurc, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  ,   &   de   quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  petite  ,  membraneufe , 
-arrondie. 

Les  mandibules  iont  courtes,  alTez  larges,  pe- 
tites ,  cornées  ,  terminées  par  plufieurs  dentelures 

Les  mâchoires  font  avancées,  prefque  membra- 
neufis  ,  dures  ,  cornées  ,  &  dentelées  a  l'extrémité. 

La  lèvre  inférieure  eft  membraneufe  ,  bifide  : 
les  divilîons  font  égales  &  arrondies. 

Les  antennules  antérieures  font  courtes  ,  filifor- 
mes ,  compofées  de  plufieurs  articles  peu  diftindts. 
Elles  font  inféréss  au  dos  des  mâchoires.  Les  an- 
tennules poftérieures  font  plus  longues  que  les  an- 
térieures ,  filiformes  &  compofées  de  quatre  arti- 
cles, dont  le',  trois  premiers  font  prefque  égaux  ;  le 
quarrième  eft  un  peu  plus  long  que  les  autres  & 
lubulé.  Elles  ont  leur  infertion  à  la  partie  laté- 
rale antérieure   de  la  lèvre  inférieure. 

Le  corps  de  ces  infeâes  ne  peut  être  diftin- 
gué  comme  celui  de  rous  les  autres  ,  en  tête  , 
corcelet ,  &  abdomen.  Il  eft  ovale  obiong  ,  éga- 
lement arrondi  par  les  deux  bouts  ,  convexe  cn- 
delîus  ,  applati  &  prefque  voûté  tn-dellous  ,  com- 
pofé  de  plufieurs  anneaux  ou  fegmens ,  en  recou- 
vrement les   uns  à  la  fuite  des  aunes. 

La  tête  eft  petite  ,  unie  au  premier  anneau  & 
point  du  tout  diftincte.  ] 
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Les  yeux  font  petits  ,  arrondis  ,  peu  (aillans  , 
féparés  en  deux  rortions  prcfqu'égalcs  ,  par  une 
lame   membraneufe   pofée  au-dellus. 

Les  fept  premiers  anneaux  forment  le  corps  de 
l'i.ifcâe  U.  donnent  nailfancc  aux  quatorze  pattes. 
Les  fuivants  font  regardés  comme  la  q-ueue  ;  ils 
font  plus  courts  que  les  autres  ,  &  ordinairement 
au  nombre  de  fix  :  le  dernier  eft  terminé  par  deux 
appendices  articulées ,  plus  ou  moins  diltiuctes , 
&  terminées  en  pointe. 

Les  pattes  font  courtes  &  compofées  de  cinq 
pièces  articulées  ;  la  première  eft  alTez  longue  ; 
les  deux  fuivantes  l'ont  courtes  ;  la  quatrième  eft 
un  peu  plus  longue  que  celles-ci  ;  la  cinquième 
eft  mince  ,  &  terminée  par  un  angle  pointu  ,  peu 
crochu  ,    allez   fort. 

Les  Cloportes  font  des  infectes  afTez  petits, 
&  dont  une  efpèce  fur  -  tout  très  -  connue  , 
a  été  expofée  à  recevoir  bien  des  noms  fingu- 
liers  ,  tant  en  françois  qu'en  latin.  Ce  (ont, 
pour  ainfï  dire  ,  des  infectes  nocturnes  ,  ou  qui  au- 
moins  ne  fe  morrrent  que  rarement  pendant  le 
jour.  Ils  femblent  fuir  la  lumière  &  l'ardeur  du 
foie  1.  On  ne  les  trouve  que  dans  la  terre,  ou 
plus  fouvent  fous  les  pierres ,  dans  le  creux  des 
murailles  ,  dans  les  caves,  les  fouterrains  &  autres 
endroits  fcmblables.  Ils  marchent  lentement  ,  & 
le  nombre  de  leurs  pattes  ne  paroit  pas  leur  erre 
d'un  grand  avantage.  Cependant  lo  fqu'ils  font 
pourfuivi1;,  ils  cherchent  à  fe  fauver  par  la  fuite  \ 
ils  redoublent  le  pas  &  marchent  allez  vite.  La 
plupart  des  efpcces  (ont  fi  ienlibles  ou  (i  timides  , 
que  pour  peu  qu'on  les  touche,  elles  replient 
foudain  leur  tête,  la  rapprochent  tout  à-fait  de  la 
queue  &  forment  une  boule  ,  comme  les  Hérif- 
fons  :  on  ne  voit  plus  alors  ni  antennes  ni  pattes, 
on  croiroit  voir  plutôt  un  grain  de  poivre  noir , 
ou  une  perle  ronde  ?>•:  brillante.  Ces  infecter  relient 
dans  cet  état  tant  qu'ils  fentent  que  le  danger 
peut  les  menacer.  Les.  Cloportes  fe  nouriiflent 
de  différentes  matières.  Ils  attaquent  &  rongent 
les  fruits  de  nurc  efpèce,  tombés  par  terre;  ils 
mangent  aufli  les  feuilles  des  plantes.  De  Geer  a 
vu  un  grand  Cloporte  mort,  entièrement  ron^é 
par  d'autres  petits,  renfermés  dans  un  même  poudrier. 

Le  C'oporte  doit  il  être  confédéré  comme  ovipare, 
ou  comme  vivipare  ?  C'eft  fur  quoi  la  plupart  des 
Aurenrs  n'ont  pas  été  d'accord  ,  Si  ont  préfenté  des 
aflcrtions  fort  oppofees.  Cette  queftion  n'anroit 
pas  dû  donner  lieu  à  des  controverfes  ,  &  elle 
doit  être  enfin  jugée.  Les  Cloportes  peuvent  être 
regardés  comme  vivipares,  parce  que  leuis  ceufs 
éclofent  en  quelque  manière  dans  leur  corps  :  les 
femelles  les  portenr  entre  les  pattes  de  devant,  dans 
une  efpèce  de  fac  ovale  ,  fait  d'une  membrane 
mince  &  très-flexible  :  les  petits  fortent  tout  vi- 
C   1 
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vans  de  ce  fac  ou  ovaire  ,  qui  s'étend  depuis  la 
tête  l'uiqu'ju-delà  du  milieu  du  corps  ,  ou  environ 
vers  la  cinquième  paire  de  pattes.  Lorfquc  ces  pe- 
tits font  entièrement  formés  ,  &  que  le  moment 
de  leur  n  ai  (Tan  ce  eft  arrivé  ,  pour  leur  donner  une 
libre  fortie  ,  la  mère  ouvre  le  fac  ou  l'ovaire  , 
auquel  il  fe  fait  une  fente  tout  de  fon  long  ; 
chaque  moitié  de  cette  membrane  fe  fend  encore 
tianlverfalemcnt  en  trois  parties  ou  lambeaux  , 
pour  augmenter  la  capacité  de  l'ouverture  ,  Se 
alors  les  jeunes  Cloportes  en  forcent  en  foule  en 
fe  pre  liant  les  uns  les  autres.  De  Géer  a'  obfervé 
qu'après  leur  fortie  ,  la  mère  referme  fon  ovaire  , 
quoique  d'abord  peu  exactement  ;  car  il  y  relie 
otdinairemert  de  petites  ouvertures  près  des  fentes. 
Ainvi  donc  la  génération  de  ces  infectes  fe  fait  de 
la  même  manière  que  dans  les  Alellcs  ,  dont  les 
petits  porté1;  également  dans  un  fac  membraneux 
au-dellous  du  corps ,  en  fortent  auffi  tout  vivans 
par  une  fente  longitudinale  qui  fe  fait  fur  la  mem- 
brane ,  donc  les  deux  moitiés  fe  fendent  encore 
tranfverfalernent  en  trois  pièces.  On  peut  aifément 
fe  convaincre  par  foi-même.  Si  l'on  prend  dans 
l'été  un  certain  nombre  de  Cloportes  ,  &  (I  on  les 
examine  vers  le  bas  du  ventre  ,  on  voit  alors  les 
femelles  une  efpèce  d'élévation  formée  par  une 
pellicule  mince  Se  uu  peu  tranfparente  ,  au  travers 
de  laquelle  on  peut  diftinguer  les  petits  qu'elle 
renferme.  Si  en  maniant  la  mère,  on  vient  à 
rompre  cette  pellicule  ,  les  petits  bien  formés 
fortent  tous  ,  Se  fe  mettent  à  courir  malgré  cet 
accouchement  forcé.  Cependant  ,  malgré  cette 
obfervation  ,  on  pourrait  bien  regarder  encore  plutôt 
les  Cloportes  comme  ovipares  ,  ou  du  moins  comme 
ovipares  Se  vivipares  tout  enfemble.  Ne  pcu:-on 
pas  penfer  qu'il  ne  fe  forme  point  de  petits  vivans  , 
mais  feulement  des  œufs  dans  le  corps  de  la  mère  , 
qui  ,  au  lieu  de  les  répandre  au  dehors  en  les 
pondant  ,  les  fait  paiTer  &  les  couve  dans  une 
efpèce  de  poche  membraneufe  ,  jufqu'à  ce  que  les 
petits  étant  éclos  puillent  en  fortir  ?  Cette  ma- 
nière de  voir  pourrait  être  d'autant  mieux  fondée  , 
que  la  poche  où  les  petits  font  contenus,  paroît 
extérieure  &  ne  poinc  communiquer  avec  l'inté- 
rieur du  corps  de  l'animal. 

A   leur  naiflance  ,    les    jeunes    Cloportes   font 
d'uv-i   bleu  jaunâtre,  d'un  jaune  clair  le  long    des 
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deux  côtés  du  der, ,  avec  les  yeux  nairs.  Ils  font* 
parfaitement  fembiables  à  leur  mère  dans  la  con- 
formation de  toutes  leurs  parties  ,  excepté  qu'ils  ont 
proportionnellement  la  tête  beaucoup  plus  grande, 
Se  égale  en  largeur  au-devant  du  corps  ,  &  que  les- 
antennes  ,  proportion  gardée  ,  font  aulfi  beaucoup 
plus  grolles.  C'elt  vers  la  fin  d  Août  ,  ou  plutôt ,' 
ou  plm  tard,  qu'i  s  naident  ordinairement.  De  Géer, 
d.)nt  le  nom  déligne  un  obfervateur  aufli  fidèle- 
qu'exact  ,  ayant  examiné  avec  attention  un  grand 
nombre  de  ces  jeunes  Cloportes  nouvellement  nés  , 
ne  leur  a  conilamment  trouvé  que  (Ix  paires  de 
pattes  ,  en  forte  qu'il  manquait  abfolument  une 
paire  de  pattes  ,  Se  l'anneau  large  qui  devoit  les 
porter.  Ces  petits  infectes  ont  donc  à  leur  naif- 
fance  ,  un  anneau  &  une  paire  de  pattes  de  moins 
que  lorfqu'ils  font  plus  avancés  en  âge  :  obfervation 
allez  nouvelle  ,  &  qui  mériterait  d'être  fuivie.  L» 
paire  de  pattes  avec  fon  anneau  doit  fans  doute 
pouller  &  le  déveloper  par  a  fuite  après  quelque  mue; 
mais  il  eft:  difficile  de  fuivre  ce  développement  , 
parce  qu'on  ne  peut  pas  garder  ces  infectes  alf  z 
long  temps  en  vie  ,  pour  voir  le  commencement 
&  la  fin  de  cette  opération  importante.  On  a  feule- 
ment obfervé  que  quelques  jours  après  leur  naif- 
lance ,  iis  changent  de  peau  ,  mais  fans  acquérir  ' 
encore  leur  feptième  paire  de  pattes.  Ainli  les 
Cloportes  ne  lubillent  point  de  transformations , 
ils  naillent  avec  la  même  forme  qu'ils  conlervenc. 
toute  leur  vie.  Ils  changent  cependant  plulîeurs  fois 
de  peau  ,  comme  les  autres  infectes  :  leurs  dé- 
pouilles que  l'on  peut  rencontrer  quelquefois  dans  • 
la  campagne  &  dans  les  maifons  ,  font  entières, 
minces  Se  blanches.  Ce  n'elt  qu'après  avoir  palfé 
par  toutes  leurs  mues  ,  qu  ils  font  aptes  a  la  généra- 
tion ,  Se  cherchent  a  s'accoupler. 

Les  Cloportes  font  d'un  grand  ufage  en  méde- 
cine. On  ics  donne  ,  foit  en  fubftance  ,  foit  en 
infulion  ,  dans  les  maladies  où  ;ls'ag:tde  réfoudre  ; 
ils  peuvent  fervir  comme  diurétiques  &  apéritifs  ; 
écrafés  Se  appliqués  en  cataplafme  ,  ils  font  quel- 
quefois falutaircs  dans  rcfquinancie.  Le  Cloporte 
domeftique,  qui  fe  retire  dans  les  fentes  des  murs  , 
fous  les  tous  ,  dans  les  lieux  humides  Se  nitreux  , 
eft  employé  de  préférence  au  Cloporte  fauvage  ,  qui 
vit  dans  les  bleds  ,  fous  l'écorce  des  arbres ,  Se  qui 
n'eft  pas  fi  efficace. 
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CLOPORTE. 

O  N  I  S  C  U  S.     L  i  s.    G  e  o  ff.    Fa  b. 

CARACTÈRES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  fetacées  ,  coudées  ,  plus  courtes  que  le  corps  ,  compofées  de  cinq 
à  fix  articles  diftindts. 

Bouche  compofée  d'une  livre  fupérienre  membraneufe  ;  de  deux  mandibules 
petites,  cornées;  de  deux  mâchoires  prefque  cornées,  dentelées  y  d'une  lèvre  in- 
férieure  (Impie;  de  quatre  antennules  filiformes. 

Corps  ovale  oblong  }  compofé   d'anneaux  en  recouvrement. 

Deux  appendices  courtes,  fimples  }  à  l'extrémité  du  otps. 

Quatorze  pattes,  terminées  par  une  ongle  fimple,  peu  crochu. 


ESPÈCES. 


i.  Cloporte  Afelle. 

Ovale  ;  queue  obtufe  ;  munie  de  deux 
appendices  fimples  ,  dijlincles. 

i.  Cloporte  Armadille. 

5 .  Ovale  >  d'un  gris  de  plomb  ,  fans  ta- 
chis  ;  queue  arrondie  3    entière. 

3.  Cloporte  maculé. 

Ovale;  queue  arrondie  ,  entière;  corps 
d'un  g-ii  de  plomb ,  avec  plujieurs  rangées 
de  ti.  ci  es  blanchâtres. 

4. Cloporte  foreitier. 

Ovile ;  queue  arrondie,  entière;  corps 
-^lombé,  avec  des  t.iches  irrégulières  blan- 

■lâires. 


5.  Cloporte  bordé. 

Ovale;  queue  arrondie,  entière;  corps 
noirâtre ,  avec  le  bord  des  anneaux  blan- 
châtre. 

6.  Cloporte  bicolor. 

Ovale  ;  queue  arrondie  ;  lesjîx  premiers 
anneaux  d'un  gris  de  fouris ,  les  autres }  noir  s. 

7.  Cloporte  varié. 

Ovale  j  noir  ;  anneaux  bordés  de  liane  ; 
dos  mélangé  de  blanc  }  de  j^une  6  de  gris 

8.  Cloporte  voûté. 

Ovale  ,  d'un  gris  de  four  h  fans  tache*  ; 
corps  terminé  par  deux  appendices  ccuites 
fimples  ,    dijlincles. 
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CLOPORTE.     (Infefte».) 


9.  Cloporte  des  Moufles. 

Oblong,  noirâtre  3  tache'  de  jaune  \  corps 
terminé  par  deux  petites  appendices  lancéo- 
lées. 

10.  Cloporte  bicaudé. 

A  dem'fcylindrique ,  terminé  par  deux 
appendices  jimples  t  fétacées ,  de  la  longueur 
du  corps. 

1 1 .  Cloporte  des  rochers. 

Jaune,  avec  de  petites  lignes  noirâtres. 

ii.  Cloporte  pforique. 

Abdomen  uni  en-deffous  J  queue  à  demi- 
ovale  ,  pointue. 

13,  Clopqrte  épineux. 

I     Ovaleoblongiqueue  tridentée,  terminée  par 

Oblong  -}  corps  légèrement  épineux,  tranf-    deux  appendices  longues  ,  fétacées ,   bifides. 

parent. 


1 4.  Cloporte  albicorne. 

Oblong  noirâtre i  queue  pâle ,  pointillés 
de  noir. 

1 5.  Cloporte  océanique. 

Ovale  ;  queue  terminée  par  deux  appen- 
dices bifides  j  fétacées. 

1 6.  Cloporte  dentelé. 

Ovale   noirâtre  ;  queue  formée  de    cinq 
feuillets  ,  les  quatre  extérieurs  dentelés. 

17.  Cloporte  tridenté. 

Semi  -  cylindrique  i  queue  tronquée   tri- 
dentée. 

18.  Cloporte  fétifère. 
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i.  Cloporte  afellc. 

Ox reçus  Afcllus. 

Onifcus  ovalis  ,  cauda  obtufa ,  ftylis  duobus  Jim- 
plicibus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  i$9-  a*.  18.  —  Sp. 
if.  tom.  t.  pag.  379.  n*.  ii.  —  Marte,  inf  t.  i. 
p.  241.  n°.  13. 

Onifcus  Ajellus.  Lin.  Syft.  nat.  p.  \t>6\.na.  14. 
»—  Faun.  fuec.  n°,  10  j  8. 

Onifcus  cauda  obtufa  bifurca.  GsOFF.  Inf,  t.  2. 
pag.  670.  /iQ.  1.  pi.  ii.fig.  1. 


Le  Cloporte  ordinaire.  Geoff.  Ib. 

Onifcus  ovalis  fubdeprejfus  fiavo  maculatus,  cauda 
ftyiis  duobus  conicis  articulons.  Deo.  Mém.  inf.  t.  7. 
pag.  J47.  n".  i.pl.  ^.fig.  3. 

Cloporte  Afelle  ovale  applati ,  tacheté  de  jaune 
paille,  à  deux  pointes  coniques  articulées  à  la 
queue.   Dec.    Ib. 

Afellus  afininus  flve  vulgaris.  Rai.  Inf,  pag.  41. 

B°.    I. 

Millepeda.  Math.  In.  Diosc.  2.J7. 

Millepes.  Charlet.  Exerc.  54. 

Alorov.  Inf.  652. 

Afellus.  MOUFF  .Theat.  inf.  pag.  102. 

Onifcus.  Schaef i.Elem.  inf.  tab.  91.  —  Icon. 
tab.  îfi-fig.  I. 

GRONOV.  Zoopk,  993. 

Sulz.  Inf  tab.  1.4,.  fig.  I  f  4." 

Onifcus  Afellus.  Se  op.  Ent.  carn.n".  114t. 

Onifcus  Afellus.  Fod.  M«/I  grtc.  pag.   1 16. 

Onifcus  Afellus.  S  c  H  r  a  n  K.  Enum.  inf,  aujl. 
tt9.  11*1. 

Onifcus  Aftllus.T ourc.  Ent.  par.  i.pag.^i. 
n°.  I. 

Onifcus  Afellus.  Vil  t.  £nf.  fwr.  4. pag.  183. 
■».   ij. 

Il  a  fix  ou  fept  lignes  de  long ,  &  trois  Çc  demie 
de  large,  lorfqu  il  a  acquis  toute  fa  grofleur.  Il 
varie  beaucoup  pour  les  couleurs.  Il  elt  quelque- 
fois d'un  gris  foncé ,  un  peu  plombé ,  avec  des 
taches  jaunâtres  plus  ou  moins  marquées.  Quel- 
ques individus  ont  la  tête  noire,  chagrinée,  & 
le  deflus  du  corps  jaunâtre  ,  taché  de  noir.  Le 
deflbus  du  corps  &  les  pattes  font  livides.  Le  corps 
eft  terminé  par  deux  appendices  diftinéles ,  bi- 
articalées,    pointues. 

Il  fe  trouve  Jans  toute  l'Europe  ,  dans  les 
caves ,  fous  les  pierres ,  dans  les  vieux  murs  & 
autres  endroits  humides. 
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î.  Cloporte   Aimadille. 

On rs ci/s  Armadil'o. 

Onifcus  ovalis  ,  cinereo  -fufeus  ,  cauda  obtufa 
intégra. ÏAB.  Syft.  ent.  pag.  199.  n".  19.  — SpCC. 
inf.  tom.  î.  pag.  J79.  n°.  11.  —  Mine.  inf.  t.  t. 
pag  141.1°.  14. 

Onifcus  Aimadillo  ovalis  ,  caufa  obtufa  intégra; 
Lin.  Syft.  nat.p.  ioit.  n°.  1$.  —  Faun.  fuec, 
n" .  10J9.  ? 

Onifcus  cauda  obtufa  integerrima.  GeOIF.  Inf. 
tom.  1.  pag.  670.  nQ,  1. 

Le  Clopotte  armadille.  Geoff.  Ib. 

Afellus  lividut  major.  Rai.  Inf.  pag.  41.  n°.  t. 

Mouff.  Thcat.  inf.pag.  i-O^.fig-  ».  1. 

Onifcus  Armadillo.   So  l  z.  Hift.  inf.  tab.   jaS 

fie-  »5- 


Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  14.  fig.  3.  4. 

Il  eft  à-peu-près  de  la  grandeur  du  précédent, 
mais  un  peu  plus  convexe.  Tout  le  corps  efl  d'uB 
gris  de  plomb  foncé ,  avec  le  bord  des  anneaux 
un  peu  plus  clair  :  les  (egmens  des  anneaux  font 
moins  anguleux ,  &  la  partie  poftetieurc  du  corps 
elt  arrondie.  Les  appendices  de  la  queue  font 
courtes  &   peu    dirlinctes. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  fous 
les  pierres,  dans  les  endroits  frais  &  humides. 
Il  elt  plus  grand  dans  les  provinces  méridionales 
de  la  France  ,  qu'aux  environs  de  Paris.  Quand 
on  le  prend,  il  fe  roule  en  boule. 

Je  doute  que  ce  foit  là  l'infecte  de  Linné , 
puifqu'il  lui  donne  plus  de  quatorze  pattes. 

3.  Cloporte  maculé. 
Oniscus    maculatus. 

Onifcus  ovalis ,  cauda  obtufa  mutica  ,  corporc 
plumbeo  ,  lineis  punftatis  aV>is,  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1. 
pag.  378.  n".  10.  — »  Mant,  inf.  tom.  1.  pag.  141. 
n°.  %l. 

Il  elt  un  peu  plus  grand  que  le  Cloporte  Arma- 
dille, auquel  il  reflèmble  beaucoup.  Le  dclfus  da 
corps  elt  d'an  gris  plombé  ,  avec  cinq  ou  fepe 
rangées  longitudinales  de  taches  jaunes  :  les  deux 
extérieures  manquent  quelquefois  entièrement.  Les 
deux  appendices  qui  terminent  le  corps ,  fonc 
courtes ,   peu   diftin&es. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France,  en  Italie.  Lorfqu'on  le  prend,,  il  fç 
roule  en  boule  ,  comme  le  précédent. 
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CLO 


4.  Cloporte  foreftier. 

Oniscus  fylvarum. 

Onifcus  ovaLs  ,  cauda  obtufa  mUtica  ,  corpore 
plumèeo  albo  vaiingato.     , 

II  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Cloporte  ma- 
culé. Tout  le  dedus  du  corps  cil  d'une  cjuleur 
giife  plombée,  avec  des  taches  irrégulières,  d'un 
jaune  blahcnâtfe.  L'extrémité  du  corps  eft  arrondie  , 
&ks  appendices  font  courtes,  imperceptibles. 

Il  fe  trouve  fous  les  pierres,  dans  les  champs 
&  dans  les  bois,  en  Piovence.  Lorfqu'on  le 
prend ,  il  fe  roule  en  boule  ,  comme  les  précé- 
dens. 

5.  Cloporte  bordé. 

On jx eus  marginatus. 

Oniscus  ovalis  ,  cauda  obtufa  mutica ,  corpore 
nigricante,  fegmentis  marine  aLbis. 

Onifcus  margirutus  niger  ,  fegmentis  corporis  lu- 
teo  muigisiaiis.  Vii.L.Eni.  tom.  4.  p.  iSj.nv.  13. 
tab.  1  1  rfig.  1  ; . 

Il  relkmble  ,  pour  la  forme  &  la  graiiuv-ùi ,  au 
Cloporte  Armadilie.  Le  corps  eftovaie,  convexe, 
d'une  couleur  plomb-.' e  &c  noirâtre,  avec  le  bord 
extérieur  &  poilérieur  des  anneaux  blanchâtre,  La 
partie  poftérieure  du  10  ps  efl  arrondie. 

Il  fe  trouve  fous  les  pierres,  dans  les  provinces 
méridionales  de  la  Fiance.  Lorfqu'on  le  prend,  il 
fe  roule  auili  en  boule  comme  les  efpèces  précé- 
dentes. 

6.  Cloporte  bicolor. 

Oniscus   bicolor. 

Onifcus  ovalis  ,  fegmentis  fex  primis  murinis  , 
rtliquis   nigris. 

Onifcus  bicolor  murinus  ,  corporis  fegmentis  fex 
murinis  reliquis  nigris.  Vill.  Ent.  tom.  4.  p.  ]  88. 
n°.  ij. 

Il  eft  de  la  grandeur  des  précédens.  La  tète  & 
les  fix  premiers  anneaux  du  corps  font  d'un  gris  de 
fouris  ,  avec  quelques  petites  lignes  noires;  le  feptiè- 
me  anneau  eft  noir  ,  avec  les  côtés  d'ungris  de  fou- 
ris; les  autres  font  noirs,  bordes  de  gris.  Tout 
le  deflous  du  corps  eft  gris. 

Û  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France. 

7.  Cloporte  varié. 

Oniscus  variegatus, 

Onifcus  ovalis }  fegmentis  nigris  albo  ma'ginatis , 
dorfo  variegato. 
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Onifcus  variegatus  n'ge-,  fegmentis  corporis  nigris 
albomarginatis,  in  meaio  varia  atis.MiLL.  Ent.  /-.  4. 
pag.  1  8  S.  n".  14.  tab.  1 1  .fig.  1  6. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Cloporte  afelle. 
L  s  anneaux  du  corps  font  tous  bordés  de  blanc. 
La  partie  poftmeure  eft  noire,  &  l' antérieure  eft 
nv'Lr^ée  ck  blanc,  de  jaune  8c  de  gris.  On  re- 
mi;r.]ue  une  tache  jaune  ,  au  milieu  de  chaque 
anneau. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méiidionales  de 
la  France,  près  de  Nîmes.  Lorfqu'on  le  touche, 
il   fe  roule  en  boule. 

8.  Cloporte  voûté. 

Oniscus  convexus. 

Onifcus  ovalis  convexus  immaculatus  ,  cauda 
ftyi-is  duabus  conicis  articulaùs .  Dec  Mem.  inf. 
tom.  7.  pag.  553.   n".  l.pl.  i$.fig.l\. 

Cloporte  voûté;  ovale  très-convexe  fans  taches, 
à  deux  pointes  coni  xues  articulées  a  la  queue. 
Dfg.  li. 

Onifcus  convexus.  Vill.  Entom.  tom.  4.  p.  187. 
n°.  ai. 

Il  rclTemble  au  Cloporte  Afelle  ;  mais  il  eft 
un  peu  plus  cdnvexe  ,  &  d'un  gris  de  fouris  obf- 
cur,  avec  une  rangée  longitudinale  de  taches  , 
d'un 'blanc  (aie,  de  chaque  côté  du  corps.  Les 
pattes  &  le  defTous  du  corps  font  d'un  blanc  fale. 
La  queue  eft  terminée  par  deux  appendices  dif- 
tincles,  cylindriques,   articulées. 

Lorfqu'on  le  prend  ,  il  fe  roule  en  boule  ,  mais 
moins  parfaitement  que  le  Cloporte  Armadille.  Il 
fe  trouve   en  France,    en   Suède, 

9.  Cloporte  des  MoufTes. 

0;irscus  Mufcurum. 

Onifcus  oblongus  ,  fufeus  luteomaculatus ,  cauda 
lamellis  biais  lanceolatis. 

Onifcus  Mufcorum  oblongus  ,  antennis  quadri- 
nodiis  ,  cauda  lamellis  parvis  lanceolatis  binis  acu. 
minatis.Scov.  Ent.  carn.  ns.   1145. 

Il  diffère  beaucoup  des  précédens.  Le  corps*  eft 
noirâtre ,  taché  de  jaune  ,  compote  de  treize  an- 
neaux,  dont  fept  forment  le  corps,  &  fix  la 
queue.  Les  antennes  (ont  fi'tacées.  Le  dernier  an- 
neau du  corps  eft  terminé  par  une  pointe  ,  &  au- 
defTous  on  remarque  une  appendice  bifide. 

Il  fe  trouve  dans  les  forêts  de  la  Carniole,  par- 
mi des  MoufTes ,  Se  dans  les  jardins,  fous  des 
pierres. 

10. 
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jo.  Cloporte  bicaudé. 

On  i  s  eus   bi  eau  dut  u  s. 

Onifcus  femicylindricus  ,  caudis  duabus  longi- 
tudine  corporis.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  1060.  n".  t. 
—  Faun.fuec.  nQ.  106 1. 

Onifcus  bicaudatus.  Fa  b.  Syfl.  ent.  pag.  197. 
tt°.  9.  —  Sp.  inf.  tom,  1.  pag.  377.  n9.  10.  — 
Alan:,  inf.  tom.  1.  pag.  241.  n9.  11. 

Le  corps  eft  à  demi  cylindrique,  obfcur.,  com- 
pote de  douze  articles ,  terminé  par  deux  appen- 
dices de  la  longueur  du  corps  ,  composées  de 
cinq  articles,  dont  le  troifième  eft  plus  gros  Si 
plus  long  cjue  les  autres  ;  le  premier  &  le  fé- 
cond font  courts;  le  quatrième  &  le  cinquième 
font  les  plus  minces.  Entre  ces  appendices  ,  on  en» 
diftingue  deux  autres  courtes  &  fubulées. 

Il  fe  trouve  en  Norvège ,  fur  les  bords  de  la 
mer. 

11.  Cloporte  des  rochers. 

Oniscus  fcopulorum. 

Onifcus  luttas  ,  ftrigis  fufeis.  L  I  N.  Syji.  nat. 
pag.  1061. n°.  10.  —  Faun.fuec. n°.  1060.  —  Iter. 
Wtflrogoth.  190. 

Onifcus  fcopulorum.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  198. 
n".  to.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  577.  tz°.  ii.  — 
Mant.  inf.  tom.   I.  pag.  141.   n".    11. 

Stroem.    Sundm.  166.  n°.    5. 

Le  corps  de  cet  infecte  cft  jaunâtre ,  marqué 
de  petites  lignes  obfcures. 

Il  le  trouve  en  Norvège  fur  les  rochers  de  la 
mer. 

11.    Cloporte  pforique, 
Oniscus  Pfora. 

Onifcus  abdomint  fubtus  nudo  ,  cauda  femiovali 
acuta:  Lin.  Syft.  nat.  p.  1060.  n°,  3. —  Faun.fuec. 
n°.  1054. 

Onifcus  Pfora.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  298.  n".  11. 
—  Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  577.  n".  11.  —  Mant.  inf. 
tom.  i-pag.  141.  n°.  13. 

Onifcus  couda  ovali  acuta ,  fubtus  duabus  valvu- 
lis  claufa.  Stroem.  Acl.  Hafn.  IX.  jy^.tab.  10. 

Il  eft  plus  grand  que  'les  précédens.  Le  corps 
eft  compofé  de  fept  anneaux  égaux;  la  queue  en 
a  cinq  plus  étro.ts ,  outre  le  dernier ,  qui  eft 
grand,  à  demi  ovale,  terminé  en  pointe  :  les  an- 
tennes ont  un  quart  de  la  longueur  du  corps. 
L'abdomen  eft  nu.  Le  deflous  de  la  queue  eft 
couvert  de    feuillets  étroits. 

Hift.  Nat.  des  lnfeiles.  Tom.  VI. 
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Linné  rapporte  queles  Norvégiens  fc  fervent  de  l'o- 
vaire de  ceunfe&e  ,  comme  fpécifique  contre  la  gale. 

Il  fe  trouve   dans  la  mer  de  Norvège, 

i$.  Cloporte  épineux. 

Oniscus  fpinofus. 

Onifcus  oblongus ,  corpore  fpinofo  pellucido.  Fab. 
Syft.  ent.  p.  198.  «^.13.  —  Sp.inf  tom.  1.  p.  377. 
"■"•    'S- — Mant.  inf.  t.    l.pag.    141.   n°.   15. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne  ,  membraneux  , 
tranfparent.  La  tête  eft  gtande,  arrondie,  obtufe, 
avec  les  bords  légèrement  épineux.  Les  yeux  font 
grands ,  cont:gus.  Les  deux  antennes  font  fimples , 
fétacées.  Le  corps  eft  compofé  de  onze  anneaux 
infenliblement  plus'  étroits  ,  élevés  fupérieurement 
en  carène  munie  de  petites  épines.  Le  defîbus  de 
l'abdomen  a  fix  feuillets  ovales,  La  queue  eft 
courte  &  compofée  de  quatre  feuillets  bifides.  LcjS 
quatre  premières  pattes  loin  rapprochées ,  courtes, 
en  forme  de  pince;  les  huit  fuivantes  font  longues, 
anguleufes ,  légèrement  épineufes  fur  les  angles  , 
la  dernière  pièce  eft  fimple,  fubulée;  les  deux 
dernières  pactes  font  courtes  ,  la  dernière  pièce 
cft  en  maire  &  munie  d'un  ongle. 

Il   fe  trouve  dans  l'Océan  atlantique. 

14.  Cloporte  albicorne. 

OniScus  albicornis. 

Onifcus  obhr.gus  fufeus  ,  cauda  pallida  nigro 
punBata.  Fab,  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  141. 
n".  I  6. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Cloporte  océani- 
que. Les  antennes  font  pâles ,  de  la  longueur  de 
la  moitié  du  corps.  Tout  le  corps  eft  noirâtre  , 
avec  le  bord  des  anneaux,  un  peu  plus  pâle.  La 
queue  eft  compofée  de  cinq  feuillets  pâles ,  par- 
femés  de  petits  points  noirs. 

11  fe  trouve  dans  les  mers  d'Efpagnc.  Il  attaque 
&  ronge  les  poilfons. 

ij.  Cloporte  océanique, 

Oniscus  oceanicus. 

Onifcus  ovalis  ,  cauda  bifida  ftylis  lifidis.  Lin. 
Syft.  nat.  pag.  1061,  n°.  11. 

Onifcus  oceanicus.  Fab.  Syft.  ent.  p.  299.  n°.  17. 
—  Sp.  inf  tom.  1.  p.  578.  n°.  iS.  —  Mant.  inf. 
t.  i.p.  141.  n°.  18, 

Onifcus  ftylis  caudd  utrinque  binis.  Stroem. 
Sundm.  loi.  tab.  1.  fig.  14.  lj. 

Onifcus  corpore  lato  ,  pedibus  nataioriis  ,*  cauda 
utraque  bifeta,  u<3,  Helv ,  j.  371.  tab.  j./f-463- 
D  ' 
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Bast.  Suif.  i6.  H5"  tal>-    13-  h-  4- 
Gronov.  Zoopk.   994.    tab.  17.  fig-  t. 
Penn.  Zoo/,  ôn'r.  4.  rai.  îi.  fig.  4. 

Il  eft  deux  fois  plus  grand  que  le  Cloporte 
Alelle.  Touc  le  corps  eft  d'un  jaune  obfcur  livide. 
Les  antennes  font  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps  ,  composées  de  quatre  articles  dtftincls ,  & 
d'un  cinquième  formé  de  douze  ou  treize  pièces 
peu  diftinétes.  Les  yeux  font  noirs,  arrondis.  La 
queue  eft  terminée  par  deux  appendices  bifides, 
fétacées. 

Il  fc  trouve  dans  l'Océan. 

16.  Cloporte  dentelé. 

Oniscus  ferratus, 

Onifcus  ovatus  fufeus  ,  cauda  foliolis  quinque 
exterioribus  extus  ferratis,  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.  148.  «°.  19. 

Il  eft  petit,  ovale j  noirâtre.  La  queue  eft  com- 
pofée  de  cinq  feuillets,  dont  l'intermédiaire  eft 
ovale,  obtus,  pins  grand  que  les  autres.  Les 
feuillets  latéraux  font  étroirs  &  dentés  latérale- 
ment. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  d'Efpagne. 

17.  Cloporte  tridenté. 
Oniscus  tridtns. 

Oui  feus  femicylindricus  cauda  apice  tridentata. 

Onifcus  tridens  femicylindricus  ,  caudi.  apice  tri- 
dentato  truncato.  Scor.  Ent.  carn.  no.  1.141. 

Il  a  fept  ou  huit  lignes  de  long  &  deux  de 
large.  Le  corps  eft  à  demi  cylindrique  ,  à  peine 
plus  large  à  fa  partie  antérieure.  Les  antennes  fout 
fétacées  ;  les  trois  premiers  arricles  font  gros  & 
pointillés ,  les  autres  font  courts  &  diminuent  in- 
îenfiblement.  Les  fept  anneaux  du  corps  ont  de 
chaque  côté  une  écaille  inarticulée.  La  tête  eft 
convexe,  prefque  carrée,  rebordée.  La  queue  eft 
formée  d'une  écaille  longue ,  tridentée  à  fon  extré- 
mité :  la  dent  intermédiaire  eft  plus  grande  &  plus 
aiguë  que  les  autres.  Au-defTous  de  cette  queue 
on  apperçoit  deux  appendices  égales ,  poinrillées 
de  noirâtre  &  biarticulées.  Les  pâtes  font  pâles  , 
avec  des  points,  obfcurs. 

Il   fe  trouve  dans  la   mer  adriatique. 

18.  Cloporte  fétifere. 

Oniscus  fetiger. 

Onifcus  ovato-oblongxs ,  cauda  tridentata,  ftylis 
uwgis  Hfurcis. 
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Onifcus  bicaudatus.  Scop.  Ent.  carn.  ne'.  1 140. 

Lepifma  bifurca.  Pod.  Muf,  gr&c.pig.  110. 

Les  antennes  font  longues  ,  fétacées ,  iïmplej. 
Le  corps  eft  ovale  oblong,  d'une  couleur  obfcure 
livide.  Les  yeux  font  arrondis ,  peu  faillans ,  noi- 
râtres. La  queue  eft  terminée  pat  trois  dents  peu 
marquées  ;  elle  eft  munie  de  deux  appendices 
longues,  fétacées,  bifides;  les  foies  font  inégales  , 
la  lupérieure  eft  un  peu  plus  courte  que  l'infé- 
rieure. 

Il  fe  trouve  fur  les  rochers  des  bords  de  la 
mer  méditeirannée  :  il  court  avec  beaucoup  de 
célérité  fut  les  pierres. 

CLYTRE.  Clytra.  Genre  d'infectes  de  la 
troifième  Section  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

M.  Geoffroy  avoit  établi  fous  le  ;~om  de  Mé- 
lolonte ,  &  feopoli,  fous  le  nom  de  Bupnftis , 
un  genre  d'infectes  que  M.  fabricius  a  cru  devoir 
réunir  à  celui  de  Gribouri ,  Cryptocef-j/us  ,  & 
Linné  &  de  Géer  à  celui  de  Chrylomèle.  Entraîné 
par  l'exemple  de  ces  deux  auteurs  célèbres  ,  je 
n'avois  formé  qu'un  feul  genre  des  Clytrcs  &  des 
Gribouris  ,  dans  l'introduction  de  cet  ouvrage.  Mais 
un  examen  plus  approfondi  m'ayant  fait  conno'urc 
la  néceilïté  de  féparer  ces  deux  genres,  j'ai  adopté 
le  nom  de  Clytre,  que  M.  Laicharting  a  donné 
à  ces  infectes. 

Les  Clytres  différent  des  Gribouris  par  les  an- 
tennes en  feie  ;  par  les  mandibules  grandes  , 
arquées,  munies  de  dentelures  à  leur  extrémité  ; 
p«r  les  antennules ,  dont  le  dernier  article  eft  plus 
mince  que  les  autres.  Les  Gribouris  ont  les  an- 
tennes filiformes  ,  plus  longues  que  celles  des 
Clytres,  les  mandibules  courtes,  fimples  ,  Se.  les 
antennuies  filiformes. 

Les  antennes  font  ordinairement  plus  courtes 
que  la  moitié  du  corps,  fouvent  a  peine  de  la 
longueur  du  corcelet;  elles  font  compofées  de 
onze  articles ,  dont  le  premier  eft  un  peu  renflé 
à  fon  extrémité,  le  fécond  &  le  troilième  font 
petits,  les  autres  font  tous  égaux  &  difpof  s  en 
feie.  Elles  font  inférées  à  la  paitie  antérieure 
latérale  de  la  tête,    un  peu  en  devant  des  yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  alTez  grande  , 
échancrée  &  ciliée  à  fa  partie  antérieure. 

Les  mandrbules  font  alTez  grandes ,  avancées  , 
arquées,  cornées,  bidentées  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  font  cornées,  courtes,  compo- 
fées de  deux  pièces,  l'une  intér ieure  petite ,   pref- 
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que  cylindrique,  l'autre  extérieure  beaucoup  plus 
grande  &  arquée. 

La  lèvre  inférieure  eft  cornée,  courte,  à-pcu- 
près  de  la  largeur  de  la  lèvre  fupérieure. 

Les  anttnnules  antérieures,  guères  plus  longues 
que  les  poftérieures ,  (ont  compofées  de  quatre 
articles,  dont  le  premier  eft  petit,  les  deux  fui- 
vans  font  plus  gros  &  prefque  coniques, le  dernier 
eft  mince  &  cylindrique.  Elles  ont  leur  infertion  au 
dos  des  mâchoires.  Les  antennules  poftérieures 
font  filiformes  &  compofées  de  trois  articles ,  dont 
le  premier  eft.  très -court,  le  fécond  allez  long, 
&  le  troisième  un  peu  plus  mince  ;  elles  ont 
leur  infertion  à  la  partie  antérieure  de  la  lèvre 
inférieure. 

La  tète  eft  allez  large,  applatie  antérieurement, 
va  peu  enfoncée  dans  le  corcelet.  Les  yeux  font 
arrondis  ,   un  peu  faillans. 

Le  corcelet  eft  lifte ,  rebordé ,  ordinairement 
plus  large  que  long  ,  8c  prefque  de  la  largeur 
des  élytres.  L'écuffon  eft  petit,  triangulaire,  ou 
arrondi  poftérieurement.        . 
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Les  élytres  font  coriacécs ,  dures ,  comrexes ,  de 
la  longueur  de  l'abdomen.  Les  deux  aîlcs  qui  fc 
trouvent  au  dcftous,  font  membraneufes  <fc 
repliées. 

Les  patres  font  de  longueur  moyenne  dans  la 
plupart  des  efpèces  ;  dans  quelques-uns ,  les  anté- 
rieures font  beaucoup  plus  longues  que  les  autres. 
Les  tarfes  font  compofés  de  quatre  articles  ,  dont 
les  deux  premiers  font  prefque  triangulaires,  le 
troifième  eft  bilobé  ,  &  le  dernier  eft  mince  ,  ar- 
qué ,  un  peu  renflé  à  fon  extrémité  ,  &  terminé 
par  deux  crochets  aftez  forts.  Les  trois  premiers 
articles  font  garnis  de  poils  courts  ,  aftez  roides  , 
en  forme  de  broftes. 

Le  corps  de  ces  infedtes  a  une  forme  à-peu-près 
cylindrique  ,  &  quoique  peu  riche  en  couleurs  bril- 
lantes &  variées  ,  elle  n'en  paroit  pas  moins  aftez 
agréable  a  la  vue.  Ils  ne  s'élèvent  pas  à  une  gran- 
deur bien  remarquable  :  les  plus  grandes  efpèces 
connues  ont  à  peine  fix  lignes  de  long.  Leur  vol 
n'eft  pas  bien  agile  ,  &  on  peut  les  prendre  faci- 
lement.^ Ils  fréquentent  les  fleurs,  Scj'en  ai  trouvé 
plus  fréquemment  fur  les  fleurs  des  Chênes.  La 
larve  n'eft  point  encore  connue,  je  ne  puis  que 
foupçonner  qu'elle  vit  dans  la  terre. 
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C    L     Y     T     R   A.      L  A  i   c  h  A   r  T. 

CRYPTOCEPHALUS.     F  A  s. 

MELOLONTHA.        G  e  o  f  Fi 

CHRYSOMELA.     L  i  n.     Dbg. 

CARACTÈRES       GÉNÉRIQUES. 

Antennes  en  fcie ,  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps,  compofées  de 
onze  articles;     le  fécond  &  le  troifième    petits;  les  autres  égaux,  en   fcie. 

Bouche  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  échancrée;  de  deux  mandibules  arquées, 
bidentées  ;  de  deux  mâchoires  divifécs  en  deux  ;  d'une  lèvre  inférieure  (Impie ,  & 
de  quatre  antennules  inégales. 

Antennules  antérieures  un  peu  plus  longues,  quadriartrculées  ;  premfer  article 
petit,  le  dernier  mince.  Les  poftcrieures  inarticulées j  premier  article  coure,  le 
dernier  un  peu  plus  mince. 

Tète  àffez  large,  un  peu  enfoncée  dans  le  corcelet. 

Quatre  articles  aux  tarfes:  les  trois  premiers  garnis  de  brofles  ;  le  troifième 
bilobé;  le  quatrième  arqué,  mince  ,  un  peu  renflé  a  fon  extrémité  ,  &  terminé  par 
deux  ongles  crochus ,   allez  forts. 


ESPECES. 


i.Clytre  pectinicorne: 

Antennes  noires ,  peclinées  ;  corps  tejla- 
cé;  corcelet  &  élytres  avec  plufieurs  points 
noirs. 

i.  Clytre  ttWeméei 

D'un  noir  bleuâtre  luifant  ;  ély très  jau- 


nes ,  fans  taches  ;  pattes  antérieures  très- 
longues. 

3 .  Clytr    longïmane. 

Bronzée;  élytres  jaunâtres ,  avec  un 
petit  point  noir  à  la  bafe;  pattes  anté- 
rieures longues. 


Suite  de  l'introduction  à  l'Hifîoire  naturelle  des  Infeftes'. 
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4.  Clytre  rufîcolle. 

Noire  ;  cor  celé  t  rougeâtre* ,  fans  taches  ; 
élytres  d'un  jaune  fauve  3  avec  quatre 
taches  prefque  réunies  &  une  bande  noire. 

5.  Clytre  maxilleufe. 

Tête  &  corcelet  fauves  ;  élytres  jaunes  3 
avec  un  point  à  la  bafe  &  l'écuffon  noirs. 

6.  Clytre  longipède. 

D'un  noir  bleuâtre;  élytres  d'un  jaune 
pâle  ,  avec  trois  points  noirs  fur  chaque  ; 
pattes  antérieures  longues. 

7.  Clytre  fixmaculée. 

Noire;  corcelet  rougeâtre ,  fans  taches  ; 
élytres  d'un  jaune  pâle ,  avec' trois  points 
noirs  fur  chaque. 

8.  Clytre  quadriponcluée. 

Noire;  élytres  rougeâtres ,  avec  deux 
points  noirs  fur  chaque  ;  le  pojlérieur 
beaucoup  plus  grand  que  l'autre. 

9.  Clytre  quadrinotée. 

D'un  noir  bleuâtre  luifant  ;  élytres  rou- 
geâtres ,  avec  deux  taches  bleues  fur 
chaque. 

1  o.  Clytre  de  l'Atraphace. 

Noire  ;  corcelet  rouge  trimacuté  ;  élytres 
rougeâtres  y  avec  trois  taches  noires  fur 
chaque  ;  jambes  fauves. 

*    11.  Clytre  lunulée. 

Noire  luifante  ,  élytres  jaunes  >  avec 
une  tache  en  croijjant ,  une  bande  &  un 
point  à  l'extrémité,    noirs. 


1 1.  Clytre  douze- taches. 

Noire;  corcelet  rouge ,  avec  quatre  points 
noirs  ,  élytres  rouges  ,  avec  huit  taches 
noires. 

13.  Clytre  Bordée. 

Te/lacée  ,  antennes ,  future  &  bord  ex- 
térieur des  élytres  noirs. 

14.  Clytre  huit-points. 

Noire  ;  corcelet  rougeâtre;  élytres  tefla- 
céest  avec  quatre  taches  noires  fur  chaque. 

15.  Clytre  fix-poincs. 

Noire  ;  corcelet  rougeâtre  ;  élytres  tefla- 
cées ,  avec  trois  points    noirs  fur  chaque 
placés  fur  une  ligne  longitudinale. 

16.  Clytre  bimouchetée. 

Noire  ;  corcelet  avec  deux  taches  rou- 
ges ;  élytres  teftacées ,  avec  quatre  points 
noirs  fur  chaque. 

17.  Clytre  vatiolée. 

D'un  noir  bleuâtre  ;  élytres  rouges , 
avec  un  grand  nombre  de  points  enfoncés , 
bleus. 

1 8.  Clytre  cyanocéphale. 

D'un  noir  bleuâtre  ;  coïcelet  fauve  ; 
élytres  d'un  jaune  teflaeé. 

19.  Clytre  unifafciée. 

Noire  ;  corcelet  rougeâtre,  mélangé  de 
noir  ;  élytres  rougeâtres,  avec  deux  points 
fur  chaque  &  une  bande  noirs. 
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20.  Clytre  bleuâtre. 


Bleue  luifante,  fans  taches  %t  antennes 
obfcures. 

2 1 .  Clytre  buccphale. 

Bleue  ;  bouche }  côtés  du  corcelet  &  pattes 
rougeâtres. 

22.  Clytre  rougeâtre. 

Noire  ;  corcelet  rougeâtre  ,  avec  une 
tache  noire  ;  élytres  rougeâtres ,  avec  deux 
taches  noires  fur  chaque. 

23.  Clytre  marginée. 

D'un  noirbron\é\  élytres  jaunes  ^bordées 
de  noir. 

24.  Clytre  indigo. 

Bleue  luifxnte;  corcelet  &  pattes  rou- 
geâtres. 


R  E.  (Infeûes.) 

25.  Clytre  en  marte. 

Tète  &  corcelet  ferrugineux  ;  élytres 
noires  t  avec  une  raie  jaunâtre. 

2.6.  Clytre  bicolor. 

D'un  vert  bleuâtre  }  élytres  bleues,  poin- 
tillées. 

27.  Clytre  feopoline. 

Noire  ;  corcelet  rougeâtre ,  fans  taches  ; 
élytres  rougeâtres ,  avec  deux  bandes  bleues  j 
pattes  noires. 

28.  Clytre  florale. 

Noire  ;  corcelet  fauve  ,  fans  taches  ; 
élytres  d'un  rouge  pâle ,  avec  deux  taches 
tranfverfales,  no  ires,  fur  chaque. 

20.  Clytre  quadrimouchecée. 

Noire  j  luifante  ;  élytres  avec  deux  taches 
rouges  fur  chaque. 
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i.  Clytre  pcctinicoruc. 
Clyïra  peclinicornis. 

Clytra  antennis  pcciinatis  nïgris  ,  corporc  pallide 
teftacco  ,  thorace  elytrifque  punftis  plurimis  nïgris. 

Elle  a  environ  cinq  lignes  de  long  ,  &  près  de 
trois  de  large.  Les  antennes  font  noires  ,  pefti- 
nées ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tête 
eft  d'un  jaune  teftacé,  avec  une  tache  noire  furie 
front.  Le  corcelct  eft  d'un  jaune  pâle  ,  avec  cinq 
points  noirs  ,  diftindts  ou  réunis  ,  &  un  autre  plus 
petit ,  de  chaque  côté,  également  diftinét.  L'écurTon 
eft  noir  &  arrondi  poftérieurement  :  il  a  dans  quel- 
ques individus  un  point  fauve,  au  milieu.  Les  élytres 
font  d'un  jaune  teftacé  ,  avec  onze  points  fur 
chaque,  de  forme  &  de  grandeur  inégales.  Le  def- 
fous  du  corps  eft  d'un  jaune  fauve.  Les  pattes 
font  noires.,  avec  un  peu  de  fauve  obfcur  fur  les 
eûiflès. 

Elle  fc  trouve  au  Sénégal  ,  d'où  elle  a  ces  appor- 
tée par  M.  Rouflillon. 

i.  Ct^TRE   tridentée. 

Clytra  tridentata. 

Ctytra  nigro-  ctrulefcens  ,  efytris  pallldïs  imma- 
culatis  ,  pedibus  anticis  longiffimis.  Ent.  ou  hift. 
nat.  des  inf.  Gribouri.  PI.  i-fig-  1.  a.  b. 

Chryfomela  tridentata  cylinlrica ,  thorace  c&ruleo  , 
elytris  teftaceis.  Lin.  Syft.  nat. pag.  $96.  n°.  73.— ■ 
Faun.  fu.ee.  n*.    546. 

Cryptocephalus  tridentatus  ctrulefcens ,  elytris  tef- 
taceis .F  a  B.  Syft.  ent.  pag.  106.  n".  5.  —  Spec. 
inf,  tom.  1.  p.  139.  n".  8.  ■  Mant.  inf,  tom,  ï. 

pag.  79.  n°.}. 

Chryfomela  cylindrica  viridî-curulea  nitida  ,  ely- 
tris teftaceis  ,  thorace  angulato  gibbo.  Deg.  Mém. 
inf.  tom.  <,.pag.  3  53.  n°.  36.  pi.  10.  fig.  10. 

Chryfomele  bleue  verdâtre  a  étuis  jaunes  ,  cylin- 
drique d'un  bleu  verdâtre  luifant ,  à  étuis  d'un  jaune 
fauve,  &  à  corcelct  gros  &  angulaire.   Deg,  Ib. 

Cryptoctpkalus  tridentatus .  Petagn.  Specim,  inf. 
Cal.  pag.  11.    b°.  $2..   tab.  1.  fig.  8. 

Melolontha.  Schaeït.  Icon.  inf.  tab.  77.  fig.  t. 

Cty ira  tridentata.  Laichart.  Inf.  tom.  i.p.  170. 

Cryptocephalus  tridentatus.  Ross.  Faun.  etr.  t.  1. 
pag.  99.  n°.  234. 

Elle  a  environ  cinq  lignes  de  long  ,  &  un  peu 
plus  de  deux  de  large.  Tout  le  corps  ,  excepe  é  les 
élytres ,  eft  d'un  noir  bleuâtre  uifant.    Les  in  andi- 
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bulcs  font  grandes.  Les  antennes  (ont  comprimées , 
en  (cie  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet.  L'es 
élytres  font  d'un  J3unc  pale  ,  fans  ta  "lies.  Les  pattes 
antérieures  font  beaucoup  plus  longues  que  les  au- 
tres. Les  cuirtès  font  renflées  &  munies  d'une  dent 
peu  marquée.  Les  jambes  font  un  peu  arquées. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ;  elle  eft  très-commune 
au  midi  de  la  France  ,  fut  différentes  fleurs  ,  &: 
particulièrement  fur  celle  du  Chêne. 

3.  Clytre  longimane. 

Clytra  longimana. 

Clytra  &*iea  ,  elytris  teftaceis,  punlo  bafeos  nigro. 
Ent.  oukift.  nat.  des  inf.  Gribouri.  PI.  t.  fig.  16. 

Chryfomela  longimana  fubcylindrica  obfcuro  tnea, 
elytris  tivido  -fiavis  ,  pedibus  anticis  longiffimis. 
Lin.    Syft.  nat.  pag.  599.   n°-  9J.  — Faun.  fuec. 

Cryptocephalus  longimanus  obfcure  uneus  ,  elytris 
teftaceis.  Fab.  Syft.  ent.  pag  107.  n°.  II.  — Spec. 
inf.  tom.  1.  pag.  140.  n° .  16.  —  Mant,  inf.  t.  1. 
pag.   80.   n°.  iç). 

Melolontha  nigro-viridis  ,  elytris  lateo-pallidis. 
Geoïf.  Inf.  tom.  1.  p.   lyi.   n°.   3. 

La  Mélolontc  lifette.    Geoef.  U. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  36.  fig.  13. 

Melolontha  palîida.  FOURC.  Ent.  par.  I.  p.  71. 
n".    3. 

Elle  eft  une  ou  deux  fois  plus  petite  que  la  précé- 
dente. Les  antennes  font  d'un  noir  bhuâtre  ,  en 
feie  ,  de  la  longueur  du  corcelet.  Tout  le  corps , 
excepté  les  élytres  ,  eft  d'un  vert  bronzé.  Les  élytres 
font  d'un  jaune  pâle  ,  avec  un  point  noir  vers  l'angle 
extérieur  de  la  bafe.  Les  pattes  antérieures  font 
beaucoup  plus  longues  que  les  autres.  Les  cuifles 
font  (impies  ,  aflez  grofles  ,  &  les  jambes  font  ar- 
quées. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

4.  Clytre  ruficolle. 

Clytra   ruficollis. 

Clytra  nigra,  thorace  rufo  ,  elytris  teftaceis  ma- 
culis  quatuor  tranfverfis  fafeiaque  poftica  aigris.  Eut. 
ou   hift.  nat.  des  inf.  GRIBOURI.  PI.  1-fig-  6. 

Elle  a  environ  cinq  lignes  de  long  5c  deux  de 
large.  Les  antennes  font  noires  ,  avec  le  premier 
article  brun  ,  en  feie  ,  guère  plus  longues  que  la 
tête.  Les  mandibules  font  grandes  ,  arquées,  La 
tète  eft  noire  ,  avec  la  lèvre  fupérieurc  brune.  Le 
corcelet  eft  fauve  ,  fans  taches.  L'écuflon  eft  noir. 
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Les  élytres  font  jaunâtres ,  avec  deux  taches  noires, 
irrégulières  fur  chaque  ,  prefque  réunies  ,  en  deçà 
du  milieu  ,  &  une  bande  de  la  même  couleur  ,  au 
delà  du  milieu.  Le  rebord  de  l'élytre  cil  noir  de- 
puis la  bande  jufqu'à  l'extrémité.  La  poitrine  ,. 
l'abdomen  &  les  pattes  font  nous.  les  pattes  anté- 
rieures font  très-longues.  Les  cuifles  fent  prefque 
cylindriques ,  &  les  jambes  arquées. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal. 

5.  Clytre  maxilleufe. 

ClYtra  maxillofa. 

Clytra  capite  thoraceque  fulvis  ,  elytris  flavis  , 
punBo  bafeos  fcutelloque  nigris.  Ent.  ou  hifi.  nat, 
des  inf.  Gribouri. PI.  $.fig.  34. 

Cryptocephalus  maxillofus.  Fab.  Sp,  inf.  t.  1. 
pag.  139.  nv.  11.1—  Mant.  inf.  tom.  1.  pcig.  80. 
.«".  14. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Clytre  longimane  , 
mais  elle  eft  un  peu  plus  grande.  Les  antennes  font  en 
fcie  ,  noues  '  teftacées  à  leur  bafe.  Les  mandi- 
bules font  grandes  ,  fauves  ,  &  noires  à  leur  extré- 
mité. La  tête  &  le  corcelet  font  fauves  ,  liiîes ,  lui- 
fans  ,  fans  taches.  L'écuûon  eft  petit  ,  triangu- 
laire &  noir.  Les  élytres  font  jaunâtres  ,  point  du 
tout  luifantes ,  pointillées ,  avec  un  pomt  noir  à  la 
bafe  latérale.  Le  corps  en-deilous  eft  d'un  jaune 
t:ftacé.  Les  pattes  antérieures  font  aiTez  longues. 

Elle  fe  trouve  au   Cap  de  Boune-Eipérance. 

6.  Clytre  longipèdc. 

Clytra  longipes.  t 

Clytra  nigro  -  arulea  ,  elytris  paWdis  ,  punBis 
tribus  nigris  ,  pedibus  anticis  elongatis.  Ent.  ou 
hifi.  nat.  des  inf.  Gribouri.  PL  1.  fig.  1  3. 

Cryptocephalus  longipes  niger  obfcurus  ,  elytris 
pallidis  ,  maculis  tribus  nigiis  ,  pedibus  anticis 
elongatis.  I'ab.  Syfi.  ent. p.  10t.  n".  1.  — Sp.  inf. 
tom.  i.pag.  137.  n°,  1.  —  Mant.  infij.  i.pag.ji. 
n°.  1. 

Buprefiis  fex  punBata.  Se  or.  Ent.  carn.  n".  108. 

Clytra  longipes.  Laïchart,  Inf.  tom.  1.  ».  166 
«°.  1 . 

Cryptocephalus  longipes,  RoSS.  Faun.etr.tom.  1. 
pag.  89. 72°.  218. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  6.  fig.  J. 

Cryptocephalus  longipes.  Petagn.  Spec.  inf.  cal. 
p.  lo.n°,   51.  tab.  l.fig.  18.. ? 

Elle  varie  beaucoup  pour  la  grandeur  ;  elle  a 
dipuis  trois  jufqu'a  cinq  lignes  de  long.    Les  an-  j 
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tennes  font  en  fcie  ,  à  peine  de  la  longueur  du 
corcelet  ,  noires  ,  avec  le  premier  Se  le  fécond 
articles  fauves.  Tout  le  corps  ,  excepté  les  élytres  , 
eft  d'un  noir  un  peu  bleuâtre  luifant  ,  légèrement 
couvert  de  poils  courts  ,  cendrés.  Les  élytres  font 
pâles  ,  avec  trois  points  noirs  fur  chaque  ,  un  vers 
l'angle  extérieur  de  la  bafe  ,  &  les  deux  autres  en 
ligne  tranfverfale  ,  un  peu  au  -  delà  du  milieu. 
Les  pattes  antérieures  font  un  peu  plus  longues  que 
les  autres. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  l'Europe  ,  fur  diffé- 
rentes fleurs. 

7.  Clytre  fixmaculée. 

Clytra  fexmaculata. 

Clytra  nigra  thorace  rufo  immaxulato  ,  elytris 
pallidis  ,  punBis  tribus  nigris.  Ent.  ou  hifi.  nat. 
des   inf.  GribuUrI.jP/.  l.fig.  IJ. 

Cryptocephalus  fexmaculdtus  niger ,  thorace  ru- 
bro  immaculato  ,  elytris  ru.br is  ,  punBis  tribus  nigris. 
Fab.  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  138.  n".  1. —  Mant, 
inf  tom.  I.  p.  78.  n°.  2. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Clytre  quadri- 
ponctuée.  Les  antennes  font  un  peu  plus  courtes 
que  le  corcelet  ,  en  fcie  ,  noires  ,  avec  l'extrémité 
du  premier  article,  le  fécond  &  le  troifième,  fauves 
La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  Irfle  ,  lui- 
fant, fans  taches.  L:écuiTon  eft  noir.  Les  élytres  font 
d'un  jaune  teftacé  ,  avec  trois  points  noirs  fur 
chaque  ,  l'un  vers  l'angle  extérieur  de  la  bafe  , 
les  deux  autres  ,  plus  petits ,  en  ligne  tranfverfale  , 
un  peu  au-delà  du  milieu.  La  poitrine,  l'abdo- 
men &  les  pattes  font  noirs.  Les  pattes  antérieures 
font  un  peu  plus  longues  que  les  autres. 

Elle  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales 
de  la  France  ,  en  Italie  ,  fur  différentes  fleurs  ,  & 
plus  ordinairement  fur  celles  dn  Chêne. 

8.  Clytre  quadriponctuée. 

Clytra  quadripunBata. 

Clytra  nigra,e!ytris  rufis  punBis  quatuor  nigris pof- 
ticis  majoribus.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Gr  i  boo  ri. 
PL  l.fig.  l.a.b. 

Chryfomela  quadripunctata  cylindrica  ,  thorace 
nigro  ,  elytris  rubiis  punBis  duobus  nigris  ,  anten- 
nis  brevibus.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  596.  n°.  76.  — . 
Faun.  fuec.  edit.  1.  n°.  547. 

Chryfomela  ob  'onga  nigra  >  coleoptris  rubris  :  ma- 
culis quatuor  nigris.  Lin.  Faun.  fuec,  edit.  1. 
n".  43*. 

Cryptocephalus  quadripunélatus  niger,  elytris  ru- 
bris ,  punBis  duobus  nigris ,  antennis  brevibus  fer- 
ratis.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  106.  n° .  1.  —  Spec.  inf. 
tom,  i.p,  138.  n",  4. — Mant. inf.  t.  i.p.  78.  n".  3. 

Melolonthtt 
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Me'dlonika  coleoptris  rubris  ,  maculis  quatuor 
nigris ,  thorace  nigro.  GeOîf.  Inf.com.  i.  p.  195. 
n°.   î.pl.^.fig.  4- 

La  Mélolontc  quadrille  à  corcelet  noir.  Geoef.  Ib. 

Ckryfomela  cylindrica  quadripun&ata  cylindrica  , 
thorace  nigro  ,  elytris  rubris  :  maculis  duabus  nigris, 
antennis  ferratis.  Deg.  Mcm.  inf.  tom.  5.  p.  319. 
n".  }î.  pi.  10  j%.  7. 

Chryfomele  cylindrique  a  quatre  points  noirs 
cylindrique  ,  à  corcclet  noir  ,  à  émis  rouges ,  avec 
deux  taches  noires  &  à  antennes  dentelées.  Deg.  Ib. 

Mclolontka.  ScHMTT.Elem.  ent.  tab,  83  — Icon. 
inf.  tab.é.fig.i.  1. 

Clytra  quadripunftata.l.  ai  ch  art.  Inf.  t.  1. 
pag.  i6j.  nï.  t. 

Bupreftis  quadripunBata.  S  c  o  p.  Ent.  carn. 
n°.  106. 

Ckryfomela  quadripunBata.  S  c  h  r  a  n  k.  Enum. 
inf.  aujl.  n°.  1 64. 

Mclolontka  quadripunBata.  Fourc.  Ent.  par.  I. 
/.7i-  "°.  i- 

Ckryfomela  quadripunBata,  Vill,  Ent.  tom.  1. 
P"g-  147-  n".  \\6. 

Cryptocepkalus  quadripuncîitus , Ross.  Faun.  £fr. 
tom.  î.p.  90.  n°.  219. 

Elle  a  un  peu  moins  de  cinq  lignes  de  lang.  Les 
antennes  font  en  feie ,  plus  courtes  que  le  corcelet, 
noires  ,  avec  le  fécond  &  le  troihème  articles  fauves. 
La  tête,  le  corcelet  &  l'écufton  font  noirs  ,  luifans, 
fans  taches.  Les  élytres  font  d'un  rouge  pâle  ,  avec 
deux  taches  noires  fur  chaque  ,  l'une  petite  &  arron- 
die ,  vers  l'angle  extérieur  de  la  bafe  ;  l'autre  ,  plus 
grande,  irrégulière,  tranfveifale,  vers  le  milieu. 
Le  defibus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs  ,  légère- 
ment couverts  d'un  duvet  grisâtre. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  différentes 
fleurs ,  &  plus  ordinairement  fur  celles  du  Chêne  , 
du  Prunelier  &  de  l'Aubépine. 

y.  Clytre  quadrinotée. 

Clytra  quadrinotata. 

Clytra  cyaneo-nigra  nitida  j  elytris  rufis  maculis 
duabus  cyaneis. 

Cryptocepkalus  quadrinotatus  niger,  elytris  rubris  : 
maculis  duabus  cyaneis  ,  antennis' èrevièus.  F  a  b. 
>Mant.  inf.  tom.  I.  p.  79.  n°.  4, 

Elle  refiemble  beaucoup  à  la  précédente  ,  mais 
elle  eft  deux  ou  trois  fois  plus  petite.  Les  antennes 
font  courtes  ,  en  feie.  La  tête  &  le  corcelet  font 
d'un  noir  bleuâtre  luifant.  Les  élytres  font  glabres , 

Hifi.  Nat.  des  Inftcles.  Tom.  VI. 
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rougè$tres,avec  deux  grandes  taches  d'un  noir  bleuâtre 
fur  chaque,  dont  la  poftérieure  eft  plus  grande  que 
l'autre.  Le  dellous  du  corps  3c  les  pattes  font 
noirs. 

Elle  fc    trouve  en  Barbarie. 

10.  Clytre  de  l'Atraphace. 

Cl  ytra  Atrtpkaxidis, 

Clytra  nigra  ,  thorace  rubro  trirr.aculato ,  elytris 
rufis ,  maculis  tribus  nigris  ,  'tibiis  rufis.  Ent.  ou 
ht  fi.  nat.  des  inf  Gribouri.  PI.  1.  fig.  7. 

Cryptocepkalus  Atraphaxidis.  Fab.  Sp.  inf.t.'i. 
p.   138.110.  4.  -—Munt.  inf.  tom.  t. p.  79.  n°.  j. 

Ckryfomela  Atraphaxidis.  Pau.  It.  tom,  2. 
pag.  72J .  n°.  éS. 

Elle  refiemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
la  Clytre  quadriponâuée.  Les  antennes  font  plus 
courtes  que  la  moitié  du  corcelet ,  un  peu  en  feie  , 
fauves  a  leur  bafe  ,  noires  à  leur  extrémité.  La  tête 
eft  noire.  Le  corcelet  eft  rougeâtre  ,  avec  trois 
taches  réunies  ,  noires ,  au  milieu  poftérieurement  , 
&  un  point  de  chaque  coté  plus  ou  moins  marqué.  ' 
L'écuflon  eft  noir.  Les  élytres  font  rougeâtres , 
avec  trois  taches  noires  fur  chaque  ;  une  oblono-ue  , 
vers  l'angle  extérieur  de  la  bafe  ;  une  ronde  ,  un 
peu  plus  bas ,  vers  la  future  ;  la  troisième  ,  beau- 
coup plus  grande  ,  irrégulière  &  tranfverfale  ,  au- 
delà  du  milieu.  Le  delfous  du  corps  eft  noir  & 
couvert  d'un  duvet  foyeux  ,  grisâtre.  Les  nattes 
font  fauves  }  avec  les  cuiiles  noires. 

Le  corcelet  de  cet  infecte  varie  beaucoup  ;  il 
eft  quelquefois  fans  taches ,  &  quelquefois  maraué 
de  trois  points  diftindts. 

Elle  fe  trouve  en  Sybc'rie  ,  fur  une  efpèce  d'Atra- 
phace ,  Atraphaxis  ,  Se  au  midi  de  la  France  ,  fur  le 
Chêne  vert. 

11.  Clytre  lunulée. 

Clytra  lunulata. 

Clytra  atra  nitida  ,  elytris  fiavis  ,  lunula  fafeia 
punBoque  apicis  nigris,  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf 
Gribouri.  PL  3.  fig.  35. 

Cryptocepkalus  lunulatus.  Fab.  Spet.  inf.  tom.  1, 
/M38.  72°.  J.  — Mant.  inf  tom.  i,p.  79.  nv.  6. 

Elle  eft  prefquede  la  grandeur  delà  Clytre  quadri- 
mnculée.  Le  corps  eft  d'une  couleur  noire  bleuâtre 
très-luifante.  Les  antennes  font  noires  ,  courtes  Se 
en  feie.  La  tête  eft  cachée  dans  le  corcelet.  Le 
corcelet  eft  lifte  ,  relevé  ,  peu  bordé.  L'ecuflbn  eft 
petit  Se  d'un  noir  bleuâtre.  Les  élytres  font  liftes  , 
d'un  jaune  teftacé  ,  avec  une  tache  irrégulière, 
d'un  noir  bleuâtre  ,  prefque  en   croiffant,  yers  la 
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bafe  ,  &  une  bande  de  la  même  couleur,  au-delà 
Au  milieu  :  l'extrémité  de  l'élytre  a  un  peu  de  noie 
bleu.  Les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre  ,  avec  les 
tarfss  noirâtres. 


Elle   fe  trouve  . 


li.  Clytre  doure-taches. 

Clytra   duodecimmaculata. 

Clytra  nigra  thorace  elytrifque  rubris ,  punltis 
quatuor  nigris.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  GriboURi. 

Cryptocepkalus  duoiecimmaculatus.  Fab.  Syft. 
en:,  pag.  106.  n°.  3.  —  Spec.  inf.  tom.  1 .  pag.  1 39. 
»°.  6.  —  Mant.  inf,  tom.  1,  pag.  79.  n°.  7. 

Elle  eft  un  peu  plus  large  que  la  Clytre  quadri- 
ponétuée.  Les  antennes  font  courtes ,  en  feie ,  noires 
&  reftacées  à  leur  bafe.  La  tête  eft  noire  Se  en- 
foncée dans  le  corcelet.  Le  corcelet  eft  lifle  ,  re- 
levé ,  rougeâtre  ,  avec  quatre  points  noirs  ,  placés 
tranfverfalement ,  dont  les  deux  du  milieu  font  un 
peu  plus  grands.  L'écuflbn  eft  triangulaire  &  rou- 
geâtre. Les  élyrres  font  rougeâtres  ,  avec  trois 
taches  noires  fur  chaque  ;  deux  à  la  bafe  ,  l'une  à 
côté  de  l'autre  ;  une  autre  large  ,  tranfvcrfale  ,  un 
peu  aa-delà  du  milieu.  On  voit  aufli  un  point  de 
la  même  cauleur  vers  l'extrémité.  Le  deflbus  du 
corps  &  les  pattes  font  noirs  ,  mais  couverts  de  poils 
très-courts  grisâtres. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérancc. 

.    13.  Clytre  bordée. 

Clytra  obfua. 

Clytra  teftacea ,  antennis  elytrorumque  tnargine 
nigris. 

Cryptocepkalus  obfitus.  Fab.  Syft.  ent. p.  106.  n°.  4. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  159.  n°.  7.  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  79.  n°.  8. 

Elle  reflemble  à  la  Clytre  tridentée.  Les  an- 
tennes font  noires ,  en  feie.  La  tête  &  le  corcelet 
font  lifles  ,  luifans  ,  rougeâtres  ,  fans  taches.  Les 
élytres  font  teftacées  ,  avec  la  future  &  le  bord 
extérieur  noirs.  L'abdomen  eft  cendré  noirâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

14.  Clytre  huit-points. 

Clytra  oâopunciata. 

Clytra  nigra  ,  thorace  rufo  ,  elytris  teftaceis  punc- 
tis  quatuor  nigris . 

Cryptocepkalus  oBopunilatus.  Fab.  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  79. n°.  12. 

Elle  reflemble  aux  précédentes  pour  la  forme  & 
Ja  grandeur.  Les   antennes  font  noires ,  courtes , 
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en  feie.  La  tête  eft  noire.  Le  carcelet  eft  lilTc , 
lui  faut  ,  rougeâtre  ,  fans  taches.  Les  élytres  font 
lifles  ,  teftacé'es ,  avec  quatre  points  noirs  fur|chaque. 
placés  obliquement  de  deux  en  deux.  L'écuflbn  eft 
noir.  Le  deflous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font 
noires ,  avec  les  jambes  teftacées. 

Elle  fe  trouve  fur  différentes  plantes ,  en  Bar- 
barie. 

ij.  Clttre  fii-points 

Clytra  fexpunilara. 

Clytra  nigra  thorace  rufo  ,  elytris  teflaceis ,  punc*~ 
tis  fex  nigris.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Gribouri. 
PI.  i.fig.  ih 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Clytre  quadri- 
pondtuée.  Les  Antennes  font  en  feie  ,  plus  courtes 
que  la  moitié  du  corcelet  ,  noires  ,  avec  le  fécond 
&  le  troifîème  articles  fauves.  La  cête  eft  noire.  Le 
corcelet  eft  fauve  ,  luifant ,  avec  un  point  noie  a 
peine  marqué ,  vers  l'écullon.  Les  élytres  font  d'un 
rouge  teftacé  ,  avec  trois  petits  points  noirs  fut 
chaque,  dont  l'un  à  l'angle  extérieur  de  la  bafe, 
le  fécond  en -deçà,  &  le  troifième  en-delà  du  mi- 
lieu. L'écuflbn  eft  noir  &  triangulaire  ,  un  peu 
élevé  poftérieurement.  Le  deflbus  du  corps  &  les 
pattes  font  noirs. 

Le  corcelet  a  quelquefois  trois  petits  points  noirs 
à  peine  diftincts. 

Elle  fe  trouve  en  Provence  ,  fur  différentes 
fleurs. 

16.  Clytre  bimouchetée. 

Clytra  biguttata. 

Ciytra  nigra  ,  thorace  maculis  duabus  rubris  , 
elytris  teftaceis  ,  punâis  quatuor  nigris. 

Elle  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
la  Clytre  longipède.  Les  antennes  font  noires  ,  en 
feie,  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelet.  La  tête 
eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir  ,  luifant  ,  avec  des 
taches  rouges.  L'écuflbn  eft  noir.  Les  élytres  font 
teftacées ,  avec  quatre  points  noirs  fur  chaque  , 
dont  trois  fur  une  ligne  longitudinale,  &  un  plus  petit, 
vers  le  bord  extérieur  ,  entre  le  fécond  &  le  troi- 
fième. Le  deflbus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs  ; 
les  pattes  antérieures  font  beaucoup  plus  longues 
que  les  autres. 

Elle  fe  trouve  en  Eipagne. 

17.  Clytre  variolée. 

Clytra  variolofa. 

Clytra  nigro-ctrulea ,  elytris  rubris  punliis  innu.- 
meris  imprejfts  c&ruleis. 

Chryfomela  variolofa  ovata  nigra  ,   elytris  rubris 
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funttis  [parfis  imprejjîs   cvuleis.    L  I  N.  Syjt.   nat. 
pag.  jfl.  n*.  }$• 

Ckryfomela  variolofa.  Fa  b.  Syfl.  ent.  pag.  99. 
n°.  i8.  —  Spec  inf.  tom.  1.  p.  lzr.  n°.  59. —  Niant, 
inf.  tom.  i.p.yo.  n°.  fo. 

Elle  a  environ  trois  lignes  &  demie  de  long&  deux 
de  large.  Les  antennes  fonc  ;n  feie  ,  un  peu  plus 
courtes  que  le  corcelet ,  noires  ,  avec  le  fécond  & 
le  troilième  articles  fauves.  La  tête  &  le  corceîct 
font  d'un  noir  bleuâtre  luifant  ,  légèrement  couvert 
de  poils  fins  ,  grisâtres.  L'écullon  eft  d'un  noir 
bleuâtre  ,  luifant.  Les  élytres  font  d'un  rouge  fan- 
guin  ,  avec  un  grand  nombre  de  points  irréguliers, 
enfoncés  ,  d'un  noir  bleuâtre.  Le  deiTous  du  corps 
&  les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre.  Les  pattes  anté- 
rieures font  à  peine  plus  longues  que  les  autres. 

N'ayant  point  encore  vu  l'infcéte  ,  lorfque  j'ai 
rédigé  l'article  Chryfomcle  ,  je  l'y  ai  placé  à  l'exemple 
de  M.  Fabricius  ;  mais  l'ayant  reçu  depuis  lors  ,  j'ai 
reconnu  qu'il  asparcenoit  à  ce  genre-ci. 

Elle  fe  ttouve  en  Barbarie. 

18.  Clytre  cyanocéphale. 

Clytra  cyanocephala, 

Clytra  nigro-ctrulea  ,  tkorace  rufo ,  elytris  tefla- 
ceis. 

Elle  a  un  peu  plus  de  trois  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  en  feie  ,  de  la  longueur  du  corcelet , 
noires  ,  avec  l'extrémité  du  premier  ,  le  fécond  & 
le  croihème  articles,  fauves.  La  tête  eft  d'un  noir 
bleuâtre,  luifant.  Le  corcelet  eft  fauve  &  luifant. 
L'écuflon  eft  noir  triangulaire ,  un  peu  relevé  pofté- 
rieurement.  Les  élyttes  font  d'un  jaune  teftacé,  & 
marquées  de  points  enfoncés  irréguliers.  Le  defTous 
du  corps  &  les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Corfe. 

Du  cabinet  de  M.  d'Orcy. 

Ij.  Clytre  unifafciée. 

Clytra  unifafeiata. 

Clytra  nigra  ,  tkorace  rufo  nlgro  variegato ,  ely- 
tris  rubris  ,  punciis  quatuor  fajciaque  nigris. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Clytre  quadri- 
ponftuée.  Les  antennes  (ont  courtes  ,  en  feie  ,  noires , 
avec  les  trois  premiers  articles  fauves.  La  tête  eft 
noire.  Le  corcelet  eft  lift,  luifant  ,  fauve  ,  taché 
de  noir.  L'écullon  eft  noir  ,  petit  ,  élevé  Ipofté- 
rieurement.  Les  élytres  font  pointillées,  rougeâtres, 
avec  une  petite  tache  irrégulière  3  versCk  baie  ,  une 
bande  au  milieu  ,  uu  peu  interrompue  à  la  future  , 
&  un  point  arrondi  ,  vers  l'extrémité  ,  noirs.  Le 
DefTous  du  corps  Se  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal. 
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io    Clytre  bleuâtre. 

Clytra  ctru/ans. 

Clytra  cyanea  nitida  ,  antennis fufeis. 

Cryptoccphalus  arulans.'Fw.  Spec.  inf.  tom.  t. 
p.  143.  n°.  18.  — ManC.  inf.  tom.  i.p.  81.  n° .  je. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Clytre  lorgimane. 
Les  antennes  font  noires ,  (courtes  &  en  feie.  Tout  !c 
corps  eft  oblong,  prefquc  cylindrique,  d'une  cou- 
leur bleue  foncée  ,  luifante.  La  tète  eft  lillc  ,  Si  les 
yeux  font  noirs  ,  arrondis  ,  peu  faillans.  I  c  cor- 
celet eft  lifle  ,  convexe,  un  peu  rebordé.  L'écullon 
eft  petit  Se  triangulaire.  Les  élyrres  font  poin- 
tillées. Les  pattes  font  bleues  ,  avec  les  tarte« 
noirs. 

Elle  fe  troave  dans  l'Afrique  équinoxiale. 

il.  Clytre  bucéphale. 

Clytra  bucephala. 

Clytra  cyanea  ,  ore  thoracis  margin'bus  pedi- 
bufque  rubris.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  Gribouri. 
Pi.  l.fig.  X4. 

Clytra  bucephala.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  81. 
n°.  41. 

Melohntha  viridi-ctrulca  ,  tkorace  rubro  c&rulea 
macula,  tibiis  ferrugineis.  G  E  O  F  r .  Inf.  tom.  I. 
p.  197.  7Z«.  jf. 

La  Mélolonte  rouge.  Geoef.  Ib. 

Ckryfomela  bucephala  cylindrica  cyanea  ,  tkorace 
rufo  macula  cyanea  ,  pedibus  rufis  femoribus  bafi 
plantifque  c&ruleis ,  maxillis  forcipatis  rufis.  A8. 
hall.  z76. 

Melolontha  mufeoïdes .  Fourc.  Ent.  par.  j.p.  -jx. 
n°.  $. 

Elle  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  en  feie,  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelet, 
noires  ,  avec  les  quatre  premiers  articles  fauves. 
La  rête  eft  d'un  bleu  foncé  luifant  ,  avec  la  bouche 
fauve.  L'extrémité  des  mandibules  eft  noire.  Le  cor- 
celet eft  fauve  de  chaque  côté  ,  d'un  bleu  foncé  au 
milieu.  Les  élytres  font  d'un  bleu  foncé  luifanr  , 
fans  taches.  La  poitrine  &  l'abdomen  font  d'un 
noir  un  peu  bleuâtte.  Les  pattes  font  fauves  ,  avec 
les  tarfes  &  la  moitié  des  cuilles  noirs. 

Elle  fe  rrouve  en  Europe,  fur  différentes  fleurs, 

xi.  Clytre  rougeâtre. 

Clytra  rubra. 

Clytra  nigra  coleoptris  rubris  maculis  quatuor  ni- 
gris ,  tkorace  rubro  dorjo  macula  nigra. 

Melolontha  coleoptris  rubris,  maculis  quatuor  ni* 
E  1 
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gris,  thoracerubro  n'gra  macula.  GeOTF.  Itift  t.  i. 
p.  196.  na.   2. 

La  Mélolonte  quadrille  à  corcelet  rouge. 
Geoif.  1j. 

Clytra  rubicur.da.  Laïc  H  art.  Inf.  tom.  1. 
p.  169. nv.  3. 

Mefalontha  rubra.  Fourc.  Ent.par.  1.  p.  71. 
n°.  1. 

Sch  aeîf.  Icon.  inf  tab.  6.  fig.  6.  7. 

El'e  a  deux  lignes  de  long.  La  tête  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  rougeâtre  luifant  ,  avec  une  tache 
noirâtre  ,  plus  ou  moins  marquée ,  au  milieu.  Les 
élytres  font  rougeâtrcs  ,  Iuifantes,  avec  de;ix  taches 
noires  fur  chaque  ;  l'une  vers  l'angle  extérieur  de 
la  bafe  ,  &  f  autre  vers  le  milieu.  Le  deiious  du 
corps   Se   les  pattes   font  noirs. 

Elle  fe  trouve  ea  France  ,  en  Allemagne. 

13.  Clytre  marginée. 

Clytra  margins.ta. 

Clytra  nigro-&nca  ,    elytris  fl^vis  margine  nigro. 

Cryptocephalus  marginatus.r~AB-  Spec.  inf.  tom.  1. 
p.  140.  n°.  17.  —  Munt.  inf.  tom.  1.  p.  80.  n°.  21. 

Cryptocephalus  phaleratus.  AU.  hall.  I.  né. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Clytre  longimane  , 
dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété.  Tout  le 
corps  elî  d'un  noir  bronzé.  Le  front  eft  marqué 
d'un  point  jaune.  Les  élytres  font  jaunes ,  avec  tout 
le  bord  noir. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

24.  Clytre   indigo. 
Clytra   cyar.ca. 

Clytra  cyanea  nitida  ,  thorace  pedibufque  rufis. 
Ent.  ou  hift.  nat.  desinf.  Gribouri.  Pi.  1.  fig.  10. 

Cryptocephalus  cyaneus  ,  tkorace  pedibufque  rufis. 
Fab.  Syft.  ent.  pag.  109.  n°.  20.  —  Spec.  inf. 
tom.  1.  p.  143.  n°.  30.  —  Mant.  inf.  tom.   l.p.  82. 

«p.  19- 

Melolontka  aru/ea  ,  thorace  pedibufque  ferrugi- 
neis.   Gtoif.   Inf   tom.    1.   pag.    197.  n°.  4. 

La  Mélolonte  blcuettc.  Geoff.  Ib. 

Melolontha  ctrulea.  Fourc.  Ent.  par.  1.  p.- 71. 
n°.  4- 

Elle  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  en  feie  ,  prefque  de  la  longueur 
du  corcelet,  avecies  trois  premiers  articles  fauves. 
La  tête  eft  d'un  bleu  noirâtre  [infant.   Le  corcelet 
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eO  f.iuve,  luifant  ,  fans  taches,  tes  élytres  font 
pointillées  ,  bleues  Iuifantes.  Le  deflbus  du  corps 
eft  d'un  noir  bleuâtre.  Les  pattes  font  f.mves ,  avec 
les  tarfes  &  la  bafe  des  cuiffes  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

ij.  Clytre   en-mafle. 
Clytra  clavata. 

Clytra  capite  thoraeeque  ferrugineis ,  elytris  ni- 
gris  :    vitta  fiavefeente. 

Chryfomela  clavata.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1,' 
p.  67.   nQ.  14. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noires ,  en  feie  ,  de  la  longueur  du  corcelet.  La  tête 
eft  teflacée  ,  large  ,  enfoncée  dans  le  corcelet.  Le 
corcelet  eft  teftacé  ,  fans  taches.  L'éculfon  eft  noir  , 
petit ,  triangulaire.  Les  élytres  font  noitâtres  ,  avec 
une  raie  longitudinale  teflacée  ,■  un  peu  plus  large 
aux  deux  extrémités.  Le  deflbus  du  corcelet  e.1 
teflacé.  La  poitrine  ,  l'abdomen  &  les  pattes  fout 
noirs.   La  bafe  des  cuifles  eft  teftacée. 

Les  antennes,  les  antennules,  &  la  forme  du  corps 
de  cet  infecte  ,  montrent  qu'il  appartient  au  genre 
Clytre,  &non  point  à  celui  de  Chryfomèle,  dans 
lequel  je  l'avois  placé  ,  à  l'exemple  de  M.  Fabri- 
cius  ,  n'ayant  pas  encore  eu  l'occafîon  de  l'exa- 
miner. 

Elle  fe  trouve 

xC,  Clytre  bicolor. 

Clytra  bicolor. 

Clytra  viridi  -carulea  ,  elytris  cyaneis  punttatis; 
Ent.   ou  hift.  nat.  des  inf.  G RIBOU Ri.  PI.  i.fig.\6. 

Elle  refTcmb'.e  beaucoup  au  Jgribouri  foycux. 
Les  antennes  font  en  feie ,  plus  courtes  que  le 
corcelet,  noires,  avec  le  fécond  &  le  troisième 
articles  d'un  brun  ferrugineux.  La  tête,  le  corcelet 
&  tout  le  défions  du  corps  (ont  d'un  vert  bleuâtre 
foncé.  Le  cercelet  eft  pointillé  ,  élevé.  L'éculfon 
eft  grand,  un  peu  élevé  poftérieurement.  Les 
élytres  font  bleues,  Iuifantes,  fortement  poin- 
tillées. Les  pattes  font   d'un  noir  bleuâtre. 

Elle  fe  trouve  a  Cayenne. 

^^J.  Clytre  feopoline. 

Clytra  fcopolina. 

Clytra  nigra  ,  thorace  rufo  ,  elytris  rufis  fafciis 
duabus  cyaJieis  ,  pedibus  ngris.  Ent.  ou  hift.  nat. 
des  inf.  Gribouri.  PI.  i.fig.  5.  a.b. 

Chryfomela  feopolina  cytindrica ,  thorace  rufo  , 
elytris  rufis  fafciis  duabus  nigris.  Lin.  Syft.  nat. 
pag.  $97.  no.  81. 


Cryptoctphafus  fcopolhus.  Fab.  Syfl.  ent.p.  T  T  t. 
.«".  ;o  —  Spcc.  inj.  tom.  i.p,  1.15.  n°.44. — Meutt, 
inf.  tant,  i.p   83.  n°.  53. 

Bupreftis  unifcfcidta.  Se  op.  Eut.  carn.  n°.  to;\ 

Chr^fomcla  feopolina.  Schrank.  Enum.  inf. 
*ujl.  u".  106. 

Ckryfomela  fi.opolina.VtLi..  Er.t.  tom.l.p.  1  ro. 
*°.   lil. 

Elle  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  an- 
tennes font  en  feie ,  un  peu  plus  courtes  que  le 
corcelet,  noires,  avec  la  bafe  fauve.  La  tête  cft 
noire.  Le  corcelet  eft  rougeâtre  luifant ,  fans 
taches.  L'écuflon  cft  noir.  Les  élytres  font  rou- 
geâties,  avec  deux  bandes  d'un  noir  bleuâtre,  l'une 
a  la  bafe  ,  &  l'autre  un  peu  au-delà  du  milieu  : 
ces  bandes  ne  vont  point  jufqu'au  bord, extérieur, 
Si  la  féconde  eft  un  peu  interrompue  à  la  future. 
Le  dellous  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales 
de  la  France,  &  en  Italie,    iur   différentes  fleurs. 

18.  Clytre  florale. 

Clytra  floralis. 

Clytra  nigra  ,  thorace  rufo  immaculato ,  elytris 
paliide  rufis  maculis  duabus  trar.fverfis  nigris,  Ent. 
eu  kifî.  nat.  des  inf.  Gribouri.  PI.  1.  fig.  19. 
a.  b. 

Elle  rcflemble  beaucoup  à  la  Clytre  feopoline , 
mais  elle  eft  un  peu  plus  grande ,  &  elle  a  une 
forme  uu  peu  plus  alongée.  Les  antennes  font  en 
feie,  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelet,  noires, 
avec  le  fécond  &  le  troifîème  articles  fauves.  La 
tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  fauve  luifant,  fans 
taches.  L'écuflon  eft  noir.  Les  élytres  font  d'un 
rouge  pâle,  avec  une  petite  tache  encrai/Tant,  placée 
à  la  bafe,  &  une  autre  de  la  même  couleur,  un 
peu  au-delà  du  milieu.  Le  de  flou  s  du  corps  &  les 
pattes  font  noirs. 

J'ai  trouvé  fréquemment  cet  infecte  en  Pro- 
vence,   fur  les  fleurs  du  Chêne  vert. 

29.   Clytre  quadrimouchetée. 

Clytra  quadriguttata. 

Clytra  nigra  n'aida  ,  elytris  maculis  quatuor  ru- 
bris. 

Elle  a  environ  deux  lignes  de  long  Se  une  & 
.demie  de  large.  Les  antennes  font  noires,  en 
feie,  plus  courtes  que  le  corcelet.  Tou:  le  corps 
eft  noir  luifant.  Les  élytres  ont  chacune  deux 
taches  rouges ,  l'une  aflez  grande ,  à  l'angle  extérieur 
de  la  bafe ,  l'autre  plus  petite  &  arrondie ,  à 
l'extrémité. 
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Eile  fe  trouve  dans  (' Amérique  fepteptri  .'  • 
la  Géorgie ,  &c  m'a  été  donnée  par  M.  John- 
Franeillon. 

CLYTUS.  Clytus.  M.  Laicharting  a  féparé 
des  Callidies  les  efpèces  dont  le  corceleYeft  globu- 
leux,.'&  en  a  formé  un  genre,  fous  le  nom  de 
Clytus,  que  nous  n'avons  point  adopté,  n'ayant 
pas   trouvé  des  caractères  furfifa'ns.  Voy.  Callioie. 

COCARDE.  TBSTÀcvruit. Nom  donne  psr  quel' 
ques  amateurs  j'hiftoire naturelle,  &parM.  Geoflioy, 
aux  deux  vélîcules  ou  appendices  rouges  qu  on 
voie  fonir  des  côtés  du  corcelet  Sx.  du  ventre  des 
Malachies,  &  que  ces  infectes  ont  la  faculté  d'en- 
fler Se  de  défenfler    à  leur  gré.    Voy.   Malachib. 

COCCINELLE  ,  Coccixblla.  Genre  d'in- 
fectes de  la  quatrième  Section  de  l'Ordre  des  Co- 
léoptères. 

Ces  infectes  connus  depuis  long-temps  en  hif- 
toire  naturelle  fous  le  nom  de  Scarabé  hémifphé- 
rique  ,  &  vulgairement  fous  les  noms  de  bête-à- 
Dicu  ,  vache-à-Rieu  ,  bête-de-la- Vierge  ,  &c.  ,  ont 
le  corps  hémifphérique  ;  les  antennes  courtes  ,  un 
peu  en  malfe  ;  les  antennules  antérieures  longues 
&  terminées  par  un  bouton  triangulaire  ;  enfin  les 
tarfes  compofés  de  trois  articles. 

Les  Coccinelles  ont  quelques  rapports  avec  les 
Chryfomeles  Se  les  Érotyles  ;  mais,  outre  le  nom- 
bre des  pièces  des  tarfes  ,  qui  ne  permet  pas  de 
les  confondre  avec  ces  deux  genres,  elles  différent 
des  Chryfomeles  ,  par  les  antennes  plus  courtes  Sz 
en  rnafle  ,  Se  par  les  antennules  antérieures ,  lon- 
gues Se  fécuriformes  ;  elles  différent  aufli  des  Éro- 
tyles ,  par  les  antennes  plus  courtes  Se  en  malfe 
arrondie,  &  par  les  antennules  poftérieures  fili- 
formes. Les  mâchoires  d'ailleurs  des  Coccinelles 
fout  (impies  ,  tandis  que  celles  des  Érotyles  fonc 
bifides. 

Les  antennes  font  petites,  courtes,  gueres  plus 
longues  que  la  tète ,  Se  compofées  de  onze  arti- 
cles ,  dont  le  premier  eft  allez  gros;  les  autres 
font  greDus  Se  à-peu-près  d'égal  groffeur  entr'eux  ; 
les  trois  derniers  font  un  peu  en  marte  ;  le  demie  t 
eft  tronqué  à  fon  extrémité.  Elles  oit  leur  infer- 
tion  à  la  partie  antérieure  de  la  tête  ,  au  devant 
des  yeux.  Dans  le  repos  ,  l'infecte  les  tient  cachées 
fous  la  tête. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'urc 
lèvre  inférieure ,    Se  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  petite,  avancée,  coria- 
cée,   arrondie  &  ciliée  à  la  partie  antérieure. 

Les  mandibules  font  courtes,  cornées,  arquées,' 
pointues ,  fimples. 

Les  mâchoires  lent  courtes,  droites ,  arrondies. 
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elnufcs ,  tfornées ,  un  peu  ciliées  à  fa  partie   in- 
terne. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée  ,  cornée  ,  un  peu 
rétrécie  à  la  bafe ,  arrondie  &c  membraneufe  à  ion 
extrémité. 

Les  anrennules  antérieures ,  beauceup  plus  lon- 
gues S:  plus  grofles  que  les  poftérieures,  font  com- 
çode  de  quatre  articles,  dont  le  premier  eft  petit; 
te  fui  vaut  eft  conique  ;  le  troifieme  eft  plus  court 
que  le  fécond  ;  le  quatrième  eft  grand ,  triangu- 
faire  ,  un  peu  comprimé  ,  fécuriforme.  Elles  ont 
leur  infertion  au  dos  des  mâchoires.  Les  antennules 
poiftfiieuies  font  petites  &  compofees  de  trois  ar- 
ticles ,  dont  le  premier  eft  à  peine  apparent,  le 
fécond  prefque  cylindrique  ,  le  troifieme  terminé 
en  pointe.  Elles  ont  leur  infertion  à  la  partie  la- 
térale ,  un  peu  antérieure ,  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  petite  &  placée  dans  une  échancrure 
ou  cavité  ,  qu'on  \ou  à  la  partie  antérieure  du 
corceler.  Les  yeux  font  arrondis ,  prefque  ovales, 
peu  fail'ans. 

Le  corcelet  eft  convexe  ,  plus  large  que  long, 
plus  étroit  que  les  élytres.  rebordé  fur  les  côtés, 
arrondi  poftérieurement ,  échancré  antérieurement, 
pour  recevoir  la  tète.  11  donne  naillance  à  fa  partie 
inférieure  aux  deux  pattes  de  devant. 

L'écuflbn  eft  très  ■  petit  &  d'une  forme  triangu- 
laire. 

Les  élytres  font  très-convexes  ,  coriacées ,  légè- 
rement rebordées.  Elles  ont  au-deffous  de  leur  bord 
latéral,  un  petit  avancement  qui  embrafle  les  côtés 
de  l'abdomen.  Au  deflbus  des  élytres ,  il  y  a  deux 
aîles   membraneufes  ,  repliées. 

Les  pattes  font  (impies,  aftez  courtes.  Les  taries 
font  compofés  de  trois  articles  ,  dont  le  premier 
eft  en  coeur ,  le  fécond  bilobé ,  le  troifiems  un 
peu  arqué  &  terminé  par  deux  crochets  aigus  : 
les  deux  premiers  articles  font  garnis  en-deflous , 
de  poils  courts ,  en  forme  de  brolle. 

Les  Coccinelles,  dont  le  corps  entier  forme  une 
demi- fphere  ,  ou  un  fegment  de  fphere  ,  font  fa- 
ciles à  connoître  &  font  auffi  très-connues.  Elles 
ne  s'élèvent  pas  à  une  grandeur  bien  étendue.  La 
plupart  des  plus  grandes  n'ont  gueres  plus  de  dia- 
mètre qu'un  gros  pois.  Ces  infectes  fonr  très-jolis. 
Leurs  élytres,  qui  ont  beaucoup  de  brillanc  & 
J'éclat,  &  qui  font  bien  appliquées  l'une  contre 
T autre ,  paroillent  former  une  voûte  d'écaillé  lui- 
fante  ,  d'une  même  pièce.  Leurs  couleurs  ne  font 
pas  bien  variées  ,  mais  ils  ont  prefque  tous  quel- 
ques taches  qui  les  diftinguent.  Ces  taches  font 
o:d!nairement  arrangées  d'une  manière  régulière 
&  agréable.  C'eft  leur  figure  hémifphérique  ,  qui 
doit  faire  un  de  leurs  caractères  les  plus  apparens; 
%  y   ec  a  cependant  qui  ont   le  corps  un  peu  plus 
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aîongé  ,  &  tirant  fur  l'ovale ,  mais  le  nombre  en  eft 
petit.  C'eft  fur  -  tout  quand  l'infecte  baifle  la  tête 
en  deflous ,  ce  qu'il  fait  ordinairement  dès  qu'oa 
le  touche,  qu'il  paroît  le  plus  fphérique.  Les  Coc- 
cinelles ont  encore  d'autres  caractères  aflez  remar- 
quables. Quand  elles  font  en  repes,  elles  plient 
les  jambes  à  côté  des  cuifles ,  &  les  appliquent 
enfemble  contre  le  deflous  du  corps,  de  forte  qu'en 
les  regardant  en  deflus,  on  les  croiroit  fans  pattes; 
elles  font  aflez  courtes  ,  pour  qu'on  ne  puifle  pas 
les  appercevoir.  Quand  la  Coccinelle  eft  un  peu 
touchée,  elle  fait  fortir  du  bout  des  cuifles  uue 
petite  goutte  de  liqueur  jaune  ,  mucilagineufe  , 
dune  odeur  pénétrante,  très-forte  &  puante.  Quoi- 
qu'on doive  fuppofer  une  ouverture  à  ^'extrémité 
de  chaque  cuille,  on  n'a  pu  encore  la  découvrir; 
on  a  vu  feulement  que  la  liqueur  femb'.e  s'échap- 
per de  la  jointure  même  qui  unit  la  cuilïe  a  la 
jambe  ;  c'eft  fans  doute  là  que  doit  fe  trouver; 
cetie  ouverture,  peut-être  au- dedans  de  la  join- 
ture. 

Ces  petits  infectes  ne  marchent  pas  bien  vite; 
mais  ils  volent  aifément.  Ils  paroilTent  avoir  beau- 
coup de  facilité  pour  ouvrir  les  élytres  qui  couvrent 
leurs  aîles ,  &  c'eft  ce  qu'ils  ne  manquent  pas  de 
faire ,  avant  de  prendre  terre ,  quand  on  veut  les 
jetter  en  l'air.  Ils  fout  très  -  communs  ,  &  'es 
enfans  s'en  amufent  beaucoup  5  c'eft  d'eux  fans 
doute  qu'ils  ont  reçu  les  noms  bizarres  que  nous 
avons  cités.  Les  Coccinelles  fe  nourriflent  de 
Pucerons ,  c'eft  pourquoi  on  les  rencontre  fur 
toutes  fortes  de  plantes  ou  d'arbres  peuplés  de 
ces  petits  animaux.  Elles  furvivent  l'hiver  &  font 
des  premiers  infectes  qui  reparoiflènt  au  printems; 
elles  s'accouplent  alors,  pofées  l'une  fur  l'autre, 
&  pondent  leurs  oeufs  fur  les  plantes  où  elles  ont 
vécu. 

Les  larves  des  Coccinelles  font  hexapodes;  elles 
ont  le  corps  alongé,  de  figure  conique  ,  diminuant 
vers  le  derrière,  &  divifé  en  douze  anneaux.  Le 
premier  anneau,  moins  large,  mais  plus  long  que 
les  luivans,  eft  ova'e,  applati  en  deilus ,  &  cou- 
vert d'une  peau  écailleufe ,  ou  du  moins  coriace 
Se  dure ,  ayant  l'air  d'un  petit  corcelet.  La  peau 
des  autres  anneaux  eft  membraneufe ,  mais  le 
fécond  Se  le  troifieme  onr  chacun  d»ux  plaques 
ovales  ,  de  couleur  plus  foncée  que  le  refte,  qui 
aufll  font  écailleufes.  Dans  quelques  efpèces ,  tous 
les  anneaux  font  hénflés  d'épines  en  deffus  &  vers 
les  côtés;  dans  d'autres  ,' ils  or.t  des  tubercules 
élevés  &  coniques,  tout  hérifles  de  petites  (pointes 
en  forme  d'épines  moufles,  tandis  que  d'autres 
encore  ont  la  peau  toute  lifte  &  fans  épines.  Le 
dernier  anneau  eft  petit,  &  la  larve  en  fait  fou- 
vent  fortir  un  mamelon  charnu  aflez  gros ,  qu'elle 
appuie  quelquefois  fur  le  plan  de  pofition  ,  &  qui 
alors  lui  fert  comme  d'une  feptième  patte.  Tout 
le  deflous  du  corps  eft  garni  de  beaucoup  de 
poils. 
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La  tête  eft  petite  ,  écailleufe ,  un  peu  applatie 
te  de  contour  arrondi.  Elle  a  deux  petites  antennes 
courtes,  coniques  &  divilées  en  articulations,  & 
deux  lèvres  dont  l'inférieure  eft  garnie  de  quatre 
barbillons    :    les    deux    barbillons  extérieurs    font 

frands  &  gros ,  divifés  en  cinq  parties  ,  mais  les 
eux  autres  font  très-courts  &  coniques.  Les 
dents,  qui  font  placées  entre  les  lèvres,  font  cou- 
leur de  marron  &  garnies  de  dentelures  au  bout. 
Des  poils  fe  voient  par-ci  par-la  fur  la  tête  Se  fur 
les  autres  parties  du  corps. 

Les  fix  patte*  écailleufe» ,  aflèz  longues  &  pref- 
que  de  groll'eur  égale  dans  toute  leur  étendue  , 
iont  divifées  en  trois  parries,  mais  leur  conforma- 
tion eft  aflez  différente  de  celle  des  pattes  de  p!u- 
ieurs  autres  larves  hexapodes  La  première  partie, 
unie  au  corps,  eft  courte  &  grofle  ;  la  féconde 
eft  longue  Se  cylindrique,  &  la  troisième  eft  fem- 
blablc  a  la  précédente  en  groueur  &  à  peu  près 
en  longueur.  Le  bout  de  la  patte  eft  auifi  gros 
que  le  refte,  &  terminé  par  un  crochet  unique, 
en  forme  d'ongle  d'oifeau.  Sur  les  deux  longues 
parties  des  pattis  il  y  a  plulieurs  poils,  les  uns 
longs  Se  les  autres  courts  ;  mais  ce  qu'il  y  a  de 
fingulier,  c'eft  que  les  petits  poils  qui  fe  trouvent 
en  grand  nombre  vers  le  bout  de  la  patte ,  du 
côté  intérieur ,  font  plus  gros  au  bout  qu'ailleurs , 
ils  font  terminés  comme  par  une  petite  malle 
alongée,  Se  ils  font  tranfparens  :  il  faut  fe  fervir 
d'un  microfeope  à  liqueur  pour  voir  tout  cela.  Comme 
ces  larves  adhèrent  fortement  aux  objets  fur  lef- 
cjuels  elles  marchent,  on  feroir  tenté  de  croire 
que  ces  poils  en  ma(Te  pourroient  bien  fournir 
quelque  matière  gluante,  propre  à  fixer  d'autant 
mieux  les  pattes,  quoique  les  crochets  fervent 
principalement  à  cet  ufage. 

Ces  larves  vivent  fur  les  plantes  &  fur  les  arbres 
de  toute  efpèce,  chargés  de  Pucerons ,  qui  forment 
leur  unique  nourriture.  Elles  font  très  -  voraecs , 
elles  confomment  un   grand  nombre  de  ces  petits 
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infectes  a  dont  elles  fe  faififlfent  avec  les  pattes  de 
devant,  Se  qu'elles  portent  amli  à  la  bouche  pour 
les  manger;  elles  les  tiennent  alors  fixés  au  moyen' 
des  deux  grands  barbillons.  Elles  ne  s'épargnent 
pas  même  les  unes  les  autres  &  s'cntreniangene 
quand  elles  le  peuvent  :  rallèmblées  dans  un  même 
poudrier ,  les  petites  Se  les  plus  foiblcs  deviennent 
fouvent  la  proie  des  plus  fortes.  Pour  fe  trarafor- 
mer  en  nymphe ,  .elles  s'attachent  fur  les  feuilles  , 
fur  les  branches ,  avec  le  mamelon  charnu  du 
derrière,  d'où  elles  font  fortir  une  liqueur  gluante 
qui  le  colle  courte  le  plan  de  pofition.  Peu- 
à-peu  leur  corps  fe  raccourcit,  &  au  bout  de  deux: 
ou  trois  jours  elles  fe  défont  de  leur  peau  Se  pa- 
roill'cnt  fous  la  forme  de  nymphes.  Elles  font  glif- 
fer  la  peau  peu-à-peu  vers  le  derrière  ,  où  elle 
fe  ramafle  en  peloton,  dans  lequel  la  nymphe 
refte  engagée  par  le  bout  du  corps. 

Les  nymphes  fonr  ordinairement  joliment  rache- 
tées de  noir  Se  d'autres  couleurs ,  6c  le  feul  mou- 
vement qu'elles  fe  donnent,  c'eft  crue  de  temps 
en  temps,  &  particulièrement  quand  on  les  touche, 
elles  hauflent  Se  baillent  le  corps  alternativement  ; 
fouvent  elles  fe  rcdrelfent  perpendiculairement 
fur  le  derrière,  &  relient  quelques  inltans  dans 
cette  pofition,  le  derrière  fervant  comme  de  char- 
nière au  corps;  mais  dans  l'inaction,  la  rêre  repofe 
fur  le  plan  de  pofition.  Les  Coccinelles  quittent 
l'enveloppe  de  nymphe  ,  fouvent  au  bout  de  fis 
jours;  d'autres  fois  après  dix  ou  onze.  Nouvelle- 
ment forties  de  cette  enveloppe,  les  élytres  font 
ordinairement  tout- à- fait  d'un  blanc  fale  &  jau- 
nâtre fans  aucunes  taches,  &  elles  font  alors  de 
confiftance  molle  &  flexible;  mais  à  mefure  qu'elles 
s'endurciûent  par  1'aétion  de  l'air  extérieur,  les 
taches  commencent  peu-à-peu  à  paroître.  Le  def- 
fous  du  corps  eft  auffi  du  même  b'anc  jaunâtre 
au  commencement ,  mais  au  bout  de  quelques 
heures  cette  couleur  devient  noire,  jaune,  rouge, 
félon  les  différentes  efpèces, 
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C     OCC.INELLE. 

COCCINELLE.      Liv.  ■  Geotf.     FuiB. 

CARACTERES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes ,  un  peu  en  ma(ïe ,  compotes  de  onze  articles,  dont  le 
premier  gros,  les  autres  grenus,  les  crois  derniers  un  peu  en  malle. 

Bouche  compote  d'une  lèvre  fupérieure  arrondie  ,  coriacée;  de  deux  mandibules 
courtes,  cornées,  (impies-,  de  deux  mâchoires  cornées,  ciliées  ;  dune  lèvre  infé- 
rieure avancée  j  &  de  quatre  antennuies  inégales. 

Antennules  antérieures  longues ,  fécutiformes.  Les  pouérieares  courtes  &  fili- 
formes. 

Corps  hémifphérïque. 

Trois  articles  aux  tarfes  :  les  deux  premiers  en  cœur ,  garnis  de  broffes. 


ESPECES. 


*  Élytres  rouges  ou  jaunes,  tachées  de  noir. 
i.  Coccinelle  marginée; 

Élytres  rouges  bordées  de  noir  ;  corce- 
let  avec  un  point  marginal  de  chaque  coté , 
blanc. 

2.  Coccinelle  bordée. 

Noire  ;  élytres  rouges  ;  avec  les  lords 
&  deux  points  noirs. 

3.  Coccinelle  marginelle. 

Tejlacée  ;  élytres  d'un  brun  tefiacé , 
bordées  de  jaune. 


4.  Coccinelle  fanguine. 

Noire  ;  élytres  dyunrovgefanguin,fans 
taches  ;  corcelet  noir 3  avec  le  bord&deux 
points  jaunes. 

5t.  Coccinelle  imponc~tuée. 

Elytres  rouges  fans  taches. 

6.  Coccinelle  frangée. 

Elytres  jaunes  bordées  de  noir  ,  corcelet 
avec  quatre  points  noirs  pojlérieurement. 

7.  Coccinelle  naine. 

Corcelet  &  élytres  rouges  ,fans  taches. 
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8. Coccinelle  immaculée. 

Elytres  jaunâtres  ,.  fans  tach-:s  ;  corce- 
Ut  avec  une  tache  noire  ,  marquée  de  deux 
points  blancs. 

9.  Coccinelle  mi-partie. 

Elytres  tfun  rouge  fanguin  ,  noires  pof 
térieurement. 

10.  Coccinelle  futurale. 

Elytres  rouges  ,  avec  la  future  noire  ; 
corcelet  noir,  bordé  de  jaune. 

11.  Coccinelle  empreinte. 

Elytres  jaunes,  avec  la  future  ,  le  bord 
extérieur  &  une  ligne  au   milieu  ,  noirs. 

11.  Coccinelle  rayée. 

Elytres  rouges  ,  avec  Itf  bords  &  une 
raie  longitudinale  au  milieu  ,  noirs. 

1 3 .  Cocc  1  nejlle  porre-croix. 

Elytres  jaunes ,  avec  une  ligne  longitu- 
dinale ,  &  une  tache  tranfverfale  commu- 
ne ,  noires. 

14. Coccinelle  notée. 

Elytres  jaunes ,  avec  le  bord  extérieur 
blanchâtre  &  deux  points  noirs  ,  de  chaque 
côté. 

1 5 . Cocc  1  n elle  linéole. 

Elytres  rouges  ,  avec  une  ligne  longitu- 
dinale, noire  ,  à  la  bafe&  à  l'extrémité  de 
chaque. 
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16.  Coccinelle  unifafdée. 

Elytres  rougts  ,  avec  une  bande  au  mi- 
lieu y  noire. 

17.  Coccinelle  annulaire. 

Elytres  rouges  ,  avec  une  tache  prefque 
annulaire,  noire. 

18.  Coccinelle  trilince. 

Elytres  jaunes ,  avec  trois  lignes  longi- 
tudinales ,  courtes,  noires. 

1 9.  Coccinelle  points-oblongs. 

Elytres  jaunes,  avec  quatre  lignes  lon- 
gitudinales courtes  &  Jix  points  noirs. 

20.  Coccinelle  racourcie. 

Elytres  rouges  ,  avec  une  bande  pojlé- 
rieure ,  courte ,  &  deux  points  noirs. 

zi.  Coccinelle  fix-lignes. 

Elytres  jaunes  ,  avec  fix  lignes  &  trois 
points  noirs. 

2i.  Coccinelle  livide. 

Elytres  d'un  jaune  cendré  livide ,  avec 
deux  taches  tranfverfales  noirâtres, postérieu- 
rement. 

13.  Coccinelle  biponctuée. 

Elytres  rouges  ,  avec  deux  points 
noirs. 

14.  Coccinelle  triponduée. 

Elytres  rouges  y  avec  trois  points  noirs , 
dont  un  commun. 
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25.  Coccinelle  hiéroglyphique. 

Elytres  jaunes  }  avec  deux  taches  noires , 
longitudinales ,  Jinuèes. 

xC. Coccinelle  rivulaire. 

Elytr  es  jaunes  y  avec  deux  bandesfinuèes 
&  Jlx  points  noirs;  coreelet  noir ,  avec  deux 
points  jaunes. 

27.  Coccinelle  triceince. 

Ovale  ;  élytres  rouges  ,  avec  trois  ban- 
des noires  ,  l'antérieure  courte  3  trilobée. 

28. Coccinelle  arquée. 

Ovale;  élytres  rouges  >  avec  quatre  points ; 
deux  bandes ,  <$■  l'extrémité ,  noirs. 

19.  Coccinelle  ondée. 

Ob longue  ;  élytres  jaunes ,  avec  une  ban- 
de Jinuee  &  deux  points  noirs;  coreelet  noir, 
taché  de  jaune. 

30.  Coccinelle  bifafciée. 

Elytres  ferrugineufes  ,  avec  deux  bandes 
&  deux  points  noirs. 

3  1 .  Coccinelle  trifafciée. 

Elytres  rouges ,  avec  trois  bandes  noires, 
courtes }  interrompues. 

3  2.  Coccinelle  flexueufe. 

Elytres  jaunes ,  avec  une  bande  Jînuée  & 
deux  points  noirs. 

1      3 3. Coccinelle  accentuée. 

Elytres  jaunes  ,  avec  deux  bandes,  cinq 
points  &  deux  petites  lignes  arquées. 

=im       1  ■        ■        ■  1    ■     BlIpH? 


34.  Coccinelle  fanglée. 

Elytres  jaunes,  avec  quatre  points  à  la 
bafe,  une  bande  pojlérkure  }  &  un  point  à 
l'extrémité ,  noirs. 

3  5. Coccinelle  inégale. 

Elytres  jaunes  ,  avec  trois  points  vers 
la  bafe ,  la  future  &  une  bande  à  l'extré- 
mité j    noirs. 

$6.  Coccinelle  bollue. 

Elytres  rouges  ,  avec  une  bande  &  Jlx 
points  noirs. 

37.  Coccinelle  réciculée. 

Tejlacée  ;  élytres  avec  une  bande  &  plu- 
.Jieurs  taches  noires  ,    dont   quelques  -  unes 
réunies. 

3 8. Coccinelle  grande. 

'Elytres  jaunes,  avec  treize  points  noirs; 
coreelet  noir }  avec  les  bords  latéraux  jau- 
nes. 

39,  Coccinelle  quadriponâuée. 

Elytres  jaunes ,  avec  quatre  points  noirs . 

40. Coccinelle  quadrinotée,  . 

Elytres  rouges ,  avec  quatre  points  noirs  3 
à  la  bafe  ;  coreelet  noir  3  bordé  de  blan- 
châtre. 

41.  Coccinelle  quadrimaculée. 

Elytres  rouges }  avec  quatre  points  noirs  ; 
coreelet  noir  ,  avec  une  tache  marginale  3 
blanche. 
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4i.  Coccinelle  fubponduée. 

Elytres  d'un  jaune  pâle  ,  avec  un  point 
^marginal  ,   noir. 

43.  Coccinelle  cinq-poincs. 

Elytres  d'un  rouge  fanguin ,  avec  ctnq 
points  noirs. 

44.  Coccinelle  cinq-taches. 

Oblongue;  elytres  jaunâtres  ,  avec  cinq 
points  noirs  •  corcelet  noir  ,  avec  le  bord 
antérieur  blanc  triradié. 

45.  Coccinelle  fix  points. 

Elytres  fauves }  aveefix  points  noirs. 

46. Coccinelle  glaciale. 

Elytres  rouges ,  avec  fix  points  noirs  , 
les  intermédiaires  plus  grands  _,  finués. 

47.  Coccinelle  (îx-taches. 

Elytres  rouges ,  avec  fix  points  noirs, 
les  quatre  antérieurs  tranfv  erf aux  ,  finués. 

48.  Coccinelle  japonnoife. 

Elytres  jaunes  ,  avec  fix  points  noirs, 
dont  deux  fur  la  future. 

49.  Coccinelle  ttinotée. 

Elytres  rouges,  avec  trois  points  noirs  • 
tête  rouge  ,  fans  taches. 

5  0.  Cocc  1  nelle  fept-points. 
Elytres  rouges  ,  avec  fept  points  noirs. 
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j  1 .  Cocc  1  nelle  fept-  taches. 

Oblongue;  elytres  rouges  ,  avec  fept 
points  noirs  ,  dont  un  commun  trilobé. 

5 1. Coccinelle  huit-points. 

Elytres  rouges ,  avec  huit  points  noirs.    I 

5  3 .  Cocc  i  n  elle  ttanfverfale. 

Elytres  jaunes  ,  avec  huit  taches  noires  , 
les  quatre  antérieures  tranfverfales  ,  finuées. 

54.  Coccinelle  huit-taches. 

Elytres  jaunes  ,  avec  huit  points  noirs  , 
les  fix  antérieurs  tranfverfaux,  finués. 

5  5.  Coccinelle  neuf  taches. 

Elytres  rouges  _,  avec  neuf  points  noirs , 
dont  l'un  poflérieur  commun  j  corcelet  avec 
deux  points. 

j-6.  Coccinelle  neuf-points. 

Elytres  rouges ,  avec  neuf  points  noirs. 

57.  Coccinelle  dix-point?. 

Elytres  fauves  ,  avec  dix  points  noirs  ; 
corcelet  quadrimaculé. 

58.  Coccinelle  dix-taches. 

Oblongue  ;  elytres  fauves  ,  avec  dix 
points  noirs,  dont  deux  communs. 

59.  Coccinelle  flavicolle. 

Elytres  d'un  rouge  fanguin  ,  avec  dix 
points  noirs  ;  corcelet  jaune. 
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60. Coccinelle  oblongue. 

Ovale,  oblongue',  rougeâtre  en-deffus ; 
corcelet  avec  deux  taches  ;  èlytres  avec 
dix  points  s  dont  deux   communs. 

61.  Cocsi  nelle  dilatée. 

Hémifphêrique;  élytres  reboràées ,  fauves, 
avec  dix  points  ;  corcelet  avec  deux  points 
noirs. 

6i. Coccinelle  confluence. 

Elytres  rouges  ,  avec  quatre  points  noirs 
fur  chaque  ,  dont  deux  'joints  par  une 
ligne. 


63.  Coccinelle  Pfi. 

Elytres  jaunes  ,  avec  huit  taches  noires  , 
dont  deux  en  croijjant. 

64. Coccinelle  circulaire. 

Elytres  rouges ,  avec  '  neuf  points  noirs  ; 
anneau  jaune  ,  autour  des  yeux. 

65.  Coccinelle  onze-points. 

Elytres  rouges  ,  avec  on^e  points  noirs  ; 
corps  noir. 

66.  Coccinelle  onze-taches.  . 

Elytres  rouges  ,  avec  on\e  points  noirs  ; 
corps  ferrugineux. 

G-j.  Coccinelle  douze-points. 

Ely ires  jaunes,  avec  do u\e  points  noirs, 
les  derniers  linéaires  }  jlnuès. 


L  E.   (Infedes.l 

<î8.  CocciNELLsbarriolée.    . 

Elytres  jaunes ,  avec  dou^e  points  &  une 
bande  au  milieu  3   noirs. 

6s).  Coccinelle  chryfoméline. 

Elytres  fauves ,  avec  dou\e  points  noirs  ; 
corcelet  fauve  ,  fans  taches. 

70.  Coccineli  e  tachetée. 

Oblongue ,  noire  ;  élytres  jaunes  ,  avec 
I  une  bande  ondée ,    vers    la   bnfe  ,  &  huit 
tacnes   noires. 

1 1 ,  Coccinelle  innube. 

Oblongue  ,  jaune  ;  corcelet  fans  taches  ; 
élytres   avec-  dix  taches  noires. 

7  z.  Coccinelle  boréale. 

I  Elytres  jaunes ,  avec  douce  points  noirs  3 
I  dont  deux  Communs  ,  &  les  deux  derniers 
1  orbicuiés. 

73.  CoccrNELLEcaflldée. 

Oblongue  ,  rouge;  élytres  avec   dou\e  , 
corcelet  avec  quatre  points  ,  noirs. 

74.  Coccinelle  treize-tache». 

Elytres  jaunes,  avec  treize  points  noirs  ; 
corps  orbiculé. 

7j.  Coccinelle  treize-points. 

Elytres  jaunes  ,  avec  treize  points  noirs  ; 
corps  oblong. 

j6.  Coccinelle  urficolor. 

Elytres  jaunes  j   avec    quatorze  points 
noirs ,  dont  deux  communs. 


SuUe  de  Vintroduclion  à  l'IIiJîoire  Naturelle  des  Infectes, 
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77.  Coccinelle  quatorze-points. 

Encres  jaunes,  avec  quatorze  points  noirsy 
donc  quelques-uns  contigus. 

78.  Coccinelle  quatorze-taches. 

Elytres  jaunes  ,  avec  la.  future  &  qua- 
torze points  noirs ,  difiincls. 

79.  Coccinelle  iris. 

Elytres  rouges ,  avec  neuf  points  noirs  , 
ocule's. 

80. Coccinelle  oculée. 

Elytres  rougeâtres ,  avec  quinze  points 
noirs  j  entourés  d'un  cercle  jaune. 

81.  Coccinelle  Argus. 

Elytres  rouges  ,  avec  on\e  points  noirs, 
oculés  ;  corcelet  rouge  }  fans  taches. 

81.  Coccinelle  diftinâe. 

Elytres  ronges ,  avec  fei\e  points  noirs , 
difiincls  ;  corcelet  noir  ,  avec  les  côtés 
fauves. 

83.  Coccinelle  fèize-points. 
Elytres  jaunes ,  avecfei\c  points  noirs. 

84.  Coccinelle  feize  -  taches. 

Elytres  rouges  ,  avec  fe'vçe  points  noirs  j 
tête  rouge, fans  taches. 

85.  Coccinelle  dix-huit-points. 

Elytres  jaunes  ,  avec  dix  -  huit  points 
noirs ,  dont  le  dernier  arqué. 


L  LE.  (Infectes.) 

86.  Coccinelle  dix-neuf  points. 

Elytres  jaunes ,   avec   dix  -  neuf  points 
noirs. 

87.  Coccinbllb  vingt  points. 
Elytres  jaunes  ,  avec  vingt  points  noirs. 

88.  Coccinelle  vingt-deux-points. 

Elytres  jaunes  ,  avec  vingt-deux  points 
noirs. 

89.  Coccinelle  vingt-crois-points. 

Elytres  rouges,  avec  vingt-trois  points 
noirs,  difiincls. 

90.  Coccinelle  vingt-quatre  points. 

Elytres  rouges,  avec  vingt- quatre  points 
noirs. 

9 1.  Coccinelle  vingt  huit-points. 

Elytres  rouges  ,  avec  vingt  -  huit  points 
noirs. 

91.  Coccinelle  échiquier. 

Elytres  jaunes ,    avec   plujîeurs  points 
noirs  quarrés  ,  contigus. 

93.  Coccinelle  conglobée. 

Elytres    rouges  ,    avec  plufîeurs  points 
noirs  ,  un  peu  contigus. 

94.  Coccinelle  tricolor. 

Elytres  jaunes  3   avec  dix  points  rouges 
&  dix  taches  marginales  .,  noires. 
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k  *   Elytres  rouges  ou  jaunes ,  tachées  de 
blanc. 

9 5. Coccinelle  ufée. 

Jaune  ;     elytres  fans    taches  ;    corcelet 
avec  des  taches  blanches ,  peu  marquées. 

Ç)6.  Coccinelle  huit-mouchetures. 

Elytres   d'un  fauve    obfcur  ,  avec  huit 
points  blancs  j  dont  quatre  alongés. 

97.  Coccinelle  bimouchetée. 

Elytres  fauves ,  avec  deux  taches  jau- 
tes  ,  tranfvîrfales. 

98.  Coccinelle  orientale. 

Elytres  rouges ,  avec  huit  taches  jaunes , 
lont  les  deux  premières  en  croiffant. 

99.  Coccinelle  dix-mouchetures. 
Elytres  jaunes  ,  avec  dix  points  blancs. 

1 00.  Coccinelle  douze  -  mouchetures. 

Elytres     jaunes  ,     avec    dou^e  .points 
lancs. 

loi.   Coccinelle   quatorze  - mouche- 
ures. 

Ilytres  fauves,avec  quatorze  points  blancs. 

ioi.   Coccinelle     quinze  -  mouche- 
sres. 

Elytres  jaunes,  avec  quinze  points  blancs, 
'  <nt  Vun  commun  au  milieu ,  peu  marqué. 


COCCINELLE.  (Infectes.) 

ioj.  Coccinelle  réunie. 


Elytres  fauves,  avec  dou^e  points  blancs 
&  quatre  taches  en  croiffant  ,  réunies  , 
blanches. 

104.  Cqccinelle  feize-mouchetures. 
Elytres  jaunes,  avec  fe'r^e  points  blancs. 

105.  Coccinelle  dix  -  huit- mouche- 
tures. 

Elytres  rouges  ,  avec  dix  ■  huit  points 
blancs. 

1  c6.  Coccinelle  vingt  -  mouchetures. 

Elytres  rouges ,  avec  vingt  points  blancs. 

1 07.  Coccinelle  taches-oblongues. 

Elytres  fauves  ,  avec  des  lignes  &  des 
points  blancs. 

ic8. Coccinelle  effacée. 

Elytres  jaunes ,  av€c  quatre  point  s  fauves, 
[es  antérieurs  peu  marqués. 

*  **  Elytres  noires  ,  tachées   de  jaune  ou 
de  rouge. 

109.  Coccinelle  impuftulée. 

Elytres  noires }  lijfes  ,  luifantes  ,  fans 
taches. 

1 10.  Coccinelle  flavipède. 

Corcelet  noir  }  avec  les  côtés  jaunes  : 
elytres  noires  t  fans  taches. 


Suite  de  l'introduction  à  l'HiJloire  Naturelle  des  Infectes, 
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COCCINELLE.-   (Infe6r.es.) 


1 1 1. Coccinelle  anale. 

Elytres  noires  ,  avec  l'extrémité  rouge, 

1 1 1.  Coccinelle  hémorroï'Jale. 

Elytres  noires ,  avec  l'extrémité  rouge , 
marquée  d'une  bande  noire. 


1 1  j.  Coccinelle  du  Nopal. 

Elytres  noires,  lijfes  ,  luifantes t  avec 
deux  grandes  tachzs  rougis. 

114. Coccinelle  bipuftulée. 

Elytres  noires  ,   avec  deux  taches  rou 
ges  ,   irrégulicres  \  abdomen  fanguin. 

1 1 5.  Coccinelle  variable. 

Elytres  noires,  avec  deux  points  rou- 
ges orbiculés  ,  vers  le  bord  extérieur-  corps 
oblong. 

1 16.  Coccinelle  frontale. 

Elytres  noires  j  avec  deux  points  rouges  ; 
front  &  pattes  antérieures  rouges. 

117.  Coccinelle  velue. 

Velue,  noire  ;  elytres  avec  la  future  & 
le  bord  extérieur  jaunes. 

1  18.  Coccinelle  fphéroïde. 

Elytres  noires  }  avec  un  grand  anneau 
obloi  g  }  jaune. 

np.  Coccinelle  tripuftulée. 


1 10.  Coccinelle  quadnpuftulée. 

Elytres  noires  ,  avec  quatre  points  rou- 
ges ,  les  deux  intérieurs  plus  longs. 

ti  I.Coccinells  crythrocéphale. 

Elytres  noires,  avec  Jîx  points  rouges  j 
tête  &  bord  du  corceletWun  rouge  pâle. 

121.  Coccinelle  fix-puftules. 

Elytres  noires ,  avec  Jîx points  rouges  j 
'  corps  noir,  luifant. 

1  2  j.  Coccinelle  lancéolée. 

Elytrâs  noires ,  avec  Jîx  points  &  une 
tache  lancéolée,  commune,  rouge. 

1  24.  Coccinelle  lunulée. 

Elytres  noires  ,  avec  dix  taches  rouges  , 
dont  Jîx  en  croiffant.     • 

125.  Coccinelle  fulphureufe. 

Elytres  noires,  avec  quatre  points  &  deux 
taches  fulp/iureufes  fur  chaque  :  la  première 
trilobée,  la  féconde  lunulée. 

126.  Coccinelle  dentée. 

Elyves  noires ,  avec  une  ligne  tridentée , 
fur  le  bord  extérieur ,  &  Jîx  points  j  lunes. 

1 27.  Coccinelle  dix-puftules. 

Elytres  noires  ,  avec   dix  points  fauves. 

128.  Coccinelle  douze-puftules. 


Elytres  noires  ,  avectreis  taches  rouges  > 
la  pojtérieure  commune. 


Elytres  noires,  avec  dou\e points  blancs, 
les  extérieurs  réunis  ,  placés  fur  le  bord. 
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COCCINELL    E.     (  Infedes.  ) 


i 19.  Coccinelle  hétilTée. 

Velue  ;   élytres  noires  ,  avec  dou\e  ta- 
ches rouges. 

130.  Coccinelle  quatorze-puftules. 

Elytres   noires ,    avec    quatorze   points 
jaunes. 

1 3 1.  Coccinelle  puftulée. 

Elytres  noires  ,  avec  deux  points  jaunes , 
&  quatre  points  fauves. 

131.  Coccinelle  féline. 

Elytres  noires ,  avec  Jix  points  blancs  • 
corps  globuleux. 

1  3  3.  Coccinelle  zibeline. 

Elytres  noires ,  avec  des  taches  &  plu- 
Jieurs  bandes  ondées  t  réunies ,  jaunes, 

1 34.  Coccinelle  panthérine. 

Elytres  noires  3  avec  huit  ou  dix  points 
jaunes. 

1*3  5 .  Coccinelle  pradaline. . 

Elytres  noires,  avec  dix  points  &  le  bord 
extérieur Jînué ,  blancs. 

136.  Coccinelle  utfine. 

Elytres  noires ,   avec  dix  points  blancs  ; 
tête  &  bord  antérieur  du  corceht  blanchâtres. 


137.  Coccinelle  léonine. 

Elytres  noires,  avecfci^e  points  blancs. 

1 3  S .  Coccinelle  canine. 

Elytres  noires  ,  avec  vingt  points  blancs  ; 
tête  &  corcdet  un  peu  velus ,  fans  taches. 


1 3  9.  Coccinelle  cigrine. 

Elytres  noires .,  avec  vingt 
e  &  corcelet  tachés  de  blan 

140.  Coccinelle  très-petite. 

tlytres  Gloires  ,  légèrement  vei 
ire  taches  tranfverfales  3  rougi 

;  4 1 .  Coccinelle  pubefcente. 


Elytres  noires,  avec  vingt  points  blancs  j 
tête  &  corcelet  tachés  de  blanc. 


Elytres  'noires  ,  légèrement  velues  t  avev 
quatre  taches  tranfverfales  3  rougeâtres. 


Pubefcente  ;  élytres  noires ,  avec  quatre 
taches  fauves ,  les  deux  antérieures  tranf- 
verfales ,  les  deux  autres  arrondies. 

141.  Coccinelle  interrompue. 

Pubefcente  \  élytres  noires ,  avec  une 
bande  fauve,  interrompue  t  à  la  baji. 

143.  Coccinelle  ruficolle. 

Pubefcente;  corcelet  fauve;  élytres  noires t 
avec  l'extrémité  fauve. 

144.  Coccinelle  pygmée. 

Pubefcente ,  noire  ;  bords  latéraux  du 
corcelet  fauves. 


coc 

*  E'ytrcs   rouges  ou  jaunes ,  tachées  de  noir. 

i.   CccciKiiLLE  marginée. 

CoccinsLL.t  marginaux 

Coccinella  co'eoptris  rub'is  ,  margine  nigro  ,  tho- 
race  utrir.q.ic  puncto  maigina/i  aloo.  Em.  ou  kifi. 
nat.  des  if.   Coccinelle.  PL  4.  fig.  45. 

Coccinella  mwginata.  Fab.  Syfl.  cnl.  p.  -jor  rP  I . 
— Sp.  if.  lo-n.  i.p.  93.  n".  1.  —  Mant.  inf.  t.  1. 
?•!!■»'■  '• 

Coccinella  marginata  co'eoptris  f  avis  immacula- 
t's  margînt  r.i  rj  ,  thoracis  marginé  punciis  duojtts 
albis.  LlK.   Syfi.  nat.  pag.  J79.   if .  1. 

File  eft  une  des  plus  grandes  de  ce  genre.  Elle 
cl  liéiinfplic i i.]uc.  Les  antenr.es  font  nuire?.  La 
tJ  c  eft  noir-  &  bordée  de  jaune.  Le  corcelet  e  f 
noir,  avec  une  raehe  ovale  cb'.ongue,  de  chaque 
cô:é.  L'éculton  eft  petit,  noir  Si  triangulaire.  Les 
ély:res  font  lilies,  rougeâtres  ,  avec  tout  le  bord 
extérieur  noir.  Le  reboid  des  élytres  en  dellous 
eft  noir.  Tout  le  dellous  cLi  corps  &  les  pattes 
font   noirs. 

Fl!e  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  au 
Bitlil. 

z.  Coccinelle   bordée. 

C)cc;.vriu  limbata. 

Coccinella  atra  ,  colecptrorum  difeo  rubro  , punciis 
duoi'us  atris.  ÏAts.Sp.inf.  app.p.  497 .  —  M  tint . 
i.if.  tom.i.  p.   5}../z".  i. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  I  a  tête  eVlc  corce- 
let font  noirs,  bordes  de  blanchâtre.  Les  élytres 
font  noires  fur  leurs  bords  ,  rouges  à  la  future  , 
avec  un  point  noir  fur  chaque  ;  l'extrémité  eft 
rougeâtre. 

Elle   fe  trouve  à  Hambourg. 

3.  Coccinelle    marginelle. 

CoccrxELLA  margincl.'a. 

Coccinella  coleoptris  ohfcure  tefiace's  ,  margine 
favo.  Fab.  Mant.inf  tom.  i.p.  53.  n°.  ;. 

Elle  eft  allez  grande,  d'une  couleur  teftacée 
oblcure,  avec  l'abdomen,  les  pattes  ,  le  bord  du 
corcelet  Se   du  élytres,  jaunes. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique   méridionale. 

4.  Cccc:nelle   fanguine. 
Coccinella  fanguinea. 

•  Coccir.e  la  nigra  ,  clvtris  fanguineis  immaculatis 
tkoraas  niargme  punctifque  àuubus  ftavis.  Ent.  eu 
kifi:  nat.   des   inf.  Coccinelle.  Pi.  y fig.  14.  a.  b. 

Hifl,  nat.  Inf  cites.  Tome  Kl, 
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Coc:i.iel!a  fanguinea  c  leo.'tris  fanguineis  imma- 
culatis ,  tho  ace  ma.a/is  rygris.  Lin.  Syfl.  nat. 
pag,  57 ji.  n°.  3.  —  Amjen.  aad.  tom.  6.  pag.  39}. 
n°.tl. 

Cocc'ncllafangiine:.  F  An.  Syfl.  ent.  p.  79.  n°.  ?. 
—  Sp.inf.tum.  l.pog.9}^»9.  3. —  Niant. inf. t.  1. 
P-  H-  n°.  J. 

Elle  cft  plus  petite  c| ne  la  Coccinelle  f.pr-r  oints. 
Elle  eft  uvale,  rique.  Les  antennes 

fortt  noires.  La  tête  eft  noire  Se  bordée  de  jaune. 
j  e  corcelet  eft  noir,  avec  le  bord  extérieur  & 
u\s  -  peu  du  bord  antérieur  jaunes  :  il  y  a  de 
chaque  côté  un  point  jaune,  qui  le  prolonge  ais- 
ément &  va  s'unir  au  jaune  du  bord,  l.'é- 
cufljbn  eft  noir,  petit  Se  triangulaire.  Les  éljtres 
'font  lilies,  rouges,  fans  taci.es.  Le  corps  U  les 
p.. tr.es  font  noi-.s. 

Elle  fe  trouve  à  Surinam. 

j.  Coccinelle  inponc/tuée. 

Coccinella  impunclata. 

Coccinella  coleoptris  ru'irls  ,  pur.do  nu'îo.  Ent.  ou 
h  fi.  nat.    des   inf.  Coccinelle.'  PL  ).fig.  44- 

Coccir.eLa  impuaclata.  Lin.  Syfi.  nat.  pag,  J79. 
n".  4. 

Coccinella  impunclata.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  79.  n".  4. 
—  Spec.  inf.  tom.  l.p.  93,  «°.  4. — Niant,  inf.  t.  I. 
p.  Si.  nQ.  6. 

Coccinella  impunclata,  D  e  g.  Mcm.  inf.  tom.  5  , 
p.    579-  "y-  1. 

Coccinelle  rouge  fans  taches.  Dec.  Ib. 

Coccinella  impunclata.  Se  H  R  ank.  Enum.  inf. 
aufl.  n°.  9  3 . 

Coccinella  impunclata. Y  ni..  Ent.  tom.  \.p.  94. 
n°.    I. 

Elle  varie  pour  la  grandeur.  Les  plus  grandes 
ont  environ  deux  lignes  &  demie  de  long.  La 
tête  eft  rougeâtre,  avec  la  lèvre  ftipérieure  &  les 
yeux  noirs.  Le  ■corcelet  eft  rougeâtre  ,  avec  le 
milieu  Légèrement  obfcur.  les  élytres  font  rou- 
geâtres,  fans  taches.  Le  defïbus  du  corps,  félon 
Linné,  eft  noir,  avec  les  pattes  antérieures  rou- 
ceâtres.  Dans  les  individus  que  j'ai  vu  ,  le  délions 
du  corps  eft  rougeâtre  ,  avec  le  milieu  de  la  poi- 
trine obfcur. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  aux  envi- 
rons de  Paris. 

6.  Coccinelle  frangée. 

Coccixell.4  fin:briaca. 

Coccinella  elyttii flavrs  nigro  marginatis  ,  thorace 
poftice  punciis  quatuor  aigris. 
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Cocàndla  fimbrîata  elytris  flavis^  immaculatis 
margine  nigro  ,  thoracis  marginc  po/lico  punttis  qua- 
tuor nigris.THVNB.Nov.  fp.  inf.  1.  p.  II.  tab.  i. 
fig.   10. 

•  Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
inponéW-e.  La  tête  eft  jaune,  avec  les  yeux  noirs. 
Le  corcelet  eft  i aune  ,  avec  quatre  points  noirs , 
fur  le  bord  poftérieur,  dont  deux  au  milieu,  dif- 
tinéh  ou  réunis,  &  un  Couvent  peu  marqué,  à 
l'anfle  extérieur,  Les  élytres  font  jaunes  ,  fans 
taches,  avec  le  rebord  noir.  Le  deflous  du  corps 
eft  noir.  Les  pattes  font  jaunes. 

Elle  fe    trouve.  ... 

7.  Coccinelle  naine. 
Coccinella  minuta. 

Coccinella  thoracc  ely tri/que  rubris  immaculatis. 

Cocàndla  minuta  elytris  rubris  thoractque  imma- 
culatis. Thunb.  Nov.  fp.  inf.  i.pag.  II. 

Elle  eft  très-petits.  Tout  le  corps  eft  glabre, 
d'une   couleur  rouge  obfcure ,   fans   taches. 

Elle  fe  trouve   aux  Indes   orientales. 

8.  Coccinelle  immaculée. 

Coccinella  immaculata. 

CoccineUa  coleoptris  fiavefeentibus  immaculatis  , 
trioracis  macula  nigra  ,  punciis  duobus  albis.  L  I  N. 
•Syft.  nat.  dit.  15.  pag.  1644. 

Coccinella  impunBata  co'eoptris  fiavefeentibus  , 
puncio  nullo  ,  thorace  macula  nigra,  in  qua  puncla 
duo  alba.M'f.  Lesk.  pars,  ent.p.  11.  n°.  n  1. 

Elle  eft  à-peu-près  de  la  grandeur  de  la  pré- 
cédente. Le  corcelet  eft  jaunâtre ,  avec  une  tache 
noire ,  marquée  de  deux  points  blancs.  Les  élytres 
font  jaunâtres  ,  fans  taches. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

p.  Coccinelle  mi-partie. 
Coccinella  dimidiata. 

CoccineUa  coleoptris  fanguineis  apice  stris.  Ent. 
oukift.  nat.  des   inf.  Coccinelle.  PI.  ^.fig.  ji. 

CoccineUa  dim;d:ata.  Fab.  Spec.  inf.  t.  1.  p.  94. 
u?\  j.—  Mant.  inf.  tom.  i.p.  jj.  n* .  7. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
fept-points.  Les  antennes  font  teftacées.  La  tête 
&  le  corcelet  font  ferrugineux  ,  fans  taches.  Les 
yeux  font  noirs.  L'écullon  eft  petit ,  triangulaire 
&  ferrugineux.  Les  élytres  font  liffes ,  d'un  rouge 
de  fang,    avec  la  future  &    toute  la   partie  poV- 


C  O  C 

térieure  noires.  Les  pattes  Si  le  deflous   du  corpi 
font  teftacés. 

Elle  fe   trouve  fur  la  côte  de  Coromandel. 

10.  Coccinelle   futurale. 

Coccinella  futuralis. 

Coccinella  dytris  rubris  futura  nigra  ,  thorace  ni- 
gro marginibus  fiavïs. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
inponctuée.  La  tête  eft  jaune  ,  avec  les  yeux  noirs. 
Le  corcelet  clt  noir,  avec  un  peu  du  bord  anté- 
rieur %  allez,  des  bords  latéraux  ,  jaunes.  L'écuflba 
eft  petit ,  noir  &  triangulaire.  Les  élyttes  font 
rouges,  fans  taches,  avec  la  future  noire.  Le  corps, 
eft  noir.  Les  cuufes  font  noires ,  Si  les  jambe» 
teftacées.  Les  aiucnnes  font  teftacées. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes   orientales. 

Du  cabinet  de  M.  Banks. 

11.    Coccinelle   empreinte. 
Coccinella    comma. 

Coccinella  elytris  fiavis  ,  futura  margine  lineaqut 
nigris.  Thunb.  Nov.  fp.  inf.  dijf.  î.pag.to.  PI.  i. 
fig-  ?c. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  c'nq- 
points.  La  tête  eft  jaune,  avec  une  tache  noiie  , 
au  milieu.  Les  yeux  font  noirs.  Les  antennes  Sç 
les  antennules  font  jaunârres.  Le  corcelet  eft 
glabre,  jaune,  avec  deux  points  noirs,  furie  bord 
antérieur,  &  une  ligne  tranfverfale  quadridentéc  , 
lur  le  bord  poftérieur.  Les  élytres  font  jaunes  , 
avec  la  future ,  le  bord  extérieur ,  &  une  ligne 
au  milieu  de  chaque  ,  qui  n'atteint  ni  la  vba(e  ni 
l'extrémité  ,  noirs  :  la  ligne  eft  un  peu  arquée 
antérieurement.  La  poitrine  &  l'abdomen  lbnt 
noirs.  Les  cuiftes    font  noires ,   &  les  jambes  jaunes. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpéracice, 

11.   Coccinelle  rayée. 

Coccinella  lineata. 

Coccinella  elytris  rubris,  margine  vittaque abbre- 
viata  nigris. 

Coccinella  lineata  elytris  rubris  margine  omni 
maculifque  duabus  oblongis  nigris.  Thunb.  Nov.fp. 
infd%  i.p.  il. PI.  i.fig.  51. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  précédente.  La 
tête  eft  jaune ,  avec  un  point  noir ,  au  milieu. 
Les  yeux  font  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune  ,  avec 
le  bord  poftérieur  noir,  &c  une  tache  en  cœur  , 
de  la  même  couleur  ,  unie  au  bord.  Les  élytres 
font  rouges }   avec  la  future  &   le   bord    extérieur 
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légèrement  noirs,  &  une  raie  fur^chaque,  noire, 
oui  .n'atteint  ni  la  bafe  ni  l'extrémité.  L'abdomen 
eft  noir.  Les  cuiflcs  font  noires  Se  les  jambes 
jaunes. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérancc. 

ij.  Coccinelle  porte-croix. 

Coccinella  aux. 

Coccinella  elytris  fiavis  ,  linca  maculaquc  tranf- 
Verfa  commuai  nigris. 

Coccinella  aux  elytris fiavis  Uncis  duabus  cruc- 
que  nigris.  Thunb.  Nov.jp.  inf.  djf,  I .  p.  lo.pl.  \ . 
fig-  *?• 

Le  coreelet  eft  jaune,  avec  une  ligne  tranfvcr- 
fale  noire,  fur  le  bord  poftéricur,  Si  une  tache 
en  coeur,  noire,  au  milieu.  Les  élytres. fontglabres, 
jaunes,  avec  la  future,  5c  une  ligne  longitudinale 
fur  chaque,  noires  :  on  apperçoit  au  milieu  de 
la  future  ,  une  tache  tranfverfale  noire  ,  commune 
aux  deux  élytres.  La  poitrine  6c  l'abdomen  font 
noirs.  Les  cuiflcs  font  noires,  avec  les  genoux  & 
les  jambes  jaunâtres. 

Elle  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

14.  Coccinelle  notée. 

Coccinella  notata. 

Coccinella  coleoptris  fiavis  ,  margine  albiào  , 
punilis  utrinque  àuobus   nigris. 

Coccinella  margine  punclata.  F  a  b.  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  5J.  n°.  8. 

Coccinella  margine  punctata  thorace  albo  multi 
punRato  elytris  rufis  luteo  maculatis  :  margine  albi- 
do  quadripunciato.  AHa  hall.  1 .  1 60. 

Elle  eft  afiez  grande.  La  tête  Se  le  coreelet  font 
blanchâtres,  &  marqués  de  pluûeurs  points  noirs. 
Les  élytres  font  jaunes  ,  avec  quelques  taches 
pâles  peu  marquées  '•  le  bord  extérieur  eft  blan- 
châtre, avec  deux  points  r.oirs  diftinds,  fur  chaque. 

Elle  fe  trouve  en  Saxe. 

if.  Coccinelle  linéole. 

Coccinella  lineola. 

Coccinella  elytris  rubris  ,  lineola  bafeos  r.picifque 
nigra.  Ent.  ou  hijl.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  PL  3. 

fie-  33- 

Coccinella  lineola. Fab.  Syft.  ent.  p.  79.  ns.  j. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  94.  n°.  6.  —  Mant.  inf.  t.  1. 
pag.  Si-  "8-  9. 

Elle  reflemble ,  pour  la  forme  &  la  grandenr  , 
à  la  Coccinelle  inponctuée.  Les  antennes  font 
jaunâtres.  La  tête  eft  jaunâ':re ,  fans  taches ,   ayee 


c  o  c 


fl 


les  yeux  noirs.  Le  coreelet  eft  jaunâtre,  avec  deux 
points  noirs,  au  milieu ,  &  deux  autres  fur  le  bord 
poft'.'rieur.  L'écullon  eft  petit,  noir  &  triangulaire. 
Les  élytres  font  rouges  teftacées ,  lifles,  avec  dci.x 
petites  Itgncs  longitudinales ,  une  vers  la  bafe  & 
l'autre  vers  l'extrémité.  Le  corps  eft  noir.  Les 
pattes  font  teftacées  ,  avec  un  peu  de  noir  MX 
cuifles. 

Elle  fe  trouve  dans  la   Nouvelle-Hollande, 

16.  Coccinelle  unifafeice. 

CacaxrLi.  4  unifafe  ata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  fafcla  média  atra. 
Ent.  ou  hijl.  nat.  des  inj.  Coccinelle. PI.  }.fig-  56. 

Coccinella  unifjfciatJ.  Fab.  Gêner,  inf.  mant. 
pag.  x\6.  — S/),  inf.  tom.  i.p.  9  4-  "P-  7-  —  Mant. 
inf.  t.  1.  p.  53.  n".  10. 

Elle  reflemble  beaucoup,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  à  la  Coccinelle  bipondtuée.  Les  antennes 
font  brunes.  La  tête  eft  noire,  bordée  de  jaune. 
Le  coreelet  eft  noir  ,  avec  les  bords  latéraux  jaunes. 
L'éculfon  eft  noir ,  petit  8c  triangulaire.  Les  élytres 
font  rougeâttes,  avec  une  bande  noire,  au  milieu. 
Les  pattes  Se  le  délions   du  corps   font  noirs. 

Elle  fe  trouve  à  Hambourg. 

17.  Coccinelle  annulaire. 
Cocciselca    annulata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  macula  fubannulari 
nigra.  Ent.  ou  hijl.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pi.  z. 
fig.   19.  a.  b. 

Coccinella  annulata.  L  1  n.  Syft.  nat.  pag.  579. 
#.S.     . 

Coccinella  annulata.  Fa».  Spec.  inf.  tom.  1 .  p.  94. 
n".  S. —  Mant.  inf.  t.  l.p.  Ç 3.  n°.  1 1. 

Voet.    Coleopt.  pars  »,  tab.    4?.  fig.   9. 

Coccinella  annulata.  Vill.  Ent.  tom.  1.  pag.  94. 
«v.  1. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  biponc- 
tuée.Les  antennes  font  ferrugineufes ,  avec  l'extré- 
mité noire.  La  tê:e  eft  noire  ,  avec  deux  points 
jaunes.  Le  coreelet  eft  noir  ,  avec  un  peu  des 
bords  latéraux  jaune.  L'écullon  eft  noir,  petit  Se 
triangulaire.  Les  élytres  font  rouges,  avec  deux 
points  noi«s,  un  de  chaque  côté  delà  future ,  au- 
deifous  de  l'écullon  ;  vers  le  milieu.il  y  a  una 
bande  noire,  Se  derrière  ,  un  anneau  noir  fur  chaque 
élytre,  qui  touche  la  bande.  Les  pattes  Se  le  def- 
fous    du  corps  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne ,  aux  environs  de  Paris. 
G  x 
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iS.  Coccinelle  trilincc. 

Coccinella  trilincata. 

Coccinella  coleoptris  flavis ,  lineis  tribus  abbre- 
viatis  ni^ris.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  î.p.  53.  n".   12. 

Elle  eft  petite  ,  très-noire.  Le  corcelct  eft  noir , 
avec  le  bord  extérieur  blanchâtre.  Les  élytres  font 
jaunes,  avec  une  raie  fur  la  future,  noir;,  large, 
un  .peu  plus  mince  à  la  bafe  &  à  l'extrémité,  une 
autre,  au  milieu,  de  la  même  couleur,  qui  n'at- 
teint ni  la  bafe  ni  l'extrémité.  Le  bord  extérieur 
des  élyires  eft  légèrement  noir.  La  tète  efl  tan- 
tôt  blanche,  tantôt  noi;e. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

19.  Coccinelle  points-oblongs. 

Coc(i:if.lla   oblongo-punéîata. 

Coccinella  coleoptris  flavis  :  lineis  quatuor  abbre- 
viatis  punciis  fex  atris.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I . 
pag.  î4.n°,  13. 

"Elle  eft  grande.  la  tête  eft  noire,  avec  deux 
points  blancs  à  la  bafe.  Le  corcelct  eft  noir,  avec 
le  bord  extérieur  blanc,  marqué  d'un  point  noir. 
Les  élytres  font  jaunes,  avec  deux  lignes  longitu 
dinales  noires,  dont  l'extérieure  eft  courte,  & 
l'autre  eft  renflée  antérieurement  :  on  remarque 
aufli  trois  points  noirs,  vers  la  future.  Le  dcllous 
du  corps  eft  noir.- 

Elle  fe  trouve  dans  la  Rufûe   méridionale. 

20.  Coccinelle  raccourcie. 

Coccinella  abbreviata. 

Coccin  lia  coleoptris  rubri s  :  fafcla  poflica  abbre- 
viatapur.ciifque  duobus  wgris ,  thoracc  utro  :  lineis 
duabus  alhis.  Eut.  ouhiji.  nat.  des  inf.  COCCINELLE. 

Cocciie'.la  abbreviata.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  \. 
pag.   J4.  n° .  14. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points.  Le  corps  eft  ovale  un  peu  obl^n  .  Les 
antennes  (ont  noires.  La  réte  eft  noire  ,  avec  un 
point  jaune  fur  le  front.  Le  corcelct  eft  noir , 
avec  le  bord  antérieur  Se  les  latéraux  jaunes,  & 
deux  lignes  très-courtes,  obliques,  au  milieu.  L'é- 
cuiTon  eilnoir,  petit  &  triangulaire,  les  élytres 
font  rouges,  avec  une  tache  tranfvcrfJe  noire, 
au-delà  du  milieu,  &  une  tache  de  la  même  cou- 
leur ,  preftjue  arrondie  ,  vers  l'extrémité.  Le  def- 
ious  du   corps  Se  les  pattes  font  noirs. 

file  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptemrioiiala, 
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it.  Coccinelle  fix-lignes. 

Coccinella  fexlineata. 

Coccinella  coleoptris  flavis  lineis  fex  punclifque 
tribus  nigr.s.Ent.  ou  kift.  nat.  des  inf  Coccinelle. 
Pl-  î-fig-  34- 

Coccinella  fexlineata.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  I. 
p.   94.  nv,  y. —  Mant.  inf.  tom.  I.    p.  54.  n°.  15. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
fept  points.  Le  corps  eft  noir  en  derfous.  La  tête 
eft  noire  ,  avec  deux  points  blanchâtres  à  la  bafe. 
Le  ecreelet  eft  noir  ,  avec  deux  points  jaunâtres 
à  leur  baie  ;  le  bord  extérieur  eft  jaunâtre,  mar- 
que d'un  point  noir.  Les  élytres  font  jaunâtres , 
avec  trois  lignes  longitudinales  noires ,  qui  n'at- 
teignent ni  la  bafe  ni  l'extrémité;  les  deux  exté- 
rieures font  réunies  à  leur  extrémité  antérieure  : 
en  remarque  en  outre  un  poiit  commun  aux  deux 
élytres,  vers  l'éculfon,  &  une  autre  oblong  ,  vers 
l'extrémité. 

Elle  fe   trouve  dans  la  Sibérie. 

ii.  Coccinelle  livide. 

Coccinella  livida. 

Coccinella  coleoptris  liv.'dis  tpofli;e  maculls  dua- 
bus tranfvCjis  fufeis. 

Coccinella  livida  ,  oleoptris  g'-feo-lividis  :  pofiiet 
macuiis  binis  oblongis  jufeis.  Dec.  Mém.  inf  t.  c. 
pag.   383.  n°.   18. 

Coœinclle  grife  à  deux  taches  brunis,  d'un  £iis 
couleur  de  foie,  à  deux  taches  alongées  brunes  vers 
l'extrémité  des  étuis.  Dec  1b. 

ScarabsLUs  hem'flphiricus  minor  ,  elytris  e  luteo  li- 
vidis.  Rai.  Inf.  pag.  87.  n".  &. 

Elle  eft  petite  &  ovale.  La  tète  Se  le  corcelet 
font  d'un  gris  pâle  un  peu  livide ,  fans  taches. 
Les  élytres  font  de  la  même  couleur ,  avec  une 
tache  a  l'extrémité  de  chaque,  deux  uches  rranf- 
verfales,  noirâtres.  Le  deflous  du  corps  eft  brun 
mêlé  de  noir,  Se  les  pattes  font  d'un  brun  jau- 
nâtre. 

Elle   fe  trouve  au  nord   de  l'Europe. 

ij.  Coccinelle   biponétuce. 

Coccinella  bipunclata. 

Coccinella  coleoptris  ruhris  ,  punciis  nigns  d-iobujt, 
Ettt.  eu  hifi.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pl.  1. 
fig.  2.  a.  b. 

Coccinella  bipunclata.  L I  N.  Syfl.  nat.  p.  jSo* 
r,0.  7. —  Faun,  Suec.   n«ï  471. 
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Coecinella  bipunBata.  Fab.  Syfil  ent.'p.  79-'Kn-  <?. 
—  S;- te  inf.com.  I.  p.  94.  n°.  10.  —  Mant.  inf. 
tom.  1 .  p.  54.  n°.  16. 

Coecinella  coleoptris  rubris  ,  runB's  duobus  nigris. 
GeOFF.  Inf  tom.  l.ptg.  32.0.  nQ .  1. 

La  Coccinelle  rouge  à  deux  points  non  s.  Gfoff.  Ib. 

Coecinella  bipunBata.  Dec  Mém.  inf.  tom.  %. 
p.  $69.  nQ.  2. 

Coccinelle  rouge  à  deux  taches  noires.  Drc  II. 

Sca'ab&us  hemifphs.ri  eus  minor ,  tlyttis  ejluvo  ru- 
ientibus ,  fingulis  maeulis  feu  punecis  nigris  média 
fane  nctatis.  Rai.  lnf.  p.  86.  n" .   t. 

Scarab&us  aller  niger  exiruus  ,  penna'um  cru/lis 
miniatulis  in  quibus  mediis  du&  tantum  macula  ni- 
grt.  List.  Scar.  argl.p.  5S5.  Ut,  8. 

Coecinella  anglica  bimaculatafcu  minor  rubra.  Pet. 
Ga^opk.  p.  34.  tab.  il- fig.  4. 

Coecinella  fecunds.  magnitudinis  ,  punBis  coleop- 
trorum  duobus.  Frisch.  Inf.  •).  p.  33.  tab,  \6.  fig.  4. 

Merian.  Inf,  pag.  69.    tab.    136. 

Reaum.   Mém,   inf.   pi,    31.    fig.    16. 

Schaeff.  Icon.  inf.    tab.  9.  fig.  9. 

Coecinella  bipunBata.  Sulz.  Hifi.  inf.  tab.  3. 
h-  3- 

Voet.   Coleopt.  pars   1.    tab.  tf.fig-7. 

AB.  nidros.   3.  tab.    6.  fig.    1. 

Bradl.  Natur.  tab.  zj.  fig.   4. 

Coecinella  bipunBata.  Scop.  Ent.  carn.  «".234. 

Coecinella  bipunBata.  ScHkank.  Enum.  inf.  aufl. 
ne,  5,4. 

Coecinella  bipunBata.  Laich.  Inf.  tom.  1.  p,  1 14. 
n».    1. 

Coecinella  bipunBata.  Pod.  Muf  grue. p.  :4> 

Coecinella  bipunBata.  Fourc.  Ent.  par.  1. 
p.  14;.  n".  1. 

Coecinella  bipunBata.  Vill.  Ent.  tom.  l./>.  95. 
n\  4. 

Elle  n'a  guè'e  p!us  de  deux  lig'.ies  de  long.  La 
tète  eft  noiic,  avec  deux  points  jaunâtres.  Le 
eorcelct  ett  no:r,  avec  une  tâche  de  chaque  côté  , 
Si  deux   points  a  la    bàfe  ,    jaunâtres.    Les    entres 
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font  rougeâtres,  avec  un  point  noir,  au  milieu 
de  chaque.  Le  dclTous  du  corps  eft  noir  ,  ave» 
tout  le  bord  ext  rieur  de  l'abdomen  lougeâtrc. 
Les  pattes  font  ncircs. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  fur  dii- 
férens  arbres. 

24.  Coccinelle  tripon&uée. 

CoccrxELL.4  tripunBata. 

Coecinella  coleoptris  rubris  ;  punBis  nigris  tribus. 
Lin.  Syfi.  nat.  pag.    $80.  n° .    8.  —  Faim.  futC 

n°.  472. 

Coecinella  tripunBata.  F ab.  Mant.  inf.  tom.  I. 
pag.   54.    n°.    17. 

Coecinella  tripunBata.  Vill.  Ent.  tom.  \.p.  9$. 
n".e. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  précédente. 
Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  une  tache  blanchâtre, 
de  chaque,  côté.  Les  élytres  font  rouges  ,  avec 
un  point  comir.un,  noir,  vers  l'écuflon  ,  &  un 
autre  vers  l'extrémité  de  chaque.  La  tête  eft  noire 
Si.  marquée  de  deux  petits  points  blanchâtres.  Le 
deflous    du  corps  eft  noir. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne,  en  Suède. 

z).  Coccinelle   hiéroglyphique. 
Coccixella  hierog'yphica. 

Coecinella  coleoptris  'mets  :  mâcuSs dttabus  nigrîs% 

lorfituiinaUbus  fmuatis.    Lin.  Syfi.   nat.  p.  580. 
n°.  14.  —  Faun.  fu  c.  n°.  416. 

Coecinella  hicroglyphica.  Fab.  Syfi.  ent.  p.  80. 
„c.  7. — Spec.  inf.  tom.  I.  pcg.  ?v.  n".  11.  — 
Mant.   inf.  tom.    1.  pag.   54.  nv.   18. 

Coecinella  coleoptris  flavo  rubris  :  fafciis  i  régit- 
laribus  fmuatis  nigris.    De  g.  Mém.  inf.  tom.    j. 

P.  jii.B°.  15- 

Coccinelle  hiéroglyphique  rouge  jaunâtre  ,  à 
bandes  noires  découpées  urégulières,  Drc.  Ib.t 

Coecinella  hieroglyphica.  Sulz.  Hijl.  inf.  tab.  jj 

fig-  4- 

Elle  eft  petié^La  tête  eft  noire.  Le  corcelec 
eft  noir,  avec  deux  taches  blanches  aux  angles 
antérieurs  du  corcelet.  Les  élytres  font  d'un  rouge 
jaunâtre,  marquées  de  grandes  ta<4ics  irrégulières  , 
famées,  longitudinales,  noires.  Le  deflous  du  corps 
&  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 


Si 
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16.  Coccinelle  rivulaire. 

Coccinella  rivularis. 

Coccinella  coleoptris  luteis  :  fafciis  duabus  dorfa- 
libus  fmuatis  puncTfque  fex  nigris  ,  thorace  atrofla- 
vo  bipunclato.    Fa  b.  Niant,   inj.    tom.   1.  pag.  J4. 

72°.    IJ. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne  La  têrc  eft  noire, 
avec  deux  points  jaunes,  a  la  bafe.  Le  coreelet 
eft  noir,  avec  le  bord  antérieur  &  deux  points 
jaunes.  Les  élytres  font  jaunes,  avec  deux  bandes 
noires  qui  n'atteignent  point  le  bord  extérieur  , 
dont  l'une  très-finuée,  placée  à  la  bafe  ,  &  l'autre 
au  milieu  :  on  remarque  en  outre  vers  le  bord 
extérieur  de  chaque  élytre  trois  points  noirs,  dont 
le  poftérieur  eft  plus  grand. 

Eile  fe  trouve  dans  la  Suéde. 

17.  Coccinelle    enceinte. 

Coccinella  tricinéta. 

Coccinella  ovata  co'.eoptris  rubr's  ,fafiis  tribus 
atris  ,  anteriore  abbreviata  tricufpidata.  Ent.  ou 
hift.  nat.  des  inf.  Coccinelle  Pi.  i.fig.  7.  a.  b. 

Coccinella  tricincla.  Fab.  Mant.  ir.f.tom.  i.p.  jj. 

F.°.    ZO. 

Coccinella  repanda  elytr'is  Jlavis  ,  fafciis  tribus 
kndatis  nigris.  Thunb.  Nov.  jp.  inf. pars.  \.p.  18. 
tab.  l.fig.  25. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
fept-points.  La  tête  eft  noire ,  fans  taches ,  & 
quelquefois  marquée  de  deux  petits  points  jaunes. 
Le  coreelet  eft  noir,  avec  un  point  jaune  de 
chaque  côté.  Le  bord  antérieur  eft  noir,  ou  lé- 
gèrement marqué  de  jaune.  Les  élytres  font  jau- 
nâtres, avec  ttois  bande;  finuées,  noires  :  la  pre- 
mière n'atteint  ni  la  future  ni  le  bord  extérieur , 
&  forme  plutôt  une  tache  tranfverfale  triangulaire; 
]a  féconde  bande  atteint  la  future,  mais  non  pas 
le  bord  extérieur;  la  troifième  atteint  Ja  future  & 
le  bord  extérieur,  mais  elle  eft  quelquefois  inter- 
rompue au  milieu  :  la  future  eft  noire.  Le  deflous 
du  corps  &  les   pattes  font  très-noirs. 

Elle  fe  trouve  aui  Indes  orientales,  à  la  Chine. 

18.  Coccinelle  arquée. 

Coccinella  arcuata.  «* 

Coccinella  ovata  ,  coleoptris  rubris  punBis  qua- 
tuor fafciis  duabus  puntloque  apicis  nigris.  Fab. 
Mant.    inf.     tom.    j.  p,  ji.  n".  11. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  blan- 
châtre. Le    coreelet  eft    noir,    luifant,    avec   les 
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bords  antérieur  &  latéral  blanchâtres.  Les  élytres 
font  rouges,  luifantes,  avec  deux  points  noirs,  à 
la  bafe  ,  en (ui te  deux  bandes ,  dont  la  première 
n'atteint  pas  le  bord  extérieur  :  l'extrémité  de 
chaque  clytre  &  la  future  font  noires. 

Elle   fe  trouve  dans  la  Chine. 

19.  Coccinelle  ondée. 

Coccikella  undaia, 

Coccinella  oblo-.ga coleoptris luteis  :  fafciafexuofi 
pur.clifquc  duobus  nigris  ,  thorace  favo  pundato. 
Ent.    ou    hifi.    nat.    des    inf.   Coccinelle.  PI.   3. 

Coccinella  undata.  F  as.  Mant.  in{  tom.  i.p.  c^, 


Elle  eft  ptefquc  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle 
fept-points,  mais  elle  eft  plus  oblongue.  Les  an- 
tennes font  noires.  La  tète  eft  noire  ,  avec  deux 
petites  taches  fauves.  Le  coreelet  eft  noir  , 
avec  trois  points  fauves  ,  placés  en  triangle  ,  au 
milieu  vers  la  partie  pollérienre  ;  les  côtés  font 
fauves,  &  on  voit  une  li^ne  courte  qui  s'avance 
de  l'angle  pofléricur  vers  le  milieu  du  coreelet. 
L'écullon  eft  noir,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  jaunes,  teftacées ,  avec  une  bande  ondée, 
noire,  au-delà  du  milieu,  un-  point  noir,  der- 
rière, &  un  autre  au  devant,  vers  le  bord  exté- 
rieur. Le  deflous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font 
ferrugineufes ,  avec  les  articulations  noires. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

30.  Coccinelle  bifafciée. 

Coccikella  bifafeiata. 

Coccinella  colcoptris  ferrugineis  ,  fafciis  duabus 
punctifque  duobus  nigris.  Ent.  ou  hift,  nat.  des  inf 
Coccinelle.  PI.  i-fig.  38. 

Coccinella  bifafchta.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  9 1. 
nQ.  1  c.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  j6.  n°.  27. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points,  &  même  un  peu  plus  grande.  Les  antennes 
font  ferrugineufes  ,  avec  les  deux  derniers 
articles  noirâtres.  La  tête  &  le  coreelet  font  fer- 
rugineux ,  fans  taches,  un  peu  raboteux,  avec  des 
poils  très -courts.  L'écullon  eft  petit,  triangulaire 
&  ferrugineux.  Les  élytres  font  rougeâtres,  avec 
deux  bandes  inégales ,  l'une  à  la  bafe  &  l'autre 
vers  le  milieu ,  &  deux  taches  noires ,  prefquc 
rondes,  vers  l'extrémité.  Le  defTous  du  corps  eft 
noir  &•  bordé  de  ferrugineux.  Les  pattes  font  fer- 
rugineufes,   fans  taches. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 
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ji.  Coccinelle  trifafciée. 
Coccinella  trifafciata. 

Coccinella  coleoptrls  rubris  ,  fafciis  nigris  ti  .'-  r. 
Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pi.  3. 
H-  57- 

Coccinella  trïfafciata.  L  1  n.  Syft.  nat.  pag.  580. 
n°.  15. — Faun.  fuec.  n?.+j$. 

Coccinella  trifafciata.  Fab.  5yy?.  ent.  pag.  80. 
«°.  9.  —  î'p.  /«/!  t.  \.  p.  95. «°.  14.  —  Mant.  inf. 
tom.   1.  p.    f  5.  rt°.  26. 

Scarabius  hemifph&r'cas  minor  e'ytris  ex  albo  li- 
ventibus  lir.eolis  nigris  inmedio  dorfi  piilïs.  Rai.  Inf, 
pag.  87.  B°.  y. 

Elle  relTemble  entièrement  à  la  Coccinelle  fept- 
points,  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété. 
Les  antennes  font  brunes.  La  tète  cft  noire,  avec 
deux  points  jaunes,  placés  à  la  partie  fupéricure. 
Le  corcelet  eft  lilfe,  noir,  avec  une  tache  jaune, 
à  l'angle  antérieur  de  chaque  côté.  L'éculion  eft 
noir,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  rou- 
geâtres,  avec  une  bande  vers  la  bafe ,  au-dellous 
de  l'éculion,  qui  ne  va  pas  aux  bords  latéraux  : 
il  y  a  une  petite  tache  noire,  tranfverfale ,  au 
milieu,  un  peu  vers  la  future,  &  une  autre  vers 
l'extrémité,  entre  la  future  &  le  bord  latéral.  Les 
pattes  &  le  dellbus  du  corps  font  noirs,  avec  un 
point  jaunâtre ,  de  chaque  côté  de  la  poitrine ,  à 
l'angle  extérieur  de  l'élytre. 

Elle  fe  trouve  eu  Europe. 

32.  Coccinelle  flexueufe. 

Coccinella  flexuofa. 

Coccinella  coleoptrls  lute'.s  ,  fafeia  jlexuofa  punc- 
tifque  duobus  nigris.  Fab.  Gen.  inf.  mant.  p.  117. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  95.  n°.  iz,  —  Mant.  inf.  t.  \ . 

La  tète  eft  noire,  fans  taches.  Le  corcelet  cft 
noir ,  avec  une  tache  blanchâtre  de  chaque  côté  , 
à.  l'angle  antérieur.  Les  élytres  font  jaunes,  avec 
un  point  noir,  arrondi,  à  la  bafe,  une  bande 
finuée  ,  au  milieu,  &  une  tache  tranfverfale  ,  ren- 
flée d'un  côté,  placée  à  l'extrémité.  Le  deflbus  du 
corps  &  les   pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  à  Hambourg, 

$5.  Coccinelle  accentuée. 

Coccinella  fignata. 

Coccindîa  clyt'is  flavis  y  fafciis  duabus  undàtis  , 
Huis  duabus  abbreviatis  arcuatis punilifque  quinque 
nigris. 

Coccinella  lunata  clytns  ftavis  ,  fafciis  duabus, 
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arju   punilifque  quinque  nigris.   Thuvb.  Nov. ■  Jj.ec; 
inf.  diff.  i .  pag.  \  9.  cab.  1 .  fig.  18. 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle 
fepr-points.  Le  ecreelet  eft  noir,  avec  une  tache 
jaune,  de  chaque  côté,  à  l'angle  antérieur.  Les 
élytres  font  jaunes,  avec  une  bande  ondée  ,  noire. 
au-delà  du  milieu,  une  autre  à  l'extrémité  j  un 
point  commun  au-deilous  Je  l'écuiïbn  ,  deux  petits 
points  &  une  ligne  courte,  arquée  vers  la  bafe  , 
fjr  chaque.  Le  dellbus  du  corps  &  les  pattes 
font  noirs. 

Elle  fe  trouve  au*Cap  de  Bonne  -Efpérancc. 

34.  Coccinelle   fanglée. 

Coccinella  cingulata. 

Coccinella  coleoptris  luteis3punâis  quatuor  bafeos, 
fafeia  poflica  puncioque  apicis  nigris.  Fab.  Mant. 
inf.  t,  I.  p.  55.  no.  I.J., 

Elle  eft  grande.  La  tête  eft  jaunâtre,  avec  les 
yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune,  avec  une  grande 
tache  ncire,  à  la  bafe,  maïquée  de  points  jaunes. 
Les  élytres  (ont  glabres,  liftes,  jaunes,  avec  deux 
points  a  la  bafe  ,  un  très-petit ,  au  milieu  ,  euiuite 
une  bande  large,  &c  un  point  à  l'extrémité ,  noirs. 
Le  dellbus  du  corps  cft  noir.  Les  pattes  font  jauneSi 

Elle  fe  trouve  à   Tranquebar, 

35.  Coccinelle  inégale. 

Coccinella  in&qualis. 

Coccinella  coleoptris  flavis  ,  punclis  anticis  tribus' 
futura  fijciaque  apicis  nigris.  Eut,  ou  h  ji.  nat.  des 
inf.  Coccinelle.  PI.  ).fig.  31. 

Coccinella  in/tqualis.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  83.  n».  S. 
— Spec.  inf.  tom.  l.p.9$.  >i°.  13. — Mant. inf 
tom.  1 .  pag.  5  ç.  n°.  2  f . 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
bipon&uée.  Les  antennes  font  jaunâtres.  La  tête 
cft  jaunâtre,  fans  taches  :  les  yeux  font  noirs. 
Le  corcelet  eft  noir ,  avec  tout  le  bord  antérieur 
jaune ,  &  une  ligne  jaune ,  au  milieu ,  qui  n'at- 
teint pas  le  bord  poftérieur.  L'éculion  eft  noie 
S/  triangulaire.  Les  élytres  font  fauves  rouo-eârres 
avec  la  (uture  noire  ,  trois  taches  noires  fur  chaque  , 
placées  l'une  au  milieu,  vers  la  bafe,  &  une  de 
chaque  côte  ,  vers  le  milieu  :  il  y  a  encore  une 
bande  irrégulière  ,  vers  l'extrémité  ,  enfin  les 
bords  latéraux  font  légèrement  noirs.  Le  corps 
en  délions  eft  noir ,  avec  les  bords  ferrugineux» 
Les  jambes  font  teftacées ,  avec  la  plus  gtanda 
partie  des  cuilles  noue. 

Elle  fe  trouve   dans  la  No.iveKc-Hj.'Iaiide. 


5* 
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;<v  Coccinelle  b ■..fiuc. 

Coccinella  gibba. 

Coccinella  elytris  rub'is  ,  fafi'a  pwS'fque  fx 
nrg'rUs.  ThUNÏ.  Nov.  fe;.  inf.  l.'pag.  ij,  pi.  i. 

/j:4- 

Elle  cft  <Je  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points.  La  réie  cit  rouge  ,  avec  les  yeux  noirs. 
L:  corc:let  eft  rouge,  avec  un  point  noir,  au 
indien.  Lç$  w'-.l'.  font  rouges.,  avec  une  bande; 
un  peu  arquée,  noire,  placée  an  milieu,  formée 
par  trois  points  réunis  :  on  aperçoit  deux  points 
noirs,  à  la  bafe  ,  Se  un  alpre  en  croifîant,  à 
l'extrémité.  La  poitrine  eft  noire.  L'abdomen  & 
les  pattes   font  rouge?. 

Elle  fe  trouve  au  Cap   de   Bonne-Efpcrance. 

87.  Coccinelle  réticulée. 

(soccinella  rctkulata. 

Coccinelle  ttfiacca,  e'ytris  fifeia  maculis  pluri- 
mis  mgris  quibufdam  rcticulatis. 

Elle  ert  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
fçot-points.  La  tète  &  le  coreelet  font  rougeâtres, 
fans  taches.  Les  élytres  font  rougeâtres,  avec 
deux  points  noirs,  diftincts,  à  la  bafe,  enfuite 
une  bande  àngnleufe  ;  deux  points  diftin&s ,  au 
milieu ,  dont  l'un  vers  la  future  &  l'autre  vers 
le  bord  extérieur,  un  point  vers  la  future,  & 
me  taclie  au-dcla  du  milieu  ,  irrégulière ,  qui 
s'unit  à  h  bande  ,  à  la  future  &  au  bord  extérieur  : 
vers  l'extrémité  on  apperçoit  un  point  noir  ,  en- 
touré d'un  cercle  rpugpâcte.  Le  deilous  du  corps 
&  les  pattes  Jiont  rougeâtres. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal,  d'eù  elle  a  é ré  ap- 
portée  par  M.  Roulîillon. 

38.  Coccinelle  grande. 

Coccinella  grandis, 

Coccinella  elytris  favis  pundis  nigris  tredecim  , 
tko'ace  n  gro  marginibus  favis. 

Coccinella  grandis.  Thunb.  Nov.  fpec.  inf.  I. 
pàg.  iz.tab.i.fig.  13. 

Elle  eft  hémifphérique ,  &  la  plus  grande  des 
efpèces  connues*  Elle  a  environ  neuf'  lignes  de 
long,  &  prefqu'antant  de  large.  La  tére  eit  ]aune, 
avec  les  yeux  noirs.  Le  coreelet  e!r  noir,  au 
milieu ,  jaune  de  chaque  cô:é.  Les  élytres  font 
jaunes,  *\cc  lîx  t oints  noirs  fur  chaque,  &  .  un 
autre  plus  grand,  commun  aux  deux  éiytres  , 
placé  au  mmeu  :  les  fix  points  font  difpûfés  de 
la  manière  faivante,  un  arrondi,  à  la  bafe,  deux 
rranftkerfaux,  au  milieu,  &  trois  vers  l'extrémité, 
arrondis,   en  ligne  tranfverfalc  ;  le  pont  intérieur 
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eft  placé   fur  la    future.    L'abdomen  &    les  pattes 
font  jaures 

Elle  fe  trouve  dar.s  la   Chine. 

35.  Coccinelle  quairipon&uée. 

Coccinella  qua  '•  ri pLiii.il  M  a. 

Coccinella  coleoptris  fLtvis  punâis  nigris  quituor. 
Lim.  Syfi,  nac.  pag,  580.  n°.  9. 

Coccinella  quadripw.e~li;a.  Fab.  Syji.  ent.  p.  80. 
n°,  to.  —  Sp.  inf.  tom.  1 .  pcg.  •)■].  1°.  l*.  — 
Mani.  inf.  tom.   1.  p^6.  56.  n".   iS. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  coreelet  <<ft 
jaune,  avec  quatre  poinrs  noirs.  Les  éiytres  for.t 
jaunes,  avec  deux  points  nous,  au  milieu  de  chaque, 
placés  ilir  une  ligne  trar.f-  ?■  file.  Le  deilous  du 
corps   cft  noir.    Les  pattes  font  jaunes. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la  Coc- 
cinelle dix-points. 

E'ie  fe  trouve  en  Europe. 

40.  Coccinelle  quadrii'.otée. 

Coccinella  quadrinotata. 

Coccinella  cohoptris  rubris  punciis  quatuor  bafeos 
nigris  ,  thoracis  marginibus  albiàis.  Fab.  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  56.  n°.  19, 

Elle  diffère  de  la  précédente.  La  tê:e  eft  blan- 
châtre. Le  cercelet  eft  noir,  avec  les  bords  anté- 
rieurs &  latéraux  blanchâtres.  Les  élytres  font 
rouges,  avec  deux  points  noirs,  à  la  bafe  de 
chaque.   Les  pattes  font  teftacées. 

Elle   fe  trouve  à  Kiell. 

41.  Coccinelle  quadriinaculée. 

Coccinella  qaadrimaculata . 

Coccinella  coleoptris  rubris ,  punci's  quatuor  ni- 
gris ,  tkorace  atro  macula  marginali  atba.  Fab. 
Mant.  inf.  tom.    I.  pag.    $(.  n9.   ;o. 

Elfe  diffère  de  la  Coccinelle  quadripondtuée. 
La  tête  eft  ncire,  avec  deux  points  paies,  à  fa 
partie  fupéneure.  Le  coreelet  eil  noir  luifant, 
avec  une  grande  tache  blanchâtre  ,  de  chaque  côté. 
Les  élytres  font  rouges  ,  a 'ce  deux  points  noirs 
fur  chaque ,  placés  (ur  une  ligne  longitudinale. 
Le  délions  du  corps  eft  noir. 

Elle   fe  trouve  en  Saxe. 

42.  Coccinelle  fubponctuée. 

Coccinella  fubpuiilata. 

Coccinella  elytris  puilide  rubris  punclo  marginali 
ni gro. 

Coccinella 
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Coccinella  fubpunétata  elytris  ri- iris  ,  punClo  aa 
flnguli  elytri  margincm  mmuto  nigro.  Schrank. 
E.-iwn.  itïf.  aufi.  n°.   oy. 

E  le  reflemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur , 
à  la  Coccinelle  inponâuét.  La  tête  eft  jaunâtre, 
avec  ks  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  jaunâtre , avec 
deux  points  noirs,  au  milieu,  &  trois  derrière  , 
vers  le  bord  extérieur.  Les  éîytres  font  d'un  rauge 
fauve,  avec  un  petit  point  noir,  vers  le  bord 
extérieur.  La  poitrine  e.1  noire.  L'abdomen  eft: 
noir,  avec  le  bord  extérieur  fauve.  Les  pattes  font 
fauves. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  &  de 
Vienne. 

4}.  Coccinelle  cinq-points. 
Coccinella  quinquepunclata. 

Coccinella  coleoptris  fanguineis  >. punclis.  Mgr.-s 
quoique.  Ent.  oukifl.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pi.  i. 
fe-  3-  a.  b. 

Coccinella  quinquepunclata.  L  I  N.  Sy/l.  nat. 
pag.   j8o.  n".  il. — Faun.  fucc.  n°.  474. 

Coccinella  quinquepunclata.  Fab.  Syjl.  ent. 
pag.  80.  n°.  II.—  Sp.  inf.  tom.  i.pag.  96.0°.  ij. 
—  Mont.  inf.  tom.  1.  pag.  je.  n° .  31. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punclis  quinque  ni- 
gris.    GeOff.  Inf.  t.    I.  p.   310.  n°.    1. 

La  Coccinelle  rouge  à  cinq  points  noirs.  Geoff.  Ib. 

Coccinella  coleoptris  rubris  :  punclis  tribus  ma- 
gnis  duobufque  minimis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  y. 
pag.  370.  n°.  3. 

Coccinelle  rouge  a  cinq  points  noirs  rouge ,  à 
trois  grandes  &  deux  petites  taches.  Dec  Ib. 

MÉrian.  Inf.  Europ.pl.  61. 

ScHaeff.  Icon.  inf.  tab.  9-fig,  8. 

Coccinella  quinquepunclata.  Schrank.  Enum. 
inf.   aufl.  n".  96. 

Coccinella  quinquepunclata.  LaichaRt.  Inf. 
tom.  1.  p.  11  y.  n°.  1. 

Coccinella  quinquepunclata.  FouRC.  Ent.  par.  I. 
p.  143.  n° .  1. 

Coccinella  quinquepunclata'.  Vill,  Ent.  tom.  1. 
p.  ç)6.  n*.  8. 

Elle  eft  une  fois  plus  petite  que  la  Coccinelle 
ïept-points.  La  tête  eft  noire,  marquée  de  deux 
points  jaunes,  à  fa  partie  fupérieure.  Le  corcelet 
eft  noir,  luifant,  avec  une  tache  jaune  ,\  de  chaque 
côté.  Les  élyeres  font  rouges ,  avec  une  tache 
Hifi.  Nat.  des  IjifeOes.  Ttme  VI. 
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noire,  commune,  au-deflous  de  l'écuflbn  ,  Se 
deux  autres  fur  chaque  é.ytrc,  dont  une  au  milieu  , 
vers  la  future ,  &  l'autre  un  peu  au  -  delà  du 
milieu,,  vers  le  bord  extérieur.  Le  dcilbus  du  corps 
S:  les  pattes    font  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  fur  dif- 
férées arbres. 

44.  Coccinelle  cinq-taches. 

Coccinella  qxinquerr.acula.ta. 

Coccinella  oblonga  ,  coleopt  is  flavefeentibus  , 
puiils  nigris  qu.ir.que  ,  thorace  atro  margine  antico 
triradiato  albo.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  56. 
n".  32. 

•  ElTe  paroît  différer  de  la  précédente.  Le  corps 
eft  plus  oblong.  La  tète  eft  blanche  antérieure- 
ment, avec  deux  points  noirs.  Le  corcelet  eft 
noir,  avec  les  bords  antérieurs  &  latéraux  blan- 
châtres :  du  bord  antérieur  on  voit  partir  trois 
rameaux  de  la  même  couleur.  Les  éîytres  font 
jaunes,  avec  un  point  noir,  commun,  au-deffous 
de  l'écuffon  ,  &  deux  autres  au  milieu  de  chaque 
élytre. 

Elle  fe  trouve  en  Saxe, 

45.  Coccinelle  fix-points/ 

Coccinella  fexpunclata.  \ 

Coccinella  coleoptris  fulvis  punclis  nigris  fcx.  Lin. 
Syfl.  nat. pag.   580.  n^.  11. 

Coccinella  fexpunclata.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1. 
p.  96.  no-  18. —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  56.  n".  3  ;. 

Coccinella  fexpunclata.  Schrank,  Enum.  inf. 
aujl.n°.  97. 

Coccinella  fexpunclata.  Vill.  Ent.  t.  1.  p.  97, 
n°.  9. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  z^.fig.  4.  a.  b. 

Elle  eft  de  la  grandeur  des  précédentes.  La  tê- 
te eft  noire  ,  avec  deux  points  blancs.  Le  corce- 
let eft  noir  luifant  ,  avec  le  bord  antérieur  &  deux 
points  blancs  ,  au  milieu.  Les  éîytres  font  rouges, 
avec  deux  points  noirs  au-delà  du  milieu ,  &  un 
autre  vers  l'extrémité. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la  Coc- 
cinelle dix-points. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  fur  diffe- 
rens  arbres. 

46.  Coccinelle    glaciale. 

Coccinella  glacialis. 

Coccinella  coleoptris  rubris ,  punclis  fex  nigris  , 
i.itermediis  majoribus  Jïnuatis.  Fab.  Syfl.  ent. p.  80. 
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7Z°.  il.  — —  Spec.  irif.  tom.    i.  pag.ç>6.  n°.  19." — 
Mant.  inf   'tom.    l.pag.  f  6.  n°.  34. 

Elle  reflemble  à  la  Coccinelle  treize-poitotç.  La 
tète  eft  noire  ,  avec  une  rache  blanchâtre  far  le 
front.  Le  corcelet  eft  noir  luifant  ,  avec  deux  li- 
gnes obliques  &  le  bord  blancs.  Les  élytres  font 
rougeâcres  ,  avec  trois  points  noirs  fur  chaque  , 
dont  un  petit ,  à  la  bafe  ,  un  autre  plus  graud , 
firtué  ,  au  milieu  ,  le  troilicme  arrondi ,  vers  l'ex- 
trémité. 

Elle  fc   trouve  dans  l'Amérique  fcptcntrionale. 
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Coccinelle  fix-taches. 
a  x  el  la  fexmaculata. 


Coccinella  coleoptris  rubris  ,  puncîis  fex  nigris  , 
enticis  quatuor  tranjverfis  pnuatis.  Ent.  ou  kifl. 
nat.  des  inf.  Coccinelle.  PL  3.  fig,  41. 

Coccinella  fxmaculata.  F  A  s.  Spec,  inf.  t.  1. 
pag.  96.  n*.  10.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  jff. 
"°.  3J- 

Coccinella  undulata  coleoptris  rufis  ,  fafciis  Unis 
interruptis  undulatis  nigris  police  punlio  unico. 
SçHML.Acï.hall.  \.p.  261. 

Coccinellaflexuofa.  Thunb.  Nov.  fp.  inf.  diff.  1. 
p.  17.  lab.  i.fig.  14. 

Coccinella  undulata.  Fcjesl.  Arckiv.  inf.  7. 
p.  160.  tab.   43.  fig.    1 1. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  biponc- 
tuée.  Les  antennes  fout  jaunes.  La  tête  eft  jaune  , 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune  ,  avec 
une  tache  triangulaire  noire  ,  au  milieu  ,  &  un  peu 
du  bord  poftérieur  noir  :  la  tache  eft  unie  au  noir 
du  bord  par  une  petite  ligne.  L'écufTon  eft  noir, 
petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  rougeâtres , 
avec  trois  taches  noires  fur  chaque  :  l'une  tranf- 
verfale  ,  iïnuée,  vers  la  bafe,  une  autre  tranfver- 
fale  ,  ondée,  un  peu  plus  large,  vers  le  milieu, 
&  une  troifième  prefque  ronde  ,  vers  l'extrémité  ; 
la  future  eft  noire.  Les  pattes  &  le  deflous  du 
corps  font  jaunes  pâles. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales.  ] 

48.    Coccinelle  Japonoife. 

Coccinella  japonica. 

Coccinella  elytris  fiavis  punBisfex  nigris  ,  duo- 
bus  çpmmunibus. 

Coccinella'yj.'Çomcî.  elytris  flavis  ,  cruce  futurs,  du- 
plicimaculifque  quatuor  nigris.  Thu nb.  Nov.fpec. 
inf.  1.  p.  n.pl.i.  fig.  1 1. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  hiéro- 
glyphique. La  tête  eft  jaune ,  avec  un  point  «cir 
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à  la  bafe.  Le  corcelet  eft  noir ,  bordé  de  jaune. 
les  élytres  font  jaunes  ,  avec  deux  taches  oblon- 
•gues  fur  chaque,  vêts  le  bord  extérieur.  La  futu- 
re eft  noire  ,  avec  deux  taches  noires  ,  tranfver- 
fales  ;  l'extrémité  de  l'élytre  eft  noire.  L'abdomen 
eft  noir  ,    tacheté   de  jaune.  Les  pattes  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  au  Japon. 

49.  Coccinelle   trinotée. 

Coccinella  trinotata. 

1  Coccinella  elytris  rubris  puncii  s  tribus  nigris  ,  ca- 
pitc  rubro  immaculato. 

Co  cinella  trinotata  elytris  rubris  hirtis  punilis 
tribus  nigris ,  capite  rubro.  Thunb.  Nov.fp.  inf  1. 
pag.   H.  pi.    1.  fig.    il. 

Elle  eft  .petite  ,  hémifphirique  ,  légèrement  ve- 
lue. La  tête  eft  rouge  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft 
rouge,  avec  une  grande  tache  noire,  au  milieu. 
Les  élytres  font  rouges  ,  avec  une  tache  com- 
mune ,  noire  ,  au  delious  de  I'écuiTon  ,  Se  une 
autre  au  milieu  de  chaque  élytre.  L'abdomen  eft 
rouge  fur    les    côtés    &    noir   au  milieu. 

Elle  fe  trouve    au   Cap  de  Bonne-Efpérancc. 
Coccinelle   fept  points. 
Coccinella  feptempunclata. 

Coccinella  coleoptr's  rubris  puncTis  nigris  feptem. 
Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pi.  x.fig.  1. 
a,  b.  c.  d.  e. 

Coccinella  feptempur.B.ata.  Lin.  Syfi.  nat. p.  j8l. 
n°.  1$. —  Faun.fuec.n0.  477. 

Coccinella  feptempuntTata.  y ab.  Syft.ent.p  81. 
s",  13.  — Spec.  inf.  tom.  1,  pag.  yf.  n°.  11,—. 
Mant.  inf.   tom.  1.  pag.  J7.  n°.   36. 

Coccinella.  GEOFf.  Inf.  t.  i.p.  3*1.72°.  $.pl.6. 
fig.  1. 

Le  Coccinelle  touge  à  fept  points  noirs.  Geoff.  Ib. 

Coccinella  feptempunclata.  Deg.  Mém,  inf.  t.  j. 
pag.  370.  n".  4.  PI.  10.  fig.  14. 

Coccinelle  rouge  à  fept  taches  noires.  Deg.  Ib. 

Coccinella  anglica  vulgati'Jima  rubra^  feptem  ni- 
gris maculis  puncla'ta,  Peiiv.  Ga^oph.  tab.  £1. 
fig-  h 

Coccinella  major.  Fr  i  scH-  Inf.  4.  tab.  1 .  fig.  4. 

Scarab&us  fuhrolunius  feu  kemifpkaricus  rubens 
major  VulgatiffiiÇjis.    Rai.  Inf.  p.  &6.  n".  1. 

Scarab&us  aller  niger  alarum  tejds  miniatulis  in 
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fu'tbus  macula."  ni gn.  List.  Sur.  angl.  pag.  381. 
no.  7. 

RoeS.  Inf.  tom.  i.  claj.-y  fcar.  terr.  tab.  i. 

Voit.  CoUopt.  pars.  î.  tab.  45. fig.  1. 

GoiD.  Inf   tom.    1.  tab.   18. 

List.  Goed.    Pd£.    108.  fig.  iii. 

Merian.  J/i/  Europ.  pi.   149. 

Reaumur.  Mém.  inf.  tom.  3.  //.   }<•  fig-  18. 

■  Albin,  ////!  tab.   61.  fig.  c\ 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.    9.  fig.  7. 

Coccinella  feptempunclata.    S  c  O  P.    Ent.     cam. 

h".  135. 

Coccinel'a  feptempunBata.  Schrank.  Enum.  inf. 
aufl.n0.  98. 

Coccinella  feptempunBata.  Laichart.  Tom.  1. 
p.  116.  n°.  j. 

Coccinella  feptempunBata.  Fourc.  Entom.par.  1. 
p.  145.  n".  3- 

Coccinella  feptempunBata.  Vill.  .E/if.  ro/n.  1. 
pag.  98.  n°.    il. 

Elle  a  un  peu  plus  de  trois  lignes  de  long. 
Les  antennnes  fonr  teflacées.  La  rêce  efl  noire  , 
avec  deux  points  jaunes  à  la  partie  fupérieure.  Le 
corcelet  efl  ncir  luifant,  avec  une  tache  jaune,  de 
chaque  côté  ,  à  l'angle  antérieur.  Les  élytres  font 
rouges,  avec  fept  points  noirs,  dont  un  au  def- 
fous  de  l'écufTon  ,  commun  aux  deux  élytres  :.on 
remarque  quelquefois  un  point  jaune  tranfverfal , 
de  chaque  côté  de  l'écufTon.  Le  déffous  du  corps 
Se.  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  fur  diffé- 
rentes plantes  8c  fur  diftérens  arbres. 

ci.  Coccinelle  fepe-taches. 

Coccinella  fptemmaculata. 

Coccinella  oblonga  ,  coleoptris  rubris punBis  nigr'.s 
feptem  communi  trilobo.  F  a  b.  Gen.  inf.  mar.t. 
p.  117.  — Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  97.  n°.  n.  — 
Mant.  inf.  tom.  I.  p.  57.  nQ.  57. 

Elle  a  la  grandeur  &  la  forme  oblongue  de  la 
Coccinelle  treize-points.  La  tête  efl  note.  Le  cor- 
celet efl  liffe  ,  noir  ,  avec  les  bords  antérieurs  & 
latéraux  blanchâtres.  Les  élytres  font  rouges , 
avec  un  point  commun  trilobé,  noir,  &  trois  au- 
tres fur  chaque,  dont  l'un  à  la  baie ,  arrondi, 
un  autre    au  milieu ,  tranfverfal ,  &  le  troiûème 
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vers   l'extrémité,  arrondi.    Le    deflbus    du    corps 
ell  noir. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne ,  fur  différentes 
plantes. 

51.    Coccinelle  huit-points. 

Coccinella    oBopunBata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  punclis  nigris  0B0. 
Fab.  Syft.  eut.  p.%\.  n".  14.  — -Spec.  inf  tom.  1. 
p.  97.   n".  13. — Mant.  inf.  tom.   1.  p.  j7.  n°.  38. 

Coccinella  oBopunBata.  Laichart.  Tom.  1. 
p.  118. n".  4. 

Elle- eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  biponc- 
tuée.  La  tète  eft  blanchâtre  ,  avec  deux  points  noirs 
à  fa  partie  fupérieure.  Le  corcelet  eft  blan- 
châtre, avec  cinq  points  noits  à  fa  partie  pofté- 
rieure  ,  &  un  autre  de  chaque  côré  ,  fur  le  bord. 
Les  élytres  font  rouges ,  avec  quatre  points  noirs 
fur   chaque  ,  dont  un  à  la  bafe  &  trois  au  milieu. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

53.   Coccinelle  tranfverfale. 

Coccinella  tranfvcr faits. 

Coccinella  coleoptris  luteis  maculis  0B0  nigris 
anticis  quatuor  tranfverfis  fmuatis. 

Coccinella  tranfverfalis.  Fab.  Spec,  inf.   tom.  1. 
rpag.  97.   n".  14.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.   57. 
n°.    ,9. 

Elle  efl  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
fept-points.  La  tête  efl  noire  ,  fans  taches.  Le 
corcelet  efl  liffe ,  noir  ,  avec  une  tache  jaune , 
à  l'angle  antérieur.  L'écuflbn  efl  noir ,  petit  Se 
triangulaire.  Les  élytres  font  rougeâtres  ,  avec  une 
grande  tache  inégale  ,  tranfverfale  ,  vers  la  bafe  , 
une  bande  un  peu  au-delà  du  milieu,  &  deux 
points  vers  l'extrémité  ,  dont  l'un  diflinct ,  vers  le 
bord  extérieur  ,  &  l'autre  commun  Air  la  future. 
Les  pattes  &   le  defîous  du    corps  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  à  la  côte  de  Coromandel. 

/4.  Coccinelle  huit-taches. 

Coccinella  oBomaculata. 

Coccinella  coleoptris  luteis  ,  punclis  nigris  080 , 
anticis  fex  tranfv:rfis  fmuatis.  Ent.  ouhifl.nat.des 
inf.  CocciKELLE.  PL  }.fig.  43. 

Coccinella  oBomaculata.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  I. 
pag.  97.  71°.  ij,  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  57, 
n°.   40. 

Elle  efl  prefque  de    la    grandeur  de  la  Coccinelle 

fept-points.   Les  antennes    font    noirâtres.  La    tête 

eft  d'un  jaune  livide.  Le  corcelet  efl   jaune  livide  , 

avec  une  grande  tache  prefque  palmée.  L'écuflba 
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eft  noir ,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
rougeâtres ,  avec  la  future  noire  Se  quatre  taches 
fur  chaque  ,  noires,  dont  les  trois  antérieures  font 
tranfverfales ,  fînuées ,  la  quatrième-  eft  placée  à 
l'extrémité  de  l'élytre.  Tout  le  delfotis  du  corps 
eft  noir.  Les  pattes  font  teftacées ,  avec-  la  ma- 
jeure partie  des  cuilTes  noire. 

Elle  fe  trouve 

yj.  Coccinelle  neuf-taches. 

Coccinella  novemmaculata, 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punB's  novem  tijris,, 
pojlico  communia  thorace  bipur.ciaco.  Ent.  ou  hlfl. 
nat.  des  irtf.  Coccinelle.  PI.  $.fig.  41. 

Coccinella  novemmacu'ata.  Fab.  Sp.  îtif.  t.  i. 
pag.  97.  b°.  16.  f—Mant.  inf.  t.  l.p.  C7.  n°.  41. 

Coccinella  novempunHata.  Fab.  5/7?.  ent,  p.  81. 
«°.  15. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
biponctuée.-Les  antennes  font  teftacées.  La  tête  eft 
teitacée  ,  avec  les  yeux  noirs!  Le  corcelet  eft  d'un 
rouge  pâle  ,  avec  deux  points  noirs.  L'écullon  eft 
noir ,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  d'un 
rouge  pâle  ,  avec  quatre  points  noirs  fur  chaque , 
&  un  neuvième  commun  ,  à  la  partie  poftérieure  : 
la  difpofition  des  quatre  eft  ,  favoir  :  un  feul  vers 
la  bafe  ,  deux  placés  tranfverfalement ,  vers  le  mi- 
lieu ,  Se  le  quatrième  feul  vers  l'extrémité.  Le 
corps  en  deflous  &  les  pattes   font   teftacés. 

Elle  fe  trouve  dans  la  nouvelle  Hollande. 

$6.  Coccinelle  neuf  points. 
Coccinella  novempunHaca. 

Coccinella  coleoptris  ruhris  ,  punBis  nigris  no- 
'  vem.  Lib,  Syfl.  nat.p.  581.  n°.  16. —  Faun.  fut;. 
«°.477- 

Coccinella  novempunciata.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1,. 
P"g.  S>7'n°-  2-7-  —  Niant,  inf.  t.  l.pag.$j.  n° ,  41. 

Coccinella  dccempunclata.  Fab.  Syfl.  ent. pag.  81. 
n°.  \6. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punBis  novem  nigris, 
thorace  nigrJ)  f  lateribus  albis.  Geoff.  Inf.  tom.  I. 
p.  JZ1.  np.  4. 

La  Coccinelle  rouge  à  neuf  points  noirs  &  cor- 
celet noir.  Geoff.  th. 

Coccinella  novempunftata.DLG.  Mém.inf.  tom.  5. 
p.  373.  «°.  6. 

Coccinelle  rouge  h  neuf  points  noirs,  rouge  à 
neuf  taches  noues.  Dig,  U. 
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Coccinella  niara  ,  e'y.ris  rubris  punilis  novem 
nigris.  Udm.  Dijf  14. 

Coccinella  novempunHata,  Se  op.  Enr.  ca>nl 
n".  136. 

Coccine'la  novimpuntlata.  S  c  H  R  a  n  k.  Enum. 
inf.  aufl.  n°.  100. 

Coccinella  novempunciata.  Fourc.  Ent,  par.  1. 
p.  144.  .•:<>.  4. 

Coccinella  novempunciata.  Vill.  Ent.  tom.  I. 
pag.  9  9.  n°.  14. 

Elle  eft  prcfque  de  la  grandeur  de  la  Coccinelk 
fept-points.  Les  antennes  l'ont  fauves.  La  t  :c  eft 
noire  ,  avec  deux  petites  taches  jaunes  ,  a  fa  par- 
tie fupérieurc  Le  corcelet  eft  noir  ,  av-'c  une  ta- 
che jaune  de  chaque  côté  ,  à  l'angle  antérieu'-. 
Les  'lytres  (ont  rouges,  avec  une  taehe  triangu- 
laire commune,  au-deïlous.  de  l'écullon,  &  quatre 
fur  chaque  ,  dont  une  vers  li  bafe  ,  une  autic  é.r- 
delfous  ,  vers  le  bord  po  éneur,  la  troilîème  vers 
la  future  ,  un.  peu  au-delà  du  milieu  ,  &.  1a  qua- 
trième au-dellous,  vers  le  bord  extérieur.  Le 
deftbus  du  corps  eft  noir  ,  avec  deux  points  jaunes  , 
de  chaque  côté  de  la  poitrine.  Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,   fut  différens  arbres. 

57.  Coccinelle  dix-points. 

Coccinella  decempunélata. 

Coccinella  coleoptr's  fulvis ,  punBis  nigris  decem  , 
thorace  quudrimaculato.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  81. 
ns.  17.  —  Sp.  inf.  tom.  l.p.  ?8.  n°.  20.  — Ment, 
inf.  t.  l.p.  57.  n".  43. 

Coccinella  decempuncrata  coleoptris  fulvis ,  punc' 
tis  nigris  decem.  Lin.  Syfl.  nat. pag.  c8i./ta.  17. 
—  Faun.  fuec.  n°.  479. 

Coccinella  coleoptris  flavo-rabris  :  punllis  nigris 
decem  in  cruce  direciis.  Dig.  Mém.inf.  t.  j. p.  374. 
n°.  7. 

Coccinelle  rouge  à  dix  points  noirs  rouge  jau- 
nâtre à  dix  taches  noires  placées  en  croix.  Deg.  Ib. 

Coccinella  decempunclata.  S  c  o  p.  Ent.  carn, 
«°.  M7- 

Coccinella  decempinftata.  Vill.  Ent.  tom,  1. 
p.  99.  n°.  15. 

Elle  eft  plus  petite  que  la  précédente.  La  tête  eft 
noire  ,  avec  une  tache  tridentée ,  blanchâtre  ,  fur 
le  front.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  quatre  points 
blancs.  Les  élytres  font  rougeâtres,  avec  le  bord 
extérieur  jaune  ,  un  point  noir  vers  la  bafe  ,  trois 
au  milieu,  placés  fur  une  ligne  tranfverfale ,  Se 
un  petit  vers  l'extrémité.   Les  pattes  font  pâles. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 
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j8.  Coccinelle  dix- taches. 

Coccïnella  dectm.macu.laca. 

Coccïnella  oblonga  ,  elytris  fulvis  ,  punBis  nigris 
decem  ,  duobus  communias.  Ent.  ou  hifl.  nat.  des  inf. 
Coccinelle.  PL  $.fig.  40.  a.b. 

Coccinelli  de:emmaculata.  F  a  b.  Syfi.  enté 
t.  i.p.cjS,  n°.  ly.  — Mant.  inf.com.  1.  pag.  jy. 
n°.  44. 

Coccïnella  maculata  ovata  coleoptris  rubris :  macuhs 
magnis  r.ovem  nigris  ,  intetmediis  tribus  in  fut uram 
pofitis.  Deg.  Mém.  inf.  corn.  $.p.  3?Z.n°.  I.  PI.  16. 
fig-  n. 

Coccinelle  mouchetée  ovale  ,  à  étuis  rouges  , 
avec  neuf  grandes  taches  noires  ,  dont  les  trois  in- 
termédiaires font  placées  fur  la  future  Dec  Ib. 

Elle  reffcmble  pour  la  forme  &  la  grandeur,  à  la 
Coccinelle  trijize-points.  Son  corps  eft  ovale  ob- 
Iong.-  La  tête  eft  .noire,  avec  une  ligne  rouge  (ur 
le  front.  Le  corcelet  eft  noir  au  milieu,  avec  les 
bords  rouges.  Les  élytres  font  rouges ,  avec  dix 
taches  noires  ,  dont  deux  communes  fur  la  future  , 
(c  quatre  fur  imc  ligne  longitudinale  fur  chaque  : 
•  la  féconde  tache  eft  plus  groffe  que  les  autres , 
elle  eft  tranfverfalc  &  occupe  une  grande  partie 
de  la  largeur  de  l'élytrc.  Le  deflous  du  corps  & 
les  pattes  font  noirs. 

Elle   fe  trouve    dans  l'Amérique  feptentrionale. 

r?.  Coccinelle  flavicolle. 

Coccïnella  fiavicollïs. 

Coccïnella  c'ytris  fanguineis  ,pun£lis  decem  nigris, 
thorace  fiavo.  Thune.  Nov.  fp.  inf.  dijf.  1.  p.  18. 
ta'-,  l.fig.  16. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fep':- 
points  &  légèrement  couverte  de  poils  courts.  La 
tête  8c  le  corcelet  font  d'un  jaune  pâle  ,  far.s  ta- 
ches. Les  yeux  font  noirs.  Les  élytres  'ont  d'un 
rouge  de  fang  ,  avec  cinq  points  noirs  fur  chaque, 
deux  vers  la  bafe ,  deux  au  milieu  ,  &  le  cin- 
quième vers  l'extrémité.  La  poitrine  eft  jaune , 
avec  quelques  bandes  noires.  Les  pawes  font 
jaunes. 

Elle  fe  trouve  au   Cap  de  Bonne-Efpérance, 

60.  Coccinelle  oblongue. 

Coccïnella  oblonga, 

Coccïnella  ovato-oblonga  rufa  thorace  puntTts  duo- 
bus,  elytris  decem  nigris,   duobus  communibus . 

Coccïnella  decem  maculata  oblonga  nigra ,  coleop- 
tris rubris ,  punBis  decem  nigris  duobus  Communi- 
bus. ïk».  Syjl,  ent. pag.  io;.  n°,  60.—  Spec.  inf. 
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tom.    1.  pag.  151.  n°.  8j.  —  Mant,  inf.  tom.  1. 
pag.  75.  n°.  111. 

Elle  eft  ovale  oblongue  ,  de  la  grandeur  de  la 
Coccinelle  treize-points.  Les'  antennes  font  ferru- 
gineufes  ,  noires  à  leur  extrémité  ,  guère  plus  lon- 
gues que  la  tète  .  Se  un  peu  en  malle.  Les  anten- 
nules  font  ferrugineufes ,  avec  le  dernier  article 
gros  ,  fécuriforme.  La  tête  eft  noire  ,  avec  une 
tache  oblongue  ,  rougeâtie.  Le  corcelet  eft  rou- 
geâtre  ,  avec  deux  grandes  taches  noires.  L'écuf- 
fon  eft  ^ès-perit  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
d'un  rouge  clair,  liftes,  avec  quatre  taches  noires 
fur  chaque,  &  deux  fur  la  future  communes  :  la 
féconde  tache  ,  placée  vers  le  milieu  ,  eft  plus 
grande  que  les  autres.  Le  deffous  du  corcelet  eft 
d'un  rouge  pâle.  La  poitrine ,  l'abdomen  &  les 
pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

61. Coccinelle    dilatée. 

CoccineIla  dilatata. 

Coccïnella  fubrotundi ,  coleoptris  m.irginatis  ful- 
vis punBis  nigris  decem,  thorace  b  pu.flato.  Lnt. 
ou  hifl.   nat.  des  inf.  Coccinelle.  PL  L.fig.  if. 

Coccïnella  dilatata.  F  a  b.  Syft.  ent.  pag.  St. 
n°-  18.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  98.  n°.  je.  — 
Mant.    inf.   tom.   l.pag.   fj.n0.^]. 

Elle  eft  allez  grande  &  prefque  hémifphérique. 
Les  antennes  font  jaunâtres.  La  tête  eft  jaune.  Le 
corcelet  eft  jaune  teftacé  ,  avec  deux  points  noirs. 
L'écuflbn  eft  triangulaire,  très-petit  &  teftacé. 
Les  élytres  font  d'un  jaune  teftacé  ,  rougeâtres  vers 
leur  bord,  a\ec  le  bord  &  la  future  légèrement 
noirs  ,  &  cinq  points  noirs  fur  chaque  ,  un  feul 
vers  la  bafe,  deux  en-deçà  &  deux  en-delà  du 
milieu.  Le  corps  en-deflbus  &  Jes  pattes  font 
leftacés. 

Elle   fe   trouve   en   Amérique. 

61.  Coccinelle  confluente. 

Coccïnella  confiuens. 

Coccïnella  elytris  rubris  ,  fitgulis  punBis  auatucr 
nigris,  duobus    conjlue.ïtibi/s. 

Cocciniù'a  cfto  maculata  elytris  rubris  pu- Bis- 
080  nigr's  ,  thorace  immacu  .ito.  THUNB.  Nov.fp. 
inf.  dif  l.p.   l).pl.  l.fig.  ij. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
ports.  La  tête  St.  le  corcelet  font  rouges,  fans 
taches.  Les  yeux  font  noirs.  Les 'élytres  font  rou- 
ges ,  avec  quatre  points  noirs  fur  chaque  ,  un 
uaufverfal ,  à  la  bafe    deux  au  milieu ,  réunis  par. 
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une  ligne,  un  autre  vers  l'extrémité,  plus  petir. 
Le  delfous  du  corps  &  les  pattes  font  rouges. 

Elle  fe  trouve  au    Cap  de  Bonne-Efpérance. 

6^.  Coccinelle  Pfi. 

CoCCiNELLA  P[t. 

Coccinella  e/ytris  flavis  ,  maculis  otto  nigris  , 
duakus  luna  is. 

Cocc'iclli  Plï  elytris  flavis ,  margine*exteriore 
maculas  quau.r  nigris  Thunb.  Nov.fp.inf.  dijf.  i. 
p.  13    pi.  î.ftg.  16. 

Eile  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  précé- 
dente. La  tête  eft  d'un  jaune  pâle  ,  avec  les  yeux 
noirs.  Le  corcelec  eft  jaune  ,  a^vec  une  tache  au- 
milieu ,  bifide,  noire.  Les  élytres  font  jaunes, 
avec  la  future,  le  bord  cxtéiieur  &  quatre  ra- 
dies fur  chaque,  noirs  :  on  voit  une  tache  ronde, 
à  la  bafe  ,  une  aune  quarrée  ,  fur  le  bord  exté- 
rieur ,  la  rroifième  vers  l'extrémité ,  &  la  qua- 
trième erj  furme  de  croiilant  eft  placée  fur  la 
future  &  réunie  avec  la  tache  de  l'autre  élytre  , 
depuis  le  m  lieu  jufqu'à  l'extrémité  ,  ce  qui  forme 
en  quelque  forte  un  Y.  La  poitrine  eft  noire. 
L'abdomen  Se  les  pattes  font  jaunes. 

Elle   fe  trouve  au  Cap  de   Bonne-Efpérance. 

<4.  Coccinelle  circulaire. 

Coccinella  circularis. 

Coccinella  elytris  rubris  ,  punBis  nov cm  nigris 
annulo  fl.avo  circum  oculos. 

Coccinella  oculata.  Thunb.  Nov.  fp.  inf.  dijf.  i. 
p.  14.pl.  l.fig.  18. 

Elle  rciïemble  beaucoup  à  la  Coccinelle  neuf- 
points.  La  tête  eft  noire  ,avec  le  bord  antérieur 
&  le  tour  des  yeux  jaunes.  Le  corcelet  eft  noir  * 
avec  une  tache  jaune  ,  de  chaque  côté  ,  à  l'angle 
antérieur.  Les  élytres  font  rouges  .  avec  un  point 
noir  ,  commun  ,  &  quatre  autres  fur  chaque  élytre  , 
dont  l'un  à  la  bafe  ,  deux  fur  le  bord  exrc'rieur 
&  un  autre  vers  la  future.  Le  deflous  du  corps  & 
les  pattes  font  noirs  fans  taches. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne  Efpérance. 

.    6$.  Coccinelle  onze-points. 

Coccinella  undecimpunBata. 

1  Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punBis  nigrs  unde- 
t'im  ,  corpore  nigro.  Fab.  Mant.  inf.  t.  i.p.  $7. 
n  .  46. 

Coccinella  undecimpunBata.  Fab.  Syft.  ent'.p.  81. 
tfi.,  19.    -a  Sp.  inf,  ton.  1.  pag.  98.  n°.   31.' 
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Coccinellaunâecimyuniïîta  coleoptris  rubris  punc- 
tis  nigris  undecim.  Lin.  Syft.  nul.  pag.  j8l.  n" .  18. 
—  Faun.fuec.n0.  480. 

Coccinella  unitcimpunBata.  Dec  Mém.  inf.  t.  5. 
P-  375-  «°.  S. 

Coccinelle  à  on^e  points  noirs  rouge  à  onze  taches 
noires.  Dec.  Ib. 

Merian.  Inf.  Europ.    16%. 

Stroem.  AB.  nidros.'^.  p.  388.  tab.  G.flg.  z. 

Cocci-.ella  undecimpunBata.  Schrank.  Enum^ 
inf.    auft.  no.    joi. 

Coccintlla  undecimpunBata.  Fuesly.  Arch.  inf, 
7»  />.  161.  n°.  41.  tab.  43. .fe.  1  j. 

Coccinella  undecimpunBata.  ViLL.Ent.  tom.  1. 
p.     100.  n° ,  16. 

Elle  eft  à-peu-près  de  la  grandeuf  de  la  Cocci- 
nelle dix-points.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  deux 
points  blanchâtres.  Les  élytres  font  .rouges ,  avec 
un  point  noir,  commun,  au  delfous  de  l'éculfon  , 
&  cinq  autres  fur  chaque.  Le  delfous  du  corps  Se 
les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

66,  Coccinelle  onze-taches. 

Coccinella  undecim-naculata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punBts  nigris  un- 
decim ,  corroie  ferrugineo.  Fab.  Mant.  inf .  tom.  I, 
pag.  57.  '.".47. 

Elle  eft  prefque  une  fois  plus  grande  que  la 
Coccinelle  onze-points.  Le  corps  eft  ovale  ,  rou- 
geâtre.  Les  élytres  font  rougeâires  ,  avec  une  ta- 
che noire  ,  commune  ,  au  deiTous  de  l'écullon , 
&  cinq  autres  fur  chaque  ,  dont  l'une  à  ia  bafe  x 
deux  obliques  ,  vers  le  milieu  ,  &  deux  autres  obli- 
ques,  un    peu  cn-delà. 

Elle  fe  trouve  en  Efpagne. 

67.  Coccinelle  douze-points. 

Coccinella  duodccimpunBata. 

Coccinella  coleop  fis  flavis  ,  punBis  nigris  duo- 
decim  ,  extimis  linearibus  répandis.  Fab.  Syft. 
ent.  pag  81.  n°.  20.  —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  j8. 
n",  32..  —  Mant.  inf  tom.  1.  pag.  J7.  n° .  48. 

Coccinella  duodecimpurctata  coleoptris  flavis  , 
punBis  n,gris  fx  ,  extirpa  lineari  repando.  Lin. 
Syft.  nat.     ag.  j8i.  11°.  19. 

Coccinella  coleoptris  flavis ,  punBis  fex-decim  ni- 
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gris  ,  p'urimis  connexis  ,  futura  nigta.  GeoîF.  Inf. 
tom.  I  .pag.  31,9.  n°.  \6. 

La  Coccinelle   jaune  à   future.  Geofs.  Ib. 

Coceinella  fcxdecimpunàata.  FOURC.  Ent. 
par.  ».  pag.   147.  n".  16. 

Coceinella  duodecimpunBata.  Fuesl.  Archiv. 
inf,  4, p.  45.  n°,  1 }.  trfi.  n.fig.  8. 

Cccinella  duodecimpunBata.  Yill.  Ent.  tom.  1. 

/.   100.    71?.    17. 

Elle  eft  petite.  La  tête  cfi  jaune  ,  avec  un  point 
noir.  Le  corcelet  eft  jaune ,  avec  plufieuts  points 
diftincts  ,  noirs.  Les  élytres  font  jauaes,  avec  cinq 
j>oints  noirs,  fur  chaque  ,  &  un  (îxicme  linéaire, 
linué  ,  formé  de  quatre  points  réunis  ,  placé  vers 
le  bord  extérieur ,  entre  le  premier  &  le  dernier 
point  :  la  future  eft  légèrement  noire. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

68.  Coccinelle  barriolée. 

Cgccinblla  vd'iegata* 

Coceinella  coleoptris  flavis ,  punBis  nigris  duo- 
decim  fafeiaque  média  nigris.  Enc.  ou  kift,  nat.  des 
inf.  Coccinelle.  PI.  t-.fig.  10.  a.  b. 

Coceinella  variegata.  Fab.  Sp.  itf.  tom.  \.p.  99. 
n°.  55.  —  Mant.  inf.  tom,  l.pag.  57.71°.  49. 

Elle  efl  de  la  grandenr  de  la  Coccinelle  bi- 
ponctuée.  Les  antennes  font  jaunes.  La  tête  eft 
jaune,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune, 
avec  cinq  points  noirs  :  l'écuflbn  eft  petit  Se  trian- 
gulaire. Les  élytres  font  jaunes,  avec  fix  points 
ou  petites  taches  "noires ,  fur  chaque,  &  une  bande 
noire,  formée  par  des  points  réunis  :  il  y  a  deux 
points  placés  tranfverfalement ,  à  la  bafe ,  trois 
placés  tranfverfalement ,  vers  l'extrémité  ,  &  un 
ïeul  derrière  ces  trois.  Tout  le  deffous  du  corps 
&  les  pattes  fout  jaunes. 

Elle   fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance, 

60.  Coccinelle  chryfoméline. 

Coccixella   chryfomclina. 

Coceinella eohoptris  rafis  ; punBis  duodteim  nigris, 
tkoraee  immaculato.  Ent.  ou  kift.  nat.  des  inf. 
Coccinelle.  PI.  ;.  fig.  11. 

Coceinella  chryfjmelina.  F  a  3.  Syft.  ent.  pag.  81. 

71°.   11.  Sp.  inf.  tom.  i.p.  J9.'7i°.  34.  —  Mant. 

inf.  t.  l.pag.  J7-  no.  50. 

Coccinelle  capenfis  elytris  rubris  ,  purrciis  duode- 
cim  aigris,  thorace  immacufifto.THUHB.  Nov.fp. 
inf.  Aijf,  i.p.li.tab.ï.'fig.  si. 
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Elle"  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle 
fept-points.  Les  antennes  font  jaunes.  La  tête  eft 
jaune  ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  cqtcelet  eft  jaune  , 
un  peu  rougeâtre ,  fans  taches ,  avec  les  bords 
extérieurs  jaunâtres.  L'écufloiv  cft  rougeâtre,  petit 
&  triangulaire.  Les  élytres  font  rougiàtrcs ,  avec 
fix  points  noirs  fur  chaque  ,  diQ  ofés  fur  trois 
lignes  tranfverfales.  Les  pattes  Se  le  corps  en  def- 
fous  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal ,  au  Cap  de  Bonue- 
Efpérance,  à  l'île  Stc.  Hélène. 

70.  Coccinelle  tachetée. 

Coccikella   macularis. 

Coceinella  oblonga  ,  coleoptris  flavis  bajï  fafeia 
undata  maculifque  0B0  nigris.  Eut.  ou  kift.  nat.  des 
inf.  Coccinelle.  PL  %-fig-  39-  a.  b. 

Elle  eft  ovale  oblongue,  un  peu  plus  grande 
que  la  Coccinelle  treize  points.  Les  antennes  font 
noires.  La  tète  eft  noire  ,  avec  deux  petits  points 
jaunes,  à  la  partie  'poftérieure.  Le  corcelet  eft 
ncir.avcc  un  peu  du  bord  antérieur  jaune,  Se 
deux  points  de  la  même  couleur  fur  le  milieu. 
L'écuflbn  eft  noir,  petit  &  triangulaire.  Les* élytres 
font  jaunes,  avec  une  bande  noire,  ondée,  vers 
la  bafe  qui  ne  touche  pas  aux  bords  latéraux,  deux  ta- 
ches vers  le  milieu,  furune  ligne  oblique  ,  &  deux  au- 
tres vers  l'extrémité,  fur  une  ligne  oblique,  parallèle 
à  la  précédente  :  la  future  eft  noire.  Les  pattes 
&  le  dellous  du  corps  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  au   Cap  de  Fjonne-Efpérance. 

Du  cabinet  de  M.  Banks. 

71.  Coccinelle  inr.ube. 

Coccinella  innuba. 

Coceinella  oblonga  lutea  ,  thorace  immaculato , 
elytris  maculis  deeem  nigris.  Eut.  ou  kift.  nat.  des 
inf  Coccinelle.  PL  z.  fig.  16. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  boréale. 
Les  antennes  font  jaunes.  La  tête  cft  jaune ,  avec 
les  yeux  noirs.  Le  corcelet  cft  jaune,  fans* taches. 
L'écuffon  eft  petit,  jaune  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  d'un  jaune  teltacé ,  avec  cinq  taches  noires 
fur  chaque,  deux  en  ligne  tranfverfale,  vers  la 
bafe,  deux  un  peu  au-delà  du  milieu,  &  une 
vers  l'extrémité.  Les  pattes  &.  tout  te  delTous  du 
corps   font  jaunes. 

Elle  fe    trouve.  .  .  . 

Du  mufée   britannique. 

■ 

71.  Coccinelle  boréale. 

Coccinlzla  borea'is. 

Coceinella  coleoptris  flavis  •panBis  nig-'a  dtiode- 
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cim,  iuohus  communibus  ultimis  orbiculatis.  Ent. 
ou  kifi.  nat.  des  inf.  COCCINELLE.   PI.   ^.fig.i-j. 

Ccccinellaborealis.  Fab.  Syft.  ent.  p.  8i.  n°.  il. 
—  Sp.  inf  tom.  i .  p.  pp.  n°.  35.  —  Mant.  inf.  t.  1 . 
p.SS.n°.  Jf, 

■  Coccintlla  borealis  elytris  rufis  punElis  duodecim 
nigris,  tkorace  quad'ipunéttto.  Thune.  Nof.fp. 
infdjf.  i.p.  15.  p'.  i.fig.  xo. 

Elle  efl  plus  grande  que  la  Coccinelle  fept- 
points.  Les  ar.tennes  font  jaunâtres.  La  tête  eft 
jaunâtre,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  jaune,  avec 
quatre  points  noirs.  L'écuflon  eft  jaune.,  petit  , 
triangulaire.  Les  élytres  font  jaunes  ,  avec  deux 
ta.hes  communes,  noires,  la  première  au-ricllous 
de  l'cciiiTon,  la  féconde,  beaucoup  plus  grande, 
placée  au  milieu  de  la  future  ,  &  'cinq  taches 
noires  fur  chaque  :  les  quatre  premières  difpolees 
par  paires,  la  cinquième  beaucoup .  iplus  grande, 
arroncîle,  placée  vers  l'extrémité.  Le  dei'lbus  du 
cjrps  eft  jaune,  avec  un  peu  de  noir  au  milieu 
de  la   poitrine.  Les  pattes  font  jaunes. 

Elle  Te  trouve  dans  l'Améiique  feptentrionale  , 
&  félon  M.  Thunberg  ,  au  Cap  de  Bsnne-Efpérance. 

72,.   Coccinelle   caflidée. 

Coccinelle  caftidea. 

Coccinetla  oblonga  rubra  ,  coleoptris  punâis  duo- 
decim ,  tkorace  quatuor nigri s.  Fab.  Syft.  ent. p.  8i. 
/2°.  2?. —  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  99.  n°.  $6.  — Mant. 
inf.  tom.  1.  pag.  58.  n».    yz. 

Le  corcelet  eft  rouge  ,  avec  quatre  points  noirs  ; 
le  bord  antérieur  eft  échancré ,  un  peu  gros,  le 
poftéricur  eft  tridenté.  Les  élytres  ont  chacune'  fix 
points,  do;  t  l'antérieur  eft   très-petit. 

Cet  infecte  ne  diffère  [peut-être  pas  de  la  caf- 
fide   criblée. 

Elle  fe  trouve   dans    l'Amérique  [feptentrionale. 

74.  Coccinelle  treize  ;:ache'; 

Cocciïtslla  tredecimmaculata. 

Coccinella  coleoptris  flavispunBis  nigris  tredecim, 
corpore orbiculato.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  83.  n°.  14, 
—  Spec.  inf.  tom.  I.  pag-,  $>$./z«.  37.  _  Mant.  inf 
tom.  1.  pag.  j8.  72?.  53. 

Coc  ine'.la  tredecimmacuLu  ,  coleoptris  luteis  , 
punliis  nigris  tredecim  ;  tkorace  albo  nigro-punâato. 
ToRST.Nov.fpec.  inf.  cent.  \.p.  18. 

Coccintlla  coleoptris  ru'irispunilis  tredecim  nigris, 
thorace  rubro  medio  nigro.  GEOFf.  Inf  t.  1,  p.  324. 
«°.  7. 
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La  Coccinelle  rouge  à  treize  points  noirs  & 
corcelet  rouge   à  bande.  Geoff.  Ib. 

Coccinclla  trinacris. Hovrc.  Ent.  par.  î.p.  14 y. 

n°.  7. 

Elle  eft  hémifphérique.  La  tête  eft  noire.  Le 
corcelet  eft  rougeâtre  ,  avec  une  ligne  longitudinale 
noire ,  au  milieu ,  &  un  point  noir  de  chaque 
côté.  Les  élytres  ont  un  point  noir  ,  commun  , 
au-defious  de  l'cculfon ,  &  fix  autres  fur  chaque. 
Le  dcilous  du  corps  eit  noir.  Les  pattes  font 
pâles. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  en  Suède, 
en  Angleterre. 

7j.  Coccinelle  treize-points. 

Coccjnella  tredecimpunclata. 

Coccinellx  coleoptris  luteis  pui£lis  nigris  trcàn  in, 
corpore  oblongo.  Fab.  Syft.  en:,  pag  83.  n°.  2t.  — 
Sp.  inf.  tom.  1,  p.  99,  /i°.  38. —  Mant.  inf  tom.  1. 
pag.  j8.  n°.  j4. 

Coccinella  trcdecimpunftata  coleoptris  luteis  punc- 
tis  nigris  tredecim.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  j8l.  n°.  10. 
—  Faun.  fuec.  n".  481. 

Coccinella  coleoptris  rubr'is  ,  punHis  tredecim  ni- 
gris.  Geoee.  Inf.  tom.  î.p.  313,  n9.  6. 

La  Coccinelle  rouge  à  treize  points  noirs  Se 
corcelet  jaune  varié.  Geoff.  1b. 

Coccinella  tredecimpunctata  coleoptris  rubris  punc- 
tis  nigris  tredecim. Dec  Mém,  inf,  t.  j.  pag.  37c. 
"°.  9- 

Coccinelle  à  treize  points  noirs  rouge  à  trti:e 
taches  noires4  Dec  Ib. 

Coccinella  tredecimpunctata.  S  c  o  P.  Ent.  carn. 
n°.  238.      . 

Coccinella  tredecimpunctata.  Schrank.  Enum. 
inf.  auft.n".  102. 

Coccinella    tredecimpunctata.  Fc  urc.  Ent.  par.  1 

p.    144..  7IP.  6. 

Coccinella  tr:dec.mpuntîa:a.  Vut.  Ent.\tom.   1. 

p.  IOI.72*.    18. 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  3.  pi.  3  i./j.  19. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  48.  fig.  6. 

Elle  eft  ovale  oblongue.  La  tê:e  eft  noire,  un 
peu  jaunâtre  en  devant.  Le  corcelet  eft  noir,  avec 
le  bord  antérieur,  8c  une  tache  ie  chaque  côté  , 
noirs.  Les  élytres  font  rougeâtres  ,  avec  une  tache 
noire,  commune,  au-deffous  de  l'écniïbn ,  &  fix 
autres  fur  chaque.  Le  deflous  du  corps  &  les 
pattes   font   noirs. 

Elle   diffère  de    la   précédente,    non  -  feulement 
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fit  les  couleurs  de  la  tête  &  du    corcclet,    mais 
par  la  forme  du   corps. 

Elle   fe  trouve   dans    toute  l'Europe. 

■jC.  Coccinelle  urdcolor. 

CocciNella  urficolor. 

Coccinella  coleoptris  ftavis  punBis  quatuordecirn 
nigris  ,  diobus  co-n-n:inibus.  F.nt.  ou  kift.  nat.  des 
inf.  Coccinelle.  PI.  ^.fig.ii. 

Coccinelli  urficolor.  F  A  b.  Muni.  inf.  tom.  i. 
p.  j S.  n".   jy. 

Elle  cil  un  peu  p'us  petite  que  la  Coccinelle 
marginée.  Le  corps  c(l  d'un  jaune  teftacé,  arrondi  , 
convexe  en  deaTus,  plat  en  définis.  La  tête  elt 
jaune,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  jaune,  avec 
nne  grande  tache  noire,  au  milieu  :  la  partie  an- 
térieure eft  échancrée.  L'écufTon  eft  très  -  petit , 
triangulaire  &  noirâtre  Les  élytres  font  jaunes , 
luifantes ,  avec  quatorze  taches  noires,  lavoir, 
fix  fur  chaque  é!ytre,  dont  deux  marginales  te. 
une  à  l'extrémité,  &  deux  autres  fur  la  future, 
communes  aux  deux  élytres  :  l'antérieure  de  ces 
taches  eft  beaucoup  plus  grande  que  les  autres. 
Les   pattes  Se  les   antennes  font  teftacées. 

Elle  fc  trouve  dans  la   Chine. 

77.    Coccinelle  quatorze-points. 

Coccinella   quatuordecimpunBata. 

Coccinella  coleoptris  flavis  ,  punBis  nigris  q'ij+ 
tuordecim  ,  quibufdam  contiguis.  LiN.  Syft.  nat. 
pag.  582.  n°.  21.  —  Faun.  fu.ee.  n° .  4S1. 

Coccinella  quatuordecimpunBata.  F  a  b.  Syfl. 
int.  pag.  85.  n° .  z6.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  99. 
a°.    39.  — Mant.inf.  tom.  1.  p.  58.  n°.  jtf. 

•     Coccinella  tcjfulata.  Scop.  Ent.carn.  n".  245. 

Foda.  Muf.  gnc.  pag.   ij. 

Coccinella  quatuordecimpunBata.  Schrank. 
Enum.inf.  auft.  n" .  104. 

ScHAEFF.   Icon.  inf.    tab.   61.  fig.    C. 

Coccinella  quatuordecimpunclata.  Fuesl.  Archiv. 
inf  4.  pag.  44.  n°.   9.  tab.  li.fig.  5. 

Coccinella  quatuordecimpunBata.  VltL.  Ent.  1. 1. 
pag.  101.  n°.   19. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la  Coc- 
cinelle échiquier.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  une 
tache  quadrilobée,  jaunâtre.  Les  élytres  font  jaunes , 
avec  fèpt  taches  fur  chaque ,  dont  quelques-unes 
réunies.  Le  delTous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes 
(ont  pâles. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 
Jlijl.  aat.  InfeBe».  Tome  VJ. 
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7$.  Coccinelle  quatorze- taches. 

Coccinella  quatuordicimmacutata. 

Coccinella  coleoptris  luteis  futura  punB'fque  qua- 
tuordecim    nigris    diJinBis. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Coccinelle 
q  îatoize-points.  La  tête  eft  blanchâtre.  Le  corcc- 
let eft  blanchâtre  ,  avec  quelques  points  noirs. 
Les  élytre-.  font  jaunes,  avec  lept-  points  fur  chaque, 
dont  trois  vers  labafe,  difpoiés  en  demi-cercle, 
trois  au  milieu,  fur  une  ligne  tranfverfale ,  &  le 
dernier  vers  l'extrémité.   La   future  eft  noire. 

Elle    fe  trouve  en    Saxe. 

79.  Coccinelle  iris. 

Coca  sella  irïdea. 

Coscinella  ely'.ris  rubris  ,  punBis  nivem  nigris 
oceliaribus.  Thunb.  Nov.  fp.  inf.  dijf.  1.  pag.  14. 
pi.   1.  fig.  17. 

Elle  eft  à  -  peu  -  près  de  la  grandeur  de  la 
Coccinelle  fept-points.  La  tète  &  le  coicclet  font 
rouges,  fans  taches.  Le*  yeux  font  noirs.  Les 
élytres  font  rouges,  avec  neuf  points  noirs,  en- 
tourés d'un  cercle  jaune  :  oa  voit  un  point  com- 
mun aux  deux  élytres,  un  autte  à  la  bafe  de 
chaque,  deux  fur  une  ligne  tranfverfale  vers  le 
milieu  ,  &  un  aune  vers  le  bord  extérieur.  Le 
deifous  du  corps   &  les  pa'tes  font  rouges. 

Elle  fe  trouve  au  Cap    de  Bonne-Efpérance. 

80.  Coccinelle   oculée. 

Coccinella  ocellata. 

Coccinella  coleoptris  luteis  punBis  nigris  quin- 
decim  fubocellatis.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  8}.n°.  27. 
—  Spec.  inf.  tom.  I.  pag.  100.  /i".  40.  —  Mant. 
inf.  tom.  i.pag.    j8.  n°.   58. 

Coccinella  ocellata  colcop'ris  luteis  ,  punBis  ni- 
gris quindecim.  Lin.  Syft.  nat. p.  581.  n°.  23.— 
Faun.  fuec.   n9.  484. 

Coccinella  quindecimpunétata  coleoptris  rubris  : 
punBis  quindeciil1*H igris  flavo  marginatis.  Dtc, 
Mém.   inf.  tom.   l.pag.  376.  n°,  io.pl.  11  .fig.  1. 

Coccinelle  à  quinze  points  noirs  rouges,  à  quinze 
taches  noires  bordées  d'un  cercle  jaune.    Dec   Ib. 

Coccinella  elytiis  flavo-  luteis  ,  punBis  quindecim 
nigris,    ocello  Jia-vo   cinBis.  Gad.  Sut.   16. 

Merian.  Inf.   Europ.   48.  fig.  5. 

ScHAEFF.  Elem.  inf.  tab.  47.  >lcon.  inf  tab.  l. 
fig-  *■• 

Voet.  Coleopt.  pars  r.  tab.  45.  fig.  x. 
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Cocchul'a  ocellata.   Pod.  Muf  gr&c.  p.  1$. 

Coccinella  ocellata.  Schrank.  Enum.  inf  aufl. 
■n.°.  10;. 

Coccinella  ocellata.  Laichart.  Inf,  tom.  l.p.  1  lo. 
ri0,  il. 

Coccinel/a  ocellata.  Vill.  Ent.  tom.  i.  p.  loi. 
n°.   ii. 

Elle  eft  plus  grande  que  la  Coccinelle  fept- 
points.  Les  antennes  font  fcrrugiueufes.  La  tète 
eft  noire,  avec  deux  points  jaunes  à  fa  partie 
fupérieure,  &  un  autre  très-petit,  à  l'angle  an- 
térieur de  chaque  œil.  Le  corcelet  eft  noir,  avec 
deux  points  jaunes  rapprochés ,  vers  le  bord  pof- 
terieur,  &  un  peu  du  bord  antérieur  jaune;  les 
côtés  font  jaunes,  marqués  d'un  point  noir.  Les 
élytres  font  reugeâtres ,  avec  quinze  points  noirs  , 
entourés  d'un  cercle  jaune  :  on  en  remarque  fept  ou 
huit  fur  chaque  clytre  ,  &  un  autre  commun  , 
placé  au -delTous  de  l'écufTbn.  Le  defTous  du  corps 
eft  noir,  avec  un  point  jaune  ,  de  chaque  côté 
de  la  partie  antérieure  de  la  poitrine.  Les  pattes 
font  noires,   avec   les  tarfes  ferrugineux. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  Alle- 
magne. 

81.   Coccinelle  Argus. 

CoCCNTLLA    A'gUS. 

Coccintlla  e.'ytris  rubris  punills  nigr's  undecim 
oallatis ,    thorace  rubro   immaculato. 

Coccinella  rubra  punclis  undecim  r.igris  ,  thorace 
rubro  immaculato.  G EOir.  Inf.  tom.  i.p.  jzj.  n°.$. 

La  Coccinelle  Argus.  Geoff.  Ib. 

Coccinclla  Argus.  Fourc.  Ent.  par.  i.  p.  i4f. 
n".  ç>. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points.  La  tête  &  le  corcelet  font  rouges  ,  fans 
taches.  Les  yeux  font  noirs.^Les  élytres  font 
rouges,  avec  onze  points  noirsP*  ronds ,  égaux, 
entourés  d'un  cercle  jaune  :  on  voit  un  point 
commun  aux  deux  élytres,  au  dcflous  de  l'écuf- 
fon ,  &  cinq  fur  chaque.  Le  dellbus  du  corps  Se 
les   pattes   font  rouges, 

El!c  fe  trouve   aux   environs  de  Paris. 

Si.  Coccinelle  diftincle. 

Coccinbli  a  dlftir.cla. 
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nigris  dij!inilis,  Thunb.  Nov.fp.inf.  dijf.  t.  p.  17.' 

tab.  i.fig.  ih 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  cinq- 
points.  Les  yeux  font  noirs.  La  tète  eft  rougeâtre. 
Le  corcelet  eft  noir ,  avec  les  bords  latéraux  rou- 
gcàtres;  les  élytres  font  rougeâtres,  avec  huit  points 
noirs  fur  chaque,  don':  quatre  au  milieu  fur  une  ligne 
longitudinale,  deux  près  la  future,  &  deux  vers 
le  bord  extérieur.  L'éculïon  eft  noir,  pciu  ,  tnau- 
gulairc.  La  poitrine  &  l abionuii  font  nous.  Les 
pattes  font   fauves ,  avec  les    cuifles   noires. 

Elle    fe   trouve  au  Cap  de  Bonne-Eipérance. 

83.  Coccinelle  feize-poinr. 

Coccinella  fex.iecimpunélata. 

Coccinella  colcoptris  luteis  ,  punBis  nigris  fexde- 
c/to.Fab.  Sp.  inf.  tom.  i.pag.  100.  n°.  41. — Niant, 
inf.  to-n.  I.  p.  58.  n°.  j?. 

Coccinella  fexdecimpunclata.  Fuesl.  Arck'.v.  inf. 
4.   p.  44   n".  I  I .  tab.  2Z.  fig.  6. 

Elle  eft  oblongue,  afîez  grande.  La  tète  eft 
blanchâtre ,  marquée  de  quatre  points  noirs.  Le 
corcelet  elt  blanchâtre,  avec  plufieurs  points  noirs 
rapprochés,  les  élytres  font  jaunâtres ,  avec  huit 
points  noirs  diftincts ,  fur  chaque ,  dont  l'un  à 
la  baie  ,  trois  autres  en  deçà  du  milieu  ,  trois 
au-delà,   &   un  à  l'extrémité. 

Elle   fe    trouve  en  Italie. 

84.  Coccinelle  feize-taches. 

Coccinella  fexdecimmac  data. 

Coccintlla  coleoptris  rubris  :  punclis  nigris  fexd&ç- 
cim  ,  capite  immaculato.  Fae.  Niant,  inf.  tom.  1. 
p.  58.  n".  60. 

Coc  inella  fcxdecimpunâata  coleoptris  jlavis  , 
punclis  nigris  tredecim,  tribus  infimis  connexis.  Lin. 
Syft.  nat.  p.  581.  nQ .  11.  —  Faut,  face.  n°.  483. 

Coccinella  fexdecimpunclata.  Se  op.  Ent.  carrt. 
n".  140. 

Coccinella  fexdecimpunclata.  Se  h  R  amk.  Enum. 
inf.  aufl.   n".    106'. 


Elle  eft  oblongue ,  prefque  de  la  grandeur  de 
la  Coccinelle  cinq-points.  La  tête  eft  d'un  jaune 
blanchâtre  ,  fans  taches.  Les  yeux  font  noirs.  Le 
corcelet  eft  jaunâtre  ,  marqué  de  cinq  points  noirs, 
dont  deux  un  peu  rapprochés  à  la  partie  antérieure  3 
&  cinq  fur  une  ligne  courbe,  vers  le  bord  pof- 
térieur.  Les  élytres  font  jaunâtres  ,  avec  huit 
points  noirs  fur  chaque,  dont  deux  vers  la  bafe, 
du  côté  de  la  future ,  deux  en  dcflous ,  du  côté 
du  bord  extérieur  :  un,  plus  gros,  irr^gulier,  ai» 
CvicineJj  dittin&à  e.'ytris  rubris  punclis  fexdecim    (milieu  de  l'élytrc,   près  de  la  future,  "trois   vers 


Coccir.elia  elylris  rubr/s  ,  punîïis  fexdecim  nigris  , 
tksract  r.irro  tateribus  riifis. 
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l'extrémité ,  fur  une  ligne  oblique.  Le  delïbuj  du 
corps  eft  noir.    Les  pattes   font  fauves. 

Elle  fe  tronve  en  France  ,  en  Saxe. 

8$\  Coccinelle  dix- huit-points. 

CocintELLA  oftodeampunHata. 

Coccinella  cokoptris  jlavis  pu-iclis  nigris  ofto- 
decim  ,  uhimo  arcuato.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  <Sz. 
n°.  14. 

Coccîntlla  oclodtcimpunRata.  F  a  b.  Syfi.  ent. 
p.  8;.  n".  18.  —  Sp.  inf  tom.  1.  pag.  100.  n".  41. 
—  M ant.  inf.  t.  l.p.  59.  »°.  61. 

Elle  eft  aiïèz  grande.  La  tête  eft  noire.  Le  cor- 
celet eft  noir,  avec  les  côtés  jaunes.  Les  élytres 
font  jaunes ,  avec  neuf  points  oblongs  noirs  fur 
chaque ,  donr  le  dernier  eft  crochu  :  la  future 
eft  noire.   Le  deflous  du  corps  eft  noir. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

8^.    Coccinelle  dix-neuf-points. 

Coccinella  novemdecimpunc~lata , 

Coccint.Ua  co'eoptris  Jlavis  ,  punclis  nigris  no- 
vemdec.m.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  }8i.  n°.  ij.— 
Faun.  juec.  n°.  485. 

Coccinella  novemdecimpunilata.  Fab.  Syfi.  ent. 
p.  85.  n°.  !?•  —  Sp.  inf.  t.  1.  p.  100.  n° .  43.  — 
Mant.  inf.  tom.   1.  p.  jj.  n°.  61. 

Coccinella  cokoptris  rubris  ,  punclis  novemdecim 
nigris.  Geoff.  Inf.  tom.  l.p.  jrj.n".   10. 

La  Coccinelle  rouge  à  dix-neuf  points  noirs. 
Geoff.  lb. 

Coccinella  rovemdccimpunBata.  Fuïsl.  Archiv. 
inf.  4.  pag.  4J.  n°.  14.  tab.  11.  fig.  9. 

Coccinella  lucea,  tho  ace  punclis  fex  ,  elytris  no- 
vemaecim  nigris.  MuLL.  Zool.  dan.prod.  67.  631. 

Coccinella  rovemdecimpunclata.  Fourc.  Ent. 
par'.  1.   p    14S.  n".  10. 

Elle  a  environ  deux  lignes  de  long.  La  tête 
eft  rougeâtre,  avec  une  bordure  noire,  irrégu- 
lière ,  a  fa  partie  poftérieure.  Le  corcelet  eft  rou- 
geâtre .  marqué  de  lix  points  noirs ,  dont  trois 
de  chaque  coté,  difpofés  en  triangle.  Les  élyttes 
font  rougeàtres,  avec  un  point  noir,  commun  , 
placé  au-dcilous  de  l'écuffon,  &  neuf  autres  fur 
chaque  ,  difpofés  trois  a  trois.  Les  pattes  lent 
fauves. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

87.  Coccinelle  vingt-points. 
Coccinella  vigintipunâat*. 
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Cvtcinella  cokoptris  jlavis  puniii 's  nigris  viginti. 
Fab.  Syfi.  ent.  p.  85.  n°.  30.  —  Spec.  inf.  tom.  I. 
pag.  100.  n°.  44. — Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  59. 
n°.  63. 

Coccinella  coleoptris  Jlavis  punclis  viginti  nigris. 
Geoff.  Inf.  tom.  \.  p.  319.  n".  17. 

La  Coccinelle  jaune  fans  future.   Geoff.  lb. 

Coccinella  viginti  punBata  Fuesl.  Archiv.  inf.  4. 
p.  4j.  n".  15.  lab.  11.  fig.  10. 

Coccinel'a  vigintiduopunclata.  F  o  C  R  c.  Ent. 
par.  1.  p.  148.  n".  17. 

Coccinella  vigintipunclata.  Laichart.  Tom.  1. 
pag.  111.  n".  7. 

Elle  eft  petite.  La  tête  eft  noire  à  fa  partie 
antérieure,  &  jaune  à  fa  partie  rofléneurc^  Le 
corcelet  eft  jaune  ,  avec  cinq  ou  f:pt  points,  noirs. 
Les  élytres  foiu  jaunes,  avec  r1  c  points  noirs  fur 
chaque.  Le  d.  .lous  du  corpc  ^it  noir.-  Les  jiifcb(.s 
font  jaunes  ,  avec  les   cuiiles   noires. 

Elle   fe  trouve  en  France  ,  en  Angleterre. 

88.  Coccinelle   vingt-deux-points. 

Coccinella  vigintiduopunclata. 

Coccinella  coleoptris  Jlavis  ,  punclis  nigris  viginti- 
duoous.L  1  N.  Syfi.  nat.  p.  581.  n°.  16. — Fuun. 
fuec.  n".  486. 

Coccinella  vigintiduopunclata.  Fab.  Syfi  cit. 
p.  84..  n9.  jl.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pa£.  101.  «°.4J. 
—  Mant.    inf.   tom.    §.  }  ag.  59.  n°.  «4. 

Coccinella  cokoptris  Jlavo  -  citreis  :  punBis  vi- 
ginti-duobus  thoraecque  qw.nque  nigris -Geo.  Mêrfi. 
tuf  tom.  f.p.  379.  n".  11. 

Coccinelle  jaune  à  vingt-deux  points  noirs  jaune 
citron  ,  à  vingt-deux  taches  noires  fur  les  étu»  , 
&  cinq  points  noirs  fur  le  corcelet.  Dig.  Ib. 

Scarab&us  kemifph&'i-.us  fiavus  ,  maculis  nigris 
rotundis    crebris    notatus.  Raj.  if.  p.,  87.  n9.  6. 

Coccinella  vigintiduopunclata-  Schrask.  Er.uni. 
inf.  uu/l.  n°.  107. 

Coccinella  vigintiduopunclata.  Vill.    Ent.t.i. 
pag.  îoj.  n9.  14. 

ScHaeff.  Icon.  inf.  tab.   30.  fig.  10. 

Voit.  Colcopt.  pars  1.  tab.  46.  fig.  11. 

Cette  Coccinelle    &  la  précédente  diffèrent  très- 
peu  l'une  de  l'autre,  Se   ne  font  peut-être  qu'une 
I  2. 
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même  efpècc.  La  tête  eftianne,  (ans  raclus.  Les 
yeux  font  noirs.  Le  coredet  cil  jaur.e  ,  avec  fept 
poinis  noirs.  .Les  élytres  font  jaunes  ,  avec  onze 
points  noirs  fur  chaque,  dont  un  petit  à  peine 
diftincr,  fur  le  bord  extérieur.  Le  défions  du  corps 
eft  noir.  Les  pattes  font  jaunes,  avec  la  bafe  des 
cuilîes   noiiàtre. 

J'ai  cité,  à  l'exemple  de  M.  Fabricius  &c  de 
Geer  ,  la  fig.  10  ,  pi.  30,  de  l'ouvrage  de  Schif- 
fer ,  quoique  les  élytres  y  foient  noires,  avec  des 
points  blancs. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

89.  Coccinelle  vingt  trois-points. 

Coccinella  viginti  trespunclata. 

Coccine'la  coleoptris  rubris  ,  punBis  nigris  viginti 
tribus  d'flinclis.  F  ab.  Syft.  ent.  pag.  84.  n°,  51. — 
Spec.  inf.  tom.  I.  pag.  roi;  no.  4».  — Mant.  inf. 
tom.    1.  p.  y>.  n".  6  t, 

Coèci"t'.la  viginti  très  pun<£tara  coleoptris  rubris  y 
punciis  nigiis  viginti  quinque.  Lin.  Syft.  nat.p.  582. 
n°.  i7. 

Elle  eft  petite.  Le  corcelet  eft  rouge ,  avec 
trois  points  noirs.  Les  élyttes  font  rouges ,  avec 
un  point  noir  ,  commun  ,  au-dellous  de  l'écullon, 
&  douze  autres  points  fut  chaque,  dor.t  trois  ve  s 
la  bafe,  quatre  un  peu  au-  dellous,  trois  vers  le 
milieu,  &  deux  à  1  extrémité  ,  réunis.  Le  delfous 
du  corps  &  les  pattes  foin  rougeâtres. 

Elle  fe  trouve  en  Eurofe. 

90.  Coccinelle  vingt-quatre-points. 

Coccinella  vigintiquatuorpunBata. 

Coccinella  co'eoptris-  ru'iris-,  pUniiis  nigrrsviginti- 
quatuor.  Lin.  Syft.  nat.  p„g.  j  S;.  *».  <.%.  — Faun. 
fucc.  n>.  487. 

Coccinella  vigintiquatuorpunciata.  Fab.  Syft.  ent. 
pag.  ?4.  n  .  33.  —  Spcc.  inf.  t.  t.  p.  101.  ri*.  47. 
—  Muni.  inf.  tom.  j,p.  59.  n° .  66". 

Cocc'mella  coUortris  rubris  ,  punBis  vigintiqua- 
tuor  nigris  ,  quibufdj.m  coinexis.  Geofe.  Inf.  t.  1. 
pag.  316.  n".    11. 

La   Coccinelle  rayée.  Geoff.   Ib. 

Cjccincl'a  coleoptris rufo-fufci s  :  maculis  quatuor- 
ftecim  qudufdam  onnexis  punBifque  deeem  nigris. 
Dec   Ment»  inf  tom.  5.  p.  331.  na .  14. 

Coccinelle  rouffàtre  a  vingt  quatre  points  noirs 
d'un  brun  rouftatre;  à  quatorze  taches  irré^ulières 
noires,  quelques-unes  réunies.  8c  à  dix^points 
noirs.   Des.  Ib,  • 
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Coccinclla  vigintiquatuorpunciata.  Se  OP.  Ent. 
curn.  n°.  13  y. 

Coccinclla  v'minciquatuorpunBata.  Schrank. 
Enum.  inf  auft.  n°.  108. 

Coccinella  vigintiquatuorpunBata.  Fuesl.  Archiv. 
inf   4.  p.  4j.  n°.  \6.  tab.  22.  fig.  1  l. 

Coccinella  vigintiquatuorpunciata.  Fourc.  Ent. 
par.   1.  p.  146.  n".  1  1. 

Corcinella  viintiquatuorpunBata.  Vill,  Ent, 
tom.    1.  pag.    104.71e'.   16. 

Elle  n'a  guère  plus  d'une  ligne  &  demie  de 
long.  Les  yeux  font  noirs.  La  tète  &  le  corcelet 
font  rouges,  fans  taches,  &  quelquefois  avec 
une  petite  tache  noire  fur  le  corcelet.  Les  élytres 
font  rouges,  avec  douze  points  noirs  fur  chaque, 
dont  trois  à  la  bafe,  féparés  &  diftinéts,  enfuitc 
quatre  autres,  dont  les  deux  intermédiaires  font 
réunis  ,  trois  vers  le  milieu  ,  qui  font  joints 
&  forment  une  efpèce  de  bande,  enfin  deux  vers 
l'extrémité,  petits  &  diftincts.  Le  delîous  du  corps 
&  les   pattes  fout  rougeâtres. 

Elle  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les  fleurs  &  fur 
différentes  plantes. 

91.  Coccinelle  vingt-huit-points. 

Coccinella  vigintioBopunBata. 

Coccinel  a  coleoptris  rubris ,  punBis  nigris  viginti" 
0B0.  Fab.  Syft.  ent.  p.  84.  n°.  34. — Spec.  inf.  t.  t. 
pag.  101,  n°.  48.  •»»  Mant,  mf  tom.    1.  pag.   $9. 

n".  67. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  rou- 
geâtre.  Le  corcelet  eft  rougeâtre  ,  marqué  de  fept 
points  noirs,  dont  deux  au  milieu,  prefque  réums. 
Les  élytres  font  légèrement  velues,  rougeâtres, 
avec  quatorze    points   noirs  fur  chaque. 

Elle  fe  trouve  à  Tranqucbar. 

£i.  Coccinelle  échiquier. 

Coccinella   cor.glomtrata. 

Coccinella  coleoptris flavefeentibus  ,  punBis  nigris 
plurimis  contiguis.  Lin.  Syft.  nat.  p.  583.  n°.  3  [] 
—  Faun.  fuec.  /zy.  490. 

CajJJda  conglomerata.  Fab.  Syft.  ent.  pag  84. 
nf>.  3c.  — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  loi.  n*.  49  — 
Mant.  inf.   tom.   l.  pag.  59.  n".  68. 

Coccinella  coleoptris  fiavis ,  punBis  quadratis  ni- 
gris ,  quibufdim  connatis.  Geoff.  Inf  tom.  i„ 
p.  318.  n".  Ij. 

La  Coccinelle  à  l'échiquier.  Geoff.  Ib. 
Coccinclla  teflellata  coleoptris  pallide fiavis,  macu~ 
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Us  plurimis  quadrjtis  nigris  connexis.  Dec.  Mcm. 
inf.  tom.  j.  pag.  585.1°.  17. 

Coccinelle  à  l'échiquier  jaune  paille  ,  à  plu- 
sieurs taches  quarréas  noires  jointes  enfemblc. 
Dec.  Ib. 

Scara'^tus  hemlfphtri  us  ftavus  ,  maculis  nigris 
vari&figira.  depiéius.  RaJ.  Inf.  p.  87.  n°.  j. 

Scarab&us  ''uteus  nigris  macu/is  diflinclus.  List. 
Scar.angl.  p.  385.  n° .  .9. 

FriSCH.   Inf.  9.    pag.  54.  tab.  ly.  fig.   4.  j, 

Sc.Haefe.  Icon.  inf  tab.    171.  fig.  1.  a.b. 

Coccinella  cor.g.'omerata.  Fuesl.  Archiv.  inf.  4. 
p.  +6.n°.  19.  tab.  zi.  fig.  14.  ]f. 

Coccinella  conglomérats.  Schrank.  Enum,  inf. 
aufi.  n°.  1  io. 

Coccinella  •  cong'.omtrata.  LArcHART.  Inf.  t.  I. 
p.   127.  n°.   ic. 

Cocir.clla  quatuordecimpunclata.  Fourc.  Ent. 
par.  1.  p.   147.  n°.  1  j. 

Co;cine!'a  conglomerata.  Vi  il.  .Enf.  rom.  1. 
pag.  ioj.  /i°.  29. 

Elle  n'a  guère  plus  de  deux  lignes  de  long. 
La  tête  eft  jaune.  Les  yeux  font  noirs  Le  corce- 
let eft  jaune  antérieurement  &  fur  les  côtés ,  uiar- 
qué  d'une  grande  tache  noire  ,  quadridentée  an- 
térieurement. Les  él) très  font  jaunes,  avec  la  fu- 
ture noire ,  &  fept  radies  fur  chaque  noires  , 
quarrées ,  la  plupart  réunies  par  un  de  leurs  angles. 
Le  delïbus  du  corps  eft  noir,  avec  les  bords  de 
J'abdomen  fauves.  Les  pattes  font  fauves,  avec 
une  tache  noire,   fur  les   cuifles. 

Elle   fe  trouve   dans  toute  l'Europe. 

95.  Coccinelle  conglobée. 

Coccinella  conglobata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  punclis  nigris  pluri- 
mis fubcontiguis.  L  1  N.  Syfi.  nat.p.  585.  n° .  31. 
,  Faun.  fuec.  n° .  489. 

Co:cindla  cong'^merata.  yar.  B.  Fab.  Sp.  inf. 
tom.    1.  pag.   ioun".  49. 

Coccir.c'li  co'eoptris  rub'is  ,  punclis  plurimis  ni- 
gris ,  quibufdam  connexis  Jutura  lopgitudinali  nig-a. 
GeOH.   inf.  10m.    ï.pag.  32.6.  n° .  11. 

La  Coccinelle  à  bordure.  Geoef.  Ib. 

Co"cinel!a  rofea  co'eoptris  rubris  rfe's  :  punclis 
fexdecim  nigris  quibufdim  connexis  ,  thorace  flavo 
punclis  nigris.  Deg.  Mém.  inf  c,  j.  p.  378.  n>°.  11. 
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Coccinelle  couleur  de  rofe ,  couleur  de  rofe,  à 
feize  taches  noires ,  dont  quelques  -  unes  font 
réunies ,  a  corcelet  jaune  avec  des  points  noirs. 
Deg.  Ib. 

Coccinella  conglobata.  Schrank.  Enum.  inf.  at.fi , 
nQ.  109. 

Coccinella conglobata.  Laichart.  Inf.  t.  i.p.  114? 
n°.  8. 

Coccinella  conglobata.  F  O  U  R  c.  Ent.  par.  I. 
p.  146.  n°.  ïz. 

Coccinella  conglobata.  Vin.  Ent.  tom.  1.  p.  105". 
n".  zS. 

Frisçh.  Inf.  tom.  9.  tab.  17.  fig.  6. 

Elle  relLmblc  beaucoup  à  la  Coccinelle  quatorze- 
taches  ,  dont  elle  n'eft  peut  -  être  qu'une  variété. 
Les  yeux  font  noirs.  La  tête  eft  jaunâtre,  fans 
taches.  Le  corcelet  eft  jaunâire,  avec  cinq  points 
noirs  vers  les  bords  poftérieurs,  &  deux  au  milieu, 
un  peu  p  us  giands.  Les  élytres  font  couleur  de 
rofe ,  avec  huit  taches  noires  fur  chaque  ,  donc 
deux  vers  la  bare  ,  deux  vers  le  bord  extérieur  , 
une,  plus  grande,  réunie  au  noir  d:  la  fuuve  , 
deux  réainies  vers  le  bord  extérieur,  &.  une  autrs 
diOinéte  ,  vers  la  future  :  la  future  eft  légèrement 
noire.  Le  delfous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes 
font  jaunâtres  ,  avec  un  peu  de  noir  fur  le« 
cuillcs. 

Elle   fe  trouve    dans  toute  l'Europe. 

94.  Coccinelle  tiicolor. 

Coccinella  tricolor. 

Coccinella  co'eoptris  flavis  :  punclis  deeem  rubris 
macuiifque  decem  atris  marginalib^s.  Ent.  ou  hifi. 
nat.  aesinf.  Coccinelle.  PI.  t..  $£•  18. 

Coccinella  tricolor.    Fab.     Mar.t.inf  t.  \.p.  J9. 

n°.  69. 

Elle  reflemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur , 
à  la  Coccinelle  oculée  Les  antennes  font  jaunes. 
La  tète  eft  jaune,  avec  les  yeux  noirs.  Le  cor- 
celet eft  jaune ,  avec  un  peu  des  bords  latéraux 
&  deux  bgues  longitudinales  noirs.  L'écullbn  eft 
petit,  triangulaire,  Se  noir.  Les  élytres  font 
jaunes,  avec  cinq  taches  rouges  fur.chaque,  donc 
trois  fur  le  bord  extérieur ,  &  deux  vers  la  fu- 
ture :  on  voit  de  plus  trois  taches  noires  fur  chaque  , 
dont  une  en  forme  de  ligne  longitudinale  ,  à  la 
bafe ,  Si  deux  tranfverlales  ,  lur  les  bords  la- 
téraux :  la  future  eft  légèrement  noire ,  ;;',-ec 
deux  taches  noires ,  communes  aux  deux  -iytres. 
Le  dcfLus  du  corps  eft  jasffe,  ma:;  le  mi'ieu 
du  corcelet  &  la  poiu;ne  font  noirs.  Les  pattes 
font  jaunâtres 

Elle  fe    trouve  à  Amiterdam, 
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*  *  E/ytrcs  rouges  ou  jaunes  ,  uchies  de  blanc.       ' 

<;f.  Ccccikille   nfée. 

Coccinella  detrita. 

Coccir.tl afiava ,  çoleovtris  immaculatis  s  thorace 
alho  maculato.  Ent.  pu  hi fi.  nat.  des  inf.  Cocci- 
nelle. VI.  -..fig.  17. 

Coccinella  deirha.  Fab.  Syft-  ent.  pag.  8j.  n°.  16. 
—  Spcc.  inf,  tom.  1.  /'<7£.  101.  n° .  50.  —  Mant. 
inf.  tom.  1,  f,  ^y,  n°.  70. 

Elle  cft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points.  Les  antennes  font  jaunes.  La  tète  cft 
jaune  ,  avec  deux  lignes  longitudinales  blanchâtres. 
le  corcelet  eft  jaune,  avec  de  petits  points  &  de  petites 
lignes  longitudinales  blanchâtres.  LVculton  cft 
jaune- ,  petit  Se  triangulaire.  Les  élyrres  font 
jaunes,  fans  taches,  piefque  ftriées.  Le  deffous 
«iu  corps  &    les  pattes  font  jaunes. 

Llle  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande. 

96.  Coccinellb  huit-mouchetures. 

Coccinella  ocloguttuta. 

Coccitella  coleoptris  obfcure  ruf.s  :  punBis  0B0 
albts.  Ent.ou  hJft.  nat.  des  inf.  COcClNi  lle.  Pt.  1. 
fig.  10.  a  b. 

Coccinella  ocloguttata.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  l. 
p.   5?.n°.  71. 

Elle  cft  un  peu  plus  grande  rjuc  la  Coccinelle 
impor.clue'e  ,  &  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle 
feize-mouchetures.  Les  antennes  &  la  tête  font 
noires.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  les  côtes  jaunes, 
&  un  point  rouge  brun,  à  la  par.ie  poftérieure. 
L'ecuffon  e(t  noir,  petit  &  triangulaire.  1  es  élyrres 
font  jaunâtres  ,  teftacées,  a»ec  quacre  points  jaunes 
pâles,  peu  marqués,  un  à  côté  de  l'écufîon,  un 
en  deçà  du  milieu,  deux  au-delà  du  mi  ieu  ,  dont 
un  extérieur  forme  une  ligne  longitudinale.  Les 
pattes  &  le  deffous  du  corps  font  noirs  ;  mais  le 
icbord  des  élytres  en  deffous  eft   tefiacé. 

Elle   fe  trouve  au  Kamfchatka. 

57.  Coccinelle  bimcuc'netée. 

Coccinella  biguttata. 

Coccinella  coleoptris  rufis  ,  punBis  duobus  fiavis. 
Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  Cei.ciNtl.LE.  PL  1. 
fig.   j.  a.  b. 

Coccinella  biguttata.  F  a  b.  Mant.  inf.  tom,  1. 
pag.  5s>.  nQ.  71. 

Coccinella  b-maculofa.  Fuesl.  Archiv,  inf.  7. 
pag.    lio.  n°.  39.  tui.  4).J<g.  13. 
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Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  bi- 
ponéhiée.  Les  antennes  &  les  antennules  font 
fauves.  La  tête  eft  noire ,  avec  une  tache  tranf- 
vcrfale  jaune,  fur  le  front.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  un  peu  des  bords  latéraux  jaune.  L'ecuffon 
eft  noir,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
fauves  rougeâtres ,  avec  une  grande  tache  jaune  , 
fur  le  bord  extérieur  de  chaque  élytre.  Le  corps 
eft  r.oir  en  deffous ,  avec  un  peu  du  bord  de  l'ab- 
domen &  l'extrémité  fauves.  Les  pattes  font  fauves  , 
fans  taches. 

Elle  fe  trouve.  . .  . 

j>3.  Coccinelle  orientale. 

Coccinella  orientalis. 

Coccinella  e  'ytris  rubris ,  maculis  0SI0  fiavis  , 
primis  duabus  tunaribus. 

Coccinelh  ocloçuttara  e'ytris  rubris  jnacu'is  0B0 
fiavis.  Invns.Nov.Jpec.  inf.  dtJJ.  i.pag.  14.  tub. 
fie-   37- 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  oculée. 
La  tête  &  le  corceict  font  rouges ,  fans  taches  , 
légèrement  pointillés.  Les  élytres  ont  dix  rangées 
de  petits  points  enfoncés;  elles  font  rouges,  avec 
quatre  taches  d'un  beau  jaune  fur  chaque;,  dont 
une  en  croiffant ,  vers  la  bafe  extérieure  ,  la  fé- 
conde arrondie,  vers  la  future,  la  troifième  au- 
dellous  de  la  féconde,  arrondie,  la  quatrième  vers 
l'extrémité  ,  prelque  en  cœur.  Les  aîles  &  tout 
le   deilbus  du  corps   font    rouges. 

Elle  fe  trouve  au  Japon. 

99.  Coccinflle  dix-mouchetures. 

Coccinella  decemguttata. 

Coccinella  coloptris  luteis  ,  punBis  albis  decem. 
Lin.   Syft.  nat.  pag.   583.  n°.    33. 

Coccinella  decemguttata.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  8j. 
n".  37.  — Spee.  inf.  tom.  1.  pag,  101.  n°,  ji,_— 
Mant.  inf.  tom.  1. pag.. 60.  n°.  73. 

Coccinella  decemguttata.  Fuesl.  Archiv.  inf.  4. 
p.  47.  n".  10.  tub.  21.  fig.  16. 

■ 
Coccinella  decemguttata.  LaicHart.  Jnf.p.  131. 

n°.  13. 

Elle  a  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les  yeux 
font  no  rs.  La  tête  elt  d'un  jaune  fauve  ,  fans 
taches  Le  corcelet  eft  d'un  jaune  fauve,  avec  les 
côtés  jaunes,  marqués  d'un  poinr  fauve.  Les  élytres 
font  d'un  jaune  fauve  ,  avec  cinq  taches  d'un 
jaune  blanchârrc,  donr  deux  à  la  bafe,  deux  au 
milieu  j  &  une  un  peu  [  lus   grande ,  à  l'extrémité. 
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Le  de/Tous   du  corps  Se  les   pattes  fout  d'un  jaune 
fauve. 

Elle  fe  trouve  en  France,  en  Suède. 

ioo.  Coccinelle  douze  mouchetures. 

Coccinella  duodccimguttata. 

Coccinella   elytris  flavis  punclis  du.od.ecim   albis. 

Coccinella  duodecimguttata.  Schrank.  Enum. 
inf.    auji.  n".   1 1  i. 

Coccinella  duodccimguttata.  P  o  d.  M'tf.  grue. 
p.  ly. 

Coccinella  duodccimguttata.  FOURC.  Ent.  par.  i. 
p.   ici.  n",  ly.  Ma 

Coccinella  duodccimguttata.  Fuesl.  Arck,i*f..<\. 
p.  47.  n°.  16   tab,  il,  fig.  11. 

Elle  cft  deux  fois  plus  petite  que  la  précédente , 
ayant  envi'. on  une  ligne  &  demie  de  long.  Les 
yeux  font  noirs.  La  tète  eft  jaune  ,  fans  taches. 
Le  corcelet  eft  jaune,  avec  un  point  blanchâtre 
de  chaque  côté ,  à  l'angle  poftén'cur.  Les  tlytres 
font  jaunes,  avec  fix  points  blanchâtres  fur  chaque  , 
dont  un  à  la  bafe  près  l'écuflon,  deux  au  délions, 
deux  vers  le  milieu ,  &  le  dernier,  vers  l'extr  - 
mité.  Le  dellqus  du  corps  &:  les  pattes  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  fur  dif- 
férens  arbres. 

101.  Coccinelle  quatorze- mouchetures. 
Coccinella  quatuordecimguttata. 

Coccinella  coleoptris  rufis  ,  purtBis  quatuordecim 
albis.  Lin.  Syft.  naf.;>.  5S3.  n° .  34.  —  Faun.  fuec. 
n".  491- 

Coccinella  quatuordecim  guttata.  Fab.  Syft.  ent. 
pag.  Se.  n".  38. —  Sp.  inf.  t.  1.  p.  loi.  n".  Cl. — 
Niant,  inj.tom.  î.p.  6o.n°.j+, 

Coccinella  coleoptris  rubris  punclis  quatuordec'm 
albis.   GeOFF.  Inf.    tom.    I.  pag.  317.  n°.   15. 

La  Coccinelle  à  quatorze  points  blancs.  Ce  or  ï.  Ib.' 

Coccinella  quatuordecimguttata.  Deo.  Mém.  inf. 
tom.  y   p.  5  S  y .  nQ.  10. 

Coccinelle  rouge  jaunâtre  à  quatorze  taches 
blanches,   Dec   lb. 

Scarabtus  hem'fph&'icus ,  elytris  fulvis  -  maculis 
albis  picius.  Raj. Inf.  p.  &6.  n°.  ;. 

Scarabtus  Jubrufus  cui  innumeris  bina  macuU  , 
ir.que  fi' gulis  alarum  thecisfeptem  rndcuU  albifu.it, 
List.  Scar.  angl.p,  3S5.tif.  10. 
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ScH.\L»r.  Ic.11.  inf,  lab.  }.fig-0- 

Coccinella  quatuordecimguttata.  FUESL.  Archiv. 
inf.  4./>0g.  47.  n°.  21.  tab.  n.fig.  17. 

Voet.  Coleapt.  pars  1.  tab.   4;.  fig.  8. 

Coccinella  quatuordecimguttata.  ScoP.  Ent.  carn. 
n".  148. 

Pod.   Muf.  grue.  pag.   15. 

Coccinella  quatuordecimguttata,  Laichart.  If. 
tom.  1.  p.  13  t.  n°.  14. 

Coccinella  quatuordecimguttata.  Fourc.  Ent, 
par.    1.  p.  ^16.  n°.   13. 

Coccinella  quatuordecimguttata.  Vill.  Entm 
tom,    \.p.  109.   n" '.    14, 

Elle  rciiemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur, 
à  la  Coccinelle  dix  points.  La  tète  elt  f  uve.  Le 
corcelet  eft  fauve,  avec  une  cache  d'un  j  aine  blan- 
châtre de  chaque  côté.  Les  élytres  font  fauves  , 
avec  {ept  points  blanchâtres  fur  chaque  ,  dont  un 
a  la  bafe,  près  de  1  écullon  ,  trois  en  ligne  tranf- 
verfale,,  au-defloui,  deux  au-delà  eu  milieu,  Se 
un  vers  l'extr 'm  té.  Le  delfous  du  corps  ciV&uve, 
avtc  le  nii'ieu  de  la  poitrine  noir.  Les  pactes  font 
fauves. 

Elle  ic  trouve  dans  toute  l'Europe,  fur  le  Saule; 
le   i'euplicr. 

loi.  Coccinelle  qnir.ze-mouchcturcs, 

CocClKELLA  quirtdecirtrguttat.i. 

Coccinella  colcop:ris  luteis  punclis  quiadecim  albis, 
commur.i  in  medio  o'ofoleto,  Fab.  Gen.  inf.  m  nu. 
p.  117. — Spcc.  inf.  tom.  l.p.101.  n° ',  53. —  Mant, 
inf.  tom.    î.p.  60.  n? .  75 . 

Coccinella  quindecimfuttata,  Ioi.SL.Arcaiv.i,-f.  4. 
p.  47.  n°.   il..' tab.  l'i.Jtgl  iS. 

Elle  eft  afîez  grande,  arrondie.  Le  corcelet  cft 
jaune,  avec  une  tache  blanche ,  peu  marquée  vas 
le  bord  poftérieur,  &  les  côtés  blanchâtres ,  nui- 
qtiés  d'un  point  jaune.  Les  éiytres  font  jaunes  , 
avec  un  point  commun  blanchâtre ,  au  milieu  ce 
U  future,  &  (ept  autres  fur  chaque,  dont  deux 
à  la  bafe,  deux  un  peu  au-dellous,  deux  attires 
au-delà  du  milieu,    S:  le   dernier   vers    l'extrémité. 

Elle   fe  trouve   en  Allemagne. 

10;.  Coccinelle  réunie. 

CoccinElla   connata. 

Coccinella  co'eo-tris  fulvis  ,  r-uncïis  d^odec.'m 
lunulifquc  utrinque  duabuy  connaiis  albis. 
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Coccinella  4podecimgu.tta.ta.  Fab.  Mant.  inf. 
"PP-  Pag-  'il9- 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  fauve. 
Le  corcelet  eft  fauve,  avec  une  grande  tache 
blanche,  de  chaque  côté.  Les  élytres  font  fauves, 
avec  un  point  blanc  fur  chaque ,  vers  l'écuflon  , 
deux  taches  en  croiffant,  réunies  à  la  bafe,  & 
cinq  points  vers  l'extrémité  ,  trois  fur  une  ligne 
tranfveifale ,  &  les  deux  autres  au-deffous.  Le 
delious  du   corps  Se  les   pattes   font  fauves. 

Elle   Ce  trouve  à  Cayenne. 

104.  Coccinelle  feize-mouchetures, 

Coccinella  fcxdccimguttuta. 

Coccinclla  coleoptris  luteis  punclis  albis  fixdaim. 
Lin.  Syft.  nat.  pag.  5S4.  ho.  3J.  —  Faun.  face. 
»°.  4?3- 

Coccine'h  fcxdecimguttata.  Fab.  Syft.  ent.p.  8c. 
n°.    39- —  Spcc.  inf.  tom.  1.  pag.  103.  n°.   54.  •• 
Mant.  inf.tom.  l.p.  60.  n".  76. 

Coccinella  coleoptr's  rubris  punciis  quatuordeclm 
l'.mboqae  albis .    Gi.otf.lnj.  t.  l.p.  317.  n°.   14. 

La  Coccinelle  à  points  &  bordure  blanche. 
Geoif.  lb. 

Coccinella  fcxdecimguttata.  Deg.  Mém.  inf.  t.  5. 
pag.  3S5.  n°.  il. 

Coccinelle  jaune  à  fei^e  points  blancs  d'un  jaune 
rougeâtre ,  à  feize  taches  blanches.    Deg.  lb. 

Coccinellifxdecimguttata.SvLZ.Hift.  inf.  tab.  3 . 
fig-    S-  *•  , 

Coccinclla  fcxdecimguttata.  Fuesl.  Archiv.inf. 
1".p.  161.  n° .  41.  tab.  43.  fig.  1  5. 

Coccinella  fcxdecimguttata.  S  c  o  p.  Ent.  carn. 
»°.  149-  # 

Coccinellamarginata.'EovRC.  Ent.  par.  l.p.  147. 
n°.  14. 

Coccinella  fexàecimguttata.  Vin.  Ent.  tom.  1. 
pag.  io. .  »°.  46. 

Elle  eft  de  la  grandeur  des  précédentes.  La 
tête  eft  fauve  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  fauve, 
avec  cinq  taches  d'un  blanc  jaunâtre.  Les  élytres 
font  f  uives ,  avec  huit  taciics  d'un  blanc  jaunâtre 
fur  chaque,  dont  deux  à  la  bafe,  trois  en  deçà 
du  milieu,  deux  au-delà,  &  une  vers  l'extrémité  : 
le  bord  extérieur  eft  alfcz  grand  ,  &  d'une  cou- 
leur plus  claire  que  l'élytre. 

Elle  fc  trouve  en  Europe,  furie  Saule.  Elle 
eft   très-rare  aux  environs  de  Paris. 

icf.  Coccinelle    dix-huit-mou.-hetures. 
Çoccinell  a  cilodedm  guttuta, 
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Coccinella  coleoptris  rubris  ,  punllis  albis  oao~ 
decim.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  8$.n°.  \o.  —  Sp.  inf. 
t.i.  p.  iC3.n°.  cy. —  Mant.  inf.  tom.  l.p  60. 
n°.  77. 

Coccinella  oftodecimguttata  coleoptris  rubris  , 
punclis  albis  fcxdecim  ,  duobus  primis  lunatis ■  Lin. 
Syft.  nat.  p.  584.   n°.  36. —  Faun.fuec.  n°.  49  J. 

Schaeïe.  Icon.  inf.  tab.  9.  fig.  11. 

Elle  eft  petite,  d'un  jaune  fauve.  Les  élytres 
ont  chacune  neuf  poinrs  blanchâtres  ,  dont  l'un 
s  la  bafe,  deux  en-deçà  du  milieu,  trois  au. 
milieu,  deux   en-delà,  &  un   vers  1  extrémité. 

Elle  ^ktrouve  au  nord  de  l'Europe. 

106.  Coccinelle  vingt-mouchetures. 

Coccinello  vigintiguttata. 

Coccinclla  coleoptris  ruhris  ,  punllis  albis  viginti. 
Li  N.  Syft.  nat.  pag.  J84.  n°.  39.  — Faun.  fuec. 
«o.   495.' 

Coccinclla  vigintiguttata,  Fab.  Syft.  ent. pag.  8  c . 
n°.  41.  — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  103.  n°.  56.  — 
Mant.  inf.  tom.  I.  p.   60.  n°.  78. 

Coccinella  flavo-ru^rafeu  nigra,  maculis  magnis 
albis  viginti.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  c.  pag.  386. 
n°.ll. 

Coccinelle  à  vingt  points  blancs  rouge  jaunâtre 
ou  noire  ,  à  vingt  grandes  taches  blanches.  Deg.  lb. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  166.  fig.   3.  a.  b, 

Coccinella  vigintiguttata.  Fuesl.  Archiv.  inf.  4. 
pag.  47.  n°.  14.  tab.  iz.  fig.  10. 

Coccinella  vigintiguttata.  Vili.  Ent.  tom.  I. 
p.  110.  n°.  48. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tète  eft 
fauve  ,  fans  taches.  Les  yeux  font  noirs.  Le  cor- 
celet eft  fauve,  avec  une  tache  blanchâtre,  arquée 
de  chaque  côté,  fur  le  bord  extérieur,  deux  pe- 
tits points  blancs,  vers  le  bord  antérieur,  Se 
deux  autres  plus  grands ,  vers  le  bord  poftérieur. 
Les  élytres  font  fauves ,  avec  dix  taches  fut 
chaque,  blanches,  circulaires,  très-grandes.  Le 
defïbus  du    corps  &  les  pattes  font   fauves. 

Elle  fe  trouve  en    Europe. 

107.  Coccinelle  taches-oblongues. 

Coccinella  oblongoguttata. 

Coccinella  coleoptris  rubris  ,  lineis  puntcifqut 
albis.  Lin.  Syft  nat.  p.  584./!°.  38. —  Faun  fuec. 
n°.  496. 

Coccinella    oblongoguttata.  Fab.  Syft.  ent.  p.  8  c. 

n°.  41. 
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n".  41.—  So.  inf.  tom.  1.  pag.  10 j.  n°.    57.  — 
Mant.  inf.  tom.  1.  f.  60,  /i°.  79. 

Coccinella  co'eoptris  flavorubris ,  //««j  maculif- 
quc  oblongis  fordide  ullis.  Dec  /.£.'«.  ifl/!  r.  J. 
i'"!'-  }8.f.  n°.    [9. 

Coccinelle  rougeâtre  à  raies  bhtnches  d'un  jam  e 
brun  ou  rougeâtre,  avec  des  raies  ,  &  taches 
alongées  d'un  blanc  laie  fur  les  étuis.  Dtc.  16. 

Schaeff.  Icon.  inf  tab.  9.  fig.    10. 

Voet.  CoUopt.  pars  t.  tab.  46.  fig.   15. 

SVLZ.Inf.  tab.  3.  fig.  14. 

Bergstr.  Nomenc/.   1.  tab.  9.  fig.   6. 

Schrank.  Enum.  inf.aufl.  n".  nj. 

Coccinella  oblongo  guttata.LMCUAX-T.  Pag.  131. 
n°.  11. 

Cocciitlla  oblongo  guttata.  Vill.  Eut.  tom.  1. 
p.  1 10.  n".  49. 

Elle  eft:  à-peu-près  de  la  grandeur  de  la  Coc- 
cinelle fept-points.  La  tête  eft  fauve ,  les  yeux 
font  noirs.  Le  corcelet  a  les  côtés  d'un  blanc  jau- 
nâtre, le  milieu  rougeâtre,  &  deux  raies  noi- 
râtres, qui  féparent  la  couleut  rougeâtre  de  la 
jaune.  Les  élytres  (ont  fauves,  avec  la  future  , 
le  bord  extérieur ,  quelques  lignes  &  quelques 
points  oblorgs ,  fur  chaque,  d'un  blanc  jaunâtre. 
Le  de/Tous  du  corps  eft  noir,  avec  le  bord  des 
anneaux  de  l'abdomen  légèi émeut  fauve.  Les 
pattes  font  ferrugineufes ,  avec  les  genoux  noi- 
râtres. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

108.  Coccinellle  effacée. 

Coccintlla  obliterata. 

Coccinella  coloptris  flavis  ,  punciis  quatuor  rufis , 
dntiçis  obfo'etls  Lin.  Syft.  nat.  pag.  584.  n°.  39. 
—  Faun.fu.ec.  n6.  497. 

Coccinella  coleoptris  flavis  ,  punciis  fex  nigris 
pjl'idis  ,  thorace  flavo-albicmte punciis  nigris.  Dec 
Mcm.  inf.  tom.  j.  pag.  381.  n° .  \6. 

Coccinelle  jau ie  à  fix  points  pâles  jaune  à  fix 
points  noirs  pâles,  à  corcelet  jaune  blanchâtre, 
avec  des   points   noirs.    Deg.   Ib. 

Coccinella  obliterata.  Schrank.  Enum.  inf. 
auft.  nQ.  114. 

Coccinella  ob.'iterata.  Vill,  Ent.  tom.  l.pag.  11 1. 
»°.50. 

Elle  eft  petite  ,  &  elle  varie  pour  la  couleur. 
La  rête  eft  d'un  jaune  pâle.  Le  corcelet   eft   d'un 

HlJhNut.lnfea.  Tom.   FI. 
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janne  pâle ,  marqué  de  cinq  peints  obfeurs.  Les 
élytres  fonc  d'un  jaune  fauve,  avec  trois  points 
rouflTâtres  fur  chaque ,  dont  l'antérieur  eft  peu 
marqué  :  ces  points,  félon  de  Géer,  font  quel- 
quefois noirâtres.  Le  dcllous  du  corps  eft  noirâtre. 
Les  pattes    font    d'un  jaune  obfctu.  ' 

Elle  fe  trouve  au    nord   de    l'Eurctpe. 

*  *  *.   Elytres  noires,  tachées   de  .jaune    ou 
de  rouge. 

IC9.  Coccinelle  impuitultes. 

Coccinella  impufiu/ata. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  puncio  nulle.  LlN, 
Syft.  nat.  p.    584.  /ifc.  40. 

Coccinella  impuftulata.  Fae.  Syft.  ent.  pag.  8 S- 
«".43.  —  Spec.  inf.  tom.  1 .  pag.  103.  n°.  58.— 
Mant  inf.  tom.  l.pag.  60.  n°.  80. 

Coccinella  rotunda  nigra ,  coleoptrorum  margir.e 
reflexo ,  tkorace  utrinque  macula  nigra.  GeOïF.  Inf. 
tom.  1.  p.  334.  n".  17. 

La  Coccinelle  noire  à  points  ronges  au  corcelet. 
Geoff.  Ib. 

Coccinella  impuftulata.  Vl  LL.  Ent.  tom.  x.p.m. 
«°-53- 

Coccinella  teftudinaris.  Fourc.  Ent.  par.  t.  r. 
p.  ici.  n°.   27. 

El'e  refTemble  à  la  Coccinelle  quadripulrulée. 
Elle  eft  très-noire  &  luifanre.  Le  corcelet  a  le 
bord  antérieur  jaune,  &  les  côtés  jaunes,  avec 
un  point  noir.  Les  élytres  font   fans  taches. 

Elle  fe  trouve   en  Europe. 

110.  Coccinelle  fiavipède. 

Coccintlla  flavipes. 

Coccinella  thorace  nigro  lateribus  flavis  ,  elytris 
nigris  immaculatis. 

Coccinella  flavipes  elytris  ni'ris  ,  thorace  nigro 
maculis  duabus  flavis.  Thunb.  Nov.fp.  inf.  diff.  1 . 
pag:  1 1 . 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  bipuf- 
tulée.  La  tète  eft  noire,  avec  la  bouche  jaune. 
Le  corcelet  eft  noir  luifant ,  avec  une  t.che  jaune 
de  chaque  cô:é,  à  l'angle  antérieur.  Les  élytres 
font  noires,  fans  taches.  Le  delTous  du  corps  eft 
noir,  avec  l'anus  jaune.  Les    pattes    font    jaunes. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

m.  Coccinelle  anale. 

Coccintlla  analis. 

Cocctne'la  coleoptris  atris  apice  rubris  immacu- 
latis. 
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Elle  reiïemble  beaucoup  à  la  Coccinelle  hémor- 
rhoïdalc  ;  mais  elle  eft  une  fois  plus  petite.  La 
tête  eft  rouge ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  rou- 
geâtre,  avec  une  tache  noire  au  milieu  de  la 
partie  poftérieure.  Les  élytres  font  lifies  ,  noires  , 
avec  la  partie  poftérieure  rouge.  Le  dclfous  du 
corps  eft  noir,  avec  l'abdomen  rougeâtre.  Les 
pattes  font    rougeàtres. 

Elle   fe  tcouve  en  Allemagne. 

ill.  Coccinelle  hémorrhoïdale. 

Cocc!Kell.4  h&morroïdalis . 

Coec'inelltx  coleoptris  atris  apice  rubris  fafeia  ni- 
gra.  Fab.  Gen.  inf.  mant.  p.  118.  —  Spec.inf.  t.  l. 
p.  104.  n°.  yo. — Mant.  inf.  tom.  1.  p.  6».  na.  81. 

Coccinela  humorroïdalis.  V  I  L  L.  Ent.  tont.  1. 
pag.    1  14.  n°.  60. 

Elle  cft  hémifphéiiqt'e.  La  tête  eft  d'un  rouge 
obfcur.  le  corcelet  ell  fauve,  avec  la  partie  pof- 
téricire  noire,  ou  feulement  marquée  de  trois 
points  noirs.  Les  élytres  font  noires ,  avec  l'extré- 
mité rouge ,  coupée  par  une  bande  noire ,  qui 
cependant  n'atteint  point  la  future  :  on  voit  auflï 
quelquefois  au  milieu  de  la  future  des  élytres  ,  un 
point  commun ,  d'un  rouge  fanguin. 

Elle   fe  trouve  en  Europe. 

115.  Coccinelle  du  Nopal. 

Coccin^LLA  Cacii. 

Coccinella  coleoptris  atris  maculis  duabus  ru- 
br's.Ent.  ou  hijl,  nat.  des  inf.  Coccinelle.  Pl.i. 
fig.  8.  a.  6. 

Coccinella  Cacli.  Lin.  Syft.  nat. pag.  584.  n9.^\ . 

Coccinella  CaBi.  Fab.  Syft.  ent. p.  8f.  n°.  44.  — 
Spec.inf.  tom.  I.  pag.  104.  n° .  60. —  Mant.  inf. 
tom .   1 .  pag.  60.  «°.  8  ; . 

Coccinella  coleoptris  marginatis  nitidis  atris  , 
macula  folitaria  fubrotunda  utrinque.  GronOV. 
Zooph.  S09. 

Scarabaus  hemifphiricus  cocheniUifcr.  Tetiv. 
Ga^Ofh.  tab.  1   fig.  r. 

Sloan.  Ilift.  ofjam.  i.tab.  1^7.  fig.  il. — 5  j.  & 
tab.  9. fig.  13. 

Elle  eft  hémifphérique  &  a  près  de  trois 
lignes  de  long.  ]  a  tête  &  (c  corcelet  font  d'un 
noir  luifant  fans  taches.  Les  élytres  font  noires  ,  liffes  , 
avec  une  tache  rouge  ,  au  miliui  de  chaque  Le  dciîous 
du  corps  eft   b  un..  Les  pattes  font  noires. 

la  larve  fe  trouve  fur  laRaquete,  CaQus  coche- 
nittrfir,  $•'  fe  nouiic  de  la  Cochenille.  Vuyer 
Cochenille. 

Elle  fe  trouve  dans   I'Améiique  méridionale. 
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114.  Coccinelle  bipuftulée. 

Coccinella  bipujluUta. 

Coccinella  coleoptris  nigris  puncîis  rubris  duobus 
ompofttis,  abiomi  tt  fanguineo.  Fab.  Syft  ent.  p.  8<J. 
n°.  4J. —  i>p.  inf.  tom.  t.  pag.  104.  n°.  61.— • 
Mant.  inf.  tom.   1 .  p.  60.  n°.  84. 

Coccinella  bipuftulatn  coleoptris  nigris  purMis  ru- 
bris duobus  ,  abdomine  fanguineo.  I  in.  Syft.  nat. 
pag.   j 85 .  n*.  41.  —  Faun.  fucc.  n°.   498. 

Coccinella  rotunda  nigra  ,  colcortrorum  maigine 
refiexo  ,  fafeia  tranfverfa  rubra,  GeOH.  Inf, 
tom.  r.  p.  534.  n" .  16. 

La  Coccinelle  tortue  à  bande  rouge.  Gïoff.  Ib. 

Coccinella  coleoptris  nigris  maculi;  duabus  ova- 
tis  rubris  abdomine  fanguineo.  DicMém.  inf.  t.  5. 
pag.  387.  n°.  13.    PL  10.  fig.  25. 

Coccinelle  à  deux  points  rouges  noire  à  deux 
taches  ovales  rouges.  Deg.  Ib. 

Frisch.  Inf.  tom.  9.  tab.  16.  fig.  6. 

Roes. Inf.  tom.  1.  Cl.  i.fcar.  terr.  tab.  3. 

VoET.  Coleopt.  pars  1.  tab.  45.1°.  Iy. 

Coccinella  bipufiulata.  F  u  b  s  L.  Archiv.  inf.  4. 
pag.  48.  n°.  17.  tab.  11.  fig.  11. 

Coccinella  bipufiulata.  Schrank.  Enum.  inf. 
aufl.  n°.  115. 

Coccinella  bipufiulata,  Laichart.  Inf  tom.  I. 
p.  1  Î4-  «"•  «r 

Coccinella  bipufiulata.  ViLL.  Ent.  tom.  l.p.  lit. 
n".   J4. 

Coccinella  bipufiulata.  Fourc.  Ent.  tom.  \,p.  \<o, 
n°.  16. 

Coccinella  bipufiulata.  Ross.  Faun.  etruf.  tom,  1. 
pag.  67. 

E'Ie  a  un  peu  plus  d'une  ligne  de  lonçr.  Elle 
eft  hémifphérique  &  très-convexe.  La  tête  &  le 
corcelet  font  noirs ,  luifans ,  fans  taches.  Les 
élytres  font  rebordées  ,  noires,  avec  une  tache 
au  milieu  irrégulière,  rouge.  Le  dclfous  du  corps 
eft  noir,  avec  i'abJomen  rouge  ,  tant  en  deflus 
qu'en  dellbjs. 

La  larve  fe  trouve  particulièrement  fur  le  Saul?. 
Elle  eft  brune  prcfque  noire  ,  très  chargée  d'épines 
fur  le  dos.  Elle  reiîemble  aux  autres  larves  des 
Coccinelles  en  général  ,  mais  elle  en  diffère  dar:s 
La  maniève  de  le  rransfoimer.  Quand  le  moment 
de  fa  métamorphofe  eft  arrivé  .,  vers  le  commen- 
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«ement  du  mois  d'Août ,  elle  fixe  &  colle  le  der- 
rière contre  une  feuille  ou  une  branche.  Bientôt 
la  peau  du  dos  reçoit  une  fente ,  qui  commence 
au  premier  anneau  &  s'étend  jufqu'au  dixième  ; 
les  bords  de  la  fente  s'éloignent  considérablement 
lu»  de  l'autre,  &  la-ilfent  ainfi  une  grande  por- 
tion'du  dos  de  la  nymphe  à  découvert,  q"i  refle 
de  cette  manière  plac  e  dans  la  peau  de  larve.  Cette 
nymphe  eft  d'un  noir  luifant ,  &  garnie  ,  au  lieu 
d'épines,  de  petites  broîTes  de  poils  noirs  très-courts, 
qui  ne  font  vifibles  qu'à  la  loupe.  Après  huit  ou 
dix  jours  ,  la  peau  de  la  nymphe  reçoit  une  fente 
fur  le  corcelet  &  fur  une  portion  du  ventre,  C'eft 
par-là  que  la  Coccinelle  s'ouvre  un  partage ,  pour 
paroître  fous  fa  derrière  fjrine.  Au  commence- 
ment de  fon  apparition  ,  fes  élytres  font  d  un 
rouge  très-vif,  &  bientô:  deviennent  d'un  noir  très- 
luifant ,  fi  polt  qu'il  rellcmble  au  plus  parfait  ver- 
nis de  la  Chine. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

iij.  Coccinellf  variable.  • 

Coccinell.4  vari.ibi  is. 

Coccinelle  coltopiris  nigris  punciis  duobus  rubris 
obicu.'atis  fubrr.arginalibus  J  corpore  ob/o-.go.YAB. 
Gen.  inf  mant.pag  118.  —  Spec.  inf  t.  1 .  p.  104. 
n°.  61.  — —  Mant.  inf.  tom.  i.p.  63.  n°.  8,-. 

Coccinella  variabilis.  RaSs.  Faun.  e:r.  tom.  1. 
F ''g-  *9- 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  le  corps  oblong 
&  a  les  élytres  fans  rebords.  La  tête  eft  blanchâtre. 
Le  corcelet  eft  noir,  bordé  de  blanc.  Les  élytres 
font  lilTes,  noires  ,  avec  un  point  rouge  fur  chaque. 

Cette  Coccinelle  nouvellement  fortie  de  Ça  nym- 
phe ,  a  les  élytres  jaunâtres,  avec  un  point  fauve, 
mais  bientôt  les  élytres  deviennent  noires  ,  avec  le 
point  rouge. 

Elle  fe  trouve  en  Euiope. 

1 16.  Coccinelle  frontale. 

Coccinella  frontalis, 

Coccinella  colcoptris  nigris ,  punciis  duobus  ru- 
bris, fronte pedibufque  anticis  rubris .  Fab.  Mant. 
inf.  tom.  J.p.  6o.n°.  86. 

Elle  diffère  des  précédentes.  La  tête  eft  femr 
gineufe  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 
le  bord  antérieur  un  peu  rougeâtre.  Les  élytres  font 
noires,  avec  un  point  rouge,  au  milieu  de  cha- 
que. Les  pattes  antérieures  font  rougeâtres  ;  les 
autres  font  noires  ,   avec  les   tarfes  rougeâtres. 

La  tête  eft  quelquefois  noire  j  &  les  élytres 
ont  chacune  deux   points  rouges. 

E1U  fe  trouve  en  Saxe, 
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117.  Coccineile  velue. 

Coccinella  villofi. 

Coccinella  villofa  nigra  ,  elytrorum  marginibus 
fiavis.  Fab.   Mant.  inf.  app.  pag,   57?. 

Elle  eft  grande  &  couverte  de  poils  courts, 
ferrés.  La  tête  &  le  corcelet  font  obfcurs.  Les 
élyties  ont  des  flries  ppiutiltées  ;  elles  font  noi- 
res  ,  avec  la  future  Se  le  bord  extérieur  jaunes. 
Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe   trouve  à   Cayennc, 

1 18.  Coccinelle  fphéroi'Je. 
Coccinella  fphs.ro'idea. 

Coccinella  elytris  nig'is  circulo  elongato  fiavo. 

Coccinella  (pha:  oidea  nigra,  elytris  fingulis  cir- 
cu/o  elongatijfiwo  flavo.  Dig.  Mcm.  inf.  t  y. p.  6G<j. 
n".  71.  Pl.\i.fig.  zy. 

Coccinelle  à  fphéroïde  jaune  noire  ,  à  cercle  très- 
alongé   jaune  fur  chaque  étui.  Dec.    Ib. 

Elle  eft  petite  ,  de  forme  ovale.  La  tête  &  le  cor- 
celet font  noirs,  fans  rache>.  Les  élytres  font  np\- 
res  ,  avec  un  cercle  oblong  ,  jaune  ,  qui  s'étend 
depuis  la  bafe  juf"|ue  vers  l'extrémité  de  chape 
élytre.  le  deffbus  du  corps  &  les  pattes  fon:  rou- 
geâtres.  Les  cuillcs  poftéiieures  font  renflées. 

Elle  fe   trouve  au   Cap  de  Bonne-Efpéiance. 

1 19.  Coccinelle   tripuftulée. 

Coccinella  tripuftulata. 

Coc:ii'.l'.a  colcoptris  nigris  maculis  tribus  rubris 
pojliîa  communi. 

Coccinella  tripuftulata  coLoptris  nigris  ,  maculis 
tribus  oblongis  rubris.  Deg.  Mém.  inf  t.  j.  p.  391. 
np.  i.  PI.  -U.fig.  13. 

1        Coccinelle  noire  à  trois   taches   oblongues  rou- 
ges.   Deg.  Ib. 

Elle  eft  hémifphérique ,  &  de  la  grandeur  de  la 
Coccinelle  du  Nopal.  La  tête  eft  noire ,  avec 
une  tache  jaune,  furie  front.  Le  corcelet  eft  noir, 
fans  taches.  Les  élytres  font  noires ,  avec  un  point 
oblong  ,  rouge  ,  à  la  bafe  de  chaque  ,  &  une  ta- 
che commune,  fur  la  future,  au-delà  du  milieu. 
L'abdomen  eft  rouge  ,  tant  en-dellus  qu'en-deffous.. 

Elle  fe  trouve  en  Pcnfylvanie. 

110.  Coccinelle  quadripuftulée. 

Coccinella  quadri[uj!ulata. 

Coccinella  coleoptris  nigris  punSlis  rubris  q*a- 
tuor ,  interioribus  longioùbus. Lin. Syjl-  nat.p.  j8j» 
n".  43, —  Faun.fuec,  nv.^$<). 
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Coccinella  quad-ipuftu'ata.  Fis.  Syfl.  ent,  p.  Î6. 
h".  46.  — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  104.  n°.  65. — 
Mant.  inf.  tom,  l.p.  éi.-«°.  87. 

Coccir.clla  rotunda  nigra  ,  co'eoptrorum  margine 
rcf.exo  ,  punliis  quatuor  rujris.  Gfoe f.  Inf  tom.  I. 
W-  3  53-  "°-  15- 

La  Coccinelle  tortue  i  quatre  points  rouges. 
Gp.orr.  /A. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  macuUs  quatuor  ru- 
iris  ,  anterioribus  lunatis  ,  pofterioribus  rotundis. 
Deg.  Mém.  inf.  tom.  c.p.  389.  n".  14. 

Coccinelle  à  quatre  po'nts  rouges  noire,  à 
quatre  taches  rouges  ,  dont  deux  font  citculaires 
&  deux  en  croiflant.   Dec.  Ib. 

Coccinella  quadripuflulata.  S  c  O  P.  Ent.  carn. 
n".  144. 

Coccinella  quadripujlulata.  Schrank.  Enum.  inf 
aujl.  no.  r  17. 

Coccinella  quadripujlulata.  Ross.  Faun.  etr.  t.  1, 
pag.  68. 

ScHaeff.  Icon.inf.  tab.  10.  fig.  16.  17. 

Bergstr.  Nomencl.  I.  tab.  9.'fig.  %, 

VOET.  Coleopt.  pars  1.  tab.  4c.  fig.  4.  r. 

Coccinella  quadripujlulata.  LakhaRT.  Inf.  t.  1. 
p.  13  j.  nv.  16. 

Coccinella  quadripujlulata.   Fourc.    Ent.  par,  1. 

p.  ICO.   ««.  2C. 

Coccinella  quadripujlulata.  ViLL.  Ent.  tom.  I. 
p.  IIMl'.  Cf. 

Elle  eft  de  la  grandeur  des  précédentes.  La 
tête  &  le  corcelet  font  noirs  ,  luifans  ,  fans  ta- 
ches. Les  élytres  font  noires  ,  luifantes ,  avec 
deux  taches  rouges  fur  chaque ,  dont  l'une  vers 
l'angle  extérieur ,  &  l'autre  vers  le  milieu.  Le 
deffous  du  corps  eft  noir ,  avec  l'extrémité  de 
l'abdomen   rougeâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  fuj  différais  art>res. 

m.  Coccinelle  érythrocéfhale* 

Cocctkella  erythrocephala, 

Coccine' la  coleoptris  a  tris  ,  punilis  rubris  fex  , 
capite  thoracifque  margine pallide rufefeentibus.  Fab. 
Mant.  inf.  tom,    1.  pag.  61.  n".    88. 

Elle  diffère  de  la  Coccinelle  fix-pu  finies.  Elle 
eft  beaucoup  plus  petite.  La  tète  eft  d'un  retire 
pâle.  Le  coredet  eft  noir  ,  bordé  de  roti^e  pâle. 
Les  élytres  font  noires ,  luifantes ,  avec  trois  points 
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rouges  fur  chaque  ,  dont  deux  à  la  bafe  ,  &  iro 
vers  le  milieu.  Le  defibus  du  corps  eft  ni^r.  Les 
patres  font  d'un  rouge  pâle. 

Elle  fe  trouve. à  Kiell. 

111.   Coccinelle  fix-puflules. 
Cocciuslla  fexpujlulata. 

Coccinella  coleoptris  nigris  punSis  fex  rubris  , 
corpore  atro.  Fab.  Syjl.  ent. p. 86. n°.  47.  —  Spec  inf. 
tom.  1.  p.  10 y.  n°.  64.  —  Mant.  inf.  tom.  l.p.él. 
n°.  89. 

Coccinella  fexpuftulata  coleoptris  nigris  punilis 
rubris  fex.  Lin.  Syjl.  nat.  pag.  58 f-  «*.  44.  — 
Faun.  Juec.  n°.  joo. 

Coccinella  ovata,  coleoptris  nigris  ,  punflis  fut 
rubris.    G  E  O  F  F.    Inf.  tom.  t. pag,  331.  n°.  hO. 

La  Coccinelle  noite  à  points  rouges.  GeOF.  Ib. 

•  Coccinella  coleoptris  nigris  :  maculis  duabus  mj- 
gnis  ,  quatuor  mmoribus  rubris.  Dec.  Mém.  inf  t.  I . 
p.  390.  n".  ij. 

Coccinelle  à  ftx  points  rouges  noire,  à  deux 
grandes  &  quatre  petites  taches  rouges.  Dec  Ib. 

Scarab&us  hemifpktricus  minor  elytris  nigris 
rubris  maculis  déficits.  Rai.  Inf.  pag.  87. 
n°.4. 

SchaEFF.  Icon.  inf.  tab.    l^.  fig.  il. 

Coccinella  ocioguttata.  Swlz.  Hifi.  inf.  tab.  3. 
fig.  6. 

BeRcstr.  Nomencl.  1.  teb.y.fig.  4. 

Coccinella  fexpujlulata.  Scop.  Ent.  carn.  n".  147. 

Coccinella  fexpujlulata,  Pod.  Muf.  grtc.  pag.  le. 
n".  9. 

Coccinella  fexpujlulata.  ScHR  ank  .  Enum  inf.  aujl. 
n°.  119. 

Coccinella  fexpujlulata,  Laichart.  Inf.  tom.  1. 
p.  1 37.  no.  17. 

Coccinella  fcx.-ujhilata.  Ross.  Faun.  etr.  tom.  1. 
p.  69.  n°.  177. 

Coccinella  fexpuftulata.  Fourc.  Entom.  par.  1. 
p.  148./20.  10. 

Coccinella  fexpujlulata.  Vill.  Ent.  tom,  1  p,  1 1 3. 
n°.  (6. 

Elle  a  depuis  deux  jufqu'à  deux  lignes  &  trois 
quarts  de  long.  La  tête  &  le  corcelet  font  noirs, 
luifans,  fans  taches.  Les  élytres  font  noires  ,  lui- 
fantes ,  avec  une  grande  tache  rouge  ,  à  l'angle 
extérieur  de  la  bafe  ,    une  autre  arrondie ,   un  peu 
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au  delà  du  milieu,  près  la  future,  &  une  autre 
à  l'extrémité ,  qui  manque  quelquefois.  Le  dellbus 
du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  trouve  fréquemment  dans  toute  CEu- 
tope ,  fur  différentes  plantes, 

11}.  Coccinelle   lancéolée. 

CocctirsLL.ikaJlata. 

Coccinelia  coleoptris  nigris  punSis  fex  maculaque 
communi  kafiata  rubrit.  Ent.  on  kift.  nat,  dts  inf. 
CocciNiLLE.  PL  4.  fig.  JZ.  a. b. 

Voet.   Colcopt.  pars  z.  tab.  4c.  fig.    lo. 

Elle  e(l  ovale  ,  &  longue  de  deux  lignes.  La 
tète  eft  noire,  fans  taches.  Le  coreelet  eft  noir, 
lui  fan  t ,  avec  un  peu  de  roageâtre ,  à  l'angle  an- 
térieur. Les  élytres  font  noires  ,  avec  deux  points 
rouges ,  à  la  bafe ,  un  autre  au  milieu ,  fur  Je 
bora  extérieur  ;  l'extrémité  eft  rougeâtre  ,  &  on 
voit  au  milieu  une  tache  en  lozange  ,  qui  s'unit 
au  rouge  de  l'extrémité  ;  le  bord  extérieur  eft  un 
peu  rouge  ,  &  réunit  le  point  de  la  bafe,  celui 
du  milieu  &  la  tache  de  l'extrémité.  Le  dellbus 
du  corps   &   les  pattes   font  noirs. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

114.   Coccinelle   lunulée. 

Coccikella  lunata. 

Coccinelia  coleoptris  ri  gris  ,  maculis  dteem  rubris, 
fexlunatis.  Fa  B.  Syfi.  ent.  pag.  86.  ^".^.S. —  Sp, 
in/,  tom.  1.  pag.  joj.  n" .  6$.  —  Mant.inf.t.  1. 
pag,  61.  n°.  90. 

Coccinelia  nxode.'vtris  nigns  lunalis  fcx  punciif- 
que-  quatuor  rubis .  Thunb.  Nov.  fp.  inf.  diff.  i. 
pag.  iz.-tab.  i  .fig.  33. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  feize- 
mouchetures.  Les  antennes  font  brunes.  La  tête 
eft  jaune ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  coreelet  eft 
noir ,  avec  le  bord  antérieur  &:  une  tache  de 
chaque  côté,  à  l'angle  antérieur,  jaunes.  L'écuf- 
fon  eft  noir,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
noires,  avec  une  grande  tache  en  croisant  ,  à 
la  baie  de  chaque  élytre  ,  deux  arrondies ,  vers 
le  milieu  ,  dont  l'une  à  coté  de  la  future  ,  une 
autre  lunulée  ,  derrière,  celles-ci  placées  à  côté  delà 
future,  enfin  une  cinquième  lunulée ,  plus  grande  , 
qui  remonte  de  l'extrémité  le  long  du  bord  exté- 
rieur. Le  dellbus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 
Les  bords  latéraux  de  l'abdomen  font  quelquefois 
rougeâtres. 

E'Ie  fe  trouve  dans  l'IûeStc,  Hélène,  &  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance. 
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Ity.  Coccinelle  fulphurcufe. 
Coccikella  fulphurca. 
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Coccinelia-  coleoptris  n'-gris fîngulo  yurtefis  quituor 
maculifque  duabus  fulpkureis  ,  prima  triramofii ,  ft- 
cunda  lunata.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  COCCINELLE. 
PI.  1.  fig.  6.  a.  b. 

Elle  reffemble  beaucoup  à  la  précédente  ,  pour 
la  forme  &  la  grandeur.  La  tête  eft  jaune.  Le 
coreelet  eft  noir  ,  avec  le  bord  antérieur  &  une 
tache  de  chaque  côté  ,  fur  l'angle  antérieur  r~ 
jaunes.  Les  élytres  font  noires ,  avec  un  point 
jaune  ,  à  la  bafe  ,  près  la  futute  ,  un  autre  au  def- 
fous  ,  près  la  future ,  deux  autres  un  peu  au- 
delà  du  milieu,  l'un  à  côté  de  l'autre,  une  tache 
vers  l'angle  extérieur  de  la  bafe ,  trirameufe  , 
dont  un  rameau  s'avance  fur  l'élytfe  ,  près  du  fc  - 
cond  point ,  Se  une  autre  tache  en  croiffant  , 
affez  grande  ,  vers  l'extrémité.  Le  deffous  du  corps 
eft  noir  ,  avec  les  bords  extérieurs  de  l'abdomen 
jaunes.   Lej  pattes  font  jaunes. 

Elle  fe  ttouve  aux  Indes  orientales. 

lz6.  Coccinelle  dentée. 

Coccinell.4  dentata. 

Cl  ccineîia  elytris  nigris  margine  exteriare  lir.ea  trU 
dentata,  punctifque  fex  flavis.  Thunb.  Nov.  fp. 
inf.  d\jf.  1 .  pag.  13 .  tab.  i.fig.  34. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  (îx- 
puflules.  La  rcte  eft  jaune,  avec  un  point  noir. 
Le  coreelet  eft  noir  avec  les  bords  antérieurs  & 
latéraux  jaunes.  Les  élytres  font  noires,  avec  le 
bord  extérieur  jaune ,  tridenté  ,  &  trois  points 
de  la  même  couleur  fur  chaque  ,  dont  l'un  à  la 
bafe,  vers  la  future,  un  au  milieu  ,  &  un  autre 
un  peu  au-delà  du  milieu  ,  près  la  future.  L'ab- 
domen eft  noir  bordé  de  jaune.  Les  pattes  font 
jaunes  ,.  &  les  cuiffes  font  marquées  d'un  point 
noir. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne  Efpérance. 

117.  Coccinelle  dix-puftules. 

Coccinelle  decempufiulata. 

Coccinelia  coleoptris  nigris,  punclis  fulvis  d'ecrr. 
L  1  N.   Syfi.  nat. pag.  c 8f.  n°.    4J.  _  Faun.  futc. 

«    .  JOI. 

Coccinelia  decempuflulata.  Far  Syfi.  ent.  p.  87. 
n°.  4».  —  Spcc.inf  tom.  1.  p.  iof.' n°.  66.—— 
Mane.  inf.  tom.  r.  pag.  61.  n°.  91. 

Coccinelia  co.'eoptris  nigris  punSlis  decemfiavefce.t- 
tibus  aut  rubris.  Geofï.  Inf.  tom.  1.  pag.  530.. 
n°.  19. 

La  Coccinelle  noire  à  dix  points  jauces. 
Geof*.  Ib. 
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Coccinclla  toleo'tris  nigris  :  matuHs  decïm  fui- 
vis  anceriorlbus  fape  co  mexis.  Dec  Mém.  inf. 
tom.  ].  pag.    39I.  n".  1(5. 

Coccinelle  à  dix  points  rouges  noire ,  à  dix 
taches  rouges  jaunâtres  ,  dont  les  antérieures  font 
fouvent   unies   enfemble.  Dec  Ib. 

ScHaiee.  Icon.inf,  tab.  17 l.fig.  1-  a.  b. 

VoeT.  CoUopt.  pars  z.  tab.  46.  fig.   II. 

Coccinella  de.empuftu'.ata.  Schrank.  Enum.  inf. 
uuft.   n°.   110. 

Coccinella  deccmpuflulata.  Laichart.  Inf  t.  1. 
pag.  138   7Z°.  18. 

Coccinclla  decempujlulata.  Ross.  Faun.  ctr.  t.  1. 
p.  70.   n°.  i7j. 

Coccinella  decempujlulata.  Fourc.  Ent.par.  1. 
p.  148.  n°.   19.  t 

Coccinella  decempujlulata.  Vill.  £/ir.  tom.  1. 
/■•    nj.»°.  57. 

Elle  a  près  de  deux  Iigr.es  de  long.  La  tête 
eft  jaune.  Le  corce'et  eft  jaune  ,  avec  quatre  ou 
cinq  points  noirs  diftincls  ou  réunis  ,  &  formant 
alors  une  grande  tache  noire.  Les  élytres  font  noires, 
avec  cinq  points  fur  chaque  ,  blancs ,  jaunes  ,  ou 
fauves,  dont  deux  à  la  bafe ,  diftinéte  ,  ou  ré- 
unis, deux  au  milieu,  toujours  diftincts,  &  le 
cinquième  vers  l'extrémité.  Le  deiïbus  du  corps 
eft    noir. 

Elle  fe  trouve  dans   toute  l'Europe. 
118.  Coccinelle  douze-puftules. 
Coccinella  duodccimpujîulata. 

Coctinella  co'.eoptris  nigris  ,  punSlis  dujdccim 
elbis  ,  exterioribus  margine  connexis.  Fae  Gen.  inf 
mait.p.  zi  8.  — Spec.  inf.  tom.  j.  pag.  \o6.  n°.  6-j. 
•—  Mant.  inf.  tom.  \.  p.  61.  nQ.ai. 

Elle  a  un  peu  moins  de  deux  lignes  de  long. 
La  tète  eft  blanchâtre  ,  avec  un  point  noir ,  fur 
îe  front.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  les  bords  an- 
térieurs &  latéraux  pâles.  Les  élytr-s  font  noires 
avec  fîx  points  blanchâtres  fur  chaque  ,  dont  deux 
à  la  bafe ,  trois  vers  le  mi'ieu ,  &  un  vers  l'ex- 
trémité ,  en  croiflant  :  le  bord  extérieur  eft  blan- 
châtre ,  Se  cette  couleur  s'unit  à  celle  des  trois 
points   extérieurs. 

•  J'ai  un  individu  ,  trouvé  aux  environs  de  Paris, 
qui  diffère  en  ce  que  la  tête  eft  noire,  fans  ta- 
ches ;  &  les  élytres  ont  fix  points  chacune  ,  dont 
trois  fur  le  bord  extérieur  ,  &  trois  far  une  li.?ne 
longitudinale  ,  au   milieu  :  le  rebord   eft  de  la  cou- 
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lejr    de«    points.   Le  deffous   du  corps   eft  noir, 
avec  les  jambes  &  les  tarfes  fauves. 

Elle  fe  trouve  à  Hambourg. 

119.  Coccinelle   Iiériflée. 
Coccinella  flirta. 

Coccinella  hirta  ,  etytris  nigris  mjçulis  duodecim 
rubris. Thune.  Nov./p.  inf.  dijf.  1.  p.  23.  tab.  I. 
fig-  V, 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  fept- 
points  ,  &  entièrement  couverte  de  poils  courts  , 
cendrés.  La  tête  &  k  corcelet  font  noirs,  fans 
taches.  Les  élytres  font  noires,  prefquc  réticu- 
lées, avec  fix  taches  rouges  fur  chaque  ,  dont  une 
en  croilTant ,  à  la  bafe,  deux  en-deça  &  deux 
autres  en-delà  du  milieu  ,  6c  la  dernière  vers  l'ex- 
trémité. Le  dellous  du  corps  &  les  pattes  font 
noirs. 

Elle  fe  trouve    au   Cap  de  Bonne   Efpérance. 

150.   Coccinelle  quatorzc-puftules. 

Coccinella  quatuordecimpujlulata. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  puncTis  jlavis  qua- 
tuo'decim.  L  1  N.  Syfl.  lut.  pag.  c8/.  n°.  46. — 
Faun.  fuec.  n°,  coi. 

Coccinella  quatuordecimpuftulata  coleoptris  nigris, 
punclis  albis  quatuor Jecim.  Fab  Syfl.  cnt.  p.  8-, 
n°.  50  —  Spec.  inf  10m.  I.  pag.  106.  n°,  68.  — 
Mant.  inf  tom.   l.pag.    61.  n°.  93. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  punBis  quatuordecim 
flavefeentibus .  GeOff.  Inf.  tom.  1.  p.  350.   72°.  18. 

La  Coccinelle  noire  à  quatorze  points  jaunes. 
Geoep.  Ib. 

Coccinella  coleoptris  nigris  :  maculis  quatuorde- 
cim s.qualibus  jlavis.  Dec  Mém.  inftom.  t,.p,  151, 
n° .  17. 

Coccinelle  noire  a  quatorze  points  jaunes  noire, 
à  quatorze  taches  régulières  jaunes.    Dec  Ib. 

Schaeef.  Icon.inf.  tab.  30.  fig.  ic. 

Coccinella  quatuordecimpujlulata.  S  c  O  P.  Ent. 
car.t.  n".  146. 

Coccinella  quatuordecimmaculata.  Fod.  Muf 
gr&c.  pag.  x6. 

Coccinella  quatuordecimpuftulata.  Schrank. 
Enum.  inf  auji.  n° .  m. 

Coccinella  quatuordecimmaculata.  Laichart. 
Inftom.   1.  p.   I39.  ns.  19. 

Coccinella  quatuordecimpuftulata.  Foi'RC  Ent. 
par.  1.  p.    148.72.  18. 
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Ctccinelli  quctuodecimpuflulata.  Vill.  Ent. 
tom.   t.  p.    114.  n°.  j8. 

Coccinella  coleoptris  nigris  maculis  deccm  pallidc 
flavis.  Uddm.  dijf.  1  5  f 

Elle  a  un  peu  moins  de  deux  lignes  de  long 
La  tête  eft  jaune  ,  fans  taches ,  avec  les  yeux 
noirs.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  les  bords  laté- 
raux &  le  bord  antérieur  jaunes,  tridentés.  Les 
élytrcs  font  noires,  1  ni  fan  tes  ,  avec  fept  points 
d'un  blanc  jaunître  fur  chaque  ,  dont  deux  fur 
la  bafe  ,  deux  eu-deça  ,  deux  autres'en-deia  du 
milieu  ,  Se  un  vers  l'extrémité.  Le  deffous  du 
corps  eft  noir.  Les  pattes  font  fauves  ,  avec  une 
parte  des  cuilles   &  des  jambes  pofterieures  noire. 

Elle  fe   trouve  dans   toute  l'Europe. 

I-JI.  Coccinelle  pululée. 

Coccinella  guttatopuftulata. 

Coccinella  coleoptns  n>gris  ,  punttis  duo  bus  flavis, 
quaiuo-  ru<is.  Ent.  ou  hijl.  nat.dii  inf.  Coccinelle. 

pi.  y. fou. 

Coccinella  sutt,7tn-~u?!ulata.  Yw.Syft.  ent.  p.  87. 
«*.  jt.  —  cp.  inf.  tom.  1.  pag.  \o6.  n* .  69.— 
Ma-nt.  inf.  tom.  \.p.  61.  n".  94. 

El'c  eft  de  'a  grandeur  de  la  Coccinelle  fepr- 
poinf.  L'.'s  aivenqgp  font  jaunâtre*.  La  tête  eft 
jaun.î-e  ,  avec  I^Weux  noirs.  Le  corcelet  eft  noit 
au  milieu  &  jaunâtre  de  chaque  côté.  L'écuffon 
eft  noir  ,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
noires  ,  avec  une  tache  jaune  de  chaque  côté  , 
fur  le  bord  extériesr  ,  vers  la  bafe  ,  une  grande 
ta:he  rougeâtr^,  de  chaque  côté  de  la  future, 
le  uie  autre  grande  fanfverfale  ,  vers  l'exttémité, 
eui  forme  une  bande  (muée  ,  interrompue  à  la 
future  :  les  élytres  font  m  peu  anguteufes  à  leur 
bafe  latérale  ,  mais  l'angle  eft  peu  faillant  Se  ar- 
rondi. Le  deffous  du  corps  eft  jaunâtre.  Le  corps 
eft  noir,  avec  le  bord  de  l'abd mm  ferrugineux. 
Les  pattes  font  noires  ,  avec  la  bafe  des  cailles 
teftacée. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

j?î.    Coccinelle  féline. 

Coccinella  felina. 

Coccinella  co'eorcri,  atris  punUis  fex  albis,  corrore 
glokofo.  Fa*.  Syft.  ent.  p.  87.  nQ.  ft, — Spec.  inf. 
t.  i.p.  106.  nJ  70.  —  Mait.  inf.  tom.  I.  p.  61. 
n°.  9f. 

Elle  eft  netite  Se  globuleufe.  La  tère  eft  blan- 
che, fans  taches.  Le  corcelet  eft  blanchârre  ,  avec 
«ne  tache  poftérieure  no;re.  Les  c'l\  r.s  font  noi- 
res, avec  rr^is  points  blancs  ftir  chaque,  Se  une 
petite  ligne    a  la    bafe. 

Elle  £e  trouve  dans  l'A.nérique  feprencriona'e. 
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155.  Coccinelle  ■zibeline. 

Coccinella  ^ibelliita. 

Coccinella  elytris  nigris  maculis  fdfciifque  unda- 
tis  coadunatis  Jîavis. 

Coccinella  flavo-macnlata  nigra  ,  m/culis  fifcùf- 
que  undatis  coa./unatis  jtavis.  Dec  Mém.  inf. 
tom.   7.  p.   665.  n°.  71.  pi.   4$.fig.  14. 

Coccinelle  à  raies  veinées  jaunes  noire  ,  à  ta- 
ches &  raies  ondées  jaunes  jointes  enfemble. 
Drg.  Ib. 

Elle  eft  ovale,  de  grandeur  moyenne,  la  tête 
eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  le  bord  an- 
térieur &  deux  points  à  la  pjrtie  fupéricure, 
jaunes.  Les  élytres  font  noires  ,  avec  une  rache 
ovale  ,  jaune  à  la  bafe  ,  Se  plufieurs  raies  Se  ban- 
des ond;es,  réunies  ,  jaunes.  Le  dcllous  du  corps 
&  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve   au  Cap    de  Bonnc-Efpérance. 

134.  Coccinelle  panthérine. 

Coccinella  pantkerina. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  pun&is  fl.av's  080. 
Lin.  Syft.  nul.  pag.  f8j.  n" .  48.  —  Faun.  fuie. 
*°.  504'. 

Coccinella  pantkerina.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  87. 
n".  f}.  —  Spec.  inf  tom.  1.  pag.  106.  n°.  71.— 
Mant.  inf.  tom.    t.  p.  6\.  n°.   96. 

Coccinella  coleoptris  nigro-fufeis  :  maculis  decem 
albo-jlavefcentibui .  Dec  Mém.  inf.  tom.  j.  p.  392. 
n".  18. 

Coccinelle  panthère  d'un  brun  noirâtre ,  à  dix 
taches   jaunes  blanchâtres.  Dec   la. 

Coccinella  pantherina.  Vill.  Ent.  tom.  I,  p.  Iir. 
n°.   6-j. 

Coccinella  panthciina.  Ross.  Faun.  etr.  pag.  70. 
n°.  176. 

Les  antennes  &  les  antcnnules  font  fauves.  La 
tête  eft  jaune  fauve ,  avec  un  peu  de  noir  à  fa 
partie  antérieure.  Le  corcelet  eft  noir,  fans  ta- 
ches. L'écuffo'.  eft  noir  ,  petit  Se  triangulaire.  Les 
élytres  font  noires,  avec  cinq  taches  jaunes  fur 
chaque  ,  parfaitement  femblabxs  à  celles  de  la 
Coccinelle  urfine  :  il  y  en  a  deux  fur  la  bafe  .  deux 
tranfveifales  au  milieu  ,  &  une  vers  l'extrém  f. 
Le  corps  en-dellous  eft  noit ,  Se  les  pactes  "ont  fau- 
ves ,   avec   un    peu  de  nuir  a   la  bafe  des  cui  e«. 

Linné  Se  Fabricius  n'ont  va  qu-  q.  atre  taches, 
dont  une  à  la  bafe,  deux  iu  mi  Lu,  Se  une  vers 
l'extrémité. 

Elx  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe, 


So 
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ijr.  Coccinelle  pardaMae. 

Coccinella  pardalina, 

Cocsinella  coleoptris  nigris  ,  punBis  decem  mar- 
gineque  finuato  albis.  Ent.  ou  hifl.  nat.  des  inf. 
COCCINELLE.  Pi.   j.  fig-   30. 

Coccinella  pardalina.  Fab.  Spec.  inf.  tom.  1. 
pag.  106.  n° .  71.  —  Mant.  inf.  tom.  l.  pag.  61. 
*°.  97- 

El!e  eft  un  peu  pluî  petite  que  la  Coccinelle 
fept-points.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  eft 
noire,  avec  deux  points  jaunes,  à  la  partie  pof- 
térieure-  Le  corcelct  eft  noir  ,  avec  les  bords  la- 
téraux jaunes,  &  le  bord  pofténeur  jaune,  finué. 
L'écuiîbn  eft  noir  Si.  triangulaire.  Les  élytres  font 
noires  ,  avec  le  bord  extérieur  jaune  ,  linue  ,  & 
cinq  taches  jaunes  fur  chaque  ,  dont  la  quatrième 
eft  prefque  doubie.  Les  pattes  &  tout  le  deilbus 
du  cotps  font  noirs   luifans. 

Elle  fe  trouve  .... 

136.  Cocciniixe  urfîne. 

Coccinella  urfwa. 

Cociinella  coleoptris  atr'is  ,  punBis  d,cem  albis  , 
capite  tkoracifque  margine  antico  albis.  Ent.  ou  hifl. 
nat.    des  inf.  Coccinelle.  PL  i.fig-  M-  <*•  b. 

Coccinella  urfïna.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.p.6l. 
nQ.  98. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  légère  variété  de  la 
Coccinelle  panthérine ,  dont  elle  ne  diffère  que  par 
le  corcelet,  dont  le  bord  antérieur  eft  jaune.  Les 
antennes  &  les  antennules  font  fauves.  La  tête  eft 
jaune ,  fans  tacher.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 
le  bord  antérieur  jaune  &  finué.  L'écuiîbn  eft 
noir,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  noires, 
luifantes ,  avec  cinq  petites  taches  jaunes  fur  cha- 
que ,  dont  deux  à  la  bafe  ,  deux  tranfverfales  , 
vers  le  milieu  ,  &  une  vers  l'extrémité.  Le  def- 
fous  du  corps   eft   noir  ,  &  les  pattes  font  fauves. 

Elle  fe    trouve  dans   l'Amérique  feptentrionale. 

137.  Coccinelle  léonine. 

Coccinella  leonina. 

Coccinella  coleoptris  atr.'s  ,  punBis  albis  fe'  de- 
cim.  Ent.  oukifl.  nat.  des  inf.  Coccinelle.  rY.  1. 
fig.  il.  a.  b. 

Coccinella  leonina.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  87. 
«°.  54. — Spec.  inf.  tom.  1,  pag.  \o6.  nQ.  73. — 
Mant.  inf  .tom.  i.p.  61.  n°.  99. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  bipuf- 
tulée.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire, 
avec  deux  petits  points  jaunes ,  à  la  partie  porté- 
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rieare.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  une  tache  jaune," 
de  chaque  côté ,  à  l'angle  antérieur.  L'écullon  eft 
noir  Se  petit.  Les  élytres  font  noires  ,  avec  huit 
taches  jaunes,  pet  tes ,  fur  chaque,  dont  deux 
à  la  bafe ,  trois  vers  le  milieu  ,  placées  fur  une 
ligne  tranfvcrfale  ,  les  deux  extérieures  de  ces  trois 
font  très-rapprochées ,  derrière  il  y  en  a  de"X 
aurres  fur  une  ligne  tranfvcrfale  ,  la  huitième  eft 
feule  à  l'extrémité  de  l'élytre.  Tout  l'infecte  eft 
très-noir  &  luifant.  Les  pattes  &  le  dellcus  du  corps 
font  noirs  ,   fans  taches. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

138.   Coccinelle   canine. 

Coccinella  canina. 

Coccinella  coleoptris  nlgris  punBis  albis  viginti , 
capite  thoraeeque  villops  immaculaùs.  Ent  ou  hifl. 
nat.  des  inf  Coccinelle.  PI.  i.fi^.  *}• 

Coccintl'a  canina.  Fab.  Spec.  inf  tom.  1.  p.  107. 
n°.  75.  — Mant.  inf.  tom.  1. p.  61.  n".  101. 

Coccinella  viçintipuftulata  elytris  nigtis ,  punBis 
fulvis  viç/'nr/.  Thunb.  Nov.fp.  inf.  dijf.  1.  p.  14. 
tab.  1 .  fig.  3  6 . 

■  Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
fept-points.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  8c 
le  corcelet  font  noirs  fans  uH|ts  ,  pubefeens.  Le 
corcelct  eft  noir,  petit  ,  triangulaire.  Les  élytres 
font  noires  ,  avec  huit  taches  jaunes  pâles  fur  cha- 
que ,  favoir,  deux  à  la  bafe  ,  trois  derrière  celles- 
ci  ,  deux  un  peu  au-delà  du  milieu  ,  dont  une 
en  croisant ,  à  côté  de  la  future ,  deux  derrière 
celles-ci  &  une  à  l'extrémité.  Le  corps  en  deftous 
&  les  pattes  font  noirs.  Le  rebord  des  élytres  en 
deffous  ,    eft  jaane. 

Elle   fe  trouve  au   Cap  de  Bonne-Efpérance. 

139.   Coccinelle  tigrine. 

Coccinella  tigrina. 

Coccinella  coleoptris  nigr's  ,  punBis  albidis  vi- 
ginti. Lin.  Syfl.  nat.  p.  j 86.  nQ.  49.  — Faun.fuec. 
n".  sos. 

Coccinella  tigrina.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  88.  n°.  r  t. 
—  Spec.  inf.  tom.  y.  pag.  107.  n".  74.  —  Mant. 
inf.  t.  1.  p.  61.  n°.  100. 

Coccinella  coleoptris  nigris  punBis  viginti  albis. 
Uddm.  Dijf.   11. 

ScHAEFF.  Icon.  inf  tab.  $o.  fig.  9. 

Coccinella  tigrina.  Fuesl.  Arckiv.  inf  4.  />.  4V. 
n°.  36.  tab.  11. fig.  17. 

Coccinella  tigrin*.  Se  H  R.  A  N  K.  Enum.  inf  aujl. 
n".  m. 

Coccinella 
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Coccinella  tigrina.  Vili.  Ent.  tom,  î.p.  116, 
n°.6%. 

Coccinella  viginti^uttata,  Dec  Mém.  inf  t.  j. 
p.  586.  n9.  12'.  var. 

La  tète  eft  noire  ,  avec  le  front  blanc.  Le  cor- 
ccLt  cft  noir ,  avec  les  côtés  bjancs ,  marqués 
d'un  point  noir.  Les  élytres  font  noires  ,  luifan- 
tes  ,  avec  dix  points  blancs  fur  chaque  ,  dans  l'or- 
dre fuivant ,  un  }  trois  ,    trois  ,  deux  t    &  un. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

140.  Coccinplle  très-petite. 

Coccinella  minutijjima. 

Coccinella  roleoptris  aigris  fubvillofs  ,  maculis 
quatuor   tranfverfis  ruffentibus. 

Coccinella  fubvillofa  nigra  ,  fafciis  duabus  tranf- 
verfis rubris.  GeOFF.  Inf.  tom.  i.pag.  331.  n°.  II. 

La  Coccinelle  velue  à   bandes.   Geoff.    1b. 

Coccinella  minutijjima.  Schrank.  Enum.  inf. 
auft.  no,  n8. 

Coccinella  minutiffima.  Ross.  Faun.  etr.  tom.  1. 
pig.  71.  n°.  178.' 

Coccinella  fafeiata.  FOURC.  Ent.  par.  1.^.149. 
n°.  11. 

Elle  a  environ  une  ligne  de  long.  Elle  eft  ob- 
longue  ,  légèrement  velue.  La  tête  eft  rougeâtre., 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 
les  côtés  &  le  bord  anrérieur  d'un  rouge  brun. 
Les  élytres  font  noires ,  avec  deux  taches  tranfver-- 
fales  fur  chaque  ,  d'un  rouge"  brun.  Le  deflbus  du 
corps  eft  noir  ,  avec  l'extrémité  de  l'abdomen  d'un 
rouge  brun.  Les  pattes  font  rougeâtres. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  fur  diffé- 
rentes plantes. 

141.  Coccinelle   pubefeente. 

Coccinella  pubefeens. 

Coccinella  pubefeens  ,  elytris  nigris  punBis  qua- 
tuor rufefeentibus .  Ent.  ou  kift.  nat.des  inf.  Cocci- 
nelle. PI.  4-fig-  4?.  u.  b. 

Coccinella  fubvillo fa  nigra,  punBis  quatuor  lu- 
teo-rubris.   Geoff.  Inf  tom.  i.pag.  331.  n°.  22. 

La  Coccinelle  velue  à  points.  Geoff.  Ib. 

Coccinella  villofa.  Fourc.  Ent.  par.  i.p.  149. 
»°.12. 

Coccinella  quadrimaculata. Ross.  Faun.  etr.  t,  1. 
pag.  7..  n".  179. 

Hijl.  Nat.  des  Infectes.  Tom.  VI. 
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Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  précédente. 
La  tête  eft  noire  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  noir, 
pubefeent,  avec  une  tache  d'un  jaune  fauve,  de 
chaque  côté.  Les  élytres  font  noires ,  pubclecnres, 
avec  deux  taches  d'un  jaune  fauve,  fur  chaque: 
la  première  eft  tranfverf.ile  &  placée  un  peu  en- 
deça  du  milieu  ,  l'autre  cft  arrondie  &  placée  vers 
l'extrémité.  Le    deflbus  du  corps  cft   noir. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  à  ia  fin  de  l'hyver , 
fous  l'écorce  des   arbres. 

141.   Coccinelle   interrompue. 

Coccinella  interrupta. 

Coccinella  pubefeens  ,  elytris  nigris  bififafcia  in- 
terrupta rufa. 

Coccinella  fubvillofa  nigra  ,  coleoptrorum  bafi  fa- 
feia  tranfverfa  rubra  interrupta.  Geoff.  InJ.  t.  1. 
p.  333.  n°.  23. 

La  Coccinelle  velue  à  bande  interrompue. 
Geoff.   Ib. 

Coccinella  auftriaca  nigra  ,  elytris  fafeia  rofea 
abrupta.  Se  H  R  a  N  k.   Enum.  inf  auft.   n".   1  1  6. 

Coccirz'lla  interrupta.  Fourc  Ent.  par.  I, 
p.  149.  nQ.  13. 

Elle  a  environ  une  ligne  de  long.  Le  corps  eft 
ovale,  légèrement  pubefeent.  La  tète  &  le  corce- 
let font,  noirs  ,  fans  taches.  Les  élytres  font  noi- 
res ,  avec  une  bande  vers  la  bafe  ,  interrompue  à 
la  future ,  plus  large  fur  les  bords  extérieurs, 
que  vers  la  future.  Le  de/Tous  du  corps  eft  noir. 
Les  pattes   font  fauves  ,    avec  les    cuilTes  noires. 

La  larve  eft  a^ez  connue.  On  la  trouve  com- 
munément fous  les  vieilles  écorces  &  fur  les  feuil- 
les de  Prunier,  où  elle  vit  de  Pucerons.  Elle  eft 
toujours  couverte  d'un  long  duvet  blanc  ,  comme 
le  poil  d'un  Chien  barbet  ,  ce  qui  la  fait  appe- 
ler le  barbet  blanc  des  écorces  :  ce  duvet  s'enlève 
ailément  en  touchant  l'infeiite. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Pajis. 

143.    Coccinelle    rufîcolie. 

Coccinella  ruftcollis. 

Coccinella  pubefeens  ,  thoracc  rufo  ,  elytris  nigris 
apice  rufis. 

Elle  refTemble  aux  précédentes ,  pour  la  forme 
&  la  grandeur.  Les  yeux  font  noirs.  les  antennes 
&  la  tète  font  fauves.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  avec 
unpeu  de  noir  à  fa  partie  potléiieurc.  Les  élytres 
font  noires  ,  avec  l'extrémité  fauve.  La  poitrine 
eft   noue.   L'abdomen   S:  tes   pattes   font  fauves. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  fur  diffé- 
rentes fleurs, 
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144.   Coccinelle  pygmée. 

Coccinella  pygm&a. 

Coccinella  pubefcens  nigra ,  thorazis  lateribus 
ru  fis. 

Coccinella  fubviUofa  nigra  thorace  utrinque  ma- 
cula rubra.  Geofj.  Inf.  tom.   1.  pag.  333.  n°.  14. 

La  Coccinelle  velue  à  taches  rouges  au  corce- 
let.    Geoff.   lb. 

Coccinella pygmta.F OU RC  Ent.  par.  ï.p.  Ijo. 

B°.    14. 

Elle  n'a  pas  une  ligne  de  long.  Le  corps  eft 
ovule  &  pubefeent.  Les  yeux  font  noirs.  Les  an- 
tennes Si  h  tête  font  fauves.  Le  corcelet  eft  noir , 
avec  les  bords  latéraux  &  un  peu  du  bord  anté- 
rieur fauves.  Les  élytres  font  noires  ,  (ans  taches. 
La  poitrine  Se  l'abdomen  font  noirs.  Les  pattes 
font  fauves. 

E  le  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  fur  diffé- 
rentes fleurs. 

Efpices    moins  connues. 
*  Elytres  rouges  ou  jaunes ,  tachées  dt  noir. 

1.  Coccinelle  colou. 

Coccinella  colon. 

Coccinelle  élvtres  rouges  ,  avec  un  point  noir  ; 
écuflbn   &  tache   au  milieu  du  corcelet,  noirs. 

Coccinella  coleoptris  rubris  :  puncîo  nigro  ,  feu- 
tello  maculaque  thoracis  obfolete  nigris.  Lin.  Syjl. 
nat.  edit.  1  1.  pag.  164J. 

Coccinella  colon.  Fues'l.  Arc hiv.  inf.  4.  pag.  41. 
«°.  1.  pi.  IX.  fig.  ». 

Elle  reffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur , 
à  la  Coccinelle  imponctuée.  La  tête  eft  jaune  , 
fans  taches.  Le  corcelet  eft  jaune,  avec  une  tache 
noire,  au  milieu.  Les  élytres  fou:  jaunes^  avec 
un  point  noir  fur  chaque  ,  vers  l'écuflon.  L'écuf- 
fon  eft  noir,  petit  &  triangulaire. 

Elle  fe  trouve  à  Berlin. 

2,  Coccinellb  fîx-notée. 

Coccinella  fexnotata. 

Coccinelle  élytres  jaunes,  avec  quatre  taches 
arquées  &  deux  points  noirs. 

Coccinella  elytris  fiavîs  :  areuhus  quatuor  punc- 
tifque  duobus  nigris.  Thunb.  Nov.  Acl.  Ups.  4. 
pag.  9.  n«.  if.MA.  l.fig.  i. 

Cecclnella  Jexnctata.  Lik.  Syft.  nat.  edit.  13, 
pag.  1648. 
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Elle  eft  de  La  grandeur  de  la  Coccinelle  biponc- 
tuée.  Le  corcelet  eft  jaune ,  avec  cinq  points  noi« 
contigus.  Les  élytres  font  jaunes  ,  avec  deux 
taches  arquées  &  un  point  fur  chaque,  noirs. 

Elle   fe   trouve  en  Suède. 

j.  Coccinelle  points  obverfes. 

Coccinella    obverfepunBata. 

Coccinelle  à  corcelet  noir,  avec  les  bords  latéraux 
&  deux  points  jaunes;  élytres  rouges,  avec  iepi 
points  noirs. 

Coccinella  thorace  nigro,  margine punB'ifque  duo- 
bus fiavis  ;  elytris  rubris ,  punBis  feptem  nigris. 
Schrank.   Enum.  inf.  auft.  n".  jj. 

Le  corcelet  eft  noir ,  avec  le  bord  latéral ,  une 
ligue  au  milieu  ,  &  un  point  de  chaque  côté ,  jaunes. 
La  tête  eft  noire  ,  avec  le  fronc  Se  les  antennes 
jaunes.  Les  élytres  font  rouges,  avec  fept  points 
noirs ,  dont  un  commun  :  on  voit  une  petite 
tache  jaune,    de  chaque  côté   de  l'écuflon. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  légère  variété  de  la 
Coccinelle  fept  points. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

4.    Coccinells  femblable. 

Coccinella  ftmilis. 

Coccinelle  élytres  rouges ,  avec  deux  bandes  & 
quatre  points  noirs. 

Coccinella  elytris  rubris  fafciis  duabus  punBifqut 
quatuor  nigris. Thunb.  Nov.fp.  inf.  dijf.  I.  pag.  ij, 
tab.  1.  fig.  19. 

Le  corps  eft  oblong,  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle 
cinq  points  ,  couvert  en-defîus  de  poils  courts  ,  cen- 
drés. Les  antennes,  la  tête  &  le  corcelet  font  noirs  , 
fans  taches.  Les  élytres  font  rougeâtres  ,  avec 
deux  bandes  &  quatre  points  noirs,  favoir,  'une 
bande  à  la  bafe,  prefque  ondée,  formée  ^de  trois 
points  réunis,  une  bande  en  deçà  du  milieu  , 
obique,  formée  de  deux  points  réunis  ,  qui  ne. 
touchent  ni  la  .future  ni  le  bord  exrérieur  :  au- 
delà  du  milieu,  près  la  future,  on  voit  un.' point 
fur  chaque  élytre ,   &  un  autre  à  l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

5;,  Coccinelle  puiïlle. 

Coccinella  pufilla. 

Coccinelle  élytres  jaunes,  avec  huit  peins  noirs, 
placés  fur  deux  lignes. 

Coccinella  elytris  flavis  ,  pur  Bis  0B0  n:  gris  qua- 
drifaiiis.  THUNB.  Nov.  fp.  inf.  dijf.  J,  pug.  i(. 
tab.  1.  fig.  il. 
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EHe  eft  plus  petite  que  la  Coccinelle  imponc- 
tuée, La  tête  &  le  corcelet  font  d'un  jaune  pâle , 
fans  taches.  Les  élyttes  font  d'un  jaune  pâle  , 
avec  quatre  points  noirs  fur  chaque ,  difpofés 
fur  deux  lignes  tranfverfales,  un  peu  obliques.  Le 
JefTous  du  "corps  &  les  pattes   font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

6.  Coccinelle  analogue. 

Coccinella  affinis. 

Coccinelle  corcelet  noir,  avec  le  bord  latéral 
&  deux  points  jaunes;  élytres  rouges,  avec  treize 
points  noirs. 

Coccinella  thorace  nigro  margine  punBifqut  duo- 
bus  flavis  ,  elytris  rubris  punSis  tredecim  nigris. 
Schrank.   Enum.  inf    aujl.  n°.   103. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Coccinelle  (îx- 
points.  Elle  en  diffère  en  ce  qu'elle  a  treize  points, 
dont  un  commun  aux  deux  élytres ,  Se  lix  fur 
chaque  :  un  grand,  deux  dont  l'un  grand  &  l'autre 
petit,  deux  petits  &  un  plus  grand. 

Elle  fe  trouve  à  Vienne. 

7/  Coccinelle  variante. 

Coccinella  varians. 

Coccinelle  élytres  rouges ,  avec  onze  taches 
noires;  corcelet  avec  quatre  taches  en  cœur. 

Coccinella  elytris  rubris  ,  maculis  undecim  ni- 
g'is ,  thoracis  quatuor  cordatis.  Lin.  Syft.  nat. 
edit.  13.  pag.    1658. 

Coccinella  variabii'is.  Fuesl.  Archiv.  inf.  4. 
pag.  41.  n°.  6.  tab.  n.fig.  j. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  &  plus  oblonçue 
que  la  Coccinelle  biponcluée.  Les  élytres  font 
rouges  &  ont  un  point  commun  &  cinq  fur  chaque. 
Le  corcelet  eft  rouge  ,  marqué  de  plulîeurs  taches 
noires,  dont  le  nombre  varie. 

Elle  fe   trouve  à  Beilin. 

8.  Coccinelle  quadrilinéée. 

Coccinella  quadrilineata. 

Coccinelle  élytres  jaunes,  avec  trois  lignes  lon- 
gitudinales ,  &  une  tranfvcrfale ,  &  deux  taches 
réunies ,  noires. 

Coccinella  elytris  flavis  ,  lineis  tribus  longitu- 
dinalibus  tianferjeque  macu/ifque  duabus  conftuen- 
tibus  nigris.   Lin.  Syft.  nat.edlt.  15.  pag.i6$%. 

Coccinella  tri/inecta.TviSL.  Archiv.  inf.  4,  p.  4*. 
BQ.  1%.  tab.  M.£g.  11. 
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Elle  n"e(!  peut-être  qu'une  variété  de  la  Coc- 
cinelle annulaire.  La  tète  eft  noire.  Le  corcelet 
eft  noir,  avec  un  peu  de  rouge  ,  de  chaque  côté  , 
à  l'angle  intérieur.  Les  élytres  font  rouges,  avec 
trois  lignes  longitudinales  couvtes ,  noires,  dont 
une  fut  la  future  ,  coupée  pofténeuremer.t  vers 
le  milieu  de  l'élytre  par  une  bande  de  la  même 
couleur;  on  voit  au-delà  du  milieu,  fur  claque 
élytre  ,  deux  points  noirs  ,  réunis.  Les  pattes  CSc 
tout  le  deflous  du  corps  font   noirs. 

Elle  fe  trouve. . . . 

9.  Coccinelle  du  Charme. 

Coccinella   Carp'mi. 

Coccinelle  élytres  rouges,  avec  neuf  points  noirs  ; 
corcelet  noir,  avec  le  bord  antérieur  blanc. 

Coccinel'a  cole^ptris  rubris  ,  punilis  novem  ni- 
gris y  tkorace  nigro  antice aibo.  Geoef.  Inf.  tom.  1. 
p.  31a.  n°.  j. 

La  Coccinelle  rouge  à  neuf  points  noits  &  corce- 
let varié.  Geoef.  Ib.. 

Coccinella  Carpini.  Fourc.  Ent.par.  l.pag.  144. 
B°.«. 

M.  Geoffroy  a  cru  que  cette  Coccinelle  n'étoit 
peut  être  qu  une  variété  de  la  Coccinelle  treize- 
points.  La  tête  eft  jaunâtre  en  devant ,  irtégulière- 
ment  bordée  de  noir  en  arrière.  Le  sorcelet  eft 
noir ,  avec  le  bord  antérieur  &  les  côtés  tachés 
de  blanc.  Les  élytres  font  rouges ,  avec  quatre 
points  noits  (ur  chaque  &  un  commun. 

Elle   fe   trouve   aux  environs   de    Paris. 

10.  Coccinelle  de  l'Orme. 

Coccinella  Ulmi. 

Coccinelle  élytres  rouges  ,  avec  onze  points 
noirs  ;   corcelet  jaune   avec  cinq  points  noirs. 

Coccinella  coleoptris  rubris punftis  undecim  nigris  , 
thorace  luteo  nigro  punSato.  GaOFE .  Inf.  t.  î.p.  iii. 
n°.  8.  '   "* 

La  Coccinelle  rouge  à  onze  points  &  corcelet 
jaune.  Geoef.  Ib. 

Coccinella  undecim  puncîata.TovKc.  Ent.par.  1, 
p.  145.  n°.  8. 

Elle  a  depuis  une  ligne  &  demie  jafqu'à  deux 
lignes  de  long.  Les  yeux  font  noirs.  La  tête  eft 
jaune  ,  avec  un  peu  de  noir  à  fa  partie  poftéricure. 
Le  corcelet  eft  jaune  ,  avec  quatre  points  noirs  , 
un  peu  réunis  fur  le  bord  extérieur,  &  un  cin- 
quième ,  un  peu  en  devant  de  ceux  -  ci.  Le* 
élytres  font  rouges,  avec  En  point  noir  commun, 
&  cinq  fur  chaque  :  un  à  la  bafe ,  trois  an 
Li 
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milieu,  fui-  une  ligne  tranfverfale  ,  &  le  cinquième 
vers  l'extrémité. 

M.  Geoffroy  remarque  que  cette  efpèce  varie 
quelquefois ,  &  qu'au  lieu  de  onze  points ,  elle 
en  a  tre.ze.  La  bafe  de  chaque  élytre  ayant  deux 
points   noirs   au  lieu  d'un  feul. 

Elle   fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

11.  Coccinelle  point-noir. 

Coccinelle  puntfum. 

Coccinelle  élytres  jaunes ,  fans  taches  ;  coreelet 
avec  une  tache  noire  angulaire,  au    milieu. 

Coccinella  elytris  fulvls  immaculatis  ,  thoracis 
macula  média  angu/ofa  nigra.  Lin.  Syft.  nat.  éd. t. 
i).pag.   165S. 

Coccinella  punBum.  Fuesl.  Archiv.inf.  y. p.  i<>i. 
n".   40.  tab.  4î.fig.  14. 

Elle  a  environ  une  ligne  &  demie  de  long.  La 
tere  eft  noire,  élevée,  fans  taches.  Le  coreelet 
eft  fauve,  &  marqui  au  milieu  dune  tache  an- 
gulaire noire.  Les  élytres  font  fauves,  fans  taches. 

Elle  fe  trouve.  .  .  . 

12.  Coccinelle  bande-noire. 

Coccinella  nigrofafeiata. 

Coccinelle  élytres  rouges  ,  avec  huit  points  & 
une   bande  au  milieu ,   noirs. 

Coccinella  coleoptris  rubris ,  punclis  nigris  0B0  , 
f^Çcia  media   atra.  Ross.  Faun.  etr*  tom.  1.  p.  61. 

Elle  relTemble  beaucoup  à  la  Coccinelle  neuf- 
points  ,  mais  elle  en  diffère  en  ce  qu'elle  a  une 
bande   noire,   finuée ,    au  milieu  des  élytres. 

EHe   fe  trouve  en  Italie. 

1 3.  Coccinelle  pâle. 

Coccinella  palliJa. 

Coccinelle  oblongue  ;  'élytres  d'un  jaune  pâle  , 
avec  fix  points  noirs  peu  marqués,  placés  vers  la 
future. 

Coccine'.la  oblonga  ,    coleoptris    pallide    luteis 
puniiisfcx  nigris  oêfoletis  ad  futuram  poficis,  Ross. 
Faun.  etr.  tom.  I.  p.  66.  n°.   \66. 

La  tête  eft  blanchâtre,  avec  un  point  noir,  à 
fa  partie  poftérieure.  le  coreelet  cil  jaune  ,  avec 
iîx  points  r.oirs  ,  dont  deux  poltérieurs.  Les  élytres 
font  jaunes,  avec  trois  points  fur  chaque,  noirs, 
peu  marqués,  placés  vers  la  future.  Le  delTbus 
eu  corps  &  les  pactes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  Italie. 
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*  *  Elytres  noires  ,  [tachées  de  jaune  ou  de  rouget 

14.  Coccinelle  ruficaude. 

Coccinella  ruficauda. 

Coccinelle  à  élytres  noires  ,  avec  deux  taches 
jaunes }  bord  du  coreelet  &  anus  jaunes. 

Coccinella  elytris  nigris  ,  maculis  du.abusf.avis  , 
thoracis  marginibus  anoaue  flavis . 

Coccinella  h&morrhoïdalis .  Thunb.  Nov.fp.  inf. 
dijf.  1.  pag.  11. 

Elle  eft  un  peu  'plus  petite  que  la  Coccinelle 
bipufîulée.  Le  corps  eft  très-convexe,  lifTe,  glabre. 
La  tète  eft  noire.  Le  coreelet  eft  noir,  avec  une 
tache  fauve  ,  de  chaque  côté ,  à  l'angle  antérieur. 
Les  élytres  font  noires  ,  avec  une  tache  fur 
chaque,  arrondie,  jaune.  Les  aîles  font  tranf- 
parentes,  un  peu  obfcures.  La  poitrine  eft  noire. 
L'abdomen  eft  noir ,  avec  les  derniers  anneaux 
fauves  ,  tant  en  deil'us  qu'en  deffous.  Les  pattes 
font  noires. 

Elle  fe  trouve  en  Europe, 

ij.  Coccinelle  lifle. 

Coccinella  l&vis. 

Coccinelle  noire,  élytres  noires,  avec  fix  point? 
jaunes  ;  angles  antirieurs  du  coreelet  jaunes. 

Coccinella  elytris  nigris  punctis  fex flavis  ,  tho- 
racis angulis  anticis  flavis,  Thunb.  Nov.fp.  inf. 
dijf.  l,pag.  22.  tab.   I.  fie.  31. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  bifmf- 
tulée.  Tout  le  corps  eft  glabre.  La  tête  eft  jaune  , 
avec  les  yeux  noirs.  Le  coreelet  eft  noir,  avec 
les  angles  antérieurs  jaunes.  Les  élytres  font  noires, 
avec  trois  points  arrondis,  -jaunes,  fur  chaque, 
dont  deux  au  milieu  &  un  à  l'extrémité.  L'ab- 
domen eft  noir.  Les  pattes   font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

16.  Coccinelle  de  Thunberg. 

Coccinella   Tkunbergii. 

Coccinelle  noire;  élytres  noires,  arec  le  bord 
&  deux  points  blancs;  tête  avec  des  points  blancs. 

Coccinella  elytris  nigris  margine  pnnBifque  duo' 
bus  atbis  ,  capite  nigro  punclis  albis.  Thunb.  Nov. 
Ail.  Ups.  4.^7.  10,  n".  17. 

Coccinella  Thunbergii.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  13, 
pag.  1  666, 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  bipuf- 
tulée.  La  tête  eft  noire,  avec  deux  points  blancs. 
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Les  élytres  font  noires,  avec  le  bord  extérieur  & 
un  point  blanc  fur  chaque.  Le  delïous  èdu  corps 
Se  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  à  Upfal. 

17.  Coccinelle   numérale. 

Coccinella   kumeralis. 

Coccinelle  noire  ;  élytres  avec  huit  points  jaunes  , 
les  deux  antérieurs  crochus. 

Coccinella  coleoptris  nigris  :  purMis  jlavis  0H0  : 
anterioribus  duobus  uncinatis.  L  I  N.  Syft.  nat. 
(dit.  15.  p.   166 j. 

SchaLLEr.  Abh.  der  hall.Naturf.  gef.  1.  p.  166. 

Elle  reffemble  à  la  Coccinelle  (quatorze  pullules. 
Le  corps  eft  noir.  Les  élytres  ont  huit  taches 
jaunes,  dont  les  deux  antérieures   font    crochues. 

Elle  fe   trouve  en  Saxe. 

18.  Coccinelle   rude. 

Coccinella  rujjica. 

.Coccinelle  noire;  élytres  avec  douze  points  rou- 
geâtres. 

-  Coccinella  elytris  nigris  ,  puncîis  dupdecim  fulvis. 
Lin.  Syft.  nat.edit.  i).p.  1664. 

Coccinelli  ruftica.Fve.Sl.,  Arcliiv,  inf.  4.  p.  49. 
p°.  3  4.  rai.  il.  fig.  16. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Coccinelle  lept- 
points.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir , 
avec  une  tache  rougeâtre ,  de  chaque  côté ,  à 
l'angle  intérieur.  Les  élytres  font  noires,  avec  fix 
points  rougeâtres  fur  chaque. 

Elle  fe  trouve  en  RufTie. 

19.  Coccinelle  champêtre. 

Coccinella  campeftris. 

Coccinelle  prefque  arrondie  ;  élytres  noires  , 
avec  deux  taches  orbiculaires  fauves  ;  pattes  anté- 
rieures fauves. 

Coccinella  fubrotunda  ,  elytris  nigris ,  maculis 
duabus  orbicularibus  fulvis ,  pedibus  anterioribus 
fulvis.  Lin.  Syft.   nat.  edit.    1$.  pag.    1663. 

Coccinella  campeftris.FuESl.  Archiv.  inf.  4.  p.  4^. 
n°.  19.  tab.  ii.  fig.  14. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Coccinelle 
bijuftulée,  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  va- 
riété. La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 
une  tache  rouge  ,  de  chaque  côté ,  à  l'angle  an- 
térieur. Les  élytres  font   noires,    avec   une    tache 
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fur  chaque,  rouge,  arrondie,  placée  un  peu  au- 
delà  du  milieu.  Le  corps  eft  noir.  Les  paitcs  an- 
térieures font  f.:uves. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

10.  Coccinelle  huit-puftules. 

Coccinella  otlopuftulata. 

Coccinelle  noire  ;  élytres  avec  huit  taches  rou- 
ges ,  les  deux  antérieures   en   croiflanr. 

Coccinella  coleoptris  nigris  ,  fmgulo  bafi  macula 
magna  lunata  y  in  medio  puftulis  Uuabus  ,  &  ad  api- 
cem  unica  rubra.  Muf  Lesk.  pars  ent.  pag.  n. 
n°.  ut. 

Le  corps  eft  noir.  Les  élytres  font  noires,  & 
ont  chacune  une  grande  tache  rouge ,  en  croif- 
fant,  deux  autres  plus  petites,   au  mi.ieu. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

il.  Coccinelle  tête-jaune. 

Coccinella  leucocepkala. 

Coccinelle  noire;  tête,  bord  antérieur  du  cor- 
celet Se  quatre  points  fur  les  élytres ,    blanchâtres. 

Coccinella  nigra  ,  eap'ue  thorace  antice  punciifque 
elytrorum  auatuordecim  a/bis. 

Coccinella  capite  albo  ,  maculx  triangu'ari  nigra 
thorace  nigro ,  antice  albo ,  elytris    nigris  ,  puncîis 
tribus  ad  marginem  internum  ,  in  rrudio  unico  tri- 
bufque  ad  marginem  externum  album  marine  con- 
nexis  albis.  Muf.  Lesk. pars  ent.  pag.  11.  n".   113. 

Coccinella  leucocephila.  Lin.  Syft,  nat.  edit.  13. 
pag.  1661. 

La  tète  eft  blanchâtre,  avec  une  trche  trian- 
gulaire ,  noire.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  le  bord 
antérieur  blanc.  Les  élytres  (ont  noires ,  avec  flpe 
points  blaucs  fur  chaque,  dont  tiois  vers  la  fu- 
ture, un  au  milieu,  &  trois  fur  le  bord  extérieur, 
un  peu  réunis. 

Elle  fc   rrouve. .  . . 

COCHENILLE.  Coccvs.  Genre  d'infectes  de 
la  première   Section  de  l'Ordre  des  Hémiptères. 

La  Cochenille  eft  un  petit  infecte,  donr  le  mâle 
a  deux  ailes  alTcz  grandes,  deux  antennes  féracées 
allez  longues,  fix  pattes,  une  trompe,  &  le  ventre 
terminé  par  quure'  petits  filets.  La  femelle  eft 
fans  ailes;  elle  a  deux  antennes  courtes,  une 
trompe ,  fix  pattes ,  quatre  filets  très  -  courrs  au 
bout  de  l'abdomen ,  le  corps  compofé  de  quatorze 
anneaux  peu  diftinéts. 
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[a  plupart  des  auteurs  ont  confondu  les  Coche- 
ritfles  avec  les  Kermès,  "auxquels  elles  refTcmblent 
beaucoup.  Mais  elles  en  différent  par  les  antennes 
filiformes ,  par  les  foies  de  la  trompe  prefque 
égales ,  &  fur-tout  par  la  forme  du  corps  de  la 
femelle ,  qui  conferve  plus  ou  moins  fa.  forme 
d'infeéte.  Les  Kermès  au  contraire  ont  les  antennes 
fétacées ,  les  foies  de  la  trompe  inégales ,  &  la 
femelle  prend  la  forme  globuleufe,  liûe  d'une 
gtlle   ou  d'une  baie. 

Les  antennes  des  Cochenilles  font  filiformes  8c 
compofe-es  de  onze  articles  prefque  égaux  entre 
eux  :  les  deux  premiers  feulement  font  un  peu 
plus  gros.  Elles  ont  leur  infertion  à  la  partie 
antérieure ,  un  peu  latérale  de  la  tête  ,  au  devant 
des    yeux. 

Le  bouche  eft  une  efpèce  de  trompe  collée 
contre  la  poitrine  &  placée  ertre  les  quatre  pattes 
antérieures.  Elle  eft  formée  d'une  gaîne  &  de  trois 
foies.  La  gaine  eft  cylindrique,  compofée  de  trois 
articles  égaux ,  &  inférée  entre  les  pattes  anté- 
rieures. Les  foies  au  nombre  de  trois ,  font  minces, 
pointues,  de  longueur  prelque  égale  :  celle  du  milieu 
eft  à  peine  plus  longue  que  les  autres.  Elles  font 
ordinairement  enchallées  dans  la  gaîne  ,  &  ne  font 
point  contenues  par  la  lèvre,  qui  manque  entière- 
ment. 

Les  yeux  font  petits,  peu  diftinéls ,  &  placés 
à  la  partie  latérale  de  la  tète. 

Le  mâle  eft  beaucoup  plus  petit  que  la  femelle, 
ic  muni  de  deux  ailes  allez  grandes,  membraneufes. 
Son  corps  eft  oblong  &  l'abdomen  eft  compofé 
d'anneaux  très-apparens.  La  femelle  relfemble  au 
mâle  dans  IVtat  de  larve  ;  mais  elle  n'obtient  point 
d'aîles,  Se  après  l'accour lement,  fon  corps  grof- 
fit;  elle  fefixe,  devient  immobile  ,  mais  fans  chan- 
ger entièrement  de  forme,  comme  la  femelle  An 
Kermès.  Le  mâle  &  la  femelle  ont  l'un  &  l'autre 
fix  partes  courtes,  corapofées ,  comme  dans  tous 
les  autres  infeétes ,  de  la  hanche,  de  la  cuifle,  de 
lr  jambe  8c  du  tarfe,  &  leur  ventre  eft  terminé 
par  quatre  appendices  plus  courtes  dans  la  femelle 
«jue  dans  le  mâle  ,  Se  qui  ne  font  plus  apparentes 
cLr.s  la  première  lorfqu'elle  a  acquis  tout  fon  déve- 
loppement. 

Après  avoir  donné  le  nom  de  gallinfeclcs  aux 
Ke  mes,  on  a  pu  donner  auifî  le  nom  de  progal- 
Imfeites  aux  Cochenilles,  qui  ont  beaucoup  des 
ca'aétèrec  des  Kermès,  mais  qui  en  ont  qui  leur 
font  particuliers.  Ces  infeétes  palT.  nt  une  grande 
partie  de  leur  vie  attachés  contre  l'écorce  des 
arbres,  fans  changer  de  place,  Se  fans  fe  donner 
des  mouvemens  fenlibles.  Ils  couvrent  ,  même 
après  leur  mort,  les  petits,  de  leur  propre  corps  ; 
mais  les  Cochcnifes  font  différentes  des  Kermès  , 
en  ce  que  dans  tous  les  temps  de  leur  vie  on  les 
reconnoit  aifément  pour   des  animaux ,    au  moins 
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fi  on  les  regarde  avec  une  loupe  :  on  diftinepe 
toujoutsles  anneaux  dont  leur  corps  eft  compole  î 
au  lieu  que  les  «anneaux  difparoiffertt  de  delTus  la 
partie  fupéricurc  des  Kermès,  lorfqu'ils  font  près 
de  leur  dernier  terme  d  accroiflement.  Quelques 
efpèces  de  Cochenilles  que  nous  poffedons  dans 
nos  climats,  ne  nous  font  connues  que  par  les 
dégâts  qu'elles  occasionnent  fur  des  arbres  aflR.z 
précieux,  tels  que  le  figuier,  le  mûrier,  I  oran- 
ger ,  Sec.  ;  mais  une  feule  efpèce  qui  vit  en  Amé- 
rique,  a  mérité  de  fixer  l'attention  parla  grande 
utilité  qu'on  en  retire. 

C'eft  ordinairement  dans  les  bifurcations,  & 
au-delfous  des  petites  branches  ou  des  pentes  tiges 
qu'il  faut  chercher  les  Cochenilles.  Vers  les  mois 
de  mai  &  de  juin,  ces  infe&es  ont  pris  tout  leur 
accroiifement ,  5c  font  propres  à  donner  l'être  à 
une  poftérité  nombreufe.  Cependant  on  n'apper- 
çoir  alors  qu'une  petite  maffe  plus  ou  moins  ovale  fit 
convexe.  Si  on  a  recours  à  la  loupe  ,  on  diftingue 
les  anneaux  qui  divifent  cette  partie  du  corps  : 
voila  tout  ce  eiui  indique  que  ce  qu'on  voit  eft  un 
animal ,  car  du  refte  il  eft  dans  une  immobilité 
parfaite,  Se  il  ne  montre  ni  tète  ni  pattes.  Tout 
cela  eft  couvert  dans  quelques  efpèces  par  un 
bourlet  cotoneux.  Cette  matière  cotoneufe  fait 
une  efpèce  de  nid  dans  lequel  l'infecle  eft  logé  en 
grande  partie,  &  qui  cil  deftiné  fur-tout  à  rece- 
voir fa  ponte.  Les  œufs  fortent  par  une  ouverture 
placée  à  la  partie  poftérieure  du  corps,  Se  repallent 
fous  le  ventre  de  la  mère  qui  les  couve.  A  mefure 
que  les  Cochenilles  font  des  œufs,  leur  ventre  fc 
vuide,  s'applatit,  Se  fes  deux  membranes  fe  rap- 
prochent ;  &  lorfque  la  ponte  eft  faite ,  le  corps 
de  a  mère  fe  delleche  Se  ne  forme  plus  qu'une 
efpèce  de  coque  fous  laquelle  les  œufs  font  ren- 
fermés. Ces  œufs  peuvent  être  au  nombre  de  quel- 
ques milles,  Se  lorl'qu'on  les  écrafe  fur  du  papier 
blanc  ,  prefque  tous  le  colorent  plus  ou  moins  de 
rouge.  )  es  petits,  même  après  être  lortis  de 
leurs  œufs,  reltent  encore  quelque  temps  fous  la 
coque  formée  par  le  cadavre  de  leur  mère ,  Se 
enfuite  ils  en  fortent  par  une  «petite  ouverture  qui 
fe  trouve  à  la  part  e  poûérieure  de  la  coque.  C'eft 
ordinairement  vers  l'été.  Ces  petits  infedes ,  en 
abandonnant  l'endroit  où  ils  ont  pris  naillance  , 
fe  répandent  G.r  les  feuilles  les  plus  tendres  pour 
en  pomper  les  fucs.  Ils  font  très-mobiles  pendant 
tout  le  temps  qu'ils  confervent  leur  première 
forme.  Dès  qu'ils  l'ont  changée  ,  vers  la  tin  de  1  été  . 
ils  fe  fixent  ,  relient  immobiles  pendant  tout 
l'hiver,  pondent  Se  meurent  dans  le  printemps 
fuivant,  de  forte  que  leur  vie  peut  s'étendre  lcf- 
pacc   d'une  année. 

Les  miles  très-rares  8c  beaucoup  irons  con- 
nus oue  ics  femelles  ,  ne  leur  rellemolenr  que 
lorfqu'ils  font  encore  fous  leur  première  forme  , 
pour  lois  lien  ne  les  iftingue.  Bientôt  aj-rès  s'être 
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fixés  comme  elles,  mais  fans  prendre  cTacerouTe- 
ment,  leur  peau  de  larve  fe  durcit  &  forme  une 
efpècc  de  coque  qui  doit  recouvrir  la  nymphe. 
Lorfquc  cette  nymphe  eft  métamorpholée  ,  & 
qu'elle  eft  devenue  infecte  parfait ,  l'animal  fort 
de  fa  coque ,  en  foulevant  par  le  derrière  la  par- 
tie fupéneure.  C'eft  alors  que  le  mâle  eft  très  dif- 
férent de  fa  femelle  :  ileft  plus  petit,  &  muni  de  deux 
ailes  affez  grandes.  Si  on  le  trouve  fi  rarement , 
c'eft  peut-être  parce  qu'il  ne  vit  que  le  temps 
qui  eft  nécelTaire  pour  la  fécondation.  Comme 
c'e(l-là  le  principal  but  de  la  nature  dans  fes  ou- 
vrages, elle  n'a  rien  oublié  pour  y  parvenir,  & 
paroît  même  tout  facrifier  à  cette  fin.  A  peine  le 
mâle  a-t-il  fubi  fa  dernière  méramorphofe,  qu'il 
fe  fert  de  fes  ailes  pour  voler  vers  les  femelles 
qui  ne  peuvent  que  l'attend; e  où  elles  fe  font 
fixées.  Il  fe  promené  plufieurs  fois  fur  quelqu'une 
d'elles,  va  de  fa  tête  à  fa  queue,  peut-être  pour 
l'exciter  à  entrouvrir  la  fente  deilin-e  à  recevoir 
la  partie  fetfUelle.  Cette  femelle  qui  femble  im- 
mobile fit  fans  vie  ,  n'eft  pas  cependant  infenfible 
a  ces  follic.tations  ;  elle  , paroît  répondre  aux  ca- 
reftes  du  mâle  ,  qui  pour  lors  introduit  dans  cette 
fente  ,  placée  à  la  partie  poftérieure  de  la  femelle  , 
un  aiguillon  courbe  qu'il  a  à  l'extrémité  du  ventre. 
Peu  de  temps  après  cet  accouplement ,  la  femelle 
pond  des  milliers  d'oeufs ,  qui  partent  fous  fon 
ventre  à  mefure  qu'ils  fortent  de  fon  corps.  Le 
mâle  doit  furvivre  encore  moins  long-  temps  que 
la  femelle;  peut-être  même,  comme  tant  d'autres 
infectes,  ne  prend-il  aucune  nourriture  fous  fa 
dernière  forme. 

On  a  diftingué  deux  variétés  de  Cochenilles , 
d'après  leur  manière  de  vivre.  Celles  de  la  première 
variété  font  les  pins  communes ,  elles  couvrent  en- 
tièrement avec  leur  corps  les  œufs  qu'elles  ont 
pondus,  Se  on  ne  fauroit  voir  à  l'extérieur  fi  la 
po«te  a  été  achevée  on  non  ;  enfuite  le  corps  fe 
deiTèche  &  fert  d'enveloppe  ou  de  couverture  aux 
oeufs.  Ces  Cochenilles  s'attachent  pour  toujours 
aux  branches  de  l'arbre  ,  &  y  reftent  immo- 
biles pendant  plufieurs  jours  ,  fouvent  même 
plus  d'un  mois  avant  de  commencer  à  pondre  ,  &  ; 
dès-lors  ne  font  plus  capables  de  fe  mouvoir  & 
moins  encore  de  changer  de  place.  Celles  de  la 
féconde  variété  produifent  une  malTe  de  maciè  e 
cotoneule,  placée  vers  le  derrière,  dans  laquelle 
elles  dépofent  leu  s  oeufs;  le  corps  de  l'infecte  ne 
fe  trouve  placé  qu'en  partie  dans  ce  duvet  coto- 
«eux.  On  voit  donc  d'abord  à  l'extérieur  quand 
ell'S  ont  pondu,  ou  du  moins  quand  elles  font 
prêtes  à  le  faire  ,  &  la  nichée  cotoneufe  occupe 
un  bien  plus  grand  efpace,  que  n'occupoit  aupara- 
vant \-  feu!  corps  de  l'infecte;  8c  il  faut  remarquer 
que  ces  dernières  Cochenilles  coufervent  toujours 
même  après  qu'elles  ont  achevé  la  moitié  de  leur 
ponte,  la  faculté  de  remuer  leurs  antennes,  leurs 
pattes,    8c  de  marcher.   Nous   devons    maintenant 
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paner  à  quelques  détails  particuliers  fur  les  Coche- 
nilles, que  l'indudrie  &  le  comm:rce  ont  fu  mettre 
à  profit. 

Le  Mexique  eft  le  feul  pays  connu  où  l'on  re- 
cueille la  Cochenille  du  commerce  à  laquelle  nous 
devons  la  pourpre  &  l'écarlate.  On  l'a  em- 
ployée pendant  long- temps  fans  la  connoîrre  &  fans 
favoir  ce  qu'elle  étoic.  Cette  Cochenille  dans  l'é- 
tat où  on  nous  l'apporte,  eft  en  petits  gra  ns  de 
figure  allez  irrégulière ,  communément  convexes 
d'un  côté,  fur  lequel  on  apperçoit  des  efpèces  de 
cannelures,  &  concaves  de  l'aune  côté.  Il  y  a  entre 
ces  grains  toutes  les  irrégularités  qu'a  pu  prendre 
en  fe  defiéchant  un  corps  qui  a  été  mol.  La  cou- 
leur de  la  Cochenille  la  plus  eftimée  eft  un  gris 
qui  tient  de  l'ardoifé,  mêlé  avec  du  rougeâtre ,  8c 
qui  eft  poudré  de  blanc.  Ce  qu'on  a  fu  d'abord, 
c'eft  qu'on  la  ramafloit  au  Mexique  fur  certaines 
plantes,  qu'on  en  failoit  une  récolte.  De-li  il 
écoit  allez  naturel  de  croire  ,  comme  les  favans 
même  l'ont  cru  allez  long-temps,  qu'elle  étoit 
un  fruit.  Ceux  pourtant  qui  l'avoient  obfervée  avec 
des  yeux  éclairés  Se  attentifs  avoient  du  moins  foup- 
çonné  que  ce  pouvoit  être  un  animal  ;  mais  il  ne 
fauroit  plus  y  avoir  d'incettuude  5c  de  doute  fur 
la  nature  de  la  Cochenille ,  depuis  que  M.  de 
Ruuffcher  a  donné  un  mémoire  où  il  a  démontré 
par  toutes  les  formes  juridiques  &  par  tous  les 
caractères  naturels  ,  que  la  Cochenille  eft  un  in- 
fecte ,  &  il  a  du  convaincre  les  efprits  les  plus 
prévenus  de  l'opinion  contraire.  Il  eft  même  aifé  , 
en  examinant  la  Cochenille  que  nous  reriions  par 
la  voie  du  commerce,  de  s'afiurer  de  l'exiftencé 
de  cet  infecte.  Si  on  la  fait  ramollir  fie  gonfler 
dans  de  l'eau  ou  du  vinaigre,  Si  fi  on  l'examine 
enfuite  à  la  loupe,  on  diltingue  les  ditïerens  an- 
neaux du  corps  de  l'infecte  ;  on  voit  quelquefois 
des  pattes  entières,  fie  l'on  remarque  auifi  les  at- 
taches des  pattes. 

On  diftingué  deux  fortes  de  Cochenilles  :  l'une 
Cochenille  fine  Se  domeftique,  eft  appelée  Mcf- 
teque,  parce  qu'on  en  fait  des  récoltes ,  a  Métèque, 
dans  la  province  de  Honduras  ;  l'autre  eft  nommée 
Cochenille  fylveftre  ou  fauvage.  On  ne  recueille 
l'une  qu'au  moyen  des  foins  que  l'on  prend  pour 
l'élever.  Se  des  plantes  que  l'on  cultive  pour  la 
nourrir  ;  on  ramaile  l'autre  fur  des  plantes  qui 
croifient  naturellement.  Il  y  a  toute  appaience  que 
ce  lbnt  deux  infectes  d'efpèces  différentes.  La 
Cochenille  fylveftre  eft  moins  chère  que  l'autre, 
parce  qu'elle  donne  moins  de  teinrure.  Peut-ê;re 
le  nourrit-elle  d'une  plante  d'où  elle  ne  peut  pas 
tirer  un  fuc  auffi  bien  prép  ré  que  celui  qui  eft 
fourni  à  la  Cochenille  domeftique.  Quantité  d'ef- 
pèces d'infectes  cherchent  les  Cocha  il  es  pour  les 
dévorer  ,  contre  lefquels  aufïi  les  indiens  cherchent 
à  les  défendre,  La  plante  qui  nourrit  la  Coche- 
nille eft  connue  en  francois  fous  les  noms 
d'Opuntia ,    de   Figuier    d'uide ,    de    Raquette ,  de 
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CardalTe  &  de  Nopal.  C'eft  un  arbrifleau  armé 
d'épines,  <jui  a  environ  cinq  pieds  de  haut  :  il  a 
des  feuilles  épaiffes  &  ovales.  Sa  fleur  eft  large  , 
&  fon  fruit  a  la  figure  d'une  figue.  Il  eft  rempli 
d'un  fuc  rouge  •  auquel  on  croit  que  la  Coche- 
nille doit  la  couleur.  Le  Nopal  fort  communé- 
ment d'une  ou  deux  de  fes  feuilles  qu'on  a  mifes 
dans  un  trou,  &  couvertes  de  terre.  Sa  culture 
le  réduit  a  extirper  les  mauvaifes  herbes  qui  ^'en- 
vironnent. Il  faut  le  renouve  kr  fouvent ,  parce 
que  plus  il  cil  jeune,  plus  fon  produit  eft  con 
fidérable  Se  de  bonne  qualité.  On  le  trouve  dans 
îliverfes  contrées  du  Mexique,  àTlafcala,  à  Chalu- 
la,  à  Chiapa,  dans  la  nouvelle  Galice;  mais  il  n'y 
eft  pas  commun.  Ces  peuples  ne  le  plantent  jamais, 
&  fa  Cochenille  qui  eft  telle  que  la  nature  brute 
la  donne,  eft  celle  appelée  fauvage  ,  &  n'eft  pas 
excellente.  Les  feuls  indiens  d'Oaxaca  fe  livrent 
fans  réferVe  à  ce  genre  d  induftrie  ,  &  recueillent 
la  Cochenille  domellique.  Dès  que  la  faifon  favo- 
rable elt  arrivée ,  ces  mexicains  fement ,  pour 
ainfï  dire,  les  Cochenilles  fur  la  plante  qui  leur 
eft  propre ,  en  y  attachant  de  petits  nids  de 
moulîe  qui  en  contiennent  chacun  douze  ,  ou  quinze. 
Elles  font,  trois  ou  quatre  jours  après,  leurs  pe 
tits  qui  fe  répandent  avec  une  célérité  furprenante, 
fur  toutes  les  branches.  Ils  ne  tardent  pas  à  perdre 
cette  activité,  Se  en  les  voit  s'attacher  fans  plus 
le  m  mvoir ,  à  la  partie  la  plus,  nourriflante  ,  la 
mieux  evpofée  de  la  feuille;  ils  ne  la  rongent  pas, 
ils  ne  font  que  la  piquer  &  en  tirer  le  fuc  avec 
la  petie  trempe  que  la  natu.e  leur  a  donné  pour 
cet  ulagc. 

On  fait  chaque  année  trois  récoltes  de  Coche- 
nilles,  qui  (ont  autant  r'e  générations  de  cet  ani- 
mal. La  dernière  re  d  nne  qu'une  Cochenille  mé- 
diocre ,  parce  qu'elle  eft  mêlJe  de  parcelles  d  ta- 
chées des  .feuilles  qu'on  a  raclées  pour  cn'ever  les 
infectes  nouveaux  nés,  qu'il  ne  feroi:  guère  pol- 
fible  de  recueillir  aut  cment,  &  parce  que  les 
jeunes  Cochenilles  y  font  mêlées  avec  les  vieilles; 
ce  qui  diminue  confidérablemenr  leur  prix  :  immé- 
diatement avan:  les  pluyes,  on  coupe  les  branches 
de  Nopal ,  pour  fauver  les  petits  infectes  qui  y 
reftent.  On  les  ferre  dans  les  habitations,  où  les 
feuilles  confervent  leur  fraîcheur,  comme  toutes 
celles  des  plantes  qu'on  nomme  gralfes.  Les  Coche- 
nilles y  ctoiflmt  pendant  la  mauvaife  faifon.  Dès 
qu'elle  eft  paflée,  on  les  met  fut  des  a:bres  ex- 
térieurs ,  où  ils  font  bientôt  leurs  petits.  Les 
Cochenilles  n'ont  pas  été  plutôt  recueillies,  qu'on 
les  plonge  dans  1  eau  chaude  pour  les  faire  mourir. 
Il  y  a  différentes  manières  de  les  fécher.  La  meil- 
leure eft  de  le;  expoler  pendant  plufieurs  jours  au 
foleil,  où  elles  prennent  une  teinte  de  brun  roux, 
ce  que  les  espagnols  appellent  renegrida.  La  féconde 
eft  de  les  mettre  au  fout,  où  elles  prennent  une 
couleur  grifàtre ,  veinée  de  pourpre,  ce  qui  leur 
fait  donner   le  nom    de  jafpeada.   Enfin   la   plus  , 
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imparfaite,  qui  eft  celle  que  les  indiens  pratiquent 
le  plus  communément  ,  confifte  à  les  mettre  fui 
des  plaques  avec  leurs  gâteaux  de  maïs  :  elles  s'y 
brûlent  fouvent,  auflî  les  appelle-t-on  negra, 

La  Cochenille  préparée  &  enfermée  dans  une 
boite,  peut  conferver  fans  aucune  altération,  pen- 
dant des  (îècles',fa  partie  colorante.  Son  prix  qui  eft 
toujours  très-haut,  auroit  bien  dû  exciter  l'ému- 
lation des  nations  qui  cultivent  les  îles  de  l'Amé- 
rique ,  Se  des  autres  peuples  qui  habientt  des 
régions  dont  la  température  feroit  convenable  à 
cet  infecte  &  à  la  plante  dont  il  le  nounit.  Cependant 
la  nouvelle  Efpagné  relie  feule  en  pollellion  de 
cette  riche  production.  On  nous  dit  qu'on  vient 
de  tentet  de  la  tranlplanter  à  Sc.-Domingue.  PuiiTent 
d'heureux  fuccès  donner  à  notre  nation  une  nou- 
velle branche  de  commerce  aufli  précieufe  par 
fon  ob  et  que  par  fon  produit.  La  Cochenille  eft 
fudorifîque;  mais  fon  plus  grand  ufage  elt  employé 
dans  la  teinture  en  écarlate  ou  en  eramcifi ,  Se 
pour  faire  le  carmin  ,  cette  fécule  d'un  rouge  tendre  , 
fi  amie  de  l'œil ,  fi  précieufe  en  peinture,  lî  propre 
à  nuancer,  à  rehauller  les  joues  foiblement  colo- 
rées  de  quelques  d_mes. 

Il  eft  une  autre  Cochenille  qui  femblc  aimer  les 
pays  froids,  qui  les  préfère  même  aux  temrérés, 
Se  qui  étoit  beaucojp  plus  employée  avant  qu'on 
eût  connu  celle  du  Mexique.  Elle  a  tou  oms  été 
délignée  fous  le  nom  de  Coccus  Polonicus  ùncto~ 
rius  y  ou  Coccus  radicum ,  en  françois,  graine  d'é- 
carlat:  de  Pologne,  parce  que  c'eft  principalement 
dans  ce  royaume  qu'on  prenoit  le  loin  de  la  ramaf- 
1er.  La  Pologne  n'eft  pourtant  pas  le  feul  pays 
du  nord  où  elle  croît;  mais  elle  pourroit  être  affez. 
commune  en  quelques  endroits ,  &  y  refter  incon- 
nue, parce  qu'elle  eft  bien  cachée,  &  qu'il  n'y 
a  que  des  hafards  qui  la  puiflent  faire  découvrir, 
même  à  ceux  qui  la  cherchent.  Ce  petit  infecte  , 
rond,  un. peu  moins  gros  qu'un  grainde  coriandre,, 
plein  d'un  fuc  purpurin,  fe  trouve  adhérent , 
v.rs  la  fin  de  juin,  à  la  racine  d'une  efpèce  de 
Renouée,  ou  de  Centinode,  que  Ray  a  nommée 
Po.ygonum  cocciferum  incanum  flore  majore  peren- 
ni ,  Se  que  Tournefort  a  regardée  comme  une 
efpéce  de  pied-de  lion  ,  Alchim  lia  gra.min.to  folio  , 
flo-e  majore.  Divers  auteurs  prétendent  que  la  même 
ou  une  femblable  graine  d'écarlate  croît  fur  les 
racines  de  plufieurs  autres  plantes  ,  comme  fur 
celle  de  la  Pilofelle,  de  l'Herniaire,  de  la  Pim- 
prenclle  &  de  la  Pariétaire.  On  allure  que  ce  n'eft 
que  dans  des  terreins  fabloneux  Se  arides  qu'on 
la  trouve  fur  les  racines  des  plantes  qui  lui  font 
propres.  Aiafi  cette  Cochenille  eft  bien  diftinguée 
de  la  précédente,  qui  ne  vit  que  dans  uu  climat 
tits-chaud,  Se  qui  s'attache  fur.  les  tiges  ou  fur  les 
branches  des  arbres.  Comme  cet  in'eéle  mérite 
encore  de  nous  intérefler  plus  particulièrement  que 
les  autres ,  nous  allons  aufli  un  peu  mieux  le  faire 
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connoître  par  quelques  détails  qui  lui  font  propres. 

C'eft  vers  la  fia  de  juin    qu'on  trouve   lu  graine 
eVécailate  cri  état  d'être  raniaflee,  5:   c'eft  awflî  le 

temps  où  on  la  détache  des  racines  de  la  p;ante. 
Chaque  grain  clt  alors  à  peu- pies  fphérique,  & 
d'une  couleur  de  pourpre  vicie:.  Les  uns  ne  l'ont 
pas  plus  gros  que  les  graines  de  pavot,  &:  les 
autres  font  auilî  gros  que  des  grains  de  poivre. 
Chacun  cft  loge*  en  partie  dans  une  efpéce  de 
coupe  ou  de  calice,  con.me  un  gland  l'eft  dans 
le  iien;  plus  de  la  moitié  de  la  furface  extérieure 
du  grain  et  recouverte  par  le  calice;  Le  dehors 
de  cette  enveloppe  elt  raboteux  5e  d'un  brun  noir  , 
mais  fon  intérieur  cft  poli  :  il  y  a  telle  plante  où 
l'on  ne  trouve  qu'un  ou  deux  iC  ces  grains,  Se 
on  en  trouve  plus  de  quarante  fui  d'autres.  Les 
grains  (ont  quelquefois  attachas  près  de  l'origine 
des  tiges  de  la  plante.  Des  obfervations  faites  fut 
ces  grains,  ou  plutôt  fur  les  infectes  contenus  à 
moitié  dans  des  coques,  constatent  allez  la  rel- 
lemblance  de  leur  vie  avec  celle  des  autres  efpèces. 
Us  marchent  ,  le  donnent  des  mouvemens  dans 
leur  premier  âge'.  Qucnd  ils  font  devenus  immo- 
biles ,  leur  corps  le  couvre  d'un  duvet  extrême- 
ment fin  &  blanc.  Le  principal  ufage  d:  ce  duvet, 
qui  dérive  de  rexfudation  du  corps  de  l'animal  , 
fenible  devoir  être  d'envelopper  des  œufs  :  il  elt 
ici  le  même  fans  doute  que  le  duvet  ou  la  matière 
cotonneufe  dont  le  ventre  de  la  plupart  des  Coche- 
nilles fournit  une  lî  g  ande  quantité  dans  le  temps 
de  leur  ponte.  Il  fort  de  chaque  oeuf  un  petit 
infecte  .  qui  à  la  vue  fimpie  ne  paroît  qu'un  petit 
point  oblong,  rouge,  opaque,  &  qui  fc  meut, 
la  fécondation  des  femelles  le  fait  également  par 
l'entremife  des  mâles  allés,  Ec  beaucoup  plus  petits , 
qu'on  a  vu  monter,  marcher,  s'arrêter  fur  elles ,  & 
Ire  leur  derrière  enfcrr.ble.  On  a  obfervé  que 
les  femelles  qui  avoient  palTé  un  ou  deux  jours 
avec  les  petits  infectes  aîiés  qui  les  cherchent,  fe 
couvroienr  bientôt  d:  duvet ,  &  faifoient  leurs  œufs 
dans  peu  de  jours,  au  lieu  que  celles  qui  n'avoient 
pu  avoir  d:  commerce  avec  ces  mâles,  reftoiect 
prefque  nues,  ou  fi  elles  prenaient  uipeu  de  du- 
vet, elles  r.e  parvenaient  point  à  pondre.  Cepen- 
dant, quoique  l'accouplement  toit  nécclîairc  pour 
féconder  les  œufs  ,  les  infectes  qui  ne  le  font  point 
accouplés  ne  laiflent  pas  que  de  pondre,  &  tout 
ce  qu'il  en  arrive  ordinairement,  lorfque  l'accou- 
plement a  manqué  ,  c'eft  que  les  œufs  font  Iténles. 
Ce  qui  coi:  diltinguer  cette  Cochenille  des  autres, 
c'eft  qu'aptes  avoir  été  immobile  £■:  ronde  pendant 
quelques  temps,  elle  petit  redevenir  infecte  oblong , 
&  mouvoir  fes  pattes  Si  fes  antennes.  Les  payfans 
polonois  ,  &  tous  ceux  qui  font  la  récolte  de 
cvs  Cochenilles,  favent  que  le  Pô.'ygortum  ne 
rapporte  pas  tous  les  ans  ;  la  récoke  manque  , 
1  I  u:  lorfque  le  temps  eft  pluvieux  de  froid  j 
ils  Uve  t  au.b  que  c'cit  immédiatement  après  le 
folfticc  dé:é,  cme  le  Coccus  eft  :rut  5c  plein  de 
Hifi.Nat.  dalnfiSts.  Ton.  VI. 
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fon   fuc   purpurin.  Ils    ont  à   la    main    une    petite 
bêche  creufe,    fa. te    en  forme  de  houlette,    &  qui 
a  un   manche    court  ;     d'une    main    ils    tiennent  la 
plante,  aptes   l'avoir  levée  de  terre,  6c  avec  l'autre 
main,  année  Je  cet  infiniment ,   ils  en   détachent 
ces    efpèçes   de   faulles  baies     ou     infectes     ronds. 
Se  remettent    la  plante    dans   le    même  trou  pour 
ne  pas   la  détruire   :    ayant    fépaié     le     Coccus   de 
la  terre,  par   le    moyen  d'un    crible    fait   exprès, 
ils   prennent   loin  d'éviter  qu'il  ne  fe  converitl'è  eu 
te. me    de  Vcrmifleau.  Pour  l'en  empêcher,   ils  l'ar- 
rofent    de  vinaigre,   es:    quelquefois    suffi    d'eau   la 
plus    froide  ;    puis  ils  le  portent  dans  un  heu  chaud  , 
mais  avec"  précaution  ;   ou    bien   ils   l'cxv-ol'cut    au 
foieil  pour  le  taire  ficher,    &   pour  le  faite  mou- 
rir,   i'il    étoit  deliéehé  trop    précipitamment  ,    il 
perdroit   ù     belle     couleur.     Quelquefois     ils     fé- 
parent   ces  petits  infectes    de     leurs    véliculcs  ,    eu 
les  prelTant  doucement  avec  l'extrémité  des  doigts, 
Se  enfuite  ils  en  forment  de  petites  malles  rond. -s  : 
il  faut  faire  cette  expretiiou  avec  beau  coup  d'à  drefie 
&   d'attention;  autrement,    le   fuc    colorant   feroifc 
rélous   par   une   trop  forte  comprefllon ,  Se    la  cou- 
leur pourpre   fe  perdroit.    Les    teinturiers    achètent 
beaucoup    plus      cher    cette    teinture      réduite      eu 
malle  ,  que  quand  el.c  eft  encore    en    graines.  On 
lit  dans  une   dillcrtation    fur  cet  objet ,    que   quel- 
ques   feigneurs  polonois    qui  ont    des     teires    dans 
l'Ukraine,   afferment  avamageufement  la  récolte  du 
Co:cus   aux   juiis,    êc   le   font    recueillir    par    leurs 
ferfs  ou  leurs  vallaux;    que    les  turcs  &  les  armi- 
niens,  qui  achètent   cette   drogue  des  juifs,    l'em-' 
ploient  a    teindre   la  laine,    la   foie,     le    cuir,   le 
maroquin    3c  la  queue  de  leurs   chevaux  ;    que    les 
femmes  turques    en   tirent  la    teinture    avec  le   jus 
de  citron  ou  du   vi  î ,  &  s'en  fervent  journellement 
pour  fe   rougir  l'extrémité  des  mains  &  des  pieds, 
d'une  belle  couleur  inc.unate  ;  qu'autrefois  le;  hol- 
landois    achetoû  nt  aulTi    le   Coccus    fort  cher ,    Se 
qu'ils  l'emplcyo  eut  avec  moitié  de  Cochenille  mexi- 
ca  ne  pour  teindre  les  draps  en  écarlare;    que  de  In 
teinture  de  cet   infecte,   extraite  par  le  jus  de   ci- 
tron  ou   une  Jeflïve  d'alun,   on  peut  avec  la  craie, 
faire  une  laque  pour  les  peir très  ;  &  qu'en  y  ajoutant 
un  peu  de  gemme  arabique  ,  elle  clt  aufli  belle  que 
la  laque  de  Florence  ;  enfin  ,  que  l'on  conferve  le  fuc 
exprimé  des  coques  du   Putygonum  pour  les  mêmes 
ufages  médicinaux     que  le  kermès  ,     &  qu'on  h  fais 
entier  dans  la   confection    d'alkermès    a    Varfovie, 
Quoiqu'il  en  foit  de  toutes  ces  propriétés,  la  Coche- 
nille du  Mexique  a  fait  tomber  le  commerce  de  celle  de 
Pologne ,   &   l'on  ne  connoît  plus  le  Coccus    ou   la 
Cochenille  de  grain  ,  que  de   nom  ,    dans  la   plu- 
prr:  des  villes  d'Europe  qui  ont  quelque  réputation 
pour  leurs  teintures. 

D'autres  habitans  du  nord,  tels  qne  les  Rudes, 
retirent  aulli  un  ciamoifi  ,  d'une  autre  efpèce  de 
Cochenille,  &  il  ilt  probable  rue  dans  nos  con- 
trées méridionales,    quelques  ef.è. es  de  ces  infecte» 
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qui  y  font  très-nuifibles ,  fi  elles  y  étorent  em- 
ployées, pourroicnt  fournir,  fi  ce  n'eft  l'écatlate,du 
moins  un  rouge  plus  ou  moins  vif,  &  donner  lieu 
à  un  nouveau  genre  de  travail  &  de  profit.  Pour 
donner  encore  un  nouveau  mérite  à  ce  genre  d  in- 
fectes, nous  ajouterons  que,  fuivant  quelques  au- 
teurs, c'eft  à  une  efpèce  de  Cochenille  que  nous 
devons  la  laque ,  cette  forte  de  gomme  qui  vient 
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des  indcs  orientales,  &  dont  l'utilité  eft  très-con- 
nue. Quoique  l'on  penfe  allez  communément  que 
la  laque  eft  l'ouvrage  de  quelques  i»'.éctes,  qui  la 
ramaifent  fur  des  fleurs  &  en  fo':t  une  efpèce  de 
cire  ou  de  gâteau,  comme  les  abeilles;  c  pendant 
on  peut  encore  révoquer  en  doute  cette  op  nion  , 
qui  n'eft  rien  moins  que  fixé?  par  des  preuves  biea 
pofitives. 
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COCHENILLE. 

C  O  CC  US.    L  i  s.  G  E  o  f  f.  Fa  b. 

CARACTÈRES      GÉNÉRï  Q*fc  E  S. 

Antennes   filiformes,  plus    coarces   que    le  corps;  articles  jprefqite   ée&ux 
entr'eux. 

Troupe  déliée,  formée  d'une  gaine  inarticulée  &  de  trois  foies  prefqne  égales, 
Mâle  pourvu  de  deux  aîles  grandes  3  membraneufes. 
Femelle  aptère  ,  confervant  plus  ou  moins  fa  forme  d'infects, 
Abdomen  terminé  par  quatre  filets ,  donc  deux   longs  &  deux  courts» 


ESPÈCES. 


i.  CocHENriLE  de  l'Oranger. 

Ovale  oblongue,  noirâtre  ;  corps  e'chan- 
cré  pojléneurement. 

2.  Cochenille  du  figuier  commun. 

Cendrée  t  prefque  purpurine  ;  cercle 
rayonné  noirâtre  fur  le  dos. 

3.  Cochenille  du  Camelli. 

D'un  noir  purpurin  ;  corps  arrondi ,  un 
peu  déprimé. 

4.  Cochenille  du  Cap. 

Légèrement  tomenteufe  >  orale;  dos  pres- 
que élevé  en  cône;  extrémité  du  corps 
\opv culée. 


5.  Cochenixle  des  ferres. 

Ovale;  corps  rougeâtre ,   couvert  d'une 
poujfière  blanche. 

6.  Cochenille  de  l'Olivier. 
Corps  ovale  ,  raboteux,  brun. 

7.  Cochenille  du  Houx. 

Corps  octogone  .,  perforé ,    entouré  de 
huit  plaques  quarrées. 

8.  Cochenille  du  Myrica. 

Semi  ovale ,  d'un  rouge  pâle;  bordblancj 
épais. 

S).  Cochenille  du  Saule. 

D'un  rouge  cendré  ;  corps  ovale ,  déprimé. 

Mi 
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10.  Cochenille  du  Figuier  d'Inde. 

Rouge  ;   antennes^rameufes  ;    abdomen 
termine  par  deux  foWs  longues. 

1 1.  Cochenille  de  Pologne. 

Oblongue  ovale,  purpurine ,  des  racines 
du  J'cléranthe  pérenne. 

12.  Cochenille  du  Fraifier. 

Trompe  noire  ;    anus  entouré  de  poils 
noirs. 

13.  CocHENrLLE  du  Gramen. 

Corps  rougeâtre  ,  couvert  d'une  poufflère 
blanche  ,  des  racines  des  plantes  graminées. 

1 4.  Cochenille  de  TOrme. 

Corps  ovale  obfcur  3  couvert  £  un  duvet 
Joyeux  blanc. 


L  L  E.  (Infedtes.  ) 

1 5.  Cochenille  de  la  Pilofelle. 
Cochenille  des  racines  de  la  Pilofelle. 

16.  Cochenille  du  Raifm-d'Ours. 

Corps  rougeâtre ,  des  racines  de  l'Ar- 
boujier  Raijln  d'Ours9 

1 7.  Cochenille  du  Nopal. 

Oblongue ,  rouge,  du  Caclicr  à  Coche- 
nilles. 

18.  Cochenille  farineufe. 

Ovale  obfcure ,  couverte  d'un  duvet  fari- 
neux ;  de  l'Aune. 

ip.  Cochenille  du  Characias. 

antennes  &  pattes  d'un  brun  ferrugineux; 
corps  couvert  de  lames  &  d'appendices  blan- 
ches. 
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i.  Cochenille  de  l'Oranger. 

Coccus  Hefperidum. 

Ccccus  hybernaculorum  oblongo-ovatus  fufus  , 
corpere  pofticc  cmarginato. 

Co:cus  HeÇpcriàum.  Lin.  Syfl.  nat.  p.j^g.n" .  i. 

—  Fuun.  Suec.  no.  ioiy. 

Coccus  Hefperidum.  F ae.  Syfl.  ent.p.  741.  n".  1. 

—  Spec.  inf.tom.  2..  pag.  393.  nP .  1.  — Muât.  inf. 
t.  z.  p.  5 18.  /20.  1. 

Chermes  Hefperidum.  Gloif.  Inf.  t.  1.  p.  joy. 
n°.   z. 

Le  Kermès  des  Orangers.   Geoff.   U. 

Coccus.  Schaeff.  Elem.tab.  48. /g-,  r.  t.  &'  3. 

Ac{,  acad.  par.   KÎ91.  pag.  14.  frfi.    14. 

Reaum.  Mcm.  inf  tom.  4.  td£.  1. 

Sviz.  Inf.   tab,  \\.  fig.    Si. 

Coccus  Hefperidum.  Schrank.  Enum.  inf.  aufl. 
*°.  jSj. 

Coccus  Hefperidum.  Vill.  E/zf.  fom.  I.  ;?.  y  58. 
«",  1.  rai.  3.  Jjjj.  29. 

Chermes  Hefperidum.  Fourc.  Ent.  par.  i.p.  218. 
n°.  1. 

La  femelle  eft  ovale  oblonguc  ,  bmne,  un  peu 
luifante.  Elle  a  fix  patres  en-delfous  ,  Se  une  échan- 
crure  à  fa  partie  poftérieure.  Le  mâle  eft  aîlé  ,  & 
fon  corps  eft  terminé  par  quatre  filets  ,  dont  deux 
beaucoup  plus  longs  que   les  autres. 

Les  Orangers  ,  les  Cirroniers  ,  les  Limoniers  Se 
les  autres  arbres  de  cette  famille  ,  font  également 
attaqués  par  ces  infecte,  dont  le  nombre  prodi- 
gieux les  fait  quelquefois  languir  ,  Se  nuit  consi- 
dérablement  à    la  production   de  ces  arbres. 

i.  Cochenille  du  Figuier   commun. 

Coccus  Ficus  Caries.. 

Coccus  cir.ereus ,  dorfn  circulo  fadiato  fufeo. 

Bnnn.Mcm.d'hifi.  nat.  :om.  1. p.  \6-j.pl.  l.fîg.j. 
8.6-9. 

La  femelle  eft  ovale,  convexe,  cendrée,  mar- 
quée à  fa  partie  fupérieure ,  d'une  ligne  circu- 
laire ,  d'où  partent  plufieurs  lignes  qui  vont  abou- 
tir à  la  circonférence.  Vers  la  fin  de  l'été  Se  pen- 
dant l'hyver  elle  a  une  teinte  rougeàtre ,  &  lorf- 
qu'on  l'écrafe  elle  rend  un  fuc  d'un  afiez  beau 
rouge.   Le  mâle  n'eft  point  encore  connu. 
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Ces  infeete  fe  trouvent  fur  le  Figuier  ,  &:    '■••; 
gc.s    de    la    campagne  les  regardenc    comme   des. 
Poux.   Ils    fc   tiennent    en  quantité  prodigieufe   a. 
l'extrémité  des  rameaux   &  fur  les   parties  les  plu» 
tendres  ,  on    en  trouve   peu  fur  les    grofles  bran- 
ches. Dans  les  byvers  rigoureux,  ils  pendent  pref- 
que  tous,  mai'-,   les  hyvers  doux  font  extrêrnemeni 
favorables  à  'eut   multiplication.  Vers  le  milieu    du 
mois  de  mai  ,   ils  achèvent    de   prendre    tout   lwif 
accroillemenc  ;  ils  font  a'ors   qiui  .u.fVs  fi  rc 
Se  fî    pleins,  qu'ils   rompent  ks  liens  qui  les  atta- 
choient  aux  branches.    Ceux  qui    fe    trouvent  tuH 
des  arbres  bien  expofés  ,   commencent  à    fa're  des 
œufs  dès  la  fin   du    mois  de  mr.i.   Ces  œufs  com- 
mencent à  éclore  à    la    fin   du   mçis    de    juin  ,   Se 
les   petits  qui   en    forcent  font  rour.eâtrcs.    Ils  cav 
des  antennes  Se   marchent  avec   allez  de  viteffe  fuc 
leurs   fix    pattes.  En  s'échappant  de  de/Tous  le  ven- 
tre  de  leur  mère  ,  ils  courent  ç\  Se   là  fur  les  ra- 
meaux.   Ils  font  extrêmement  minces  ,  &    le  man- 
teau ou  la  coque  qui   les  couvre  ,  départe  le  corps 
des  deux    côtés  ,   Se  fe  termine    en    petites    lames 
blanches  &  fort  légères.  Au  bout  de  quelques  jours  , 
ces  petits  infectes  deviennent  grifèttes  ;  ils  ont  bien- 
tôt perda  leur  première  forme.  Lear  coque  s'éter..!. 
en  tout  fens ,    Se  les  antennes  qu'on  voyait  !ur  leur 
tète,  à  me  fine  qu'ils   fortoient  des  oeufs ,  viennent 
fc  placer  enfuite  fous  leur  coque  8e  dans  le   même 
plan  que  les   pattes.  Il  naît   auffi  tout  au  tour    de 
leur  corps  des  tubercules  coniq'.'.cs  Se  blanchâtres, 
dont  le  nombre  eft  vatiable  :  il  s'en  trouve  ordinai- 
rement trois  à  chaque  extrémité   &  quatre  à  cha- 
que  côté  de  ces   Cochenilles.    On    obfcrve    auflï 
fur  leur  dos   deux    autres    tubercules  , .  quelquefois 
coniques,    plus  fouvent  émourtés  :  ils'- font  féparés 
par   un    étranglement  qui    exiitoit  lors   de  la  naif- 
fance  de  ces  infecte ,  Se  qui  formoit  la  féparation 
de    la    tête  Se    du  corps.    Au    commencement    du 
mois  d'Août ,  une  partie  confidérable  de  ces  Coche- 
nilles abandonne  les  feuilles  pour  fe  retirer  fur  les 
branches  Se  fur  les  figues.  Vers  le  milieu  de  ce  mois 
l'étranglement    qu'on    voyoit  fur    leur  dos    difpa- 
roit  par  la  réunion  des  deux   tubercules.    De    tous 
les    tubercules   qu'on    voyoit   au   mois    d'Août ,   il 
n'en  refte   que    huit   vers   le    milieu  du   mois  iui- 
vant.    Ceux    qui   fe    trouvoient  à   chaque    extré- 
mité,    fe  réunifient    &  n'en  forment  plus  qu'un, 
&  il   n'en  refte  que  trois  fur  chaque    côté.    Us  pa- 
roilîent    tous    diminuer    peu-à-peu    en    longueur , 
mais  ils   font   recouverts  par  la  coque  qui  c-evienc 
plus   épaiiîe.  Ces  Cochenilles  commencent  à  fe  fi- 
xer   invariablement    à  la   fin  du    mois   de   feptem- 
bre  ;  lî  on  les  détache  alors  ,    on  voit  ûir  l'épaifleur 
de  la  coque  qui  touche  l'arbre ,   quatre  raies  coto- 
nenfes  ,  Se  d'un  blanc  éclatant.     C'clr.  par  cet  en- 
droit qu'elles   fe  tiennent    cramponnées.    Ces  Ilgjf- 
mens    croiflent  ,  fe  fortifient  Se  s'afroibliflent  avec 
les  infecte.   Quelque  tems   après  que  les   Coche- 
nilles fe  font  fixées,  leur  coque  prend  une  forme 
très-remarquable.  On  y  obferve  tout  autour  hu-.c 
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pièces  égales  Je  la  figure  d'un  trapèze,  placées 
(Vniétrkjucnient  ,  &  ailcz  femblables  à  celles  qui 
terminent  l'écaillé  fupérieure  des  Tortues.  Il  y  en 
a  trois  des  deux  côtes  du  corps  &  une  à  chaque 
extrémité.  On  voit ,  fur  le  milieu  ,  des  points 
blancs ,  qui  font  les  extrémités  des  tubercules 
qui  le  trcmvoient  far  les  infeétes  dans  le  mois 
d'Août.  Les  Cochenilles  du  figuier  ont ,  pendant 
tout  l'hyver  &  une  partie  du  printems  la  forme 
d'un  demi- ovoïde  applati.  C'eit  fur  l'extrémité  la 
plus  grolîe  qu'on  remarque  la  petite  ouvertuie 
par  laquelle  les  petits  doivent  iortir  un  jour. 
Elles  font  pendant  tout  ce  tems  grisâtres,  &  dans 
quelques  endroits,  d'un  violet  foible.  Au  comen- 
cement  du  mois  de  mai ,  elles  ne  croilfent  pas 
fenfiblement  en  longueur  &  en  largeur  ,  mais  leur 
hauteur  augmente  beaucoup  :  elle  devient  fou- 
vent  égale  a  leur  grand  diamètre.  Ces  infeétes 
font  très-mobiles  fous  leur  première  forme  ,  mais 
dès  qu'ils  l'ont  quittée  ,  ils  changent  rarement  de 
place  ;  leurs  petits  membres  tiennent  plus  aux  feuil- 
les qu'ils  ne  tiennent  entr'eux ,  aufli  ne  peut-on 
fouvent  les  détacher  que  par  parties.  Ceux  qui 
s'attachent  aux  figues  ,  croillcnt  plus  rapidement 
que  les  autres,  appatemment  parce  que  les  fucs 
dont  ils  fe  nouriflent  font  plus  abondans  &  mieux 
prépaies.  On  n'ofe  guère  mjnger  les  figues  qui  en 
(ont  attaquées  ,  parce  qu'on  ne  peut  pas  les  eue  1- 
lir  fans  écrafer  quelqu'un  de  ces  infeétes  ,  &  il 
en  fort  une  matière  épaille ,  rougeâtre  ,  qui  eft 
très-rebutante.  Comme  on  a  foin  de  remuer  Tes  fi- 
gues fur  les  claies ,  &  comme  les  liens  qui  ret  en- 
nent  les  Cochenilles  s'afFoibliiient  avec  elles ,  on 
ne  doit  pas  être  furpris  qu'elles  (e  détachent  facile- 
ment des  figues  que  l'on    fait  fecher. 

Les  Cochenilles  ptoduifent  les  plus  mauvais  ef- 
fets fur  les  figuiets  ;  ils  les  délfechent  en  pompant 
le  fuc  de  ces  arbres  &  en  occafionnant  l'extrava- 
fion  d'une  grande  partie  de  la  fève  :  auffi  ceux  qui 
en  font  infeftés  depuis  quelque  tems ,  perdent  leurs 
feuilles  de  meilleure  heure  que  les  autres.  Dans 
les  nouveaux  jets ,  l'intervalle  des  nœuds  devient 
thaque  année  plus  petit;  le  nombre  des  figues 
diminue  ,  les  fruits  tombent  pour  la  plupart  fans 
mûrir  ,  les  feuilles  &  les  branches  fe  couvrent  de 
taches  noires  ;  l'écorce  fe  détache  &  s'écaille  ; 
enfin  lorsque  les  arbres  font  parvenus  à  un  cer- 
tain degré  de  fùi'olelfe  ,  l'hyver  achevé  de  les  dé- 
truire. On  a  employé  beaucoup  de  moyens  pour 
fe  délivrer  de  ces  Cochenilles  ,  mais  leur  peu  d  effi- 
cacité eft  ailcz  conftatée  par  les  nouveaux  ravages 
que  ces  arbres  éprouvenr.  Quelques  cultivateurs 
frottent  les  branches  &  les  feuilles  avec  du  vinai- 
gre &  de  !a  lie  d'huile  ;  mais  la  poftérité  nom- 
Lrtu'e  de  ces  infeétes  furvit  touiouts  à  tous  les 
moyens  quoi  employé  pour  les  détruire.  Ce  n'eft 
que  pendant  l'hiver  qu'on  pourroit  les  attaquer  avec 
avantage ,  en  frottant  avec  un  linge  les  jets  où 
ik  fe  trouvent  &  en  les   écrafant ,  ou  bien  en  les 
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détachant  tout  fimplement  avec  un  coatsau  ou  avac 
un  morceau  de  bois  un  peu  tranchant  ,  cette  opé- 
ration ne  feroit  ni  couteufe  ni  longue  ,  Se  elle  le- 
roit  d'autant  plus  aifée  dans  cette  faifon  ,  qu'alou 
la  Cochenille  tient  peu  à  l'arbre  &  eu  eft  plus  fa- 
cilement enlevée. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  l'Europe  &  dans  tout 
le  Levant. 

3.  Cochenille  du  Camelli. 

Coccvs  Aonidum. 

Coc£us  atro  -purpura/cens  ,  corpore  orbiculato  pla- 
niufculo. 

Coccus  Aonidum  indarum  arborum.  Lin.  Syjl. 
net.  pag,  739.  n°.  2. 

Coccus  Aonidum.  F ab-  Gen.  inf.  mant. p.  504.— 
Sp.  inf.  tom.  i.p.  393.  n°.  z.  —  Mant.  inf.  t.  2. 
pag.  318.  72°.  i. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Cochenille  de 
l'Oranger,  à  laqu'elle  elle  refTemble  beaucoup.  Le 
corps  eft  orbiculé  ,  un  peu  applati ,  d'un  noir  pur- 
purin ,  avec  un  tubercule  rouge  ,  arrondi ,  au 
milieu  du  dos ,  qui  s'ouvre  ,  félon  Linné ,  lorf- 
que  l'infecte  vieillît. 

Le  mâle  eft  aptère ,  oblong  ,  jaunâtre ,  muni 
de  quelques  poils  roides ,  à  l'extrémité  de  la  queue. 
Les  antennes  font  filiformes  &  de  la  longueur  du 
coreelet. 

Elle  fe  trouve  en  Afie ,  fur  les  arbres  toujours 
verts,  tels  que  le  Camelli,  Camellia  japomea  & 
autres. 

4.  Cochenille  du  Cap. 

Coccus  Capenfts. 

Coccus  ovalis  fubtomentofus  ,  conico-gibbus  ,  apice 
operculato.  Lin.  Syfi.  nat.p.  740.  n°.  3.  — Amoen. 
acad,  tom.  (5. p. 401.  nQ.  47. 

Coccus  capenfis.  Fab.  Mant.  inf.  torr.  i.  p.  3  18. 
«°.    3- 

Elle  reffenible  à  la  précédente  ,  mais  elle  eft  plus 
ovale  ;  le  dos  eft  plus  élevé  &  prefque  conique. 
Elle  elt  légèrement  tomenteufe,  tandis  que  l'autre 
eft  glabre  &  lufante.  On  remarque  à  l'extrémité 
du  corps  un  opercule  nud ,  remplacé  ,  lorfqu'il  s'ou- 
vre ,  par  un  duvet  cotoneux. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  , 
(ur  les  rameaux  du  Gnaphale  muriqué  ,  Gnapha- 
tium  muricatum. 

f.   Cochenille  des  ferres. 

Coccus  Adoniium. 

Coccus   ovatus  3  corpore  rufo  albo pulveruhnio. 
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Coccus  Adonidum  rufa  farinta  filofi.  LlN.  Syft. 
nat.  p.  740.  no.  4. 

Coccus  Adonidum.  Fab.  Syft.  ent.p.  595.  n".  1. 
— S/\  i f  tom,  1.  /><2£.  593.  n°.  3. —  Mant.  en/] 
ro/72.    2.  j>.   318.  «°.  4. 

Coccus  Adonidum  ,'corporc  rofco  ,  farinaceo,  alis 
fetifquc  niveis.  Geoff.  Inf,  t.  1.  pag.  $11.  »°.  I . 

La  Cochenille  des  ferres.  Geoff.    Iô. 

Pcdicuius  Adonidum.  Lin.  Faun.  fuec.  edit.  1. 
n".  1  1 6  51 . 

Pcdiculus  cojfet..  Lederm.  1761   /rfi.  9. 

Coccus  adonidum.  Fourc.  Enc.  par.  l.pag.  2-îi 
na.   1. 

Le  mâle  eft  petit.  Les  antennes  (ont  filiformes , 
allez  longues.  Le  corps  eft  rougeâtre,  légèrement 
couvert  d'une  pouflïère  blanchâtre.  Les  aîles  & 
les  quatre  filets  de  la  queue  font  d'un  blanc  de 
neige.  Les  partes   font  rougeâtres. 

La  femelle  n'a  point  d'aîles.  Elle  eft  ovale  pb- 
longuc ,  rougeâtre  &  couverte  d'une  pouflïère  blan 
che.  Les  antennes  font  plus  courtes  que  celles  du 
mâle.  Son  corps  eft  compofé  de  quatorze  anneaux, 
terminés  de  chaque  côté  par  une  efpèce  d'appen- 
dice ,  dont  les  deux  poftérieurcs  font  plus  Longues 
que  les  autres.  Les  quatre  filets  qui  terminent 
l'abdomen  font  très-courts  :  on  ne  peut  les  apper- 
çevoir  qu'en  preftant  le  corps  de  l'infecte.  Cette 
femelle  court  furies  plantes,  jufqu'à  ce  que  étant 
prête  à  dépofer  fes  œuf;  ,  elle  fe  fixe  6i  forme 
un  nid  qui  relTemble  à  un  pciit  floccon  de  coton 
blanc,  dans  lequel  elle  s'enveloppe  pour  faire  fa 
ponte.  Très-peu  de  teins  api  es  ,  on  voit  les  petits 
ibitit  de  cette  efpèce  de  nid,  dans  lequel  la  mère 
a  péri. 

Elle  vit  en  Amérique  ,  au  Sénégal  ,  d'où  elle  a 
été  tranfportce  dans  nos  climats;  on  l'y  trouve 
fur   les  arbres   que   l'on   conferve   dans  les  ferres. 

6.  Cochenille  de  l'Olivier. 

Coccvs  Oies., 

Coccus  corpo  e  ovato  rugofo  brunneo. 

Ke:mès  de  l'Olivier.  Bern.  Mém.  d'hift.  nar.  t. 1. 
pag.i-y^.p/.i.fig.ze. 

La  femelle  eft  ovale ,  d'un  rouge  brun  plus  ou 
-moins  foncé,  marquée  de  nervures  élevées  ,  irré- 
gulières.   Le  mâle   n'eft  point  connu. 

Cette  efpèce  de  Cochenille  vit  fur  l'Olivier , 
Scelle  eft  au:Ti  prolifique  que  les  autres.  On  trouve 
fous  quelques-uns  de  ces  infcélcs  jufqu'à  deux  mille 
œufs    En  naiflant,   les  petits  fc  répandent   fur   la 
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partie  inférieure  des  feuilles  &  fur  les  ppnflcs  les 
plus  tendres.  Ils  (onr  d'abord  d'un  rouge  tort  la- 
vé ;  ils  deviennent  cnfui.e  plus  grisâtres ,  &  ils 
confervent  cette  couleur  pendant  alfez  de  tems. 
Lorfqu'ils  ont  quatre  ou  cinq  mois ,  ils  abandon- 
nent les  feuilles ,  &  ils  s'attachent  aux  branches, 
lis  ne  changent  plus  guère  de  poftion  alors.  Ils 
(ont  plus  longs,  que  larges,  &  une  de  leurs  extré- 
mités eft  aiguë,  tandis  que  l'autre  eft  arrondie.  A 
mefiire  qu'ils  grofliîlent  ,  leur  peau  fe  colore  da- 
vantage en  rouge,  &  ils  ne  font  jamais  plus  ren- 
flés que  lorfqu'ils  font  parvenus  à  leur  dernier  état, 
&  qu'ils  produifent  leurs  œufs.  Les  Cochenilles 
qui  naiflent  fur  les  arbres  qui  fe  dépouillent  de 
leurs  feuilles ,  ont  une  vie  relative  à  l'état  de  ces 
arbres;  mais  1'.  livier  étant,  pour  ainfi  dire,  toi  - 
jours  en  fève  ,  la  Cochenille  qui  lui  eft  particu- 
lière peut  s'y  renouveiier  dans  toutes  les  faifons. 
On  en  trouve  avec  des  œufs  pendant  tout  l'été  , 
&  la  grolleur  des  petits  qui  font  fou*  les  feuilles  eft 
lingulièrement  variée.  Cet  infecte  vit  aufli  très- 
bien  fur  le  myrte  ,  &  fur  les  différentes  elpèces  de 
Philhrea.  Le  peuple  lui  donne  le  rom  de  Pou  ,  & 
il  croit  que  les  fourmis  le  produifent.  Le  vrai  eft 
que  ces  derniers  infectes  s'en  nourriflent  quelque- 
fois ,  lorfqu'ils  peuvent  le  détacher  ,  8r  ils  fe  con- 
tentent plus  communément  d'une  liqueur  mielleufe 
à  laquelle  la  Cochenille  donne  naiuance.  Cet  in- 
fecte ne  fe  nourrit  pas  de  l'olive ,  on  n'en  voit  ja- 
mais fur  ces  fruits.  La  manière  dont  il  nuit  à  1  Oli- 
vier ne  confifte  pas  daus  la  fève  qu'il  afpire  pour 
fa  nourriture  ,  mais  dans  l'extravafion  extrême  de 
cette  même  fève.  Ces  Cochenilles  font  des  enne- 
mis d'autant  plus  dangereux  ,  qu'ils  fe  multiplient 
prodigieufement ,  qu'ils  font  fort  petits  pendant 
une  grande  partie  de  l'année,  &  qu'ils  vivent 
pendant  long  tems  fous  les  feuilles.  Ainli ,  on  ne 
peut  pas  même  propofer  de  nettoyer  ces  arbres  , 
comme  on  peut  le  pratiquer  fur  le  Figuier.  Pour 
ti  er  quelque  profit  d'un  mal  qu'on  ne  peut  em- 
pêcher ,  on  pourroit  effayer  fi  l'on  ne  pounoit  pas 
retirer  quelque  teinture  de  cet  infecte  ,  ainfi  que 
de   celui  du    Figuier. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  Fiance,  en  Italie,  fur  l'Olivier,  le  myrte  Scie 
"hillyrea. 

7.  Cochenille  du   Houx. 

Coccus  Rufci. 

Coccus  te/la  oclo  clypeo'.is  cincta.  Liy.  Syft.  nat. 
p.  741.  n°.  ii. 

Coccus  Rufci.  Fab. Syft.  ent.p.  743.  n" .  8. — Spet. 
inf  tom.  2.  pag.  794.  n°.  1  1 .  —  Mant.  inf.  tom.  ». 
pag.  319.  n°.   13. 

Lepus  nova  feu  myrti  morius.COLVMN.purp.  it. 
t.  17. 

Balaniis  urrtftris    compofuus    è   muhis     teftit. 
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Gi'nam.  Âdr,  i.  paj.  6o.t.ib.  ).fig.  17. 

^.p/u   tefe.'i.ta.  Klein.  Ojîr.  \\(,. 

Bccr.  Af«/  f.  io7. f.XXiîI.  h.  h. 

Le  corps  de  la  femelle  refTemble  un  peu  au 
teft  d'une  Tortue;  il  cft  tronqué  ,  oâogonc  ,  per- 
fore ,  entouré  de  huit  plaques  prefque  carrées  ;  au 
:  de  chaque  plaque  on  apperçoit  un  point 
greuu  ,  excepté  fur  les  deux  plaques  opposes  ,  les 
plus  latérales. 

Elle  fe  trouve  en  Italie,  fur  le  myrte,  le  pe- 
tit Houx,    Rufcus. 

8.    Cochfntlle   du   Myrica. 

Coccus  Myrtes.. 

Coccus fimiovacus  palliât  incarnâtes  }  murg'ne 
crajfiori  albo. 

Coccus  Myrtes,  querci  folis..  Lin.  Syft.  nat.jj~,f±i. 
no.  15. 

Coccus  Myrica.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  2.  p.  319. 
n°.  14. 

Modeer.  Acl.  Gothcnb.  1 .  p.  3  1 ,  V§. '•!•}. 

La  femelle  cft  prefque  de  la  grandeur  d'un  pe- 
tit pois.  Son  corps  eft  d'une  couleur  rouge  pâle  , 
&  de  forme  demi-ovale.  le  vertex  eft  élevé  & 
percé  d'un  petit  point  ;  le  bord  poftérîeur  elt  éga- 
lement percé  d'un  petit  point.  Tout  le  bord  eft 
cartilagineux  ,  épais  ,  blanchâtre  ,  marqué  de  cha- 
que coté ,   de  fept    petits    cordons   élevés. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonrte-Efpérance, 
fur  la  plante  nommée  Myrica  querci  folia. 

a.  Cochenille   du   Saule. 

Coccus  falicis. 

Coccus   rufo-cinerafeens  ,  corpore'devreffo. 

Coccus  falicis  hermar,hrodit&.  L  1  N.  Svfl,  r.at. 
Faë-lV-  n°-   'J-  — Faun.fuec.  n°.  1011. 

Modecr.  aS.  Gothcnb.   1.  p.   zi.§.  n. 

Elle  eft  fi  petite  qu'on  ne  lapperçoir  qu'avec 
peine.  Le  corps  elt  déprimé,  rougeâtre  dans  les 
jeunes  &  cendré  dans  celles  qui  funt  parvenues  à 
toute  leur  grolTeur. 

Elle  fe  trouve  fur  les  rameaux  du  Saule  Her 
fnaphrodite. 

10.    Cochenille  du   Figuier  d'Inde. 

Coccus  Ficus. 

Coccus  ruber ,  antennis  ramofis  cauda  bifeta. 
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Ccccus  FicïS religtoft  &'  indien.  Fab.  Mant.  inf. 
tem.  1.  pag.  3  !  9.  r.°.  7, 

Coccus  Lacca.  Kerr.  Aci.  ttngl;  17S1.  p.  374. 
/.  a.  b. 

Coccus  Ficus.  Lin.  Syft.  nat.  td.it.  13./'.  1218. 

Le  corps  cft  rouge.  Les  antennes  (ont  rameu- 
fes.  L'abdomen  cft  terminé  par  deux  lilcts  longs 
Se  deux  autres  courts. 

Cet  infecte  produit ,  félon  pluficurs  auteurs ,  li 
gomme-laque.  , 

il.   Cochemille   de  Pologne. 

Cozcus  polo.iicus. 

Coccus  ob!on°o-ovatus  purpureus  ,  radicii  fie- 
ranthi  perennis. 

Coccus  polonicus  radicis  fclerjnthl  perennis.  Lin. 
Syft.  r.ac.  pag.  y^i.  n°.  17. — Faun.fuec.  Jtv.    lui}. 

Ccccus  po'oni. us.  Fab.  Sv^.  er.t.  p.  yjtd,.n°.  15-. 
—  Sptc.  inf.  tom.  1.  pag.  595.  «°.  10. — Mant. 
inf..  tom.  1. p.  ^îQ.n".  13. 

Chcrmes  radicum  purpLr.us.  G  EOF  F.  Inf.  t.  I, 
p.  504.  n°.   1. 

Le  Kermès   des  racines.    Geoff.  Jb. 

Coccus  tincîorius  radicum.Bti.iYïl.  Aci.pkyf  med, 
6.    3.  app.  5.  t.  1. 

Polygonum  cocciferum.  Camir.  Epit.  691. 

Granum  ^schinbit^.  CornaR.  Diofcor.  L.  4, 
c  39. 

ScaLIGER.  Exercit.   315.    n°.   j  j. 
Polygonum  cocciferum.  C.  Bauhin.  Pin.  181. 
Polygonum  rolor.icurn   cocciferum.  J   BaUHiN. 

Ova  i.tfeSîi  incogniti, Vavliu.  Quadrip.  113. 

Polygonum  polonicum  cocciferum.  Rai.  liifi. 
pi.  186. 

Knawel  folio  &  f o-e  albicar.te.TLvTTi   Jen.  86. 

Coccinella  germanica.TKiscU.  Gcrm,  ^.  p"g.  6, 
t  1. 

Modeer. -45.  Got.'ienb.i.p.iq.  §.  ;r. 

Progallinfecte  de  la  graine  d  ccarlate  de  Polo- 
gne. Rïaum.  l.if.  tom.  4    mcm.  S. 

Acl.  Ups,  1741.  %om.  1. 

Chennts  polonicus.  Fourc.  Ent.  par.  I.  p.  128. 
n°.  1. 

Coccus  polonicus. Y  in..  Ent.  tom.  1.7».  j6i,«°.  14. 
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Le  mâle  eft  petit,  alongé  &  rongeâtre.  tes 
aîlcs  font  blanches  ,  bordées  de  rouge.  L'abdo- 
men eft  terminé  par  quatre  filets  .dont  deux  beaucoup 
plus  longs  que  les  autres.  La  femelle  eft  ovale  ob- 
longuc  ,  d'un  rouge  purpurin  ,  ordinairement  cou- 
.  veite  d'un  duvet  cotonneux  blanc. 

Elle  fe  trouve  en  Pologne  ,  fur  les  racines  d'une 
efpèce  de  Renouée  ou  Centinaude ,  Polygonum 
çoca'ferum ,  fur  celle  du  Sceranthus  perennis.  Com- 
me cet  infecte  joue  un  rôle  dans  le  commerce  ,  nous 
avons  dû  en  faire  une  mention  particulière  dans 
l'article   des   généralités. 

ii.  Cochenille   du  Fraifier. 

Coccus  Fragariî. 

Coceus  roftro  nlgro  ,  ano  pilis  nigrefeentihus 
cintlo. 

Coccus  Fragariéi  vefet.  Lin.    Sy(l.    nat.  edît.  ij. 

La  trompe  de  cette  efpèce  eft  noire.  Le  corce- 
let  a  trois  rides  tranfverfales  à  fa  partie  fupérieure. 
L'anus  eft  entouré  de  petits    poils  noirâtres. 

Les  habitants  de  la  campagne ,  en  Ruffie  ,  fe 
fervent  de  cet  infecte  pour  faire  une  teinture 
rouge; 

Elle  fe  trouve  J.ms  la  Sibérie  &  une  partie  de 
l'Europe  ,  fur  les  racines  de  différentes  efpèces  de 
fraifier  &   de  Quintefeuille. 

[ij.  Cochenille  du  Gramen. 
Coccus  Phalaridis. 
Coccus  corpore  rufo  albo  farinofo. 

Coccus  radicum  Phalaridis.  Lin.  Syft.  nat.  p.  741 . 
n°.  10.  —  Faun.fuec.  n°.  1016. 

Ce  ce  us  radicum  Phalaridis.  Fab.  Syft.ent.p.  744. 
n°.  11. — Sp.  inf.  tom.  i.  pag,  59Ç.  n? .  15. — 
Mant.  inf.  tom.  2.  pag.    519.  n°.   18. 

Coceus  eram'nis  corpore  rofeo.  GeoFF.  Inf.  t.  I. 
pag.  5  11.  n°.  1016. 

Coccus  radicum  Phalaridis.  Fab.  Syft,  ent.  p.  744. 
n9.  1  1.  S,ec  inf.  tom.  1,  p.  597.  n°.  ij.  —  Mant. 
inf.  tom.  z.  pag.  jié.n0.  |8. 

Coccus  graminis  corpore  rofeo.  Geofp.  Inf.  t.  I. 
j.  jn./z0.  i.pi.  lo.fig.  ;. 

La   Cochenille  du  Chiendenfi-GEOFF.  Ib. 

Coccus  Vhalaridis.  Fourc.  Ent,  par.  1.  p.  231. 
n".  1. 

Hi/l.  nat.  Irflies.  Tome  VI. 
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Coccus  Phalaridis.  Vm,  Ent.  tout.  i.p.  r<fi. 
n°.  17. 

La  femelle  eft  petite,  oblongue  ,  rongeâtre, 
entièrement  couverte  d'une  pouflière  blanche.  Les 
antennes  Se  les  fix  pattes  font  courtes,  rougeâtres. 
La  partie  poftéik'ure  du  corps  paroît  comme  tron- 
quée Se  eft  légèrement  velue. 

Elle  fe  trouve  dans  prcfquc  toute  l'Europe ,  fur 
l'efpéce  de  Gramen  que  Linné  appelle  Phalaris. 
Elle  forme  le  long  des  tuyaux  de  cette  plante  , 
de  petits  nids  de  matière  cotonneufe  blanche  , 
dans  lesquels  elle  dépote  fes  œufs.  Le  mâle  eft 
inconnu. 

14.  Cochenille  de  l'Orme, 

Coccus  Ulmi. 

Coccus  corpore  ovato  fufco  ferico  albo. 

Coccus  Ulmi ,  corpore  fufco  ,  ferico  albo.  GeOFFi 
Inf.  tom.  1.  pag.  y  11.  nQ.  3. 

La  Cochenille  de  l'Orme.  Geoff.  Ib. 

Coccus  fpurius  ov  atus-hincinde  pilofus }  fpadiceus , 
fubtus  pallide  flavus.  Li  N.  Syft.  nat.  edit.  13. 
pag.  1121. 

ModeER.  AB.  Gothinb.  l.pag.  45.  §.  51, 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  Af.pl.  y.fig.  1.  1.  6.  9. 

Coccus  Ulmi.  Fourc.  Ent,  par.  1.  pag.  131. 
n°.h 

La  femelle  eft  ovale  ,  un  peu  pointue  par  les 
deux  bouts,  brune,  couverte  d'un  duvet  foyeux 
blanc.  Elle  conferve  bien  fa  forme  d'infecte  &  l'on 
diftingue  toujours   les  anneaux  de  fon  corps. 

C'eft  fur  les  branches  de  l'Orme  qu'on  trouve 
communément  cette  Cochenille ,  allez  fembla- 
ble  à  celle  du  Nopal  ;  elle  fe  fixe  de  bonne  heure 
fur  l'arbre.  Les  fils  du  coton  qui  compofent  fon 
nid,  font  forts  Se  même  afTez  gros  :  vus  avec 
une  loupe  d'un  coutt  foyer ,  ils  paioiflent  des 
brins  de  laine.  Son  aecroifTement  n'eft  con- 
fidérable  que  pendant  l'hiver.  Il  y  en  a  qui 
ont  acquis  prefque  toute  leur  grandeur  dans  le 
commencement  du  moh  de  mars.  Leur  corps  eft 
un  peu  rougeâtre  ;  mais  il  le  paroît  moins  qu'il 
ne  l'eft ,  parce  que  chaque  anneau  elt  bordé  de 
poils  gris  &  courts,  afTez  gros  par  rapport  à  leur 
longueur.  On  ne  retrouve  plus  ces  poils  aux  Co- 
chenilles qui  font  dans  un  nid  de  coton  5  elles  les 
ont  apparemment  quittés  en  changeant  de  peau, 
&  elles  en  ent  pris  une  qui  laille  tranfpirer  la  ma- 
tière cotonneufe.  Rcaumur  ayant  trouvé  fouvenr, 
fous  le  ventre  de    la   mère  les  œufs  déjà  éclos  3 
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&  les  petits  prêts  à  s'échapper  ,  a  préfumé  par-là 
que  les  Cochenilles  font  vivipares  :  une  oblerva- 
tion  plus  fuivie  lui  eut  donné  des  idées  plus 
exactes. 

Elle   fe   trouve  en  Europe. 

iy.  Cochenille  de  la  Pilofelle. 

Coccus   PilofelU. 

Coccus  radicis  Hieracii  pllofelU.  Lin.  Syfl.nat. 
pag,  741.  nQ,  18.  Fana.  fuer.  n°.  1014. 

Coccus  PilofelU.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  744.  n".  9.  — 
Spec.  inf.  tom.  z.  pag.  3  y^.  n".  13. —  Mant.inf. 
t.  i.pag.  3 10.  no.  16. 

Modeer.  AU.  gothinb.    ï.  pag.    49.   §.    36. 

Ova  infeèîi  incogniti.  Sim.  Paul,  quadr.  1 1  3. 

y4S.  Upfal.  1741.  i>rf£.  J4.  t.  i. 

Cette  Cochenille  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les 
racines   de   la  plante  nommée   Hieracium  pilofella. 

i(.  Cochenille  du  Raifin-d'ours. 

Coccus    Uv&  urfi. 

Coccus  corpore  rufo ,  radicis  Arbuti  Uv&  urjt. 

Coccus  Vva  urfi.  Lin.  Syfl,  nat.  pag.  741.  n°.  19. 
—  Faun.  fuec.  n°.   1015. 

Coccus  Arbuti.  F  a  e.  Syfl.  ent.  pag.  744.  n°.  10. 
—•Spec.  inf.  tom,  1.  pag.  394.  no.  13.  —  Mant. 
inf.  tom.  1.  p.  3 19.  n°.  17. 

Modeer.  Act.  gothinb.  i.pag.  49.  §.  37. 

La  femelle  eft  rougeârre.  Son  corps  fc  couvre 
peu-à-peu  d'un  duvet  blanchâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Europe ,  fur  la  racine  du  Rai- 
fin-d'ours j  Arbutus  Vva  wjî, 

17.  Cochenille  du  Nopal. 

Coccus   Cacii. 

Coccus  oblongus  rufus ,   Cacii  coccinelliferi. 

Coccus  Ca3i  coccinelliferi.  L 1  N.  Syfl,  nat, 
pag.  741.  n°.  11. 

Coccus  Caêii.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  744.  n°.  16.— 
Sp.  inf  tom.  i.p.  30j.no.  11.  —Mant.  inf.  tom,  1. 
pag.  319.  n°.  14. 

Coccus  Cacii  coccinelliferi.  Dec  Afe/n.  inf.  t.  6. 
p.  447.  n".  1.  PI.  )o.  fig.  11.   13.  14. 
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La  Cochenille  gallinfeéle  di  Figuier  d'Inde. 
Deg.  Ib. 

Coccinella  ails  deft'uuta  ,  corpore  rugofo.  BROWN, 
Jam.  43  y. 

Hernand.  Mex.  78. 

Aci.  angl,  17 Sx. 

Sloan.  Jam.  ï.  pag,  153.  prtf.  t.  9. 

Pet.  Ga\oph.  3    t.  \.f.  j. 

Reaum.  Mim.  inf.  4.   tab.  7.  fig.  11.  n. 

R  a  u  s  c  H.    #//?.    nat,  de  la  Cochenille,    t.    1; 

fi  y- — s- 

La  femelle  eft:  ovale,  déprimée,  &  couverte  d'un 
léger  duvet  blanchâtre.  La  bouche  a  la  forme  d'une 
trompe  très-déliée.  Les  antennes  font  filiformes , 
prcfque  fétacées,  de  la  longueur  Je  la  nu:tié  du 
corps.  Les  pattes  font  courres  ,  noires.  Les  anneaux 
de  l'abdomen   font  très-appartns. 

Cette  Cochenille  ne  fe  trouve  qu'en  Amérique  ,  te 
particulièrement  au  Mexique.  C'elr  cette  produc- 
tion allez  connue  par  le  grand  ufage  qu'on  en 
fait  dans  l'art  àc  la  teinture,  &  qui  nous  donne 
la  "'-lie  couleur  d'écar'.ate.  Elle  a  dû  mériter  auflî, 
comme  objet  très  important  du  commerce,  une 
ition  particulière  dans  les  généralités  que  nous 
avons  préfentées  au  commencement  de  l'article. 
Nous  y  renvoyons  le  lecteur ,  pour  ne  pas  tom- 
ber dan";  des  redites.  Les  auteurs  qui  ont  parlé  de 
cette  Cochenille  n'en  onr  pas  donné  de  bonnes 
figures,  parce  qu'ils  les  ont  faires  fur  des  individus 
defléthés,  tels  qu'ils  viennent  de  L'Amérique.  De 
Géer  aveit  reçu  de  Surinam  ,  par  les  (oins  de 
Daniel  Rolanùer,  un  boa  nc.ibrc  de  ces  infectes 
confervés  dans  de  l'efprit-de-vin  ,  &  que  ce  natura- 
lise avoit  ramaiTés  lui-même  fur  le  Caci'/s  Opun- 
tia, dans  l'île  de  St.-Euftache.  Le  même  Rclander 
fit  auiïi  parvenir  au  jardin  Je  botanique  à  Upfal  , 
une  petite  plante  de  cer;e  efpece  ,  route  verte  , 
fraîche,  &  couverte  de  plusieurs  Cochenilles  vi- 
vantes, comme  le  rapporte  Limé  ;  mais  elles  ne 
relièrent  pas  long-temps  en  vie.  Il  eft  très-incertain 
cependant ,  fi  ces  Cocheni 'les  de  St.-Euftache  font 
de  la  même  efpèce  que  celles  qui  fe  recueillent 
au  MexiquCj  d'autant  que  l'eau  de  vie  où  elles 
étoient  plongées,  n'avoit  aucune  teinture  rouge, 
félon  de  Géer.  Peut-être  qu'il  en  eft;  de  ces  Co- 
chenilles comme  de  celles  qui,  fuivant  Réaumur, 
furent  envoyées  par  M.  Duhamel,  de  St.-Domiugue 
à  Paris,  ayant  été  prifes  fur  l'Opuntia,  mais  dont 
on  ne  pût  tirer  qu'une  foible  teinture  d'un  alfez 
mauvais  rouge ,  quoiqu'elles  eu(fent  tout  l'exté- 
rieur de  la  Cochenille  qui  nous  vient  du  Mexique, 

18.  Cochenille  farineufe, 
Coccv s  farinofus . 
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Cotcus  evatus  ,   pallide  fufcus  ,  albo  farinofus.     »       Coccus  Characias.  Dorth.  Journ.'de  pkyf  mars 

1 78 j.  p.:g.  107.  —  m.  PI,  I.  fig.  14.  15.  l(<. 


Coccus  farinofus  Alni  ovatus  tomcntofus  pallide 
fufcus  clbo  farinofus ,  Alni.  Deg.  Mcm.  inf  t.  6. 
p.  44:.  n°.  3.  pl.it.  fig.  16.  —  11. 

Gallinfeéte  poudrée  de  [Aune  ovale  cotonneufe 
d'un  brun  clair  toute  poudrée  de  blanc,  de  l'Aune. 
Via.   Ib. 

Coccus  faiiiiofus  ovatus  tomentofus  pallide  fuf- 
cus  albo  farinofus.  L  I  N.  Syft.  aat,  edit.  13. 
pag.  1110, 

Modeer.  AU.  gothenb.  1.  pag,  to.  $.  38. 

La  femelle  eft  ovale,  un  peu  déprimée,  longue 
environ  de  deux  lignes ,  d'un  brun  rougeàtre  , 
couverte  en  deiTus,  d'une  pouflîère  blanche.  Le 
corps  eft  divilé  en  quatorze  anneaux  allez  diftinéls.  Les 
cotés  lont  garnis  de  plufieurs  petites  touffes  d'un 
duvet  blanc  &  cotonneuv.  Les  an:ennes  lont  bru- 
nes ,  déliées ,  courtes  ,  filiformes ,  prefquc  en  malle. 
Les  pattes  font  courtes  &   brunes. 

Cette  Cochenille  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les 
branches  de  l'Aune.  Après  qu'elle  eft  fixée ,  fon 
corps  eft  bientôt  couvert  d'une  couche  de  matière 
cotonneufe  Se  blinche.  Cette  couche  devient  de 
plus  en  plus  épaille ,  de  lortc  qu'a  la  fin,  prefque 
tour  le  dellus  du  corps,  excepté  près  de  la  tête  , 
en  eft  couvert.  Le  dellous  du  corps  n'eft  point  en- 
dure de  cette  matière  cotonneufe,  &  la  maiTe  de 
coron  s'étend  à  l'autre  bout  beaucoup  au-delà  de 
l'extrémité  du  corps.  Elle  foime  une  nichée  molle 
où  font  dépofés  les  œufs  cj  le  l'infeére  met  au 
jour.  Ces  œufs  font  accumulés  en  monceaux  les 
une  fur  les  autres  ,  Se  le  coton  leur  fert  également  de 
couche  Se  de  couverture.  La  ponts  finie,  l'infecle 
meurt  Se  fe  deffèche  peu-à-peu.  Les  œufs  font  très- 
petits  ,  ovales  &  d'un  jaune  clair.  Quand  on  les 
enlève  hors  du  nid  ,  on  entraîne  en  même-temps 
un  grand  nombre  de  fils  cotonneux,  qui  y  reftent 
adhérans ,  parce  qu'ils  font  comme  gluans ,  de 
forte  qu'ils  s'attachent  facilement  à  tout  ce  qui 
les  touche.  De  Géer  ayant  ô:é  à  une  de  ces  Co- 
chenilles la  couche  cotonneufe  qui  couvroit  le  def- 
fus  de  fon  corps ,  elle  reparut  le  lendemain  avec 
une  nouvelle  couche  femblable,  quoique  moins 
épaifle  que  la  précédente.  11  paroît  donc  que  la 
matière  cotonneufe  doit  être  allez  abondante 
dans  ces  infectes.  Ces  Cochenilles  ne  fe  fixent  ja- 
mais tellement  à  i'écorce  qu'elle  ne  puiilent  plus 
changer  de  lieu,  au  moins  jufqu'à  'a  ponte  ,  aptes 
laquelle  achevée,  elles  meurent  fut  place  &  fe 
deirechent. 

19.  Cochenille  du  Characias. 

Coccus  Characias . 

Coccus  antennis  pedibufque  fufeo-ferrugineis ,  cor- 
pore  albo  ,   laminis  albis  appendiculaio. 


Doithifia  Characias.  Bosc.  Journ.  de  phyf  fev. 
I784-.P^-  I-  —  3-  «*•  l-f'ê-  *•  3-  4- 

Le  mâle  a  environ  une  ligne  Je  demie  de  long  , 
les  ailes  non  comprifes  ,  fes  antennes  font  fétacées  , 
plus  longues  que  le  corps.  L'abdomen  eft  garni 
au-dedus  de  la  partie  poltérîeùre  ,  d'une  infinité  de 
filets  de  foie  blanche  ,  formant  une  houppe  plus 
longue  que  les  aîles.  La  trompe  ,  fuivant  i'obfer- 
vation  de  M.  Dorthe  ,  lui  manque  entièrement.  Les 
aîles  font  grandes  ,  demi  -  tianfparentes  ,  6c  d'un, 
gris  de  plomb. 

La  femelle  a  de  deux  à  trois  lignes  de  long. 
Ses  antennes  font  courtes,  filiformes,  d'un  brun 
ferrugineux.  Tout  le  corps  eft  couvert  d'une  ma- 
tière blanchâtre ,  qui  forme  plufieurs  appendices 
de  chaque  côté  de  l'abdomen,  &  quelques  lames 
à  la  partie  fupérieure.  L'abdomen  eft  quelquefois 
terminé  par  un  grand  nombre  de  filets  longs  Se 
tellement  réunis  qu'il  (emble  ne  former  qu'une 
matière  folide  Se  fiiuble.  Si  on  enlève  la  matière 
farineufe  qui  couvre  tout  le  corps ,  on  apperçoit 
neuf  ftries  tranfverfales  ,  &  le  corps  paroît  alors 
rougeâtte.  Les  pattes  lont  d'un  brun  ferrugineux. 
La  trompe  eft  courte  Se  placée  entre  la  première 
paire  de  pattes. 

Lorfque  le  remps  de  la  ponte  approche ,  vers 
le  commencement  du  printemps,  il  fe  forme  à  l'en- 
tour  de  la  partie  pofttrieure  de  la  femelle  un  pro- 
longement comme  une  forte  de  fac  ,  dont  l'inté- 
rieur le  remplit  d'une  matière  qui  fuinte  du  corps 
Se  devient  un  duvet  cotonneux  :  c'eû-là  qu'elle 
pond  ifes  œufs ,  c'eft  dans  le  même  lieu  qu'ils 
doivent  éclore.  Comme  ce  fac  paroît  être  une  con- 
tinuité du  corps  de  la  mère ,  on  croiroit ,  à  voir 
fortir  les  petits  vivans  par  le  trou  poitérieur,  qu'elle 
eft  vivipare  ;  mais  en  ouvrant  le  fac  ,  on  trouve 
fouvent  des  petits  nouvellement  éclos  ,  &  des  œufs 
qui  ne  le  font  point  encore.  Les  petits  qui  font  à 
la  fortie  font  plus  gros  que  ceux  qui  font  plus 
enfoncés,  Se  les  œufs  non  éclos  font  vers  l'anus. 
Lorlque  ces  petites  larves  ont  pris  alTez  d'accroif- 
fement,  on  les  voit  déloger  8c  fe  répandre  fur  leur 
plante  nourricière  6c  favorite,  fEupkorbia  -  chara- 
cias ,  à  fon  défaut,  l'Euphorbia  philoflla.  On  ne 
les  [trouve  pas  fur  d'autres  efpcces  d'Euphorbe-, 
Lorfque  ces  deux  leur  manquent,  elles  s'attachent 
à  toutes  fortes  de  plantes  ;  mais  on  voit  qu'elles 
y  languilTent  ;  elles  ne  parviennent  point  a  leur 
grolfeur  naturelle,  leur  ponre  n'eft  poinr  aufli  con- 
sidérable. De  quelque  plante  qu'elles  le  nourrilTenr, 
on  les  voit  tou)ours  enfoncer  leur  trompe  ou  fur 
la  tige  ou  au-deilous  des  feuilles,  jamais  au-def- 
fus.  C'eft  fous  les  feuilles  que  ces  tarves  fubirlenc 
leurs  mues.  La  première  mue  arrive  environ  un 
mois  après  leur  fortie.  Dans  cette  enfe,  les  lames 
N   2. 
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fanneufes  fe  détachent  de  leur  cotps  ;  il  Ce  fait 
une  ouverture  fur  la  partie  antérieure  du  dos  : 
c'eft  par-la  que  l'iafeéte  fort  de  fon  fourreau , 
qui  conferve  la  forme  des  pattes,  des  antennes, 
desanneaux.il  eft  alors  tout  nud,  (on  corps  Se  Ces 
pattes  font  couleur  de  chair;  le  même  jour  on  les 
"voit  Ce  recouvrir  de  nouvelles  lames  ,  qui ,  trois 
ou  quatre  jours  après  ,  ont  pris  un  accroiflement 
confidérable ,   Se  les  pattes  deviennent   noirâtres. 

C'efl  dans  le  mois  de  feptembre  ,  après  la  troi- 
fïèrne  ou  quatrième  mue ,  qu'on  voit  paroître  les 
rnàlcs  aîlés ,  en  fort  petit  nombre  :  on  ne  peut 
en  trouver  qu'un  ou  deux  fur  deux  ou  trois  cents  fe- 
melles. Plus  déliés  qu'elles ,  ils  font  auflî  plus  agiles. 
Lorfqu'ils  font  en  repos,  ils  tiennent  leurs  aîles 
couchées  ,  Se  ordinairement  ils  les  tiennent  élevées 
lotfqu'ils  font  en  mouvement  :  or.  les  voit  cou- 
rir, les  aîles  élevées,  d'une  femelle  à  l'autre  ,  & 
fuffire  à  plufieurs  dans  leurs  amours.  Le  mâle  fe 
met  fur  le  dos  de  la  femelle,  &  recourbe  un  petit 
aiguillon  placé  à  l'extrémité  de  fon  corps  fous  la 
houpe  foyeufe,  qu'il  introduit  dans  la  partie  pos- 
térieure de  fa  compjgne.  Après  quelques  jours  de 
courfe,  il  fe  retire  au  pied  de  la  plante  ,  fous  des 
pierres,  où  fon  corps  demeurant  dans  l'inaction, 
le  recouvre  de  tous  côtés  d'une  matière  coton- 
neufe  très-fine,  qu'on  prendroit  prefque  pour  une 
moiiîflure.  C'eft  la  fans  doute  qu'il  trouve  bien- 
tôt la  fin  ;  car  ,  n'ayant  point  de  trompe ,  il  paroît 
defliné  par  la  nature  à  ne  prendre  aucune  nour- 
riture dans  fon  dernier  état. 

Les  femelles  font  encore  fujettes  à  muer  après 
l'accouplement,  non  pas  à  la  vérité  aufli  fréquem- 
ment qu'auparavant.  Dès  que  les  froids  furviennent , 
elles  cherchent  à  fe  mettre  en  fureté  ;  elles  def- 
cendent  le  long  de  la  tige  de  la  plante  ,  &  s'en- 
foncent autant  qu'elles  peuvent ,  dans  la  terre  , 
près  des  racines,  ou  bien  elles  fe  cachent  fous 
des  pierres  voilines  :  elles  fonr  là  dans  une  efpèce 
d'engourdiflement ,  tel  que  l'éprouvent  la  plupart 
des  infectes  qui  vivent  en  hiver.  Lorfqu'elles  fentent 
cependant  au  milieu  d'un  beau  jour  la  chaleur  du 
foleil ,  elles  fortent  de  leurs  retraites  &  fe  répandent 
fur  leur  plante,  ou  bien  fur  les  moufles  des  envi- 
rons; dès  que  la  nuit  approche,  elles  fe  retirent 
de  nouveau.  C'eft  ainfi  qu'elles  partent  l'hiver  , 
fans  faire  beaucoup  de  progrès  ,  parce  qu'elles 
prennent  peu  de  nourriture.  A  la  belle  faifon,  elles 
reprennent  vigueur  :  c'eft  alors  qu'on  voit  fe  for- 
mer à  leur  partie  poftérieure  ce  berceau  fingulier 
qui  doit  recevoir  leur  nombreufe  famille.  Elles  font 
leur  ponte ,  &  vivent  encore  languiflamment  plus 
d'un  mois  après  avoir  mis  bas. 

Comme  le  Puceron  Se  la  Pfïlle  ,  la  Cochenille 
characias  donne ,  par  la  partie  poftérieure ,  des 
globules  d'une  matière  vifqueufe  &  d'un  goût 
mielleux.    On  a  vpulu  favoir  fi  cet   infecte  pour- 
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roit  être  de  quelque  utilité  à  la  teinture.  On  en 
a  jette  fuffifante  quantité  dans  de  l'eau  bouillante. 
Les  lames  réfineufes  n'ont  pas  tardé  à  fondre,  fans 
pourtant  fe  mêler  avec  l'eau.  Après  une  allez  longue 
ébullition,  il  n'en  cfl:  réfulté  qu'une  légère  tein- 
ture jaunâtre.  Piuficurs  infectes  ont  des  ennemis 
particuliers,  celui-ci  eft  dans  ce  cas.  Une  larve  de 
Coccinelle  ,  hexapode,  couverte  d'une  pouflîère 
blanchâtre,  s'infmue  dans  le  fac ,  dévore  les  petits 
naillàns,  les  œufs  mêmes ,  fans  pourtant  attaquer 
la  mèie.  Dès  que  la  curée  eft  faite  ,  ce  quiduic 
deux  ou  trois  jours,  elle  fort  Se  court  attaquer 
d'autres  individus. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  fur  l'Eu- 
phorbe characias ,  Eupkorbia  characias  :  je  l'ai 
trouvée  aux  environs  de  Paris,  fur  la  Ronce. 

COCON.  On  défigne  particulièrement  par  ce 
mot ,  le  tiflu  filamenteuxqui  fert  d'enveloppe  au  Ver- 
à-foie,  Se  dont  on  retire  par  le  moyen  du  tirage, 
cette  fubftance  fi  employée  &  (I  précieufe  ,  que 
nous  appelions  foie.  Voy.  Bombix.  On  donne  plus 
généralement  le  nom  de  coque,  aux  différentes  en • 
veloppcs  formées  par  d'autres  infectes.  Voy.  Coque. 

COL,  collum.  On  défigne  fous  ce  nom  la  partie 
effilée  qui  fépare  la  tête  &  le  corcelet  de  quel- 
ques infectes.  Cette  partie  eft  bien  diftinéle  dans 
les  Diptères;  mais  dans  prefque  tous  les  infeéf  es , 
la  tête  eft  tellement  rapprochée  du  corcelet,  qu'oa 
ne  peut  appercevoir  le   col. 

COLEOPTERE  Coleottera.  On  a  donné  le 
nom  de  Coléoptères  aux  infectes  qui  ont  deux 
aîles  membraneufes,  veinées,  cachées  fous  des  ef- 
pèces  d'étuis  nommés  élytres ,  convexes  d'un  côté  , 
concaves  de  l'autre,  coriaces ,  alTez  durs,  joints 
l'un  à  l'autre  par  une  ligne  ou  future  droite.  Le 
nom  de  Coh'optère  eft  formé  de  deux  mots  grecs , 
dont  l'un  koMos  ,  lignifie  étui ,  fourreau  ,  &  l'au- 
tre ,   W]vi( ,  génitif  7f]>ifos ,   veut   dire  aîle. 

Les  aîles  des  Coléoptères  font  repliées  fur  elles- 
mêmes,  &  cachées  fous  les  élytres,  lorfque  J'in- 
fecte n'en  fait  pas  ufage  ;  mais  lorfqu'il  veut  vo- 
ler ,  il  écarte  latéralement  les  élytres,  &  déployé 
les  aîles.  Les  élytres  ouvertes  &  aflez  écartées  pour 
ne  pas  gêner  le  jeu  des  aîles  ,  contribuent  par  leur 
pofition  horizontale ,  &  par  leur  concavité ,  à 
faciliter  le  vol  :  elles  ne  font  cependant  aucun 
mouvement  ,  tandis  que  les  aîles  feules  font  mifes 
en  jeu  ,  Se  en  frappant  l'air ,  occafionnent  le  vol. 
Les  aîles  des  Coléoptères  ne  font  pas  en  propor- 
tion avec  le  poids  de  leur  corps  :  elles  ne  font  pas 
aflez  grandes ,  &  elles  ne  font  pas  mues  par  des 
mufcles  aflez  vigoureux  ,  ce  qui  fait  que  ces  infecte 
volent  très-mal,  &  qu'ils  s'élèvent  avec  quelque 
difficulté.  Leur  vol  eft  court ,  incertain  ,  malafluré, 
ils  volent  pefamment  &  avec  effort ,  ils  frappent 
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l'air  fréquemment ,  &  le  moindre  vent  les  abat. 
Quelques-uns  même  ne  peuvent  faire  ulagc  de 
leurs  aîles  que  quand  l'air  eft  parfaitement  calme. 
Quelques  autres  ,  dont  le  corps  eft  plus  léger  , 
s'élèvent  &  volent  avec  un  peu  plus  de  facilité  , 
fur-tout  lorfque  le  temps  eft  chaud  Se  fec  ;  mais 
leur  vol  eft  court,  quoique  fréquent.  Aucun  Co- 
léoptère  d'ailleurs  ne  peut  voler  que  vent  arrière , 
&e  jamais  contre  le  vent. 

Un  grand  nombre  de  Coléoptères  fait  très-peu, 
ou  même  ne  fait  point  du  tout  ufage  de  fes  aîles. 
Ces  infectes  fe  tranfportcnt  d'un  lieu  à  un  autre  , 
ou  en  marchant  ou  en  fautant.  Mais  quelques- 
uns  manquent  entièrement  d'aîles  :  les  élytres  font 
alors  réunies  par  leur  future  ,  &  elles  ne  peuvent 
pas  s'ouvrir.  Cette  exception ,  qui  ne  porte  que 
fur  quelques  efpèces ,  ne  rend  pas  la  claffilication 
des  Coléoptères  doiiteufe  ,  puisqu'il  n'eft  pas  né- 
ceffaire  d'examiner  les  ailes  :  il  fuffit  de  faire  atten- 
tion aux  élytres  ,  qui  ne  manquent  jamais  ,  pour 
reconnoître,  au  premier  afpect,  un  Coléoptère  de 
tous  les  autres  in feétes.  Un  très-petit  nombre,  tels 
que  les  Nécydales  ,  les  Staphylins  Se  quelques 
Mordclles ,  ont  les  élytres  fi  courtes,  qu'elles  peu- 
vent à  peine  cacher  les  aîles.  Ces  élytres  cepen- 
dant ,  quelque  courtes  qu'elles  foient  ,  n'en  exif- 
tent  pas  moins,  Se  fe  font  aifément  reconnoître  par 
leur  forme,  leur  confiltance    Se  leur  pofition. 

Les  infectes  de  cet  Ordre  font  les  plus  nom- 
breux en  genres ,  Se  même  en  efpèces.  Ce  font 
ceux  ,  après  les  Papillons ,  qui  ont  été  ramaflés 
te  étudiés  avec  le  plus  de  foin  ,  dans  leur  dernier 
état ,  foit  à  caufe  de  la  couleur  brillante  de  la 
plupart  d'entr'eux  ,  foit  à  caufe  de  la  forme  fin- 
gulière  &  bizarre  d'un  grand  nombre  ,  foit  parce- 
qu'ils  font  plus  aifément  faifis  par  les  naturalistes 
Se  les  voyageurs  ,  foit  peut-être  auffi  parce  qu'ils 
font  plus  facilement  difUngués  les  uns  des  autres, 
que  ceux  des  autres  Ordres.  En  effet ,  les  Hymé- 
noptères ,  les  Hémiptères  ,  les  Diptères  ,  les  Ap- 
tères font  bien  moins  connus  que  ne  le  font  les 
Coléoptères.  Les  entomologiftes  fe  plaignent , 
avec  quelque  fondement  ,  que  les  voyageurs  n'en- 
voient ou  ne  rapportent  prefque  ,  de  leurs  voya- 
ges, que  des  Lépidoptères  &  des  Coléoptères; 
encore  parmi  ceux-ci  ,  choiûlTent-ils  ordinaire- 
ment les  efpèces  un  peu  grottes ,  Se  négligent-ils 
ceux  qui  n'ont  que  deux  ou  trois  lignes  de  lon- 
gueur ,  à  moins  qu'ils  ne  foient  brillans ,  ou  qu'ils 
n'ayent  une   forme    remarquable. 

De  la  génération  des  Coléoptères. 

Les  Coléoptères  patient  ,  ainfi  que  tous  les  in- 
fectes aîlés  ,  par  quatre  formes  différentes  :  celle 
d'oeuf,  celle  de  larve,  celle  de  nymphe  ,  &  en- 
fin celle  d'infecte  parfait.  Nous  allons  les  confidé- 
rer  fous  ces  quatre  formes. 
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Tous  les  Coléoptères  font  ou  mâles  ou  femelles; 
aucun  n'eft  hermaphrodite  ;  celt-à-dire,  pourvu  des 
deux  fexes ,  &  aucun  n'en  eft  privé  ,  ainfi  qu'on  le 
remarque  dans  un  grand  nombre  d'Hyménoptères. 
Les  parties  de  la  génération  font  placées  à  l'extré- 
mité du  ventre  ,  Se  cachées  dans  le  dernier  anneau," 
Ces  infectes  font  tous  ovipares ,  &  leur  accouple- 
ment eft  abfolument  néceila  re  pour  leur  reproduc- 
tion; mais  cet  accouplement  ne  peut  avoir  lieu 
que  lorfqu'ils  font  parvenus  à  leur  dernier  état; 
c'efl-à-dire  ,  lorfqu'ils  font  infectes  patfai's.  La  du- 
rée de  la  vie  ett  très-courte ,  dans  leur  dernier 
état  les  mâles  périffent  immédiatement  après  leur 
accouplement,  Se  les  femelles  auffitôt  que  leur  pon- 
te eft  finie.  Ainfi,  tous  ceux  qui  fe  font  accoup- 
plés  ,  dans  le  courant  du  printemps  ou  de  l'été, 
périffent  peu  de  temps  après  leur  derrière  méta- 
morphofe  ;  ceux  au  contraire  qui ,  nés  en  autom- 
ne, n'ont  pas  eu  le  temps  de  s'accoupler,  &  de  fc 
reproduire  avant  l'hyver  ,  furvivent,  pour  !a  plu- 
part à  cette  faifon  ,  s'accouplent  dès  la  fin  de 
ï'hyvcr,  &  périilent   bientôt  après. 

Ces  infectes  ne  s'accouplent  qu'une  feu'e  fois  , 
Se  cette  fois  fuffit  pour  féconder  tous  les  œufs  de 
la  femelle  ,  dont  le  nombre  eft  fouvent  très-con- 
fidérable.  La  durée  de  l'accouplement  eft  oïdinai- 
rement  de  plufieurs  heures  ,  fouvent  d'un  jour,  Se 
quelquefois  de  deux.  Le  mâle  eft  placé  fur  le  dos 
de  la  femelle  ,  Se  ne  fait  aucun  mouvement  ;  la 
femelle  refte  le  plus  fouvent  tranquille  ;  ou ,  fi 
elle  marche  ,  elle  emporte  alors  1:  maie  avec  elle. 
Les  parties  de  la  génération  lont  placées  à  l'extré- 
mité de  l'abdomen,  Se  cachées  dans  le  dernier  an- 
neau :  elles  ont  leur  ifTue  par  la  même  ouverture 
que  cellï  de  l'anus.  Si  on  comprime  un  peu  for- 
tement le  ventre  du  mâle  ,  on  fait  fortir  un  corps 
charnu  ,  aiTez  gros  ,  au  bout  duquel  fe  trouve  un 
autre  corps  mince,  prefque  cylindrique,  de  fnbl- 
tance  prefque  cornée  ,  à  chaque  côté  duquel  on 
voit  une  efpèce  de  crochet  deltiné  fans  doute  à 
accrocher  la  femelle  pendant  la  copulation.  Les 
parcies  génitales  extérieures  de  la  femelle  cenfit- 
tent  en  une  ouverture  deftinée  à  recevoir  la  par- 
tie du  mâ'e.  Cette  ouverture  eft  fimple  ,  dans  les 
efpèces  qui  dépofent  leuts  œufs  fur  les  feuilles  des 
végétaux  ;  elle  eft  accompagnée  d'une  efpèce  de 
tarière  dans  celles  qui  les  placent  dans  le  bois  , 
dans  la  terte  ou  dans  quelque  corps  folide. 

Les  femelles ,  ainfi  que  nous  l'avons  dit ,  font 
leur  ponte  peu  de  temps  après  leur  accouplement: 
elles  ne  peuvent  prendre  aucun  foin  de  leurs  œufs  , 
puifqu'elles  périffent  auffitôt  après  leur  ponte  ; 
mais  elles  ne  manquent  jamais  de  les  placer  à  portée 
de  la  nouriture  qui  convient  aux  larves  qui  doi- 
vent en  fortir.  Les  Chryfomèles,  les  Akifes  , 
les  Coccinelles  placent  leurs  œufs  fur  les  arbres 
Scies  plantes.  Les  DermefteSj  les  Anthrèncs  choi- 
[  fiffent  les/uMances   animales.  Les    Nicrophores , 
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les  Boucliers,  quelques  Staphylins  les  dépofent  dans 
les  cadavres  en  putréfaction.  Les  D:apères ,  les 
P.rdères  ,  les  Tricornes  les  confient  à  des  agarics  , 
des  champignons.  Les  Bruches ,  les  Charanfons 
piquent  les  goulfes  ,  les  filiques ,  les  graines  des 
plantes ,  fc  y  dépofent  leurs  œufs.  Les  Hanne- 
tons ,  les  Cétoines  ,  les  Mylabres ,  les  Canthari- 
des  les  enfoncent  dans  la  terre.  Les  Bouliers  ,  la 
plupart  des  Staphylins ,  les  Spéridies  les  placent 
dans  le  fumier  &  les  matières  végétales  en  putré- 
faction. Les  Capricornes,  les  Leptures,  les  Lu- 
canes ,  les  Buprelles  ,  les  Taupins  les  dépofent 
dans  la  fubftance  même  du  bois  dont  la  larve  fe 
nourrit.  Les  Hydrophiles,  les  Dytiques  font  leur 
ponte  dans  l'eau  ftagnante  ,  ou  dont  le  cours  eft 
peu  rapide.  Aucun  de  ces  œufs  n'a  befoin  d'in- 
cubation ;  ils  éc'.ofcnt  par  la  feule  chaleur  de 
l'atmofphère  5  &  la  larve  qui  en  fort,  à  portée  de 
la  nourriture  qui  lui  convient ,  n'a  befoin  d'aucun 
fecours  :  elle  vit  dans  le  même  lieu,  jufqu'à  ce  que  , 
parvenue  à  fon  dernier  état  ,  d'autres  befoins  l'ob- 
ligent  à  mener    un  autre  genre  de   vie. 

Les  œufs  varient  un  peu  quant  à  la  forme  ,  la 
conlîftance  Se  la  couleur.  Ils  font  ovales ,  ou 
aloncés ,  ou  applatis  par  les  deux  bouts  ;  ils  font 
le  plus  fouvent  iphériques.  Leur  enveloppe  eft  allez 
dure  fans  être  friable  :  elle  eft  rnembraneufe  ou 
coriacée ,  &  quelquefois  d'une  fubftance  prcfque 
cornée.  Leur  couleur  eft  ordinairement  blanchâ- 
tre, ou  pâle,  ou  jaunâtre,  quelquefois  brune, 
&  rarement  bleuâtre.  Ceux  qui  doivent  être  at» 
tachés  à  la  furface  de  quelques  "corps ,  tels  que 
les  feuilles  ou  les  tiges  des  végétaux ,  font  em- 
preints d'une  humeur  vifqueufe  qui  fèche  bientôt 
à  l'air ,  mais  qui  a  fervi  à  les  fixer. 

La  multiplication  des  Coléoptères  n'eft  pas  la 
même  dans  tous  les  genres  :  elle  eft  innombrable 
dans  quelques-uns,  tels  que  les  Hannetons  ,  les 
Carabes,  les  Dermeftes ,  les  Mylabres,  les  Can- 
tharides,  les  Chryfomèles  ,  les  Altifes ,  les  Cocci- 
nelles. Elle  l'eft  beaucoup  moins  dans  quelques  au- 
tres ,  tels  que  les  Bupreftes  ,  les  Taupins ,  les  Ca- 
pricornes ,  les  Nécydales,  les  Clairons.  Quelques 
autres  peut-être  ne  nous  paroiflent  très-peu  nom- 
breux que  parce  qu'ils  échappent  davantage  à  nos 
recherches  ,  foit  par  leurs  manières  de  vivie,  foie 
par   leur   petitefle. 

Tout  le  monde  connoît  la  manière  remarquable 
dont  les  Lampyres  femelles  attirent  les  mâles. 
L'accouplement  de  ces  infectes  a  lieu  pendant  la 
nuit.  La  femelle,  dépourvue  d  allés,  demeure  tran- 
quille, 8c  brille  au  loin  d'une  clarté  phofpho- 
rique  ,  fur- tout  dans  le  temps  où  elle  défire  l'ap- 
proche du  mâle;  celui-ci  vole  pendant  la  nuit,  & 
il  eft  attiré  de  loin  par  cette  clarté  phofphorique 
de  la  femelle. 

Quelques  Pimélies  femelles   ont  un  autre  moyen 
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d'attirer  les  mâles.  Là  Pimélie  ftriée  a  une  tach« 
arrondie,  chagrinée,  au  milieu  du  fécond  anneau 
de  l'abdomen  ,  par  le  moyen  de  laquelle  elle  pro- 
duit un  fon  allez  fort  en  frappant  contre  un  corps 
très-dur.  Le  bruit  avertit  le  mâle,  qui  ne  tarde 
pas  d'accourir,  &  l'accouplement  a  bientôt  lieu. 

Les  inftrumens  dont  les  Dytiques  &  les  hydro- 
philes font  pourvus  pour  faciliter  leur  accouple- 
ment, font  aufïï  très  remarquables.  Le  mâle  a  les 
tarfes  des  pattes  de  devant  larges  ,  garnis  en  def- 
fous  de  poils  roides,  courts  Se  crochus.  La  femcl'e 
a  les  tatfes  limples ,  mais  fon  dos  elt  fillonné  , 
ou  flrié,  quelquefois  cotonneux,  tandis  que  celui 
du  mâle  eft  Une  Se  poli.  Pendant  l'accouplement, 
le  mâle  a  ,  par  ce  moyen  ,  bien  plus  de  facilité 
de  fe  tenir  cramponné  fur  le  dos  de  la  femelle. 

Des  métamarphofes  &  mues  des  Coléoptères. 

Le  fécond  état  fous  lequel  fe  préfentent  le» 
Coléoptères  eft  celui  de  larve.  Les  larves  ont  le 
corps  compofé  de  douze  à  treize  anneaux  aflez 
diftincts  :  elles  font  apodes,  c'eft  -  à-dire  ,  fans 
pattes,  ou  bien  elles  font  munies  de  fix  pattes 
allez  dures,  nommées  pattes  écailleufes.  Elles  ont 
dix-huit  ftigmates,  neuf  de  chaque  côté,  au  moyen 
defquels  l'air  néceflaire  à  leur  refpiration,  eft  in- 
troduit dans  leur  corps.  Quelques-unes  font  pour- 
vues d'antennes  très-courtes,  différentes  de  celle» 
que  doit  avoir  l'infecte  paifait  Aucune  n'a  des 
yeux;  du  moins  font-ils  cachés  fous  plufieurs  en- 
veloppes, &  l'infecte  n'y  voit  point  encore  dans 
cet  état  de  larve. 

Les  Coléoptères,  ainfi  que  les  autres  infectes, 
prennent  tout  leur  accroiflement  fous  la  forme  de 
larve  ;  ils  ne  croirtent  plus  dans  le  troifieme  Se 
dans  le  dernier  état ,  &  ils  vivent  bien  plus  long- 
temps dans  l'état  de  larve  que  dans  celui  d'infecte 
parfait.  Quelques-uns  ne  relient  que  fort  peu  de 
temps  fous  la  forme  de  larve,  tandis  que  d'autres 
y  relient  plufieurs  années.  En  général,   les    larves 

1  qui  fe  nouirilfent  de  feuilles  de  végétaux,  telles 
que  les  Chryfomèles,  les  Altifes,  les  Ciiocères , 
ne  relient  guères  plus  d'un  mois  fous  cette  forme  ; 
celles,  au  contraire,  (qui  vivent  de  la  fubftance 
du  bois,  ou  qui,  enfoncées  dans  la  terre,  Ce 
nourrillent  de  racines  de  végétaux ,  y  reftent  une  , 
deux ,  trois  années ,  ou  même  davantage.  Dans 
tous  les  pays  froids  &  tempérés,  les  Coléoptères 
palfent  l'hiver,  ou  fous  la  forme  d'œuf,  ou  fous 
celle  de  larve ,  ou  enfin  fous  celle  de  nymphe. 
Ceux  qui  le  palfent  fous  la  forme  d'œuf,  font 
ceux  qui  vivent  peu  de  temps  lous  la  forme  de 
larve;  ils  naiifent,  croiflent ,  fe  reproduifent  Se 
meurent  dans  le  courant  de  la  belle  failon.  Les 
Coléoptères  qui  palleut  l'hiver  fous  la  forme  de 
larve   ou  de   nymphe  ,  font  ceux  qui  vivent  beau- 

,  coup  plus  que  les  autres  fous  ces  deux   dernières 
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formes  ;     ils   fe    nourriflent    de    la    fubftance  du 
bois ,  ou  vivent  dans  la  terre. 

Les  larves  muent  ou  changent  plufieuvs  fois  de 
peau  avant  de  fe  transformer  en  nymphe.  Cette 
opération  s'exécute  de  la  même  manière  dans 
toutes.  La  peau  fe  f  :nd  longitudinalemcnt  fur  le 
dos,  &  la  larve  fort  peu-à-peu  de  fou  enveloppe , 
en  détachant  fucceflîvement  toutes  les  parties  du 
corps.  Elle  fe  prépaie  a  cette  opération  par  une 
abftincnce  plus  ou  moins  longue,  &  elle  ne  re- 
prend de  la  nourriture  que  quelque  temps  après. 
Les  larves  des  Coléoptères  muent  ordinairement 
trois  ou  quatre  fois  avant  de  fe  changer  en 
nymphe. 

Toutes  les  Lrvcs  ne  font  pas  également  con- 
nues :  celles  qui  vivent  fur  les  plantes  ,  celles 
dont  les  mues  &  les  métamorphofes  s'exécutent 
à  découvert  fur  ces  mêmes  plantes,  font  beau- 
coup mieux  connues  que  celles  qui  vivent  dans  le 
bois  à  demi  pourri ,  ou  qui  fe  nourriflent ,  dans 
la  terre,  de  racines  de  végétaux.  La  plupart, 
échappant  à  nos  regards  par  leur  petitefle  ,  font 
plutôt  connues  par  le?  dégâts  qu'elles  font  à  nos 
boiferies ,  que  par  la  forme  de  leur  corps. 

Les  larves  font  en  'général  très-voraces  :  leur 
accroiflement  eft  d'autant  plus  prompt  que  leur 
nourriture  eft  plus  abondante  ,  Se  que  la  chaleur 
de  l'atmoiphère  eft  plus  grande.  Quelques-unes 
partent  l'hiver  fans  prendre  ^>refque  aucune  nour- 
riture Se  fans  croître  (enfibiement  ;  mais ,  dès 
que  le  retour  de  la  chaleur  les  a  ranimées ,  elles 
prennent  une  quantité  confijérable  de  nourriture , 
&  leur  accroiflement  eft  très-prompt.  Leur  bouche 
eft  munie  d'inftrumens  analogues  a  leur  manière 
de  vivre  ;  celles  qui  fe  nourriflent  de  fubftance 
végétale  ont  les  mandibules  bien  moins  dures , 
mues  par  des  mufeks  moins  forts  que  celles  qui 
fc  nourrirent  de  la  fubftance  du  bois.  Celles  qui 
vivent  dans  les  cadavres  ont  des  mandibules  pict- 
que  membraneufes  ,  Se  elles  font  fortir  de  leur 
bouche  une  liqueur  propre  à  ramollir  &  à  hâter  la 
putréfaction  des    chairs. 

Les  nymphes  des  Coléoptères  ne  prennent  point 
de  nourriture  ;  elles  ne  font  aucun  mouvement. 
Toutes  les  parties  extérieures  du  corps  de  l'infeéte 
parfait  fe  montrent  à  travers  la  peau  qui  le  re- 
couvre :  elles  reftent  pendant  quelque  temps  dans 
cet  état,  'après  quoi  elles  quittent  leur  peau  de 
nymphe,  &  fe  montrent  fous  la  forme  d'infecte 
parfait.  Quelques-unes  font  cachées  dans  la  terre, 
&  enfermées  dans  une  efpèce  de  coque  que  la 
larve  a  conftruite  (les  Hannetons  ).  D'autres  reftent 
nues  &  fixées  par  leur  anus  ,  à  quelque  plante 
ou  autre  corps  (  les  Coccinelles  ). 

On  élève  difficilement  les  larves  des  Coléoptères, 
«  caufe  de  leur  manière  de  vivre.  Il  eft  prefque 
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impofliblc  d'élever  celles  qui  fe  plaifenc  dans  les 
cadavres  &  dans  les  boufes,  celles  qui  rongent  les 
tiges  &  les  racines  des  plantes ,  celles  qui  vivent 
dans  la  terre.  On  peut  ékver,  avec  la  farine  de 
feigle  ou  de  froment ,  les  larves  qui  fe  nourriflent 
de  la  fubftance  du  bois  ;  mais  il  eft  très  -  rare 
qu'elles  parviennent  à  l'état  parfait.  Quelques  unes 
(e  changent  allez  bien  en  nymphe  ,  mais  elles 
périment  ordinairement  fous  cette  forme. 

De  la  nourriture  &  des  habitudes  des  Colcoptèret. 

L'hiftoire  des  infectes  eft  beaucoup  plus  intéref- 
fante,  Iorfqu'on  étudie  ces  petits  animaux  à  chaque 
époque  de  leur  vie,  Iorfqu'on  les  fuit,  depuis  le 
moment  qu'ils  fortent  de  l'oeuf,  jufqu'à  celui  de 
leur  accouplement  &  de  leur  ponte.  Les  toits 
qu'ils  font  dans  l'état  de  larve  ,  aux  plantes  , 
aux  bois,  aux  fubftances  animales,  font  bien 
plus  confidérables  que  ceux  quils  peuvent  occa- 
îïonner  dans  l'état  d  infecte  parfait.  Dans  leur 
premier  âge,  les  infectes  ont  befoin  d'une  nour- 
riture abondante ,  pour  que  leur  corps  fe  déve- 
loppe Se  prenne  tout  fon  accroiflement.  Dans  leur 
dernier  âge,  les  infectes  ne  ctoiflent  plus;  h  plus 
grand  nombre  ne  prend  plus  d'aliment ,  Se  ne 
femble  plus  occupé  que  du  foin  de  fe  reproduire 
Se  de  perpétuer  ion  efpèce. 

On  connoît  les  ravages  que  les  Bruches  Se  les 
Charanfon  font  aux  drïerentes  graines;  mais  c'eft 
uniquement  dans  l'état  de  larve  que  ces  infectes 
rongent  la  fubftance  farineufe  de  ces  graines  La 
Bruche  eft  parvenue  à  toute  fa  grofleur  lorfqu'eile 
a  fini  fa  provifion  :  elle  a  eu  l'a  tenrion  de  fe 
ménager  une  ilfue  avant  de  fe  changer  en  nymphe , 
en  rendant,  à  un  ce  ain  endioit  d:  la  graine,  'a 
peau  fi  mince ,  que  le  moindre  effort  luftît  peur 
la  percer  La  larve  pafle  l'hiver  dans  la  graine  , 
s'y  change  en  nymphe  au  commencement  du  prin- 
temps ,  ou  même  avant  la  fin  de  l'hiver,  &  l'in- 
fecte parfait  en  fort  au  printemps.  La  Bruche  alors 
ne  fait  plus  aucua  tort  aux  graines  ;  elle  fréquente 
les  fleurs,  Se  cherche  à  s'accoupler.  Après  l'ac- 
couplement, la  femelle  revient  fur  les  jeunes  fi- 
liques  pour  y  faire  fa  ponte. 

Les  Charanfons  des  blés,  vulgairement  connus 
fous  le  nom  de  Calandres  ,  font  bien  plus  de  torts 
aux  grains  dans  l'état  de  larve  que  dans  celui 
d'infecte  parfait.  Leeuvcenhœk  cependant  croit 
avoir  remarqué  que  le  Charanfon  continuoit  à  fe 
nourrir  du  giain,  qu'il  parvenoit  à  enlever  peu- 
à-peu,  par  le  moyen  de  fa  longue  trompe,  toute 
la  fubftance  farineufe  ,  ne  lailiant  fouvent  que 
l'écorce.  Reaumur,  Se  d'autres  célèbres  naturalises, 
ont  auflî  avancé  que  cet  infecte  étoit  autant  nui- 
fible  fous  l'une  que  fous  l'autre  forme,  que  le 
Charan(bn4  avec  fa  longue  trompe,  enlevoit  peu- 
à-peu  toute  la  f-tine    du  grain.    Ces  auteurs  ont 
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pu  être  trompés  par  les  appareuces,  &  prendre 
le  ravage  occalîonné  par  la  larve  pour  celui  de 
l'infecte  parfait.  L'obfervation  démontre  que  les 
Charanfons  des  blés  ne  prennent  que  peu ,  ou 
même  point  de  nourriture  folide  ,  qu'ils  cherchent  à 
s'accoupler  auflitôt  après  leur  dernière  métamor- 
phofe  ,  &  à  faire  leur  ponte  fur  les  mêmes  grains. 
J_e  Charanfon,  dans  fon  dernier  état,  n'elt  donc 
à  redouter  qu'à  caufe  de   fa  ponte. 

Les  Anthrénes,  les  Dermcftes ,  rongeurs,  d.ins 
leur  premier  état ,  des  pelleteries  &  de  toutes  les 
fubftances  animales  ,  fe  contentent  du  nectar  des 
fleurs,  lorfqu'ils  font  devenus  infectes  parfaits  ;  les 
femelles  feules  retournent  aux  cadavres  pour  y 
faire  leur  ponte.  Les  larves  des  Cétoines ,  fi  nui- 
fibles  aux  racines  des  plantes,  ne  vivent  plus  que 
du  fuc  contenu  dc.n^  les  fleurs,  lorfqu'clles  font 
parvenues  à  leur  dernier  état.  Les  Priones  ,  les 
Capricornes,  les  Leptures,  les  Bupreftes,  les  Tau- 
pins  &  tant  d'autres,  attaquent  la  fubftance  du 
bois  dans  leur  état  de  larve,  tandis  que  l'infecte 
paifait  ne  fe  trouv  •  plus  que  fur  les  fleurs  &  fur 
le  tr  ne  des  a'.bres  auxquels  il  ne  fait  aucun  toit. 
Les  Cr'ncères,  le?  Alt.lcs,  les  Chryfomèles ,  les 
Galeniques  font  bien  plus  nuiliblcs  aux  plantes, 
dont  elles  rongent  les  feuilles,  dans  leur  premier 
que  dans  leur'<lernier  état.  La  larve  duTénébrion 
tnclitor  fe  nourrit  de  la  farine  de  froment  ou  de 
feigle;  &  l'infecte  paifait,  qu'on  trouve  fréquem- 
me'nt  dans  les  niaifons,  ne  touche  plus  à  ces  lubf- 
tances.  1  e  Clairon  apivore  ne  fait  aucun  mal  aux 
Abeilles,  tandis  que  fa  larve  vit  dans  les  nids  des 
Abeilles  maçonnes ,  &  fe  nourrit  des  larves  &  des 
nymphes  de  ces  infedes.  Les  Coccinelles  ne  font 
redoutables  aux  Pucerons  &  aux  Cochenilles  que 
fous  la  forme  de  larves ;  l'infecte  parfait  n'eft  point 
du  tout  malfaifant. 

Parmi  les  infectes  carnaciers  ,  on  remarque  le 
Scarite ,  le  Carabe  ,  la  Cicindèle.  J'ai  renfermé 
dans  une  même  boîte  plufieurs  gros  Scarabés  & 
différens  a' très  petits  infectes,  avec  le  Scarite 
géant;  celui- à  avoit  tout  mis  en  pièces  le  lende- 
main, &  en  avoit  dévoré  une  grande  partie.  Les 
Carabes  &  les  Cicindeks  font  la  guerre  aux  autres 
petits  infectas;  ils  les  attrapent  à  la  courte,  les 
faififfent  avec  leurs  longues  mandibules ,  &  les 
dévorenr.  Ces  infectes  font  auflî  carnaciers  fous 
l'une  que  fous   l'autre  forme. 

Les  Coléoptères  font  répandus  par-tout  :  on 
les  rencontre  courans  fur  la  terre  ou  fur  le  fable; 
on  les  trouve  dans  les  fientes  des  animaux,  dans 
la  terre,  fous  les  pierres,  à  la  racine  des  plantes, 
dans  les  troncs  des  arbres  morts,  ou  même  vi- 
vans ,  dans  les  boiferies,  les  charpentes,  dans  les 
cadavres  frais  ou  dans  les  fubftances  animales 
dclTéchées;  on  les  voit  fréquemment  fur  les  fleurs 
&  fur  les  feuilles  des  fiantes  &  des  arbres. 
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La  bouche  de  tous  les  Coléoptères  eft  munie" 
de  mandibules  plus  ou  moin  groins ,  plus  ou 
moins  fortes,  &  plus  ou  moins  longues  &  denrées, 
fuivant  la  nourriture  dont  ils  font  ufage.  Quel- 
ques-uns cependant  paroiffent  manquer  de  mandi- 
bules ,  du  moins  font-elles  petites,  membraneufes, 
incapables  de  fervir  à  l'infecte  :  ce  font  les  erpèces 
qui  ne  prennent  aucune  nourriture  ,  ou  qui  vivent 
du  fuc  répandu  dans  les  fleurs  ,  telUs  que  les 
Cétoines.  Les  Boufiers ,  qui  ne  fe  trouvent  que 
dans  les  fientes  humides  des  animaux ,  &  qui  ne 
prennent  pas  d'autre  nourriture  ,  qui  fe  contentent 
de  fucer  cette  matière  prefque  liquide  dans  la- 
quelle ils  vivent,  n'ont  auifi  point  de  mandibules 
folides. 

On  ne  trouve ,  parmi  les  Coléoptères  ,  aucun 
infecte  venimeux;  aucun  n'eft  armé  d'aiguillon  , 
aucun  ne  pique  ,  aucun  n'eft  dangereux  pour 
l'homme  ou  les  quadrupèdes  vivans.  Cependant 
quelques  uns  mordent  ou  pincent  fortement  lors- 
qu'on les  faifit,  tels  que  les  Scatitcs,  les  Carabes, 
les  Cicindèles ,    le   Manticore. 

Ufdges  économiques  y  propriétés  médicinales. 

Aucun  Col:optère  n'eft  employé  dans  les  arts. 
Nous  croyons  cependant  que  quelques-uns  pour- 
roient  y  être  de  quelque  utilité.  Le  Méloë  Prof» 
carabe  fait  fortir  de  la  bouche  &  des  articulations 
des  pattes,  lorfqu'on  le  prend  ,  une  liqueur gommo- 
réfineufe  ,  d'une  belle  couleur  jaune-orangée  ,  qui 
pourroit  être  employée  dans  la  peinture,  ou  dans 
la  teinture  ,  cet  infecte  eft  gros  &  abondant.  On 
pourroit  aulli  extraire  de  la  plupart  des  infectes  , 
tels  que  les  Mylabres,  les  Carabes,  les  Cantha- 
rides ,  un  fel  utile  dans  la  Médecine ,  dans  les 
ans,  &  fur-tout  dans  la  teinture. 

Le  brillant  métallique  de  quelques  Cétoines  ,' 
d'un  grand  nombre  de  Bupreftes;  les  belles  cou- 
leurs de  quelques  Charanfons,  de  quelques  Carabes, 
pourroient  fervir  à  faire  des  ouvrages  en  bijoute- 
rie, qui  ne  le  céderoient  pas,  pour  l'éclat,  à 
tout  ce  que  l'argent,  l'or,  l'azur  &  les  pierres 
précieufes  nous  préfentenr.  Plulieurs  amateurs  ont 
fait  monter  des  bagues  avec  le  Chaianfon  royal  , 
dont  les  couleurs  d'or  très-brillant ,  de  vert  doré  , 
d'azur  &  de  pourpre,  font  le  plus  bel  effet.  Les 
Indiens  emploient  quelques-uns  de  ces  inf.  êtes 
comme  ornement  :  les  femmes  en  font  des  efpèces 
de  collier  ,  de  pendans-d'oreilles ,  de  guirlandes 
dont  elles  fe    parent. 

Les  Romains  fervoient  fur  leurs  tables  les  larves 
de  quelques  efpèces  de  Coléoptères,  tels  que  le 
Cerf-  volant ,  le:  gros  Capricornes,  qu'ils  retiroient 
du  bois  des  vieux  Chères,  &  qu'ils  nourrifioient 
&  engraiflbient  avec  de  la  farine.  'Les  Américains 
&  les  Indisns  regardent  aufli  tes  larves  des  Cha- 
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ranfons  palmiftcs  comme  un  mets  délicat.  Ces 
larves  fe  noarrilTcnt  de  la  fubftance  tendre  qui  fe 
trouve  au  fommet  de  lu  tiç;c  des  Palmiers  cjui 
croiflent  abondamment  dans  les  contrées  chaudes 
«les  deux  Indes  ;  mais  pour  reiirer  ces  larves  ,  i! 
faut   ncceflaucmcnt   aba:trc  £c  facrificr  l'arbre. 

les  Can:hr.ridcs  ,  très-communes  en  Efpagne  , 
en  Italie,  en  France,  en  Allemagne,  &  dans  pref- 
que  toute  l'Europe  ,  fournirent  a  la  médecine  un 
«le  fes  plus  puiflans  remèdes.  Ces  infectes  font  prin- 
cipalement employés  à  l'extérieur  ,  comme  véfica- 
«oirc%  On  les  fait  auffi  prendre  intérieurement  , 
rea, s  avec  beaucoup  de  circonfpe&ion  ,  &  à  très- 
petite  dofe  ;  car  leur  ufage  interne  eft  quelque- 
fois fuivi  d'accidens   très-fâcheux. 

Les  Cantharides  des  anciens  &  celles  des  Chinois 
ne  font  pas  les  mêmes  que  celles  des  Européens. 
Les  Chinois  employent  le  Mylabre  de  la  Chi- 
corée, My 'abris  Cichorii  ,  &  il  parois,  par  ce  que 
dit  Diofcoride,  Mat.  Med.  lit.  i,  cap.  «c  ,  que 
les  Cantharides  des  anciens  étoient  les  mêmes  que 
celles  dont  les  Chinois  fe  fervent  encore  aujour,- 
d'hui.  «  Les  Cantharides  .les  plus  efficaces  ,  dit 
M  Diofcoride,  font  celles  de  plulieurs  couleurs ,  qui 
»  ont  des  bandes  jaunes,  tranfverfes,  avec  le  corps 
»  alongé,  gros  &  gras;  celles  d'une  feule  couleur 
»  font  fans  forces.  »  La  delcription  que  cet  au- 
teur donne  de  la  Cantharide  ne  convient  point  à 
notre  efpèce .  qui  eft  d'une  belle  couleur  verte  : 
elle  convient  bien  mieux  au  Mylabre  de  la  chi- 
corée ,.  très-commun  d'ailleurs  dans  le  pays  qu'ha- 
bitoit  Diofcoride ,  &c  dans  tout  le  Levant. 

On  voit  que  nos  Cantharides  ne  font  pas  les 
fenls  infectes  qui  ayent  été  employés  comme  véfi- 
catoires.  M.  Geoffroy  eft  porté  à  croire  que  les 
Carabes  pourroient  auffi  fervir  aux  mêmes  ufages. 
On  a  peut-être  trop  négligé  de  faire  des  expé- 
riences fur  les  infedes  relativement  à  leur  utilité 
dans  la  médecine  &  dans  les  arts  :  leur  petiteiïe 
fans  doute  les  a  trop  fait  méprifer.  Il  n'eft  pas 
douteux  cependant  qu',1  n'y  en  ait  un  grand  nombre 
dont  les  vertus  foient  égales  à  celles  de  la  Can- 
tharide; &  pluiicurs  autres,  moins  acres,  moins 
cauftiques,  pourroient,  dans  divers  cas,  être  pris 
intérieurement  avec  beaucoup  p!us  d'avantage  que 
ia  Cantharide.  Le  Mélo'ë  Profcarabé  ,  dont  on  a 
tant  vanté  depuis  peu  l'efficacité  dans  la  rage , 
étoit  employé  ,  du  temps  de  Mathiole  ,  dans  cette 
terrible  maladie,  peut-être  avec  auffi  peu  de.  fuc- 
cès  que  dans  ces  derniers  temps.  Cependant  les 
vertus  du  Profcarabé  égalent  au  moins  celles  des 
Cantharides;  on  prétend  même  que  cet  infecte, 
pris  intérieurement ,  eft  plus,  acre  &  plus  irritant 
que  la  Cantharide. 

On   faifoit  autrefois   ufage     intérieurement    des 
mandibules  de  Lucane  Cerf-  volant ,  fous  le  nom 
Hijl,  Nac.  des  Infiaes.  Tom.  VI. 
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de  cornes  de  S-"arabés.  On  s'en  fervwrt  aa'ffi  comme 
amulette  pour  guérir  la  fièvre  quarte ,  ou  pour 
arrêter  les  urinas  trop  abondâmes  des  petits  enfans. 
Cet  abforbant  eft  exclu  depuis  long-temps  d.  la 
médecine,  &  les  amulettes  n  ont  jamais  p'-i  être 
employées  que  par  des  ighorafts,  des  fuperUitieu* 
ou  des  fïipcns. 

On  trouve  dans  quelques  Pharmacopées  une 
huile  de  Scarabcs;  mais  en  ignore  avec  quels  in- 
fectes cette  huile  ctoit  préparée.  On  lait  que  les 
anciens  défignoienc  prefque  tous  les  Coléoptères 
fous  le  nom  trop  générique  de  Scarabés.  D'après 
cela  les  vertus  du  remède  doivent  être  fort  incer- 
taines :  elles  doivent  beaucoup  d  fFérer  ,  fclon 
qu'on  emploie  les  Cantharides,  les  Mylabtes  ,  ks 
Carabes,  les  Ténébnons  ou  les  Scarabés  propn- 
ment  dits,  les  Hannetons,  les  Cétoines.  La  pré- 
paration de  ce  remède  conliftoit  à  mettre  une  livre 
d'infectes  écrafés  dans   une  livre  d'huile  de  laurier. 

On  prépare  avec  les  Cantharides  une  teinture 
connue  fous  le  nom  de  teinture  de  Cantharides. 
Cette  préparation  confifte  à  tenir  pendant  quelques 
jours  de  ia  poudre  de  Cantharides  en  digeltion 
dans  l'efprit-de-vin.  Ce  remède  eft  très-efficace  ; 
on  le  fait  prendre  intérieurement  à  très  -  petite 
dofe  dans  le  cas  d  hydropilîe ,  &  il  eft  emploie 
extérieurement  contre  la  paralyile  :  il  peut  fervir 
auffi  de  véficatoire  dans  divers  cas. 

Des  parties  du  corps  des  Coléoptères. 

On  divife  le  corps  des  Coléoptères  ,  ainfi  que 
celui  des  autres  infectes,  en  tête  ,  corps  propre- 
ment dit,  Se  membres. 

La  tête  eft  compofée  de  deux  antennes  ,  de  deux 
yeux ,  &  de  la  bouche.  Les  antennes  font  cem- 
pofées  de  dix  ou  de  onze  articles  bien  ciftinéts  : 
elles  font  ou  courtes,  ou  moyennes,  ou  longues  : 
leur  forme  varie  dans  les  difh'rens  genres  ;  elles 
font  féracées  ou  filiformes;  elles  groffiflent  infen- 
fiblement  ou  finiffent  par  un  bouton  arrondi  » 
ovale,  alongé,  perfché  ,  fouvent  lamelle  ou  feoil- 
leti.  Elles  ont  leur  in  Cet  don  à  la  partie  anté- 
rieure un   peu  latérale  de  la    tête. 

Les  yeux  font  plus  ou  moins  faillans,  plus  ou 
moins  gros  ;  ils  font  ovales,  arrondis,  ou  figurés 
en  croilfant  ;  ils  font  taillés  à  facettes  ,  CSc  ils 
ont  la  confiftance  de  la  corne.  Us  font  placés  à  là 
partie  antérieure  un  peu  latérale  de  la  tête  ,  au- 
deflous  ou  derrière   les  antennes. 

La  bouche  eft  corapofee  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure,  Se  de  quatre  ou  de  hx  antennr:- 
les.  M.  Fabricius  a  confondu  la  lèvre  fupérieure  „ 
qui  manque  quelquefois  ,  avec  la  partie  antérieiwe 
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&  avancée  dlfcla  tête  ,  que  nous  nommons  cha- 
peron ,  clypeus.  La  lèvre  fupérieure  eft  tranlver- 
lale ,  mobile  ,  plus  ou  moins  large  ,  &  attachée 
a  la  partie  antérieure  du  chaperon.  Les  mandibules 
le  meuvent  latéralement  ;  elles  font  ordinairement 
dures,,  cornées  ,  alliez  grolles  ;  elles  font  fouvent 
creufées  en  cuiller  à  bords  tranchans  ,  ou  quel- 
quefois terminées  par  deux  ou  pluficurs  dentelures: 
elles  font  longues  &  munies  de  dents  pointues  dans 
quelques  efpèces.  Les  mâchoires  ,  placées  au-def- 
foiis  des  mandibules  ,  ont  aufli  leur  mouvement 
latéral  ;  elles  font  ou  cornées  ou  membraneufes  , 
Amples  ou -bifides  ,  nues  ou  garnies  de  poils ,  de  cils 
ou  de  dents  :  elles  font  plus  petites  que  les  mandi- 
bules ,  &  elles  portent  chacune  à  leur  partie  exté- 
rieure une  ou  deux  antennules.  La  lèvre  inférieure  , 
qui  tetmine  la  bouche  en  delfous  ,  donne  naillance 
aux   deux  autres   antennules. 

Outre  les  parties  dont  nous  venons  de  parler , 
on  diftingue  encore,  à  la  tète  des  Coléoptères, 
le  front  ou  la  partie  antérieure  ,  Se  le  vertex  ou  la 
parue  fupérieure.  On  ne  voit  point  de  petits  yeux 
liifes  fur  la  tête  des  Coléoptères ,  comme  on  en 
remarque  dans  prefque  tous  les  infectes  des  autres 
Ordres. 

Le  corps  comprend  le  corcelct ,  le  dos ,  1  ecuf- 
fon  ,  la  poitrine  ,  le  iternum  &  l'abdomen.  Le  cor- 
celct diffère  dans  les  difîérens  infectes  quant  à  la 
forme  &  à  la  grandeur  :  il  eft  convexe  ou  applati , 
lilfe  ou  irrégulier  ,  ovale  ou  quarré  ,  arrondi  ou 
rebordé  ,  fimplc  ou  épineux  ,  tubercule  ou  can- 
nelé ;  il  eft  plus  ou  moins  grand  que  la  tète  ou 
les  élytres.  Il  eft  placé  entre  la  tête  &  la  bafe 
des  élytres  ,  &  fa  partie  inférieure  donne  naifTan- 
cc  aux  deux  pattes  de  devant. 

Nous  appelions  dos  ,  la  partie  comprife  entre  le 
coreelet  Si  la  bafe  fupérieure  de  l'abdomen  ,  cou- 
verte par  les  élytres.  Le  dos  répond  à  la  poitrine  , 
&  ne  doit  pas  être  confondu  avec  la  partie  fupé- 
rieure de  l'abdomen  :  celui-ci  eft  compofé  d'an- 
neaux, &  le  dos  n'eft  formé  que  d'une  feule 
pièce. 

L'éculfon  vient  après  le  coreelet  ;  il  eft  ap- 
puyé fur  le  dos  ,  Si  placé  à  la  bafe  interne  des 
élvtres  ,  au  fommet  de  la  future  :  il  eft  plus  ou 
moins  grand,  plus  ou  moins  alongé  ;  il  eft  fou- 
vent  très-petit,  &  a  peine  apparent;  quelquefois  il 
manque  entièrement.  Sa  forme  eft  ordinairement 
triangulaire,  d'auticsfois  il  reiTemble  à  la  moitié 
d'un    ovale. 

la  poitrine  eft  l'efpace  compris  entre  la  partie 
inférieure  du  coreelet  Se  la  bafe  de  l'abdomen  ; 
cite  répond  au  dos  ,  &  donne  naillance  aux  quatre 
pattes  pôftérieures.  Quelque*  auteurs  l'ont  confon- 
d/Je ,  (oit  avec  l'abdomen  ,  foi:  avec  la  partie  infé- 
rieure du  coreelet. 
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L'efpace  longitudinal  qui  fe  trouve  entre  tes 
quatre  pattes  pôftérieures  ,  porte  le  nom  àtfternum. 
Le  fternum  eft  quelquefois  très-avancé  en  avant, 
en  forme  de  corne  pointue  ou  arrondie  à  Ion  extré- 
mité, comme  on  le  remarque  dans  quelques  Chry- 
fomèles  ,  quelques  Buprellcs  ,  quelques  Cétoines  : 
il  eft  quelquefois  terminé  en  arrière  par  une  pointe 
longue  ,  droite,  forte,  aiguë  ,  comme  on  le  voit 
dans  les  Hydrophiles. 

L'abdomen,  nud  en  defTous  ,  &  recouvert  en 
demas  par  les  aîles  &  les  élytres,  eft  compofé  de 
cinq  à  fis  anneaux  ou  fegmens ,  qui  rentrent  un 
peu  les  uns  dans  les  autres  ,  &  permettent  ,  au. 
moyen  d'une  membrane  qui  les  lie  ,  les  divers  mou- 
vemens  qu'il  doit  exécuter.  Il  eft  dur,  cruftacé  Se 
convexe  en  defTous  ;  il  eft  mou  ,  applati  ou  con- 
cave en  deilus.  Le  dernier  anneau  eft  ouvert  à 
fon  extrémité  pour  donner  iffue  aux  excrémens  8c 
aux  parties  de  la  génération. 

Il  y  a  de  chaque  côté  des  anneaux  de  l'abdo- 
men une  ouverture  imperceptible  ,  ronde,  nom- 
mée ftigmate  ,  par  où  s'introduit  l'air  néceflaire  à 
la  refpiration    des  in'ectes. 

Les  membres  comprennent  les  ailes  ,  les  élytres 
&  les  pattes.  Les  aîles  font  au  nombre  de  deux  ; 
elles  font  membraneufes,  veinées,  repliées  fur  elles- 
mêmes  ,  ou  quelquefois  limplement  croif  es  lune 
fur  l'autre.  Les  aîles  font  cachées  fous  deux  étuis 
nommés  élytres,  &  repliées  lorfqu'elles  font  plus 
longues  que  les  élytres  ,  ou  limplement  croifées 
lorlqu'clles  n'ont  que   la  même  longueur. 

Les  élytres  font  jointes  l'une  à  l'autre  par  une 
ligne  droite  ,  nommée  future  :  elles  font  de  la  con- 
nltance  de  la  corne  ,  Se  même  louvent  beaucoup 
plus  dures.  Elles  font  convexes  d'un  côté  ,  &  con- 
caves de  l'autre  ;  elles  font  réunies  pat  la  future  , 
&  ne  forment  qu'une  feule  pièce  dans  les  efpèces 
qui  n'ont  point  d'ailes  en  delfous.  Elles  couvrent 
Amplement  la  partie  fupérieure  de  l'abdomen  ,  ou 
l'embrallent  de  tous  les  côtés  :  elles  font  quelque- 
fois irès-counes ,  Se  n'en  couvrent  alors  qu'une  pe- 
tite  partie. 

Les  pattes  font  au  nombre  de  fix  ,  &  fomées 
chacune  de  pljlieurs  pièces  articulées  :  la  première 
pièce  ,  courte  &  allez  grolTe  ,  a  pris  le  nom  de 
hanche  ;  la  féconde  celui  de  cuijfe  ;  la  rroifième 
celui  de  jambe  ,  Se  enfin  les  autres  ont  été  nom- 
m'es  tarfe.  Les  cuilTes  font  plus  ou  moins  lon- 
gues, renflées,  épineufes  ,  dentées,  ou  prefque  cylin- 
driques ,  amincies  a  leur  bafe.  La  jambe  eft  ordinai- 
rement longue  &  prévue  cylindrique;  elle  ellquel- 
quefois  un  peu  applatie  ,  dentelée,  fortement  den- 
tée ou  épineufe.  Les  tarfes  des  fix  pattes  font 
compofés  de  trois  ,  ou  de  quatre  ou  de  cinq  arti- 
cles ;  quelquefois  les  quatre  antérieurs  font  com- 
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pOfts  Je  cinq  articles,  &  les  deux  poftérieurs  de 
quatre.  Les  urs  &  les  autres  font  terminés  par 
deux  ,  ou  même  par  quatre  ongles  crochus  ,  alftz 
forts   &  très- durs. 

Divijion  méthodique  des  Coléoptères. 

Linné  a  divifé  les  Coléoptères  en  plufîeurs  fec 
tions  ,  d'après  la  forme  de  leurs  antennes.  La 
première  fcètion  comprend  ceux  dont  les  anten- 
nes foin  en  malL  ;  c'eft  à-dire  ,  terminées  par  un 
bouton  plus  ou  moins  gros.  La  féconde  renferme- 
ceux  dont  les  antennes  font  filiformes  ;  c'eft  à-dire  , 
d'une  épaitfeur  égale  dans  toute  leur  longue ar. 
Dans  la  rroiiîème  font  placés  ceux  don:  les  anten- 
nes font  fétacées  ;  c'eft -à -dire  ,  qui  diminuent  in- 
fenfiblement  d'épaiflcur  depuis  leur  bafe  jufqu'à 
leurs  extrémités. 

M.  Fabricius  a  fuivi  l'exemple  de  Linné  ;  mais 
il  a  multiplié  les  divifions ,  afin  de  les  rendre  plus 
exaétes  :  il  en  a  formé  fix  :  la  première  comprend 
les  Coléoptères  dont  les  antennes  font  terminées 
en  maire  lalneUée  ou  feuilletée  ;  la  féconde  ,  ceux 
dont  la  malle  eft  perfoliée  ;  la  foifième  ,  ceux 
dont  la  malle  eft  folide  ;  la  quatrième  ,  ceux  dont 
les  antennes  font  moniliformes  ou  grenues  ;  la  cin- 
quième ,  ceux  dont  les  antennes  font  filiformes  ; 
enfin  la  fixièmej  ceux  dont  les  antennes  font 
fétacées. 

M.  Geoffroy  ,  ayant  compris  dans  l'Ordre  des 
Coléoptères  la  famille  des  Sauterelles  ,  & 
même  le  Trips  ,  qui  eft  véritablement  un  Hémip- 
tère  ,  a  divifé  cet  ordre  en  trois  articles ,  d'après 
la  forme  des  étytres.  Le  premier  article  ,  qui  ne 
comprend  que  des  Coléoptères  ,  eft  divifé  en  qua- 
tre feétions  ,  d  après  le  nombre  des  pièces  des  rar- 
fes.  Dans  la  première  fection  font  placés  les  Coléop- 
tères dont  tous  les  tarfes  font  compofés  de  cinq 
pièces  ou  articles  ;  la  féconde  renferme  ceux  qui 
ont  quatre  articles  à  tous  les  rarfes  ;  la  troilïème 
ceux  qui  n'en  ont  que  trois  ;  enfin  la  quatrième 
comprend  ceux  qui  ont  cinq  articles  aux  quatre 
tarfes  antérieurs ,  &  feulement  quatre  aux  deux 
tarfes  pofh'rieurs. 

Le  fécond  article  des  Coléoptères  de  cet  auteur 
ne  diffère  du  précédent  que  parce  que  les  clyrres 
ne  recouvrent  qu'ure  partie  de  l'abdomen  de  l'in- 
feéfe  :  tels  font  le  Staphylin  ,  la  Nécydale  ,  le  Mé- 
loë.  Il  eft  divifé  ,  comme  le  premier  ,  en  quatre 
feétions  ,  d  après  le  nombre  des  pièces  des  rarfes. 
JPous  ne  dirons  rien  du  troilïème  article  ,  qui  ne 
comprend  aucun  Coléoptère,  mais  feulement  la 
famille  des  Sauterelles  ,  dont  nous  avons  établi  un 
Ordre    fous  le  nom   de    Orthoprères. 

Les  tarfes  des  Coléoptères  ne  varient  jamais , 
non- feulement  par  le  nombre  des  pièces  ,  mais  même 
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par  leur  forme.  Ils  font  conftamment  les  mêmes 
dans  tous  le?  infectes  qui  ont  entre  eux  quelques 
rapports.  Tous  les  Coléoptères  qui  appartiennent 
au  même  genre,  à  la  même  famille,  ont  toujours 
ces  parties  figurées  de  la  même  manière.  M.  Geof- 
froy eft  le  premier  qui  a;t  employé  ces  caractères 
pour  la  '.iivifion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  :  il  a 
et.:  imité  par  MM.  de  r,;cr,  Scliarrïcr ,  &  plu- 
fleurs  autres  entomologiflcs.  Nous  regrettons  que 
M.  Fabricius  engagé  a  fuivre  la  route  nouvelle 
qu'il  s'étoic  frayée,  a:t  riégl'gé  de  faire  attention  .1 
un  caraètère  qui  eut  pu  rendre  fon  travail  encore 
plus  uti.'c. 

Nous  avons  divifé  à  l'exemple  de  M.  Geof- 
froy, l'Ordre  des  Ccl'optèrcs,  en  quatre  feétion;. 
La  première  comprend  les  Coléoptères  donr  tous 
les  tarfes  font  compofés  de  cinq  pièces  ou  articles. 
Dans  la  féconde  nous  plaçons  ceux  dont  les  tarfes 
des  quatre  pattes  antérieures  fonr  compofés  de  cinq 
articles  ,  &  les  rarfes  des  deux  pattes  poftérieurcs 
font  compofés  feulement  de  quatre.  La  troilïème 
fcètion  renferme  les  Coléoptères  dont  tous  les  tar- 
fes n'ont  que  quatie  pièces  ;  enfin  dans  la  qua- 
trième feétion  font  placés  ceux  qui  n'ont  que  trois 
articles   à  tous  les   taries. 

Il  eft  peut-être  néceffaire  d'avertir  que  l'on  ne 
doit  point  compter  parmi  le  nombre  des  pièces  des 
tarfes,  les  crochets  qui  terminent  le  dernier 
article. 

COLLIURE  ,  Colltvris  ,  Genre  d'infectes  de 
la  première  Section  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

La  forme  alongée  du  corcelet  a  fait  donner  à  ce 
nouveau  genre  établi  par  De  Gcer ,  le  nom  de 
Colliure.  N'ayant  vu  aucun  infeète  de  ce  genre, 
nous  famines  forcés  de  ne  donner  qa'un  extrait 
d'après  cet  auteur,  qui  même  n'a  pu  examiner 
qu'une  feule  efpèce  ,  S:  qu'il  a  comparée  avec  les 
Raphidies  ,  par  la  forme  de  la  tête  &  celle  du  cor- 
celet. 

Les  antennes  font  filiformes,  Se  de  la  longueur 
du   coreeler. 

La  tête  eft  conique  ,  amincie  par  derrière.  Les 
yeux  font  grands  Se   très-  faillans. 

Le  corcelet  eft  très  -  long  ,  étreit  &  cylindri- 
que. 

Les  tarfes  de  routes  les  pattes  font  divifés  en 
cinq  articles.  De  Geer  croit  que  la  Colliure  for;::c 
une  nuance  entre  les  infectes  à  quatre  aîles  mem- 
brar.cufes  ,  réticulées,  5c  ceux  à  étuis  écailleux. 
D'après  la  figure  Se  la  defoviption  qu'il  en  donne, 
je  fuis  porté  à  croire  que  ce:  infeète  fe  rapproche 
des  Carabes,  Se  qu'il  appartiendrait  racine  à  ce 
"■enre  ,  s'il  avoit  fix  antcunulcs. 
0  Oi 


iob  CO  L 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES 

Antennes  filiformes. 

Tcce  conique  &  amincie  par  derrière. 

Yeux  grands  ,  faillans. 

Corcelet  très-long  ,  étroit  &  cylindrique. 

ESPÈCE.. 

i.  Coliiure  furinamoife. 

CoLLivms   farir.amenfis . 

Colliure  brune  ;  corcelet  très-long  ,  courbé  5 
élytres  ihiécs,  terminées  en  deux  pointes  j  pattes 
rouiTes. 

Colliuris  fufta  ,  thorace  fubulato  longijjîmo  ar- 
cuato  ,  elytris  ftriatis  apice  bidentatis  ,  pedibus 
ferrugineis.  Dec.  Mém,  inf.  tom.  4.  pag.  £0.  n".  1, 
pi.  ly.fig.  16.  17.  iS. 

Colliure  de  Surinam  brune  ,  à  très-long  cor- 
celct  courbé  ,  à  étuis  ftiiés  terminés  eu  deux 
pointes  &:  à  pattes  roufles. 

Attelabus  furinametifis  elytris  apice  bidentatis. 
"Liv.Syft.  nat.  edu.  u.pag.  619.  n".  4. 

Ce  petit  infeéte  ,  qui  n'eft  long  cjh<:  de  quatre 
lignes,  m'a  été  envoyé  de  Surinam  par  M.  Rolan- 
dex.  11  eft  d'une  figure  des  plus  fingulières,  &  ab- 
folument  femblable  par  la  tête  &  le  corcelet  à  la 
Raphidie  commune  de  l'Europe  ;  mais  il  a  deux  étuis 
écailleux  qui  couvrent  les  aîles.  La  tête  &  le  cor- 
celet font  de  cou'.eur  noire.  les  étuis  &  le  delTous 
du  corps  bruns,  les  antennes  tachetées  de  blanc  & 
de  noir  ,  Se  les  pattes  rouflès.  Les  cuiflès  de  la 
première  Se  de  la  féconde  paire  ,  ont  proche  du 
corps  une  tache  blanche  eu  forme  d'anneau.  La 
tête  cft  alongée ,  déliée  par  derrière  ,  &  garnie  de 
deux  grands  yeux  très-faiilans.  Les  antennes  font 
en  filets  déliés ,  de  groiTeur  égale  &  environ  de 
Ja>  longueur  de  la  tête  &  du  corcelet  réunis.  Le 
corcelet  efl:  très-remarquable  ,  en  ce  qu'il  eft  fort 
long  &  délié,  ayant  prefque  la  longueur  du  corps 
ou  du  ventre}  il  feroit  cylindrique  s'il  n'étoitpas 
plus  gros  par  derrière  que  par  devant  ,  &  il  eft 
un  peu  courbé  en  arc  cn-deflous  ;  it  fc  trouve  at- 
taché à  la  tête  par  une  efpèce  de  petit  col  ,  & 
de  l'autre  bout  il  tient  à  la  poitrine  par  une  autre 
petite  partie  ou  articulation  diftincte.  Les  deux 
pattes  antérieures  ont  leur  attache  à  l'extrémité  de 
ce  long  corcelet.  Les  étuis  font  affez  larges  &  peu 
convexes  ,  garnis  de  canelures  lon«iuidinales  allez 
profondes  &  terminées  chacun  par  deux  pointes 
très-fines.  Les  pattes  font  longue;  déliées  ,  &  les 
tatfes  divifé*  eu  cinq  articles.  Les  «teins  foatailex 
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longues  &  fe  croifent  par  leurs  pointes.  ('DeGeïR. 
Mém.  inf.  t.  4.  pag.   80.  &  Sl.J 

N'ayant  point  vu  cet  infefte ,  je  l'avois  rap- 
porté ,  d'après  Linné  ,  au  Genre  Attelabc.  Mais  la 
figure  &  la  defcriptlon  de  De  Geer  aitioncent  allez, 
qu'il  n'appartient  point  à  ce  Genre. 

Elle   fe   trouve  à   Surinam. 

CONOPS,  Cotrots  Genre  d'infedtes  de  l'Or- 
dre   des   Diptères. 

Les  Conops  ont  deux  antennes  un  peu  plus 
longues  que  la  tête  ,  réunies  à  leur  bafe  ,  termi- 
nées par  un  bouton  ovale ,  pointu  ;  deux  aîles  mem- 
braneufes,  veinées  ;  deux  balanciers;  l'abdomen 
aminci  à  fa  bafe  ,  &  une  trompe  coudée ,  mince, 
déliée  ,    portée   en   avant. 

La  trompe  portée  en  avant  ,  les  antennes  rap- 
prochées à  leur  bafc_,  &  le  corps  alongé  ,  ont  en- 
gagé M.  Geoffroy  a  réunir  ces  infecles  aux  Aûles, 
quoiqu'ils  en  différent  par  la  forme  &  le  nombre 
d:s  pièces  de  la  bouche  Se  des  antennes  ,  Se  par 
le  cerps  glabre  ,  tandis  que  celui  des  Afiles  cft 
toujours  plus  ou  moins  velu. 

Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  la 
tête,  &  tompofées  de  trois  articles  apparens  ,  dont 
le  premier  eft  cylindrique  ;  le  fécond  long  ,  un 
peu  renflé  à  fon  extrémité  ;  le  troifième  eft  plus 
court  que  celui-ci  ,  renflé  ,  rerminé  en  pointe , 
&  compofé  de  trois  pièces  peu  apparentes.  Elles 
font  réunies  à  leur  bafe,  &  inférées  à  la  partie 
antérieure  de  la  tête. 

La  trompe,  qui  forme  la  bouche,  eft  compo- 
féc  de  trois  pièces.  La  plus  grande,  ou  la  gaine, 
efl:  mince ,  déliée  ,  coudée  à  fa  bafe  ,  beaucoup 
plus  longue  que  la  tête,  légèrement  renflée  &  bi- 
labiée  à  fon  extrémité  ,  creulée  en  goutière  tout  le 
long  de  fa  partie  fupérieute.  La  féconde ,  ou  le 
fuçoir  ,  eft  très-déiiée,  dure,,  pointue,  prefque 
de  la  longueur  de  la  gaine  ;  elle  a  fon  infertion  à 
la  courbure  de  la  gaine  &  eft  reçue  dans  la  canne- 
lure. L'autre  pièce  ,  ou  lèvre  fupérieure,  cft  courte, 
large  ,  applatie  ,  terminée  en  pointe  '  elle  fert  à 
contenir  le    fuçoir  dans   la   cannelure  de  la  gaine. 

M.  Fabricius  fait  mention  de  deux  antennules 
courtes ,  filiformes  ,  triarticulées  ,  inférées  fur  les 
côtés  de  la  courbure  de  la  trompe.  Malgré  l'exa- 
men le  plus  fcrupuleux,  je  n'ai  pu  découvrir  ces 
antennules;  &  M.  De  Geer,  qui  eft  entré  dans 
les  p!us  petits  détails  ,  n'a  pas  plus  vu  que  moi 
ces    parries ,  puifqu'il   n'en  parle  pas. 

La  tête  eft  grofle  ,  arrondie,  un  peu  plus  large 
que  le  corcelet.   Elle  a  une  cavité    à    fa    partie 
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inférieure ,  dans  laquelle  la  trompe  eft  reçue. 
les  yeux  font-  grands  ,  arrondis ,  un  peu  ovales. 
Les  petits  yeux  lifles  qui  fe  trouvent  dans  la  plu- 
part des  Diptères  ,  manquent  entièrement  dans  les 
Conops. 

Le  corcelet  eft  un  peu  anguleux  de  chaque  cô- 
té de  fa  partie  antérieure ,  il  donne  naiflance  à 
deux  aîles  membraneufes  ,  veinées ,  à  peine  de  la 
longueur  de  l'abdomen  ,  &  à  deux  balanciers  mili- 
ces ,  terminés  par   un  bouton  comprimé. 

L'abdomen  eft  alongé ,  aminci  à  fa  bafe  ,  un 
peu  courbé  Se  renflé  vers   l'extrémité, 
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Le«  pattes  n'ont  rien  de  remarquable.  Les  tar- 
fes  font  compofés  de  cinq  articles  ,  dont  le  der- 
nier eft  terminé  par  deux  crochets  &  deux  pelo- 
tes fpongieufes. 

On  trouve  ces  infectes  dans  les  champs ,  les 
jardins ,  les  prairies ,  Se  par-tout  où  les  fleurs  leur 
offrent  une  liqueur  miéleufe  dont  ils  fe  nourrirent  : 
ce  qui  doit  les  diftmguer  encore  des  Ailles ,  qui  ne 
vivent  que  d'autres  infectes.  Ils  volent  avec  faci- 
lité, ils  font  doués  de  beaucoup  de  vivacité.  Leur 
forme  &  leurs  couleurs  peuvent  les  faire  prendre 
pour  des  Guêpes.  On  n'a  pu  connoîtie  encore  au- 
cunes de  leurs  larves. 
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CONOPS.      Lin.       F  a  s. 

A  S  l  L  U  S.     G  eoff. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  gneres  pius  longues  que  la  têre ,  rapprochées  à  leur  bafe,  com- 
pofées  de  crois  articles  :  le  premier  court  ,  cylindrique  ;  le  fécond  long,  renflé  à  fon 
extrémité  ;   le  troifième  renflé  ,  terminé  en  pointe. 

Trompe  formée  de  trois  pièces. 

Gaine  longue,  avancée,  mince  ,  coudée  vers  la  bafe  ,  un  peu  renflée  &  bila- 
biée  à  fon  extrémité  }  cannelée  à  fa  partie    fupérieure. 

Suçoir  délié  ,  pointu,  prefque  de  la  longueur  de  la  gaine 3  &  reçu  dans  la 
cannelure. 

Lèvre  fupérieure  courte j   large,  pointue,  contenant  le  fuçoir. 

Abdomen  alongc,  aminci  à  fa  bafe. 


ESPÈCES. 


i.  Conops  foyeux. 

Noirâtre  y  mélangé  de  rouffâtre  foy eux  , 
luifant. 

t.  Conops  véficulaire. 

Noirâtre  ;  front  véjlculaire  ;    abdomen 
jaune  ,  noir  à  la  bafe. 

3.  Conops  piquant. 

Noir;  abdomen  avec  quatre  bandes;  cor. 
c.let  avec  deux  points  élevés ,  jaunes. 

4.  Conops  trifafcié. 

Noir  ;  abdomen  avec  trois  bandes  ;  cor- 
celet  avec  quatre  points  jaunis. 


j.  Conops   noir. 

Noir  ;  front  jaune;  antennes  &  pattes  fer- 
ru gin  euj es. 

6.  Conops  rufipède. 

Noir  ;  abdomen  avec  la  bafe  ferrugineufe 
&  le  bord  des  anneaux  blanc;  pattes  fauves. 

7.  Conops  macrocéphale. 

Noir-  abdomen  avec  quatre  bandes  jaunes; 
antennes  &  pattes  fauves.    ' 

8.  Conops  flavipède. 

Noir,  glabre  ;  abdomen  cylindrique ,  avec 
le  bord  de  trois  anneaux  ,  jaune. 
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i.  Conops   foyeiix. 

Cosops  fericea. 

Conops  fufca  ,  fulvo  fericeo   variegata. 

Il  a  enyiron  neuf  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  noires.  La  tète  eft  d'un  fauve  obfcur,  avec 
le  vertex  noir.  Le  coreeler  ell  noirâtre  à  fa  partie 
fupérieure,  fie  mélangé  de  rouflatre  ,  foycux  ,  lui- 
fan  t ,  fur  les  côtés.  L'abdomen  eft  noirâtre,  avec 
une  bande  à  la  bafe,  une  autre  vers  le  milieu, 
&  l'extrémité  d'une  couleur  rouflatre,  foyeufe. 
Les  cuilfes  font  noires ,  avec  «ne  tache  roullâtre , 
foyeufe  luifante.  Les  jambes  font  d'un  fauve  obf- 
cur. Les  ailes  font  noirâtres,  avec  le  bord  inter- 
ne tranfparent.   Les    balanciers  font   fauves. 

Il  Ce  trouve   à  Caycnnc. 

s.  Conops  véficulaire. 

Conops  veficularis, 

Conops  nigricans  ,  occiput  vefîculari  .  abdomine 
fiavefente  baft  nigro.  F\B.  Syfl.  ent.  p.  796.  n°.  1. 
—  Sp.  inf.  tom.  z.  pag.  466.  n°.  I.  —  Mant. 
inf.   tom.  1.  p.   361.  n9.  1. 

Conops  veficularis  aniennis  clavatis  mucronatis 
fuhferrugir.eis  fubconnexis  ,  occipite  veficulwi  ,  ab- 
domine gliuco-f.avefce-.te.  Lin.  Syfi.  nat.  p.  îooç. 
n°.  4.  —  Faun  fuec.  n°.  1903. 

Afi'.us  antennis  capite  long'wibut  clavatis  acu- 
minatls  ,  nigro  rufoque  varius  ,  glaber  ,  fegmentis 
abdominalibus  omnibus  marginc  Jlavis  ,  alis  fufeis 
margine  atbo.Gzoïv.  Inf.  tom.  î. />.  471.  s°.    13. 

L'Afilc  à  antennes  en  ma{ïue ,  &  aîles  brunes 
bordées  de  blanc.  Geoef    Ib. 

Afi'us  clavicornis.  Fourc.  Ent. par.  1.  pag.  463. 
«°.  13. 

Conops  veficularis.  Vill.  Ent.  tom.  j.  p.  j-j. 
n".4. 

Il  a  un  peu  plus  de  quatre  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  noires.  Le  devant  de  la  tête  eft  jaune, 
prclque  véficuleux.  Le  corcelet  cft  noir  ,  avec  les 
angles  antérieurs  &  l'écuflon  ferrugineux.  Les  ailes 
font  un  peu  plus  courtes  que  l'abdomen,  tranf- 
parentes  à  leur  bord  intérieur  &  obfcurcs  à  leur 
bord  extérieur.  Les  balanciers  font  jaunes.  L'ab- 
domeu  eft.  jaune  ,  avec  la  bafe  du  premier  anneau 
noire.  Les  pattes  font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  fur 
les  fleurs.  ' 

3.  Conops  piquant. 

Conops   aculeata. 

Conops  atra ,  abdominis  incifuris  thoracifaue 
punUis  duobus  anticis  prominulis  flavis. 
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Conops  aculeata  antennis  clavatis  fetariis  nigri 
cans  t  abdominis  incifuris  fcutcllo  tkoracifque  punc- 
tis  duobus  anticis  ftavis.  Lin.  Syft.  nat.  p.  iooj. 
n".  6. — Faun.  /uec.n".  îpotf. 

Conops  aculeata.  Fab.  Syft.  ent.  p  796.  n''.  1. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  4.  66.  n".  1.' — Mant.  inf 
tom.  1.  p.  361.  nu.  1. 

Conops  quadrifjfciata  nigra  ,  antennis  nigris ,  ab- 
domine fafciis  quatuor  tranfverfîs  apieeque  flavis  t 
pedibus  rufis .  Dec.  Mém.  inf.  tom.  6.  pag.  tfit. 
n°.  1.  p!.    ij.  fig.    1. 

Conops  à  quatre  bandes  noir  ,  à  antennes  noires , 
à  ventre  jaune  au  bout  avec  quatre  bandes  tranf-. 
verfes  jaunes ,  à  pattes  roufles.  Dec.  Ib. 

Jfilus,  ScdAEFF.  Icon.  inf.  tab.  zzi.fig,  8. 

Conops  aculeata.  V I  IL.  Eut.  tom.  3 .  p.  j  7  8.  n°.  6. 

Il  reflemble  beaucoup  au  premier  coup  d'œil  à 
une  Guêpe.  II  a  environ  fix  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  noires.  La  tére  eic  jaune  &  prefque 
véhculeufe  à  fa  partie  antérieure.  Le  corcelet  elt 
noir ,  avec  un  point  élevé  ,  jaune ,  de  chaque  cô- 
-t '•  de  fa  partie  antérieure ,  &  un  peu  de  jaune  au 
devant  des  aîles.  L'abdomen  eft  noirâtre,  avec 
quatre  bandes  jaunes,  &  un  point  jaune  ,  élevé, 
de  chaque  côté  de  la  bafe.  Les  aîles  "font  tranf- 
parentes,  avec  une  légère  teinte  de  brua.  Les  ba- 
lanciers font  fauves.  Les  pattes  font  fauves  ,  avec 
une  tache  alongée  ,    noirâtre  ,   fur  les   cuilfes. 

Il  fc  trouve  en   Europe  ,   fur  les  fleurs. 

4.  Conots  thfafcié. 

Conops  trifafeiata. 

Conops  nigra ,  abdomine  fjfciis  tribus  ,  thorace 
pUiUiis  quatuor  Jlavis. 

Conops  trifafeiata  nigra,  antennis  nigrii  abdomine 
fafciis  tribus  tranjverfis  fuivis  ,  ped  bus  fiavis  nigri f- 
que,  alis  margine  fufeis.  Dec  Mém'.  inf.  tom.  6. 
p.  1S1.  nc.  1. 

Conops  à  trois  bandes  noir,  à*  antennes  noires, 
avec  trois  bandes  tranfverfes ,  jaunes  fur  le  ven- 
tre ,  à  pattes  jaunes  Se  noires  ,  &  à  aîles  bordées  de 
brun.  Dec  Ib. 

Mjfca.  Schaeff.  Icon.  inf.  toi.  ic+.fig.  3. 

Il  reîîemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  Les  antennes  font  noires.  Le  devant  de 
la  tête  eft  jaune  ,  &  1e  deflus  eft  noir.  Le  coice- 
let  cft  noir,  avec  quatre  taches  jaunes,  un  peu 
élevées,  Jont  deux  aux  angles  antérieurs,  &  les 
deux  autres  au-delTous  de  l'origine  des  aîles.  L'ab- 
domen eft  noir,  avec  trois  bandes  &  un  point  de 
chaque  côté  de  la  bafe  jaunes.  Les  aî'es  font  tranf- 
parentes  à  leur  bord  interne  &  noirâtres  à  leur 
bord  externe.  Les  balanciers  font  jaunes.  I  es  cuif- 
[fes    ^ont     noires,    &  jaunes    à   leur     bafe.    Les 
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jambes  font  jaunes,    Se   les  tatfes  font  moitié  jau- 
nes Se  moitié  noirs. 

11  fe  trouve  en   Europe. 

j.  Conops  noir. 

Coifors  nlgra. 

Conops  nigra ,  fronte  f.avd,  antennis  pedibufque 
firrugineis, 

Conops  nigra  ,  fronte  fiava  antennis  pedîbvfqui 
ferrugincis  ,  abdomine  antice  petiolato  ,  alis  dimi- 
dio  fufeis.  Dlg.  Mém,  inf.  wm.  6.  p.  i6j.nQ.  4. 
pl.  l$.fig.  Ç. 

Conops  noir  ,  à  front  jaune  ,  à  antennes  &  par- 
tes rouîtes  ,  à  ventre  très-effilé  en-devant ,  &  à 
aîles  moitié   brunes   Se  moitié  blanches.    Deg.   Il 

Il  reflemble  un  peu  au  premier  coup  d'ccil  à  un 
Ichr.eumon.«Les  antennes  font  ferrugineufes.  La 
tête  eft  noire ,  avec  la  partie  antérieure  jaune , 
marquée  au  milieu  d'une  ligne'  fourchue  ,  noire. 
Le  corcelet  Se  l'abdomen  font  d'un  noir  luifcint  , 
fans  taches.  L'abdomen  eft  mince  depuis  la  bafe 
jufcju'au  milieu  ,  renflé  Se  courbé  à  fon  extrémité. 
Les  aîles  font  tranfparentes  à  leur  bord  interne  , 
&  noirâtres  à  leur  bord  externe.  Les  balanciers 
font  fauves.  Les  pattes  font  fauves ,  avec  les 
cuiffes   noires  à    leur  bafe. 

Il  fe  trouve  en   Europe. 

6.   Conops   rufipède. 

Conops  rufipes. 

Conops  atra  ,  abdomine  bafi  ferrugineo  fegmento- 
rumque  marginibus  albis  ,  pedibus  Jerrugineis. Iab. 
Spec.    inf.    t.    1.   pag.  46 ô.  n?.   3.  —  Mant.  inf. 

tom.  2.  p.  36I,  72°.   3. 

Conops  rufipes.  Ross.  Faun.  etr.  tom.  2. 
pag.  31?.  »'.  157°- 

Il  reffemble  un  peu  au  Conops  piquant.  Les 
antennes  font  noirâtres.  La  tête  eft  d'un  jaune 
pâle.  Le  corcelet  eft  noir ,  fans  taches ,  avec  un 
point  élevé  de  chaque  côté  de  fa  pattic  antérieure. 
L'abdomen  eft  renflé ,  noir ,  un  peu  courbé  à 
l'extrémité  ,  aminci  &  ferrugineux  à  la  bafe , 
avec  le  bord  des  anneaux  blanc.  Les  pattes  font 
ferrugineufes.  Le  bord  extérieur  des  aîles  eft 
«>bfcur. 

Les  individus  que  je  poflede  ,  ont  le  point 
élevé  de  l'angle  antérieur  du  corcelet ,  jaunâtre  , 
&  les  côtés  ferrugineux.  L'extrémité  de  l'abdomen 
eft  d'un  brun  noirâtre  ,  &  le  bord  des  anneaux 
eft   d'une  couleur  rouffâtre  peu   marquée. 

Il  fe  trouve  dans   t«ute  l'Europe. 
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7.  Coscrs  grollc-tète. 

Conops  macrocephala. 

Conops  nigra  abdcrr.me  fgmentis  quatuor  mar- 
gine  fiavis  antennis  pediiufq^e  rufis.  ïab.  Syft.  ent. 
pag.  797.  n°.  3.  —  Sp.  inf  tom.  1.  pag.  466. 
n".  4.  — Mant.  inf.   tom.   1.  pag,  361.  n°.   4. 

Cor.ops  macroccpliala  antennis  clavatis  mucrota- 
tis  luteis ,  abdomine  fubcylindrico  glabro  :  fegmentis 
quatuor  margine  fiavcfcentibus.  Lin.  Syft-  tiat. 
pag.  1005    n°.j, — Faun.Juec,  n°,  IsÇi. 

j4filus  antennis  capite  longioribus  clavatis  acu- 
minatis ,  nigro  rufoque  varias  glaber ,  fegmentis  ab- 
domirulibus  fctindo  &  tertio  margine  flavis  alis 
fufco  ntbulojis.  Geoef.  Inf  tom.  i.p.  471.  n°.  IX. 

L'Azile  à  antennes  en  mafîue  &  ailes  brunes. 
Geoff.  lb. 

Conops  rufus  ,  antennis  pedibufque  ferruginets  , 
abdomine  faj'ci'S  fufeis  flavifque  ,  alis  fufco  macu- 
iatis .  Dec.   Mém.    inf.  tom.  6. pag.  163.  n" .   3. 

Conops  à  grojfe  tête  ,  roux  ,  à  antennes  &  pattes 
touffes ,  à  bandes  brunes  Se  jaunes  fur  le  yentte  , 
&  à  aîles  panachées  de  brun.  Deg.  lb, 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  4.  pl.  jj. fig.  11.  13. 

Uddm.  Dijf.  100. 

Conops  macrocephala.  Ross.  Faun; .  etr.  t.  s.. 
pag.  31s».  n°.  IJ71. 

Afilus  gibbofus.  Youkc.  Ent.  par.  Z.  pag.  465. 
n°.  11. 

Concps  macrocephala.  Vill.  Ent.  tom.  3. p.  578» 
n".   j. 

Cette  efpèce  reffemble  un  peu  à  une  guêpe ,  au 
premier  coup  d'ccil.  Elle  eft  liffe  ,  Si  a  près  de  ûx 
lignes  de  long.  Les  antennes  font  ferrugineufes. 
Le  devant  de  la  tête  eft  d'un  jaune  clair  luifant, 
Si  le  diffus  eft  d'un  brun  ferrugineux  ,  avec  deux 
glandes  taches  jaunes.  Le  corcelet  eft  mélangé 
de  ferrugineux  S:  de  noir.  L'abdomen  eft  cylin- 
drique ,  courbé,  noirâtre,  avec  le  bord  des  an- 
neaux jaune,  &  l'extrémité  ferrugineufe.  Les  aîles 
font  tachées  ou  panachées  de  brun.  Les  balanciers 
font  d'un  jaune  blanchâtre.  Les  pattes  font  ferru- 
gineufes. 

Quelques  individus  ont  les  antennes  Si  le  cor- 
celet entièrement  noirs.  L'abdomen  varie  aufù  pour 
les  couleurs   &  le  nombre    des  bandes. 

11   fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  les  fleurs. 


8.  Conops  flavipède. 
Conots  fîavipes. 


Conops 
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Conops  nigra  glabra  ,  abdomint  cylindrho  feg- 
mtmis  tribus  margine  flavis.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  797, 
n°.  4.  —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  467.  n°.  j. — Ma.it. 
inf.  tom.  2.   pag.    362..  n°.  j. 

Cenops  fiavipes  antennis  ciavatis  mucronatis  ni- 
gris  ,  abdomine  fubcylindrico  glubro  :  fegmentis  tri- 
bus margine  fi avis.  Lin.  Syfl.  nat.  pag.  iooy.n".  7. 
—  Fùun.J'utc.  n°.  1904. 

Conops  fiavipes.  Vnt.  Ent,  tom.  3.  pag.  579. 
n0.  7. 

Conops  fiavipes.  Ross.  Faun.  etr.  tom.  z.p.  5  50. 
»'■  1/7*- 

II  reflemblc  aux  prccédens.  Les  antermes  &  la 
tête  font  noires.  Le  corcelet  cft  no;r ,  avec  deux 
points  jaunes  de  chaque  côté,  l'un  devant  & 
l'autre  derrière  l'origine  des  aîles  ,  6c  un  autre  de 
la  même  couleur,  fur  l'écuflbn.  L'abdomen  eft 
aminci  à  fa  bafe  ,  renflé  à  fon  extrémité  ,  noir , 
avec  la  partie  poftérieure  un  peu  blanchâtre ,  & 
le  bord  des  anneaux  jaune  :  en  voit  auflî  un 
point  jaune,  de  chaque  côté  de  la  bafe.  Les  pattes 
font  jaunes,  &  les  cuilTes  font  noires  vers  leur 
extrémité. 

11  Ce  trouve  en  Europe,  fur  les  fleurs. 

COQUE,  tollicv lum.  Ce  mot  eft  employé  pour 
d-'figner  toute  efpèce  d'enveloppe  ou  de  nid,  de 
différente  texture  ou  figure  ,  que  les  infectes  fe 
forment  pour  différens  ufages.  On  donne  plus  par- 
ticulièrement le  nom  de  coque ,  aux  tiflus  foyeux 
travaillés  par  les  chenilles  des  Bombix ,  ou  Pha- 
lènes fileufes,  pour  s'y  renfermer  &  y  fubir  leur 
transformation.  Voy.  Chenille.  Chrysalide. 

CORCELET  ,  thorax.  Les  cntomologiftes  dé- 
signent par  ce  mot,  la  partie  du  corps  désinfectes,  qui 
fe  trouve  entre  la  tête  &  l'abdomen. 

Si  les  objets  ne  peuvent  être  bien  connus  que 
par  l'exactitude  des  détails  qu'ils  ralîemblent,  Se 
par  celle  des  noms  qui  doivent  déligner  Se  dif- 
tinguer  ces  détails  ;  li  la  -confufion  qu'on  a  des 
chofes  ,  naît  le  plus  fouvent  de  celle  des  mots  , 
en  doit,  particulièrement  en  faic  d'hiftoire  natu- 
relle., ne  rien  oublier  de  ce  qui  peut  fixer  l'atten- 
tion, ?•:  ne  rien  laiflcr  .1  l'incertitude. 
D'après  ces  règles  qui  doivent  diriger  tous  ceux 
qui  s'appliquent  air  i  -tes  ,  nous  croyons 
devoir  donner  le  nom  de  corcelet  a  cette  partie 
qui  fe  trouve  entre  la  t<  te  -.  la  poitrine,  Se  qui 
donne  naitfance  feulement  .iux  deux  pattes  anté- 
rieures. Nous  annonçons  par  -  là  q.ie  ks  aîles  ne 
prennent  pas  leur  origine  du  cotcelet  .  mais  des 
.parties  latérales  Se  fupérieutes  de  h  poitrine,  ou 
dos  ,  dont  la  partie  inf  îieiue  donne  feule  naiflance 
aux  quatre  pattes  pofiéiieiiies.  Ainfi  da»s  les 
Lépidoptères  Se  Ici  le  cor- 
Hifl,  Nue.  des  Infectes.  Tom.  VI. 
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eelct  ne  pourroit  convenit  qu'à  cette    f:.n.c 
raccourcie ,   nommée  épaulâtes   par  la 
Auteurs,  puifque  cette  pièce  ,  quelque  te. 
foit ,  donne  toujours   naiflance,    a    fa   partie   iriff 
rieure  ,  aux  deux  pattes  de  devant.  Le  corcelet  des 
Coléoptères  ,    des    Orthoptères    Se     d'une     partie 
des    Hémiptères,  eft  grand,  bien  diftinét,  &  pla-cé 
entre    la  tête  &  l'orgine  des  élytres.  Dans  les  Hé- 
miptères, le   corcelet  des  Cigales  eft  un  peu  moins 
diftinét  que  celui  des  Punaifes  :   Se  comme  tout  eft 
progreflîon   &  dégradation  infenliblcs    dans    la  na- 
ture, on  pourroit,  en  fuivant  les  diïFércns  ordres 
d'infectes,    trouver  leur    corcelet    moins   apparent 
de  plus  en    plus,    &  ditparcicrc  iafcnliblcmeuc  dans 
quelques  Névroptèies  ;    dans    les  '^Diptères  ,    cette 
partie  cft  prcîque  imperceptible,  Se  dans  les  Aptères 
on  ne   la  retrouve   plus.  La  tête,   le  corcelet  &  lu 

pciirine,  dans  les  Araignées,  dans  les  Scorpions, 
*       r  •  r    9  ri 

ne  rorment  qu  une   uuie    pièce  ,    connue    fous     le 

nom  de  thorax ,  qui  donne  n.iifl'ance  aux  huit 
patres  de  ces  infectes.  En  général  les  infectes  i 
iîx  pattes  ont  un  corcelet*  plus  ou  mo  ns  diftinét , 
Se  ceux  qui  ont  plus  de  huit  pattes  n'ont  point  de 
corcelet.  Tout  le  corps  eft  diVCie  en  anneaux  ou 
fegmens  ,  d'où  les  pattes  tirent  leur  origine.  Mal- 
gré nos  obfervations  à  cet  égard  ,  nous  f  mmes 
forcés,  pour  la  facilité  &  l'intelligence  des  deferip- 
tions ,  de  nous  conformer  au  langage  adopté  par 
les  Auteurs,  &  nous  continuerons  d'appeller  avec 
eux  corcelet,  la  partie  fupéricure  de  la  poitrine, 
dans  la  plupart  des  infectes  où  ces  deux  pièces  le 
confondent   enfemble. 

Le  corcelet  a  fervi  de  caractère  générique  à  la 
plupart  des  cntomologiftes,  nous  croyons  qu'on 
ne  doit  l'employer  que  relativement  à  la  divifîon 
des  efpèces,  Se  nous  allons  prélénter  les  différens 
caractères  fpécifîques  auxquels  il  peut  donner  heu 
par  fes  différentes  modifications.  On  peut  le  con- 
fidérer  par  rapport  à  fa  forme ,  fes  proportions  , 
fa  furface    Se  fes  bords. 

Sa   10  RM  e. 

11  eft  orbicu'.é  ,  arrondi,  orbiculatus  ,  rotundatus , 
lorfqu'il  eft  arrondi  fur  fes  bords,  &  que  le  dia- 
mètre tranfverf.il  eft  égal  au  diamêtr'e  longitudi- 
nal :    la  plupart  des  Lampyies  Se  des  Bouchers. 

Globuleux,  globofus  ,  lorfqu'il  a  la  forme  d'une 
boule   :  la    plupart  des  Calhdies. 

Ova'.e,  ovatus,  lorfque  le  diamètre  tranfyerfal 
eft  plus  court  que  le  longitudinal,  Se  que  les  par- 
ties antérieures  Se  poftérieures  font  rétiécics  :  quel- 
ques Carabes,  quelques  Charanfons. 

En  cœur,   cordants,  lorfque  la'.gemcnt  échancrë 
antéiieurcment ,    rétréci  poRerieurement ,    il   prend 
la  forme  rd'un  cœur   :  la  plupart  des  Carabes. 
P 
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Lundé,  en <  croillânt,  [un-ris  ,  lu-.atus ,  lorgne 
largement  écLancté  anté'tieiireaient  <c  airondi  por- 
té leirrççient ,  il  prend  la  forme  d'un  coillant  : 
quel  jucs  Séantes  ,   quelques  Punalfes. 

Triangulaire,  trlàhgularls  }  lorfque  large  &  coupé 
dioit  en  arricie,  terminé  en  poinse  antérieurement, 
il  pré  fente  la  Lime  d'un  triangle  :  la  plupart  des 
Pur.aifes. 

Quatre ,  quadrjtus  ,  lorfqu'il  e(l  quadrangulaire 
&  que  le  diamètre  tranfverfal  ed  égal  au  longitudinal  : 
quelques  Caiabef,   quelques  Buprcftes. 

Cylindrique,  cylindricus ,  lorfqu'il  eft  arrondi 
&  d'égale   epailleur   da:.s    toute    fa    longueur   :   Icf 

Saperde?. 

lin-aire,  linearis ,  lorfqu'il  eft  mince,  alongé 
&  o/égale    épailîeiir  :    quelques   Mantes. 

Mince,  chus,  lorfqu  il  cil  long  &  trè;-dé!ié  : 
quelques  Btentes. 

Lancéolé  ,  Lnceolatus  ,  lorfqu'il  efl  alongé  & 
aminci    antérieurement  :   la  plupau   des  Brenter. 

BolTa  ,  gibbofus  ,  lorfqu'il  eft  élevé  Se  très-con 
vexe  ;  quelques  Euprcll.es. 

Déprimé,  dcprejfcs ,  lorfque  le  diamètre  verti- 
cal cil  beaucoup  plus  court  que  le  diamètre  tranf- 
verfal :.les  Cacujes. 

Applati,  plunus  ,  lorfque  le  difquc  n'eft  pas 
plus   élevé  que  les  bords   :  la  plupart   des  Ca.Tidts. 

Coupé,  truncatus ,  lorfque  les  bords  antérieurs 
ou  pollérieurs  (ont  coupés  en  ligne  droite  :  quel- 
ques   Buprefces. 

Echancré  ,  emarginatus ,  lorfque  le  bord  anté- 
rieur forme  un  [égaient  de  cercle  :  la  piupart  des 
Eouchers. 

Rétus,  recuf.s,  lorfqu'il  a  à  fd  partie  fupètieure 
une  entaille  plus  ou  moins  profonde  :  la  plupart 
des   Sca:abés. 

Trar,fvgrral,  tranfv.rfus  ,  lorfque  le  diamètre 
longitudinal  eit  plus  couit  que  le  tranfverfal  :  les 
D)  tiques. 

Sis    PROPORTIONS. 

11  efl  plus  large  que  la  tête  ,  dans  le  p'us  grand 
nombre;  aulli  large  ,  dans  les  Cicindèles,  la  plu- 
part des  Carabes,  les  Saperdcs ;  plus  étroit,  dans 
la  plupart  des  Car.tnarides ,  des  fourmis ,~  des 
frelons. 

Il   eit    plus     courtTqoe    l'abdomen   ,     dan?    le 
flus    grand   nombie;    auili  long,    dar.s    qutlqu  s 
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Charanfons   &  quelques  Mantes j  plus  long,  dans 
quelques  fjtences. 

Il  eil  plus  large  que  l'abdomen  ,  dans  la  plu- 
part des  ocarabts;  auiïl  large,  dans  les  Lucane*  , 
les  Tau  pins  j  plus  étroit ,  dans  le  plus  grand 
nombre. 


Sa    Surface. 

Il  eft  glabre,  glaber ,  lorfqu'il  eft  entièrement 
fans  poils  :   les  Çhrylornèles. 

Pubefcent,  pubefeens ,  lorfqu'il  eft  couvert  de 
poils  dès- lins  ;  le  plus  grand  nombre    de  Taucins. 

Tomenceux,  tomentejus ,  lorfqu'il  efl  couvert 
de  poil;  courts ,  fins ,   feues  :  quelques  Hannetons. 

Cotoneux ,  lanatus ,  lorfqu'il  cil  couvert  de 
poiis  très-fins,  très-lcrrés,  allez  longs  :  les  Papil- 
lons ,   les  Bombix. 

Poileux ,  piiofus  ,  lorfque  les  poils  font  difur.éls, 
longs,  peu  nombreux  :  ia  plupatt  des  Mouches. 

Hifpide,  hijpidus  ,  lorfque  les  poils  font  roides 
&  épais   :    quelques  Mouches. 

Héullé  ,  hirtiu  ,  lorfque  les  poils  font  ferrés,  allez 
longs,  un  peu  roides  <X  durs  au  touci.er  :  les 
Hilpes. 

Velu  ,  villofus  ,  lorfque  les  poils  font  ferrés  , 
aiftz  longs  U  doux  au  toucher  :  les  Abeilles,  les 
Boaibiiles. 

Fafciculé ,  fafciculatis ,  lorfque  les  poils  font 
ramait,  s  en  houppes  eu  en  faikeaux  :  quelques 
Bupteiies. 

En  crête  ,  criflatus  ,  lorfque  les  poils  ramatfcs  en 
falfceaux  reprelcnteiit  ur.e  eiete  :  quelques  N->c- 
cueil  s. 

Il   eit  liiTe,   laevis  ,   lorfqu'il  ne  préfente  aucune 

inégalité   :   les  Gnbourls. 

Pointillé ,  punîlatus  ,  lorfqu'il  eft  parfemé  de 
petits   pomts   enfoncés,    difuiicis   :   la    plupart   des 

infectes. 

Variole,  variolofus  ,  lorfque  les  points  enfonces 
f  nt  larges  ,    irréguliers  :   quelques  Scarabés. 

A  folferte  ,  foveelatui  ,  imprejfus  ,  lorsqu'il  a 
quelques  eiifuiicemeiis    allez  grands  :   les  Boulkrs. 

Cannelé,  cj/uliculatus ,  lorfqu'il  y  a  au  milieu 
du  Coreclet  une  ligne  longitudinale,  enfoncée  :  les 
Carabes. 

Il  eil  liiiiple  ,    muticus  ,    inermls  ,    lorfqu'il    n'a 
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ni  cornes,   ni  épines   ;  la  plupart    des    Scarabés  , 
des  Capricornes. 

Raboteux  ,  Sctber ,  lorfqu'il  eft  parfemé  de  points 
élevis,   irréguliers,  inégaux:    quelques  Bupreltes. 

Ruoueux  ,  rugefus  ,  lorfque  les  élévations  for- 
roeit'dcs  lignes  irrégulières  qui  fe  dirigent  dans 
tous  les  fens  :  quelques  Capricornes. 

riifle  ,     ridé  ,    p'icatus  ,    lorfqu'il    y    a    des  in 
cifions  tanfverfales   qui    forment    des   plis  ou   des 
rides  :  quelques  Capricornes. 

Tubcculé  ,  tuberculatut ,  lorfqu'il  eft  parfeméde 
points  élevés,  diilinûs  :  quelques  Charii'.Lor.s. 

Chagrin;  ,  lorrque  les  tubercules  f.mr  petits, 
diftin&s  &L  rapprochés  :   quelques  Charanfons. 

Il  eft  inégal ,  in&qualis  ,  lorfque  la  furface  pré 
fente  des  élévations  &  des  enfoncemens  inégaux  , 
irreguliers  :  les  Erachycères. 

Armé  de  piquans  ,  d'épines,  acukatus  ,  lorfqu'il 
eft  couvert  de  piquans  :   les   Ecrevilles. 

Auriculé  .  auricul itus  ,  lorfqu'il  a  des  élévations 
comprimées,    arrondies  :  quelques  Mcmbracis. 

Cornu,  co'nutus  ,  lorfqu'il  a  des  élévations  plus 
ou  moins   longues  :  les    Scarabés. 

Caréné  ,  carlnatut  ,  lorfqu'il  a  au  milieu  nr.e 
élévation  longitudinale,  tranchante:  quelques  Cri- 
quets. 

Ses     bords. 

11  eft  rebordé  ,  marginatus  ,  lorfque  les  côtés 
font  élevés:  les  Boucliers  ,   les  Lampyres. 

Calleux,  callifui ,  lorfque  les  rebords  font  épais, 
&  paroillen:  fo  m's  d'une  fubftance  différente  de 
celle    du   corcelet  :  la  Chryfomèle-à-  collier. 

Cilié,  cili.itus  lorfque  les  bords  font  couverts 
de  poils  roides,  allez  longs  &  parallèles  :  les  Trox. 

CreneH  ,  creiatus  ,  lorfque  le  bord  eft  te-miné 
par  de  petites  dents  rapprochées  ,  obtufes  :  la  plu- 
part des  Priones. 

En  feie ,  fenarus  ,  lorfque  les  dentelures  font 
pointues ,  triaagu  aites ,  &  que  l'un  des  côtés  eft 
le  plus  court  :   quelques  Priones. 

Denté,  dtttatus  ,  lorfque  les  dents  font  poînrues  , 
diftmtes,  tr.angulaires  ,  &  ont  les  côtés  égaux; 
quelques  Tnones. 

Rongé  ,   déchiré  ,   erofus  ,    iacerus  ,   lorfque    les 
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bords  présentent  des  fi-iuo'irc?  &des  dentelures  iné  - 
gales  :    quelques  Capricornes. 

Aiguleux,  argu/ofus  ,  torique  les  cé'és  font  ter- 
minés par   des   angles  faillans  :  les  Taupins. 

Epineux  ,  fcinofus ,  lorfque  les  côr's  fonr  termi- 
nés par  des  épines  plus  ou  moins  longues  &.  poin- 
tues :   les   Capricornes. 

Lob-é,  Ivbatus  ,  lorsque  le  bord  extérieur  a  un  ou  • 
plufieurs  avancemens  :  quelques  Cétoines. 

Dilaté  ,  i'datatus  ,  lorfque  les  bords  latéraux  font 
grands  S:  avancés  :  quelques  Cigales, 

Fjliacé  ,  foliaceus ,  lorfque  les  bords  latéraux 
font  très-grands  &  membraneux  ;  quelques  Mantes. 

Véficuleux  ,  vé/îculofus  ,  lorfque  les  bords  laté- 
raux font  grands  ,  membraneux  ,  Se  femblablcs  a 
des  vellies  renflées  :  une  efpèce  de  Mante. 

Tels  font  les  différens  afpeéts  fous  lefquels  on 
peut  cenfidérer,  dans  fes  modifications  ,  le  corcelet, 
cette  efpçcç  d'arme  défenfi»e  pour  les  infectes  , 
rrès-ana'ogue  à  ce  corps  de  cuiralle  que  por.oient 
les  piquiers  ,  &  qui  étoir  d. ligné  fous  ce  nom. 
Nousen  feronsplus  particulièrement  e  icoie  menti  ?n, 
ljrl'que  rous  pr.  le.  tuons  l'organifan  ?n  générale 
des  infeer.es.    Voye^  Insecti:. 

Coriace  ;  ccrLiceus  ,  a  ,  wn.  C'er-  aihfi  ch'c  Ion 
dv'lippe  1-s  parties  du  corps  deTiniéde  ,  qui  onc 
la    confiltance   du  cuir. 

CORNE,  Cornv.  On  a  donné  ce  nom  en  En- 
tomologie, aux  prolongemens  plus  ou  moins  éten- 
dus qui  fe  trouvent  fur  la  téce  &  le  corcelet  de  la 
plupart  des  Scarabés  &  de  quelques  autres  infecles. 
Cette  efpèce  d'arme  offenfive  a  reçu  plufieurs  qua- 
lifications différenres  ,  relativement  à  la  différence 
de    fa  poiitioB  &  de  fa   forme. 

Eile  eft  avancée  ,  porreBum  •  portée  droit  en 
avant,  protenfum  ;  élevée,  ercBum  ;  courbée  en 
avant  ,  irtcurvum  ;  recourbée  ,  ou  courbée  en 
arrière,  recurvum  ;  arquée,  ou  latéralement  cour- 
bée, arcuatum  ;  longue  ou  courte  ,  comparative- 
ment avec  la  tête  ou  le  corcelet.  F.'lc  eft  fi.-nple 
ou  fans  dents,  fimplex  ;  dent.'e  ,  dentatum;  mul- 
tidentée  ,  multidentatum;  pointue,  ttcutum;  fubu- 
1  e  ,  ou  en  forme  d'alêne  ,  fubuhtum  ;  émoullée  , 
obtufum  ;  coupée  ,  truncatum  ;  échancrée  ,  imargl- 
natum  ;  biiobée  ,  bi.'o''um;  trilobée,  trilobitm  ,kaf- 
tatum;  bifide,  bifidum;  trifide ,  trifidum  ;  multi- 
fide  ,  ou  divifée  en  plufieurs  parties  j  mtttrifiJmi  ; 
dicotome  ,  ou  avec  plufieurs  SïviTîons  de  deux-  en 
deux  ,  dlcotomum  ;  voûtés  ,  fomicatum  ;  fiHon'C, 
juLatu-r,  ;  cannelée  ,  cinaUculstum  ;  comprimée  , 
ou  latéralement  applatie  ,  ccmprcffi.m  ;  déprimée  , 
ou  fupérieuremen:  applatie,  deprejfam. 
Pi 
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COR.NE  ÉEj  Cornlus,  a,  vit.  On  défigne 
par-là  les  parties  dures  du  corps  de  l'infecte  ,  dont 
la  (ubftariee  fe  rapproche  de  celle  de  la  corne. 

CORNEE,  ce  mot  eft  employé  pour  défigner  toute 
la  partie  extérieure  de  l'ail  des  infectes,  qui  paroît 
lifle  dans  quelques-uns  ,  &  taillée  à  facettes  ou  à 
rcleait  dans  le  plus  grand  nombre.  Voye[  Œil. 

1      CORISE,    Corixa.    Genre  d'infectes  de  la  fé- 
conde, Seéhon   de  l'Ordre  des  Hémiptères. 

Les  Corifes  font  des  infectes  aquatiques  qui  ont 
le  corps  alongé  ;  la  tète  courte,  large,  munie  d'un 
roftre  court,  Se  de  deux  antennes  très  -  courtes, 
cachées  fous  les  yeux  ;  deux  élytres  coriacées , 
membraneufes  à  l'extrémité  ;  deux  aîles  membra- 
neufes  ,  croifées;  fix  pattes ,  dont  les  antérieures 
.courtes ,  &  les  autres  allez  longues  ;  enfin ,  deux  : 
articles  à  tous  lés  tarfes. 
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courte  ,  eoriacée  &  inférée  a  la  bafe  fupérieure  da 
roftre.  Elle  fert  a  contenir  le  fuçoir  dans  la  can- 
nelure de  la  gaine.  Cette  gaine  eft  courte,  cornée, 
|  ciliée  fur  les  côtés ,  cannelée  pour  recevoir  le  fu- 
çoir ,  compofé  de  trois  foies  minces  ,  déliées  , 
pointues ,  d'inégale  longueur  :  l'intermédiaire  eft 
un  peu  plus  grande  que   les  autres. 

Le  corcelet  plus  large  que  long,  eft  terminé  en 
pointe  par  derrière  ,  Se  a  a-peu-juès  la  forme  d'un 
cceur.  Une  pièce  écailleufe  le  couvre  en  deiTus.Au- 
deflous  du  corcelet  eli  une  pièce  compofée  de  uois 
élévations  noires ,  dont  la  première  eft  triangulaire. 
Les  deux  autres  élévations  font  couvertes  par  les 
élytres  quand  elles  font  fermées.  En  délions  du 
corps  la  poitrine  s'avance  davantage  vers  l'abdo- 
men. 


M.  Geoffroy  eft  le  premier  qui  a  diftingué  ce 
genre  d'infectes ,  &  lui  a  donné  le  nom  de  Corife, 
du  mot  grec  Ktfit  ,  qui  fignifioit  Punaife.  Linné 
l'a  confondu  avec  celui  de  Notonecte.  <De  Geer 
l'a  confondu  avec  ceux  de  Notonecte  ,  de  Nepe  Se 
de  Naucore.  M.  Fabricius  en  adoptant  le  genre  de 
M.  Geoffroy  ,  a  jugé  à  propos  de  changer  le 
nom  de  Corife  ,  pour  lui  fubftkuer  celui  de  Sigara. 

Ce  genre  a  beaucoup  de  rapports  avec  ceux  de 
Notonecte  ,  de  Nepe  Se  de  Naucore.  Il  eft  dif- 
tingué du  premier  par  le  roftre  court  &  large  ;  du 
fécond  par  les  pattes  antérieures  ,  courtes  &  peu 
avancées  ;  du  troifième  par  le  roftre  ,  dont  la  lè- 
vre   fupérieure   n'eft  point  diftmete. 

Les  antennes  des  Coriies  font  minces  ,  très- 
courtes,  composées  de  quatre  articles,  dont  le  troi- 
fième eft  le  plus  long  ;  le  dernier  eft  terminé  en 
pointe.  Elles  font  placées  en-deftous  de  la  tête, 
tout  près  des  yeux;  elles  font  fi  petites  &  fi' cachées, 
qu'il  faut  les  chercher  pour  les  appercevoir. 

La  tête  eft  placée  verticalement  Si  même  obli- 
quement en-dïllous  ;  el'e  eft  très-baiffée  ,  Se  on 
n'.en  voit  qu'une  petite  portion  en  regardant  l'in- 
fecte en-defîus.  Elle  a  en  quelque  manière  une  forme 
triangulaire,  dont  les  angles  font  arrondis  ;  elle  eft 
un  peu  convexe  en-devant,  mais  fon  plan  polté- 
rieur  eft  concave.  Elle  cil  attachée  au  corcelet  par 
un  col  fort  court  ,  placé  environ  au  milieu  de  ion 
étendue.  Les  deux  yeux  à  réfeau  font  grands  & 
occupent  une  bonne  portion  de  la  tête.  La  pointe 
tle  la  tête  en  forme  de  mufeau  ,  que  nous  désignons 
fous  le  nom  de  roftre  ,  repofe  fur  le  delïbus  du 
corcelet  ,   entre  les   deux  pattes  antérieures. 

Ce  roftre  eft  form:  d'une  lèvre  fupérieure,  d'une 
gaine  Se  d'un  fucoir,  La  lèvre  fupérieure  eft  large  , 


Les  Corifes  ont  à-peu-près  les  mêmes  habitudes 
que  les  divers  genres  d'infectes  qu'on  a  confondas 
lous  le   nom     dçPunaifcs   d'eau  ,   pour  les  diftin- 
guer  des   autres  Punaifes ,    &  qui  vivent  dans  les 
marais  ,  les  étangs  ,    les  rivières  ,    dans  toutes  les 
eaux  douces.    Les  Corifes  ne  nagent  point  fur  le  dos, 
comme  les  Notonectes  ,  mai;  fur  le  ventre  ,  comme 
tous  les  autres  infectes  aquatiques. Elles  le  tiennent 
ordinairement  luipendues  pat  le  derrière,  à  la  fu- 
perficic    de     l'eau ,    mais  rcu  moindre    mouvement 
qu'elles  apperçoivent  aux   environs,  elles  fe  préci- 
pitent avec  beaucoup  de  vîreffe  au  fond,  d'où  or- 
dinairement elles  reviennent    bientôt  à  la    fui-face. 
Elles   font    fpecifiquement  plus  légères  que   l'eau  , 
Se   montent    d'abor'd  a  fa    fuperficie,   dès   qu'elles 
quittent  1  objet  auquel  elles  fe   tenoient  fixées.   Si 
elles  rencontrent  eh  nageant  quelque   petits    brins 
d'herbes  ou  autre  chofe  légère  ,  e  les  s'y  accrochent 
avec  les   pattes  antérieures   &   fe  laiffent  entraîner. 
Mais  fouvent    elles   fe  fixent  fer  les  plantes  au  fond 
de  l'eau  ,  &  y  relient  fort    long    temps    dans  une 
parfaite  tranquillité.    Elles    font    carnacières  ;   avec 
leur  trompe  elles   fuçent  les  autres   infectes  qu'elles 
peuvent  attraper  dans  l'eau,  Se  le   faifillent  de  leur 
proie  avec  les  pattes  ant  Heures  Se  intermédiaires. 
Elles  répandent  une  odeur  forte  Se  défagréable  fem- 
blable  à   celle    des  Punaifes  des  lits.    Elles  fortciu 
quelquefois   de    l'eau,  particulièrement  vers  Iefoir 
ou  pendant  la  nuit  ,   pour  voler  en  l'air  Se  fe  ren- 
dre   dans    d'autres    pièces     d'eau ,    Se    les   peupler 
de  leurs  efpèces.  Ces  infectes    font  dès-lors  amphi- 
bies, mais  ils  ne  peuvent  jamais  quitter  l'eau  avant 
leur    dernière    transformation  ,  Se    jufqu'à  ce  qu'ils 
aient  obtenu    l'ufage   de   leurs   aîles.    L'es    Coriies 
marchent  mal   Se    lentement  fur   terre ,  ne    failant 
alors    que  des  elpèccs  de  fauts   ou   de   gambades; 
niais  dans   l'eau   elles  font    d'une   vivacité  furpré- 
nante.  Elles  nagent  Se  fendent  l'eau  avec  une  rapi- 
dité extraordinaire  ;  auflï    font  -  elles    faites    pour 
la    rage  :    leurs    pattes    poftéiieures    qui   iont    les 
plus    longues   Se  les     plus   remarquables  ,     ont     la 
■forme  de  nageoires  ou  d'avirons  j    elles  s'en  fervent 
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penrpouAerl'caa  comme  avec  des  rames  :  c'eft  parle 
mouvement  prompt  de  ces  pattes  qu'elles  nagent 
avec  tant  de  vîtelle ,  en  les  élançant  continuelle- 
ment en  arrière.  Quand  elles  fe  tiennent  tranquilles 
dans  l'eau ,  elles  dirigent  ces  même»  pattes  fort 
en  avant  ,  en  les  failant  palier  fur  les  pattes  inter- 
médiaires ,  de  forte  qu'alors  les  poftérieures  fem- 
blent  être  les  antérieures.  Dans  l'accouplement  ces 
infectes  font  attachés  enfemble  par  leur  derrière  ; 
ils  fout rplacés  l'un  à  côté  de  l'autre,  le  mâle  un 
peu  plus  bas  que  la  femelle  ,  Se  non  pas  l'un  fur 
l'autre  ;  ils  nagent  ainfi  joints  enfemble  avec  la 
même  vîtefle  que   quand  ils  (ont  fculs. 

Sous  la  forme  de  larve  &  de  nymphe  ,  les  Corifes 
font  comme  dans  leur  état  parfait ,  fi  ce  n'eft  qu'elles 
font  fans  ailes.  Les  pattes  ont  auflt  alors  la  même 
otganifation  ;  cependant  les  larves  fort  jeunes  Se  qui 
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n'ont  encore  que  la  grandeur  d'une  grofle  Puce  ,' 
ont  les -deux  pattes  antérieures  un  peu  autrement 
faites  :  leur  dernière  partie  n'elt  point  courbée  ,  mais 
elle  cft  filiforme  ou  cylindrique,  garnie  de  lonos  poils. 
Après  la  féconde  mue  ,  on  voit  fur  les  côtes  de  la 
poitrine  deux  pièces  applacies  ,  au-deflous  dcfquclles 
font  placées  deux  autres  pièces  femblables ,  mais 
plus  petites  ;  ce  font  les  fourreaux  qui  renfer- 
ment les  élytres  &  les  ailes  futures ,  &  alors  l'in- 
fecte eft  dans  l'état  de  nymphe.  Ces  larves  te  ces 
nymphes  ont  la  même  vivacité  dans  l'eau  que  la 
Corifc  adulte  ,  &  elles  fe  nouirillent  de  même  des 
petits  infectes  aquatiques  qu'elles  peuvent  attraper. 
Quelquefois  elles  fe  fufpendent  auffi  à  la  fuperfï- 
cie  de  l'eau  par  le  derrière  ,  mais  le  plus  fouvent 
elles  fe  fixent  par  les  pattes  aux  plantes  qui  croiflent 
*u  fond  de  l'eau. 
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Suite  de  l'Introduction  à  l'IIiJoire  Naturelle  des  Infectes. 


C     O   R    I    S    E. 

C     O    R    I    X  A.       *G    e   o   f  F. 
NOTONECTA.     Lis. 
SI  GARA.      Fab. 

CARACTERES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  très  courtes ,  quadriarticulées  :  premier  &    fécond   articles   courts; 
e  feconi  alongé  ;  le    dernier  mince  &   pointu. 

Roftre  cofirr  >   large  s  formé  d'une  gaine   très-articulée  3  Se  d'un  fuçoir  compofé 
de  trois  foies  inégales. 

Lèvre  fupérieure  large  ,    inférée  à  la  bafe  fupérieure  du  rortre. 

Pattes  antérieures  courtes  ;   les  antennes  alTez  longues  &  propres   pour  la  nage. 

Deux  articles  aux  tarfes  de  toutes  les  pattes. 


ESPECES. 


i.  Corise  Ilriée. 

Elytres  pâles  ,  avec  beaucoup  de  petites 
Ignés  tranfverfales  ,  ondées  ,  obfcures. 

i.  Corise  rayée. 

Elytres  noirâtres  ,  avec  deux  lignes 
longitudinales  courtes  ,  jaunes. 


3.  Corise  écailleufe. 

Elytres  écailleufes  ,  noirâtres ,  avec  le 
bord  extérieur  jaune. 
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I.Co&lSB    ftriée. 

Corixa  flriata. 

Corixa  cl  tris  pa'lidit^  iincol'.s  trarfvt'fls  u-.du.- 
latis  num  rofijfi'nis  fufc  s, 

Noconeclti  ftriata  elytrls  pa  iidis  lir.eolis  trarf- 
ver/is  unduljtis  flriatis.  Lin.  Syjl,  nat.  pag.  711. 
n".  l. — Faun.  face.  n° .  904. 

Sigara  /Iriau.  F ab  Syfl  ent.  p.  691.  »°.  T. — 
Spec.iaf.com.  1.  fug.  331.  rt°.  J.  —  Mar.t.  inf. 
tom.  1. pag.  i-/6.  n°.  l. 

Corixa.  G  E  o  F  F.  inf.  toit.  1.  pag.  47S.  n8-  1. 
f/.  9-  k-  7; 

La  Corife.  Geoef.  /A. 

A'ir/Ja  flriata  o^/jnga  ,  nigro-fufcj,  lineolis  trarf- 
verjis  numerofiffimis  grifeis  flria'.a.  Deg.  Ment.  ir.J. 
tom.  5.  p.  58V.  n0.  6.  pi.  2.0- fig.  I.  2.  &  5. 

Punaife  d'eau  Jr>/7«  oblongue  ,  d'un  brun  obfcur, 
noirâtre  ,  avec  ui  grand  nombre  de  petites  lignes 
tranf\ erfales  d'un  gns  clair.  Dlc.  ll\ 

NoonecljvulgariscomprcJJ'ifufca.  Peti  v.  Ga^oph. 
tab.  7i.fig.  7. 

RoEf.  Inf.  tom.  j.raJ.  29. 

J02LOT.  Microfcop.  tom.  \.pl.  7-fig.  t.  if  3. 

Co-ixa.  Schaeff.  Elcn,  inf.  tab.  jo. —  Icon. 
tab  97.  fi~.  1 . 

Stoll.  Cimic.  fafic.  t.  fui.  If-  fîg.  I  3.  S. 

NotonecJa  flriata.  Scor.   £/:r.    carn.  n" .  349. 

NotoneéJa  flriata.  Pi  d.  M«/i  gr«:    /"»£■•  54. 

Nepa  flriata.  Schrank.  Enum.  inf.  aufi. 
BQ.  50.. 

S'ga'a flriata.  Ross.  Z"<W7.  <;r.  rera.  i.pag.  211. 
n°.  T17}. 

NotuneSi  flriata.  Vil  t.  £nf.  rom.  1.  ^û|r.  4-;. 
»r.  1. 

Corixa  flriata.  Fourc.  Ent. par.  j.p,  111./29.  1. 

Elle  a  !e  corps  oblong,  un  peu  appla'i.  La  tête 
eft  large,  conrte,  jaunâtre,  avec  les  yeux  noirâtres 
triangulaires.  Le  corcelet  eft  marqué  de  petites 
lignes  tranfvcrfales ,  jaunes  5c  noires.  Les  ély très  font 
coriacées ,  avec  l'extrémité  un  peu  membraneufe  ; 
elles  font  jaunâtres  ,  avec  des  lignes  tranfvcrfales, 
endées  ,  noires.  Le  deflus  delà  poitrine  eft  noir,  avec 
les  côtés  de  l'abdomen  rougeâtres.  Le  délions  du 
corps  &  les    pattes  font  d'un  jaune,  livide. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  dans 
les  tuiiTeaux  &  les  eaux  ftagnantes. 
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i.  CorusE  rayée. 

Corix  1  tincata. 

Corixa    tlytr.s  fufeis   Une: s    duabus    cbbnviaiis 
fiavis. 

Sigara  liritaïa.  Faf.  Ma.it.  inf.  tom.  i-pag.  1.76. 
«°.i. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Corife  ftriéc. 
La  tète  eft  jaune,  avec  !<S  yeux  noirs.  Le  coioe- 
let  eft  noiiâtie,  avec  le  bord  antérieur,  les  cotes 
&  une  ligne  longitudinale  au  milieu  ,  jaunes  :  on 
apperCjOit  fur  le  bord  antérieur  deux  ut  lies  Se  dent 
points  noirâtres.  L'écuilon  ou  la  partie  fupéiicuie 
de  la  poitrine,  elb  noiiâtie,  avec  1  evertmité  ;air,c. 
Les  élytres  font"  noirâtres  ,  lu; fautes  ,  av.c  desx 
raies  jajnes,  dont  l'une  pat  du  bord  extérieur  do 
ia  baie,  &  s'étend  jtifqu'id  milieu  du  bora  inté- 
rieur, l'autre  eft  marginale,  &  s'étend  depuis  la 
bafe  jufqu'au  milieu  ;  l'extrémité  de  1  éiytre  eft  tr.eu':- 
braneufe  3c  tranfpaicnce.  Le  dcllous  du  corps  eft 
jaune.  Les  pattes  font  jaunes  4  avec  les  ja.nbts  an- 
térieures, Se  le  genou  des  autres,  nous. 

Elle  fe  trouve  à  Cayennc. 

5.  Corise  écailleufe. 

Corixa  coleoptrata. 

Corixa  elytris  lotis  coriacéis  fufeis  ,  margine  ex- 
teriore  jtavo. 

Sigara  coleoptrata.  Fae.  Gen.  inf  mant.  p.  198. 
—  Sp*.c.  inf  tom.  1.  p.  332.  n°.Z.  —  Mar.t.  inf 
tom.  1.  pag.  176.  n°.    3. 

Elle  rerîcmble  beaucoup  à  la  Corife  fttiée,  mais 
elle  eft  deux  ou  trois  fois  plus  petite.  La  tête  Se 
le  roftre  font  jaunes,  fans  taches.  Le  corcelet  eft 
noirâtre,  arrondi  poftérieuiermT.c.  Les  élytres  font 
coriacées,  noirâtres  ,  avec  le  bord  extérieur  jaune. 
L'abdomen  eft  noir.  La  poitrine  Se  les  pattes  font 
d'un  jaur.c  pâle. 

Elle  fe  trouve  Kiell, 

COSSYPHE  ,  Cosrrrxva.  Genre  d  infeefte  de  la 
féconde  Section  de  l'Ordre  des  Coléoptères, 

Ce  genre  dont  nous  ne  conrroilTons  encore  qu'une 
feule  efpèce,  eft  remarquable  parla  forme  du  corps 
tiès-déprimée  ;  par  le  rebord  du  corcelet  &  des  ély- 
ttes  très-grands,  prefque  foliacés  ,  par  les  anten- 
nes courtes,  terminées  en  malle  perfoliée  ;  enfin  , 
par  les  tarfes,  dont  les  quatre  antérieurs  font 
compofés  de  cinq- ,  &  les  deux  poftérieurs ,  de 
qua:re  articles. 

Le  Coilyphe  a  été  confondu  avec  les  Lampyres  , 

quoiqu'il  n'y    ait   entre   lui   cic   ces   infectes   d'au'ie 

rapport  que   celui  de  la  dilatation  du   corcelet.  Ce 

j  ereiuc  eft  très-diuincft  Se  ne  peut  être  confondu  avec 
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aucun  autre.  Nous  lui  avons  donné  le  nom  deCofly ■• 
phe  ,  du  mot  grec  K«c-»-7<pof  ,  employé  par  les  Grecs 
pour  défigner  diverfcs  efpèces  d'animaux ,  qui  nous 
font  inconnues. 

Les  antennes  font  plus  courtes  que  le  corcelct  & 
eompofécs  de  onze  articles,  dont  le  premier  aflez  gros, 
le  fécond  court,  les  fuivans  alongés  ,  les  quatre 
derniers  diftinds ,  en   mafls  perfoliée. 

La  bouche  eft  comp*bfée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  courte,  cornée,  arron- 
die ,  ciliée. 

Les  mandibules  font  courtes  ,  cornées,  arquées, 
bifides  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  font  courtes  ,  cornées,  compofées 
de  deux  pièces,  l'une  interne,  plus  courte,  prefque 
cylindrique,  l'autre  extérieure,  un  peu  plus  orande, 
renflée   au   milieu  Si   terminée  en  pointe. 

La  lèvre  inférieure  eft  cornée,  avancée,  plus 
large  que  la  lèvre  fupérieure  &  légèrement  échancrée. 

Les  antennules  antérieures  une  fois  plus  longues 
que  les  poftérieures,  font  compofées  de  quatre  ai- 
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ticles,  dont  le  premier  eft  mince,  court,  le  fécond 
alongé  ,  prefque  cylindrique,  le  troifième  court, 
prefque  conique,  le  quatrième  large,  fécuriforme. 
Elles  l'ont  inférées  au  dos  des  mâchoires.  Les  pofti- 
rieures  font  filiformes  &  compofées  de  trois  articles , 
j  dont  le  premier  court ,  le  fécond  &  le  troifième  pref- 
[  que  égaux.  Elles  font  inférées  à  la  partie  latérale  , 
un  peu  antérieure  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  petite  ,  attachée  fous  le  coreelet.  Les 
yeux  font  petits,  arrondis  &  faillans. 

Le  coreelet  eft  très-grand  ,  large  &  rebordé  de 
tous   les  côtés. 

L'écuflon  eft  petit  &  prefque  en  cœur.  Les  ély- 
tres  embraflent  l'abdomen  par  les  côtés ,  &  elles 
ont  un  très-large  rebord,  prelque  foliacé ,  fembla- 
ble  à  celui  du  coreelet. 

Les  pattes  font  courtes ,  (impies.  Les  tarfes  des 
quatre  pattes  antérieures  font  compofés  de  cinq 
articles,  &  ceux  des  pattes  poftérieures  ,  feulement 
de  quatre  *  le  dernier  de  tous  a  au  mi'ieu  de  (a 
partie  inférieure  ,  un  prolongement  aigu  ,  formé 
par   une  entaille  demi- circulaire. 

Nous  n'avons  pu  encore  connoître  ni  la  ma- 
nière de  vivre  de  l'mfeéte  parfait,  ni  fa  larve. 


COSSYPHl 


Suite  de  ^introduction  à  CHiJloire  Naturelle  des  Infecles.  i 

COSSYPHE. 

C  O   S  S   Y  P'il   V  S. 
LAMPYR1S.       F  a  b. 

CARACTÈRES       GÉNÉRIQUES. 

Antennes  plus  courtes  que  le  corcelec,  un  peu  en  mafTe ,  compofées  de 
onze  articles,  dont  le.  premier  gros  ,  le  fécond  court,  les  autres  alongés  \  les 
quatre  derniers  eu  malfe  perfoliée. 

Bouche  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  ;  de  deux  mandibules  bifides;  de  deux 
mâchoires  divifées  j  d'une  lèvre  inférieure  prefque  échancrée,&  de  quatre  ant'en- 
nules. 

Antennules  anrérieures«plus  longues  ,  quadriarticulées  :  articles  premier  &  tror- 
fième  courts  ;  le  dernier  fécuriforaié.  Les  poftérieurs  courts,  filiformes  &  inar- 
ticulés. 

Corcelet  &  élycres ,  avec  un  large  rebord. 

Cinq    atricles  aux  quatre  tarfes  antérieurs,  &  deux  articles  aux  poftérieurs. 


ESPECES. 


i.Cossyphe  déprimé. 

Brun  ;  élytres   avec  deux   lignes  longitudinales ,  élevées. 


Hift.  nat.  Infeaes.  Tome  VI. 
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i.Cossyphe  déprimé. 

Cossypkus  depnjfus. 

CoJJyphus  fufco-ferrugineus  ,  elytris  lineis  duabus 
elevacis. 

Lampyris  depreffa  fujca  ,  clypei  elytrorumque 
margine  dilatato  piano.  Fab.  Sptc.  inf.  tom.  i. 
pag.  154.  n° .  18. —  Manc.  inf.  tom.  l.pag.  162.- 
JE».   19. 

Lampyris  deprejfa.  Fuesl.  Arckiv.  inf.  y.  p.  171. 
n°.  2-  tab.  46.  fig.  7. 

Il  a  environ  fix  lignes  de  long  ,  &  près  île  trois 
de  large.  Tout  le  corps  &  let  pattes  font  bruns.  Le 
rebord  du  corcelet  8Ï  des  élytres  eft  large  &  d'un 
brun   pâle.   Les  pattes    font  d'un  brun   noirâtre. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales  ,  fur  la  côte  de 
Coromandel. 

COULEUR.  ,  Color.  Comme  un  des  principaux 
devoirs  de  ceux  qui  concourent  à  la  rédaction  de 
ce  grand  ouvrage  univerfel  fur  les  fciences  &  fur- 
ies arts,  doit  être  de  fe  reftreindre  dans  les  fujets 
qui  leur  font  départis  ,  &  de  ne  pas  empiércr 
fur  le  terrein  des  autres  ;  on  ne  doit  pas  s'atten- 
dre à  trouver  ici  une  théorie  fur  les  couleurs  , 
fur  leur  formation  générale  &  fur  leurs  divifions  par- 
ticulières, d'après  les  modifications  de  la  lumière 
dans  la  réfraction  ou  la  réflexion  qu'elle  doit  fubir. 
Un  pareil  fujet,  fans  doute  très- intéreffant ,  n'ap- 
partient pas  à  l'Entomologifte  ,  8t  fera  traité  par 
ceux  auxquels  il  convient  davantage.  Nous  ne  de- 
vons confidèrer  les  couleurs  ,  que  comme  fervant  de 
parure  aux  infectes  ,  &  pouvant  aulli  fervir  de 
caractères  fpécifiques  propres  à  ks  faire  connoître 
&  diflinguer  entr'eux.  Si  rien  n'eft  plus  digne  de 
flatter  agréablement  la  vue  &  de  donner  de  douces 
jouifTances  ,  que  l'afpect  des  couleurs  dont  la 
richefle  &  la  variété  s'unifient  enfcmble  pjr  le  mé- 
lange le  plus  convenable  ,  affurément  la  plupart  des' 
infectes  ont  bien  le  droit  de  fervir  d'objet  à  une 
efpèce  de  culte.  Il  n'eft  point  d'êtres,  parmi  ceux 
qui  préfentent  les  formes  les  plus  grandes  ,  dont 
le  vêtement  puiffe  à  cet  égard,  le  difputer  à  celui 
des  infectes.  On  diroit  que  la  nature  a  voulu  mani- 
fefter  plus  lpécialement  fur  eux  toute  la  fécondicé 
de  fa  puiflanec  Se  toute  la  pompe  de  fes  merveilles , 
en  renfermant  dans  un  cadre  fi  étroit ,  (î  borné  , 
le  fonds  des  couleurs  le  plus  étendu  par  l'éclat, 
le  nombre ,  la  delicatelîe ,  le  mélange  &  l'art  de 
leurs  nuances. 

L'éclat  8c  la  vivacité  des  couleurs  fe  font  remar- 
quer plus  particulièrement  fur  le  corps  &  fur  les 
ailes  ,  ainfi  que  fur  les  élytres  des  infectes.  On 
n'apperçoit  fouvent  qu'une  feule  couleur  fur  leur 
corps;  mais  dans  quelques-uns  elle  eft  fi  belle  & 
fi  vive  ,  qu'elle  furpalle  le  vernis  le  plus  brillant , 
&  que  feule  elle  forme  un  fpectade  fuperbe.  Cha- 
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que  partie  du  corps  a  quelquefois  fa  couleur  partj|U- 
lière  ,  &  toutes  font  également  belles  :  ici  c'eft  l'acier 
bruni,  là  le  cuivre  poli,  ailleurs  un  vert  ou  un 
brun  doré  :  c'eft  le  feu  &  l'or  qui  changent  &  do- 
minent tour-à-tour,  avec  un  fi  grand  éclat  que 
l'art  le  plus  fini  ne  fauroit  jamais  le  rendre.  J?our 
donner  une  idée  de  la  richefle  &  de  la  variété 
des  couleurs  qui  régnent  parmi  les  infectes ,  nous 
n'auiions  pa's  même  befoin  de  les  confidèrer  dans 
leur  état  parfait  ,  mais  feulement  fous  cette  pre- 
mière forme  qu'on  appelle  imparfaite,  &  quijesa 
pour  ainli  dire  dévoués  au  rebut  de  tout  le  monde. 
Le  corps  de  la  plupart  des  Chenilles  oftre  un  mé- 
lange de  diverfes  couleurs,  fouvent  fi  bien  nuan- 
cées, que  l'artifte  le  plus  habile  ne  parviendront 
jamais  a  les  imiter.  L'on  en  voit  dont  le  corps  eft 
marqueté  de  points  de  diverfes  couleurs  ,  ou  de 
taches  qui  furpalTent  les  points  en  grandeur ,  ou  enfin 
de  points  &  de  taches  tout-à-la-fois ,  dont  le  mé- 
lange &  la  variété  font  bien  propres  à  réjouir  la 
vue.  Le  corps  de  quelques  autres  Chenilles  eft 
orné  de  traces  &  de  raies  fines  ,  de  différentes  cou- 
leurs &  de  différentes  figures  :  les  unes  font  paral- 
lèles à  la  longueur  du  corps  ,  &  fort  égales  ou 
inégales  j  les  autres  font  tranfverfales.  Ces  traces 
font  quelquefois  continues  ,  &  quelquefois  inter- 
roirîpues  ,  comme  fi  elles  étoient  coupées  en  dif- 
férens  endroits  :  il  y  en  a  encore  qui  font  un  mé- 
lange de  lignes  parallèles  &  tranfverfales.  Dans 
quelques  Chenilles ,  ce  font  des  lozanges  &  des 
rhomboïdes;  dans  d'autres  ,  ce  font  des  rubans  pa- 
ral'eles  ou  des  bandes  tranfverfales  ;  fouvent  c'eft 
un  mélange  agréable  de  toutes  ces  différentes  mar- 
ques enfcmble  &  diverfement  colorées.  Les  petits 
tubercules,  de  la  figure  d'un  grain  de  millet  ou 
de  pavot,  que  l'on  trouve  fur  le  corps  de  plulieurs 
Chenilles ,  ne  font  pas  pour  elles  un  petit  orne- 
menr.  Ces  petites  élévations  font  fi  polies  &  fi  hfTcs, 
qu'en  voyant  l'animal  qui  les  porte,  on  diroit  qu'il 
eft  couvert  de  pierres  précieufes.  La  refleinblance 
eft  d'autant  plus  grande  ,  que  ces  tubercules  font 
de  différentes  couleurs.  Les  uns  ont  la  blancheur 
du  diamant;  d'autres  font  couleur  de  chair,  d'un 
jaune  de  chryfolite,  d'un  bleu  de  turquoife  ,  d'un 
violet  d'améthifte,  d'un  vert  d'émeraude,  d'un  rouge 
de  rubis  ,  ou  de  bien  d'autres  couleurs.  Si  1  or  Se 
l'argent  ne  fe  font  pas  apper.c.  voir  fur  la  robe  des 
Chenilles  ,  on  trouve  ces  cou  eurs  dans  tout  leur 
éclat  métallique  fur  l'enveloppe  des  Chryfaiides. 

En  attachant  maintenant  un  inftant  nos  regarJs 
fur  d'autres  parties  des  infectes  ,  les  plus  apparentes 
après  le  corps,  &  en  préfentant  d  abord  les  Co- 
léoptères, combien  leurs  élytres  onr  des  beautés  qui 
leur  font  propres.  Bans  quelques  infectes  l'on  n'y 
remarque  qu'une  feule  couleur  :  c'eft  un  jaune  de 
cire  ou  un  rouge  de  tuile  ,  de  carmin  ,  de  fangj 
c'eft  un  vert  pâle  ,  un  bleu  de  violette,  ou  un 
brun  plus  ou  moins  foncé.  Ces  couleurs  n'ont  pas 
toutes  le  même  luftre.  Dans  les  unes  elles  font  foi- 
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blcs  ;  dans  d'autres  elles  font  vives  Se  éclatantes , 
fcmbîables  à  un  beau  vernis  tranfparenc.  C'eft  quel- 
quefois l'émerande  &  l'or  qui  fe  difputent  le  prix. 
L'on  appercoit  diverfes  couleurs  lur  les  élytres 
d'autres  infectes.  Les  unes  font  peintes  alternative- 
ment de  raies  tranfverfales  &  ondées  ,  noires  IX  d'un 
rouge  jaunâtre;  le  fond  de  quelques  autres  cft 
jaune  ,  mais  armé  de  tches  noires,  carrées  &  allez 
femblaMes  aux  cafés,  d'un  échiquier.  Celits  ci  ont 
leur  fond  d'un  brun  foncé,  &  nir  chaque  moitié 
de  l'élytre  il  y  a  deux  taches  carrées,  d'un  jaune 
de  bois  &  placées  à  la  file  l'une  de  l'autre  ;  ceiles- 
là  font  veloutées  de  noir  ,  &  ont  dans  la  partie  fir- 
péricure  des  taches  jaunes,  &  -dans  la  partie  infé- 
rieure des  barres  d'une  même  couleur  ,  en  form.-  de 
faucille.  L'on  voit  fur  le  bord  intérieur  de  cetee  ély- 
tre  ,  des  ornemens  dentelés  ,  &  dans  les  endjoits 
où  les  élytr-s  fe  touchent  ,  elles  reflemblent  a'iez 
à  un  poinc  d'Efpagne.  Enfin  ,  on  rrouve  des  élytr.s 
revêtues  de  petites  barres,  les  unes  verres  ,  les  autres 
couleur  de  feu  ,  ou  d'un  cuivre  poli,  ou  d'un  bleu 
foncé  comme  celui  d'un  acier  bruni. 

Les  aîles  membraneufes  des  infectes  ont  auflfi 
des  beautés  particulières  :  quelques  unes  offrent  a 
la  vue  lin  allemblage  de  couleurs  femblab'es  a  celles 
de  l'arc-cn-ciel,  ou  a  celles  que  forment  les  rayoas 
du  loleil  ,  en  palîant  à  tr.vers  un  prifme.  Elles 
varient  félon  l'incidente  de  la  lumière  ,  Se  ce  qui 
paroît  d  abord  rouge  ,  patoît  enfuite  vert  &  bleu  , 
à  peu-près  comme  le  col  des  Pigeons.  L'on  trouve 
fouvent  de  petites  taches  entre  les  nervures  des 
aîles  de  quelques  infectes  :  ces  taches  font  tout 
autant  d'ornemens,  comme  tillus  dans  un  crêpe  fin. 

Mais  la  magnificence  &  la  diverfité  des  couleurs 
fe  remarquent  lurtout  dans  les  aîles  des  Lépidoptères. 
On  y  découvre  d'abord  des  points  &  des  taches  de 
toutes  fortes  de  couleurs.  Quelques-unes  de  ces  ra- 
ches  fonr  rondes  comme  la  prunelle  de  l'oeil,  Se 
comme  elle  aulli  environnées  d'un  cercle,  ce  qui 
leur  a  fait  donner  le  nom  d'yeux.  Ces  points  & 
ces  taches  font  quelquefois  uniques  fur  les  aîles  , 
&  d'aurres  fois  il  y  en  a  plufieurs.  L'on  trouve  de 
ces  infectes  ,  dont  les  aîles  font  marquées  de  lignes 
ou  droites  ou  ondées;  d'autres  oi.t  des  bandes 
larges  ;  quelques-uns  ont  aux  extrémités  des  aîles 
des  marques  triangulaires  ,  ou  d'autres  oinemcns 
de  ce  genre.  Voyez  tel  Papillon  donc  les  aîles  cou- 
leur de  foufre  font  tracées  de  plulieurs  lignes  tranf- 
verlales  ,  d'un  noir  p*u  foncé;  tel  autre  dont  les 
aîles  couleur  de  cannelle  ,  font  rraverfées  de  trois 
raies  noires  ondées  ;  tel  autre  dont  les  aîes  lont 
empreintes  de  raiesqui  vonten  zig-zag  ,  j-peu-près 
comme  les  peintres  reprélcntent  1  éclair  ;  il  eft  cer- 
taine Phalène  dont  les  couleurs  des  aîles  fupérieures 
ne  (ont  point  vives,  mais  elles  font  li  bien  mêlées 
qu'il  eft  difficile  d'en  faite  la  description:  au  fom- 
met  de  ces  aîles  on  voit  une  ligne  traufvtrfale 
d'un  brun  rougeâtre  ,    après    celle  -  là  il  erj  vient 
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une  autre  d'un  brun  clair  ,  &  enfuite  une  troi- 
fième   d'un   brun  foncé  ;    ce    qui    continuant   ainfi 

jufqu'au  bas  de  l'aile  ,  produit  un  très- bel  effet. 
Il  ne  fetoit  pas  polliblc  fans  doute  de  faire  la  des- 
cription de  toutes  les  couleurs  que  l'on  peut 
trouver  fur  les  aîles  des  Lépidoptères,  vu  leur  va- 
riété prodigieufe  ,  le  mélange  Se  la  finelle  de  leurs 
trairs.  Le  dellous  &  le  deilus  des  aîles  ne  font  pas 
toujours  ornés  des  mêmes  couleurs  ,  &  le  dellous 
lui,  aile,  quelquefois  le  dell'us  en  beauté  &.  en 
magnincenec.  Ou  duoic  que  quelques  Papillons 
en  font  înltruits  ,  fi  on  en  itigeoit  par  la  manier* 
dont  ils  tiennent  leurs  aîles,  lo'ifqu'ils  fe  repofent  ; 
ils  les  relèvent  ,  comme  pour  inviter  les  fpecta- 
teurs  à  les  coniidérer.  Il  faut  en  outre  remarquer 
qu'il  y  a  de  la  différence  pour  les  couleurs  entre 
les  aîas  fupérieures  &  les  aîles  inférieure?.  11  y  a 
tel  Papillon  dont  les  aîles  fupérieures  font  d'un  beau 
velours  noir  ,  chargées  de  taches  obloneues  ou 
rondes,  d  un  jaune  fort  clair  ,  &  dont  les  aîles  in- 
férieures font  couleur  d'orange ,  &  chargées  de 
taches  d'un  noir  velouté.  On  peut  avancer  fans 
doute  que  de  ions  des  animanx  connus  ,  il  n'y  en  a 
point  qui  pour  la  beauté,  l'arrangement  agréable 
des  couleurs  ,  puille  égaler  les  Papillons.  Il  y  en 
a  qu'on  ne  fauroit  regarder  fans  être  forcé  de 
"les  admirer,  &  comme  s'il  ne  fuffifoit  pas  que 
la  nature  leur  eût  prodigué  tout  ce  qu'il  y  a 
de  plus  beau  &  de  plus  paifait  en'  ce  génie,  on 
en  voit  encore  fur  lefqOels  l'or  ,  l'argenr  &  la 
nacre   brillent  avec  un  éclat  vraiment  merveilleux. 

•  Quoique  l'Europe  nous  fourni fie  un  grand  nombre 
de  Papillons ,  dont  la  beauté  mérite  certainement 
d'attirer  nos  regards ,  ils  font  pourrai*  en  général 
beaucoup  inférieurs  a  ceux  qui  nous  v'ennent  des 
Indes  :  outre  l'avantage  qu'ont  ces  deniers  d'être 
ordinairement  bien  plus  grands  que  les  autres 
on  reconnoît  que  la  vivacité  de  leurs  couleurs  aug- 
mente a  propoition  de  la  chaleur  du  climat  ou  ils 
fe  trouvent.  Quoique  en  général  les  Papillons  de 
nuir  n'aient  pas  des  couleurs  aufli  vives  ,  au/îï  vâ- 
riéesqueles  Papillons  de  jour  ,  la  plupart  cependant 
font  encore  bien  richement  vêtus. Nous  de>  onsa.outer 
qu'on    n  appercoit    ces    couleurs     dans    toute     leur 

!  beauté  ,  que  fur  les  ailes  des  infectes  vivans.  Après 
leur  mort  ,  fouvent  ces  couleurs  fe  ternillent.  Enfin  , 
il  eit  bon  d'avertir  ceux  qui  veulent  prendre  de 
ces  infectes  dont  les  aîles  font  farineufes  ,  de  ne  les 
pas  tro  ferrer  ou  frotter.  Comme  ils  doivent  leurs 
couleurs  a  cette  poudre  ,  ou  plutôt  a  ces  «.cailles 
dont  la  petirelie  échappe  à  nos  y  ux  ,  ils  perdent 
tout  leur  éclat  lorfqu\  n  les  leur  enlève  ou  qu'on 
les   dérange. 

En  confidé'ant  maintenant  les  couleurs  comme 
prop  es  a  (ervir  de  caractères  fpécifi^ues ,  nous  ne 
devons  pas  dillîmuler  combien  ces  car^clères  l'ont 
variables,  peu  cor.uans,  &  par  cotlféqucm  ne  doi- 
vent erre  pris  que  fecandairement.  Si  les  in.ectcs 
éprouvent  tant  de  grands    changera. us    dans  leurs 
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formes  ,  à  plus  forte  raifort  doive»c-ils  en  éprouver 
fur  leur  fuperficie,  Se  il  ne  faut  c,uc  les  plus 
perirs  cliangcnjens  fuperficiels  pour  déranger  tout  le 
fySêmc  des  couleurs'.  On  fait  aufli  combien  ces 
couleurs  dans  les  infectes ,  font  (ufceptibles  non- 
fculcment  de  changer  entièrement  dans  les  diffé- 
rentes mues  &  les  différentes  formes  par  oit  la 
plupart  doivent  paffer ,  mais  de  s'altérer  plus  ou 
moins  fcnliblcment  dans  les  divers  âges  &  dans 
l'éta>  de  mort.  Cependant  il  n'en  eS  pas  moins 
certain  qu'elles  peuvent  Se  doivent  être  très-utiles 
dans  l'art  de  difimguer  Se  de  défigner,  non  pas  les 
"entes,  mais  les  efpèces.  Ne  pouvant  faire  con- 
noître  toutes  les  variétés  des  couleurs  dont  les 
infectes  font  plus  ou  moins  décorés,  il  a  fallu  fe 
reffreindre  à  celles  qui  font  affez  généralement  con 
nues,  6e  fi  quelques-unes  plus  particulières  font  dé- 
fîgnéespat  des  noms  particuliers,  ce  font  celles-là  fur- 
tout  dont  nous  devons  faire  mention  dans  cet  article. 

S'il  cft  affez  démontré  que  l'étude  de  l'hiSoire 
naturelle  ne  pouvoir  faire  quelques  progrès  allu- 
res daas  la  vraie  connoiliance  des  '  êtres  ,  que 
par  l'art  des  fyftêmes  Se  la  méthode  des  divilions  ; 
le  devoir  efïentiel  du  naturalise  doit  être  d'établir 
au  milieu  de  ces  êtres  ,  ce  que  la  nature,  il  eil 
vrai,  n'a  point  établi  elle-même  ,  des.  lignes  de 
féparation,  des  traces  de  démarcation  qui  puiffent 
borner  6c  fixer  les  regards ,  &  de  fonder  lés  divilions 
fyftématiqucs  fur  les  données  les  plus  pofîtives  6c 
les  plus  confiantes,  pour  ne  pas  laifier  l'incertitude 
ou  l'ignorance  errer  fans  celle  dans  le  vague  ou 
dans  ia  confulïon.  Mais  ce  devoir  doit  être  d'au- 
tant plus  difficile  à  remplir,  qu'on  s'occupe  d'objets 
plus  petits  6c  dont  les  formes  font  moins  apparentes. 
A  peine  trouve-t-on  dans  les  formes  des  infectes  , 
des  différences  allez  frappantes  ,  affez  fenfibles  à  la 
vue,  pour  diSinguer  quelques  caractères  génériques; 
comment  pourroiton  faire  connoîtreplus  particulière- 
ment &  individuellement  ces  êtres ,  fi  l'on  ne  fuppléoit 
aux  formes  par  les  couleurs ,  Se  fi  le  plus  fouvent 
on  n'étoit  forcé  de  prendre  des  caractères  lpéciflques 
dans  les  diverfes -teintes  du  vêtement.  Sans  doute, 
plus  on  fait  ufage  de  lignes  peu  cet-tains  6e  varia- 
bles, plus  on  doit  y  attacher  des  notions  pofitives 
6c  fixer  leurs  différences  par  des  diSinétions  précifes. 
Ainfi ,  plus  les  couleurs  font  fufceptibles  de  varier 
dans  leurs  nuances  Se  de  changer  de  caractère  dans 
leurs  variétés  ,  plus  il  elt  nécellaire  de  les  bien  ob- 
ferver  &  de  les  bien  diflinguer  entr'elles.  Mais  les 
infectes  nous  préfentent  encore  fur  ce  point  Ae 
nouvelles  difficultés  à  vaincre  ,  par  le  peu  d'éten- 
due ,  la  finefle,  le  mélange  Se  les  nuances  variées 
de  leurs  couleurs.  Nous  allons  cependant  tacher  de 
déterminer  aufli  clairement  qu'il  nous  efl  poffible  , 
la  valeur  des  exprcflîons  dont  nous  fommes  obli- 
gés de  nous  fervir ,  pour  défigner  les  différentes 
Couleurs  qui  parent  la  forme  des  infectes. 

On  fait  qu'un  rayon  lumineux  qui  tombe  obli- 
quement fur    un  prifme  de  vetre ,  s'y    rompt  ,  Se 
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s'y  divife  en  fept  rayons  principaux ,  qui  impri- 
ment chacun  leur  couleur  propre.  L'image  oblon- 
gue  que  produit  cette  forte  de  réfraction ,  pré- 
Lente  donc  fept  bandes  colorées,  diftrtbuées  dans 
un  ordre  confiant.  La  première  bande  ,  en  comp- 
tant de  la  partie  fupérieure  de  1  image  ,  efl  rouge; 
la  féconde,  orangée  ;  la  iroiûème,  jaune;  la  qua- 
trième, verte;  la  cinquième,  bleue;  la  fixième  , 
indigo  ;  la  fept.ème  ,  violette  :  ces  bandes  ne 
tranchent  point,  l'oeil  paffe  des  unes  aux  autres 
par  gradation  ou  par  nuances  :  entre  ces  cou  cuis 
primitives ,  on  apperçoit  une  infinité  de  couleurs 
moyenne- ,  qui  fe  notent  infenfibiem.nt  les  unGS 
dans  les  auties  :  mais  on  peut  toujours  les  réduire 
à  fept  ;  on  les  a  même  réduites  à  trois  :  le  rouge , 
le  jaune  6c  le  bleu  :  les  autres  ne  font  encore  que  des 
tranfitions  Se  des  participations  de  ces  couleurs 
mères.  En  effet,  le  bleu  avec  le  jaune  forme  tous 
les  verts;  le  jaune  avec  le  rouge,  tous  les  orangés; 
le  rouge  avec  le  bleu  ,  tous  les  violets.  Tous  les 
mélanges  mêmes  fe  rédvufent  à  peu  -de  combinai- 
naifons  décidées.  Le  bleu  &  le  jaune  forment 
le  vert  célad  n  ,  vrai  Vert  ,  vert  d'olive  ;  le 
jaune  Se  le  rouge  forment  l'aurore  ,  qui  tient  plus 
du  jaune,  Se  l'orangé,  qui  tient  plus  du  rouge; 
le  bleu  âclerouge  nous  donnent  le  violet  d'évêque  , 
violet  bleu  ou  d'agathe  ,  le  cramoifi  6:  le  bleu  vio- 
let. Si  on  mêle  diverfement,  on  palle  à  des  couleurs 
qfli  ne  font  prefque  plus  décidées  6:  qu'on  ne  peut 
guère  défigner.  11  faut  avouer  cependant  que  ce 
petit  nombre  de  couleurs  Se  de  mélanges  aurait 
furK  à  trop  peu  d'indications,  pour  que  les  natu- 
ralises fur-tout  n'aient  pas  été  contraints  d'adopter 
un  bien  plus  grand  nombre  de  nuances,  6c  n'aient 
pas  taché  de  Tes  exprimer  fous  des  noms  particu- 
liers qui  pulTent  les  faire  connoître. 

Pour  préfenter  avec  la  vérité  la  plus  exacte  les 
couleurs  propres  dont  on  a  l'idée  ,  par  les  mots 
dont  on  fe  fert  pour  les  défigner  ,  nous  croyons 
rendre  un  vrai  fervice ,  non-feulement  aux  ento- 
mologifles  ,  mais  aux  autres  naturalises  qui  peu- 
vent en  faire  ufage,  en  leur  indiquant  un  moyen 
ingénieux  dont  Poda  eS  l'inventeur,  Se  dont Sco- 
poli  fait  mention  dans  fon  entomologie  de  la  Car- 
niole  C'eft  un  cercle  de  bois,  divifé  en  huit  parties 
égales  ,  Se  qui  couvert  de  deux  ,  trois  ou  plufieurs 
couleurs  premières ,  doit  donner  par  un  mouve- 
ment rapide  de  rotation  fur  fon  axe  ,  une  couleur 
dominante  &  unique.  Voici  maintenant  le  tableau 
des  couleurs  ,  diflinguées  en  couleurs  primaires  , 
compofées ,  furçompoféts  ,  &furdécompoJées. 

Les  couleurs  primaires  ,  colores  primarii  ,  font 
au   nombre  de   fix  ,    favoir  : 

Le  rouge  de  cinnabtc  ,    cinnaberlnus. 

Le  jaune  de  goramc-gutte,  flavus. 

Le  bleu  de  Prude  ,    c&ruleus. 

Le- noir  d'encre  de  la  Chine  ,    niger. 
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Le  blanc  de  céïufe ,  albus. 

Le  vert  compofé  de  bleu  Se  du  jaune  >   \1ridis. 

De  ces  fix  couleurs  primaires,  félon  leur  diftri- 
bution  (ur  les  hui:  portions  égales  du  cercle  mis 
en  mouvement,  nasflent  les  couleurs  compofées  fui- 
vantes. 

Le  rofacé  ,  ou  couleur  de  rofe ,  rofutus  ,  fc  for- 
me de  d<:ux  parties   de  blanc  Se  de  fix  de  rouge. 

Le  roux  ,  ruffeus  ,  de  quatre  parties  de  blanc 
Se  quatre   de  rouge. 

Le  corallin  ,  ou  couleur  de  corail  ,  .corall'uius  , 
de  fix  parties  de  rouge  &  de  deux  de  vert. 

L'hépatique,  ou  couleur  de  foie,  kepacicus  ,  de 
quatre  parties  de  rouge  Se  de  quatre  de  noir. 

Le  fanguin ,  ou  couleur  de  fang  ,  funguineus  , 
de  fix  parties  de  rouge  Se  de  deux   de  noir. 

Le  pudoria  ,  ou  fard  de  la  pudeur  ,  pudorinus , 
de  fix  parties  de  rouge  &  de  deux  de  jaune. 

Le  minium  ,  ou  vermillon ,  minius  ,  de  fix  parties 
de  rouge  Se  de   deux  de  bleu. 

L'orangé ,  aurantius  ,  de  quatre  parties  de  rouge 
&   de  quatre  de    jaune. 

Le  jaune  de  citron,  citrinus  ,  de  fix  parties  de. 
jaune  Se  de  deux   de  rouge. 

Le  jaune  de  fouci ,  foncé  ,  ou  le  jaunâtre ,  luteas, 
de  fix  parties  de  jaune  &   de^deux  de  noir. 

Le  jaune  de  limon  ,  timoniatus,  de  fix  parties 
de   jaune  Se  de  deux  de  verr. 

Le  jaune  d'ilabelle  ,  ifabelU  ,  de  fix  parties  de 
jaune  Se  de  deux  de  blanc. 

Le  jaune  de  paille  ,  flramineus  ,  de  fix  parties  de 
jauue  Se  de  deux  de  bleu. 

Le  verdâtre  ,  virefeens  ,  de  fix  parties  de  vert  Se 
de   deux  de  noir. 

Le  vert  de  montagne  ,  ■viriie  montanum ,  de 
fix  parties  de  vert  Se  de   deux  de  blanc. 

Le  gris  de  fouris  ,  marinas ,  de  deux  parties  de 
jaune  Se  de  iîx  de  noir. 

Le  blanc  d'os  ,  ojfeus  ,  de  quatre  parties  de  jaune 
&  de  quatre  de  b!anc. 

Les  couleurs  furcompofées  font: 

L'ocréacé  ,  ou  couleur  d'ocre  ,  terre  jaune  fer- 
rugineufe  ,  ockreaceus  ,  fe  forme  de  quatre  parties 
de  rouge  ,  de  deux  de  jaune  5c  de  deux  de  vert. 
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L'hématitiquc  ,  ou  couleur  d'hématite  ,  h*.mati- 
ticus  ,  de  quatre  parties  de  bleu  ,  de  deux  de  rouge 
&  de   deux  de  noir. 

Le  vinacé  ,  ou  couleur  Je  lie  de  vin,'  vinaceut ,■ 
de  quatre  parties  de  rouge  ,  de  deux  de  bleu  Se 
de  deux  de  vert. 

Le  capparin  ,  ou  couleur  de  Câprier  ,  cappa- 
rinus ,  de  quatre  parties  de  jaune  ,  de  deux  de 
vert  &  de  deux  de  jaune. 

La  co.uleur  du  Girofle,  caryophyll'uuis  ,  de  qua- 
tre parties  de  vert  ,  de  deux  de  rouge  6c  de  deux 
de   noir. 

La  couleur  de  la  Cannelle  ,  cinamom&us  ,  de 
quatre  parties  de  jaune  ,  de  deux  de  rouge  ,  &  de 
deux  de  noir. 

Le  glauque,  ou  vert  de  mer,  glaucus ,  de.qua- 
tre  parties  de  bleu  ,  de  deux  de  jaune  &  de  deux  de 
vert. 

Le  châtain,  ou  couleur  de  châtaigne,  caftaneus, 
de  quatre  parties  de  vert,  de  deux  de  rouge  &  de 
deux  de  jaune. 

Le  verdoyant,  vir'iàanus  ,  de  quatre  parties  de 
vert,  de  deux  de  bleu  ,  &  de  deux  de  jaune. 

La  couleur  furdécompofée  eft  l'ombré,  umbrinus, 
qui  fe  forme  de  quatre  parties  de  noir,  d'une  de  bleu  , 
d'une    de   vert ,  d'une  de  jaune  Se  d'une  de  rouge. 

Par  le  moyen  d'un  inftrument  auflî  fimple  ,  on 
peut  encore  former  bien  d'autres  couleurs  compofées 
ou  furcompofées ,  relatives  à  celles  qu'on  veutdé- 
figner,&  en  préfentant  l'état  de  leurs  combinaifons,  on 
peut  aifément  en  tranfmettre  aux  autres  la  fenfation  Se 
l'idée  en  même- temps  la  plus  exacte.  Cependant 
combien  de  demi  teintes,  de  nuances  indéterminées, 
qu'il  n'eft  pas  plus  poiïible  de  reproduire  que  d'ex- 
primer !  Alors  il  doit  être  permis  de  fe  fervir  de 
termes  un  peu  arbitraires,  tels  que  :  prefque  obfc<r, 
fubfufcus  ;  prefque  rouge  clair  ,  fabrubel'us  ;  gris— 
banc  ,  grifeo-albus  ;  blanc  jaunâtre,  albo-luteus,Sec. 
C'eft  -aux  perfonnes  inftruites  à  être  d'accord  fur 
ces  termes  de  convention.  Car  fi  le  pinceau  le  plus 
exercé  ne  peut  rendre  toutes  les  nuances  des  cou- 
leurs difieminées  fur  les  aîles  d'un  Papillon  ,  com- 
ment la  parole  en  auroit-elle  la  faculté  ?  fur-tout 
dans  notre  langue  françaife  ,  qui  n'adopte  pas  les 
diminutifs  ,  &  qui  ne  veut  rien  laiffer  à  deviner 
ou  à  fous-entendre.  Enfin ,  les  couleurs  des  objets 
aflTcz  vulgairement  connus,  ont  dû  de  même  fervir 
de  modèle  ,  Se  entrer  dans  le  langage  des  deferip- 
tions. 

Ainfi  le    doré  ,  aureas  ,    c'eft  l'or  pur. 

L'argenté  ,  argtnteus  ,   l'argent. 

Le  cuivreux ,  cupreus  ,   le  cuivre. 

Le  bronzé,  meus  ,  le  bronze. 
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Le  plombé  ,  pïumbeus  ,  le  plomb. 

La  couleur  de  chair  ,  carneus ,  la  chair  d'un 
jeune  homme  fain. 

La  couleur  de  cer(  ,  cervinus  ,  le  poil. qui  cou- 
vre la  peau   du  cerf. 

Le  fafrané  ,  croceust  le  fafran  d'Autriche. 

La  couleur  d'écorce  ,  corticinus  ,  l'écorce  Péru- 
vienne ou    le  quinquina. 

La  couleur  cupreffine  ,  cnprejfi.ius ,  les  pommes 
de  cyprès. 

La  couleur  de  ?afé  ,  fjjf&atus  ,  la  poudre  du 
café  rôti. 

La  couleur  de  cire  ,  cereus ,  la  cire  blanche. 

Le  iferrugineux ,  f<.rrugineus  ,   la  rouille  du  fer. 

La  couleur  de  noix ,  nuceus ,  le  bois  de  noyer. 

Le  gris  _,  grifeus  s   les  cheveux  d'un  vieillard. 

La  couleur  de  bol ,  bolaris  ,  le   bol  d'Arménie. 

Le  teftacé  ,  teJiaccUs ,  la  couleur  de  brique  ou  de 
terre  cuite. 

Nous  croyons  devoir  terminer  les  notices  que  nous 
avions  à  donner  fur  les  mots  emplo/és  pour  déli- 
gner  les  couleurs;  plus  de  détail  pourroit  devenir 
faftîdieux  &  inutile  ;  cat  on  doit  toujours  favoir  fe 
rcpofer  fur  l'inteUi|^cnce  des   autres. 

COUSIN  ,  Culix.  Genre  d'infectes  de  l'Ordre 
des  Diptères. 

Les  Coufins  ont  deux  antennrs  velues  ,  pecti- 
nées  ou  plumeufes  ;  une  trompe  longue  ,  mince  ; 
deux  antennules  filiformes  ,  très-longues  dans  le 
mâle  ;.le  dos  très-élevé  ;  deux  aîles  mernbraneufes , 
&  lix  partes  longues  &'  déliées. 

Ces  infectes  font  très  -  rapprochés  des  Tipules, 
par  la  forme  de  leur  'corps  ;  mais  ils  en  fonï  fuffi- 
famment  diflingués  par  1-e  fuçoir  dur  ,  long  &  acéré , 
randis  que  celui  des  Tipules  eft  flexible,  obtus ,  à 
peine  apparent  ;  leurs  antennes  longues,  velues, 
ou  plumeufes  ,  empêchent  de  les  confondre  avec 
les  Empis  ,  dont  la  forme  extérieure  de  la  trompe 
'eft  à  peu-piès  femblable  à  celle  des  Coufins ,  mais 
•dont  les  antennes  font    courtes  &  fimples. 

Les  antenne1;  différent  dans  les  deux  fexes.  Celles 
■de  la  f  mclle  font  féracées,  de  la  longueur  du 
corcelet  j  compof'es  de  treize  ou  quatorze  articles, 
à  l'extrémité  de  chacun  defquels  partent  des  poils 
•verticillés.  Celles  du  mâle  font  gatnis  de  poils  beau- 
*  coup  plus  longs  &  plus  nombreux  ,  qui  repréfentem 
un  efpè  e    de  panache. 

La  trompe  eft  formée  d'une  gaine  inarticulée  , 
d'un  fucoir  &  de -deux  antennules. 
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La  gaine  eft  mince  ,  longue  ,  déliée,  divifée  en 
deux  à  Ion  extrémité  ,  creufée  en  gouttière  tout 
le  long  de  fa  partie  fupérieure. 

Le  fuçoir  eft  formé  de  quatre  pièces  ou  foies, 
d'égale  longueur,  dont  trois  très- déliées ,  très- 
pointues  ,  tont  reçues  dans  la  cannelure  de  la  gaine, 
&  contenues  par  la  quatrième  pièce  un  peu  plus 
grande   que  les  autres  Se  plac-'e  fupérieurement. 

Les  antennules  font  filiformes,  fimples,  courtes 
dans  la  femelle  ,  plus  longues  que  la  trompe,  velues  , 
dans  le  mâle.  Elles  font  compofées  de  quatre  arti- 
cles prefque  égaux. 

La  tête  eft  petite,  arrondie,  courbée.  Les  yeux 
font  arrondis  ,  un  peu  faillans.  On  ne  découvre 
point  les  petits  yeux  hlles  dont  prefque  tous  les 
Diptères   font  pourvus. 

Le  coreelet  eft  convexe  ,  très-grand  ,  &  donne 
naifiance  â  fa  partie  latérale,  un  feu  poftérieure  , 
aux  deux  aiks. 

L  es  ailes  iont  mernbraneufes ,  veinées ,  garnies  fur 
leur  nervare  &  rout  le  long  du  bord  interne  , 
d'écailks  minces,  longues ,  ferrées,  en  forme  de 
poils. 

L'abdomen  du  mâle  eft  plus  alongé  &  plus  mince 
que  celui  de  la  femelle.  Il  eft  terminé  dans  le 
premier ,  par  deux  crochets  allez  grands ,  &  dans 
la  leconde,  par  deux  appendices  courtes,  droites. 

I  es  pattes  font  longues  &  très-déliées.  On  y 
appctçoit ,  au  moyen  de  la  loupe  ,  quelques  poils 
allez  ruides.  Les  tarfes  font  compofés  de  cinq 
articles  ,  donc  les  premiers  font  plus  longs  que  les 
derniers. 

Les  Coufins  font  de  petits  infectes  allez  connus 
de  tout  le  monde  ,  par  le  bruit  incommode  qui 
trouble  le  filence  de  la  nuit ,  &  plus  encore  par 
leurs  piqâres  &  leur  opiniâtreté.  Les  naturaliltes 
n'ont  pu  refufer  leur  attention  à  des  êtres  qui  ma- 
nifeftoient  li  fenfiblement  leur  exiftence,  &  ils  n'ont 
prefque  oublié  aucun  déral ,  foir  par  rapport  à 
leur  orgamifation  ,  foit  par  rapport  a  leur  genre 
de  vie  :  de  forte  que  l'hiftoire  i,es  Confins  pourroit 
être  plus  abondante  &  pljs  'exacte  que  celle  des 
grands  animaux.  C'eft  ainfi  d'ailleurs  que  les  êtres 
malfairans  ont  toujours  éré  plutôt  &  mieux  connus 
que  les  bons;  &  il  n'y  a  pas  peur- être  de  genres 
d'infectes  dont  nous  ayons  autant  a  nous  plaindre 
que  de  celui  des  Coulins  :  fî  d'autres  infectes  nous 
font  des  piqûres  plus  cuifantes  &  même  plus  dau- 
geteufes ,  ils  ne  fonr  p  >s  fi  acharnés  a  nous  pour- 
luivre.  Dans  quelles  campagnes  n'en  eft  on  p.>s  in- 
commodé pendant  l'été  2  On  n'elt  pas  même  en 
(ûreti  dans  les  villes  &  dans  les  mailons.  Dans 
quelques  contrées  méridionales  de  l'Europe  ,  on 
cherche  à  défendre  l'accès  du  lit  ,  par  une  enve- 
loppe de  gafe ,  qu'on  nomme  L'oujrùcre  ,  &  Cous 
quelle  on   fe  gliile   quand  on  veut  fe   coucher. 
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Mais  on  les  trouve  encore  bien  peu  redoutables  , 
fi  on  les  compare  à  ceux  de  I'Aiie  ,  de  l'Afrique 
&  de  l'Amérique  ,  au  rapport  de  tous  les  voya- 
geurs ,  qui  en  ont  été  cruellement  tourmentés  : 
on  les  connoît  dans  ces  pays  fous  le  nom  de 
Maringouins.  Leur  piqûre  met  le  corps  tout  en 
feu:  leurs  aiguillons  pénètrent  à  travers  les  étoffes 
les  plus  ferrées.  Les  nabitahs  font  (ouvent  obligés, 
pour  s'en  garantir  ,  de  s'envelopper  dans  des  nua- 
ges de  fumée  ,  -dont  ils  rtmplillent  leurs  cafés  ; 
d'autres  fe  renferment  dans  des  tentes  faites  de 
lin  &  d'écorce  d'arbre.  Les  Lapons  même  font 
funeufement  incommodés  de  ces  infedes,' qui  ne 
font  pas  plus  gros  que  des  puces,  mais  d'une  opi- 
niâtreté fans  égale  ;  ils  tachent  de  s'en  préferver 
en  faifant  des  feux  autour  de  leurs  cabanes ,  Si 
en  fe  frottant  les  mains  &  le  vifage  de  graille.  Les 
Coufins  font  donc  nos  ennemis  déclarés  Se  très- 
fàcheux  ;  cependant  ils  n'en  font  pas  moins  dignes 
d'être  bien  connus ,  &  pour  peu  qu'on  leur  donne 
d'attention,  en  fera  foicé  d'admirer  l'infhument 
même  avec  lequel  ils  nous  blelTent.  D'ailleurs  ,  dans 
tout  le  cours  de  leur  vie,  ils  ont  a  offrir  des  faire 
propres  à  contenter  les  efprits  cuneuxdcs  merveilles 
de  la  nature. 

La  trompe  ou  l'aiguillon  du  Coufîu  eft  compofée 
d'un  nombre  confidérable  de  parties  ,  d'une  déli- 
catelfe  prodigieule  ,  &  jouant  toutes  enfemble  pour 
concourir  à  l'ufàge  dont  elles  font  à  l'infecte  ;  ce 
que  l'on  apperçoit  à  l'œil  n'eft  que  le  tuyau  ou 
J'étui  qui  contient  le  dard.  Cet  étui  efl:  velu, 
garni  de  plufîeurs  pet  tes  écailles,  terminé  par  un 
elpèce  de  bouton  ,  &  fendu  tout  le  long  du  deflus  : 
cette  fente  eft  ménagée  pour  que  le  tuyau  ,  qui  , 
cjuoique  d'une  matière  ferme ,  eft  cependant  flexible , 
puilfe  s'écarter  du  dard,  Se  plier  plus  ou  moir.s  , 
à  proportion  que  le  dard  fe  plonge  dans  la  blelfure. 
De  ce  tuyau,  qui  eft  percé  ,  fort  l'aiguillon  com- 
pofé  lui-même  de  plulîeurs  filets,  dont  le  nombre 
eft  difficile  à  déterminer  ,  parce  qu'on  ne  peut  les 
féparer  fans  les  déranger  &  les  calT-r  :  les  uns  n'ont 
trouvé  que  quatre  de  ces  filets  ,  d'autres  cinq  ou 
fix.  Ce  font  tout  autant  de  petites  lames  alongées 
&  appliquées  enfemble  :  les  unes  font  dentelées  à 
leur  extrémité  ,  en  forme  de  fer  de  flèche  ,  les 
autres  font  Amplement  tranchantes.  Cet  aflembla<*e 
d'aiguillons  eft  de  fubflance  écailleufe  ,  ou  comme 
de  corne  ,  afin  d'avoir  la  folidité  néceflaire  pour 
pénétrer  dans  la  peau.  Torique  le  Coufîn  cherche 
à  piquer  ,  après  avoir  eu  foin  d'élever  en  l'air  les 
antennes  qui  couvrent  le  deflus  de  l'étui  ,  il  fait 
d'abdrd  fortir  la  pointe  de  l'aiguillon  ,  qu'il  en- 
fonce enfuite  de  plus  en  plus  ,  en  même  -  temps 
que  l'étui  fe  courbe  de  plus  en  plus  en-Jeilbus  ,  & 
fait ,  dans  chacune  de  ces  deux  pièces  un  angle 
de  plus  en  plus  aigu  ,  de  manière  que  quand  l'ai- 
guillon entier  eft  entré  dans  la  chair,  &  que  la  tète 
vient  prefque  s'appuyer  fur  la  peau  ,  alors  chaque 
partie  de  l'étui  eft   plié  en  deux>&  la  moitié  in- 
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férieure  s'eft  appliquée  contre  fa  moitié  fupérieure. 
Lorfque  le  falfccau  de  ces  filets  eft  introduit  dans 
la  veine,  le  fang  doit  s'élever  dans  la  longueur 
de  ces  filets,  comme  dans  des  cuyaux  capillaires  , 
Se  il  doit  s'élever  d'autant  plus  haut  ,•  que 
les  diamètres  font  plus  petits.  •  Nous  n'avons 
pas  befoin  de  répéter  ici  que  la  fuccion  ,  comme 
on  l'entend  communément  ,  ne  peut  avoir  lieu 
dans  un  animal  qui  ne  refpîre  pas  par  la  bouche. 
L'afcenlïon  de  la  liqueur  peut  aulli  être  aidée  ou 
mêfljç  opérée  ,  par  des  mouvemens  d'ondtiladon 
dont  les  filets  font  fufceptibles.  Dans  le  temps  que 
le  Coufin  lance  fon  aiguillon  dans  la  veine  ,  il 
laifle  écouler -quelques  gouttes  d'une  liqueur,  qui 
nous  occafionne  enfuite  des  démangeaifons  infup- 
•porrables.  On  penfe  que  cette  liqueur  fert  à  ren- 
dre le  fang  plus  fluide  ,  afin  qu'il  coule  plus  aifé- 
ment.  Il  y  a  des  perfonnes  que  ces  piqûres  ré- 
duifent  dans  un  état  cruel.  La  peau  de  certaines 
perfonnes  paroît  mieux  convenir  au  goût  des  Confins, 
il  n'y  a  pas  lieu  de  croire  que  ce  foit  à  raifon  de 
fincHe  ,  puifqu'on  voit  des  dames,  dont  la  peau, 
quoique  très-fine  &  très  -  délicate  ,  n'en  eft  point 
attaquée.  Reaumur  a  penfé  qu'on  pourrpit  trouver 
quelque  moyen  de  rendre  notre  peau  défaçréablc 
a  ces  infedes  ,  en  la  frorrant  par  exemple  de  1  in- 
fufion  de  quelques  plantes  qui  leur  futfcnt  con- 
traires,  fi  on  pouvoit  en  remarquer  quelqu'une 
fur  laquelle  les'Coufîns  n'aimailent  pas  à  fe  reDofer, 
ce  feroit  un  moyen  d'abréger  les  effais.  On  peut 
les  chafTer  des  chambres  à  coucher ,  en  faifant 
fumer  des  branches  de  genièvre ,  &  en  ouvrant 
en  même  -  temps  les  fenêtres.  Un  remède  con- 
tre la  piqûre  de  ces  infedes  ,  eft  l'alkali  vola- 
til,  &  ï  ce  défaut  ,  de  gratter  un  peu  ferme 
la  paitie  qui  vient  d'être  blelTée  ,  &  de  la 
laver  avec  de  l'eau  fraîche}  mais  il  eft  eflenticl 
de  le  faire  auffitôt  après  que  l'on  a  été  piqué; 
fi  on  ne  s'en  eft  point  apperçu  ,  ce  qui  arrive  très- 
fouvent ,  &  fi  on  a  laiflé  au  poifon  le  temps  de 
rermentet  ,  on  ne  fait  le  plus  communément ,  en 
grattant,  qu'augmenter  l'enflure  &  les  cuifions.  Le 
meilleur  remède  alors  eft  d'humeder'la  plaie  avec 
la  falive  ,  Se  de  réfîfter  ,  s'il  eft  polliblc ,  à  la  dé- 
mangeai ton  de  gratter. 

L  es  Coufins  fort  des  infedes  qui  jouifient  fuc- 
ceffïyernent  de  deux  genres  de  vie  qui  paroillènt  bien 
oppofés,  ils  naiflent  pour  ainfi  dire  poifïons  & 
finiiiènt  par  ètra  habitans  de  l'air.  Au  printemps  Se 
en  été,  principalement  dans  cette  première  faifon 
&:  dès  que  les  glaces  font  fondues ,  les  eaux  dor- 
mantes des  marais ,  des  étangs ,  &  celles  qu'on 
laiffe  croupir  dans  des  baquets  ,  fourmillent  de 
petites  larves  ,  qui  ont  auffi  leurs  métamorphofes  à 
fubir.  Ces  larves  des  Coufins  font  très-aifées  à  re- 
connoître  dans  l'eau  ,  parce  qu'on  les  voit  prefque 
toujours  fufpendues  ,  la  partie  poftérieure  à  la  fur- 
face  de  feau ,  &  la  tête  en-bas.  De  la  partie  pofté- 
rieure de  ces  larves ,  part  d'un  côté    un  efpcce  de 
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petit  tuyau  ,  s'évafant  à  fon  extréiruté  comme  un 
entonnoir  ;  c'eft-la  l'organe  de  la  refpiration  :  de 
l'autre  côté  de  cette  même  partie  postérieure  font 
quatre  petites  nageoires.  Ces  larves  font  d'uae  vi- 
vacité (ingulière  ;  des  qu'on  agite  l'eau  ou  même 
qu'on  eu  approche  ,  on  les  voit  fc  précipiter  au 
fond  avec  la  plus  grande  promptitude  ,  à  l'aide  de 
leurs  nageoires  ;  mais  l'inltant  d'après  on  les  veit 
revenir  à  la  furface  Se  reprendre  leur  polîtion  or- 
dinaire ,  parce  que  l'organe  de  leur  refpiration 
n'étant  point  propre  comme  les  ouïes  des  poillons 
à  extraire  l'air  de  l'eau  ,  elles  font  obligées  de 
revenir  à  la  furface  refpirer. 

Ces  larves  font  dépourvues  de  pattes  Si  ont  le 
corps  longuet.  Leur  tète  cft  bien  détachée  du  pie-' 
nier  anneau,  auquel  clic  cft  jointe  par  un  efpèce 
de  col  j  elle  eft  applatie  de  deilus  en-dellbus ,  Si 
fon  contour  eft  arrondi;  elle  a  de  chaque  côté 
Un  antenne  courbée  en  arc  ,  dont  la  concavité  de 
ï'une  eft  tournée  vers  celle  de  l'autre.  Ces  antennes 
font  tout  d'une  pièce  ,  &  n'ont  d'articulation  qu'à 
leur  bafe  ;  elles  (ont  lilles  le  long  du  côté  concave, 
mais  garnies  fur  la  partie  convexe  ,  de  poils  en 
forme  d'-'pincs  ,  qui  font  prefque  couchés  fur  la 
tige  d'où  ils  partent  ,  &  d'une  jolie  houppe  bien 
fournie  de  poils  très-longs,  roides  ,  à- quelque  dif- 
tance  de  leur  bout  :  ce  bout  eft  terminé  par  trois 
ou  quatre  poils  d'une  médiocre  longueur,  &  deux 
plus  longs  &  plus  gros  que  ceux  de  la  houppe. 
Autour  de  la  bouche  on  voit  plulieurs  efpèces  de 
barbillons'garnis  de  poils,  que  la  larve  fait  jouer 
continuellement  avec  beaucoup  de  vîtelTe  en  les  re- 
tirant en  arrière  &  les  portant  en-avant  :.  le  mou- 
vement des  barbillons  produit  dans  l'eau  de  petits 
courans  ,  qui  font  détermines  à  fe  diriger  vers  l'ou 
verture  de  la  bouchçj  Si  ces  courans  portent  à  la 
larve  l'aliment  qui  lui  eft  néceflaire  ,  des  infectés 
imperceptibles  ,  de  petits  brins  de  plantes  &  des 
corps  terreux  qui  nagent  dans  l'eau.  Parmi  les 
barbillons  il  y  en  a  deux  plus  considérables  que 
les  autres,  en  forme  de  croiflanr ,  dont  le  côté  con- 
cave cft  garni  d'une  frange  bien  fournie  de  poils 
très-prelTés  les  uns  contre  les  autres  &  préfentant 
deux  efpèces  de  houppes  Quand  les  larves  ne 
•  trouvent  pas  auprès  de  la  furface  de  l'eau  de  quoi 
fe  nourrir  ,  elles  defeendent  au  fond  pour  y  cher- 
cher des  alimens  dans  le  terreau  qui  s'y  trouve  dé- 
pofé  ,    Si  dont  elles  avalent  de  petits  grains. 

Le  premier  anneau  du  corps  eft  le  plus  gros  & 
le  plus  long  de  tous,  il  femble  un  efpèce  dé  cor- 
celet  ;  il  eft  fuivi  de  huit  autres  anneaux  qui  de- 
viennent de  plus  en  plus  petits  ,  à  mefure  qu'ils 
s'approchent  du  bout  poftéiieur.  Le  tuyau  qui 
part  du  dernier  des  anneaux  ,  &  tjui  renferme  les 
organes  de  la  refpiration,  fait  un  angle  avec  l'an- 
neau où  il  eft  attaché  ;  un  autre  tuyau  aulîl  gros 
mais  plus  court,  part  du  même  anneau  du  côté 
«lu  vettre.,  &  eft  prefque  perpendiculaire  à  la  Ion-  ' 
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gueur  du  corps  :  ce  dernier  tuyau  dont  le  con- 
tour eft  bordé  de  longs  poils  qui  le  difpofent  en 
entonnoir  quand  ils  flottent  dans  l'eau,  à  un- ou- 
verture deftinée  à  donner  ilfue  aux  excrémens  ver- 
dâtres  de  la  larve,  c'eft  là  fon  ani:s.  Du  bout  du 
même  tuyau,  &  du  dedans  de  l'entonnoir  de  poils, 
partent  quatre  lames  ovales  ,  minces ,  tranfparentes, 
comme  écailleufes  ,  pofées  par  paires  &  pouvant 
s'écarter  les  unes  des  autres  ,  ce  font  les  nageoires. 
Les  anneaux  du  corps  ont  chacun  une  houppe  de 
poils  de  chaque  côté  ,  mais  le  premier  anneau  en  a 
trois  de  chaque  côté.  La  tranfpaience  de  la  peau 
permet  de  voir  les  inteftins  ,  Si  comment  les  ali- 
mens Si  les  excrémens  y  (ont  poulies  ;  on  peut 
voir  encore  deux  vaincaux  blancs,  qui  parcourent 
l'intérieur  du  corps  le  long  du  dos,  &  fe  rendent 
jufqu'au'bout  du  tuyau  de  la  refpiration,  ce  font 
les   deux  principales  trachées. 

La  larve  des  Coufins  change  de  peau  ,  comme 
celles  des  autres  efpèces  d'infectes;  elle  quitte  au 
moins  trois  fois,  dans  quinze  jours  ou  trois  fenuines  , 
une  dépouille  complette.  Pour  fe  dépouiller,  el!e 
fe  met  à  la  furface  de  l'eau  ,  dans  une  polîtion 
alongée  &  étendue  ,  ayant  le  dos  en-deflus  ,  après 
quoi  la  peau  du  premier  anneau  fe  fend  ;  cette 
fente  fe  prolonge  enfuite  fur  un  ou  deux  anneaux 
qui  le  fui  vent,  &  devient  bientôt  affez  large  pour 
laifler  fortir  toutes  les  parties  de  la  larve.  Après 
qu'elle'  cft  parvenue  à  fon  dernier  degré  d'accroif- 
fement  ,  elle  quitte  une  nouvelle  dépouille  ,  Si. 
paroît  alors  fous  la  forme  d'une  nymphe  animée , 
qui  nage  çà  Si  là. 

Cette  nymphe  ,  quand  elle  eft  en  repos,  a  une 
forme  racourcie  Si  arrondie  ,  fa  queue  eft  appliquée 
contre  le  delfous  de  la  pièce  de  la  poitrine  &  de 
la  tête  ,  de  forte  qu'elle  femble  alors  lenticulaire. 
fCe  qu'elle  préfente  de  plus  fingulier  ,  c'eft  que  les 
organes  de  la  refpiration  ont  changé  de  forme  Se 
de  lieu:  elle  doit  refpirer  par  deux  efpèces  de  cor- 
nets qui  ont  l'air  d'oreilles  d'âie  ,  qui  font  placés 
fur  le  corcelet ,  près  de  la  tête  ,  &  dont  les  bouts 
font  toujours  à  la  furface  de  l'eau.  La  nymphe 
n'ayant  pas  befoin  de  prendre  de  nourriture  &  re- 
pliée fur  elle-même  ,  fe  trouve  placée  dans  l'eau 
verticalement ,  Si  fe  tient  fufpcndue  à  la  furface 
par  les  deux  cornets.  Le  corps  ou  le  ventre  eft 
divifé  en  anneaux  ,  &  le  bout  de  la  queue  eft 
muni  de  nageoires  ou  de  paTettcs  ovales.  En-deiïbus 
du  corcelet  ou  du  premier  anneau  ,  fe  trouve  une 
grofte  malle,  dans  laquelle  font  enfermées  la  trompe, 
les  aîles  &  les  pattes.  Cette  nymphe  eft  port^  par 
fa  légèreté  même  à  la  furface  de  l'eau  ;  mais  au 
moindre  mouvement  elle  defeend  dans  l'eau  en  fe 
déroulant,  Si  à  l'aide  des  rames  dont  elle  eft  munie 
à  la  partie  poftérieure.  L'agilité  Se  la  manière  de 
fe  mouvoir  de  ces  nymphes  eft  un  fpectacle  îîu- 
guiier  &  allez  intérefTant. 

Au  bout  d'environ  huit  ou  dix  jours  }  le  Confia 
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doit  quitter  l'enveloppe  de  nymphe  :  cette  métamor- 
phofe  fe  fait  très-vue  ;  il  ell  cependant  allez  fa- 
cile Je  la  voir  dans  un  baquet  d'eau  ,  pcn<^^Hfcs 
jours  chauds  de  l'été.  La  nymphe  le  déroule  ,  elle 
élève  une  partie  de  l'on  corps  hors  de  l'eau  ;  elle 
fe  gonfle  &  fait  crever  fon  enveloppe  dans  cet 
endroit.  On  voit  paroître  la  tète  du  Coulîn  hors 
de  l'eau.  L'infecte  continue  à  fortir  de  fon  enve- 
loppe ,  &  ce  qui  lui  fervoit ,  il  n'y  a  qu'un  mo- 
ment,  de  robe,  change  dufage,.&  lui  tient  pré- 
femement  lieu  de  bateau  :  il  vole  au  gré  des  vents: 
il  eft  lui-même  la  voile  &  le  mât  du  navire.  L'infecte 
eft  alors  en  danger  :  pour  peu  qu'il  faffe  le  moindre 
vent ,  l'eau  entre  dans  le  bateau ,  le  fait  couler  à 
ibnd  ,  &  l'infecte  fe  noie.  Ainfi  dans  les  jours  où  le 
vent  fouffle  avec  un  peu  de  violence  ,  on  voit  par- 
mi les  Coulins  les  images  terribles  des  crfets  de  la 
tempête;  &.  ces  infectes  qui,  l'inftant  d'auparavant , 
feroient  péris  fi  on  les  avoit  tenus  pendant  un 
temps  allez  court  hors  de  l'eau  ,  n'ont  rien  alors 
autant  à  redouter.  Mais  donnons  quelques  dérails 
flir  la  manièic  dont  l'infecte  fe  développe  &  fe 
conduit  dans  une  (ituation  aulïi  délicate.  Il  élève 
d'abord  fa  tête  Se  fon  coreelet  autant  qu'il  peut 
au  dcllus  des  bords  de  l'ouverture  de  la  peau  de 
nymphe  j  il  tire  la  partie  poftc'rieure  de  fon  corps 
vers  la  même  ouverture,  ou  plutôt,  cette  partie 
s'y  poulie  en  fe  contractant  un  peu  Se  s'alongeant 
enfuite.  Une  plus  longue  portion  du  Coufin  paroît 
à  découvert  ,  a  mefure  que  la  tête  s'eft  plus  avancée 
vers  le  bout  antérieur  de  la  dépouille  ;  il  fe  rcdielTe , 
s'élève  de  plus  en  plus,  jufqua  ce  qu'il  le  trouve 
dans  une  pofition  perpendiculaire  à  la  dépouille,  qui 
alors  eft  devenue  une  efpèce  de  bateau.  A  mefure 
qu  il  s'élève  encore ,  une  nouvelle  partie  du  corps 
lort  du  fourreau  ,  &  quand  il  eft  parvenu  à  être 
prefque  dans  un  plan  vertical  ,  il  ne  refte  plus 
dans  le  fourreau  qu'une  portion  affez  courte  de 
fon  derrière  ,  qui  eft  le  feul  appui  qu'il  paroît 
avoir  alors,  parce  que  les  pattes  font  encore  trop 
molles  &  comme  empaquetées ,  &  que  fes  aîles*Tbnt 
étendues  Se  couchées  tout  le  long  du  corps.  Le 
Coufin ,  après  s'être  dreffé  perpendiculairement  , 
tire  fes  deux  premières  pattes  ,  &  enfuite  les 
deux  fuivantes  ,  du  fourreau  ,  les  porte  en  avant  ; 
alors  il  fe  panche  vers  l'eau  ,  il  s'en  approche ,  il 
pofe  delîus  les  pattes  :  l'eau  eft  pour  elles  un  terrein 
allez  ferme  &:  allez  (olide  ,  où  le  Coufin  fe  trouve 
en  fureté.  Les  aîles  achèvent  de  fe  déplier  ,  de 
fefecher  allez  vite,  &  l'infecte  en  fait  bientôt  ufage. 

Le  Coufin  n'eft  pas  plutôt  devenu  ailé  ,  &  pro- 
pre à  s'envoler ,  qu'il  abandonne  les  eaux  pour 
aller  chercher  fa  nourriture  dans  le  fang  des  air- 
maux  ,  S:  auffi  a  ce  que  l'on  penfe  ,  dans  le  fuc  des 
feuilles,  fur  lefquelles  il  fe  repofe  pendant  la  chaleur 
du  jour.  Ces  infectes  n'attendent  pas  toujours  le 
foir  pour  paroître  ,  ils  commen  ent  louvent  leurs 
pour  fuites  au  milieu  du  jour  ,  fur-tout  quand  on 
fe  promène  dans  les  bois  Se  dans  les  endroits 
Hiji.Na:  des  lnfeiles.  Tom.  VI. 
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ombragés.  On  a  obfervé  que  le  Coufin  qui  s'eft  pofé 
fur  une  feuille  ,  s'y  meut  d'une  façon  (îngulière  , 
Se  donne  une  efpèce  de  balancement  à  fon  corps  , 
de  haut  en-bas  ,  en  pliant  Se  redrefiant  toutes  les 
p.ir>cs  fucceffivement  &  aiïezpromptemenr.  Plulicurs 
efpèces  de  Tipules  fe  donnent  de  pareils  mouve- 
mens  dans  desoccafions  (ci»b!ables.  On  peut  diftin- 
guer  aifément  le  Coufin  mâle  d'avec  fa  femelle  ;  il  eft 
plus  alongé  qu'elle  ,  &  il  a  à  fa  partie  poftérieure 
deux  crochets  ,  qui  lui  fervent  à  retenir  la  femelle  : 
celle-ci  n'en  a  point,  mais  à  leur  place  font  deux 
palettes  qui  doivent  lui  fervir  pour  arranger  fes 
oeufs  dans  le  temps  de  la  ponte.  Le  mâle  le  dif- 
tingue   de  plus  par  la  beauté  de  fes  panaches. 

L'accouplement  de  ces  infectes  avoit  échappé 
aux  obfervateurs  les  plus  induftneux  :  il  ne 
falloit  rien  moins  que  chercher  dans  les  airs 
le  lieu  où  la  fcène  doit  fe  palfer ,  Si  c'eft  ce  qu'on 
ne  s'eft  avifé  de  faire  que  de  nos  jours.  On  a 
obfervé  que  les  mâles  des  Coufins  forment  des 
aflemblées  aériennes  ,  qu'ils  s'attroupent  Se  volent 
continuellement  de  côté&  d'autre,  fans  s'éloigner  les 
uns  des  autres,  ce  qu'ils  fiant  01  dinaii  ement  le  foir ,  ou 
vers  le  coucher  du  foleil.  Si  l'on  s'arrête  à  contem- 
pler une  de  ces  troupes  ,  qui  ne  celle  de  voltiger 
dans  un  certain  efpace  de  l'air  ,  on  peut  voir  bientôt 
plulieurs  femelles  arriver  &c  fe  rendre  au  milieu  des 
mâles:  chaque  femelle  eft  d  abord  acoftèe  par  un 
mâle,  qui  fe  joint  à  elle  dans  l'inftant.  Obli,é  de 
fe  borner  à  fuivre  des  yeux  ces  deux  Coufins  ac- 
couplés ,  on  a  bientôt  perdu  l'action  de  vue,  fi 
l'on  n'y  donne  une  attention  extrême.  Le  mâle 
après  avoir  attaqué  la  femelle  ,  à  laquelle  il  s'ac- 
croche ,  fe  laide  entraîner  en  l'air  par  tout  où 
elle  dirige  fon  vol  ,  fans  l'abandonner  :  on  les  voit 
ainfi  voler  enfemble  attachés  par  leurs  derrières} 
mais  cela  ne  dure  gueres ,  ils  fe  féparent  bientôt, 
Se  chacun  s'envole  de  fon  côté.  Leur  jonction 
dure  quelquefois  plus,  quelquefois  meins  de  temps, 
mais  rarement  au-delà  d'une  minute.  On  a  obiervé 
dans  une  petite  chambre  d'un  vaifleau  ,  plulieurs 
couples  de  Confins  voltigeant  en  l'air,  joints  enfem- 
ble face  à  face  ,  &  s'embrafTant  réciproquement  de 
leurs  pattes ,  ou  ayant  leurs  pattes  entrelacées  les 
unes  dans  les  autres  ;  on  en  a  même  vu  un  couple 
fe  fixer  honzont  dément  au  ciel  du  lit  &  fe  pendie 
enfemble  :  la  femelle  fe  tenoir  à  l'étoffe  du  lit  avec  fes 
quatre  premières  pattes,  ks  deux  autres  étant  relevt'cs 
en  demi-cercle  pat-deffus  les  aîles ,  mais  le  mâle  fc 
rctenoit  au  ciel  de  lit  feulement  avec  fes  deux  pre- 
mières pattes,  Se  les  quatie  autres  étoient  pofées 
fur  la  femelle  qu'il  tenoit ,  pour  ainfi  dire,  embraflee. 
On  a  conclu  de  ces  obfervations  rares  Se  uniques , 
que  l'accouplement  des  Coufins  ne  dure  pas  ,  à 
beaucoup  près,  aufli  long-temps  que"  celui  des  au- 
tres Mouches  connues,  Se  qu'il  doit  fe  faire  le  plus 
fouvent  en  l'air.  On  peut  croire  que  ce  n'ell  que 
rarement  qu'ils  le  fixent,  &  peut-être  dans  le  feul 
in  fiant  où  le  point  d'appui  leur  devient  néceflaire, 
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Lorfque  la  femelle  du  Coufin  a  été  Fécondée  , 
elle  va  dépoter  fes  œufs  fur  la  furface  de  l'eau  , 
ahn  que  la  larve  naillante  fe  trouve  dans  l'élément 
qui  doit  lui  être  nécelTaire.  Pour  cet  effet  elle  fe 
cramponne  par  les  quatre  premières  pattes  à  quel- 
que feuille  ou  autre  corps  qui  flotte  fur  l'eau  ; 
elle  croife  fes  jambes  tic  derrière  ,  &  place  dans 
l'angle  qu'elles  forment ,  fon  premier  œuf ,  avec  le 
bout  de  fon  anus  ,  qui  dans  ces  infectes  a  une 
flexibilité  rnerveilleufe.  Elle  dépofe  fuccefllvement 
les  autres  œufs  ,  qm  fe  collent  les  uns  aux  autres  ; 
en  écartant  fes  pattes,  elle  donne  à  cet  aflfembla- 
ge  d'œufs ,  une  forme  de  bateau  qui  a  fa  proue 
Se  fa  pouppe  :  l'un  des  bouts  eft  plus  pointu  que 
l'autre  ,  &  tous  deux  font  plus  relevés  que  le 
refte.  Ainfi  ,  à  mefure  que  la  malTe  d'œufs  s'allonge  , 
l'endroit  où  les  pattes  le  croifent  devient  plus  éloi- 
gné du  derrière  ,  de  manière  que  les  deux  pattes 
le  pofent  parallèlement  l'une  à  l'autre  :  quand  le 
bateau  eft  à  moitié  ou  plus  d'à  moitié  fait ,  &  depuis 
que  le  premier  œuf  eft  pondu,  jufqu'à  ce  qu'ils  le 
foienr  tous  ,  ils  font  toujours  fourenus  par  les  deux 
pattes  poflérieures  de  l'infecte.  Quand  la  ponte  eft 
finie  ,  le  Coufin  l'abandonne  au  gré  des  flots.  Cette 
efpèce  de  petit  bâtiment  vogue  fur  les  eaux  à  raifon 
de  fa  légèreté  ;  mais  il  eft  quelquefois  englouti  par 
les  tempêtes. 

La  ponte  du  Coufin  eft  depuis  deux  cents  jufqu'à 
trois  cents  cinquante  œufs.  Ces  œufs  ont  chacun 
la  forme  d'une  quille.  Ces  quilles  (ont  placées  le 
gros  bout  en  -  bas  ,  les  uns  contre  les  autres  ; 
leurs  pointes  font  à  la  furface  fupérieure  du  ba- 
teau ,  qui  eft  toute  hérilTée.  Ces  œufs  ne  lont  que 
légèrement  collés  enfemble  ,  &  peuvent  être  déta- 
chés allez  aifément  les  uns  des  autres;  le  gros  bout 
de  chaque  œuf  s'arrondit  &  vient  brufquement  fe 
terminer  par  un  col  court ,  qui  entre  dans  l'eau  : 
le  bout  de  cette  efpèce  de  col  eft  rebordé  &  femble 
avoir  un  bouchon.  Le  bateau  doit  toujours  flotter 
fur  l'eau  ;  car  fi  les  œufs  étoient  fubmergés  , 
les  larves  n'écloroient  pas.  Ceux  qui  ne  viennent 
que  d'être  pondus,  font  tous  blancs;  ils  prennent 
enfuite  des  nuances  verdâtres,  mais  en  moins  d'une 
demi-journée  ils  deviennent  grifàtres.   Au  bout  de 
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deux  ou  trois  jours  les  petites  larves  fortent  pat 
le  bout  inférieur  de  leurs  œufs  ,  &  dès  qu'elles 
(cmËkàes ,  elles  fe  trouvent  dans  l'eau  où  elles 
doivent  croître.  Comme  il  ne  faut  qu'environ  un 
mois  d'une  génération  à  l'autre,  on  en  peut  compter 
fix  ou  fept  par  an  ;  en  forte  que  nous  pourrions 
être  enfevelis  dans  des  i  uages  de  Coufins  ,  s'ils  ne 
devenoient  la  pro  e  des  animaux  ,  &  fur-tout  de 
l'hirondelle  ,  &  d'une  multitude  d  infectes  catnartïers. 
Nous  difons  que  les  Coufins  dépofent  leurs  œufs 
dans  une  eau  ftagnante  &  corrompue  ;  mais  les 
petits  infectes,  après  leur  développement,  fe  nour- 
rirent de  cette  corruption  &  la  purifient  :  on  peut 
s'en  afiurer  par  l'expérience  fuivante.  Que  l'on 
remplilfe  deux  vafes  d'eau  corrompue  ,  &  que  l'on 
lailie  dans  1  un  tous  les  petits  Cou(în9  qui  s  y  trou- 
vent, tandis  qu'on  tirera  exactement  de  l'autte 
ceux  qui  y  font,  il  arr.vera  que  l'eau  pleine  d'in- 
fectes fe  purifiera  en  peu  de  temps  ,  Se  que  l'autre 
confervera  une  mauvaife  odeur. 

Nous  ajouterons  encore  qu'on  a  cru  obfcrver 
que  ce  ne  font  que  les  Coufins  femelles  qui  nous  atta- 
quent Se  nous  tourmentent  pour  fucer  notre  fang  , 
&  que  rarement  les  mâles  entrent  dans  nosapparte- 
mens  ,  tandis  que  celles  -  là  ne  nous  y  lailfent 
aucun  repos  ,  particulièrement  pendant  la  nuit, 
tant  par  leur  bourdonnement  incommode ,  que  par 
leurs  piqûres  douleureufes.  Peut-être  les  femelles 
ont  beloin  de  plus  de  nourriture  Se  d'alimens  plus 
(ucculens  ,  puifqu'el'es  doivent  nourrir  une  grande 
quantité  d'œufs  dans  leurs  corps;  on  fait  d'ailleurs 
que  celles  de  la  dernière  génération  de  l'année, 
doivent  lurvivre  l'hiver,  pour  propager  leur  efpèce 
au  printemps  fuivant.  Pendant  1  hiver  on  trouve 
de  ces  Coufins  femelles  cramponnées  contre  les 
murailles  des  vellibules  ,  dans  les  fouterrains  Se 
même  aux  plat  -  fond  des  appartenons ,  où  elles 
font  alors  dans  un  état  d'engoutdilTement  &  dans 
un  parfait  repos  :  ce  qui  eft  aflez  remarquable , 
c'efAju'elles  font  capables  de  réfifteraux  plus  grands 
froids.  Mais  au  printemps,  dès  que  les  glaces  com- 
mencent à  fondre,  elles  s'animent  ,  vont  chercher 
les  marcs  Si  les  autres  eaux  croupilTantes,  Se  pondent. 
leurs  œufs  fur  la  furface  de  l'eau. 
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COUSIN. 

C  U  L  E  X.    Lin.    G  e  o  f  f.    Fa  b. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes    fétacées,  de  la  longueur  du  corcelet,  plumeufes   dans  le  mâle, 
velues  dans  la  femelle. 

Trompe  mince,  longue  ,  avancée  ,  formée  de  cinq   pièces. 

Deux  antennules  filiformes  ,  quadriarticulées  ,  très  -  longues    &  velues  dans   le 
mâle,  courtes  &c  (impies  dans  la  femelle. 

Point  de  petits  yeux  lifles. 
Pattes  longues  &  déliées. 


ESPÈCES. 


i.  CousrN  commun. 

Cendré ;  abdomen  avec  huit  bandes  noi~ 
râtrts. 

i.  Cousin  annulé. 

Noirâtre  ;  abdomrn  5'  pattes  avec  des 
anneaux  blancs  ;  ailes  avec  trois  ou  quatre 
taches  obfcures. 

j.  Cousin  rultique. 

Grisâtre  ;  anneaux  de  l'abdomen  avec 
une  tache  noire  t  de  chaque  côté. 

4.  Cousin  géniculé. 

Corcelet  cendré  3  rayé  de  noir  j  pattes 
obfcures  ,  avec  les  genoux  blattes. 


j.  Cousin  bifurqué. 

Ohfcur  y   trompe  fourchue  ;  ailes  fans 
taches. 

6.  Cousin  cilié. 

Corps    teflacé   ohfcur  j    ailes    tranfpa- 
rentes ,  ciliées. 

7.  Cousin  jaunâtre. 

Jaune  ;    ailes   tranf parentes  ,   avec  le 
bord  extérieur  jaunâtre. 

8.  Cousin  hémorrhoïdal. 

Noirâtre  ;  bord  de  l'extrémité  de  l'abdo- 
men ,  cilié,  fauve. 
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5>.  Cousin  varié. 


COUSIN.     (Infeûes.) 

11.  Cousin  mono. 


Cendre;  tête  noire; pattes  mélangées  de 
blanc  &  de  noir. 

10.  Cousin  pulicaire. 

Noirâtre  ;  ailes  tranfparentes ,  avec  trois 
taches  obfcures, 

ii.  Cousin  ferpentanc. 

Noir  ;  ailes  tranfparentes  ;  pattes  noires , 
avec  un  anneau  blanc. 


Noir  ;  ailes  tranfparentes  ;  cuiffes  pofiè- 
rieures  renflées  >  en  Jcie. 

1 3.  Cousin  des  Chevaux. 

Noir;  abdomen  obfcur;  front  blanchâtre. 

14.  Cousin  ftercoral. 

Tejlacé;   aîks  réticulées  ;  une  ligne  fur 
le  corcekt  &  trois  fur  l'abdomen  noirâtres. 


cou 

i.  Cousin  commun. 

Culex  pipiens. 

Culex  cinereus  ,  abdomine  annulis  fufcis  «fto. 
Lin.  Syfl.  nat.  p.  1001.  n°.  i. —  Faun.  futc. 
tt°.  1890. 

Culex  pipiens  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  799.  nç>.  1. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  469.  n".  1.  — Munt.  inf. 
tom.  z.  pag.  363.  n°.  1. 

CW«x.  Geo  f  F.  2/:/  tom.  z.  pag.  579.  n°.  1. 
pi.  19-fig-l. 

Le  Coufîn  commun.  Geoff.  Ib. 

Culex  communis  nigro  fufeus  ,  abdomine  annulis 
einenis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  6.  pag.  zi6.  n".  1. 
pi.    17.  fi^  1.   3.   4. 

Coufin  commun  brun  noirâtre  ,  à  anneaux  cendrés 
fur  le  ventre.  Dec  lb. 

Culex  vulgaris.  AU.  Ups.  iJl6.pa£.  ji.  n*.  10. 

Culex  vulgaris.  Lin.  Flor.  lapon.   363.   364. 

Reaum.  Inf.  tom.  4.  rai.  ^.  fig.  omnes.  6/  44. 
_/!^.  omnes. 

SwamMerd.  5//J/.  sur.  f,  J'./4.  6"  feq.tab.  )i. 

BtANK.  in£  raJ.  iS-fig.  a.  b.  c.  d. 

Barth.  D'j/i  aV  cul. 

RûES.   7n/T  3.  tab.   1?. 

Sulz.  7n/  rai.  zi.fig.  a. 

Ledermul.  M/Vr.  tab.  79.  8y. 

7o*L9T.  Micr.  1.  pp.  z.  tab.  13.  fig.A.E.  H. 
t.  L. 

Schaeff.  Elem.  ent,  tab.   J4. 

% 
Culex  pipiens.  Scop.  Ent.  carn.  n°,  1017. 

Pod.  Muf.grtc.  pag.   117. 

Culex  pipitns .  Schrank.  Enum.inf.  auft,  «».  980. 

Culex  pipiens.  Ross.  Faun.  ttr.  tom.  z.pag.  331; 
»°-  JJ77- 

Culex  pipiens.  FOURC.  Ent.  par.    z.  pag.  yifi. 

Culex  pipiens.  Viit.Ent.  tom.  3.  p.  561,  n°,  1. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
eft  cendré  ,  avec  une  bande  tranfvcrfale  obfcure  , 
fur  chaque  anneau  de  l'abdomen.  Les  yeux  fonc 
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noirs.  Les  aîks  font  tranfparentes,  avec  une  lé- 
gère teinte  d  obfcur.  Les  pattes  font  de  la  cou- 
leur du   corps. 

Les  larves  des  Cou  fins  ,  en  confervant  toujours 
la  même  conformation  des  organes  ellcntiels  &  les 
mêmes  habitudes  ,  doivent  varier  entr  elles  par 
leur  figure  Se  leur  vêtement  extérieur ,  relativement 
aux  différentes  efpéces.  On  trouve  même  des  diffé- 
rences dans  la  figure  des  larves  du  Coufin  commun  , 
que  les  auteurs  nous  ont  donnée  Ces  larves  fuf- 
pendu'es  par  1  organe  de  la  refpiration,  a  la  fur- 
face  de  L'eau  ,  la  tête  en-bas,  y  font  toujours  dans  une 
polition  oblique  ,  parce  que  la  fîtuation  de  cet 
organe  eft  également  oblique  à  la  longueur  du  corps. 
Elles  ont  le  corps  d'un  brun  noirâtre  ,  la  tête  d'un 
roux  clair  ou  d'un  brun  jaunâtre,  avec  les  poils 
noirs.  La  tête  a  vers  les  côtés  une  grande  radie 
d'un  brun  obfcur  ,  de  la  figure  d'un  croiiTant  , 
au  milieu  de  laquelle  on  voit  un  point  rond.  Les 
antennes  courbées  en  arc,  ont  leur  tige  cylindri- 
que, prefque  de  grofTeur  égale  dans  toute  fa  lon- 
gueur ;  Se  la  touffe  de  poils  qu'elles  ont  au  bord 
extérieur,  eft  placée  plus  près  de  leur  bafe  que 
de  l;ur  extrémité  ;  tout  le  long  des  deux  bords  , 
elles  ont  de  très-petites  pointes  en  forme  d'épines 
courtes  Se  à  peine  vifibles  au  mkrofeope  même  &  * 
leur  bout  eft  terminé  pat  des  poils,  dont  d'eiix 
font  un  peu  plus  gros  que  les  autres,  en  forme 
dépines  8c  un  peu  courbés.  Les  barbillons  mobi- 
les ,  par  le  mouvement  defquels  la  larve  produit 
dans  l'eau  un  petit  courant  qui  entraîne  fes  ali- 
mens  vers  la  bouche  ,  font  très-velus  &  refTerci- 
blentàde  petites'  brodes;  parmi  ces  barbillons  on 
en  remarque  quatre  plus  diftindts  que  les  autres 
dont  deux  font  placés  aux  côtés  ,  &  les  deux  au- 
tres plus  petits  ,  un  peu  au-deflous  de  l'ouverture 
de  la  bouche  ,  les  deux  barbillons  latéraux  font 
les  mieux  fournis  de  poils.  La  gr  ffe  partie  antérieure 
du  corps  qui  repréfente  un  corcelet  &  qui  paroîc 
comme  divifée  en  trois  «parties  tranfverfalement , 
eft  garnie  de  chaque  côté  de  trois  houppes  de 
longs  poils,  chacune  compofée  de  plufieuis  ai- 
gretres  placées  l'une  en-dellous  de  l'autre  Se  fournies 
de  plufieurs  poils  ;  mais  l'aigrette  unique  ,  qui 
fe  trouve  aux  deux  côtés  de  chaque  anneau  de 
l'abdomen  ,  n'eft  compofée  que  de  deux  ou  trois 
poils.  La  partie  qui  termine  le  corps,  eft  cylindri- 
que &  divifée  en  deux  portions,  par  une  incifîon 
tranlverfale  ;  elle  eft  garnie  au  bord  fupérieur 
d'uire  aigrette  de  très-longs  poils  ,  &  au  hord  infé- 
rieur ,  d'une  fuite  ou  d'un  ailéinblage  très  fourni  de 
poils  femblables ,  placés  en  rayons.  L'anneau  du 
corps  qui  précède  immédiatement  cette  efpèce  de 
queue,  eft  garni  de  chaque  côté  d'une  aigrette 
de  poils  très- fournie.  C'eft  fur  le  deffus  de  cet 
anneau  qu'eft  placé  obliquement  l'organe  remar- 
quable ,  par  lequel  la  larve  refpire  l'air,  &  qu'elle 
tient  pour  cette  raifon  à  la  furface  de  l'eau,  où 
elle  refte  fufpendue  5  au  bord  poftérieur  de  ce 
tuyau,  environ  au  milieu  de  fa  longueur,  on  voit 


>34 


COU 


une  aigrette  de  poils,  &  le  long  du  même  bord, 
un;  fuite  de  poils  beaucoup  plus  courts  ,  depuis 
l'aigrette  julqu'à  la  bafe  du  tuyau.  Les  poi.s  de  ces 
larves ,  fur-tout  ceux  des  aigrettes  du  dos  ,  ne  font 
pas  iiiîes ,  mais  garnis  de  petites  barbes  fines,  de 
iortc  qu'ils  repréfentent  comme  de  petites  plumes  , 
lorfqu'on  les  voit  à  un  microfeope  à  liqueur. 

Ces  larves  peuvent  vivre  long- temps  dans  l'eau 
de-vie  ordinaire,  inais  l'efprit-de-vin  les  rue  promp- 
tement.  Elles  fe  transforment  en  une  nymphe  dont 
la.  couleur  du  corps  eft  d'un  brun  obfcur  ,  &  dont 
la  tête  eft  garnie  de  deux  yeux  noiis  oblongs.  Le 
coreelet  eft  gros  &  comme  bolfu  ,  &  la  pièce  de 
la  poitrine ,  cjui  renferme  les  aîles  ,  les  antennes, 
les  pattes,  &  la  trompe,  a  auffi  beaucoup  de  volu- 
me. Les  étuis  des  ailes  ont  chacun ,  du  côté  du 
dos  ,  un  point  noir  ,  très  -  diftinct.  Le  corps  ou 
le  ventre ,  que  la  nymphe  porte  recourbé  en- 
delTous  &  en-avant ,  elt  cylindrique  ,  mais  dimi- 
nuant peu  à-peu  de  volume  vers  le  derrière  i  il  eft: 
divifé  en  huit  anneaux  bien  diftinéts  &  un  peu 
angulaires  en-delfus,  garnis  d'aigrettes  de  poils  très- 
fins.  Le  dernier  anneau  ,  qui  a  de  chaque  côté  une 
petite  aigrette    bien  fournie    de   poils ,    eft  encore 

farni  en-deflous  des  nageoires,  de  deux  parties  d'un 
run  jaunâtre  en  forme  de  pointes  triangulaires  , 
qui  font  en  partie  en  recouvrement  l'une  fur  l'au- 
tre. Au  bout  de  trois  ou  quatre  jours  ces  Coulins 
peuvent  fortir  de  leurs  nymphes  ,  pour  paroître 
fous  leur  dernière   forme. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

X,  CrusiN  annulé. 
Culex  annulât  us. 

Culex  fufeus  ,  abdomine  pedibufque  alto  annu- 
latis  ,  alis  maculatis.  F  a  B.  Munt,  inf.  tom.  z. 
pag.  j6}.n\  i. 

Culex  annulatus.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
n°.  984. 

Il  reflemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur  La  trompe  eft  avancée  ,  de  la  longueur 
de  la  moitié  du  corps.  La  tête  fc  le  coreelet  font 
noirâtres  ,  fans  taches.  L'abdomen  eft  noirâtre  , 
avec  le  bord  des  anneaux  blancs  ,  Se  une  ligne 
longitudinale  blanche  ,  au  milieu  du  premier.  Les 
pattes  font  noirâtres,  avec  des  anneaux  blancs.  Les 
aîles  font  tranfparentes,  avec  trois  ou  quatre  taches 
noires. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  il  a  été  pris  à 
Coppenhague,  le  18  oétobre  ,  fur  des  fenêtres. 

3.  Cousin  ruftique. 

Culex  rujlicus. 

Culex grifeus  abdominis  fegmentis  utrinqut  macu- 
la  nigra. 


COU 

Culex  rufHeus  grifeus  ,  abdomine  nigro  maculato  i 
alaium  venuli  pennatis.  Ross.  Fjun.  etr.  tom.  1. 
pag.  33J.  n°.  1581. 

Il  eft  un.  peu  plus  grand  que  le  Coufin  commun. 
Les  antennes  font  obfcures ,  avec  quelques  poils 
verticillés.  La  trompe  elt  avancée  ,  noire  ,  de  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  Le  coreelet  eft 
élevé  ,  gris ,  pubefeent.  Tous  les  anneaux  de  l'ab- 
domen ont  une  tache  noite  de  chaque  côté.  Les 
pattes  font  noirâtres.  Les  poltérieures  font  très- 
longues  ,  &  les  cuifles  font  pâles,  avec  l'extrémité 
noire.  Les  aîles  font  un  peu  obfcures  ,  avec  le  bord 
intérieur  cilié  &  les   nervures  pinnées. 

Il  fe  trouve  à  Pife  ,  dans  les  prés  marécageux. 

4.  Cousin  géniculé. 

Culex  geniculatus. 

Culex  thorace  cinereo  nigro  lineato ,  pedibus  fufeis  , 
geniculis  albis. 

I!  eft  de  la  grandeur  du  Coufin  commun.  Les 
antennes  font  obfcures  La  trompe  elt  noire,  un 
peu  plus  longue  que  la  moitié  du  corps.  La  tète  eft 
cendrée.  Le  coreelet  eft  cendré,  avec  deux  lignes 
longitudinales  ,  noirâtres  ,  piefque  rcunies  ,  au 
milieu  du  dos  ,  &  une  autre  courte  ,  de  chaque 
côté.  L'abdomen  eft  obfcur  ,  avec  le  bord  des 
anneaux  blanchâtre.  Les  pattes  font  noitâtres  , 
avec  la  bafe  des  cuifles  &  le  genou  blancs.  Les 
aîles  font  tranfparentes  avec  les  nervures  &  le  bord 
intérieur  ciliés. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  dans  les  en- 
droits humides. 

j.  Cousin  bifurqué. 

Culex  bijurcatus. 

Culex  fufeus ,  roftro  bifurco.  Lin.  Syft.  nat, 
pag.  1002..   n".  3.  — Faun  fuec.  n°.  1891. 

Culex  bifurcatus  fufeus  ,  thorace  Jublineato.  F A8. 
Syft.  ent.  pag.  800.  n".  1.  —  Spcc.  inf.  tom.  1. 
^.469.  n°.  1.  —  Mant.  inf.  tom.  l.p.  363. 72".  3. 

Tipula  duodecimt,  fortaffe  fi.mina.  R  a  j.  Inf, 
pag.    74.  «9.   14- 

Reaum.  Mem.  inf.  tom.  4.  tab.  40.  fig.    1.  t. 
Sutz.  Inf.  t.  XI,  f.  136. 

Culex  bifurcatus.  S  c  H  r  a  n  K.  Enum.  inf.  auft, 
n°.  981. 

Culex  bifurcatus.  Ross.  Faun.  etr.  tom.z.p.  33  3. 
n".   1579. 

Culex  bifurcatus.  \ 'm.  Eut.  tom.  j.  p.  J63.710.}. 
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II  a  environ  trois  lignes  de  long.  Les  antennes 
du  mâle  font  moins  plumcufesque  celles  du  Coufm 
commun.  La  trompe  eft  avancée  ,  &  la  bifurcation 
de  la  gaine  eft  plus  apparente  dans  cette  efpècc 
que  dans  les  auttes.  Tout  le  corps  eft  ceftdré.  Les 
ailes  font  tranfparentes  ,  fans  taches. 

Il  fe  trouve  en  Europe.  Linné  prétend  que  cette 
efpècc  ne  pique  point. 

6.  Cousin  cilié. 

Culex  ciliaris. 

Culex  fufco-teftjceus ,  alis  ciliatis.  Lin.  Syft. 
nat.pag.  1002.. 

Culex  ciliaris.  Schranï.  Enum.  inf.  auft.  n°.  98 1. 

Culex  ciliaris.  Vill.  Ent.  t.  ^.pag.  563.  «°.  t. 

Il  rcfTemble  au  Coufin  commun  ,  mais  il  eft 
une  fois  plus  petit.  Les  antennes  (ont  noires ,  avec 
quelques  poils  verticillés  ,  à  peine  apparens.  Le 
corcelet  eft  teftacé  ou  ferrugineux.  L'abdomen  eft 
un  peu  obfcur.  Les  pattes  font  longues  &  livides. 
Les  aîles  font  tranfparentes,  légèrement  obfcurcs, 
avec  les  nervures  8c  le  bord  interne  ciliés. 

Il   le   trouve  en  Europe. 

7.  Cousin  jaunâtre. 

Culex  lutefeens. 

Culex  Jlavus  alis  hyalinis  cofta  flavefeente.  Fab. 
Syft.  ent.  p.  800.  nQ.  3. — Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  470. 
n°.    3.  —  Nlunt.  inf.   tom.   1.  p.   363.  /:*.  4. 

Il  reflemble  un  peu  au  Coufin  bifurqué.  Tout 
le  corps  eft  jaune.  La  trompe  eft  terminée  par  un 
point  noirâtre.  Les  aîles  font  tranfparentes  ,  avec 
le  bord  exiéiieur  jaunâtre. 

Il  fe  trouve  dans  les  lieux  marécageux  du  Daif 
nemark. 

8.  Cousin  hémorrhoïdal. 

Culex  ht.morroid.alis. 

Culex fufeus  abdom'nis margine  apice  rufo  ciliato. 
Fab.  Munt.  mf.  tom.   1.  pag.  364.  no.    r. 

Il  eft  beaucoup  plus  grand  que  les  autres  cfpèces. 
Les  antennes  font  vcrticillées  ,  piumeufes  ,  noirâ- 
tres, avec  le  premier  article  nud,  bleu,  luifant. 
La  trompe  eft  avancée  ,  &  la  gaine  eft  formée  de 
deux  valvules  obtufes.  La  tê-e  eft  noirâtre,  avec 
la  parrie  fupérieure  bleue  ,  luifante.  Le  corcelet  eft 
élevé  ,  noirâtre  ,  avec  le  bord  antérieur  &  un  point 
à  l'origine  des  aîles  ,  bleus  luitans.  L'abdomen  eft 
rioirâtte  ;  avec  le  botd  de  l'extrémité  cilié  fauve. 
Les  pattes  font  bleues ,  luifantes.  Le  deilous  des 
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cuifles  eft  teftacé.   Les  ailes    font   tranfparentes  , 
avec  le  bord  extérieur  «bfear. 

Il  fe  trouve  k  Caycnne. 

9. Cousin  varié. 

Culex  varlegatas. 

tu/ex  cinereus  capite  tigro  ,  pedibus  alio  aigre- 
que    annulatis. 

Culex  variegatus  cinereus  ,  pedibus  albo  nigroque 
variis.   ScHRANic.  Enum.  inf.  aufl.  n°.  5)83. 

Culex  annulatus  fufeus  ,  alis  nervofis  ,  pedibus 
albo  interfeilis.  Fou  R  c.   Ent.  par.  r.  pag.  516. 

Il  a  environ  trois  lignes  &  demie  de  long.  La 
tête  eft  noire.  Les  antennes  ont  quelques  poils 
verticillés,  peu  apparens.  Le  corcelet  eft  d'une  cou- 
leur cendrée,  un  peu  ferrugineufe  L'abdomen  eft 
cendré.  Les  pattes  ont  des  anneaux  blancs  Si  noirs, 
alternes.  Les  aîles  font  tranfparentes ,  un  peu  ferru- 
gineufes  fur  le  bord  externe  ,  &  ciliées  fur  le  bord 
interne. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

10.  Cousin  pulicaire. 

Culex  pulicaris. 

Culex  fufeus  ,  alis  albis  maculis  tribus  obfcuris. 
Fab.  Syft.  ent.  pag.  800.  n°.  4.  —  Spec.  inf. 
tom.  i.p.  470.  n*.  4.  —  Mant.  inf.  tom.  t.  p.  364. 
n°.6. 

Culex  pulicaris  alis  hyalinis  maculis  tribus  obfcu- 
ris. Ljn.  Syfl.  nat.  p.  1003.  n?.  4.  —  Faun.  fuec,* 
n°.  1891. 

Culex  alis  maculis  tribus  obfcuris  ,  antennis  apice 
bifurcis.  Geoff.  Inf.  tom.  2.  pag.  579.  s°.   1. 

Le  Coufinà  trois  taches  fur  les  aîles.  Geoff.  Ib. 

Culex  La-ponicus  minimus.  Lin.  Flor.  lapon, 
n".  36c. 

Culex  minimus  nigricans  maculatus.  Derrham. 
Phyfico-thol.  L.  4.  c.  il.  n°.  10./.  5.  6.  7. 

Culex  pulicaris.  Ross.  Faun,  etr.  tom.  1.  ^.331. 
«o.  xj78. 

Culex  pulicaris.  Fourc.  Ent. par.  1. pag.  51  fi, 
n°.  1. 

Il  a  à  peine  une  ligne  de  long.  Le  corps  eft 
mince  ,  alongé  ,  obfcur.  Les  antennes  font  verti- 
cillées  ,  fourchues  à  leur  extrémité.  Les  ailes  font 
tranfparentes  ,  avec  trois  points  obfcurs  ,  le  long 
du  bord  extérieur,  d  où  partent  autant  de  bandes, 
tranfverfes   moins  obicures  :  l'infecte  tient  fes  aîles 
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couchées  fur  le  corps  &  un  peu  croifées  l'une  fur 
l'autre  ,  &  dans  cette  fituacion  les  bandes  fe  joi- 
gnent &  fe   confondent. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  dans  les  bois  , 
«lès  le  printemps.  Linné  dit  qu'il  pique  très-fort. 

II.  Cousin  ferpentant. 

Culex  rcptans. 

Culcx  niger  ,  alis  hyalinis  ,  pedibus  nigris ,  an- 
nu'o  allô.  Lin.  Syft.  nat.  p.  1003.  n".  5. —  Faun. 
Juec.  n°.  1893. 

Culex  reptans,  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  800.  n".  5. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  471.  n".  5.  —  Mant.  inf. 
tom.  z.  p.  36.1.  n° .  7. 

Culex  reptans.  Schrank.  Enum.  inf.  <?«/?.  n°.  985. 

Culex  reptans.  Ros s.  Faun.  etr.  tom.  z.  p.  353. 
nc.  i;8o. 

Cutex  reptans.  Vilt.  Ent.  tom.  j.f.  $«4.  nv.  ç. 

Il  a  à  peine  une  ligne  de  long  ,  &  fon  corps  eft' 
alongé.  Les  antennes  font  filiformes  ,  pâles.  La 
tête  eft  noire.  Le  coreclet  eft  d'une  couleur  cendrée  , 
un  peu  bleuâtre.  L'abdomen  eft  ovale  &  obfcur. 
Les  pattes  font  noires,  avec  le  genou  blanc.  Les 
aîles  font  tranfparentes ,  fans  taches ,  un  peu  croifées. 
Les  balanciers  font  blancs. 

Il  fe  trouve  en  Europe  félon  Linné  ,  lorfque  la 
temps  eft  beau  ,  &  au  coucher  du  loleil  ,  il  paroi: 
par  légion  ,  &  il  eft  fi  obftiné  à  pourfuivre  fes 
attaques  ,  qu'on  ne  peut  le  chalier  ni  avec  le  fouffle 
*  ni  avec  l'agitation  des  mains  ,  quoiqu'on  foit  aiilll 
incommodé  de  fon  bruit,  qu'offenféde  fes  blellurcs. 

11.  Cousin   morio, 

Culex  morio. 

Culex  ater  ,  alis  albis  ,  femoribus  pofticis  cla- 
vatis ,  ferratis.  Fab.  Syft.ent.  pag.  800.  n".  6.  — 
Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  470.  n°.  6.—  Mant.  inf. 
tom.   2,  pag.    364.    n°.    8. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Coufin  pulicaire. 
Tout  le  corps  elt  noir  luilant.  Les  antennes  font 
fafciculées.  Les  pattes  font  noires.  Les  cuilles  an- 
térieures font  pâles  à  leur  bafe  ,  &  les  poftérieures 
font  alongées.,    renflées,  en  feie. 

Il  a  été  trouvé  en  Angleterre  t  le  13   mai. 

13.  Cousin  desChevaux. 

Culex  equinus. 

Culex  ater ,  abdomine  fufe»  ,  fronte  alba.  Lin. 
Syft.  nat.  pag.  1003.  n".6.  —  Faun.fuec.  «?.  1894. 

Culex  equinus.  Fab.   Syft,  ent.  p.   801,  «?,  7.  — 
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Spec.   inf.  tom.   t.  pag.  470.  n".  7.  —Mant.  inf. 
tom.  i.  p.  364.  n°.  9. 

Mufca  minima  atra  finguinea  ,  alis  albis.    LlNv 
Flor.  lapp.  359. 

Act.  Ups.  1736.  pag.  33.  n°.  <i. 

Culex  equ'nus.  Vill.  Ent.  tom.  3.  p.  564.  n°,  6. 

Il  eft  petit  &  re/Temble  un  peu  à  une  mouche» 
Les  antennes  font  filiformes.  La  tête  eft  noire  avec  le 
fiont  blanchâtre.  Le  corcelet  eft  noir  au  milieu  , 
avec  les  côtés  un  peu  cendrés.  L'abdomen  eft  obfcur. 
La    poitrine  eft   noire. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe.  Il  s'attache 
particulièrement  aux  Chevaux  ;  courant  entre  leurs 
crins,  il  fuce  leur  fang  &  paroît  fans  crainte. 

14.  Cousin  ftercoral. 

Culex  ftercoreus. 

Culex  teftaceus  ,  alis  revculatis  ,  linea  thoracis 
tr  bufque  abdominis  nigricantibus.  Lin.  Syft.  nat. 
pag.    1003.   n°.  7. 

Culex  ftercoreus.  VilI.  Ent,  tom   3.  p.  56;.  n°.  7, 

Le  corps  eft  teftacé  ,.avec  une  ligne  fur  le  cor- 
celet &  trois  fur  l'abdomen  ,  noirâtres.  Les  aîles 
font  tranfparentes  réticulées. 

Il  fe  trouve  en    Europe  ,  fur.  les  fientes 

COUVAIN.  C'eft  le  nom  que  l'on  donne  aux 
cellules  ou  alvéolles  ,  qui  renferment  les  larves  ou 
les  œufs   des  Abeilles. 

CRABE.  Cancer.  Genre  d'infectes  de  la  troifiè- 
me   Section  de  l'Ordre   des  Aptères. 

Ces  infectes  marins  ont  quatre  antennes  courtes  ; 
<|eux  yeux  pédicules,  mobiles;  le  corps  court, 
allez  large  ,  terminé  par  une  queue  ordinairement 
appliquée  contre  le  denous  du  corps;  enfin,  dix 
pattes ,  dont  les  deux  antérieures  font  en  forme  de 
pinces. 

La  plupart  des  En  tomologiftes  ont  confondu  les  Cra- 
bes avec  les  Ecreviiles  ,  quoiqu'ils  en  foient  fuffifam- 
ment  diftingués  par  la  forme  du  .orps  ,  des  antennes 
&  de  la  queue  ;  les  Ecrevifles  ayant  le  corps  alongé  , 
les  antennes  très-longues ,  la  queue  grande  &  fo- 
liacée. Linné  en  ne  faifant  qu'un  même  genre  des 
uns  &  des  autres  ,  a  cependant  vu  la  néceflîté 
de  mettre  cnti'cux  quelque  diltinction  ,  &  il  a  dé- 
figné  les  premiers  fous  le  nom  de  Cancer  a  achyu- 
rus  ,  ou  à  courte  queue  ,  &  les  Ecreviiles  fous 
celui  de   Cancer  macrourus  ,  ou  à   longue    queue. 

La  bouche   eft   compofée  d'i.     g   !>■     ..ombre  de 
pièces  ,  parmi  lefquelles  on  duting^c  deux  mandi- 
bules , 
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"Imlcs  ,  une  lèvre  inférieure  &  huit  antennules.  On    ' 
ne  découvre   point  de  lèvre  fupérieure,  &  les  mâ- 
choires  paroillent  être    remplacées  par  les    parties 
internes  de   la  lèvre  inférieure. 

Les  mandibules  font  très-fortes,  très-dures, 
d'une  conliftance  prefque  oifeufe  ,  convexes  d'un 
côte  ,  coacaves  ou  en  forme  de  cuiller  &  à  bords 
tranchans  ,  de  1  autre.  Ces  mandibules  fe  meuvent 
latéralement  ,  ainli  que  celles  de  tous  les  infectes. 

La  lèvre  inférieure  eft,double  &  divifée  en  quatre 
parties/  appliquées  fur  quatre  autres  prefque  fem- 
blabics  ,  dont  la  moitié  d'un  côté  &  la  moitié  de 
l'autre  :  ces  pièces  font  membraneufes  ,  ciliées  à 
leur  bord  ;  on  en  voit  deux  de  chaque  côté  qui  font 
très-minces,  fortement  ciliées,  &  qui  rellemblent 
aux  mâchoires  de  la  plupart  des  infectes  :  elles 
font  appliquées  contre  les  mandibules.  Par  la 
réunion  de  ces  deux  pièces  ciliées  ,  la  bouche  fe 
trouve  exactement  ferme;  peut-être  font  -  elles 
aulfi  l'office  de  mâchoires? 

Les  deux  premières  antennules,  guère  plus  lon- 
gues que  les  mandibules ,  font  filiformes,  velues 
&  compofées  de  deux  article  bien  diftincts  ,  dont 
le  prcmjer  cit  plus  court  que  le  fécond  ,  &  celui  ci 
clt  terminé  en  pointe  ;  elles  onc  leur  attache 
à  la  partie  latérale  externe  des  mandibules.  Les 
fécondes  plus  longues  que  les  premières,  font  com- 
pofées de  deux  articles  ,  dont  le  premier  alongé, 
égal  ,  prifmatique,  Se  le  fécond  plus  mince  ,  fétacé 
&  recourbé;  elles  ont  leur  attache  à  la  bafe  cx- 
lerne  de  la  lèvre  inférieure.  Les  troifièmes  ,  immé- 
diatement au-deflbus  de  celles-ci,  font  bifides,  ou 
compofées  de  deux  pièces ,  dont  l'extérieure,  fem- 
blable  à  l'antennule  précédente  ,  eft  feulement  un 
peu  plus,  grofle  :  l'intérieure  eft  compofée  de  cinq 
articles  ,  dont  le  premier  eil  très-court  Se  très  large  , 
le  fécond  alongé  &  prifmatique;  les  trois  derniers 
font  prefque  égaux  ,  courts  &  velus.  Les  quatrièmes 
inférées  au  -  devant  des  pattes  ,  font  bifides  :  la 
pièce  extérieure  eft  femblable  à  celle  de  la  pré- 
cédente ;  elle  eft  feulement  un  peu  plus  grolk  : 
l'intétieure  eft  compofée  de  fïx  articles ,  dont  le  pre- 
înier  eft  large  &  très -court,  le  fécond  alongé  & 
prifmatique,  le  trofième  large,  applati  &  prefque 
rond,  Us  deux  fuivans  font  courts  Se  égaux  ;  le  der- 
nier eft  terminé  en  pointe. 

Les  antennes  font  au  nombre  de  quatre  ;  les 
deux  lupéneures  font  courtes;  (étacées ,  &  com- 
pofées d'un  nombre  confidérable  d'articles  peu  dif- 
tincts  ;  elles  font  inférées  à  l'angle  interne  des  yeux. 
Les  inférieures  font  courtes  ,  rapprochées  &  com- 
pofées de  quatre  articles,  dont  le  premier  eft  court , 
les  deux  fuivans  (ont  égaux  &  cylindriques  ,  le  der- 
nier eft  divifé  en  deux  parties  inégales  :  1  exté- 
rieure eft  un  peu  plus  longue  &  un  peu  plus  greffe 
que  l'autre  ,  &;  terminée  en  pointe.  Ces  ant<  nnes 
font  rapproches  a  leur  bafe  &.  inférées  au-deflbus 
du   chaperon. 

Hi(l.  nat.  Irfules.  Tome  VI, 
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Les  yeux  font  avancés,  arrondis ,  cornés ,  &  portés 
chacun  fur  un  pédicule  cylindrique  ,  allez  gros  K 
mobile  :  ils  font  reçus  dans  une  cavité  qui  le  trouve 
au  devant  de  la  tête.  L'infecte  peut  faire  mouvoir 
fes  yeux  dans  tous  les  fens.  11  les  porte  à  droite,  à 
gauche,  ou  les  fait  rentrer  dans  leur  cavité  à  fon  gré. 

Ces  infectes  n'ont  point  de  tête  ,  de  coreelet  8c 
d'abdomen  proprement  dit;  toutes  ces  parties  fonjjS 
renfermées  dans  une  boîte  oH'cufe  ,  ordinairement 
•plus  large  que  longue  ,  lillc  ou  raboteufe,  épineufe 
ou  velue,  à  fa  partie  fupérieure ,  fimple,  dentée 
ou  épineufe  fur   fes  bords. 

Le  corps  eft  terminé  poftérieurcment  par  une 
queue  articulée  ,  courte  ,  triangulaire  ,  ordinaire- 
ment appliquée  contre  le  de/Tous  du  corps  ,  dans 
une  cavité  ,  qui  pa4oît  lui  être  propre.  Cette  queue 
eft  un  peu  plus  grande  dans  la  femelle,  &  eft 
garnie  en-delfous  de  filets  plus  grands  ,  plus  longs , 
qui  doiveut  fervir  d'attache  aux  œufs*,  après  laponte. 

Les  pattes  font  conftamment  au  nombre  de  dix. 
Les  deux  antérieures  font  plus  grandes  ,  plus  lon- 
gues que  les  autres  ,  &  compofées  de  fîx  pièces: 
la  première  eft  très-courte  &  attachée  à  la  partie 
inférieure  du  corps  ;  elle  tient  lieu  de  hanche. 
La  féconde  pièce  eft  courte  ,  inégale  ;  elle  joint 
la  hanche  à  la  cuifle.  La  troiiïème  pièce  ou 
la  cuille  ,  eft  groffe  ,  inégale  &  plus  longue 
que  les  deux  autres.  La  quatrième  pièce  eft 
ccurte  ,  inégale  ,  &  unit  la  jambe  à  la  cuille. 
La  cinquième  pièce  ou  la  jambe  ,  eft  la  plus  longue 
Se  là  plus  grofle  ;  elle  fe  prolonge  intérieurement , 
fe  termine  en  pointe s  Se  forme  avec  la  fixième 
pièce  ,  ou  le  tarfe  ,  une  pince  munie  de  rug  ■•fîtes 
plus  ou  moins  tranchantes.  La  pince  eft  donc  for- 
m.e  de  deux  pièces  ,  dont  l'une  inférieure  eft  le 
prolongement  de  la  jambe  ,  &  l'autre  ,  la  feule  mo- 
bile, eft  celle  qui  conftitue  le  tarfe.  Les  autres  pattes 
font  fimples  &  pareillement  compofées  de  fix  pièces  : 
dont  la  hanche  ,  la  cuiffe  ,  la  jambe  ,  le  tarfe  ,  Se 
deux  pièces  intermédiaires  qui  unifient  la  jambe  à 
la  cuiffe  ,  &  celle-ci  à  la  hanche.  Ce  qui  les  diftin-  l 
gue  particulièrement  des  premières  ,  c'eft  que  la 
jambe  n'a  point  de  prolongement  inférieur  ,  &  fe 
termine  par  un  feu]  crochet  qui  eft  le  tarfe. 

Les  Crabes  font  des  infectes  aquatiques  Se 
cruftacés  ,  qui  vivent  dans  les  eaux  de  la  mer  t 
Se  fur  les  bords  des  rochers  ;  on  en  trouve  peu 
d'cfpèccs  dans  les  lacs  Se  dans  les  rivières  :  il 
y  en  a  cependant  de  terreftres ,  qui 'vivent  fur 
terre  &  dans  le  fable  ,  où  ils  fe  font  des  creux  Se 
des  rrous  qui  leur  fervent  de  retraite.  Le  nombre 
de  leur  efpèce  eft  très-confidérable  ,  Se  ces  efpèces 
doivent  beaucoup  varier  dans  la  conformation  de 
leurs  différentes  parties.  En  général,  ce  font  des 
animaux  alRz  hideux  On  en  trouve  de  très-grands 
&  fouvent  de  très  -  extraordinaires  par  leur  figure. 
11  y  en  a  qui  ont  le  corps  S:  les  pattes  tout  cou- 
verts d'épines  &  de  pointes  ,  tant  en-deflus  qu'en- 
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deflousj  d'autres  om  les  deux  pattes  antérieures, 

oj    .1  ferres,  extrême  ment  longues  ,   greffes  ai  épi- 

neufes;   d'autres  rclîémble.nt    en  quelque  manière  à 

des  Araignées  ,  ayant  le   corps  airondi  &  les  pattes 

fort  longues^  ce  qui  leur  avoit  t'ait  donner  le  nom 

d  'Araignée  de  mer  ,  par  les  anciens  ;  enfin  on  trouve 

encore  un  Crabe   ifrigulicr  ,  qui  a  fes  pattes  placées 

dune  manière   bien  extraordinaire  :  e.les  nefetrou- 

ft'ent  pas  dans    un    même  plan,   elles   font  placées, 

Ls  u  res  du  eôié  du  cios ,  il  le-  aiures  lous  'c  ventre  , 

ou   au  délions   des  pi\  céderites  ,  en  forte  que  l'aui  ' 

mal  peut  iiidifréremniciu  marcher  ci   avancer  ,   f.iit 

qu  il  ait   le  dos  ou   le   ventre    tourné   contre   rené. 

Cet    arrangeaient  braire  des   patrcSApu  faueper 

die  de   vue  l'exactitude  de  leur  nombre  ;  ui-.is.eeux 

qu.   ont  trouvé  des  Crabes- aijuit  patres ,  n'ont  pas 

rtaiar   ué   que    les    deux    partes    poltén-eurcs    font 

petites  S:  placées  à  la  partie   fupérieufè   du  corps,  & 

ce   x   qui  en    ont   trouvé    d.mce  ,   ont  pris  p.jur  des 

pattes,  les  .mtennulcs   poltéiieuies    On  a  tout  lieu 

decioucque  les  Crabes  onVconftamment  dix  pattes, 

e>    y  couiprcnuar.t  les  deux  antérieures.,    auxquelles 

q   e,  ,uei  auteurs  ont  donné   le   n-un  de  mains.  -Une 

Ijuguiantt    a   faire    mention  ,    c'elt    que    les     deut 

pauev    art  neurei ,   ii    différentes   des    autres,   ont 

çacor     de-    ci.H-'-eiKe,    ewr-reUes  mêmes  :  dans   la 

p  Upart  des  Qra  is,  1  me  ctt  beaucoup  plu<.  groife 

£s  p  k!'  longue    ;ut    h»urre.  Ces    infcâas    ne   font 

pas   feule-iie-it  ferrutrqbables  par    leur  figure,  mais 

e  core  par  leu  sbabrude;  ou  Lurman  èrede  vivre, 

ce  dont  nous  devons  donner  quelques  exemples. 

Ou  trouve  toujours  les  Crabes  par  bandes.  N'ayant 
point  de  nageoires  ni  de  queue  pr.ipie  à  la  na>re , 
Us  île  peuvent  point  nager  comme  le*  Eaeviiies. 
Ils  marchent  uniquement  fur  le  tond  de  la  mer  , 
ou  (ur  le  fable  des  rivages,  tant  en  -  avant  que 
de  côté  &  à  reculons  ,  courant  Couvent  avec  beau 
coup  de  vitcllé.  Si  le  flot  s  en  retourne  6c.  ies  la'fle  a 
fec,  ils  retirent  leurs  pattes  &  demeurent  immobiles. 
Ces  infectes  ,  ainlique  tous  les  erultacés,  chang  nt 
de  peau  ou  d'écille  une  rois  par  an.  C'elt  au  piin- 
*  temps  qu  ils  le  dépouillent  de  leur  vieille  robe  : 
dans  cet  état  on  les  appelle  Craies  bo-rficrs  :  ils 
fe  tiennent  cachés  dans  le  fable  ,  jufqu'à  ce 
qu  ils  aient  recouvré  un  nouveau  vêtement,  qui, 
en  les  préfc  vant  des  injures  de  l'air,  leur  per- 
mette de  re,  rendre  des  forces  &  leur  caractère 
courageux  Ils  fe  défendent  très-bien  contre  les 
Secliec  ,  les  Calmars ,  &  d'autres  an-maux  marins. 
Ils  aiment  les  vers,  les  mouches,  les  Grenouilles; 
carnaciers  comme  les  Ecrevilles ,  ils  mangent  éga- 
lement différentes  efpèces  de  plantes.  Ils  fe  fervent 
des  patres  antérieures  avec  la  même  dextérité  que 
quelques  quadrupèdes  fe  fervent  de  leurs  pieds  de 
devant  :  on  a  auflî  donné  le  nom  de  bras  ou  mains  ,. 
à  ces  pattes  ,  &  aux  prolongemens  qui  les  termi- 
neur ,  les  noms  de  Jtrres ,  farces ,  pinces  ,  mo  dans  , 
ou  tenailles.  Les  pêcheurs  font  obligés ,  avant  de 
porter  ces  animaux  au_  marché,   de  leur  lier  ttrai-  t 
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tement  les  bras  dans  un  fac  :  fans  cette  précaution 
ilss'entrecueri'ient  6e  fe  couperoient  les  pattes.  C'elt 
une. choie  a  lez  curieux  que  de  les  voir  marcher 
avec  tout  leur  attirail.  On  (ait  que  quand  leuis  pattes 
le  cartent,  ou  leur  font  arrachées ,  H  leur  en  vient 
de  nouvelles  comme  dans  'es Ecrevilles.  Nous  ren- 
voyons a  l'article  Ecrevie,  quelques  détals  inté- 
rellanvfur  cette,  découverte  aulïi  nnporantC  pour  les 
p  yliciens  que  pour  les  natura  îftes. 

Les  combats  des  Crabes  font   cruels,   fur  -  tout 
dans  le  temps  de  leurs  autours  j   ils  s'tfurebattent  , 

fe  heurtent  de  f-o-it  3  diverfes  repi  ifes  ,  a  la  ma- 
nière des  B  liers,  félon  l'a  ercion  de  quelques  au- 
teurs ,  lorfqu'fl  s'agit  de  l'uc-ouplemcnt  ,  le  mâle 
renverfe  fur  le  dos  fa  femelle  t  ils  s 'embralient,  le 
lient ensemble  ventre  a  ventre,  &  queu  contre  qu^  ne, 
enluite  le  m  de  a'de  la  femelle  a  le  remettre  fur  les 
pattes.  D'après  la  difpolition  des  parries  de  la  géné- 
ration des  d^ux  fexes  ,  on  elt  fondé  à  le  cioirc 
ainfi  ,  car  il  eli  duticile  d'avo'r  d'autres  preu- 
ves ,  vis-a-vis'  '-les  animanxqui  font  cachés  fous 
l'eau,  ou  fous  le  lable.  Les  parties  fexuelles  font 
doubles  ,  comme  dans  les  Ecrevilles  ;  mais  elles 
paroiflènt  un  p  u  dWFércniment  lituées.  Cel  s 
des  Ecrevilles  font  a  la  bafe  d^s  cuilles  intermé- 
diaires ,  dans  la  femelle  ,  Si  al  la  baie  des  cuilfes 
poltérieures  dans  le  unie  Ces  parties  n'ont  pas  la 
même  iruation  dans  lesOahes.  Les  détails  oans  lef- 
quels  nous  auons  entrer  pouri  ont  le  faire  connoître. 

E'i  écartant  îa  queue  du  coros  de  ces  in- 
feétes  ,  on  v:>it  qtie  d  fui  ace  inférieure  égale- 
ment plate  ,  eft  très -mince  des  deux  côtés,  mais 
tout  le  long  du  milieu  il  y  a  une  élévation  cy- 
lindrique en  forme  de  boyau  ,  qui  elt  véritable- 
ment une  continuation  de  l'uueltih  ,  rempli  dexcré- 
mens  ,  Se  a  fort  extrémité  ,  tout  près  du  bout  de 
la  queue  ,  percée  d  une  ouverture  en  forme  de 
Iplinter,  qui  eu  l'anus.  A  l'origine  du  defT  us  de 
la  queu.  du  mâ'e,  on  voit  deux  tiges  é.aiileu  es  , 
un  peu  appiaties  &  mobl-s  a  leur  baie,  garnies 
au  bout  d'une  brolle  d  poils  roides  ,  &  attachées 
à  un  anneau  en  forme  de  cerceau  également  écail- 
leux  &c  V*  «té  ,  par  l'ouverture  duquel  l'inteltin 
palle  du  corps  pour  fe  rendre  dans  la  queue.  Ce 
font  ces  deux  tiges  qui  paroi''ent  être  les  parties 
génitales  du  Crabe  mâle.  A  côté  de  ces  tiges ,  qui 
ont  à  l'extérieur  un  tubercule  ,. on  voit  deux  petites 
parties  blanches  ,  molles  &  flexibles  ,  attachées  au 
corps  &  non  a  la  queue  Un  peu  plus  ba»,  cwe 
queue  elt  encore  garnie  de  deux  autres  partes 
élevées,  écallleuf.s  ,  courbées  &  d-vifées  en  arti- 
culations m.ibiles  ,  qui  font  appiaties  ,  convexes 
en-dellus  &  concaves  en  deffous  .  &  dont  celle 
de  l'extrémit-  ,  qui  elt  plu*  longue  que  les  aunes  , 
le  termine  en  pointe  tronquée  &  ell  aco  mpaçnée 
à  fa  ba'e  «l'un  petit  filet  conique  ,  membraneux. 
Ces  parties    peuvent    fervir  à  l'accoup  em  nt. 

Pour  v«ir  la   furface  inférieure  de  la  tjueue  de 
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Ja  femelle ,  il  faut  auflï  la  foulever  &  l'écarter 
du  corps,  &  alors  on  obfcrve  d'abord  "fur  le  dcuous 
«lu  corceict  deux  enfoncemens,  placés  fur  la  troi 
fièine  plaque  ou  tablette  ,  &  dans  chacun  defquels 
i1  y  a  un  petit  tubercule  conique.  Il  y  a  toute  appa- 
lence  que  ces  petites' part:es  font  les  deux  ouver 
tuics  par  lesquelles  1  infect:  elt  fécondé  dans  l'ac- 
couplement. De  chaqu»  côté  de  l'inteftin  il  y  a 
quatre  paires  de  filets  mobiles,  tels  qa'oncn  voit 
Tous  la  queue  des  Ecreviffès  ,  mais  un  peu  differens  : 
chaque  paire  de  ces  filets  elt  composée  de  deux 
parties" ,  dont  l'extérieure eft  en  forme  de  lame  appla- 
tie  ,  qui  diminue  tou  ours  delargeur-&  fc  termine 
en  pointe  moufTe  ;  elle  elt  garnie  tout  Je  long  de 
chaque  bord,  d'une  épuifle  frange  de  longs  poils, 
&  reflcmble  à  une  petite  plume.  L'autre  partie,  ou 
l'intérieure,  plus  longue  que  la  précédente,  eft  un  long 
filet  cylindrique  ,  divifé  en  deux  pièces  articulées 
cnfcnVble  ,  dont  la  première  &  la  p!us  grotte  eft 
droite  &  cylindrique  ;  l'autre  ,  qui  fait  un*  angle 
avec  la  première  ,  e(t  en  filer  coniq  :e  ,  courbé  , 
&  garni  de  diftance  en  diltance  ,  d'aigrettes  de  poils 
placés  fur  des  elpèces  du  tubercules.  i_e  Crabe  atta- 
che fes  œufs  a  ces  huit  paires  de  filets ,  de  la  même 
manière  qu'on  l'obtcive  dans  les  tcrevilles.  Sx  fe- 
maines  après  l'accouplement  ,  les  œufs  paroi.Tent 
au  dcllcus  d.  la  queue  de  la  femelle  ,  &  bientôt 
ecte  queue  eft  obligée  de  fe  bailler  un  peu  &  de 
s'écarter  du  corps  ,  pour  faire  plaie  a  la  mafîe 
conlidérable  a'oeuf   que  le  Crabe  doit  pondre.  Après 
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que   les  petits  font  fortis  des  ces  œufs  &   ont  aban-  "    Unis  ou  non  ,   eft  de  regarder  le   taumalin  ;  s'il  eft 
doané leur  mère,    elle  commence  a  changer  de  peau      noir-,  c'eft    une   marque  qu'ils    font    empoifonrés. 


ou   de   vieille   écaille 

On  trouve  des  Crabes  d'une  grandeur  démefurée, 
^ans  l'ine  des  Crabes  en  Amérique  :  on  fait  que  ce 
fut  dans  cet  endroit  ,  qu'un  fameux  navigateur  , 
Irançois  Drack  ,  devint  la  malheureufe  proie  de 
ces  animaux,  contre  lefquels  ii  ne  put  (e  défendre 
«quoique  aimé.  Souvent  les  pêcheurs  de  ces  côtes  eu 
font  cruellement  pinces.  La  chair  du  Crabe  elt  un 
peu  difficile  à  digérer.  Ses  œufs  font  meilleurs  , 
ainfi  que  le  Taumalin  ,  fubltance  veidâtre  &gie- 
nue  qui  fe  trouve  (ous  l'écaillé  du  dos ,  &  dont  on 
faii  la  faufle  pour  les  manger.  On  le  fait  cuire 
comme  l'Ecreville.  Ses  pattes  ou  bouts  noirs  fervent 
en  pharmacie  ,  dans  Ja  poudre  alexiphaimaque  de  la 
Comterte  de  Kent. 

Dausies  ifles  Antilles  &  de  Bahama,  comme  auffi 
à  Surinam  on  trouve  des  Crabes  de  terre  ,  dont 
plusieurs  auteurs  ont  parlé,  entr'autres  Catesby. 
Ils  y  vivent  quelquefois  en  fi  grand  nombre,  que 
la  terre  en  elt  prefque  toute  couverte  ,  &  ils  fe 
tiennent  fi  ferrés  l'un  contre.l'autre  lorfqu'ils  fortent 
de  leurs  trous  ,  qu'on  croit  voir  la  terre  fe  re- 
muer à  mefure  qu'ils  avancent.  Ils  marchent  allez 
vite;  quand  ils  reixontient  quelque  chofe  qui  leur 
tait  peur,  ils  fiaient  leurs  mordans,  comme  s'ils 
vouloient  épouvanter  a  leur  tout  les  obets  qui  les 
cm  épouvantés.   Quand   on  les  approche  fur-tout 


avec  un  bâton  à  la  main  ,  ils  montrent  des  gefie'S 
menaçans  ,  tenant  une  de  leurs  paties  élevées  , 
comme  s'ils  vouloient  faire  une  attaque.  Ils  fe  font 
des  trous  comme  les  lapins ,  dans  un  terroir  fa- 
blonneux  des  illes  montagneufes ,  &  tous  les  ans  , 
au  printemps;  ils  dcfce.ident  des  collmes  en  nè«- 
granJ  nombre  ,  four  al  cr  jeter  leurs  œufs  près  de 
la  mer.  Ils  fuivent  tou  ours  leur  route  par  la  i  gne 
la  plus  droite  ,  fans  fe  détourne*  ;  ils  s'eft-ircent 
même  d  efealader  les  murailles  Se  tout  ce  qui  s'o.  - 
pôle  a  leur  paffage  ,  c'eft  alors  qu'ils  s'eftropieht  Se 
deviennent  la  proie  de  leurs  ennemis,  :1s  varient 
en  grandeur  ;  les  plus  grands  ont  environ  fix  pou- 
ces de  largeur  ,  &  ils  marchent  de  côté  ,  comme 
les  autres  Crabes.  I1  y  en  a  de  noirs  ,  de  jaunes,  de 
rouges,  de  bigarés  de  rouge  ,  de  blanc  &  de  |a  T,e 
mêles  enfêmbie.  On  a  cru  remarque/  que  les  noirs 
font  fouvent  venimeux  ,  &  peuvent  cauler  la  mort 
des  perfonnes  qui  en  mangent  ,  mais  ceux  dont 
les  couleurs  font  claires  ,  peuvent  être  mangés  fais 
danger.  Ces  Crabes  fe  naurrillènt  de  p'intes.  lis  font 
afle-i  délicats  ;  mais  quand  il1-' ont  mangé  des  p-.-mmcs 
de  Mancenillier  on  des  feuiles  de  SeHiuve  ,  ils 
s'ernpoiionnent  &  env'oifonncnt  ceux  qui  les  man- 
gent :  il  faut  cependant  convenir  que  ce  poifon  ne 
(e  manif'cfte  pas  aiili  'ans  tous  les  pays  &  dans 
tous  les  tems  ;  car  dansl'iile  de  la  Grenade  où  l'on 
prend  communément  ■'e':  Crabes  fous  le  Mancenillier, 
on  ne  s'eft  jamais  apperçu  qu'ils  aient  incommodé 
perfonne.  Au  refte,  lefecict,  pour  connoîrre  s'ils  font 


Sloanne  prétend  qu  ils  ne  font  venimeux  même  après 
s'être  nourris  des  feuilles  ou  du  fruit  du  Mancenillier, 
que  parce  que  ,  avant  de  les  manger,  on  n'a  pas 
bien  nettoyé  leur  intérieur  des  particules  de  ce 
fruit  qui  ne  font  encore  cju'a  demi  durées  R  :m- 
phius  a  fait  une  remarque  femb'able  fur  une  autre 
efpèce  de  Crabe.  Si  on  prend  le%  petit'  C  a'.;es 
par  une  patte  ou  par  un  mordant,  ils  la  laifïcnr 
a  la  main  &  s'enfuient.  On  les  trouve  com- 
munément dans  les  montagnes  &  les  cannes  un  peu 
éloignées  de  la  mer,  excepté  dans  le  mois  de  juin, 
temps  où  ils  (e  baignent. 

Rochefort  ,  dans  fon  hiftoire  naturelle  des  illes 
Aatilles,  par!e>  des  Crabes  de  teire,  qu'il  dit  être 
de  trois  fortes.  Ceux  qui  (ont  noinm  s  i  o../owvitx , 
ôl  qui  font  les  plus  petits  ,  font  de  la  première  forte  ; 
ceux  de  la  féconde  qu'on  nomme  Crabes  jla  ;  .<  , 
fe  tiennent  aux  pieds  des  arbres  ,  près  du  bo:'1  de 
la  mer,  dans  des  trous  qu'ils  Ion  en  terre  ,  ce;  ne 
les  lapins.  Ils  (e  montrent  rarement  le  jour,  i  lis 
dans  la  nuit  ils  fortent  par  bandes  de  leurs  n- 
nières  ,  pour  aller  chercher  leur  nourrùu  e.  l's  fe 
plaifent  particulièrement  dans  les  lieux  marécageux, 
&  quand  on  fouille  dans  la  tet^e  ou  dans  le  i«'.ic 
pour  les  chercher  dans  leurs  retai.es  .  on  les  trouve 
toujours  placés  à  moitié  dans  l'eau  Ceux  de  la  tioi- 
lièine  forte  ,  nommés  Crabes  peints ,  font  vraiment 
Si 
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d'une  beauté  merveiHeufe.  Ils  font  peints  de  tant 
de  belles  couleurs,  que  c'clt  un  plaifir  de  les  voir 
roder  en  plein  jour  lous  les  arbres  ,  où  ils  cher- 
chent leur  neuriiture,  principalement  le  matin  & 
le  foir,  &  après  les  pluies.  Il  y  en  a  de  couleur 
violette  panachée  de  blanc  ,  d'un  beau  jaune  avec 
de  petites  lignes  grifâtres  &  couleur  de  pourpre, 
d'un  jaune  tanné  ,  avec  des  raie' >  juges,  jaunes  & 
vertes  ,  &  toutes  ces  couleurs  font  luifantes  5c 
comme  vernifTies.  Us  fe  laiiïènt  approcher  d'aiïèz 
près  ,  mais  dès  qu'on  veut  les  attaquer  avec  une 
baguette  ,  ils  fe  mettent  en  défenfe  Se  présentent 
leurs  ferres ,  en  fe  retirant  en  même  -  temps  dans 
leurs  tanières  ,  &  en  faifant  claquer  les  ferres  l'une 
contre    l'autre  ,   comme  pour  eftrayer  leur  ennemi. 

Chaque  année  au  printemps  ou  au  mois  de 
mai  ,  ces  Crabes  defeendent  des  montagnes  en 
grandes  troupes  ,  &  fe  rendent  au  bord  de  la  mer, 
pour  s'y  laver  &  y  pondre  leurs  œufs.  Les  habi- 
tans  en  font  alors  très-incommodés  ,  parce  qu'ils 
remplifTènt  leurs  jardins  &  détruifent  les  légumes 
Se  les  jeunes  plantes  de  tabac  ,  pour  s'en  nourrir. 
Lorfqu'ils  font  ce  voyage  ,  ils  font  gras  &  bons 
à  manger  ,  mais  a  leur  retour  ,  ils  font  fi  maigres  & 
fi  foibles  ,  qu'ils  ont  befoin  de  s'arrêter  en  chemin 
pour  y  reprendre  des  forces,  avant  que  de  re- 
monter fur  le  fommet  des  montagnes.  Ils  entrent 
.  fouvent  dans  les  maifons,  en  paiiànt  par  les  ou- 
vertures qui  fe  trouvent  entre  les  pàliffades  ,  &  y 
font  la  nuit  beaucoup  plus  de  bruit  que  des  Rats. 
Quand  ils  font  arrivés  au  bord  de  la  mer  ,  ils 
s'approchent  allez  pour  qu'ils  puiflent  être  baignés 
des  petites  ondes  qui  flottent  fur  le  fable/  Enfuite 
ils  fe  retirent  dans  les  bois  &  les  plaines  voifines , 
comme  pour  fe  déialTcr  ,  Se  les  femelles  retournent 
une  féconde  fois  a  la  mer  pour  dépofer  leurs  œufs 
fur  le  rivage.  Dès  que  les  petits  Crabes  échauffés 
par  les  rayons  du  foleil  ,  font  éclos ,  ils  gagnent 
d'abord  les  bâfrions  voifins ,  jufqu'à  ce  qu'ayant 
pris  des  forces  ,  ils  puillent  fe  rendre  fur  les  mon- 
tagnes. Après  leur  retour  du  voyage  de  la  mer, 
ils  fe  cachent  en  terre  ,  en  y  reliant  environ 
iîx  femaines;  c'efl  alors  qu'ils  changent  de  peau, 
en  fe  dépouillant  de  leur  vieille  écaille,  après  avoir 
d'abord  bouché  l'entrée  de  leurs  tanières.  Rochefort 
aioute  auiïique  les  Crabes  qui  fe  font  nourris  du  fruit 
du  Mancenillier,  caufent  des  maladie*  dangereufes  à 
ceux  qui  les  mangent. 

Les  Crabes  violets  font  très-rares  à  la  Marti- 
nique ,  dequis  qu'on  les  y  a  détruits.  Ce  fonr  les 
Caraïbes  qui  en  apportent  des  iiles  voifines.  Ces  cruf- 
tacés,  dont  le  nom  indique  la  couleur  de  leur 
écaille,  font  plus  gros  que  le  poing.  Les  Crabes 
honteux  fe  trouvent  au  Bréfi!  &  aux  Antilles  :  lis 
font  ainfi  nommés  ,  à  caufe  de  la  façon  dont  ils 
appliquent  leurs  mordans  contre  leurs  corps,  comme 
s'ils  vouloient  les  cacher.  En  général,  les  Crabes 
font    une    vraie    manne  dans  bien  des  pays.    Les 
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Caraïbes  ne  vivent  prefque  d'autre  choie.  Les 
nègres  établis  aux  ifles ,  s'en  noutrifTent  au  lieu 
de  viande  falée.  Les  blancs  favent  aulli  les  accom- 
moder de  manière  qu'on  en  fert  fur  toutes  les 
tables.  i.es  Chinois  eltiment  comme  un  mets  exquis 
les  Crabes  des  Moluqucs.  Le  Crabe  de  vafe  ou  de 
palétuviers  ,  -eft  une  efpèce  très-commune  à  Cayenne, 
dont  les  efclaves  &  le  plus  petit  peuple  font  leur 
nourriture  la  plus  ordinaire.  Ces  Crabes  font  plus 
ou  moins  bons ,  félon  les  faifons  :  délicieux  en 
Mars.  Ils  font  difficiles  à  fouiller  dans  les  temps 
de  pluie  :  le  gonflement  des  rivières  remplit  alors 
d'eau  les  trous  où  ils  fe  réfugient  dès  qu'ils  ap- 
perçoivent  les  nègres.  Il  faut  de  l'adrefïe  &  une  forte 
de  précaution  pour  les  prendre  dans  leur  cellule. 
Us  n'y  entrent  que  de  côté,Veft  toujours  leur  fa- 
çon de  marcher  ;  dans  cette  fituation  ,  ils  préfentent 
leurs  ferres  pour  leur  défenfe.  Le  mal  qu'ils  font 
£ft  quelquefois  considérable.  Les  nègres  pour  n'en 
être  point  mordus  ,  fe  fervent  d'un  bâton  crochu 
pour  les  attrapper.  Dans  de  certain  temps  ces  Crabes 
couvrent  la  vafe;  on  les  prend  alors  aifément,  mais  ils 
font  moins  bons  à  manger.  De  toutes  les  différents 
efpèces  de  Crabes  qu'on  trouve  dans  les  Antilles  , 
celles  dont  on  fait  le  plus  d'ufage  font  les  Crabes 
blancs,  les  Crabes  rouges  ,  Se  les  Crabes  mani- 
coux  ,  ainfi  nommés  à  la  Grenade  ,  &  connus  à  la 
Martinique  fous  le  nom  de  Seriques  de  rivière.  Les 
Crabes  Se  les  Seriques  de  mer  fentent  un  peu  le 
marécage,  Se  n'ont  pas  autant  de  fubftance  que 
les  autres. 

Les  anciens  naturalîftes  ,  &  nommément  Ariflote 
&  Pline  ont  parlé  d'une  efpèce  de  petit  Crabe , 
qui  fe  loge  dans  les  coquiles  des  Pinnes  ,  Se  qu'ils 
ont  nommé  Pinnothere  ou  Pinnophylax  ,  parce 
qu'ils  ont  cru  que  ce  petit  Crabe  nàifioit  avec  la 
Pinne  pour  fa  confervation  ,  en  lui  fervant  de 
gardien.  Ils  ont  imaginé  que  pendant  que  la  Pinne  , 
qui  eft  fans  yeux  \ [Se  qui  n'eft  pas  douée  d'un 
fetitiment  fort  exquis,  a  fes  coquilles  ouvertes  Se 
que  les  petits  poillons  y  entrent,  le  Crabe  l'avertit 
par  une  morfure  légère  ,  afin  que  relerrant  tout- 
d'un-coup  les  deux  battans  de  la  coquille ,  les  poiffons 
s'y  trouvent  pris,  &  alors  la  Pinne  Se  le  Crabe  fe 
partagent  le  butin.  Plufieurs  naturalises  modernes, 
Linné  même  ,  ont  adopté  le  fentiment  des  anciens 
fur  cette  petite  efpèce  de  Crabe  :  Se  HafTelqwift 
ajoute  encore ,  que  quand  la  Sèche  approche  de 
la  Pinne  pour  la  dévorer  ,  pendant  qu'elle  tient  fes 
coquilles  ouvertes  ,  le  petit  Crabe  l'avertit  de  la 
préfence  de  fon  ennemi,  en  marchant  fur  fon  corps 
de  coté  Se  d'autre.  Jonfton  a  déjà  traité  de  chimères 
toutes  ces  prétendues  obfervations  ,  &  Rondelet  les 
a  refutées  pleinement:  car,  dit  cet  auteur,  ces 
petits  animaux  fe  trouvent  indifféremment  dans  toutes 
les  bivalves ,  coirime  les  Huîtres  Se  les  Moules  , 
auffi  bien  que  dans  les  Pinnes  ,  où  l'on  rencontre 
aurfi  quelquefois  de  petits  coquillages  qui  entrent 
dedans  ou  qui  s'attachent  deflus.  D'ailleurs  la  Pinne 
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ne  vit  point  de  chair  ,  non  plus  que  Us  Moules  & 
les  Huîtres  ,  mais  feulement  d'eau  &  de  bourbe  , 
entente  que  l'adrefle  du  Crabe  lui  feroit  inutile. 
le  Crabe  ne  mange  pas  laPinne  ni  la  Moule,  au- 
près defquelles  il  le  loge ,  puifqu'on  trouve  l'animal 
fain  &  entier  avec  le  petit  Crabe  qui  l'accompagne. 
On  peut  donc  croire  avec  rai  fon,  que  cen'eftque 
le  hafard  quitte  ces  petits  animaux  dans  les  co- 
quilles pendant  qu'elles  font  ouvertes ,  ou  bien 
qu'ils  s'y  retirent  pour  s'y  mettre  à  couvert,  comme 
on  en  trouve  très  fouvent  dans  les  trous  des  épon- 
ges &  des  pierres ,  &  dans  les  creux  extérieurs  des 
coquilles.  Au  furpl.us ,  comme  on  ne  trouve  point 
de  ces  petits  Crabes  dans  toutes  les  Pinnes  ni  dans 
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toutes  les  Moules ,  c'eft  une  preuve  fans  réplique  , 
que  ces  coquillages  n'ont  pas  befoin  d'un  tel  gat- 
dien  imaginaire.  On  a  dit  encore  qu'aux  Antilles  , 
de  petits  Crabes  femblables  à  ceux  de  nos  côtes  , 
font  toujours  en  vedett»pour  butiner,  &  tiennent 
dans  une  de  leurs  ferres  un  petit  caillou  :  comme 
ils  ont  l'induftrie  d'épier  les  Huîtres ,  les  "Moules, 
il  autres  coquillaces  bivalves  que  la  marée  amène  , 
ils  attendent  qu'elles  ouvrent  leurs  coquilles  ,  8c  y 
jettent  le  petit  caillou  qui  les  empêche  de  le 
refermer  ;  par  ce  moyen  ils  les  attrappent  facilement 
&  en  font  une  bonne  cutée.  Il  faut  fans  doute  être 
bien  ami  du  merveilleux,  pour  ajouter  foi,  d'après- 
le  témoignage  des  autres,  à  de  pareilles  découvertes.. 


i4i 


Suite  de  T Introduction  h.  rUiffoire  Naturelle  df  InjeS.es. 


C    R  *A     B     E. 

CANCER.      Lin.      G  e  o  f  f.     Fax. 

CARACTÈRE?      GÉNÉRIQUES. 

Quatre  Anrennes.  Les  fupcrieiKes  courtes,  fétacées  :  arcicles  très  -  nom- 
breux ,  peu  diftindh.  Les  inférieures  courtes,  rapprochées,  quadriartieulées :  dernier 
irttcle  divifé  en  deux  :  divifions  inégales: 

Yeux  avancés  ,  cornés  j  portés  fur  un  pédicule  mobile. 

* 
Bouche  compofée   de   deux  mandibules  offeufes  j  de    huit    antenaules ,  &  d'une 
lèvre  inférieure,  compofée  de  plusieurs  pièces. 

Corps  coure,  ovale  ;  quarré  o»  triangulaire. 

Dix  pattes.  Les  deux  antérieures  ^terminées  en  forme  de  pinces. 


ESPÈCES. 


*  Corcelet  Jiffe^  côtés  f.mples. 

i.. Crabe  raniforme. 

Corcelet  liffe  ,  entier  }  oblong ,  prefque 
ovale,  antérieurement  tronqué  &  denté. 

z.  Crabe  Grapfus. 

Corcelet  liffe  ,  entier;  chaperon  penché , 
quadrulenté ;  corps  mélangé  de  blanc  c?" 
le   rougeâtre.  \ 

3.  Crabe  muet. 

Corcelet  liffe  ,  entier ,  coupé  &  brun 
'antérieurement. 

/l.  Crabe  cordiforme. 

Corcelet  liffe ,  entier  }  onde;  pattes  an- 
térieures mwiquées    en    deffous. 


j.  Crabe  quarré. 

Corcelet   liffe,  entier,    quarré,     crénelé 
fur   les    côtés  ;  pattes    antérieures    rabo 
teufes. 

6.  Crabe  coureur. 

Corcelet  liffe  3  quarré .,  crénelé ;  yeux 
avancés  ,  terminés  par  une  épine. 

7.  Crabe  Uca. 

Corcelet  liffe ,  en  coeur  3  avec  un  enfon- 
cement en  forme  de  H;  pattes  velues  en- 
deffous  ,  les  antérieures  muriquées. 

8.  Crabe  ruricole. 

Corcelet  liffe,  entier;  cuiffes  épineufes , 
jambes  avec  des  faiji eaux  du  poils. 

1  5  sassasssgBi 
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tf.  Crabs  pififorme. 


CRABE.    (I.iledtes.) 

i  /^Crabe  nain. 


Corctlet  lijfe ,  entier ,  orbiculaire ,  obtus  ; 
queue  de  la  grandeur  du  co'ps. 

10.  Crabe  globuleux. 

Corcelet  lijfe ,  légèrement  crénelé  :  queue 
avec  deux  nodojttes  à  fa  baje  ,  pactes  anté- 
rieures laboceujes. 

ii.  Crabe  cranif>rme. 

Corcelet  lijfe,  ovale,  convexe,  très- 
glabre;  chaperon  avancé,  triaertté;  pattes 
Icjfes. 

i  2.  Crabe  crénelé. 

Corcelet  lijfe  ,  globuleux  *  légèrement 
créaelé  ;   chaperon  très  court. 

1 3  Crabe  porcelet. 

Corcelet  lifje ,  glab-e  t  ovale,  antérieu- 
rement obtus  ;  pattes  antérieures  granulées. 

14.  Crabe  Cancelle. 

Corcelet  HJfe,  orbiculaire ,  légèrement 
crénelé;  pattes  antérieures  crénelées. 

1  (.  Crabe  entaillé. 

Corcelet  orbiculaire  ,  liffe  ;  jambes  an- 
térieures courbes  y  arrondies  &  comme  cou- 
pées à  Leur  bajC 

\6.  Crabe  gtenaille. 

Cafcelet  ovale  ,  lijf: ,  entier  ;  chaperon 
I  avance  ,  termine  par  trois  pointes  ;  antennes 
j  longues. 


Corcelet   lijfe  ,    en-ter  y  prefj"e  quatre    ■ 
bords  un   peu    t/ancnjns  }  pattes    compn- 
m.n.s. 

1  S.  Crabe  pufi'le. 

Cqrcelit  lijfe  ,  entier ,  quarre';  tarfes  uni- 
dentés. 

I9.  Crabe  larges -pinces. 

Corce'et  lijfe,  entier,  orlicillaire: pattes 
antérieures  planes  ,  ciliées   en  d<jj0.iS  ;  an 
tennes  longues. 

10. Crabe  vatiiMc.    . 

Corcelet  lijfe  ,  orbiculaire ,  taché  d 
brun  j   chaperon   prejque  poiutu. 

2.  1.  Crabe  fiîlonnc. 

Co-celet  g'obuleux  .  entier  ;  dos  avec 
des  JiUons   irrjguiicrs  ,  Qi)Uq_ucs. 

2  2.  Ckabe  pinnothère. 

Corcelet  l.Jfe  ,  entier  ,  très  -  glabre  ; 
queue  noduieuje ,  carence. 

2;.  Crabe  pinnophyle. 

Corcelet  o-biculaire,  inégal ,  cilié;  les 
quatre  pattes  poficiie^res  uingées  jur  Le. 
ds. 

24.  Crabe  orbiculé. 

Corcelet  orbicula're.liffe  ,  plane;  chx 
peron  avancé,  tTLCuj'pide. 
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CRABE.      (  Infectes.  ) 
2  j".  Crabe  longicorne.  ♦ 


Corcelet  orbïculaire  ,  liffe  ,  plus  étroit 
que  les  pattes  antérieures;  antennes  lon- 
gues. 

1 6. Crabe  pinceur. 

Corcelet  ovale,  liffe }  plus  éirc'u  que 
les  pactes  antérieures  ;  chaperon  Jîmple  , 
obtxs  :  antennes  longues. 

2.j.  Crabe  hexapode. 

Corcelet  orbïculaire,  liffe,  entier;  an- 
tennes longues  ;  pattes  poflèrieures  très- 
petites. 

*  *  Corcelet  liffe ,  latéralement  denté. 

z8.  Crabe  corallin. 

Corcelet  tranfvcrfalemcnt  ovale ,  liffe, 
glabre  _,  unidenté ;  chaperon  trilobé. 

29.  Crabe  flotide. 

Corcelet  liffe ,  inégal  ,  taché  de  rouge  , 
bords  un  peu  en  fcie  ;  jambes  antérieures 
en  crête. 

30.  Crabe  vocatif. 

Corcelet  liffe,  unidenté;  yeux  alongés  ; 
pattes  antérieures  inégales. 

3 1.  Crabe  plane. 

Corcelet. orbïculaire  ,  plane,  bidentê  de 
chaque  côté  \  chaperon  trïdenté. 

3  2.  Crabe  .biépinenx. 

Corcelet  liffe  ,   bidenté  de  chaque  côté  ; 


chaperon  quadridenté  ;  pattes    antérieures 
dentées  &  muriquées. 

3  3.  Crabe  rhomboïdal. 

Corcelet  liffe }  unidenté  de  chaque  côté 
antérieurement  -y  chaperon  tronqué. 

34.  Crabe  maculé. 

Corcelet  liffe  ,  unidenté  de  chaque  côté , 
orné  de  taches  rouges ,  arrondies  ;  chaperon 
trilobé. 

55.  Crabe  pélagien. 

Corcelet  liffe  ,  armé  de  chaque  côté , 
a"une  épine  &  de  huit  dents  ;  chaperon  Jïx- 
denté  ;  pattes  antérieures  anguteufes  ,  prif- 
matiques. 

36.  Crabe  fanguin. 

Corcelet  liffe,  avec  deux  dents  obtufcs 
je  chaque  côté  ;  chaperon  quadrilobé  ; 
pinces  noires. 

3  7.  Crabb  défenfeur. 

Corcelet  liffe  ,  armé  d'une  épine  &  de  huit 
dents   de  chaque    côté}    chaperon  qùadri 
denté. 

38.  Crabe  armé. 

Corcelet  prefque  liffe,  avec  huit  dents 
de  chaque  côté  ;  chaperon  avec  cinq  lobes  ; 
cuiffts  antérieures  dentées. 


39.  Crabe  porte -lance. 


;  cha 


Corcelet  liffe,  avec  huit  dents  de  chaque 
côté,  la  poftérïeuri  très  grande,  aiguë; 
pattes  antérieures  anguleujes. 
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40.  Crabe  vainqueur. 


CRABE.   (  Infectes.  ) 

47  Crabe  fixdenté. 


Cor  cela  lijfe  ,  avec  les  côtés  créne- 
lés &  une  longue  dent  ;  chaperon  échancré. 

41.  Crabe  noyeau. 

Corcelet  lijfe  ,  globuleux  ,  unïdenté  de 
chaque  côté  ;  chaperon  &  bord  pojleruur  bi- 
dentés. 

41.  Crabe  anguleux. 

Corcelet  lijfe  ,  prefque  quarrè ,  bilentè 
de  charpie  côté  3  pattes  Antérieures  très- 
longues. 

43.  Crabe  marbré. 

Corcelet  légèrement  pliffé ,  tridenté  de 
chaque  côté  j  chaperon  échancré'  _,  crénelé  ; 
cuijfes  antérieures  dilatées  &  dentées  à 
leur  extrémité, 

44.  Crabe  ménade. 

Corcelet  liffe,  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté  ;  pièce  intermédiaire  des  pattes 
antérieures  unidentée. 

4j.  Crabe  pigmée. 

Corcelet  liffe  ,  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté  ;  chaperon  entier  ;  pièce  inter- 
médiaire des  pattes  antérieures  unidentée. 

46.  Crabe  rameur. 

Corcelet  lijfe,  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté,  extrémité  des  jambes  anté- 
rieiffes  comprimées  j  tarfespojlerieurs  appla- 
tis  ,    ovales. 


Corce! et  lijfe ,  muni  de  fix  dents  de  cha- 
que côté  ;  chaperon  avec  huit  dents  ;  pattes 
a.nterteures  épineufes. 

48.  Crabe  fauteur. 

Corcelet  lijfe  ,    muni   de  cinq  dents  de 
chaque  côté  ;  pattes  antérieures  angulaires  , 
ovales ,  avec  la  pièce   intermédiaire  uni 
dentée. 

49.  Crabe  lancifère. 

Corcelet  prefque  tubercule  ,  muni  tfune 
épine  de  chaque  côté  ;  chaperon  quadri- 
denté;  pattes  antérieures  onduleufes-}  tarfes 
pojiérieurs  applatis  }  ovales. 

50.  Crabe  Pagure. 

Corcelet  avec  neuf  dents  obtufes  ,  prefque 
réunies  de  chaque  côté  ;  pinces  noires  à 
leur  extrémité. 

5 1.  Crabe  voûté. 

Corcelet  inégal ,  angle  pojlérieur  dilaté , 
crénelé;  chaperon  déprimé ,  aigu  ;  pattes 
antérieures  en  crête. 

51.  Crabe  onze-dents. 

Corcelet  prefque  lijfe,  armé  de  chaque 
côté  d'onze  dents  crénelées  }  chaperon  tri- 
denté  ;  pinces  noires. 

53.  Craee  denté. 

Corcelet  inégalement  denté  de  chaque 
côté;  chaperon  tronqué ,  un  peu  fendu  au 
milieu. 


Hifi.  Nac.  des  InfeUes.  Tçm.  VI. 
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54.  Crabe  granulé. 


CRABE.     (  Infères.  ) 

6  i.  Crabe  bronzé. 


Corcelet  granulé ,  crénelé ,'  angles  pofté- 
rieurs  dilatés  3  munis  de  cinq  dents  ;  pattes 
antérieures  en  crête. 

55.  Cr  abe  tubercule. 

Corcelet  noiuleux  ,  multidenté ',  angles 
pojlèrieurs  dilatés  3  dentés  &  crénelés  ; 
jambes  antérieures  dentées. 

56.  Crabe  Lophos. 

Corcelet  lijfe  _,  crénelé,  marqué  de  deux 
filions  ,  dilaté  &  quadridenté  de  chaque  côté, 
bord  pojlérieurfixdenté. 

fj.  Crabe  annulaire. 

Corcelet  liffe  ,  crénelé  de  chaque  côté  ; 
pattes  antérieures  angu.'eufes  ,  en  crête  ; 
les  autres  avec  des  taches  rouges,  annu- 
laires. 

58.  Craee  Calappa. 

Corcelet  lijfe,  crénelé  ,  angles  pojlè- 
rieurs dilatés ,  entiers  ;  pattes  antérieures 
en  crête. 

55.  Crabe  Phitargus. 

Corcelet  lijfe ,  entier  >  convexe  >  muni 
de  quinze  dents  pojlérieurement, 

60.  Crabe  fpinîfront. 

Corcelet  lijfe  y  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté  ;  la  féconde  &  la  troifième 
bifides  ■  chaperon  &  pattes  antérieures  armés 
de  plufieurs  épines. 


Corcelet  raboteux ,  obtus  >  quadrilobé 
de  chaque  côte. 

62.  Crabe  déprimé. 

Corcelet  prefque  lijfe  ,  quadridenté  de 
chaque  côté  ;  ciujfes  unidentèes  \tarfes  infé- 
rieurement  en  feie. 

6$. Crabe  fémoral. 

Corcelet  lijfe ,  plane  ,  tridenté  de  chaque 
côté;  cuijfes  antérieures  dilatées  &  quadri- 
dentées. 

64..  Crabe  ochtode. 

Corcelet  lijfe  ,  inégal ,  muni  de  quatre 
ou  cinq  dents  obtufes  ,  de  chaque  côté  j 
chaperon  bifide  y  pattes  antérieures  verru- 
queufes. 

6$.  Crabe  laiteux. 

Corcelet  lijfe ,  quadrilobé  de  chaque  côté  j 
jambes  antérieures  ovales,  Hjjes. 

66.  Crabe  iftrien. 

Corcelet  prefque  orbiculé  ,  lijfe,  bidenté, 
de  chaque  côté  ;  chaperon  trident é  •  dent 
intermédiaire  plus  grande. 

67.  Crabe  inégal. 

Corcelet  tranfver^ahment  ovale,  inégal, 
prefque  quadridenté  de  chaque  cçu  i  jambes 
antérieures  ovales ,  lijfes. 

*  *  *  Corcelet  hérijféou  épineux  en-dejfus. 

68.  Crabe  égagropile. 

Corcelet    globuleux  ,  fimple  ,    très  -  ve- 
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CRABE. 

lu  ;  pinces    nu:s  t  iniéri.uremcnt  dentées. 

6ç).  Crabe  Dormia. 

Velu;  corcelet  denté  de  chaque  côté  ; 
paites  pofieneurcs  utminces  par  deux 
ongles. 

70.  Crabe  cylindrique. 

Corcelet  avec  les  côtés  dilatés ,  prolongés , 
cylindriques ,  épineux  à  l'extrémité,  dos 
marqué  de  deux  filions. 

71.  Crabe  Chabrus. 

Corcelet  velu ,  Jlmple ,  prefque  orbicu- 
laire,  jambes  antérieures  ovales ,  muriquées. 

7 2. Crabe  laineux. 

Corcelet  velu  3  raboteux ,  denté  de  cha- 
que  côté ;  chaperon  bidenté. 

73.  Crabe Mafcarron. 

Corcelet  prefque  lijfe  ,  ovale,  Jlmple; 
chaperon  bifide  ,  divijions  bidentées. 

74.  Crabe  noduleux. 

Corcelet  noduleux ,  unidenté  de  chaque 
côté  ;  chaperon  lobé. 

75.  Crabe  mafqus. 

Corcelet  velu ,  inégal ,  muni  de  cinq  dents 
de  chaque  côté ;  chapei on  quadridenté  ; 
antennes  longues. 

j6.  Crabe  hépatique. 

Corcelet  verruqueux  ,  bojfu  ,  femi-orbi- 
culaire ,  avec  les  bords  latéraux  enfeie. 


(  Infedes.  ) 

77.  Crabe    r.  c  illeux. 

Corceht  tubercule ,  plane  ,  bords  la- 
téraux tranchai: s .  irrégulièrement  dentés; 
pattes  de  devant  inféricuranent  en  crête. 

78.  Crabe  nafiil.ud. 

Corcelet  entièrement  épineux  ;  chaperon 
bifide,  muni  d'une  dent  ev.-dejfous  &  de 
deux  en-deffus. 

79.  Crabe  Ours. 

Corcelet  ovale  ,  couvert  de  faifeeaux 
de  poils  ;  pattes  antérieures  lijfes. 

80.  Crabe  Bouc. 

Corcelet  laineux  ,  tubercule;  chaperon 
bifide  ;  pattes  antérieures  lijjes. 

81.  Ckabe  aranéifbrme. 

Corcelet  velu  ,  ovale  >  tubercule  ;  cha- 
peron bifide  j  jambes  antérieures  ovales. 

82.  Crabe  concilie. 

Corcelet  ovale  ,  épineux ,  avec  trois  épi- 
nes droites ,  élevées  ,  vers  la  queue  ;  pattes 
antérieures  muriquées. 

83.  Crabe  Brebis. 

Corcelet  velu  t  ovale  ,  armé  de  quatre 
épines  de  chaque  côté  ;  chaperon  bifide  ; 
jambes  antérieures    ovales. 

84.  Crabe  rauriqué. 

Corcelet   velu  ,  Inégal ,  avec  huit  épines 
en  ligne  longitudinale ,  au  milieu,  deux  de  \ 
chaque  côté  &  quatre  fur  chaque  bord  ;  cha- 
peron fendu. 

~__MI«IMIIIM» IHHIMII       - 
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CRABE.   (  Infedes.  ) 


85.  Crabe  roflré. 


Corcelet  pubefcent ,  prefjue  en  cœur , 
avec  deux  épines  droites  ,  élevées ,  fur  le 
dos  ;  jambes  antérieures  obLngues ,  com 
primées. 

86.  Cr\Bï  hérifle. 

Corcelet  armé  de  huit  épines;  pattes  fili- 
formes-^ chaperon  bifide. 

87.  Crabe  mouflfeux.    • 

Corcelet  velu  ,  tridenté  de  chaque  côté  ; 
chaperon  avancé ',  tridenté ,  avec  une  petite 
dent  de  chaque  côté. 

8  S.  Crabe  Cuphée. 

Corcelet  velu  ,  ovale ,  antérieurement 
obtus,  tridenté  pofiérieurement. 

Sjj.  Crabe  hirtelle. 

Corcelet  velu ,  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté  ;  pattes  antérieures  muriquées 
extérieurement. 

90.  Crabe  pubère. 

Corcelet  velu,  ridé,  muni  de  cinq  dents 
de  chaque  côté;  chaperon  trilobé;  tarfes 
pofièrieurs  comprimés  ,  ovales. 

91.  Crabe  velu. 

Corcelet  velu  y  muni  de  cinq  dents  de 
chaque  côté;  chaperon  crénelé  &   bidenté. 


2.  Crabe  en-crête. 


Corcelet  épineux  ;  chaperon  avancé ,  bi- 
fide ,  en  crête  j  pattes  épineufes. 


9$ .  Crabe  Hériiïbn. 

Corcelet  ovale ,  tres-epineux ,  épines  mar- 
ginales longues  ,  dentées  ;  curjjes  anté- 
rieures épineufes  &  jambes  filiformes. 

94.  Crabe  fourcil'eux. 

Corcelet  épineux  ;  chaperon  avec  des 
épines  branchues  ,  trfides  ;  pattes  ai.t:- 
rieures  minces. 

9  5 .  Crabe  pointillé. . 

Corcelet  ovale  ,  créndé ,  tridenté  pofié- 
rieurement. 

96.  Crabe  cornu. 

Corcelet  épineux  ;  chaperon  avec  deux 
épines  avancées  _,  velues  à  leur  bafe,  pattes 
antérieures  lififes  ,  cylindriques. 

97.  Crabe  fept-épines. 

Corcelet  avec  une  épine  alongèc ,  pointue 
de  chaque  côté ,  &  cinq  autres  pofiérieu- 
rement ;  pattes  antérieures  filiformes. 

98.  Crabe  épineux. 

Corcelet  ovale  ,  multiépineux  ;  cwffes 
antérieures  muriquées  $  jambes  UJJ'es. 

99.  Crabe  tétraodon. 

Corcelet  ovale  j  inégal ,  multiépineux  j 
chaperon  quadriépineux  ;  épines  intermé- 
diaires plus  longues  ,  réunies  à  leur  bafe. 

100.  Crabe  fourchu. 

Corcelet  ovale  inégal ,  muni  de  cinq 
épines  de  chaque  côté  y  chaperon  avec  qua 
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tre   épines  ,  les   intermédiaires  longues  & 
aig.es. 

101.  Crabe  douze-épines. 

Corcelet  pubefeent,  armidedou^e  épines; 
chaperon  bifide. 

loi.  Crabe  Scorpion. 

Corcelet  pubefeent  ,  armé  de  quatre 
épines  droites  _,  élevées  ;  pattes  antérieures 
très-longues. 

103.  Crabe  faucheur. 

Corcelet  pubefeent ,  armé  antérieurement 
de  trois  épines  élevées  ,  aiguës  ,  à  de  quel- 
ques tubercules,  obtus poftérieurement ;  cha- 
peron bifile. 

104.  Crabe  foyeux. 

Corcelet  en  coeur ,  pubefeent ,  armé  de 
Jîx  d'nts  de  chaque  côté  ;  chaperon  avec 
huit  dents;  jambes  antérieures  épineufes. 

105.  Crabe  Maja. 

Corceht  épineux  ;  jambes  antérieures 
renflées  ,  épineuf.s  ;  pinces  couvertes  de 
faifeeaux  de  poils. 

106.  Crabe  hideux. 

Corcelet  inégal  ,  noduleux ,  verruqueux , 
jambes  ovales  ,  verruqueufes  ;  queue  cariée. 

107.  Crabe  chiragre. 

Corcelet  noduleux  ,  inégal  ;  chaperon 
plane,  rétus ;  pattes  noduleufes. 

108.  Crabe  gonagre. 

Corcelet  noduleux  ,  denté  antérieurement; 
jambes  antérieures  noduleufes. 


CRABE    (Infedes.) 

109.  Crabe  noduleux. 

Corcelet   entièrement   noduleux  \   tarfes 
noirs  ,  épineux. 


1 10. Crabe  Iongimane. 

Corcelet  épineux  ;  jambes  antérieures 
plus  longues  que  le  corps  ,  couvertes  d'épi- 
nes fubulées. 

1 1 1.  Crabe  longipède. 

Corcelet  épineux  ;  jambes  antérieures 
ovales ,  raboteufes  ;  pattes   très-longues. 

1 1 1.  Crabe  fpinifère. 

Corcelet  inégal ,  armé  poftérieurement 
d'une  épine]  fécondes  pattes  très- longues. 

1 1  j.  Crabe  germain. 

Çorce'.et  inégal  _,  avec  une  épine  pofté 
rieurement  ;  chaperon  avancé,  terminé  par 
une  forte  épine. 

1 14.  Crabe  oreillard. 

Corcelet  avec  une  épine  de  chaque  côté , 
à  f  angle  des  yeux  \  dos  mol  &  cannelé. 

115.  Crabe  brévipède. 

Corcelet  épineux  ,  prefqu'en  cœur  ;  cha- 
peron quadridenté;  pattes  antérieures  ovales 
lijfes. 

1 1 6.  Crabe  tubéreux. 

Corcelet  tubercule,  lijfe  poftérieurement  ; 
chaperon  échancré  ;  pattes  courtes. 

117.GRABE  raboteux. 

Corcelet  épineux ,  velu  ,  prefque  en  cœur; 
chaperon  avancé ,  bidenté. 


150 


Suite  de  l'introduction  à  tHifloirt  Naturelle  des  Infectes. 


CRABE.     (  Infeûes.  ) 


1 1 8.  Crabe  fagittaire. 


Corcelet  raboteux ,  nud,  avec  huit  dtnts 
de  chaque  côte  ;  la  pojlérieure  très  ■  grande  \ 
tarfes  pojlérieurs  comprimés ,  ovales. 

1 1 9.  Crabe  fét/corne. 

Corcelet  inégal,  en  cœur;  chaperon  ter- 
mine' en  une  feie  très  -  longue  ;  pattes  très- 
longues. 

110.  Crabe  arfliqne. 

Corcelet  pnf que  ovale j  tubercule  ,  avec 


quelques  épines  fur  les  cotés  ;   chaperon  bi- 
fide; pattes  très-longues. 

ni.  Crabe  enfanglancc. 

Corcelet    tubercule,  fanguin  ;   chaperon 

linéaire ,  tronqué. 

m.  Crabe  hifpide. 

Corcelet  en  cœur,prefque  quadridenté  de 
chaque  côté  ;  corps  velu  ;  pattes  antérieures 
courtes ,  granulées. 


C  R  A 

*  Corcclct  HJft ,  côUs  fimpLs. 

i.  Crabe   ranifcrme. 

Cincer  raninus.  ( 

Cancer  thorace  Uvi  integerrimo  ollongo  olovato 
antice  truncaco  dentato.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  400. 
n  '.  1, — Sp.  inf.  tom.  i.p ag.  496.  n° .  I.  —  Mant. 
inf.  corn,  i.pag.  3  14.  n" .  l. 

Cancer  runinus.  Lin.  Syft.  nat.  p.  1059.  n".  1. — 
Muf.   Lud.  Ulr.pag.  430. 

Cancer  raniformis.  RUMPH.  Muf  tab.  7. 
fig.  T.  V. 

Le  corcelet  clt  prcfque  ovale  ,  plus  large  à  fa 
partie  antérieure  ,  tronqué  poftéricurement ,  convexe 
a  fa  partie  fupéricure,  &  muni  de  papilles  oblon- 
gues  ,  antérieurement  imbriquées  :  le  bord  antérieur 
a  cinq  divilions  ,  dont  les  extérieures  [ont  elles- 
mêmes  divifées  S:  nitides.  Le  chaperon  ou  la  partie  du 
corcelet  qui  s'avance  entre  lesyeux  ,  eft  (Impie,  aigu. 
La  queue  cil  moins  courbée  que  dans  les  autres  ef- 
pèces  ;  elle  eft  compofée  de  fix  articles  ,  dont  le 
dernier  eft  petit  Se  pointu.  Les  pattes  antérieures 
fort  comprimées:  le  côté  eft  aoplatti  Se  mur-i  de 
rugofités  prefque  ditpofées  en  feie  ;  le  bord  ex  te- 
neur eft  armé  de  deux  dents,  S:  le  côté  intérieur  , 
i:  cinq  dentelures  très-fortes.  Le  prolongement  de 
la  jambe  ,  ou  la  partie  infcrieuie  de  la  pince  eft 
lille  en-dehors  &  dentée  intérieurement.  Le  tarfe 
ou  la  partie  fupérieure  de  la  pince  ,  elf  denté  des 
deux  côtés.  Le  tarfe  qui  termine  les  huit  autres 
pattes,  eft  allez  large.  Les  côtés  du  corps,  delà 
queue  Se  des  pattes ,    font  fortement  ciliés. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

î.  Crabe  Grapfus. 

Cancer  Grapfus. 

Cancer  thoract  Uvi  integerrimo  ,  roftro  dejicxo 
ante  apicem  quadridentato ,  corpo'e  variegato.  Fab. 
Ma.it.  inf.  t.  i./>.  314.  n°.  1. 

Cancer  grapfus  brachyurus  ,  thorace  ftrig's  la:e- 
rallbus  ,  fronte  retufa.  Lin.  Syft.  nat.  p.  1048. 
b°.   53. — Amxn.  acad.  A,.pag.  Uji.  t.  3.  fig.  10. 

Cancer  grapfus.  Herbst.  Cancr.p.  1 1  r.  nQ .  33. 

Cancer  tenuicruftatus  thorace  fubquadrato  de- 
preffo ,  fronte  lo'is  quatuor  ;  lateribus  po:e  oculos 
uniaer.tatii  ,  oculis  pellucentibus  ,  cruribus  unguibuf- 
que  fpinofis  y  chela  ftniji/a  majore.  Herbst.  Car.cr. 
pag.   132.  n°.  31.  tab.  3.  fig.  33.34- 

Cancer  marinas  ,  Uvis ,  fulcatus  ,  indi^us  orier.- 
lalis  ,  rarijjimus.  Seba.    Muf,  3.  tab.   1$.  fig.  j.  (. 

Cancer  thorace  inermi }  retufo  ,  pofticc  arcua'-o  la- 
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tiorc ,  ma  i'.ustquatibus ,brev'urlbus quam pedes  cur- 
Jorii.  Gronov.  Zoo.  h.  pag.  966. 

Cancer  carolinianus  ,  rugofus  elegans.  PbtiV. 
Galop  h.  tab.  T>.fig.  1 1. 

Pagurus  ma^ulatus.  Catesb.  Pif.  tab.  36.  fig.  t. 

Le  corps  eft  de  grandeur  moyenne  ,  mélangé 
de  blanc  Se  de  rougeâtre  en  dcllus  ,  Se  b'anc  cn- 
dciibus.  Le  corcelet  eft  entier.  La  parti»  anté- 
rieure ou  le  chaperon  ,  eft  rétufe  ,  déprimée  ,  aves 
le  bord  arrondi ,  entier  .  mais  quadritide  au  devant 
de  la  déprefllon.  Les  laines  intérieures  font  légè- 
rement tridentées.  Les  "côtés  du  corcelet  font  aigus, 
légèrement  raboteux  fupérieurement.  Les  pattes 
antérieures  fonr  petites  ;  les  pinces  font  raboteufes  , 
Se  les  jambes  ont  nue  ou  deux  lignes  élevées.  Les 
huit  pattes  ont  leurs  cuit'cs  comprimées  ,  armées 
d'une  épine  de  chaque  côté   de  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  de  l'Amérique  méri- 
dionale. 

3.  Craee   muet. 
Cancer  mutas. 

Cancer  thorace  Uvi  integerrimo  >  margine  trarf- 
verfo  bruimo.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  4OO.  n  i.  — 
Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  496.  n".  1.  —  Mant.  inf. 
torn.    I,  pag.    314.    n".    3. 

Cancer  brachyurus  mutas.  Lin.  Syft-  nat, 
pag.    1039.  n°.   3. 

Cancer  matus.  Herbst.  Cancr.pag.  \\6.  n".  3?. 

Le  corps  eft  liife  ,  tronqué  antérieurement,  brun 
fur  le  bord  ,  un  peu  applati  Se  tronqué  pofterieure- 
ment ,  Se  lifte  fur  les  bords  latéraux.  Les  pattes  anté- 
rieures font  liftes  ,  dentelées  en-dellous.  Les  jambes 
fontunideatées. 

II  fe  trouve  dans  la  mer  meditcrrar.ee. 

4.  Craee  cordiforme. 
Cancer   cordatus. 

Cancer  thorace  Uvi  undato  integerrimo  ,  cheiis 
fubtus  muricatis. 

Cancer  brachyurus  cordatus.  L I  N.  Syft.  nat. 
p.  1039.  ft°.  4.  —  Amœn.  acad.  tom.  6.  pag.  414. 
/î".  97. 

Cancer  cordatus  thorace  Uvi  undato  integerrimo, 
cheiis  fubtus  coràaûs.  Fab.  Syfi.  er.c.p.  400.  n".  3. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  49 6.  BCI.  3. — Mant.  inf. 
tom.   1.  pag.  314.  n°.  4. 

Cancer  coriatus.  Herbst.  Cancr.p.  131.  n0.  37. 
lab.    6. fig.  38.. 
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Cancer  ragurus  h'ufutus  americanus.  SiB.  Muf 
tom.  3.  tab.  20.  fig.  4. 

11^  efl  aflez  grand.  Le  corps  eft  lifte  ,  plus  étroit 
poftérieurcmcnt,  en  forme  de  cœur ,  un  peu  caréné 
lur  fes  bords  ;  le  milieu  a  une  déprellion  repréfen- 
tant  la  lettre  H.  le  chaperon  eit  a  peine  échancré. 
Les  yeux  font  cylindriques  ,  &  le  bord  inférieur 
eft  crénelé.  Les  pattes  antérieures  font  hiTes  fupé- 
neurement ,  arn  éjs  en-  deflbus  de  verrues  coniques , 
pointues,  noires.  Les  jambes  font  triangulaires ,  & 
les  angles  font  muriqués.  Les  autres  "pattes  font 
très  velues  en-denous. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  de  l'Amérique  méridio- 
nale ,  vers  Surinam. 

y.  Crabe  quarré. 

Cancer  quadratus. 

Cancer  thorace  quadrato  Uvi  :  lateribus  crenatis  , 
rr.aiiias [cabris.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I.  pag.  3  (  j. 

Il  reflemble  au  Crabe  ruricole  ,  mais  il  eft  un 
peu  plus  grand.  Le  chaperon  eft  entier  ,  un  peu 
courbé.  Les  yeux  font  rapprochés,  ovales,  pédi- 
cules, &  le  bord  inférieur  eft  crénelé.  Lecorcelct 
eft  quarré,  lifte,  avec  les  bords  latéraux  tranchans 
&  crénelés.  Les  pattes  antérieures  font  courtes. 
Les  jambes  font  dentées  de  chaque  côté  ;  la  pièce 
avancée  qui  les  termine  &  les  tarfes  font  couverts 
de  petits  tubercules.  Les  autres  pattes  font  velues. 


Il  fe  trouve  à  la  Jamaïque. 

6.  Crabe  coureur. 
Cancer  curfor. 

Cancer  thorace  quadrato  crenato  ,  oculis  porretlis 
fp'ina  terminatis. 

Cancer  curfor  brachyurus  thorace  Uvi  integerri- 
mo  lateribus  pofiiee  marginato  ,  antennis  fifliabus , 
cauda  refiexa.    Lin.  Syft.  nat.  pag.  1058.  n°.  t. 

Cancer  ceratophthalmus.  ?  h*.  Mant.  inf.  tom  ). 
pag    jij.  n°.  6. 

Cancer  ceratophthalmus  thorace  rotundato  uni- 
de-.tato,  ocuiis  ponectis  fpina  terminatis.  Fab.  Sp. 
inf.  tom,  1  pag.  499.  n°.  18. 

Cancer ceratophtha'mus.  Pall.  Spicil.  lool.fafc.  9. 
pag.  8j.    tab.  s.fig.  7. 

Cancrinus.  Rump'h.  Amloin.pag,  n. 

Cancer  curfor.  Herbst.  Cancr.  pag.  74.  n° .  1. 
tab.  fig    8.  S'y. 

Il  eft  de  la  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  eft 
prefque  quarré,  convexe ,  inégal  à  fa  partie  fupé- 
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:  rieure  ,  légèrement  crénelé  fur  fes  bords.  Le  ena- 
peron  eft  avancé,  incliné.  Les  yeux  font  ovales  , 
portés  fur  un  pédicule  long,  cylindrique,  &  ter- 
minés par  un  prolongement  alongé  ,  mince  ,  pointu. 
Les  pinces  ou  pattes  an:érieures  font  couvertes  de 
petits  points  élevés  ,  pointus  :  la  droite  eft  ordi- 
nairement plus  grolTe  &  plus  longue  que  l'autre. 
Les  autres  pattes  font  un  peu  comprimées.  Les  jam- 
bes lont  rabo.eufes,  &  le  tarie  ell  mince  &  pointu. 

Il    fe  trouve  dans  l'Océan    Atlantique  ;    vers    le 
foir  ,  on  le  voit  courir  avec  célérité  fur  le  rivage  de 


7.  Crabe  Uca. 

Cancer  Uca. 

Cancer  thorace    Itvi   cordato   /itéra  H  impreffo  M 
pedibus  fubtus    bai  bâtis  ,  brachiis   muricatis. 

Cancer  brachyurus  Uca.  Lia.  Syft.  nat.  p.  1041. 
n°.  13. 

Cancer  Uca.  Herbst.  Cancr.  pag.  118.  n°.  38. 

Ucauna  ,  ftmella  cunuru.  Piso.  Hift.nat  p.  y6. 

Uca  una.   Sachs.  Gamma'ol.  tab.  5. 

Margra.  Erafil.  pag.  184. 

Cancer  major  albidus  ,  feuta  fubrotunda  ,  articu/is 
pedum  ultimis  aculeatis  ,  penuliimis  hirfutis  ,  piiis 
fafciculatis  peniciliiformibus.  BR-OWN.  Jam.p.  411. 
n».  xj. 

Le  Crabe  de  vafe  ou  de  palétuviers.  Bomar. 
DiU.  d'kijf.  nat.  art.  Crabe. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne ,  &  reflemble  beau- 
coup au  Crabe  ruricole.  Les  yeux  font  très-alongés. 
Le  corps  efl:  en  cœur,  lifle  ,  obtus  ,  entier  ,  mar- 
qué au  milieu  de  fa  partie  fupéneure  ,  d'une  im- 
preflïon  repréfentant  la  lettre  H.  Les  pattes  anté- 
rieures font  muriquées  en  -  deflous  ,  &  les  autres 
font  velues. 

Il  fe  trouve  dans  les  endroits  marécageux  de 
l'Amérique  méridionale.  M.  Fabricius  a  confondu  cet 
îrsfeéte  avec  le  précédent. 

8.  Crabe  ruricole. 

Cancer  ruricola. 

C>ncer  thorace  l&vi  integro  ,  pedum  primo  articulo 
f :mfo  ,  fecundo  tertioque  fafciculato  pilojis.  Fab. 
Syft.  en  t.  pag.  401.  n°.  4.— —  Spec.  inf.  tom  r. 
pag.  496.   «".   4.  —  Mant,  inf.  t.    I.    pag.    }<J. 

Cancer  ruricola  brachyurus ,  thr  f'Ser~ 

rimo  :  antice  rctufo  ,  pedum  artic  dis   • 
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timifque  undiquefpinofis.  Lin.   Syfi.  nat.p.  1040. 
n°.  II, 

Cancer  thorace  Uvi  anlice  bidentato  ,  pedihus 
depreffis  :  anicu'is  tribus  ultimis  fpinojis  :  Jctis 
nigrii.  Dec  Mém^  inf.tom.  7.  pag.  417.  n^.  1. 
pi.  15. fig.  I. 

Crabe  de  terre  ,  à  corcelet  lifte  avec  deux  den- 
telures latérales  en  -  devant  ,  à  pattes  applaties  , 
dont  les  trois  derniers  articles  font  épineux  Se  à 
longs  poils   noirs.  Dec  Ib. 

Cancer  ruricolus  ,  feuta  fubrotunda  viclacea  vel 
fiawi  ,  articulisuhimis  a.que  pcnultimis  aculeatis. 
Brown.  Jam.  pag.  415. 

Cancer  terrefir: s  cuniculosfub  terra  agens.  Catesby. 
Carol.  tom.    1.  pag.  31.  tab.  51. 

Cancer  fu/catus  terrejlris  ,  five  mor.tanus  ,  ame- 
ricanus.  Seb.  Muf.    tom.  3.  pag.  ji.  tab.  10.  s°.  f. 

SLOAN.  Jam.   tom.   1.   tab.  t. 

Fcuill.  Peruv.  3,  pag.  157. 

Cuankumi.   Piso.  Ind.  pag.  17, 

Jonst.  Tab.  9.  fig.    10. 

Cancer  rurico'.a.  Herbst.  Cancr.p.  119.  na.  37. 
fui.  3 .  fig.  3  6.  &  ftfi.  4  _/?£.  3  7. 

Tourlourou.   Labat.  Voy.ig.   tom.  z.  pag.  146. 

Crabe  de  terre.  Bomar.  Dici.  hift.  nat.  art. 
Crabe. 

Er.cycl  art.   Crabe.  PL   <-j.fig.^. 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grandeur.  Le  corcelet 
eft  liiîc ,  coupé  quauément  a  fa  partie  antérieure 
&  arrondi  à  fa  partie  poftérieure.  Les  pinces  ou 
pattes  antérieures  font  d'inégale  grandeur  ,  mu- 
nies de  quelques  rubercules.  Les  premières  pièces 
des  aunes  pattes  font  épineufes  ,  &  les  dernières 
ont  des  faifceaux  de  poils. 

Les  jeunes  Crabes  de  cette  efpèce  ,  ont  aux 
trois  derniers  articles  quatre  rangs  d'épines  ,  qui 
deviennent  des  faifeeaux  de  poils  noirs  dans  la  fuite 
du  temps. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale.  Il 
parcourt,  en  troupe,  de  grands  efpaccs  de  terre 
toutes  les  années ,  &  fe  rend  iur  les  rivages  de 
la  mer  pour  s'y  baigner  &  y  dépofer  (es  œufs. 
Il  mange  avec  délices  le  fruit  du  Manceniliier  ,  ce 
qui  peut  le  rendre  fouvent  dangereux  lui-même  à 
manger. 

9.  Crabe  pififorme. 
Cancer  pifum. 

Hidoire  Naturelle,  lnfeSes.  Tome  VI. 
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Cancer  thorace  01bicul.no  Uvi  ir.iegcrrimo  oi>- 
tufo ,  cauda  corporis  ampliiudine.  Far.  Syfi.  e,:t . 
pag.  40;.  n°.  f.  —  i,p.  inf.  tom.  1 .  pag.  497.  n».  5. 
— Mar.t.   inf.   10m.  1.  pag.    3 1  y .  n" ,   S. 

Cancer  pifum  biachyurus.  LiN.  Syfi.  nat.p.  103^. 
n   .   6. 

Cancer  pifum.  Herbst.  Cancr.  rag.  oj.  n9.  15. 
tab.  l.fig.   n. 

Le  corps  eft  arrondi  ,  lifle  ,  guère  plus  " rand 
qu'un  pois.  Le  chaperon  eft  anondi  &  point  du 
tout  avancé.  La  queue  eft  obtufe,  très  grande.  Les 
partes  antér.eures  font  alongées,&  les  "pinces  qui 
les  terminent  font  égales  entr'elles.L-s  autres  pattes 
lont liftes,  fanspiquans,  &  terminées  par  une  ongle 
aigu. 

Ilfe  trouve  dans  la  11er  méditerranée. 

10.  Crabe  globuleux. 

Cancer  glubofus. 

Caicer  thorace  Uvi  fuberenato  ,  cauda  bafihinodi , 
b'ach.is jeabris.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  40..  n°.  6.  — 
Spec  in]  tom.  1.  p.  qcjj.n".  6. —  Mont. inf,  tom,  1. 
pag.  3IJ.««.  y. 

Cancer  glob us.  Herbst.  Cancr.  pag.  90.71°.  10. 

Il  eft  petit  prefquc  globuleux  ,  très-légèrement 
crénelé  lur  les  bords  'latéraux  du  corceiec.  Les 
pattes    antérieures  font  un    peu  raboteufes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer,  vers  la  côte  de  Malabar. 

11.  Crabe  crahifoinic. 

Cancer  cranio'.tiris. 

Cancer  thorace  Uvi  integerrimo  ovato  glabcrr'.rr.o  , 
antice  porreffo  trident ato  ,  manibus  ancipitibus  U* 
vibus.HAB.  Syfi.  ent.  pag.  401.  n°.  8.  —  Sp.  inf. 
tom.  1.  pag.  497.  "*•  7-  — *  Mant.  inf.  tom.  1. 
p.   31e.  n".  10. 

Cancer  brachyurus  craniolaris.  L  1  n.  Syfi.  nat, 
pag.  1041.  n".  1 5 .  —Muf.  Lud.  Utr.  pag.  43 1. 

Cancelius  anatum  fecundus .  Rumph.  Muf.pl  ir> 
fig.  b.  ' 

Seb.  Muf.  tom.  3.  tab.  19.  fig.  4.  y. 

Tetiv.  Ga\oph.tab.  9.  fig.  3. 

Cancer  craniolaris,  Herbst.  Pag.  90.  n9.  11, 
tab.  1.  fig.  17. 

Le   corps   eft  aftez   ordinairement  de  la  groftïur 

d'une  noifette.   Il  eft  ovale  ,  très-convexe  *&  lifte. 

Le  chaperon   aftez  gros,  avancé  ,    obtus,  muni  de 

trois  légeres  dentelures.  La  queue  eft  mince,  coléî 
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au  délions  du  corps  ,  formée  d'articles  peu  aj-parens. 
On  apperçqit  fur  le  fécond  deux  petits  points  éle- 
vés. Les  pattes  antérieures  font  à  peu  près  de  gran- 
deur égale.  On  apperçoit  fur  les  cuiiïes  trois  ran- 
gées de  points  élevés  ,  verruqueux.  Les  jambes  font 
hfles ,  à  peine  comprimées.  Le  tarfe  ou  la  pièce 
mobile  ,  eft  (impie ,  arquée  ,  aiguë.  Les  autres  partes 
font  petites  Si  liftes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer    des   Indes. 

iz.  Crabe  crénelé. 

Cancer  anatum. 

Cancer  therace  globofo  crenato  integerrimo  ,  roflio 
brcviffimo. 

Cancer  anatum  thorace  Uvi  globofo  crenato  in- 
tegerrimo ,  manibus  krevibus  digitis  ancipitibas, 
HeREST.  Cancr.  pag.  93.  n".  l^.tab.  i.fig-  19. 

Cancellus  anatum  primas.  Rumph.  Muf.pl.  10. 
fig.a. 

11  reflemble  beaucoup  au  précédent  ,  mais  il  en 
diffère  en  ce  que  le  corcelet  eft  crér.elé  fur  fes 
boHs  ,  que  le  chaperon  eft  beaucoup  moins  avancé  , 
Si    que  les  cuiiïes  des  pattes   antérieures  font  liftes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

13.  Crabe  porcelet. 
Cancer  porcellar.us. 

Cancer  thorace  Uvi  glaberrimo  ovato  antice  ob- 
tufo  ,  brachiis  gra.iulatis.  F ab.  Niant,  inf.  10m.  1. 
pag.   jlé.   o°.  I  1. 

Cancer  porcellaneus.  Hère  s  t.  Cancr.  p.  $1.  n".  1:. 
tah.  i.fig.  18. 

Ses.  Muf.  tom.  3.  tab.  19.  fig.   n.  12. 

Il  relîemble  beaucoup  aux  précédens  ,  pour  la 
forme  Si  la  grandeur.  Le  corps  eft  ovale  ,  con- 
vexe ,  très-lifle,  crénelé  fur  les  bords.  Le  chaperon 
eft  obtus  ,  Si  poiut  du  tout  avancé.  Les  pattes 
antérieures  font  couvertes  de  petits  points  grenus. 
Les  autres  font  lilles. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes,  à  Tranqucbar. 

14.  Crabe  Cancelle, 

Cancer  Cancellus. 

Cancer  thorace  crbiculato  Uvi  crenato,  brachiis 
trenatis. 

Cancer  Cancellus  thoract  Uvi  crenato ,  peclorc 
margine  crenato  prominente  ,  manibus  ancipitibus  , 
Irackiis  crenatis,  HeRBST.  Cancr.  pag.  94, 7Î0.  14. 
(ai,  t.  fig.  20. 
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H  eft  un  peu  plus  petit  que  les  précédens.  Le 
corps  eft  orbiculé  ,  lifte  ,  crénelé  fur  les  bords. 
Le  chaperon  n'eft  point  du  tout  avancé.  Les  pattes 
antérieures  font  lilles  ,  avec  les  cuilfes  crénelées. 
Les  autres  pattes  lont  liftes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

I  5.  Crabe  entaillé. 

Cancer  excifus. 

Carnet  thorace  orbiculato  Uvi  manibus  incurvis  bifi 
excifis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.   $16.  n".  il. 

II  eft  petit.  Le  corcelet  eft  arrondi,  mol,  lifte, 
blanchâtre,  entier  fur  fes  bords.  Le  chaperon  eft 
avancé,  pointu.  Les  yeux  font  avancés  ,  oblique- 
ment tronqués  ,  à  leur  extrémité.  La  queue  cil 
mince,  pxeïquc  linéaire.  Les  pattes  antérieures  font 
avancées  un  peu  plus  longues  que  le,  corps.  Les 
cuilles  lont  comprimées  ,  uiangulairss ,  avec  une 
grande  tache  noirâtre  à  leur  bafe.  La  pièce  qui 
fépare  la  jambe  de  la  cuiffe  ,  eft  dilatée  &  uni- 
dentée  vers  l'extrémité.  Les  jambes  font  liffes  , 
courbées,  arrondies  â  leur  bafe,  comme  coupées  Se 
un  peu  diftantes  de  la  pièce  précédente.  Les  autres 
pattes  ont  les  cuiiïes  comprimées,  avec  une  graûda 
tache  noirâtre ,  â  leur  bafe. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  auftrales. 

16.  Crabh  grenaille. 

Cancer  granarius. 

Cancer  thorace  ovato  Uvi  integerrimo  ,  frontt 
ci'.fpiduto  ,  oculis  cylindricis.  Fab.  Mant.  inf,  1.  1. 
p.   316.    n° .    1 3. 

Cancer  granarius  minutijfimus  ,  thorace  Uvi  jub- 
orbiculato  integerrimo  ,  feonte  cufpidato  ,  antennis 
longis.  Herbst.  Cancr.  pag.  107.  n».  28.  tab.  2. 
fig.   28.  a.  a. 

Slabeers.  Microfcop.  tab.  iZ.fig,  I. 

Le  corps  eft  à  peu  près  de  la  groffeur  d'un 
grain  de  blé.  Il  eft  ovale  ,  liiïe  ,  entier  ,  peu  con- 
vexe. Le  chaperon  eft  terminé  par  trois  pointes 
aiguës  :  celle  du  milieu  eft  beaucoup  plus  longue 
que  les  autres.  Les  yeux  font  portés  fur  un  pédi- 
cule cylindrique,  allez  gros.  Les  antennes  fupé- 
neurcs  font  tétacées  ,  &  prefque  de  la  longueur  de 
la  moitié   du    corps.  Les  pattes  font  liftes. 

Il  fe   trouve  en  Europe,   dans  les   eaux  douces. 

17.  Crabe  nain. 

Cancer  minutas. 

Cancer  thorace  Uvi  integerrimo  fubquadrato  ,  mar- 
gine açutiufculo  j  pedibus  compreJfis.J-AS,  Syfi.ent. 
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p. 401.  «••  9.  —5p.  «£  '"«.  i./\  497.  n°.  8.  — 
Mant.  inf.tom.  1  ./>.  316.  n°.  14. 

Cancer  brachyurus  minuuis  thorace  Uvi  integer- 
rimo  fubquadrato  ,  margine  acutiufculo  ,  antennis 
bnvïjftmis.  Lin.  Sa/?,  nat.  pag.  1040.  »°.  8. — Muf. 
Aiol.fred.  1.  8.  —  It.  Vestrogoth.  137.  tab.$. 
fig-  I. 

Canccllus  marinas  minimus  quadratus.  Sloan. 
/iî«.  fo/n.  2.  fui.  m.fîg.  I. 

Cancer  thorace  fubquadrato  inermi  ,  antlce  fulco 
tranfverfaU  ,  mar.ibus  aqualibus  Uvibus  brcvioribus 
quant  pedes.  Gronov.  Zooph.  n°.  jfii. 

Kalm.   /r.    1.   ptf£.    145. 

Pennant.  Bn't.  Zoo/.   ro,-rc.  4.  ptf£.  3.   f«i.    1. 

h-  1- 

Cancer  minutas,  Herb  s  t.  Cancr,  pag.  110. 
«'.  30. 

Cancer  thorace  Uvi  orbiculato  ,  pedibus  kirfutis. 
Baster.  Subf.  1.  pag.  16.  tab.  4.  fig.   i*. 

Osbech.  /f,  /-a».    307. 

Il  eft  très-petit.  Le  corcelet  eft  un  peu  convexe  , 
prefque  quatre  ,  avec  les  angles  arrondis  ,  &  tous 
hs  bords  tranchans.  Les  pattes  font  liftes.  Les 
jambes  des  huit  pattes  poftérieurcs  font  fortement 
ciliées  à  leur  partie  interne. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  d'Europe  ,  fur 
le  Fucus  nageant.  Fucus  natans. 

18.  Crabe  pufîlle. 

Cancer  pufillus. 

Cancer  thorace  Uvi  quadrato  integerrimo ,  tjrfis 
unidentatis.  P  A  B.  Syji.  ent.  pag.  402.  n9.  10. — 
Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  497.  n".  9.  —  Mant,  inf. 
tom.  i.pag.  316.  n°.  16. 

Cancer  pufillus.  Herbst.  Cancr.  pag.  112. 
nQ.  31. 

Il  reffemble  au  précédent,  mais  il  eft  deux  ou 
trois  fois  plus  petit.  Le  corps  eft  déprimé  ,  pref- 
que quarré  &  pale.  Les  jambes  des  huit  pattes  pof- 
térieures  font  munies  d'une  dent. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  du  nord. 

151.  Crabe  large-pince. 

Cancer  platycheles. 

Cancer  thorace  Uvi  orbiculato  integerrimo  ,  cheiis 
plants  fubtus  ciliatis  ,  an'.ennis  longijimis.  KiRBST. 
Cancr.  pag.    101.  n?.  îy.  tab.  i.  fig.  ié. 
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Pennant.  Brit.  Zool.  pag.  6.  tab.  6.  fig.  12. 

Il  cft  petit.  Le  corps  eft  liffe  ,  orbiculé,  entier. 
Le  chaperon  eft  pointu  ,  peu  avancé.  Les  antennes 
font  fétacées ,  un  peu  plus  longues  que  le  corps. 
Les  pattes  antérieures  font  larges  ,  liftes  cn-deflus, 
fortement  ciliées  cn-dellous.  Les  autres  pattes  font 
petites  S;  ciliées. 

Il  fc  trouve  dans  les   mers  d'Europe, 

10.  Crabe  vatiable. 

Cancer  var'.ans. 

Cancer  thorace  Uvi  orbiculato  ,  f.tfco  maculato  , 
roftro  fûbacuminato. 

Cancer  mytilorum  albus  thorace  Uvi  orbiculato  , 
pedibus  hîrfutis.  Hirbst.  Cancr.  pag.  101.  nQ .  iz. 
tab.  l.fig  24. 

Cancer  mytilorum  fufeus  thorace  Uvi  orbiculato, 
macu'.atQ  rojtropuulum  acuminato  ,  pedibus  kirfutis. 
Herbst.  Cancr.  pag.   101.  n".  1 3   tab.    1.  fiç.  2f. 

Baster.  Subf.  pag.  16.  tab.  4.  fig.  1.  a.  A.ii 
fig.  i.  a.  A. 

Il  eft  très-petit.  Le  corcelet  eft  liffê ,  orbiculé ,  en- 
tièrement blanc,  ou  marqué  de  quelques  taches  obf- 
cures.  Le  chaperon  eft  un  peu  avancé  ,  prefque 
pointu.  Les   pattes  font  velues. 

Il   fc  trouve  dans  l'Océan, 

11.  Cixabe  fïllonné. 

Cancer  fulcatus. 

Cancer  thorace  globofo  ,  dorfo  fulcis  labyrimhi- 
formibus  obliquis. 

Cancer  fulcatus  thorace  globofo,  antice  &  fupine 
parte  atquc  lauribus  fuLisfabyrinthiformibus  obli- 
quis. Herbst.  Cancr.  pag.  96.  n°.  16. 

Forsk.  Defcript.  animal.  48. 

Il  eft  petit.  Le  corcelet  eft  globuleux  &  marqué 
à  fa  partie  fupérienre  ,  antérieure  Se  latérale,  de 
lignes  enfoncées ,  obliques. 

Il   fe  trouve  dans  la    mer  d'Egypte. 

»2.  Crabe  pinnothère. 

Cancer  pinnotheres. 

Cancer  glabcrrimus  thorace  Uvi  ,  lateribus  antice 
planato,  caudt  medio  nodu'ofo  c.irinato.YAB  Syfl. 
cnt.pag.  401.  n".  n .  —  Spcc.  inf.  tom.  i.p.  497. 
n".   10.  —  Mant:  inf.  tom.    1.  pag.    317.  n° .  \j. 

Cancr  brachyurus  pinnotheres.  Lin.  Syft.  nat. 
pag.  1040.  n".  9. 

V  1 
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Cancer  brachyurus  glaberrïmus  tkorace  Uvi  late- 
ribus  antice  plana!')  ,  aud&  canna  média  lata, 
obtufi  coivexa 3  fiavcfccntipus  manibus.  FoRSK. 
Dsjcr.  animal.   3  6. 

Cancer  natrix.  Scor.  Ent.  carn.  n".  1 1  j  3. 

HASSELQ.    It.  par.    4ço. 

Cancer  pinnothen s.  HhRbst.    Cancr.  pag,   103. 

Blllon.  Aquat.  431. 

PL1N.  Hift.  nat.  Lib,  9.  cap.  41. 

Rondel.  Vifc.pcg.  569.  cap.  15.  fig.  2. 

Cancer  Pifum.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4.  pag.  I. 
tab.  i.fig.  1. 

Le  corps  eft  entièrement  glabre.  Le  corcelet  eft 
liiTc,  avec  le  bord  antérieur  uni.  La  queue  eft  un 
peu  carénée. 

Il  fc  trouve  dans  la  méditerranée  &  l'océan  afia- 
tique ,  dans  la  plupart  des  coquilles  bivalves.  C'eil 
cette  efpècc  qu'on  a  prétendu  qu'elle  vivoit  an 
milieu  de  quelques  coquilles  bivalves ,  pour  fervir 
de  gardien  ,  &  donner  l'éveil  aux  animaux  qui  y 
font  logés.  Nous  avons  déjà  réfuté  cette  opinion. 

•23.   Crsee  pinnophyle. 

Cancer  pinr.ophylax. 

Cancer  thorace  orbiculato,  in&quali  clliato  ,  pedi- 
bus  dvrfalibus  quatuor  F ab.  Syft.ent. p. 401.  n°.  12. 
—  Spec,  inf.  tom.  1.  p.  498.  nQ.  II. — Mant.  inf. 
10m.    1.   pag.    317.  n".   18. 

Cancer  br.ichyurus  pinnophylax.  L  I  N.  Syft.  nat. 
p.ig.   1039.  no.  j. 

C.mccr  parafiticus.  Lin.    Amxti.  acad.  tom.    6. 

p-s-  4M- 

Cancer  pinnophylax.  Herbst.  Cancr.  pag.  104. 
n°.  17.  tab.  i.  fig.  z-7. 

Sachs.  Gammarol.  tab.  6. 

II  eft  petit.  Le  corcelet  eft  orbiculé  ,  entier  , 
convexe  ,  cendré,  couvert  de  très-petits  tubercules. 
J  a  queue  eft  courte.  Les  i|Uatre  pattes  poftérieuies 
font  plus  courtes  cjue  les  autres  &  d. ridées  fur  le 
dos. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  dans 
une  efpèce  de  Came.  Ckama  Lu~arum. 

14.  Crabe  orbiculé. 

Cancer  orbiculus. 

Cancer  tkorace  orbiculato  Uvi  piano  ,  roflro  tri-. 
cufpiduo,  Fa.b.  Syft,  ent. pag.  401.,  n".  13.—  S&c. 
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inf.  tom.  r.  pag.  498.  n°.  1 1.  — .  Mant.  inf.  tom.  1* 
p.  317.  "°-  '!?• 

Cancer  orb'culus.  Herbst.  C.ncr.  pag.  101. 
n".   14. 

Il  cft  un  peu  plus  petit  que  le  Crabe  longicorne- 
Le  chaperon  cft  avancé  ,  terminé  par  trois  pointes. 
Le  corcelet  eft  prelque  orbiculé  ,  un  peu  déprimé  , 
lilfe,   uni.    La  queue   eft  conique.   Les  pattes  font 

lilles. 

Il  fe  trouve  dans  la   nouvelle  Zîlande. 

ij-  Crabe  longicorne. 

Cancer  longicornis. 

Cancer  thorace  orbiculato  Uvi  ,  cktlis  minore  , 
antennis  longijfimis.   F  ab.  Syft.  ent.  p.  403.  n" .  14. 

S^ec.  inf.  tom.  i.pag.^i.  n°.  13.  —  Mant. 

inf  t.    1.  p.    317.  n°.  10. 

Cancer  brackyurus  longicorn's.  Lin.  Syft.  nat. 
p.  1040.  n   .10. 

Pennant.  Brit.  Zool.  tom.  \.pag.  3.  tab.  l.fig.  3. 

Gronqv.  Zoopk.  n°.  968. 

Baster.  Suif.   1.  16.  tab.  4.  fig.  j. 

Shb.  M^f  tom.  l-pag.  41.  tab.   17.  fig.  I.  —  4. 

Acl.  Hclvet.    j.  363.   tab.    j.  fig.    447. 

Cancer  longicornis.  Herbst,  Cancr.  pag,  99, 
n°.  20.  tab.  i.fig.  15. 

Il  eft  petit.  Les  antennes  antérieures  font  féta- 
cécs  &  beaucoup  plus  longues  que  le  corps.  Le 
corcelet  eft  lilfe  ,  orbiculé.  Les  pattes  font  lilles  ; 
les  antérieures   font  alîez.  grandes. 

Il  fe  trouve    dans  l'océan  Européen, 

16.  Crabe  pinceur. 

Cancer  chelatus. 

Cancer  tkorace  ovato  Uvi ,  chelis  minore  ,  roftr» 
ftmplici  obtfo  ,  amenais  longijjimis.  Fab.  Mant. 
inj.  tom.   1.  pag.  5  17.  n".  11. 

Il  rcllemble  beaucoup  au  précédent.  Les  anten- 
nes (ont  prefqu'une  fois  plus  longues  que  le  corps. 
Le  chaperon  eft  court  ,  obtus  ,  entier  ,  courbé. 
Le  corcelet  eft  ovale  ,  uni  ,  lifle  ,  avec  le  bord 
élevé ,  tranchant  ,  entier.  Les  cuilTes  des  pattes 
antéiieures  font  grandes  ,  avancées  ,  tridentées  à 
l'extrémité.  Les  jambes  font  grandes,  ovales ,  lilfeSj 
avec  les  pinces  qui  les  terminent  ,  arquées.  Les 
pattes  pafténeures  font  minces  ,  filiformes  ,  avec 
les  cuifles  cannelées. 

IL  fe  trouve  à  la  nouvelle-Zélaudc. 
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17.  Crabe  hexapede. 
C.ixczr  hexapus. 

Cancer  thorace  orbiculato  Uvi  intégra  ,  antennis 

longiffimis ,  pedibus  pojlicis  minutiortbus. 

Cancer  hexapus  ,  brachyurus  ,  thorace  orbiculato 
Uvi  ilttegro  ,  peJibus  fenis  ,  antennis  corpore  lon- 
gioribus.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  1039.  n°.  7. 

Cancer  hexapus.  Y. M.  Syft.  ent.  pag.  403.  n".  if. 
—  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  49  S.  n°.  14.  — Niant,  inf. 
tom.   1.  p.  317.  n".  21. 

Cancer  thorace  Uvi  orbicu/a:o  fubdeprejfo  ,  chells 
va'idoribus  ,  antennis  longijjimis  ,  pedibus  pofticis 
minutiortbus .  Easter.  Subf.  i.  2.6.  tab.  4.  fg.  5. 

Cancer  hexapus.  Herbst.  Cancr.  pag.  98.  np.  19. 
tab.  i.  fig.  n. 

Il  eft  petit.  Le  coreelet  eft  o:bicu!é  ,  Ii fie  ,  en- 
tier ,  très  convexe. Le  chaperon  eft  tnfide  &  éenan- 
cré  au  milieu.  Les  antennes  font  (éracées  &  un 
peu  plus  longues  que  le  corps.  Les  pattes  font 
au  nombre  de  dix  :  les  deux  antéiieuies  font  très- 
grandes  &  lillcs  5  les  deux  dernières  pattes  font 
très-petites. 

Il  fe  trouve  dans  l'oce'an  Européen. 

*  *    Coreelet  lijfe ,   latéralement  denté. 

28.  Crabe  corallin. 

Cascss.   corallinus. 

Cancer  thorace  obovato  Uvi  unidentato  ,  fronte 
triloba.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  î.p.  3 17.  n°.  23. 

Cancer  floridus  thorace  Uvi  unidentato  maculato  3 
fronte  triloba.  Fab.  Syft.  ent.  p.  403.  n°.  17. — 
Spec.  inf.  tom.  1.  p.  490".   n".  16, 

Cancer  corallinus.  Herbst.  Cancr.  pag.  133. 
nQ.  41.  tab.  5.  fig.  40. 

Rt'MPH.  Muf.  tab.    8.  fig.    (. 

Seb,  Muf  tom.  3.  tab.  Ig.fig.  1.  3. 

Il  eft  grand.  Le  corps  eft  plus  large  cjae  long  , 
convexe  ,  liffe  ,  muni  d'une  dent  obtufe  ,  au  mi- 
lieu de  fa  partie  latérale.  Les  bords  font  fans  cré- 
nelures.  Le  chaperon  eft  ttilobé  :  le  lobe  du  milieu 
eft  plus  large  ,  plus  avancé  cjue  les  deux  autres 
&  obtus.  Les  pattes  font  lillès  :  les  deux  anté- 
rieures font  grofies,  ordinairement  d'inégale  gran- 
deur :  les  deux  pinces  qui  les  terminent  font  ar- 
quées &  munies  intérieurement  d'élévations  grolfes 
&:  arrondies.  La  couleur  de  ce  Crabe  eft  ordinaire- 
ment rougeâtre 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes, 
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19.  Crabe  floride. 

C.iNCER  floridus. 

Cancer  thorace  Uvi  intquali  maculato  ,  margine 
obtufe  ferrato ,  manibus  criftatis.  Fab.  Niant,  inf. 
tom.  1.    p.  3 17.  n".    14. 

Cancer  brachyurus  floridus  thorace  Uvi  mutico 
maculato  margine  crenulato  ,  manibus  criftatis, 
LlN.  Syjl.  nat.  pag.    1041.  r.Q.  11. 

Cancer  ephehticus.  Lin.  Amœn.  acad.  tom.  6, 
pag.  414.   n°.   98. 

Cancer  incomparabilis  clegantijfime  pittus.  Seb. 
Muf  tom.    ;.  tab.    19.  fig.   18. 

Cancer  floridus.  Herbst.  Cancr.  p.  131.  «°.  40, 
tab.  i.fig.  30. 

Knorr.  Délie,  tab.  4  fig.   3. 

I!  reflemblc  beaucoup  au  précédent.  Le  corps  eft 
plus  large  que  long.  Il  eft  convexe,  liife  ,  un  peu 
rétréci  poftérieurement  ,  jaunâtre,  avec  quelques 
taches  fauves  &  le  bord  rouge  ,  les  côtés  font  cré- 
nelés ,  &  il  n'a  point  la  dent  latérale  dont  eft  muni 
le  précédent.  Le  chaperon  eft.  obtus,  entier.  Les 
pattes  antérieures  font  lifïês  ,  unies  en  -  dedans  , 
convexes  &  muriquées  en-dehors,  avec  le  bord  lupé- 
rieur  formé  en  crête. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  de  l'Amérique  fepten- 
trionale. 

3  j.  Crabe  vocatif. 

Cancer  vocans. 

Cancer  thorace  Uvi  unidentato ,  chela  alterd 
majori  ,  oculis  elongatis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  401. 
nQ.j.—  Sp.  inf.  tom.  i.p.  499.  np.  17. — Mant, 
inf.  tom.  l.pag.    318.  «p.  2;. 

Cancer  brachyurus  vocans ,  thorace  quadrato  iner- 
mi  j  chtla  altéra  magna.  L IN.  Sy/f,  nat.  p.  1041. 
n».  14.  —  Amœn  acad.  tom.  6.  pag.  414.  n°.  96. 

Cancer  thorace  lato  quadrato  mutico  Uvi ,  chela 
altéra  corpore  majore  ,  altéra  mïnima.  Dec.  Mém. 
inf.   tom.  7.  pag.  430.  n°.   4.  pi.   z6.  fig.  11. 

Crabe  appellant  à  coreelet  large,  quarré  &  lifle  , 
dont  l'une  des  ferres  eft  plus  grande  que  le  corps  , 
Se  l'autre    très-petite.  Dec  lb. 

Cancer  vocans.  Rumph.  Muf.  tab.  10,  fig.  E. 

Maracoani.  Marcgr.  Braftl.pag.  184.  i8r, 

Piso.  Braftl.pag.  77.  tab.  78. 

Cancer  quadiatus  thorace  lato  mutico  Uvi ,  chela. 
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altéra  thorace   majore  ,    altéra  minima.    GrûNOV. 
Zooph.  n°.   Ç)6$. 

Petiv.  Ga-zopk.  tab.  78.  fig.   j. 

Cancer  vocans  minor.  Herbst.  Cane.  pag.  81. 
n°.  4.  a. lab.  t.fig.  10. 

Cancer  vocans  major.  Herbst.  Cancr.  pag.  83. 
n0.  4.   i.   r^i.  1.  fig.  ii. 

Seb.  A?«/".  tom.  3.  raBi  18.7%-.  8. 

Catesbv.  Caiol.  tom.  i   tab.    $  f. 

Le  corps  a  ordinairement  un  pouce  de  largeur 
&  huit  ou  neuf  lignes  de  longueur.  11  eft  lille  , 
convexe  ,  prefque  quarté  ,  mais  un  peu  moins  large 
par  derrière  qje  par  devant.  Chacun  des  côtés  a 
une  dent  antérieure  plus  ou  moins  marquée.  Les 
yeux  for.t  portés  fur  un  pédicule  long  £c  cylindri- 
que. Les  patt  s  antérieures  font  de  grandeur  iné- 
gale :  l'une  eft  très-grande  &  l'autre  très  -  petite. 
Elles  font  un  peu  angulaires  &  couvertes  de  quel- 
ques tubercules.  Les  autres  pattes  font  fimples , 
&  munies  de  quelques  poils.  La  queue  eft  appliquée 
contre   la  poitrine  ,   &  divifée  en    cinq  anneaux. 

Selon  Rumph  ,  ces  Crabes  habitent  fur  les  ri- 
vages fabloneux  de  la  mer  ,  où  ils  courent  avec 
tant  de  vîteflè  ,  qu'on  a  de  la  peine  à -les  attra- 
per ,  Se  quand  on  parvient  à  les  approcher ,  ils 
s'enfoncent  aufli  vite  dans  le  fable.  Lorfqu'ils  mar- 
chent fui  les  rivages  que  la  mer  laifle  à  fec  en  fe 
retirant  ,  on  les  voit  toujours  remuer  la  grofic 
ferre  au-deffus  de  leur  tête  ,  comme  s'ils  vouloient 
fa:re  flgne  ou  appeler  ,  d'où  ils  ont  reçu  ce  nom 
de  vocans.  Ils  font  bons  à  manger. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  deux  Indes. 

31.  Crabe  plane. 

Cancer  planatus. 

Cancer  thorace  orbiculato  piano  ,  lateribus  bi- 
dentatis  ,  fronte  tridentata.  Fab.  Mant.  inf.  t.  1. 
/>.  318.  n°.  16. 

Cancer  planatus  thorace  orbiculito  Uvi  lateribus 
unidentatis ,  fronte  tridentata.  Fab.  Syft.ent.p.  403, 
n°.  i8.< — Spec.  inf.  tom.  1.  pag,  499.  n".  19. 

Cancer  planatus.  Herbst.  Cancr.  pag.  141. 
n°.  yo. 

Il  eft  petit.  Le  edreelet  eft  orbiculé,  lifTe,  plane,  avec 
les  bords  un  peu  élevés,  &  une  ou  deux  dents  aiaues, 
de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  très-court  &"mu- 
ni  de  trois  petites  dents  aiguës.  Laqueue  eft  grande, 
orbiculéc  ,  collée"  contre  la  noitrine.  Les  pattes  font 
lillcs. 

Il  fc  trouve   à  la  Terre  de  feu. 

.31.  Crabe  biépineux. 

Cjncss.  bifpinofus. 
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Cdnccr  thorace  Uvi  utrinqae  bifpinofo ,  fronte 
quadridentata ,  chelis  muricatis  dentatis.  Fab.  mant. 
inf.  tom.   l.pag.   318.  nQ .  ij. 

Cancer  bifpinofus  thorace  Uvi ,  fronte  quadrilola. 
lateribus  Jpinis  duabus  chelis  dentatis  muricatis. 
Herbst.  Cancr.  pag,  144.  n°.  53.  tab.  6.  fig.  4J. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne  &  de  couleur  pâle. 
Le  corcclct  eft  lille,  granulé  fur  fes  bords,  muni 
de  deux  dents  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft 
quadridenté.  Les  pattes  antérieures  font  muriquées 
&   dentées. 

Il    fe  trouve  dans  les  mers  des  Indes  orientales. 

33.  Crabe  rhomboïdal. 

Cancer    rhomboïdes. 

Cancer  thorace  Uvi  lateribus  antice  unifpinofis  ," 
fronte  truncata.  Tab,  Syft.  ent.  p.  404.  n°.  19.  — 
Sp.  inf.  tom.  1.-  pag.  499.  n".  10.  —  Mant.  inf. 
t.  ï.p.  518.  n°.  îS. 

Cancer  brachyurus  rhomboides.  Lin.  Syft.  nat. 
pag.  1041.  n*.  17. 

Barrel.  Icon.  rar.  tab.  1286.  fig.  t.  1.  &  tab. 
1187.  fig.  1. 

Canccrr  homboides.  Suez.  Hift.inf.  ub.  \i.fig.  2. 

Cancer  rhomboïdes.  Herbst.  Cancr.  pag.  84. 
n° .  y.  iab.  i.fig.  11. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corps  eft  un  peu 
plus  large  que  long  ,  prefque  quarré ,  un  peu  plus 
étroit  à  la  partie  poltérieure  ,  lille  en-deflus,  muni 
d'une  forte  dent  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  un 
peu  avancé  &  tronqué.  Les  pattes  antérieures  font 
très-longues  &  liffes.  Les  yeux  font  portés  fur  un 
pédicule  long  &  cylindrique. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée. 

34.  Crabe  maculé. 

Cancer   maculatus. 

Cancer  thorace  Uvi  ,  maculis  finguinàs  rotun- 
dis  ,  lateribus  unidentatis  ,  fonte  tri/oba.  Fab.  Syji. 
ent.  pag.  404.  n°.  zo.  —  Sp.  inf  tom.  1.  p.  500. 
n°.  21.—  Mant.  inf.  t.  1.  pag.  3  1  8.  a0.  19. 

Cancer  brachyurus  maculatus  thorace  Uvi  maciCis 
fanguineis  rotundis  :  lateribus  unidentatis.  Lin. 
Syft. nat. p.  1041.  n°.   18. — Muf.  Lud.   U/r.  p.  453. 

Cancer  thorace  Uvi  lato  convexo  dente  lateràli 
utrinque  folitario  mut'co  ,  maculis  fiin'uir.eis  ro- 
tundatis.  Grokov.  Zooph.  nk>.   971. 

Cancer  faxatilis  e  rubro  maculatus  americ.xnus 
rarior.  Seb. Muf,  tom.  3.  tab.  19.  fig.  1 1. 

Cancer   ruber.RvMïH.  Muf.  tab.  10.  fig.  I. 

Petiv.  Amboln.  tab.   1.  fig.  8. 
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Cancer,  maculatus.  'Herbst.  Carter,  pag.  î$j. 
n°.  41.  tab.  6.  fig.  41. 

Valent.  7/!^.  v<:r.  cV  nov,  r.  3.  «°.  190.  JÎ£.  100. 

Il  cft  affez  grand  ,  convexe  ,  plus  large  que  long  , 
arrondi  ,  antérieurement  lifte  ,  &  orné  en-deflus  de 
cinq  ou  fepe  caches  d'un  rouge  fanguin  ,  Se  muni 
de  chaque  côté  ,  d'une  forte  dent  obtufe.  Le 
chaperon  eft  trilobé.  Les  pattes  font  lillès.  Les 
antérieures  font  grolles  ,  Se  les  pinces  qui  les  temii- 
nent  font  peu  dentées.  Les  tarfes  font  noirs  à 
leur  extrémité. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 

3  y.  Crabe  pélagien. 

CixcsR  pelagicus. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinqut  unifpinofo  ,  antice 
oBodentato  ,  fronce  fcxdentata  ,  manibus  multan- 
gu/o  -  prfrnaticis.  Fae.  Syft.  eut.  p.  404.  k°.  11.  — 
Spcc.  inf.  tom.  1.  p.  joo.  a".  21.  — •  Munt.  inf. 
corn.    1.  pag.  5 18.  n°.   31. 

Cancer  brachyurus  pelagicus.  Lin.  Syft.  nat. 
pag.  1041.  a".   19.  —  Muf.  Lud.  Ulr.pag.  434. 

Cancer  thorace  lato  utrir.que  unifpinofo  ,  lateribus 
utrir.que  oclo-dentatis  ,  fronte  dentata  ,  manibus 
elo.igatis  multangulis  ,  pedibus  pofiieis  dllatato- 
fo.'iaccis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  7.  p.  417.  n° .  3. 
pi.  16.  fig.  8 . 

Crabe  de  Y  Océan  à  coreelet  large  ,  avec  une 
grande  épine  latérale  ,  à  front  dentelé  &  à  bords 
antérieurs  avec  h'iit  dentelures  ,  à  ferres  alongécs 
angulaires  Se  à  pattes  poftérieures  en  lames  plattcs. 
Vst.Ib. 

Cancer  thorace  l&vi  antice  dentato ,  lateribus 
utrinque  cufpide  validiore  ,  pedibus  intermediis  na- 
titorio-curforiis  ,  pofiieis  natatoriis.  Gronov. 
Zooph.  n°~.  956. 

Cancer  tnanuum  articulis  omnibus  dentatis  ex- 
timo  eptagono.  Osb.  it.  307. 

Cancer  minor }  pedibus  &  ckelis  longijfimis  tenuif 
fimifque  ,  feuta  antice  ferrato  dentata  ,  in  aculeum 
maximum  utrinque  dejinens.  Brown.  Jam.  pag.  421 . 
tab.   41.  fig.l. 

Pagurus.  Rumph.  Muf.  tab.  7.  fig.  R, 

Ses.  Muf.  tom.  ^.tab.  10.  fig.  9. 

Valent.  înd.  vet.  &  nov.  tom.  3.  pag.  417. 
n°.  12Ô. 

Forsk.  Defcrip.  animal.  n°.  37. 

Cancer  pelagicus,  HeRïST.  Cancr.  pag. 1^9. n°. 67. 
tab.   8.  fig.   5j. 

Cancer  fanguinolentus.  Herbst,  Cancr,  p,  161, 
n",  68.  tab.  Z.fig.  }(.  57. 
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Il  eft  allez  grand.  Le  coreelet  eft  plus  larg» 
que  long,  convexe  ,  liiîc  cn-deffus ,  arrondi  anté- 
rieurement ,  muni  de  huit  dents  de  chaque  côté  , 
S:  d'une  épine  longue  ,  forte  fie  pointue  ,  placée  ■ 
derrière  les  dents.  Le  chaperon  eft  large  Se  muni 
de  fix  dents.  La  queue  cft  large  à  fa  bafe  ,  étroi  e 
au  milieu  ,  pointue  à  l'extrémité.  Les  pattes  anté- 
rieures font  anguleufes  ,  prifmatiques.  La  cuille 
eft  munie  à  la  partie  antérieure  ,  de  trois  ou  qua- 
tre fortes  dents,  la  jambe clt  bidentte,  Si  les  pinces 
qui  la  terminent,  font  un  peu  arquées,  pointues, 
&  munies  de  quelques  élévations  a  leur  panie  in- 
terne. Les  fix  pattes  intermédiaires  font  fimplcs. 
Les  poftérieures  ont  la  jambe  Se  le  tarfe  applatis, 
très- larges. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des   deux  Indes. 

M.  Fàbricius  regarde  comme  une  variété  l'infe<?te 
décrit  Se  figure  par  M.  Herbft,  fous  le  nom  de  Can- 
cer Janguina/entus  :  il  diffère  par  trois  taches  d'un 
rouge  ïanguiu  fur  la  partie  poftéricure  du  coreelet. 

3  6,  Crabe  fanguin. 

Cancer  fanguineus. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  obfolete  bidentato', 
fronte  quadriloba  ,  chelis  atris.  FaB.  Mant.  inf, 
tom,  l.pag.  318.  n°.    30. 

Cancer  brachyurus  fanguineus  thorace  Uvi  utrin- 
que obfolete  bidentato ,  chelis  apice  atris.  Lin. 
Mant.  pag.  541. 

Cancer  fanguineus,  Herbst.  Cancr.  pag.  188. 
nc.   81. 

Il  reffemble  au  Crabe  maculé.  Le  coreelet  eft 
lifte,  convexe  ,  muni  de  deux  petites  dents  obtufes  , 
de  chaque  côté.  Le  chapero»  eft  cjuadrilob;:.  Les 
pinces  qui  terminent  les  pattes  antérieures  ,  font 
dentées  intérieurement  ,    &  noires  à  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan. 


37.  Crabe  défenfeur. 

Cancer  deftnfor. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  fpinofo  antice  oBo- 
dentato ,  fronte  quadridentata.  F  a  b.  Mant.  inf, 
tom.  1.  p.  318.  n".  31. 

Il  reffemble  au  Crabe  pélagien  ,  mais  il  eft  un 
peu  plus  périr.  Le  chaperon  cft  coiirr ,  obtus,  & 
muni  de  quatre  petites  dents.  Le  coreelet  cft  liife 
convexe,  plus  large  que  long,  armé  d'une  épine 
forte ,  longue  ,  pointue  ,  de  chaque  côté  ,  &  de 
huit  dents ,  depuis  l'épine  jufqu'aux  yeux.  Les  tarfes 
des  pattes  poftérieures  font   ovales  ,   applaus. 

Il  fe  trouve  dans  les  mets  awftrales. 
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38.  Crabe  armé. 

Cancer  armiger. 

Cancer  thorace  fubUvi  utrinque  oBodentato  fronte 
quinqueloba  ,  brachiis  utrinque  dentatis.I AB.  Mant. 
inf.  tom.  \ .  p.  519.  /z°.  3  5. 

Il  reflemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  précédent ,  mais  le  corcelet  n'eft  point 
épineux  ;  il  eft  un  peu  inégal  &  muni  de  huit 
dents  aiguës  ,  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft 
obtus  ,  &  terminé  par  cinq  lobes.  Les  cuifles  des 
pattes  antérieures  font  comprimées  ,  dentées  de 
chaque  côté.  Les  jambes  font  anguleufes ,  &  les 
pinces  qui  les  terminent ,  font  munies  intérieure- 
ment de   plulicurs  dents. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  auftrales. 

39.  Crabe  porte-lance. 

Cancer  haftatus. 

Cancer  thorace  Uvi  ,  lateribus  oEodentatis  ,  pof- 
tico  maximo  ,  manibus  angulatis.  Fab,  Syft.  ent. 
p.  404.  n° .  li.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  yoo. 
n°.    ij.  —  Mant.  inf. tom.  1.  pag.  319.  n° .  34. 

Il  eft  petit  Le  corcelet  eft  lifte  ,  muni  de  cha- 
que côté  de  huit  dents  ,  dont  la  poftérieure  eft 
très-grande  ,  aiguë.  Les  pattes  antérieures  font  an- 
guleufes avec  les  tarfes  bidentés  ;  ceux  des  pattes 
pofténeures  lont  applatis  ,  ovales. 

Il    fe  trouve   dans  la  Nouvelle-Hollande. 

Le  Cancer  haftatus  de  Linné  ,  cité  par  M.  Fa- 
bricius  ,  diffère  de  celui  ci ,  &  doit  être  placé  dans 
la    troifième  divifion. 

40.  Crabe  vainqueur. 

Cancer  viSor. 

Cancer  thorace  Uvi  lateribus  crenatis  ,  mtdio 
dente  longijfimo  ,  fronte  emargiaata  .Fab.  Spec. 
inf.  tom.  2.  app.  pag.  501. —  Mant.  inf.  t.  1 .  p.  1 19. 
Bî.  3f. 

Cancer   lunaris.  Rumph.  Muf.  tab.  7.  fig.  S. 

Seb.  Muf.  tom,    3.  tab.   10.  fig.   10.    11. 

Cancer  médius  ,  feuta  fubrotunda  variegata  ,  acu- 
Ito  unico  ui/inque  arcuata.  Brown.  Jam.  41 2.  7. 

Cancer  lunaris  brachyurus  ,  thorace  Uvi  utrinque 
medio  latere  unïfpinofo  ,  frontis  /obis  tribus  meaio 
emarginato.  H  e  r  b  s  T.  Cancr.  pag.  140.  n".  49. 
tab.  6.  fig.  44. 

Le  corcelet  eft  lifte  ,  crénelé  ,  &  muni  d'une  dent 
forte  Se  aiguë,  de  chaque  côté.   Le  chaperon  eft 


G  R  A 

tridenté  ,  &  la  dent  du  milieu  eft  un  peu  échanciée. 
Les  pattes  antérieures  font  liftes.  Les  cuifles  font 
munies  d  une  dent  allez  longue.  Les  tarfes  des 
autres  pattes    font  larges. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

41.  Crabe  noyeau. 

Cancer   nucleus. 

Cancer  thorace  Uvi  globofo  ,  andee  utrinque  uni- 
dentato  pofiiee  roftroque  bidentato.  Fab.  Syft.  cnt. 
p.  404.  n°.  13. —  Sp.  inf.  tom.  1.  p.  too.  n° .  14. 
—  Mant.   inf.   tom.    l.  p.  31?.  n°.    }(. 

Cancer  brachyurus  nucleus.  L I  N.  Syft.  nat. 
pag.  1041.  n°.  10. 

Macrochelos.  GeSN.  Hift.  animal.  3.  pag.  ïS6. 

Jonst.  Hift.  nat.  de  exang.  aquai.  tab.  7. 
fig.  1 6. 

Cancer  nucleus.  Sulz.  Hift.  inf.  tab.  51.  fig.  3. 

Cancer  nucleus.  Hirbst.  Cancr.  pag.  87.  no,  8. 
tab.  t-.  fig.  14. 

Il  reflemble  pour  la  forme  Se  la  grandeur  ,  au 
Crabe  craniforme.  Le  corcelet  eft  lifle  ,  convexe, 
prelque  arrondi,  muni  d'une  petite  dent  aiguë, 
de  chaque  côté  antérieurement ,  &  de  deux  dents 
peu  marquées  fur  le  bord  poftérieur.  Le  chaperon 
eft  avancé  &  bident?.  Les  pattes  antérieures  font 
allez  longues.  Les  cuifles  font  couvertes  de  tu- 
bercules. Les  jambes  font  lilles,  &  les  pinces  font 
alonj»'  es  ,  ciliées  ,  aiguës.  La  queue  eft  elabre  , 
prelque   ronde. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée  ,  fur  les 
côtes  de  barbarie. 

42.  Crabe  anguleux. 

•Cancer   angulatus. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  bidentato,  manibus 
longijjimis  Fab.  Mant.  inf.  t.  1.  p.  3  19.  n°.  37. 

Cancer  angulatus.  Pinnant.  Zool.  brit.  tom.  4. 
pi.  j.  fig.  10. 

Cancer  anguluus  ,  thorace  oblongo  ,  lateribus 
amie  e  duo f pi  ao fis  ,  fronte  truncata.  Herbst.  Cancr. 
pag.  8j.  n".  6.  tab.  î.fig-  13. 

Il  reflemble  un  peu  au»Crabe  romboïdal.  Le  cor- 
celet eft  lille  ,  armé  de  deux  épines  aiguës  de  chaque 
côté.  Les  pattes  antérieures  lont  lilles ,  anguleufes, 
deux  fois  plus  longues  que  le  corps;  les  épines  font 
dentées  &  noites  à  leur  extrémité.  Le  tatfe  des 
autres  pattes  eft  mince  Si  aigu. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  européen. 
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45.  Crabe  marbre. 

Cas  cm  marmoreus. 

Cancer  thotace  falzlicùto  utrlnque  tridentato  , 
frotte  crenata  emarg'fnata  ,  brachiis  apia  dilatatis 
dentatis.  ïab.   Manc.   inj.com.    1.  p.  y,y.uu.  58. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  coreckt  cft 
prefque  quarré  ,  piillé  fur  les  côtés.  Le  bord  eft 
tridenté  de  chaque  côté  ,  tronqué,  crénelé  &;  ('chancre 
antérieurement  ;  fa  couleur  cft  mélangée  &:  comme 
marbrée.  Les  cuilïes  des  pattes  antérieures  ,  (ont  di'a- 
tées  &  dentées. à  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve 
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44-  Crabe  Ménade. 
Cancer  Minas. 

Cancer  thorace  hviufculo  utrinque  quinquedentato  , 
carpis  unidentatis.  Fab.  Syji.  ent.  pag  40J.  n".  24, 
—  Sp.  inf.  tom.  i.pcg.  500.  n°.  ij.  —  Mant.  inf. 
tom.  i.  p.  jio.  n".  $9. 

Cancer  brachyurus  Marnas  ,  thorace  Uviufculo 
utrinque  quinquedentato ,  carpis  unidentatis  ,  pe- 
dibtts  ciliatis  ,)  pojlicis  Jubulatis.  Lin.  Svjl.  nat. 
pag.  1045.  i°.  11>  —M.uf.  Lad.  Ulr.  pag.  43  6.  — 
Faun.  fuec.  n°.  1016. 

Cancer  manibus  ventricofis  levibus  unicoloribus . 
1 1 N.  II.  wefirogoth.  173. 

Cancer  thorace  levi ,  antice  dentato  pojlice  con- 
tracliore  ,  pedibjs  natacorio  -  curjoriis  ,  manibus 
*qualibus  longitudine  pedum,   Gkûnoy,    Zosph. 

Cancer  Menas.  Scop.  Ent.   carn.  n».  1123. 

Cancer  anonymus.  Ronbelït.  Pifc.  Lib.  18. 
Cap.  11. p.  567. fig.  i. 

Cancer  Ronde letii.  Jonst.  Hijl.  nat.  de  exang. 
tiquât,  tab.  j.  fig.   10. 

Cancer  marinus  fulcatus.  Rumph.  Muf.  tab.  6. 
fi-O. 

Canfer  marinus  fulcatus .  Petiv.  Amboin.  tab,  1, 
fig-  S. 

Cancer  littoralis.  Bast,  O-ufc.  fubfq.  tom.  1. 
lib.  I.  p.   19.  tab.  a. 

Cancer  Menas.  Pennant.  Zoo/,  brit.  vol.  4. 
tal.l.fig.  j. 

Cancer  Menas.  Herbst.  Cançr.pag.  145.  n°.  c  <. 
tab.  7.  fig.  46. 

Cancer  viridis.  Herbst.  Cancr.  pag.  148.  tab,  7. 
h-  Al- 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  eft  lifle  , 

avec  quelques    enfoncemens   irrégulicrs;    les    côtés 

font  munis  de  cinq   dents  aiguës.    Le  chaperon  eft 

lin   peu  avancé,   &  muni   de  trois   dents  obtufes, 

Hiji.  Nat.  des  Infeiles.  Tome  VI. 


Les  yeux  font  peu  avances.  Les  pattes  antérieures, 
n  peine  de  la  longueur  des  autres  ,  font  lifles  ;  la 
pièce  qui  unit  la  cuiffe  &  la  jambe  ,  cli  munie 
antéïre'uremènt  d'une  dent  aiguë;  les  pinces  (ont 
lilIonnéeS  &  multideptécs  intérieurement.  Les  au- 
tres pattes  font  (impies,  &  les  tarfes  font  lillonés. 
La  queue  cft  formée  de   lix  pièces. 

Le  Cancer  viridis  de  M.  Herbft  ,  ne  diffère  qu'en 
ce  que  fa  couleur  eft  yerdltre. 

11  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée  ,  dans  l'océan 
euiopéen,  &  dans  là  mer  des  Indes. 

4;. Crabe  pygméc. 

Cancer  pygmeus. 

Car.cer  thorace  leviufeulo  utrinque  quinqueden- 
tato  ,  fronce  integerrtma  ,  carpis  unidentatis.  Fab. 
Manc.  inf.  tom.  1.  pag.  3  10.  np.  40. 

Il  reffemblc  beaucoup  au  précédent ,  mais  il  eft 
beaucoup  plus  petit }  &  le  chaperon  eft  entier.  Le  corr 
celet  cft  lifle  ,  couvert  de  petits  tubercules  qui  le  ren- 
dent raboteux;  les  côtés  font  munis  de  cinq  dents  , 
un  peu  moins  aigues  que  dans  l'efpèce  précédente. Les 
pattes  antérieures  font  à  peine  de  la  longueur  des 
autres  ,  &  la  pièce  qui  unit  la  jambe  à  la  cuiffe  , 
cft  munie  d'une  dent  aiguë.  Les  taries  de  toutes 
les  pattes  font  légèrement  lîllonées. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Bretagne  Si  de 
l'Angleterre. 

46.  Crabe  rameur. 

Cancer  depurator. 

Cancer  thorace  levi  utrinque  quinquedentato , 
manibus  apice  comprejjis  pedibus  pojlicis  ovaeis. 
Fab.  Syfl.  ent.  p.  40;.  n".  2j.  —  Spec.  inf.  tom.  1. 
pag.  501.  no.  z6.  —  Manc.  inj~.  tom.  1.  pag.  510. 
««.41. 

Cancer  brachyurus  depurator.  L  I  N.  Syjl.  nat, 
pag.  1043-  »"•  *J. 

Cancer  caninus.  Lin.  Muf.  ad.  fred.  i.pag.  8e, 

Cancer  thorace  levi ,  antice  dentato  ,  pojlice  con- 
tracliore  pedibus  natacoriis ,  manu  altéra,  majore. 
Gronov.  Zooph.  nv.  958. — Act.  Helvet.  c.   445, 

Cancer  pellicus  ,  thorace  hirto ,  inequali ,  utrin- 
que quinquedentato  ,  fronte  obtufe  dentata ,  plancis 
pojlicis  membranaceis  ovaeis  ciliatis.  F  O  R  S  K, 
Defcrip.  animal.  47. 

Le  Crabe  rameur.  Journ.  de  pkjf.  juin,  178S, 
pi.  i.fig.  n. 

Piahc.  Conch.  34.  tab.  î.fig.  7. 
Cancer  latipes.  Rond.  Pifc,  Lib.  iS,   cap.    18. 
P'ë<  56S-tai-  *• 
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Cmccr  ramipes  Barrel.  Icon.  rar.  1187.  fig.  1. 
Lewenoech.  Arc.  nat.  totn.  1.  pag.  496.  fig.  1. 
SEB.Muf.com.  j.tab.  18.  fig.  9. 
Cancer  depurator.  Se  OP.  £flf.  car»,  n».  11 14. 

Cancer  depurator,  Herbst.  Cancri  pag.  148. 
H°.  je.  £<ii.  7-J%.  48. 

Il  refTemble  beaucoup  au  Crabe  Ménade ,  & 
il  a  été  confondu  par  plufieurs  auteurs ,  avec  le 
Crabe  ridé.  Le  corcelet  eft  prefque  en  cœur ,  mu- 
ni de  cinq  fortes  dentelures  de  chaque  côté.  Le 
chaperon  eft  tridenté.  Les  pattes  antérieures  font 
à-peu-près  de  la  longueur  des  autres  ;  la  pièce 
qui  unit  la  cuiffe  à  la  jambe  ,  eft  munie  d'une 
forte  dent;  les  Pinces  font  fortes,  arquées  ,  &mul- 
tidentées  intérieurement. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  européen  ,  &  dans  la 
méditerranée. 

47.  Crabe  fix-denté. 
Cancer  fexdentatus. 

Cancer  tkorace  Uvi  utrinque  fexdentato ,  fronte 
eflodentata,  chelis  fpinofis.  Fab.  Mant.  inf.  corn,  I. 
p.  310.  n°.  43. 

Rumjh.  Muf.  tab.  6.  fig.  P. 

Petiv.  Âmbo'w,  tab.  6.  fig,  6. 

Cancer  fexdentatus.  Herbst.  Cancr.  pag.  153. 
n°.  60.  tab.  y.  fig.  ]x.  ii  tab.  i.fig.  53. 

Il  refTemble  beaucoup  au  Crabe  fauteur.  Le  cor- 
celet eft  liffe  ,  marqué  d'une  ou  de  deux  lignes 
tranfverfales,  enfoncées,  Se  muni  de  fix  dents  aiguës 
de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  muni  de  huit 
dents  aiguës.  Les  pattes  antérieures  font  épineufes  , 
une  fois  plus  longues  que  les  autres;  les  pinces  font 
fortes,  dentées  intérieurement,  rougeâtres.  Les  tarfes 
des  deux  pattes  poftérieures  font  comprimés  & 
ovales. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

48.  Crabe  fauteur. 

Cancer  feriatus. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  quiquedentato ,  manl- 
frus  multangulis  ovatis,  carpis  unidentatis.T ab.  Syft. 
fnc.pag.  40^.  n°.  17.  — Sp,  inf.  tom.  î.pag.  toi. 
n°.  x8, — Mant.  inf  tom,  1.^.310,  n°.  44, 

Cancer  brachyurus  feriatus.  Lin.  Syft.  nat. 
jag.   IC43-  «°.  1#J.  —-M.uf.Lud.  Vlr.pag.  437. 

Cancer  feriatus,  Herbst,  Çançr.p,  1  j  6,  n°,  64. 
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Il  refTemble  beaucoup  au  précédent.  Le  corcelet 
eft  convexe  ,  légèrement  raboteux  ,  un  peu  inégal  , 
plus  étroit  poftericurement ,  muni  de  cinq  dents 
fortes  ,  aiguës  ,  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft 
peu  avancé  ,  &  muni  de  cinq  dents  aiguës  ,  pref- 
que égales.  La  queue  du  mâle  eft  compofée  de  cinq 
articles  ,  dont  les  deux  premiers  courts  &  linéaires  ; 
celle  de  la  femelle  eft  ovale.  Les  pattes  antérieures 
font  courtes  ;  les  cuillcs  font  courtes  ,  fimples  ;  la 
pièce  intermédiaire  eft  unidentée  ;  les  jambes  font 
ovales,  anguleufes  ,  munies  d'une  dent  à  la  baie 
du  tarie  ;  les  pinces  font  droites.  Les  autres  pattes 
font  fimples.  Les  tarfes  des  (ïx  pattes  intermé- 
diaires font  fubulés  ,  un  peu  comprimés  ;  ceux  des 
poftérieures  font  membraneux  &  plus  larges  que  les 
autres. 

Il  fe  trouve   dans  la  mer  des  Indes. 

49.  Crabe  lancifere.  ^ 

Cancer  lancifer. 

Cancer  thorace  fubtuberculato  ,  utrinque  unifpU 
nofo  ,  antice  quadridentaio  ,  pedibus  anticis  lineo* 
latis  pofticis  ovatis.FAB.  Mant.  inf.  lom.  1.  p,  310, 
«°.  45- 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  eft 
ovale,  un  peu  rétréci  poflérieurement  ,  muni  au 
milieu  du  dos  ,  de  fix  tubercules  peu  élevés  ,  de 
quatre  dents  à  fa  partie  antérieure  &  latérale  ,  & 
d'une  épine  de  chaque  côté  ;  la  partie  poftérieure 
a  une  ligne  élevée  ,  au  milieu  de  laquelle  on  re- 
marque une  petite  dent.  Les  pattes  antérieures  font 
courtes ,  &  les  jambes  ont  des  tubercules  nodu- 
leux  ,  prefque  épineux  ;  les  pinces  qui  les  ter- 
minent font  dentées  intérieurement.  Les  fix  pattes 
qui  viennent  enfuitc  ont  leurs  cuiffes  dentées  à  leur 
bord  interne  ,  &  les  jambes  font  munies  vers  leur 
extrémité,  d'une  dent  aiguë,  longue,  prefque  en 
forme  de  pince  ;  le  tarfe  eft  aigu  Se  lancéolé.  Les 
deux  pattes  poftérieures  ont  les  cuillcs  lifles  & 
les  jambes  aiguës  ;  le  tarfe  eft  ovale  &  cilié.  L» 
couleur  de  tout  le  corps  eft  d'un  brun  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  pacifique. 

50.  Grabl  Pagure. 

Cancer  Pagurus. 

Cancer  tkorace  utrinque  obtufe  novempl'cat»  ~9 
manibus  apice  atrls.  ÏAV.Syft.  ent.p.  40J.  n°.  ijj. 
— Spcc.  inf  tom.  t.  pag.  501.  n*.  îj.  -*-Mant,  inft 
tom.  1.  pag.  31!.  fl".  46. 

Cancer  brachyurus  Pagurus.  LiK.Syft.  nat. p.  I04+. 
n°.  17.  —  F aun.fuec.  ad.  a.  «*-'.  102.8. 

Cancer  brachyurus  ,  manuum  digitis  atris.  Lin. 
Taun.  fuec.  tdit.  1 .  n°.  1 144,  —  Muf.  Adol,  J'rid.  fy 
Sj.— It,  Weftrogoth,  173, 
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Cancer  thorace  Uvi  lato  ,  antice  obtufe  dentato ,  ' 
pedibus  fubhirfutis  curforiis  ,    manibus  inflatis  bre 
vibus  ,   digitis  atris,    GrONOV.  Zooph.   n°.  967. 
—  Ad.  Helvet.  tom.  s- pag.  j6i.  n".  446. 

Cancer  marinus  rotundus  major  var'egatus.  Acla 
nat.  curiof.  tom.  i.pag.  5 1  j.  tait.  10.  b-fig.  I« 

Cancer  muas.  R.ONDEL.  Pifc.  lib.  18.  cap.  14, 
pag.  f  60.  fig.  1. 

Bradlet.  Nat.  tab.  ).fig<  4» 

Muf  Besi.er.  tab.  18. 

Cancer  Pcgurus.  PennanT.  Zool.  brie.  tom.  4. 
tab.  i.fig.  7. 

Cancer  Pagurus.  HeRBST,  Cancr. pcg.  \6^.  n°.  71. 
tab.  9.  fig.  59. 

Mikasi.  Diffère.  Nap.  177J.  fig.  l,  4. 

Koestlin.  Lett.  hijl.  nat.  ijlc d'Elbe. pag.  1 1  y . 

II  eft  affcz  grand.  Le  corcelet  effc  liffe,  muni 
de  chaque  côté,  de  neuf  dentelures  obtufes  ,  plifTées. 
Le  chaperon  eft  peu  avancé  &  muni  de  cini] 
dents.  Les  pattes  antérieures  font  a  peine  de  la 
longueur  des  autres  &  lilTr<  ;  les  pinces  q 
terminent  font  noires  &  dentées  intérieurement. Les 
autres  pattes  font  limples  &  ciliées. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  euiopéen  &  dans  la 
méditenanée. 

ji. Crabe  voûté. 

Cancer  fomicatus. 

Cancer  thorace  intquali  ,  angulis  poflicis  dila- 
tais crenalis  ,  roftro  depreffo  acuto  ,  manibus 
dentato-criftatis .  Fab.  Spec.  inf.  app.  pag.  501. — 
Mant.  inf.  tom.  I.  pag.  311.  n°.  47. 

Cancer  fomicatus.  Herbst.  Cancr.  pag.  104. 
n".   96.  tab.   13.  fig.  79.  io. 

Il  eft  petit.  Le  corps  eft  plus  large  que  long, 
muni  de  quatre  tub.rcules  à  fa  partie  (upérieure. 
Les  côtés  font  un  peu  dilatés ,  convexes  en  - 
delliis ,  concaves  en  -  delTous  ,  muni  de  plufiturs 
dentelures  aiguës  ,  antérieurement.  Le  chaperon  eft 
avancé  ,  uni ,  courbé  ,  terminé  en  pointe  Se  cré- 
nelé fur  les  côtes.  Les  pattes  antérieures  font  allez 
grofles  :  les  cuiiTes  font,  comprimées,  dentées  d'un 
côté ,  dilatées  de  l'autre  ;  lesjambes  font  triangu- 
laires, Se  l'angle  ar  rérieur  efr  muni  de  trois  dents; 
le  fupérieur,  de  fix  ;  les  pinces  font  courtes  &  ar- 
quées.   Les  autres  pattes  font  petites  &  ciliées. 

Il  fe  trouve  àTranquebar, 
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<t.  Crabc  onze  dents. 

Cixcir  undecimdentjius. 

Cancer  thorace  fubUvi  utrinque  undecimdentato  : 
dentibus  crenulatis  ,  roftro  tn dentato ,  digitis  aj  ice 
atris.  F  a  b.   Manu    irtf.   tom.    1.  pag.  5 1 1 .  s9.  48. 

Cancerundccimdcntzras  thorace  granulato  :  latcri- 
bus  utrinque  undccimdentatis ,  ponte  jcpicmdcntata  , 
manibus  granu&tîs  fpinofis  :  digitis  atris  ,  pedibus 
vi  tops.  Herbst.  Cancr.  pag.  181.  /z".  73.  tab.  10. 
fig.   60. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Crabe  *ameur.  Le 
coreekt  cft  »»  peu  velu  ,  inégal ,  muni  de  chaque 
côté  de  onze  dents  aiguës  ,  dentelées.  Les  pattes 
(ont  velues  ,  limples  ;  les  deux  antérieures  font 
légèrement  granul.es  &  munies  de  quelques  petites 
épines;  les  pinces  font  noires,  un  peu  arquées, 
intérieurement   dentées. 

H  fe  trouve  dans  les  mers  de  l'Amérique  feptca- 
uionale. 

53.  Crabe  denté. 

C.incer  dintatus. 

Cancer  thorace  utrinque  in nqualitex dentato  }fronte 
truncata  fijfa. 

Cancer  dentatus.  HeRBST.  Cancr.  p,  i%6.  n°.  79.. 
tab.   1  1.  fig.  66. 

Il  reflèmble  un  peu  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Crabe  granulé.  Le  corcelet  eft  convexe, 
plus  large  que  long  ,  armé  de  chaque  côté  ,  de 
pluîîeurs  dentelures  a:gucs  ,  d'inégale  grandeur.  Le 
chaperon  eft  peu  avancé,  tronqué  ,  &  légèie- 
ment  fendu  au  milieu. 

11  fe  trouve  dans  l'océan  Indien. 

54.  Crabe  grjfhulé. 

Cancer  granulatus. 

Cancer  thorace  fubnodofj  cenato  ,  anguHs  pcfil- 
cis dilatato quinque-dentalis ,  mamous  cri  ji  ans.  Fab. 
Syft.  eut.  pag.  40(5.  n°.  19. — Spec.  inf.  ton:,  r. 
pag.  toi.  n0.  jo.  — Mant.  inf.  tom.  l.pag.  311. 
«°.  49. 

Cancer  brackyurus  gramrhtus  thorace  Uvi  cre- 
nulato  angulis  poflicis  dilatato  -  quinquedentatis 
pojliceque  fultruncato  ,  imanièus  ciiftutis.  Lin. 
Syft.  nat.  pag.   1045.  n°.  %6. 

Cancer  thorace  Uvi  bifulcato  rugofo  latijpmo  , 
poftice  dentato  dilatato  ,  pedes  contegente ,  mani- 
bus fuperne  crijlatis.  Gronov.  Zooph.  n".  î/61. 

Cancer  maximus  fuèvermcofus  ,  chelis  majorions 
compiejfts  dentatts.  Brown,  Jum.  pag.  411, 
X  1 
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Cancer  urfus.  Rondel.  Pifi.  lib.  l$.  cap'.  17. 
pag.   J64. 

Cancer  chelis  crajfiftmis.  Catesby.  Carol.  t.  2. 
tab.   }<>. 

M  a  rgr  av.  Brafil.  lib.  $.cap.  19.  pag.  18. 

PlSO.  Jï/Jî.  wrf.  £>il£.  7J, 

Sachs.  Gammar.tab,  j. 

Jonst.  Z?£  exang.  aquat.  tab-y.fig.  I. 

Cancer  granulatus.  Herbst.  Cancr. pag.  ioç>. 
n°.  51.  rai.  n.fig.  7$.  76. 

Il  eft  plus  large  que  long,  convexe,  granulé; 
les  côtés  (ont  dilatés,  concaves  en -delïous,  munis 
4e  fix  ou  fept  dents  aiguës  ;  vers  la  partie  pofté- 
rieure ,  on  remarque  de  petits  points  élevés.  Le 
chaperon  eft  étroit  ,  un  peu  avancé  &  bifide.  L'or- 
bite de  l'œil  eft  élevé  fupérieurement.  Les  pattes 
antérieures  font  très-grolTes  ;  lescuifles  font  courtes, 
triangulaires,  tuberculées  &  ciliées  antérieurement  ; 
les  jambes  font  larges  ,  triangulaires  ,  tuberculées 
&  granulées  antérieurement  ,  munies  fupérieu- 
rement de  quatre  ou  cinq  dents  aiguës ,  repré- 
fentant  en  quelque  forte  une  crête  de  coq  :  la  partie 
inférieure  le  prolonge  en  avant ,  &  fotme  avec  le 
tarfe  une  pince  munie  de  fortes  dents.  La  forme 
du  corps  couverte  de  tubercules  ,  a  fait  donner 
a  cet  infecte  ,  par  le  peuple  de  la  Provence  &  du 
Languedoc ,  le  nom  patois  de  Migrane ,  qui  ligni- 
fie  grenade  en  français. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  &  dans  la  méditerranée. 
Ce  Crabe  ne  s'approche  pas  du  rivage,  &  on  ne 
peut  le  prendre  qu'en  s'enfonçaut  un  peu  dans  la 
mer. 

5j.  Crabe  tubercule. 

C.tNcrs.  tubcrculatus. 

Cmcer  thorace  nodofo  muhidentato  :  angulis  pof- 
treis  dilatatis  crenato  dentalis  ,  manibus  dentatis. 
Fab.  Mant.  inf.  tom.   i.p.  311.  n°.  50. 

Il  rcflemble  beaucoup  au  précédent.  Le  corcelet 
eft  très  -  convexe  ,  muni  de  plufieurs  tubercules 
élevés  &  de  deux  lignes  longitudinales  enfoncées  ; 
le  bord  latéral  anrérieur  eu  multidenté  ;  le  bord 
latéral  poftérieur  eft  dilaté  ,  concave  en-delfous  &c 
muni  de  cinq  dents  crénelées.  Le  chaperon  eft  court, 
obtus  ,  avec  les  bords  un  peu  relevés.  Les  pattes 
antéiieurcs  font  groilcs  ;  les  cuifTes  font  courtes, 
lifles  ,  avec  le  bord  antérieur  trèsdilaté  ,  élevé  j 
la  pièce  intermédiaire  eft  noueufe  ,  aiguë  ;  les 
jambes  dont  noueufes  ,  tetminées  fupérieurement 
pat  des  dçntclurçs  en  forme  de    crête  }  les  pinces 
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de  la  droite  font  en  feie  intérieurement  & ;  n'ont  poinC 
de  dent  ;  la  gauche  a  fon  ptolongement  court  , 
denté  ,  élevé  à  la  bafe  ,  Se  le  tarie  un  peu  plus 
long  ,  arqué ,  muni  à  fa  bafe  ,  d'une  dent  alongée  , 
obtute,  courbée  :  les  auttes  pattes  font  (impies  j  les 
tarfes  font   ftriés ,   rouges  à   leur  extrémité. 

Il   fc  trouve  dans   la  mer  pacifique. 

j-6.  Crabe  Lophos. 

Caxcer  Lop'ios. 

Cancer  thorace  Uvi  bifulcato  crenato  ,  utrinque 
dilatato  quadridentato  ,    margine  pojlico  Jexdentato. 

Cancer  Lbphos  thorace  bifulcato  crenato ,  an- 
gulis pofticis  dilatato-quaiuordentatis  ,  nurgine 
poflcriore  fexdentato  granulato  ,  manibus  criflatis. 
Herbst.  Car.cr.  pag.  101:  n°.  93.  tab.  lyfig.  77. 

Il  re/Terrible  beaucoup  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Crabe  granulé.  Le  corcelet  eft  convexe, 
prefque  liflé,  marqué  de  deux  filions  longitudinaux; 
les  bords  antérieurs  font  crénelés  ,  &  le  pofté- 
rieur eft  muni  de  fix  dents  aiguës  ,  crénelées  ;  les 
côtés  font  dilatés  &  munis  de  quatre  dents  longues, 
fortes  &  aiguës.  Les  pattes  antérieures  font  groiles  , 
&  les  jambes  terminées  fupérieurement  en  forme  de 
crête. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan. 

j7.  Crabe  annulaire. 

Cakcik  annularis. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  crenato  ,  manibus 
angulcfis   criftatis  pedibus  annulis  rubris. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Crabe  bronzé.  Le  corcelet 
eft  plus  large  que  long  ,  li/Ië,  convexe,'  tout  cou- 
vert de  points  Si  de  petites  lignes  tranfverfales , 
d'un  rouge  brun  ;  les  côtés  font  légèrement  dentés  , 
&  chaque  dent  eft  crénelée  ;  la  partie  poftérieure  eft 
retrécie  ,  entière  j  le  chaperon  eft  peu  avancé  & 
tronqué.  Les  pattes  antérieures  font  gtofTes  &  affez 
courtes;  les  cuifTes  fon:  liffes,  triangulaires  ,  avec 
quelques  légers  tubercules  fur  les  angles;  la  pièce 
intermédiaire  a  quelques  petits  tubercules  à  fa  par- 
tie antérieure,  elle  eft  liffe  &  plane  intérieurement; 
la  jambe  eft  convexe  extérieurement  Se  munie  de 
quelques  lignes  longitudinales,  tuberculées:  la  partie 
fupérieure  eft  terminée  en  une  petite  crête.  Les 
auttes  pattes  font  lifles ,  5c  ornées  de  quelques  ta- 
ches annulaires ,  d'un  rouge  brun;  le  tarfe  eft  obfcui. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  Iudiea. 

58.  Crabe  Calappa. 
Cjxcex  Calappa. . 
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Cancer  tkorace  hvi  crenulato  ,  an^ulis  poft'tcls 
dilatato  intcgerrimis  ,  manibus  crifiatis .  Fab.  Syft. 
ent.p.  40^.  n°.  jo.  —  Spec.  inf.  tom.  i.  pag.  jOi. 
n°.  j  i .  —  Mant.  inf.  tom.  x.  p.  j  1 1 .  n°.  5  1 . 

Cancer  Calappa  hrackyurus  ,  thorace  ftrigis  fub- 
imbricato  gibbo  antïce  trilobo.  Lin.  Syft.  nat. 
pig.   1048.  n°.  ri.  —  Muf.Lud.  Ul'-.p.  44S. 

Cancer  thorace  brtvi  tubcratlato  mutlco  convexo 
'■■■>  pofiice  dilatato,  pedes  contcgente  ,   mani- 
bus  Juperne  crijï.uis.  G.iONOV.   Zooph.  n°.  9J9. 

Cancer  calappoïdcs.  Rumph.  Muf.  tab.  1 1  .'fig.  25  • 

Seb.   Muf.  tom.  3.  tab,   29.  fig.  7.  8. 

Petiv.  Gaiopk.  tab.   jj.  fig.   ir. 

Cancer  Calappa.  Herbst.  Cancr.p,  \p6.n".i%. 
tab.  12.jfe.e73.74. 

I!  reflcmble  aux  précédens.  Le  corcelct  eft  très- 
convexe  ,  liile,  avec  quelques  petires  ftries  traof- 
vcrfalcs  à  la  partie  fupéiieure  ;  le  bord  antérieur 
eft  crénelé,  &  les  côtés  font  dilatés,  convexes 
en-dc(Tous,  entiers,  fans  aucune  dent.  Le  chape- 
ron cl  étroit  &  bidenré.  Les  pattes  antérieures  font 
tits-grofles  ;  la  jambe  eft  terminée  fupéricurement 
en  crête  de  coq.  Les  autres  pattes  font  flmples ,  6c 
les  tarfes  font  fubulés  Se  filionés. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  de  l'Amérique  méri- 
dionale. 

j?.  Crabe  Philargus. 

Cancer  Philargus. 

Car.ccr  tkorace  lécvi  integerrimo  convexo  poftlce 
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quindecimdentato. 


Cancer  thoracè  Uvi  utrinque  quittquedentato  : 
dente fecundo  tertioque  bifidis  y  fronte  manibus  mul- 
tifpinofis.  Fab.  Mant.  inf.  t.  1.  p.  jn.  n°.  51. 

Cancer  fpinifrons  tkorace  lateiibus  fex  fpinofo  , 
fronte  multis  dentibus  obfua  ,  manibus  verruco/o-fpi- 
nops  ,  digitis  omiibus  obfcure  caftaneis.  Herbst. 
Cancr.  p.   18;.  72^.  7S.  tab.  ïi.  fig.  6;. 

îl  reffemblc  aux  précédons.  Le  corcelct  eft  lillc  , 
prcfque  épineux  à  fa  partie  antérieure  ,  muni  de 
cinq  ou  ïix  dents  ,  de  disque  côté  ,  antérieure- 
ment. Le  chaperon  eft  large  ,  nuiltidenté  ,  bifide  au 
milieu.  Les  pattes  antérieures  font  gtolles  Se  armées 
de  pluficuics  épines  ;  les  pinces  font  rortes,  arquées  , 
noires.  Les  autres  pattes  font  fimples. 


Il  fc  trouva. 


Cancer  brachyurus  Philargus.  Lin.  Syfl.  nat. 
p.  1041.  «°.  16.  — Muf.Lud.  Ulr.pag.  431. 

Cancer  Philargus.  Hirbsi.  Cancr,  pag,  103. 
**■  ?4« 

Il  reiremble  au  Crabe  Calappa.  Le  corcelet  eft 
convexe,  lilTe,  avec  deux  dépremons  longitudinales; 
il  eft  arrondi  &  à  peine  crénelé  à  fa  partie  anté- 
rieure, large  &  armé  de  quinze  dents  poftéricure- 
ment.  Le  chaperon  eft  très-obtus  Se  échaocré.  Les 
jambes  des  pattes  antérieures  font  larges  ,  com- 
primées ,  années  d'une  dent  à  leur  baie  inférieure  , 
6V  terminées  fupérieure'metit  en  une  crête  formée 
de  huit  dents  parallèles. 

Il  fe  trouve  dans    les  mers  d'Afic, 

60.  Crabe  fpinifront, 
Cancer  fpinifrons. 


6t.  Crabi  bronzé. 

Cancer  tneus. 

Cancer  thorace  rugoftjfimo  obtufo  utrinque  quadri- 
lobo.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  406.  n°.  51.  —  Sp.  inf. 
tom.  1.  pag.  501.  nQ .  31.  — Mant.  inf.  tom.  1. 
p.  V.i.  n°.<z.. 

Cancer  brachyurus  &neus.  Lin.  Syft.  nat. p.  1048, 
n°.  j4. — Muf.  Lud.  Ulr.pag.  45  [. 

Cancer  &neus,  Rumph.  Muf.  tab.  M. fig.  4» 

Seb.  Muf,  tom.  3.  tab.  19.  fig.  17. 

Cancer  tneus.  Herbst.  Cancr.  p.  1*3.  n°.  70. 
lab.    io.  fig.  58. 

Il  eft  de  la  grandeur  des  précédens.  Le  corce- 
celet  eft  plus  large  que  long  ,  marqué  à  fa  partie 
fupérieure  de  plulieurs  enfonccinens  irréguliers , 
profonds,  &  d'élévations  convexes,  obtules,  iné- 
gales, prefque  imbriquées,  &  muni  de  chaque  côté, 
de  quatre  lobes  larges ,  peu  marqués.  Le  chaperon 
eft  obtus  &  un  peu  échàncré.  Les  pattes  antérieures 
font  grofl'es  ,  très-raboteufes ,  tuberculées,  termi- 
nées par  des  pinces  noirâtres  ,  fillonnées  ,  intérieu- 
rement dentées ,  arrondies  ,  écroutées  à  leur  extré- 
mité. Les  autres  pattes  font  raboteufes  ,  alLz 
o-roites,  un  peu  comprimées.  Tout  le  corps  elt 
loullàtre  &c  marqué  de  petites  taches  rougeâttes, 

• 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des   Indes. 

éi.  Crabe  déprimé. 

Cancer  deprcjfus. 

Cancer  thorace  fubl&vî  utrinque  quadridentato , 
femoribus  unidentatis  3  unguibus  fubtus  ferratisi. 
Fab.  Syft.  tnt.  pag.  40C.  n? .  3 1.  —  Sp.  inf.  t.  1. 
p.  501,  n°.  )i.—Mant.  inf,  t,   L.pag.  312.  n°.,  54, 
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Cancer  deprejfus.  Herbst.  Cancr.  pag.    il 7. 

n°.  36.  tab.  3.  ftg.  3j.  a.  b. 

Il  eft  petit  ,  déprimé  ,  mélange  de  gris  &  de  fauve. 
Le  chaperon  eft  quadriride.  Le  corcelet  eft  muni 
de  chaque  côté  ,  de  quatre  dents  aiguës.  Les  pattes 
antérieures  font  petites.  Les  «liftes  des  autres  pattes 
font  unidentées  à  leur  extrémité,  &  ont  une  tache 
noire  ,  au  milieu  de  leur  partie  fupéricure  ;  les 
tarfes  font  fortement    en  feic. 

Il  fe  trouve  dans  la    mer  méditerranéc. 

$3. Crabe  fémoral. 

Cancer  fémorales. 

Carcer  thorace  Uvi  piano  utrinque  tridentato , 
femoribus  anticis  apice   dilatatis  quadridentatis. 

Le  corps  a  environ  un  pouce  de  large  &  dix 
lignes  de  long.  Il  eft  lifle  ,  ptefque  quarré,  applati, 
muni  de  trois  dents  aiguës,  de  chaque  côté.  Le 
chaperon  eft  large  ,  tranchant.  Les  pattes  anté- 
rieures font  un  peu  plus  courtes  que  les  autres. 
Les  cuises  font  un  put  dilatées ,  comprimées  ,  & 
cjuadridentées  antérieurement  ;  la  pièce  intermé- 
diaire a  une  dent  au  milieu  de  fa  partie  antérieure. 
Les  cuifles  des  hx  pattes  intermédiaires  font  ter- 
minées par    une  petite  dent. 

Il  fe  trouve  fur  les  rivages  de  la  mer  méditer- 
rannée. 

64.  Crabe  Ochtode. 

Cancer  Ochtodes, 

Cancer  thorace  Uvi  in&quali  utrinque  ohtufe 
dentato  ,  rofiro  bifido  ,  chelis  verrucofis.  ïab.  Mant. 
ènf.  tom.  1.  p.  312..  n°.  55. 

Cancer  Ochtodes  thorace  Uvi  lateribus  verruco- 
fis ,  fronte  biloba  brachiis  carpis  manibus  digitisque 
verrucofis.  Hiubst.  Cancr. pag.  I58.no.  66.  tab.  8. 

H-  54- 

Il  reffemble  au  Crabe  Ménade  ,  mais  il  eft  un 
peu  pius  petit.  Le  corcelet  eft  lifle  ,  un  peu  inégal , 
muni  de  chaque  côté  ,  de  quatre  ou  cinq  dents 
courtes,  obtufes.  Le  chaperon  eft  obrfts  ,  bifide. 
Les-  pattes  antérieures  font  grofîes ,  couvertes  de 
tubercules  verruqueux  ,  affez  gros.  Les  autres  pattes 
font  (impies. 

Il   fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

éj.  Crabe  laiteux. 

Cancer    latlatus. 

Cancer  thorace  Uvi  utrinque  ferrato  quairilobo' , 
manibus  ovatis  Uvibus, 
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Canctr  brachyurus  laftatus.  L  J  N.  Syft.  nat. 
p.  1041.  n°.  ii.  —  Muf.  Lud.  Ulr.p.  435. 

Le  corcelet  eft  prefque  rond ,  lilTe ,  inégal ,  rouge, 
taché  de  blanc  ,  muni  de  chaque  côté ,  de  quatre 
lobes ,  dont  les  antérieurs  plus  larges.  Le  chaperon 
eft  un  peu  avancé  ,  prefque  échancré  au  milieu. 
Les  pattes  antérieures  font  courtes  ;  les  jambes 
font  ovales  Se  liffes  ;  les  pinces  font  droites  &  obf- 
cures.  Les  autres  pattes  fontalfez  larges;  les  tarfes 
fout  fubulés  ,  &  très -velus  à  leur  partie  interne 
&  externe. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer   des  Indes. 

66.  Crabe  iftrien. 

Cancer  iftrianus. 

Cancer  thorace  fuborbiculato  Uvi  utrinque  bidtn- 
tato  ,  fronte  tridentata  dente  medlo  majore. 

Cancer  iftrianus  brachyurus  ,  theract  fuborbicu- 
lato Uvi  utrinque  bidentato  :  apice  incer  ocutos 
dentibus  tribus  mtdio  majore.  Scor.  Enc.  carn. 
n".  1131, 

tancer  hiftri&.  Herbst.  Cancr.  pag.  974  n°.  17. 

Il  eft  très-petit.  Le  corcelet  eft  prefque  orbi- 
culaire  ,  peu  convexe  ,  iifle,  glabre  ,  armé  de  deur 
dents  de  chaque  côté  ,  dont  l'antérieure  eft  plus 
grande  ,  tronquée  &  dentelée.  Le  chaperon  eft 
muni  de  trois  dents ,  dont  l'intermédiaire  plus 
grande.  Les  pattes  antérieures  font  plus  grefles  que 
les  autres  ;  les  cuifles  font  terminées  par  une  d.nt 
allez  grofle  ;  la  pièce  intcrmédiaiie  eit  bidentée  à 
fa  partie  inférieure  ;  les  jambes  font  lancéolées , 
plus  longues  que  les  cuiffes,  comprimées,  poirt- 
tillées  ;  les  pinces  font  droites.  Les  tarfes  des  au- 
tres  pattes  font  épineux  en-deflbus. 

Il  fe  trouve  dans  la  méditerranée  près  de  Li» 
vourne. 

67.  Crabe  inégal. 

Cancer  \naqualis. 

Cancer  thorace  tranfverfe  ovato  ina.quali  utrinque 
fubquadridentato  ,  manibus  ovatis  Uvibus. 

Il  eft  très  -  petit.  Le  corcelet  eft  ovale  ,  plu» 
lat"e  que  long  ,  irrégulièrement  fîllonné  à  fa 
partie  fupérieure  ,  &  muni  de  quatre  dents  peu  mar- 
quées ,  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  coupé  , 
prefque  échancré  au  milieu.  Les  pattes  antérieures 
font  liffes  ,  allez  groffes  ;  les  jambes  font  ovales , 
un  peu  renflées.  Les  autres  pattes  font  liftes ,  allez 
courtes. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal ,  i'ov.  il  a  été  apporté 
par  M.  Geoffroy  ,  fils. 
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'*  *  *  Corcelct  hirijfé  ou  épineux  en-dejfut.  f 

'6$.  Crabe  égagropile. 

Cancer  tgagropila. 

Cancer  thorace  globofo  mutlco  ,  hirfutiftîmus  , 
digitis  nuits  in  tus  dentatis.  Fab.  Mant.  inj.  t.  I. 
pag.  31}.  no.   j6. 

Il  eft  petit ,  tellement  couvert  de  poils  roides, 
ferrés,  d'un  gris  obfcur ,  que  les  pattes  font  à 
pei.ie  diftindes.  Le  corcclet  eft  globuleux  ,  fans 
dentelure.  Le  chaperon  a  deux  petites  dents  à  peine 
avancées.  Les  antennes  antérieures  font  fétacées,  ve- 
lues ,  prefquede  la  longueur  du  corps.  La  queue  eft 
Velue,  bollue.  Les  pattes  antérieures  font  très-velues, 
avec  les  pinces  glabres  ,  quadridentées  intérieure- 
ment. Les  aurres  pattes  font  très  -  velues  3  avec  le 
tarfe  nud,  arqué,  aigu. 

1 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  auftrales. 

69.  Crabe  Dormia. 

Cancer  Dormia. 

Cancer  hirfutus  thorace  utrinque  dentato ,  pedibus 
pofticis  u,nguibus  geminis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  40J. 
n°.  16. — Spec.  inf.tom.  j.p.  foi/m*.  17. —  Mant. 
inf.  tom.  I.  p.  310.  n°.  42. 

Cancer brachyurus Dormia,]_\n.  Syfl.nat.p.  i043« 
if*.  i+.—Amcen.  acad.  tom.  6.  pag.  413.  n°,  96. 

Cancer  lanofus.  Rumph.  Muf.  tab.  n.fig.  I. 

Seb.  Muf.  tab.  iS.fig.  1.  }. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Crabe  granulé.  Tout  le 
corps  eft  hérillé  de  poils  roides  ,  ferrés  ,  d'un  gris 
obfcur.  Le  corcelet  eft  convexe  ,  inégal ,  muni  de 
trois  ou  quatre  dents  de  chaque  côté.  Le  chaperon 
eft  étroit ,  muni  de  deux  dents  obtufes.  Les  antennes 
antérieures  font  minces  ,  fétacées ,  glabres.  Les 
pattes  antérieures  font  terminées  par  des  pinces 
glabres  ,  d'un  blanc  rougeâtre  ,  &  multidentées  à 
leur  extrémité.  Les  deux  pénultièmes  pattes  font 
rres-courtes  ;  les  deux  dernières  font  un  peu  plus 
longues  ,  appliquées  contre  la  partie  fupérieure  du 
corps  ,  &c  terminées  par  deux  ongles  fins  ,  aigus. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien, 

70.  Crabe  cylindrique. 
Cancer  cy/indricus. 

Cancer  thorace  bifulcato  laterlbus  d'datato  cylin- 
ir'icis  apice  fpinofis.  Fab.  Gen.  inf.  mant. p.  14.8. 
— S>.  inf.  tom.  1.  pag.  j  01,  n°.  ]^.  —  Mant,  inf. 
fem.i.p,  jij.  ni.  i7. 
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Cancer  eylindricus.  Herbst.  Car.er.  pag:  io8« 
n°.  19.  tab.  i.fig.  19.  jo.  31.  , 

Ce  Crabe  a  une  forme  fingulière.  Le  front  eft 
obtus  &  cannelé.  Le  epreelet  eft  globuleux ,  mar- 
qué de  deux  filions  longitudinaux  &  d'uu  autre 
tranfverfal  antérieur ,  couvert  de  poils  roides  , 
ferrés;  les  côtés  font  très- prolongés,  prelque  cylin- 
driques, terminés  par  une  épine  forte,  aiguë,  Se 
couverts  de  points  élevés ,  rougeâttes.  La  queue 
eft  blanchârre  ,  raboteufe  ,  &  marquée  de  deux 
filions  longitudinaux.  Les  pattes  antérieures  font 
minces,  lifTes. 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

71.  Crabe  Chabrus. 

Cancer  Chabrus, 

Cancer  thorace  hirto  fuborbiculato  mutîco  ,  ma-i 
nibus  ovatis  muricatis.ï ab.  Syft.  ent.  p.  407.  n°.  54. 
— Spec.  inf,  tom.  î.p,  503./10.  }6.  —  Mant.  inf. 
tom.  i.p.  jij.n0.  j8. 

Cancer  brachyurus  chabrus.  Lin.  Svft.  nat. 
pag.  1044.   n".  xi. — Muf.LuU.  Ulr.pag.  458. 

Cancer  chabrus.  HerbsJt.  Cancr.  pag.  208. 
n°.  98. 

Le  corcelct  eft  prefque  orbiculé,  un  peu  ap- 
plati,  de  la  grandeur  d'une  noix,  rout  couvert  de 
poils  courts  ,  ferrugineux  ,  muni  de.'chaque  côté  , 
de  quatre  dents  aiguës.  Le  chaperon  eft  muni  de 
trois  dents  courtes  :  l'intermédiaire  eft  arrondie 
&  déprimée.  Les  pattes  antérieures  font  muriquées  ; 
les  jambes  font  ovales  &  fillonnées,  muriquées,  Se 
légèrement  tuberculées  ;  les  tuifles  des  autres  pattes 
font  ovales,  comprimées,  larges,  antérieurement 
en  feie  ;  les  tarfes  fontfimples,  armés  en-deilous  , 
de  deux  rangées  de  piquans. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  des  Indes  orientales^ 

f  t.  Crabe  laineux. 

Cancer,  lanatus. 

Cancer  thorace  h':r:o  rugofo  utrinque  dentata  ^ 
roftro  bidentato.  Fab.  Syft.  ent.  p.  407.  n".  ;  t.— 
Sp .  inf.  tom.  1.  p.  joj .  n".  37.  —  Mant.  inf  tom.  1. 
p.W.n».^. 

Cancer  brachyurus  lanatus  ,  thorace  hirto  rugofo 
utrinque  unidentato  ,  roftro  bidentato.  Lin,  Syft, 
nat.  pag.  1044.  n° '.  19. 

Cancer  lanatus.  HeRBST,  Cancr.pag.  l%9.n9,  81. 
tab.    1  !■  fig.  67 • 

Cancer  Facchino  ,  thorace  livi  integerrimo  t 
antice  oBodentato.HzRBU.Cançr.pag.  150, n".  83. 
(ab.li.fig.6S,  " 
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Il  eft  d'une  grandeur  moyenne.  Le  «orps  eft 
déprimé  ,  inégal,  prefque  arrondi,  velu,  tronqué 
antérieurement*  &  muni  d'une  dent  aiguë,  de 
chaque  côté  ,  à  l'angle  extérieur  des  yeux.  Les 
patres  antérieures  font  petites  ;  les  cuiiles  font 
tiliées,  &  les  pinces  dentées.  Le6  deux  paires  de 
pattes  qui  fuivent  font  grandes  Se  ciliées.  Les 
quatre  pattes  poftérieures  font  petites,  courtes,  Se 
jtrminées   par  un  ongle  crochu. 

M.  Fabric  us  a  regardé  le  Cancer  Facchino  , 
décrit  &  figuré  par  M.  Herbft,  comme  une  fini  pie 
variété  du  Crabe  laineux.  ►    - 

Il  fe  trouve   dans  la  mer  méditerranée. 

75.  Crabe  reafearron. 

Cancer  mafcarronjius. 

Cancer  thorace  fubUvi  ovato  mutico  ,  rofiro  bifiio  : 
loHs  bidentatïs.  Fa  b.  Mant.  inf.  t.  î.pag.  515. 
n°.  60. 

Cancer  planatus.  Sulz.  Hifi.  inf.  tab.  3 1.jfo.  I. 

Cancer  mafearrene.  HerbSt.,  Cancr.  pag.  191. 
n?.  84.  tab.  H.-fig.  6ç). 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  précédent,  au- 
quel il  reilcmble  beaucoup.  Le  corps  eft  ovale, 
inégal,  prefque  liiïe,  Se  muni  d  une  dent  à  l'angle 
extérieur  des  yeux.  Le  chaperon  eft  bifide,  Se  cha- 
que diviiîon  eft  bidentéc.  Les  pattes  antéiicures 
font  petites  &  liftes.  Les  quatre  pattes,  qui  fuivent 
font  longues  5c  liftes.  Les  quatre  poftérieures  font 
courtes  Se  terminées  par  un  ongle  crochu. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée 

74.  Crabe  noduleux. 

Cancer  nodulcfus. 

Cancer  thorace  nodulofo ,  utrinque  unidentalo , 
rofiro  lobato. 

Cancer  frafeone  thorace  fublarvato ,  no.iofo  , 
latetibus  inzegris  ,  antice  lobato  dentato.  Herbst. 
Cancr.  p.  iji.  n°.  85.  tab.  u.fig.  70. 

Il  reffemble  un  peu  aux  précédens  Le  coreelet 
eft   inégal,  couvert  de   quelques    tubercules  sros  , 

S»       '  ■        1,  1  r  '  °         *\ 

arrondis  ,  Se  muni  d  une  dent  rorte  ,  aiguë  ,  a 
l'angle  extérieur  des  yeux.  Le  chaperon  eft  terminé 
par  quatre  lobes  courts ,  obtus.  Les  pattes  anté- 
rieures font  courtes,  velues;  les  quatre  fuivantes 
font  longues  Se.  velues  ;  les  quatre  dernières  font 
courtes,  velues  &  terminées  par  un  ongle  crochu. 

Il  fe   trouve. 

7j.  Crabe  mafqué, 
Cancer  perfonatus. 
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Cancer  thorace  kirto  intquali  utrinque  quinqui- 
denfhto  _,    rofiro   quadndentato  ,  antennis  longis.     . 

Cancer  brachyurus  perfonatus,  thorace  kirto  in<t- 
qua/i  utrinque  qui:iquedenlato  ,  rofiro  quadriaCii:.ito. 
Lin.    Syfi.  nat.  pag.  104(5.  n" .  37. 

Cancer  perfonatus.  HeRbsi.  Cancr.  pag.  I05. 
n".  Se.  tab.  l'-.fig.  71 

11  eft  d'une  grandeur  moyenne  ,  entièrement  velu. 
Le  corcclct  elt  ovale  ,  muni  de  quelques  tubercules 
à  fa  partie  fupéneure  ,  &  de  cinq  dents  aiguës,  de 
chaque  côté.  Les  antennes  font  fétacées  ,  un  peu. 
vc'ues,  plus  longues  que  le  corps.  Le  chaperon  cS 
avancé  ,  bifide  ,  Se  muni  d'une  petite  dent  de  cha- 
que côté.  Les  pattes  antérieures  font  à-peu-prés 
de  la  longueur  des  aurres  ;  les  jambes  font  munies 
de  deux  dents.  Les  autres  pattes  font  à-peu-  près 
d'égale  longueur. 

Il  fe  trouve  dans  la  111er  méditerranée. 

76.  Craee  hépatique. 

Cancer,  hcpaiicus. 

Cancer  thorace  verrucofo  gibbo  femiorbiculato 
margine  ferrato. 

Cancer  brachyurus  hcpaiicus.  L 1  N.  Sjfi.  nat. 
p.  104S.  n°.  ri. — M'f.  Lud.  Ulr.pag.  448. 

Cancer  kepaticus.  Herest.  Cancr.  p.  108.  n°.  89. 

Il  relTemble  au  Crabe  Calappa  ,  mais  il  eft  plus 
petit.  Le  coreelet  eft  inégal ,  couvert  de  tubercules, 
dentelé  fur  fes  bords  latéraux  ,  Se  raboteux  fur 
le  bord  poftérieur.  Le  chaperon  eft  court  &  échancré. 
Le  dernier  arricie  de  la  queue  eft  amincie.  Les  pattes 
antérieures  font  greffes  ;  les  jambes  font  compri- 
mées ,  tubcrculées,.  terminées  fupéricurcment  en 
crête. 

Il  diffère  du  Crabe  Cakppa  par  les  rides  du  cor- 
eelet ,  élevés  en  forme  de  tubercules;  parle  coree- 
let qui  n'eft  point  txilobé  ,  Se  par  les  lobes  laté- 
raux crénelés. 

11  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

77.  Crabe  rocailleux. 

Cancer  feru-ofus. 

Cancer  thorace  tukerculato  planiufculo  margine 
aculcato ,  chelis  margine  inferiore  crifiacis. 

Cancer  brachyurus  ferupofus.  Lin.  Syfi.  Bat, 
pag.  1049.  n°.  rj .  — Muf.'Lud.  TJlr.p.  450. 

Le  coreelet  eft  ovale,  plus  large  que  long,  cou- 
vert d'inégalirés  Se  de  tubercules  irréguliers  ;  le  bord 
eft  déprimé  ,  tranchant ,  irrégulièrement  denté.   Le 

chaperon 
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chaperon  eft  rcicatrifé  Se  comme  carié.  La  queue 
eft  toute  couverte  de  cavités.  Les  jambes  des  pattes 
antérieur*?  font  comprimées  ,  dentées,  ptefque  en 
crête,  à  leur  bord  antérieur.  Les  autres  pattes  font 
comprimées,  anguleufes  5c  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  des  Indes. 

78.  Crabe  nafillard. 

Cancer  nafutus. 

Cancer  tho'ace  undique  aculeato  ,  roflro  bifido  , 
fuitus  dente  unico ,  fupra  duobus.  Fab.  Spec.  inf. 
tom.  1.  p.  JO3./20.  38. —  Mant.  inf.  tom.  I.  p.  323. 
n°.  61.  — It.  Norweg.  die  19.  etug.p.  383. 

Cancer  nafutus.  H erbSt.  Carter. p.  z)6.  n°.  119. 

Il  reflerable  beaucou'pau  Crabe  aranéiforme  ,  mais 
il  eft  à  peine  une  fois  plus  grand  qu'un  pois.  Le 
ebaperon  eft  avancé  ,  bifide  ,  aigu  ,  armé  d  une 
épine  avancée  ,  au  milieu  de  fa  partie  inférieure  , 
&  de  deux  autres  courtes ,  à  fa  partie  fupérieurc. 
Les  yeux  font  noirs  ,  pédoncules.  Le  corcelet  & 
toutes  les  pattes  font  couverts  de  tous  côtés 
d'épines  droites ,  fortes  ,  aiguës.  Les  pinces  font 
ovales  ,  épineufes. 

Il    fe  trouve  dans  les  mers  du  nord. 

79.  Crabe  Ours. 

Cancer.    Urjus. 

Cancer  thorace  oVato  fafciculato  hirfutijfimo  , 
chelis  Uvibus.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  313. 
«°.  «1. 

Cancer  Urfus.  Herbst.  Cane.  p.  117.  n".  109. 
tab.   14.  fig.  86. 

Il  reffemble  pour  la  forme  8c  la  grandeur  au 
Crabe  aranéiforme.  Les  antennes  antérieures  font 
longues  ,  fétacées  .  jes  articles  fonc  velus  à  leur 
extrémité,  &  le  premier  a  des  poils  de  chaque  côté 
beaucoup  plus  grands.  Le  chaperon  eft  bifide  ,  & 
les  divifions  font  fortes,  aiguës,  très- velues.  Le 
corcelet  eft  ovale  ,  hériiîé  de  poils  longs  ,  obfcurs  , 
difpofes  par  faifeeaux ,  &L  muni  de  chaque  côté  , 
antérieurement ,  de  fept  à  huit  dents  fortes  ,  aiguës, 
couvertes  fupérieurement  de  faifeeaux  de  poils.  Les 
pattes  antérieures  font  liftes;  les  cuifles  ont  leur 
bord  fupérieur  denté  ;  la  pièce  intermédiaire  eft  can- 
nelée, avec  les  bords  dentés  ;  les  jambes  font  lilles  , 
&  l'avancement  qui  forme  la  partie  inférieure  de  la 
pince  ,  eft  unidentée.  Les  autres  pattes  font  très- 
velues.  La  queue  eft  large,  prefque  orbiculaire. 

M  fe  trouve  dans  l'océan  auftral. 

8o-  Crabe  Bouc. 

Cancer  Hircut. 

Hifl.  Nat.  desJnftëes,  Tom.  FI. 
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Cancer  thorace  lanato  tuberculato ,  roflro  bifido , 
chtlis  Uvibus.  Fab.  Spec.  inf.  t.  \.p.  joj.  n".  39. 
—  Mant.  inf.  t.  1.  p.  324.  n".  63. 

Cancer  Hircus.  Herbst.  Cancr.p.  xoo.  n°.  io». 

Il  reflemble  beaucoup  au  Crabe  aranéiforme , 
mais  il  eft  deux  fois  plus  petit.  Le  corcelet  eft  ovale  , 
couvert  de  poils  (erres  &  de  tubercules  élevés , 
prefque  épineux.  Le  chaperon  eft  avancé  ,  bifide  , 
&  les  divilions  font  aiguës.  Les  pattes  antérieures 
font  lifles  ,  glabres  ,  avec  la  partie  fupéricure  des 
cuifles  ,  prelque  dentée  ;  les  pinces  font  blanches 
à  leur  extrémité.  Les  autres  pattes  font  velues,  & 
terminées  par  un  ongle  crochu,  blanc. 

Lorfqu'il  eft  jeune  ,  il  eft  entièrement  couvert  de 
poils  ferres  ,  &  les  tubercules  font  peu  marqués. 

Il  fe  trouve  à  la  Jamaïque. 

81.  Crabe  aranéiforme; 

Cancer  araneus. 

Canoer  thorace  hirto  ovato  tuoerculato ,  roflro  bi- 
fido ,  manibus  ovatis.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  407. 
n".  36.  — Sp.  inf.  tom.  i.p.  jo$.  n° .  40.  —  Mant. 
inf  tom.   1.  p.   314.  n°.  64. 

Cancer  brachyums  Araneus ,  thorace  hirfuto  ovato 
tuberculato  ,  roflro  bifido  ,  manibus  ovatis.  L  I  N. 
Syft.  nat. pag.  I044.  n".  30. — Faun.  fucc.  n°.  2030. 
Muf.  Lud.  Ulr.  p.  43?. — It.fcan.  3 1 2. 

Cancer  Araneus  brachyums  ,  thorace  hirfuto  fub- 
ovato  ,  tuberculato  ,  ro\ï'o  bifido  connivente  acutiuf- 
cu/o  ,  manibus  ovatis  ,  cum  pedibus  meaioenbus  , 
teretibus  Uvibus.  Oth.  Fab.  Faun.  goenl.  p.  133. 
no.  it  3. 

Cancer  minimus  corpore  fubrotundo  ,  cruribus  om- 
nibus longiftmis  cV  tenuijjimis.  Krovn.  Jam.p.  41 1 . 
n°.  6. 

Cancer  cordis  figura.  Jonst.  Exfang.p.  19.  tab. 
7-fig-*-? 

Stroïn.  Tom.  1.  p.  180.  n°.  4.  Rom.  4.  4^6. 

Cancer  Araneus.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4.  p.  7. 
tab.  9. fig.  16. 

Seb.  Muf.  tom.  \.tab.  17.  fig.  4. 

Canter  Araneus,  Herbst.  Cancr.  p.  ic<S.  n°.  97. 
tab.  13.  fig.  81. 

Il  eft  au-deflous  de  la  grandeur  moyenne.  Le  cor- 
celet eft  ovale ,  inégal  ,  velu  ,  couvert  de  quelques 
tubercules.  Le  chaperon  eft  avancé,  pointu  &  bifide. 
Les  pattes  antérieutes  font  minces,  un  peu  plus 
courtes  que  les  autres  ;  les  autres  pattes  font  allez 
longues,  minces,  lifles  &  cylindriques;  les  taries 
font  alongés  &  terminés  en  pointe. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

Y 
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81.  Crabe  condyle. 

Cancer  co.idyliatus. 

Cancer  thorace  ovato  acu/eato  :  fupra  caudam 
fpinis  tribus  ere.lis  ,  chcLs  muricatis.  FaB.  Muni, 
'inf.  t.  1.  p.  314.  no.  <$r , 

Il  relTcmble  beaucoup  au  Crabe  aranéiforme. 
Je  corcelcc  eft  ovale  ,  inégal  ,  aimé  de  plulicurs 
épines.  On  voie  une  dévation  dorfak  ,  fur 
laquelle  s'é  èvent  trois  tubercules  ,  dont  le  prem'cr 
eft  granulé ,  le  fécond  biépineux  ,  le  troilieme  , 
un  peu  plus  petit,  a  trois  épines.  Les  cnilles  ont 
une  épine  "ers  leur  extrémité.  Les  pattes  antérieures 
ont  des  épines  obtufes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée. 

83.  Crabe  Brebis. 

Cancer  Ovis. 

Cancer  thorace  hirto  ovato  utriaque  quadrifpinofo , 
roftro  b  fido  ,  manilns  ovaiis.  F  A  B.  Niant,  inf. 
tom.  1.  pag.  3  24.  n°.  66. 

Cancer  Ovis  thorace  orbiculato  bifulcato  nodofo  , 
lanato  ,  later'ibus  utrir.que  quatuor  fpinofis  ,  fronte 
quatuofinola  ,  roftro  b'fido  ,  manibus  Uvibus  , 
ptdibus  anticis  longijj'mis.  Hirbst.  Cancr.  p.  110. 
n° .  loi.  tab.  1 3.  fig.  82. 

Il  reffembk  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
au  Crabe  aranéifoime.  Le  corcelet  eft  ovaie  ,  pref- 
que  orbiculé  ,  tris-velu  ,  muni  de  quelques  tuber- 
cules nodukux  ,  &  de  deux  enfoncemens  longi- 
tudinaux ,  irréguliers  ;  ks  cotés  ont  quatie  dept^ 
aiguës  ,  &  le  cl'aperon  eft  bifide.  Les  patres  font 
allez  longues  ,  (impies  ,  prefque  cylindriques.  Les 
antérieures  finit  lillcs  8c  un  peu  p  us  courtes  que 
ks   autres;   ks  jambes    font  renflées  &  ovales. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

84.  Crabe  muriqué. 
Cancer  muriec'tus. 

Cancer  thorace  hirto  ihk'q&at'i  :  lir.ea  lorfali  fpinif- 
que  dorfalibus  utrir.que  duabus  ,  marginalibus  qua- 
tuor,  roftro  fijfo.  Fab.  Munt.  inf.  tom.  i.pag.  514. 
n°.  67. 

Cancer  muricatus  thorace  orb  culato  lanato  no- 
cojo  ,  roftro  b  fido  ,  lateribus  fpinis  quatuor  ,  lon- 
gitudir.c  tergi  fpinx.  oJîo,  inter  quas  6'  latérales  utrin- 
que  Jpini.  duo.  HeRBst,  Cancr.  pag.  2.1  1 .  no.  101. 
tab.  14- fig.  85. 

I!  rdkmbk  un  peu  aux  précékns.  Le  corcelet 
eft  pretque  orbiculé  ,  velu  3  noduleux  ,  avec  une 
élévation  longitudinale  ,  munie  de  huit  épines  , 
dont  la  derrière  plus  longue  que  ks  autres  ;  ks 
cotés  ont    chacun  quatre    épines  ,   &   entr'eux.  &i 
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l'élévation  longitudinale  ,  on  remarque  deux  au- 
tres épines  ikvées  ,  droites.  Le  chaperon  etl  avancé 
&  divifé  en  deux.  Les  pattes  font  lillcs.    ' 

Il  fc  trouve  dans  les  Indes  orientales. 

Sf.  Crabe  roftré. 

Cancer  rojlratus. 

Cancer  thorace  pubefeente  obeordato  ,  dorfo  fpinis 
duabus  crecl.'s  ,  manilus  ob.'ongts  comprejjts.  Fab. 
Syft.  ent.  pag.  407.  nQ .  57.  —  Spe ..  inj.  tom.  t. 
pag.  joj.  n°.  41. — Mant.inf.t.  l.pag.  324.71^.  6%. 

Cancer  brachyurus  rojlratus.  L  1  N.  Syft.  nat, 
F.  104J.  n°.  31. 

Cancer  rojlratus.  Herbst.  Cancr.  p.  117.no.  108. 
tab.  1  j  fig.  90. 

Cancer phalangium.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4. 
p.  8.  tab.  9  fig.  17. 

Aranca.RoNV.Pifc.  lib.  \S.cap.  16. p.  S75.fig.l- 

Cancer  minutior.  JonST.  De  exjang.aquat.  tab.  6. 
fig.  13.  14. 

Il  eft  beaucoup  plus  petit  que  le  Crabe  aranéi- 
forme Le  coreckr  eft  en  cœur  ,  plus  aminci  an- 
térieurement,  inégal,  armé  a  fa  partie  fupérieure, 
de  deux  épines  droites  ,  fortes ,  placées  l'une  an- 
térieurement &  1  autre  poftérieuiement.  Le  chaperon 
eft  avancé  3  en  forme  de  bec  pointu.  Les  pattes 
font  minces,  très-longues,  lifles.  Les  pattes  anté- 
rieures font  longues  ,  liftes  ,  ks  jambes  font  un 
peu  comprimées,  &  les  pinces  font  linéaires  ,  can- 
nelées ,   comprimées. 

Il  fe   trouve   dans  l'océan   européen    &  dans  la 

méditerranée. 

S  &.  Crabe  hé  rifle. 

Cancer  tribulus. 

Cancer  thorace  fpinis  oclo  ,  pedibus  filiformibus  3 
roftro  bfido.  Fa  b.  Syft.  ent.  pag.  407.  fl°.  38.— 
Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  503.  n°.  41. — Mant.  inf. 
t.  1.  p.   3  17.  n°.  68. 

Cancer  brachyurus  tribulus.  L 1  N.  Syft.  nat. 
pag.   1O4J.  n".  3  y. 

Cancer  tribu/us.  Herbst.  Cane.  p.  i}4.«".  113. 

Le  corps  eft  en  cœur ,  convexe  ,  marqué  de 
quatre  gibbofités  ,  dont  deux  latérales  ,  une  entre 
celle-ci  plus  petite,  &  une  anté.ieuremcnt  vers  le 
dos  ,  armée  chacune  d'une  épine  droire  ,  élevée  :  on 
voit  en  outre  deux  épines  vers  la  partie  poftérieure, 
&  deux  autres  vers  le  chaperon.  Le  chaperon  eft 
bifide  ,  &  ks  divilîons  font  rapprochées.  Les  pattes 
(ont  (impies  ,  longues  ,  filiformes. 

Il  fe  trouve  en  Efpagne  ,  près  de  Cadix, 
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S7.  CraSE  moulTcux. 
Cascbr  mufcofus. 

Cancer  thorace  villofo  utrinque  tridtntato ,  rojlro 
b'identato  :  lateribus  unidentato. 

Cancer  brachyurus  muf-ofus.  L  I  N.  Syfl.  nat. 
pag.  1045    n°.  ;4. 

Cancer  mufcofus.  HiRBSi.  Cancr.  pag.  xi  3 . 
n".  icf. 

II  eft  petit.  Le  corps  eft  ovale  ,  un  peu  plus  aminci 
antérieurement,  couvert  de  poils  fins  ,  courbes, 
armés  de  chaque  côté  Je  trois  épines  ftibulées.  Le 
chaperon  efl  avancé  &  terminé  par  deux  épines 
parallèles,  fubulécs i,  munies  extérieurement  d'une 
dent  comprimée.  Les  pattes  font  (impies  ,  linéaires  , 
avec  une  dent  obtufe  ;  dirigée  en  arrière  ,  placée 
fur  la  pièce  qui  féparc  la  jambe  de  la  cuilîe. 

Il  fe  trouve  dans  la  méditerranée. 

88.  Crabe  Cupliée. 

CjXCER  CuphiUS. 

Cancer  thorjce  villofo  ovato  antice  obtufo ,  pof- 
iice  tridentato. 

Cancer  brachyurus  Cuphtus.  Lin.  Syfl.  nat. 
pag.    1045.  n°.  55.  —  MuJ^.  Lud..  Ulr.  p.  440. 

Cancer  CapJitus.HiKBST.  Cancr.  p.  113.  no.  to6. 

Le  corcelet  eft  ovale  ,  de  la  grandeur  d'une  noi- 
fette,  velu, -obtus  antérieurement ,  muni  de  cha- 
que côté  d'une  ligne  élevée  ,  muriquée  ,  peu  ap- 
parente ,  &  pofterieurement  ,  de  trois  petites  épines  , 
ïont  l'intermédiaire  eft  plus  grande.  Le  chaperon 
<l\  obtus,  &  muni  d'une  petite  dent,  de  chaque 
côté  de  la    bafe.    La   queue  eft  ovale.   Les   pattes 

(ont  liffes. 

.    ■ 
Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

£9.  Crabe  hir.telle. 

Concis,  hirte'.lus. 

Cancer  thorace  hïrlo  utrinque  quinquelentato  , 
manibus  extus  muricatis. 

Cancer  brachyurus     hirtellus.    L  1  N.     Syfl.    nat. 

p.  104Î./10.  il.  —  Fiun.  fuecl  HQ.  101-9. 
I 

Cancer  hirtelLs.   HeRBS'tv  Cancr.  p.  1  ri.n0.  59. 

Cancer  fitrfiuÂ  Rcvnd.  Pifc.  lib.  18.  cap.  25. 
p.  568.  f.g    3. 

Le  corcelet  eft  en  ccW  }  un  peu  plus  large  que 
long,  lifle  fupérieuremcr.t  -couvert  de  quelques 
poiù  fit    de   tubercules   é_piae»x  %    [ut   jw  CCHé<,   & 
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le  devant,  &  armé  de  chaque  côté  ,  de  fa  épines 
courtes  ,  arquées  ,  aiguë-.'  Le  chaperon  ëft  muni 
de  plufieurs  petits  tubercules  épineux,  6:1c milieu 
eft  un  peu  échancré.  Les  pattes  antérieures  font 
grollcs,  &  ordinairement  inégales;  elles  font  lilîes 
en  -dellous ,  couvertes  de  poils  &  de  tubercules  pref- 
que  épineux,  à  leur  partie  fupérieure  ;  les  pinces 
font  arquées,  &  mtciieurement  dentées.  Les  autres 
pattes  font  (impies  &  hérifiées  de  poils. 

L'efpèce  que  Linné  a  dc'evke  diffère  de  la  nôtre, 
en  ce  que  le  corcelet  eft  arrondi  &  muni  feulement 
de    cinq  dents. 

Il  fe  trouve  dans  la  méditerranée  &  dans  l'océan 
du  no-d. 

90.  Crabe  pubère. 

C^NCTRpuber. 

Cancer  thorace  hirto  rugofo  utrinque  quinqueden- 
tato  ,  fronte   crenata  tnloba. 

Cancer  brachyurus  puber  thorace  rugofo  vil  ofo  , 
utrinque  quinquedettato  ,  palmis  poflicis  ovatis. 
L  1  n.    Syfl.  nat.  p.  1046.  n".  40. 

Cancer  puber  thorjce  hirto  cadato  utrinque  quin- 
quedentato  ,  manibus  unidentatis  apice  nigris.  Fab. 
Syfl.  eut.  pag.  408.  n°.  44.  —  S.\  inf.  tom.  1. 
p.  5O4.  n".  49.  —  Mant,  inf.  .tom.  1.  pag.  315. 
n°.  79. 

Cancer  corrtigatus  thorace  quinquedentato  }  tranf- 
verfe  corrugato.  HeRbst.  Cancr.  pag.  1  ji.  «°.  j8. 
tab.j.  fig.  jo. 

Cancer  corrugatus.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4.  p.  t, 
tab.$.fig-  9- 

Cancer  puber.  HiRRST.  Cancr.  p.  154.  n°.  124. 

Jl  reflemble  beaucoup  au  Cra'je  rameur.  Le  cor- 
celet a  ordinairement  deux  pouces  de  Jarge,&uo 
pouce  &:  demi  de  long  ;  la  part  e  (upérieure  eft 
velue,  inégale,  &  rra-ntverlaleracnt  ridée  ;  Jes  côtés 
font  armés  de  cinq  dents  aiguës,  un  peu  crochues. 
Le  chaperon  eft  légèrement  denté  &  trilobé.  Les 
pattes  antérieures  ,  a-peu-près  de  la  longueur  des 
autres,  font  velues ,  un  peu  ridées  ;  la  pièce  qui 
fépare  la  jambe  de  la  cuifte  ,  eft  munie  à  fa  pairie 
antérieure  ,  -d'.une  épine  forte  &  aiguë  ;  la  jambe 
eft  un  peu  anguleufe,  Se  munie  a  fa  paitie  fupé- 
lieure  ,  d'une  dent  forte  &>  aiguë  5  les  pinces  font 
fillonnées  ,  légèrement  granulées  ,  §1  fortement 
dentées.  Les  cuifle<:  des  autres  patres  font  légère- 
ment ridées  ;  les  jambes  &  Jcs  larfes  des  fix  inter- 
médiaires font  iillonnés  ;  les  poitérieures  font  coin- 
primées  ;  le  tajfis  xft  large  ,  prefque  ovale. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée  &  daa« 
l'océan  £\u.osétn. 

Yx 
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•  i.  Crabe  velu. 

Caxcea  velutinus. 

Cancer  thorace  hirto  quinquedentato  ,  fronce  cre- 
nata  bidentata. 

Cancer  velutinus  thorace  quinquedentato  ,  tefta 
pilis  fufcis  mollijjimrs  hïrta  ,  carpis  dentatis  ,  pe- 
dibus  pofticis  natatoriis.  Herbst.  Cancr.  p.  iji. 
»Q.  f  7.  tab.  7.  fig.  4?. 

Cancer  velutinus.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4-/>»  S- 
tab.  4.  fig.  8. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  précédent , 
auquel  il  reflemble  beaucoup  ;  mais  il  en  diffère 
en  ce  que  le  corcelet  eft  inégal  ,  fans  être  ridé , 
en  ce  qu'il  eft  couvert  de  poils  plus  fins ,  &  que 
le  chaperon  eft  denté  ,  prefque  épineux  ,  &  muni 
au  milieu  de  deux  dents  minces,  rapprochées,  un 
peu  divergentes.  La  pièce  intermédiaire  des  pattes 
antérieures  ,  eft  armée  antérieurement ,  de  deux 
ou  trois  épines  aiguës  ;  elle  a  quelques  tubercules 
à  fa  partie  fupérieure  ,  &  une  petite  épine  à  fa 
partie  antérieure  latérale.  Les  jambes  font  tuber- 
culées  ,  un  peu  anguleufes  ;  les  pinces  font  fillo- 
nées  ,  tubcrculées  ,  fortement  dentées  ,  arquées  , 
noires  à  leur  extrémité.  Toutes  les  pattes  font 
couvertes  d'un  duvet  fin  ;  les  poftérieurcs  ont 
la  jambe  &  le  tarfe  larges,  très- comprimés,  forte- 
ment ciliés  de  chaque  côté. 

Il    fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

tfx.  Crabe  en  crête. 

Cakcer  crifiatus. 

Cancer  thorace  aculeato  ,  rojîro  porrecîo  bifido  crif- 
tato ,  pedibus  acuieatis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  407. 
n°.  39.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  505.  n°.  43. 
—  Mant.  inf.  tom.    \.  p.   315.  n°.  70. 

Cancer  brackyurus  criftatus  thorace  aculeato, 
rofiro  bifido  criftato  ,  manibus  teretibus.  Lin.  Syft. 
nat.  p.  1047.  n°.  44. —  Muf.Lud.  Ulr  p.  443. 

Cancer  criftatus.  Hfrbst.  Cancr. p.  iztf.  n".  \i6. 

Le  corcelet  eft  ovale,  un  peu  plus  étroit  an- 
térieurement ,  armé  de  plufieurs  épines  droites 
diffames  ,  fur  le  difque  &  fur  les  bords  latéraux  : 
ontie  ces  épines  on  en  remarque  plufieurs  autres  pe- 
tites ,  prefque  égales.  Les  yeux  font  entourés  de 
deux  épines  un  peu  dilatées  ,  en  crête.  Le  cha- 
peron eft  plane  ,  un  peu  penché  ,  divifé  juf- 
qu'au  milieu.  Les  pattes  antérieures  font  cylindri- 
ques ;  les  jambes  font  oblongues ,  minces,  cou- 
vertes de  points  élevés,  &  munies  à  leur  bafe  , 
de  deux  deuts  obeufes  ,  recourbées.  Les  autres  pattes 
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font  cylindriques.  Les  cuifles  ont  quelques  points 
élevés ,  &  font  munies  à  leur  eutémité  de  trais 
dents  peu  marquées. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des   Indes. 

9}.  Crabe   Hériflbn, 
Cancer  Erinaceus. 

Cancer  thorace  ovato  fpinofijjimo  :  fpinis  mar- 
ginalibus  longloribus  dentatis  ,  brachiis  acuieatis  , 
manibus  filiformibus.  Fab.  Mant.  inf.  t.  l.p.  315. 
"°.7I. 

Il  eft  petit.  Le  chaperon  eft  largement  bifide. 
Le  corcelet  eft  couvert  à  fa  partie  fupérieure , 
d'épines  élevées ,'  fortes,  aiguës ,  muni  d'autres  épines 
plus  longues  ,  multidentées  ,  fur  fes  bords  laté- 
raux. Les  pattes  antérieures  font  allongées  ;  les 
cuifles  ont  des  lignes  élevées ,  couvertes  de  piquans  ; 
les  jambes  font  prefque  filifotmes  &  lifles.  Les  au- 
tres pattes   font   firnples   &  muriquées. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

94.  Crabe  fourcilleux. 

Caxcsr  fuperciliofus. 

Cancer  thorace  aculeato  ,  fpinis  ocularibus  ra~ 
mofo  trifidis ,  minibus  teretibus.  Fab.  Mant,  inf. 
tom.    1.  pag.   315.72°.  71. 

Cancer  brackyurus  fuperciliofus .  Lin.  Syft.  nat. 
pag.  1047.  n°.  45.  —  Muf.  Lud.  Ulr. p.  444. 

Seb.   Muf.  tom.   3.  tab.  18.  fig.  il. 

Cancer  fuperciliofus.  Herbst.  Cancr.  pag.  IJL7. 
nQ.  \  17.  tab.  is-fid-  8o- 

Le  corps  eft  petit  ,  ovale  ,  oblong  ,  plus  étroit 
antérieurement,  très-inégal,  prefque  verruqueux , 
armé  de  deux  épines  fubulées,  obtufes,  droites, 
fur  le  dos  ,  Se  de  quatre-  ou  cinq  autres  fur  cha- 
que bord  latéral  :  le  chaperon  eft  divifé  en  trois 
rameaux  ,  dont  l'intermédiaire  eft  déprimé  ,  oblong, 
bifide  :  les  latéraux  font  oblongs  ,  trifides  ,  &  les 
divifions  font  cylindriques.  Les  yeux  font  placés  au- 
deflbus  de  ceux-ci.  Les  pattes  antérieures  (ont 
firnples;  les  jambes  font  minces  ,  (impies,  lifles, 
munies  à  leur  bafe  de  deux  épines  obtufes  ,  re- 
courbées. Les  autres  pattes  font  couvertes  de 
quelques  poils  ;  les  cuifles  font  terminées  par  trois 
dents  peu  marquées;  le  tarfe  eft  fimple,  fubulé  , 
aigu. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Wes  orientales. 

jj.  Crabe  pointillé. 

Caxcsi*.  punifatus. 

Cancer    thorace  JVato  creçato  peftict  tridentato. 
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Tab.  Syft.  tnt.  p.  407.  n°.  40.  — Sptc.  inf.  tom.  1- 
p.ig.  504.  n°.  44.  —  Mant.  inj.  tom.  1.  pag.  jij. 
n'il- 

Cancer  irachvurus  punétatus  tkoraee  ovato  punc- 
tato  ,  poftice  tridentato.  Lin.    Syft.   nat.  p.  104  f. 

Cancellus  anatum  tertius.  Rumph.  Muf.  tab.  10. 

fg-c. 

Cancer  minor  macricrurus  punBatus  ,  feuta  fub- 
rotunda  fpinis  tribus  majoribus  terminata,  Bkown, 
Jam.  tab.  +1.  fii-  3. 

Cancer punclatus.  HerbsT.  Cancr.pag.  89.  n°.  9. 
tab.  i.fig.   1$.  16. 

Le  corps  eft  petit,  ovale,  convexe  ,  couvert  de 
petits  points  élevés  ;  les  bords  latéraux  font  ciliés , 
&  couverts  de  points  un  peu  plus  grands  que  les 
autres  ;  le  bord  poftérieur  eft  terminé  par  trois 
épines  ,  dont  l'intermédiaire  eft  un  peu  plus  grofte. 
Le  chaperon  eft  échancré  ,  Se  on  remarque  une 
petite  épine  à  l'angle  interne  des  yeux.  Les  pattes 
antérieures  font  longues  ,  rrtinces  ,  couvertes  de 
poincs  rougeâtres.  Les  autres  pattes  font  pubefeentes. 

Il  fc  trouve  dans  les  mers  de  l'Afie&  de  l'Amérique 
méridionale  &  feptcntrionale. 

t)6.  Crabe  cornu. 

Cancer  cernutus. 

Cancer  thorr.ee  aculeato ,  roftro  fpinis  cornifor- 
mibus  barbatis ,  manibus  romndatis.  F  A  B.  Hy fi- 
ent, pag  497.  n°.  41. — Spec.  inj'.  tom.  1.  p.  J04. 
n".  4J. — Mant.   inf.  tom.  l.pag.  jij-zj0.  74. 

Cancer  Lruchyurus  cornutus  thorace  aculeato , 
rofiro  fpinis  corniformibus  barbatis ,  manibus  tert- 
tibus.  Lin.  Syft, nat.  p.  I047.  ""•  4*». — Muf.  Lud. 
UJr.pag.w 

Cancer  cornutus.  Hersst.  Cancr.  p.  117.  n".  1  io. 

FoRsk.  Def.  animal.  48. 

Cancer  Muja.  Scop.  Ent.  carn,  n°.  1  \iS, 

Le  corps  a  environ  nn  pouce  &  demi  de  long 
&  gueres  plus  d'un  pouce  de  large  ;  il  eft  ovale  , 
convexe  ,  velu  ,  raboteux  ,  avec  trois  ou  quatre 
épines  courtes ,  fur  une  ligne  longitudinale  ,  au 
milieu  du  dos;  vers  le  bord  poftérieur,  on  re- 
marque deux  épines  élevées ,  un  peu  plus  grandes 
<\ue  celles  dont  nous  venons  de  parler  ;  les  côtés 
font,  armés  de  huit  épines  fortes  ,  aiguës  :  la  pre- 
mière eft  placée  fur  l'orbite  des  yeux  ;  la  féconde 
eft  petit».,  à  peine  apparente  ;  la  dernière  eft  placée 
intérieurerf»nt>  Bn  peu.  hors  de  la  rangée.  Le  cha- 
peron eft  ter»iné  par  jeux  épines  avancées ,  un 
peu  divergentes  ,n[m  grandes  que  les  autres  ,  Mes 
»  l'extrémité  ,    vei».s  a  leur>  bafc  .   le  jefl"ous  cfl  1 


C  R  A 


17? 


'  remarquable  pat  trois  épines  fortes ,  crechacs  , 
&  une  autre  droite  ,  aiguë  de  chaque  côté  ,  au- 
denous  des  yeux.  Les  pattes  antérieures  font  fimples, 
liffes ,  à  peine  de  la  grandeur  &  de  la  grolfcur  des 
autres  ;  les  pinces  font  fimples  ,  minces ,  prcfquc 
droites,  à  peine  crénelées  intérieurement.  Les  au- 
tres pattes  font  fimples  Se  velues. 

Il  fc  trouve  dans  la  méditerranée,  dans  la  met 
du  nord ,  &  fuivant  Linné  ,  dans  l'océan  indien. 

97.  Crabe  fept-épincs. 

Cancer  feptemfpinofus. 

Cancer  thorace  utrinque  fpina  elongata  acutijftma 
poflicc  quinquefpinofo  ,  chelis  fUiformibus.  FaB. 
Mant.  inf.  t.  i.pag.  5if.n0.  77. 

Il  eft  petit.  Le  "corcelet  eft  glabre ,  lifle  cn- 
defliis  ,  armé  de  chaque  côté  antérieurement,  d'une 
épine  longue  recourbée  ,  très  -  aiguë  ,  Se  de  cinq 
autres  poftérieures,  dont  quatre  marginales ,  fortes , 
aiguës  ,  Se  la  cinquième  antérieure  plus  longue  , 
recourbée  ,  très-aiguë.  Les  pattes  antérieures  font 
longues  Se  filiformes ,  les  autres  four  fimples. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

98.  Crabe  épineux. 

Cancer  fpinofus. 

Cancer  thorace  ovato  muhifpinofo ,  brachiis  car- 
pifque  muricatis  ,  manibus  Itvibus . 

Cancer  pagurus.  Rond.  Pifc.  lib.  18.  cap.  ij. 
pag.  j6i.  fig.  1. 

Cancer  fquinado  thorace  ovatoin  tquali  granulato} 
fronte  bifyinofa  lateribus  utrinque  fpins.  feptem  va- 
lids.  hirfutt  pedièut  hirfutis.  H  e  R  b  s  t.  Cancr. 
p.  214.  n".  108.  tab.  i^.fig  84.  8f. 

Cancer  mta  plurimis  fpinis  horrens.  Aldrov, 
Lib.  1.  p.   184. 

Cancer  Maja.  Seb.  Muf.  tom.  3 .  tab.  1  S. fig.  z.  3. 

Petiv.   Ga^opk.  1.  tab.  i^.fig.  2. 

Il  eft  très-grand.  Le  corps  eft  ovale  ,  inégal , 
entièrement  couvert  de  tubetculcs ,  ferrés  ,  épi- 
neux ,  d'inégale  grandeur  ;  les  côtés  font  armés  de 
fep:  épines  fortes  ,  aiguës  :  la  première  eft  placée 
au-de(lus  des  yeux  ;  la  féconde,  petite,  occupe 
une  rainure  qui  fe  trouve  à  l'angle  extérieur  des 
yeux  ;  derrière  la  feptième  épine  on  en  voit  quelques 
autres  ,  qui  fe  confondent  avec  celles  quicouvrenr 
tout  le  corps.  Le  chaperon  eft  terminé  par  deux 
épines  plus  longues  Se  plus  fortes  que  les  autres  ;  le 
deiïuus  eft  muni  d'une  épine  forte  Se  recourbée ,  &  le 
-deflbus  des  yeux  a  deux  épines  plus  petites ,  réunies 
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à  leur  bafe.  Les  pattes  antérieures  font  plus  longues 
que  les  autres  ;  la  cuiiTe  &  la  pièce  intermédiaire 
font  couvertes  de  tubercules  épineux  ;  les  jambes 
font  fimples  &  chagrinées;  les  pinces  font  blan- 
châtres ,  droites  ,  arrondies ,  (impies ,  fans  dents.  Les 
autres  pattes  font  fimples;  les  tatfes  font  velus  & 
terminés  par  un  ongle    noir ,   aigu. 

Il  fe  trouve    fréquemment  dans  la  méditerranée. 

?o.  Crabe  tetraodon. 

Cancer   tetraodon. 

Cancer thorace  ovato  in&qua'.i  mulàfpinofo  ,  roflro 
çuadrifpinojo  ,  fpinis  intermediis  bafi  coadunatis. 

Cancertetraodon  thorace  cordato  ins.qu.ull  fpinofo  , 
roflro  quadrifido.  HeRBST.  Cane. pag.  23  f .  nv .  îif. 

Cancer  tetraodon.  PiNN.  Zool.  hit,  tom.  4.  p.  7. 
lab.  Z.fig.  IJ. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corps  eft  ovale, 
un  ueu  plus  étroit  antérieurement,  glabre,  couver: 
de  tubercules  prefque  épineux  ,  &  de  cinq  ou  fix 
épines  latérales;  vers  le  milieu  du  bord  poilé- 
rieur,  on  remarque  une  épine  courte,  obtufe. 
Le  chaperon  eft  avancé  &  terminé  par  quatre  épines, 
dont  une  de  chaque  côté  ,  à  l'angle  intérieur  des 
yeux,  &  deux  au  milieu  plus  longues,  prefque 
réunies  depuis  leur  bafe  jufqu'au  de  -  là  du  mi- 
lieu, &  enfuite  divergentes.  Les  pactes  antérieures  , 
guère  plus  longues  que  les  autres  ,  ont  quelques 
tubercules  allez  gros  ,  prefque  épineux  ,  fur  les 
cuiiles  &  la  pièce  intermédiaire;  les  jambes  &  toutes 
les  autres  pattes  (ont  lifles. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  atlantique. 

IOO.  Crabe  fourchu. 

Cancer  furcatus. 

Cancer  tkoracc  ovato  insquali  utrinque  quinque 
fr  nofo  ,  /rente  quadrifpmoja  :  intermeaiis  longio- 
ribut. 

Le  corps  eft  ovale ,  un  peu  plus  étroit  antérieu- 
rement ,  inégal  ,  convexe  ,  muni  fuperieurcment 
^le  trois  ou  quatre  épines  très  •  courtes  ,  à  peine 
marquées,  &  d'une  autre  forte,  recouib!e  ,  ai 
sue  ,  au  milieu  ,  vers  le  bord  poftéricur;  les  côtés 
ont  chacun  cinq  épines,  dont  l'une  petite,  à  l'an- 
gle poftérieur  des  yeux,  &  Jes  autres,  fentes, 
aiguës  .  allez  grandes.  Le  chaperon  eft  muni  de 
quatre  épines ,  dont  deux  aiguës  ,  afkz  grandes  , 
à  l'ancle  antérieur  des  yeux,  &  deux  autres  au  mi 
îïeu  ,  longues  ,  aiguës.  Les  pattes  antérieures ,  à 
peine  plus  longues  fi  plus  grollcs  que  les  autres  , 
ont  .quelques  tubercules  épineux  ,  fur  les  cuillês  & 
la  pièce  intermédiaire  ;  la  jambe  eft  prefque  cy- 
lindrique ,  un  peu  chagrinét  ;  les  pinces  font  fim- 
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pies,  noires  à  l'extrémité.  Les  autres   pattes  font 
fimples  Se  couvertes  de  poils  courts. 

Il  fe  trouve..... 

101.  Crabe  douze-épines. 

Cancer  dodecos. 

Cancer  thorace  pubefeente  fpinis  duodecim  ,  roflro 
bifido. 

Cancer  brachyurus  dodecoi.  Lin.  Syfl.  nat. 
pag.   1046.  n°.  38. 

Cancer  dodecos.  Herbst.  Cancr.p.  114.  a".  1 17. 

Cance rlongiroftris  thorace  aculeato  porreclo  adfccn- 
dente  ,  roflro  acuto  b'fido,  pedibui  longiffimis.  Fab. 
Syfl.ent.  pag.  408.  n" .  41.  ■ —  Spec.  inj.  tom.  I. 
pag.  50.1.  n°.  46.  ï 

Cancer  roftratus.  Fab.  Mant.  inf  tom.  1.  p.  317. 
no.  76.  ? 

Cancer  longlmflris.  Herbst.  Cancr.  pag.  230. 
o°,  110.  tab.  1  i-fig.  91. 

Le  corps  eft  petit  ,  arrondi,  prefque  ovale,  pu- 
befeent  ,  épineux  :  on  remarque  une  épine  droite  , 
à  la  bafe  ,  une  autre  droite  au  milieu  ,  quatre  peu 
marquées  de  chaque  côté,  &  une  épine  courte, 
vers  le  bord  Le  chaperon  eft  aminci  ,  bifide.  Les 
yeux  font  faillans.  La  queue  eft  ovale  ,  obtufe  , 
velue.  Les  jambes  des  pattes  antérieures  font  ovales, 
oblongues  ,  avec  une  élévation  en  carenc  &  ciliée, 
de   chaque  côté. 

Il    fe  trouve    dans  la   mer  d'Efpagne. 

102.  Crabe  Scorpion. 

Cancer  Scorpio. 

Cancer  thorace  puhefc ente  fpinis  quatuor  ertSis  , 
peditus  anticis  longifflmis.  Tab.  Spec.  inf.  tom.  1. 
p.  504.  n°.  47. —  Mant.  inf.  tom.  l.p.  32.J.  n°.  77. 
—  ItJforw.  die  8.  aug.  p.  34J. 

Cancer  Scorpio.  Herbst.  Cancr.p.  137.  n°.  130. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Crabe  Faucheur,  mais 
il  eft  un  peu  plus  petit.  I  e  corcelet  eft  pubefeent  , 
armé  de  quatre  épines  droites,  élevées,  dont  deux 
au  milieu  du -dos,  plus  grandes:  an  voit  urre 
autre  épine  plus  forte  ,  droite  ,  devant  les  yeux. 
Le  chaperon  eft  court ,  obtus,  tricufpidé.  , a  <\  -ieue 
eft  ovale,  lille.  Les  attes  antérieures  font  beau- 
coup plus  grandes  que  les  autres.  Toi»  'e  corps 
eft  raulTâtre  ,  &  res  pattes  font  marçuées  de  poiuts 
blancs. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  c'a  nord. 
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10).  Crabe  Faucheur. 

CaKcer  Pkai.ir.gium. 

Cancer  thoraci  pubefcente  anticefpinis  tribus  erec- 
tis  acittis  ,  poftice  tu.bercu.lis  obtufis ,  roftro  hifiio 
Fab.  Syfi.  ent.  pag.  408.  n».  4?.  — Spec.  inf. 
tom.  \.  p.  J04.  «".48.  — Ma'.c.iiif.  t.  i.p.  ]i6. 
n°.  78. 

Cancer  Phalangium.  HsRBST.  Carier,  pag.  157. 
«\  131. 

11  rertemble  au  précédent.  Le  chaperon  eft 
court ,  bifide.  Le  corcelet  cft  pubefeent  ,  muni  de 
trois  épines  à  fa  partie  antérieure  ,  dont  l'intermé- 
diaire plus  grande,  «de  trois  tubercules  grands, 
obtus  ,  a  fa  partie  poftérieure.  Les  bords  (ont 
dentelés  ,  &  on  remarque  une  épine  à  l'angle  pof- 
térieur  des  yeux.  Les  pattes  font  allongées,  iimples  5 
•les  pinces   font  raboteufes. 

Il  fe  trouve 

104.  Crabe  foyeux.         ( 

Cancer  holofcriceus. 

Cancer  thorace  cordato  pubefcente  ,  utiir.que  fex- 
dentato  ,  front e  octoàeuiata  ,  manibus  fpinofis.  Fab. 
Mant.  inf.  tom.  1 .  p.   316.  n°.  80. 

Il  cft  petit.  Le  corcelet  eft  en  cœur,  couvert 
de  poils  courts,  ferrés,  foyeux  &  armé  de  chaque 
côté  ,  de  tix  dents  fortes ,  aiguës.  Le  chaperon  eft 
muni  de  huit  dents.  Les  pattes  antérieures  font 
grolTcs  ;  les  cuiiles  font  tridentées  ;  la  pièce  inter- 
médiaire eft  bidentée ,  &  les  jambes  ont  quatre  épines. 

Il  fe  trouve  fur  les  bords  de  la  mer  ,  dans  la 
Nouvelle-Hollande. 

ic$.  Crabe  Maja. 

Casczb.  Maja, 

Cancer  thorace  aculcato  ,  manibus  veitricofs 
fpinofis  ,  digitis penici'.lato  kirfutis.  Fab.  Syft.  ent. 
p.  408.  n".  4J.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  50c. 
n0.  50.  —  Mant.  inf  tom.  1.  p.  316.  n°.  81. 

Cancer  brachyurus  Maja.  Lin.  Syft,  nat.p.  104.6. 
«".41.  —  Faun.  fuec.  n" .   1031. 

It  fean.  3 17. 

Cancer  fpinofus  thorace  cordàto  mucronato ,  pe- 

'  d'i'uus   tantum  utrinque  tribus    c'urforiis  ,  chelis in&- 

qualibus  pede  minoribus.  GrONOV.  Zooph.  nQ .  976. 

Seb.  Muf.  tom.  i.tab.  îi.fig.  10.  6"  tab.  tlfig.  I. 

Cancer  Mjja.  Herbst.  Cancr.  p.  119.  /i°.  Hz. 

tab.  1  j.  fig.  87. 

Le  coreekt  eft  en  cœur ,  tout  couvert  d'épines, 
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un  peu  plus  grandes  fur  les  bords  I Itérant.  Le  cha- 
peron cil  lubulé  ,  biderté  à  l'extrémité,  avec  les 
dents  horizontales ,  égales.  Les  pattes  antérieures 
loin  couvertes  d'épines  >  les  pinces  lont  lillcs  £c 
couvertes  de  faifccaux  de  poils. 

Il  fe  trouve    dans  l'océan  atlantique. 

106.  Crabe  hideux.. 

CiNcra  horridus. 

Cancer  thorace  aculcato  ncdofo  ,  manibus  ovatis  , 
cauda  cariofa.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  ï.pag.  J26. 
n°.  8i. 

Cancer  horridus  thorace  aculcato  nodofo  ,  pedibus 
fais,  cauaa  car 0 fa.  Fab.  Syft.  cm.  pag.  409. 
rt°,  46.  —  S,p.  inf.  tom.   1.  p.  cor.  nc.  ç  I. 

Cancer  brachyurus  horridus  thorace  obtufe  acu- 
lcato ,  manibus  ovat  s  ,  cauda  cariofa.  Lin.  Syft. 
nat.pag.  1047.  n".4j.  —  Muf.  Lua.  Uir.p.  44.1. 

Cancer  fpinofus.  RumpH.  Muf.  tab.  9.  ftg.  I. 

Petiv.  Ga^oph.  1.  app.  tab.  1.  ftg.  7. 

Cancer  horridus .  Herbst.  Cancr.  p.  ut.  n".  1 14. 
tab.  li.fig.  88. 

Ce  Crabe  eft  remarquable  par  fa  forme  hi- 
deufe,  &  il  retfemble  plutôt  à  une  pierre  qu'à  un 
animal.  Il  varie  pour  la  grandeur.  Le  corcelet  eft 
triangulaire  ,  inégal  ,  tout  couvert  de  tubercules 
raboteux  ,  inégaux  ,  un  peu  épineux  fur  les  côtes. 
Le  chaperon  eft  avancé  ,  arrondi  &  carié.  Les  pattes 
antérieures  font  grolles  ,  entièrement  couvertes  de 
tubercules  grps  ,  verruqueux  ,  dont  quelques  -  uns 
prefque  épineux.  Les  autres  pattes  ,  au  nombre 
de  huit,  ainli  que  dans  tous  les  autres  Crabes 3  font 
couvertes  d'épines  obtufes  ,  allez  girofles  ;  les  taries 
feuls  font  lifl'es.  La  queue  &  le  deflous  du  corps 
font  cariés. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

107.  Crabe  chiragic. 

Cancer  chiragra. 

Cancer  thorace  nodofo  ir.tquali  ,  roftro  piano,  re- 
tufo  ,  pedibus  oclo  nodulofi...  F/.B.  Syft.  crt  p.  405. 
(2°.  47. —  Spec.  inf.  tom.  i.p.  50  r.  n".  52.  — 
Mant.  inf.  tom.   1.  p.  526.  n°.  83. 

Il  reflemble  au  précédent,  mais  il  eft  deux  fois 
plus  petit.  Le  chaperon  eft  avancé,  plane,  obtus  à 
Ion  extrémité.  On  remarque  un  tubercule  obtus, 
au  devant  des  yeux  Le  corcelet  eft  inégal  &  cou- 
vert de  nodofités  :  on  en  remarque  quatre  plut 
grandes  ,  fur  le  dos,  .&  trois  de  chaque  côté,  vers 
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le  bord  poftérieur.  Toutes  les  pattes  font  courbes 
&  noduleufes. 

IL  fe   trouve  dans  la  mer  méditérranée. 

108.  Crabe  gonagre. 

Cancer  gonagra. 

Cancer  thorace  antice  nodulofo  dentato ,  manibus 
nodulofîs.  Fab.  Sp.  inf.tom.  i.  pag.  joc.  n°.  53. 
—  Ma/it.  inf.tom.  1.  pag.  32*.   n?.  84. 

Cancer  gonagra.  H  e  R  b  S  r.  Cancr.  pag.  238. 
a".  132. 

II  varie  pour  !a  grandeur.  Le  corcelet  eft  inégal, 
couvert  antérieurement  de  piufieurs  nodofités  éle- 
vées ,  obtufes  &  muni  de  chaque  côté,  de  fept 
dents.  Le  chaperon  eft  fendu  &  point  du  tout  avancé. 
Les  pattes  antérieures  ont  leurs  cuifles  lifles  ,  la  pièce 
intermédiaire  &  la  jambe  font  couvertes  de  nodo- 
fités ;  les  pinces  (ont  noires  ,  &  armées  de  dents 
obtufes.  Les  autres  pattes  font  comprimées ,  velues. 

Il  fe  trouve  à  la  Jamaïque  ,  fur  les  bords  de  la 
mer. 

109.  Crabe  noduleuz. 

C.-i.vcrs  nodulofus. 

Cancer  thorace  undique  nodu  'ofo  crenato ,  pedibus 
dtgiro  fpinofo.  Fab.  Spec.  inf.tom.  1.  pag.  jcj. 
vr.  î4. —  Niant,  inf.  tom.  i.p.$i6.  n«.    85. 

Il  rellemble  au  précédent.  Le  chaperon  eft  échan- 
cré  &  point  du  tout  avancé.  Le  corps  eft  couvert  de 
nodofités  élevées,  obtufes,  avec  fes  bords  crénelés. 
Les  pattes  antérieures  font  courtes  ,  couvertes  de 
nodofités  ;  les  pinces  font  noites.  Les  autres  pattes 
font  courtes,  velues  &  ciliées  à  leur  partie  fupé- 
rieure  ;  les  tarfes  font  noirs.  Les  autres  pattes  font 
courtes ,  velues  &  ciliées  à  leur  partie  fupérieure  ; 
les  tarfes  font  noirs  &  couverts  d'épines  fortes 
élevées. 

il  fe  trouve 

J 10.  Crabe  longimane. 
Cancer  longimanus. 

Cancer  thorace  aculeato,  manibus  corpore  longio- 
ribus  ,  digito  patulo  ,  poilue  curvato.  Fab.  Syft 
Mt.pag.  40^  ««.  4g._ gj,.  lnf  tom.  u  pag  $o6 
n  .  ^  t.  — Mant.  inf.  tom.   j.  pag.  31S.  „°.   gtf. 

Cancer  brachyurus  longimanus.  L  I  N.  Syft.  nat 
p.  IO47.  *°.4X.  —  Muf.  Lad.  U-lr.p.^u 

Cancer fpinofus  longimanus  major.  Rdmph  Muf 
tab.  S. fig.  1.  J' 

Petiv.  Amboin.  tab.   z.fig.  if. 
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Sis.  Muf.  tom.  j.  tab.  10.  fig.  11. 

Le  coreelet  eft  ovale,  inégal,  entièrement  cou- 
vert d'épines  verruqueufes.  Le  chaperon  eft  déprimé,, 
denté.  Les  pattes  antérieures  font  très-longues  ,  un 
peu  dnguleufes  &  couvertes  d'épines  (ubulées.  Les 
autres  patte,  font  minces ,  lifles  6c  petites  j  Jes  tatfes 
font  fimples  ,  élevés. 

Linné  regarde  ce  Crabe  ,  comme  la  femelle  de 
l'espèce  figurée  dans  Rumph  ,  pl.S.n".  3.  Mais 
nous  croyons  que  ce  font  deux  efpèces  différentes. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

1 1 1 .  Crabe  longipède. 

Cancer  longipes. 

Cancer  thorace  aculeato  ,  manibus  ovatis  feabris  , 
pedibus  pojierioribus  longijfimis.  Fab.  Syfi.  ent. 
pag.  40?.  nv.  49.  —  Sp.  inf.  tom.  1,  pag.  jo6. 
n'.  56.  —  Mant.  inf.tom,  \,pag.  316.  n°.  87. 

Cancer  brachyurus  longipes.  Lin.  Syjl,  nat% 
pag.  1047.  /zp.  47.  —  Muf  Lud.  Ulr.p.^^6. 
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Cancer  longipes.  Herbst,  Cancr.  p.  13 
tab.  1  6.  fig.  93. 

Cancer  arachnoïdes .  Rumph.  Muf.  tab.  8. /j.4.  ? 

Le  corps  eft  petit,  arrondi,  prefqu'en"  cœur, 
couvert  de  quelques  épines:  on  en  remarque  qua- 
tre au  miheu  du  dos ,  fur  une  même  ligne  longi- 
tudinale, &  une  autre  aiguë  ,  derrière  les  yeux.  Le 
chaperon  eft  avancé,  pointu,  bifide.  Les  pattes  an- 
térieures font  grottes  ,  courtes  ,  muriquées  ;  les 
jambes  font  ovales,  renflées,  muriquées.  Les  au» 
ties  pattes  font  minces  ,  lifles  &  très  longues  ;  le 
tarfe  eft  fubulé  &  un  peu  velu. 

La  figure  de  Rumph  ,  citée  par  Linné  &  Fabricius, 
repréfente  les  pattes  antérieures  lifles  &  linéaires», 
ce  qui  me  fait  douter  que  ce  foit  la  même  efpèce. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales, 

m.  Crabe  fpiniftre. 

Cancer  fpinifer. 

Cancer  thorace  poftice  uniaculeato  intquali,  pe- 
dibus fecundi  paris  lo.ngijjimis,  Fab.  Syft.  eut. 
pag.  409.  n°.  Ijo.  —  Spec.  inf.tom.  1.  pag.  fo&. 
n".  57.  —  Mant,  inf.  tom.  1.  pag.  )l6.  n9.  88. 

Cancer  brachyurus  fpinifer.  L  1  n.  Syft.  nat. 
p.    1047.  n°.  48.  —  Muf,  Lud.   Ulr.  p.  447. 

Cancer  fpinifer.  Herbst.  Cancr, p.  13  3.  n".  lis. 

Le  corcelet  eft  ovale  ,  inégal,  légèrement  velu  , 
terminé  poftérieurement  par  une  dent  élevée ,  avec 


C  R  A 

nne  autre  dent  de  chaque  côté,  vers  la  poitrine. 
Le  chape: ou  cil  avancé  ,  linéaire  ,  bifide  à  ton  ex- 
trémit..  Les  pattes  antérieures  font  linéaires,  lifks. 
Les  autres  pattes  font  longues  ,  Se  les  deux  pre- 
mières parmi  celles-ci  ,  font  beaucoup  plus  lon- 
gues que  les  autres. 

Il  fc  trouve   dans  l'océan,  indien. 

1 15.  Crabe  germain. 

Cjncer  germanus. 

Cancer  thorace  ins.qu.ali  ,  fpina  altéra  frontis  al- 
téra fupra  caudam.  F  a  B.  Syfi.  ent.  pag.  409. 
nl.  51.  — Sp.  inf.  tom,  \.  pcg.  506.  n°.  $8. — 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.   }i6.  n°.  89. 

Cancer  brachyurus  germanus.  Li  N.  Syfl.  nat. 
p.  IO47.  "°-  49- 

Il  n'efl,  fuivant  Linné,guere  plus  grand  qu'un  Pou. 
Le  corps  efl  glabre.  Le  chaperon  efl  avancé  ,  formé 
d'une  lame  dilatée  ,  ovale  ,  concave  ,  terminée  par 
une  épine  forte,  avancée.  Les  antennes  font  un  peu 
plus  longues  que  cette  épine.  Le  corcclct  efl  inégal  , 
armé  fupérieurement  d'une  épine  forte  ,  horizon- 
tale, dirigée  vers  la  queue.  La"  queue  efl  mince  , 
&  formée  de  cinq  articles  globuleux.  Les  jambes 
des   pattes    antérieures  font  ovales  &liilés. 

Il  Ce  trouve  dans  les  mers  de  l'Allemagne  ,  fur 
les  bords  de  l'ifle  fauve. 

114.   Crabe  oreillard. 

Cancer  auritus. 

Cancer  tkorace  antice  utrinque  unifpinofo  ,  dotfo 
Canaluulato  molliufcu.'o.  Fab.  Syfl.  ent.  app.  p.  410. 
n°.  51.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  jo(S.  n°.  Jo.  — 
Mant.  inf,  t.  \.  p.   )i6.  n° .  90. 

Il  efl  petit.  Les  antennes  font  courtes.  Le  cor- 
celet  efl  muni  de  chaque  côté  ,  à  l'angle  poflé- 
rieur  des  yeux  ,  d'une  épine  petite  ,  élevée  ,  aiguë. 
Le  dos  efl  mol  &  enfoncé.  Les  cuifTcs  des  pattes 
antérieures  font  munies  d'une  épine,  à  leur  bafe 
Se  à  leur  extrémité. 

Il  (e  trouve  dans  la  mer  d'Iflande. 

il  j.  Crabe  brévipède. 

Cancer  brevipes. 

Cancer  thorace  obeordato  fpinofo  ,  fronte  quadri- 
dtntata,   mjnibus  ovatis   t&vibus. 

Can:>r  dorfettenfis.  Penn.  Zool.  brit.  tom,  a, 
p.  8.  tab.9.A.fig.  18. 

Cjnctr  dorfettenfis  thorace  cordato  ,  dorfo  fpi- 
nofo ,  pej.ibus  anticis  longijjimis.  Herest.  Cancr. 
p.  13  t.  n°.  \%6. 

Hifi.  Nat.  des  Infectes.  Tom.  VI, 
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Il  efl  à-peu  près  de  la  grandeur  du  Crabe  ara- 
néiforme.  Le  corcclct  cil  en  ctx'ur  ,  plus  aminci 
antérieurement  ,  inégal  Se  couvert  de  quelques 
épines  courtes.  Le  chaperon  efl  avancé  Je  quadri- 
denté  :  les  dents  latérales  font  placées  à  l'angle 
antérieur  des  yeux.  Les  pattes  antérieures  ,  plus 
courtes  que  les  fmvantes  ,  font  lufes  ;  les  jambes 
font  ova  c ■■  ,  un  peu  leuflces.  Les  auties  pattes  font 
minces,  allez  longues  ;  les  deux  premières ,  parmi 
celles-ci,    font   les  pins  longues  de  toutes. 

Il  fe    trouve  dans  l'océan  européen. 

116.  Crabe  tubéreux. 

Cancer  tuberojus. 

Cancer  thorace  tuberculato  poflict  l&vi ,  toftro 
emarginato ,  pedibus  brevibus. 

Cancer  tuèerofus.  Penn.  Zoo/,  brit.  tom.  4, 
p.  8.  tab.  9.  A. fig.  1  9. 

Cancer  tubeiofus  thorace  tuberculato  Uvi  ,  rojiro 
parum  b-'fido  ,  pedibus  brevibus.  HeRBsT.  Cancr. 
p.  1}6.  n".   127. 

Il  efl  plus  petit  que  le  précédent.  Le  corcelet 
%fl  inégal  ,  muni  de  tubérofités  fur  le  dos  ,  Si 
lifTe  vers  fa  partie  pollérieure.  Les  pattes  anté- 
rieures font  liffes  ,  gueres  plus  longues  que  les 
autres.  Les    poflérieurcs  font  courtes  6c  lilles. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

117.  CR.A.HE  raboteux. 

Cancer  afper. 

Cancer  thorace  obeordato  fpinofo  hirto ,  rojiro 
porreBo  bidentato. 

Cancer  afper.  PtNN.  Zool.  brit,  tom.  a.  p,  8. 
tab.  9.  A.  fig.    zo. 

CanciT  afper  tkorace  cordato  fpinofo  villofo,  rojiro 
blfido ,  manibus pedibufque  brevibus,  Herbst.  C.ncr, 
p.    i}6.  n".  118. 

11  efl  à  peu-près  de  la  grandeur  du  précédent. 
Le  corps  efl  ovale  ,  un  peu  plus  étroit  antérieu- 
rement ,  velu,  couvert  d'épines  &  de  tubercules. 
Le  chaperon  efl  avancé  ,  &  terminé  par  deux  dents 
aiguës.  Toutes  les  pattes  font    courtes  &  velues. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

118.  Crabb  fagittaire. 

Cancer  fagitarius. 

Cancer  thorace  rugofo  nudo  margine  utrinque  oBch- 
dentato ,  poftico  maximo-,  palmis  poflicis   ovac.s. 

Cancer  brachyurus a flatus.  LiN.  Syfl.  nat.  p.  1046, 
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Le  eorrelet  eft  nud  ,  couvert  de  riigofnés,  avec 
les  bords  latéraux  armés  de  huit  dents,  dont  la 
poftéricure  eft.  plus  grande  que  les  autres.  Les 
pattes  antérieures  font  anguleufes  ;  les  tarfes  des 
patres  postérieures  funt  comprimés ,   ovales. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  adriatique. 

lïj.  Crabe  féticorne. 

C.i.vns  feticomis. 

Cancer  thorace  cordato  in&quali ,  roftro  in  feta 
longijfime  exeunte  ,  manibus  pedibufque  longi ffimis . 
HekbST.  Cancr.  pag.  119.  n".  i  19.  tab.  1 }  .  fig.  9  I . 

SLABB.  Microfc.  tab.   18.  fig.  *. 

Le  coreelet  eft  inégal  ,  en  cœur.  Le  chaperon 
e(t  avancé  &  terminé  en  une  foie  nès-longue.  Toutes 
les  pattes  font  très-longues. 

Il  fe  trouve 

izo.  Crabe  ar&ique. 

Cancer  arâicus. 

Cancer  thorace  obeorditto ,  tubtrculato  ,  margini- 
bus  aculeatis ,  roftro  bifido  ,  pedibus  longijfimis. 

Cancer  Phalagium  brachyvus  ,  thorace  obeordato 
tuberculato  ,  murginibus  laterum  aculeatis  t  roftro 
bifido  ,  patente  obtufiufculo  ,  ckelis  teietibus  fubmu- 
ricatis  &  pedibus  longijjîmis  ,  fubcomprejfîs ,  Uviuf 
cu/is.  Oth.  Fab. Faun.  grvën.p.  234.  n".  114. 

Cancer  fatuak,  Herbst.  Cancr.  p.  114.  n°.  ily. 

Cancer  Maja.  Jonst.  De  exang.  animal. p.  z6. 
tab.    (.fig.  y. 

Le  corps  a  quelquefois  jufqu'à  quatre  pou- 
ces 8c  demi  de  loug  ,  ,  &  quatre  pouces 
trois  -  quarts  de  large.  Le  mâle  eft  ordinaire- 
ment plus  grand  que  la  femelle.  Le  coreelet  eft 
prefque  en  cœur  ,  inégal  ,  couvert  de  tuber- 
cules verruqueux ,  avec  quelques  épines  fur  les 
côtés.  Les  part'  s  antérieures  font  prifmatiques  ; 
les  pinces  font  amincies  ,  quarrées  ,  avec  les  an- 
gles muriques  ,  &  le  refte  glabre.  Les  aunes  patte< 
ionr  un  peu  comprimées,  raboteufes,  très-longues. 

Il  fe  trouve  dans  les  bas  fonds  de  la  mer  du 
nord,  &  ne  s'approche  du  rivage  que  vers  lepriu- 
temps.  Les  Groenlandois  en   font  un  mets  délicat. 

111.  Crabe  enfanglanté. 

Cakcsr  cruentatus. 

Cancer  thorace  tuberculofo  fangtùnco  ,  rofiro  li- 
neari  truncato. 

Cancer  brackyurus  cruentatus.  Lin.  Syft,  nat. 
f.  1048.  «°,  jo. 
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Cancer  cn:entj'u:s.   S  c  o  P.    Ent.  carn.  nn.  I 1 34* 

Cancer  cruentatus,  Herbst.  Cancr. p.  108.  n».  99- 

BauNNifH.  Spol.  Mar.  adiat.  p.  104. 

Il  relTemb'e  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  ait 
Crabe  araiv'iforme.  Le  cerps  eft  prefque  trian- 
crul jire  ,  couvert  de  tubércii'és  •  inégaies  ,  d'un 
rouge  fanguin  po'iérieurement.  Le  chaperon  eft 
avancé  &  li.iéaire  ,  tronqué  ,  muni  d'une  ou  deur 
petites  dents  ,  de  chaque  côté  a  ("a  bafe.  Les  pattes 
antérieures  font  alongées  ,  lifTes  ,  manies  de  qua- 
tre dents  fur  les  cuilles ,  &  de  deux  fur  la  pièce  in- 
termédiaire. Le;  autres  pattes  font  linéaires  ,  deui 
fois   plus  Langues  que  le  corps. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  méditerranée. 

I  ii. Crabe  hifpide. 

Cancer  hfpidus. 

Cancer  thorace  ovjto  utrinque  fubquadridentafo 
corpore  hirto  ,  manibus   brevibus  g'anulatis. 

II  eft  petit.  Le  coreelet  eft  prefque  en  cœur, 
un  peu  plus  large  que  long,  tout  couvert  de  poils 
ferrugineux  ,  &  muni  de  chaque  côté  ,  de  quatre  den- 
telures peu  marquées.  Toutes  les  pattes  font  cou- 
vertes de  poils  ferrugineux  ;  les  anérieures  ,  à- 
peu-près  de  la  longueur  des  autres,  ont. leurs 
cuilies  courtes  &  un  peu  comprimées,  la  pièce  in- 
termédiaire allez  grolle  ,  &  les  jambes  courtes  , 
antérieurement  granulées.  Les  pinces  font  obfcures  , 
fillonnées&  granulées. 

11  fe  trouve  fur  les  bords  de  la  mer,  au  iéné- 
gal  ,  d'où  il  a  été  apporté  par  M.  Geoffroy  ,   fils. 

Efpèces  moins  connues. 

*  Coreelet    lijfe  ;   côtés   fimples. 

1.  Crabe  faratan. 

Cancer  faratan. 

Crabe ,  coreelet  lifîc  ,  entier  ,  prefque  quarré , 
caréné  fur  les  boids  ;  pattes  antctieures  verru- 
queufes. 

Cancer  thorace  Uvi  integenirno  fubquidrato  mar- 
glne  cirinato  ,  che'.is  verrucofis  margine  ca,t,,a  o 
ferratis.   Herbst.  Cancr.  p.  80.  n°.  3. 

Forsk.  IX/c.  artim.il.p.  88. 

Les  pattes  antérieures  font  verruqueufes  ,  avec 
le   b)rd  caré  ié  ,  en   feie. 

11  fe  trouve  diu*  l'océan  I  dien.  M  Foiikaltn  a 
confervé  à  te  Cube  .e  tom  qui  lu;  eft  donné  pat 
les  Arabes. 
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i.  Crabe  longue-antenne. 

Cas  es*-  antennatus. 

Crabe  corcelet  prefque  ovale  ;  antennes  deux  fois 
plus  longues  que  le  corps;  pattes  antérieures  cunéi- 
formes. 

Cancer  thorace  fubovato ,  antennis  triplo  longioribus, 
ekelis cune/formibus .Herbst .  Cancr.p,  100.  a",  n. 

YoRSi.Defc.  animal.  n°.  38. 

Les  antennes  font  deux  fois  plus  longues  que 
le    corps.  Le  corcelet  eft  liile,  prefque  ovule. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

3.  Crabe  occulte. 

Cancer  ocultus. 

Crabe,  corcelet  court ,  large,  entier;  pattes  anté- 
rieures inégales. 

Cancer  thoracc  brevi  lato  integerrimo  ,  pedibus 
eu  foriis  tenuijjimis  ,  -chefa  altéra  inflata  ,  altéra 
cvlindrica  ,  thoracem  Jubtquantibus.  G  R  O  N  O  v. 
Zooph,  n° ,969. 

Carcer  ocultus.  H  e  R  B  s  t.  Cancr.  pag.  1.37. 
n°.  44- 

Le  corcelet  eft  court,  large,  entier  5  les  pattes 
antérieures  font  à-peu-près  de  la  longueur  du  corps  ; 
l'une  des  deux  elî  cylindrique  ,  Se.  l'autre  ren- 
iée. Les  autres  pattes    font  minces. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan. 

4.  Crabb  yeux-  rotiges. 

Cancer  rubris  ocuits. 

Crabe  corcelet  lifTe  ,  entier;  yeux  rouges;  pattes 
antérieures  avec    des    points  &  les    pinces  noirs. 

Cancer  thorace  Uvi  integerrimo  flofiulo/b,  oculis 
rubris  ,  chelis  punilis  digitifque  nigris.  Herbst. 
Cancr.p,  138.  n°.  46. 

Le  corcelet  eft  lifle,  entier.  Les  yeux  font  rou- 
ges. Les  pattes  antérieures  om  des  points  noirs; 
les  pinces  fo.it  noires. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

5.  Crabe  convexe. 

Cûncer  convexus. 

Crabe  corcelet  tranfverfalemcnt  ovale ,  lifle , 
entier,  avec  une  impteflion  latérale  oblique. 

Cancer  thjracé  tr'anfverfo  ovali  ,  concavo  punc- 
tato  utroque  Luere  ,  Uvi  integerrimo  ,  pone  dimi- 
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dium  imprejfione   lacerait  obliqua  fuperne.  Herbst. 
Cancr.p.  140.  n°.  48. 

FoRSK.  Défi,  animal.  n° .  134.  ^ 

Le  corcelet  eft  ovale  ,  plus  large  que  long, 
liffe,  entier  ,  avec  des  points  enfoncés  de  chaque 
côté  ,  Se  une  iroprejfion  latérale  oblique. ,  un  peu 
au-delà  de  la  partie  fupéricurc. 

Il   fe  nouve  dans  l'océan  indien. 

6".  Crabe  noir. 

Cancer  niger. 

Crabe    corcelet  lifle  ,    avec   cinq  tulereulcs  de 
chaque  côté  ,  deuière  les  yeux. 

Cancer  thorace  Uvi  utroque  latere  pone  oculos  tu~ 
berculis  quinque.  Herbst.  Cancr.  p.  >5«.  n°.  6}. 

Forsk.  Defc.  animal.  n°,  40. 

Le  corcelet  eft  lifle ,  entier ,  avec  cinq  tuber- 
cules de  chaque  côté ,  derrière  les  yeux. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

*  *  Corcelet  lijfe  ,  latéralement  denté. 

7.  Crabe  bigarré. 

Cancer  variegatus. 

Crabe  corcelet  large  ,  un  peu  raboteux,  trilobé 
de  chaque  côté  ;  pattes  raboteufes. 

Cancer  thorace  latiufeulo  rugofo  ,  antice  utrinque 
obfolete  tnlobo  ,  manibus  pedibufque  tqualibus  ru- 
gofis  fupra  carinato  comprejfis.  Gronov.  Zooph* 
tP.  97z. 

Cancer  variegatus.  Herbst.  Cancr.  p.  136.  ra°.  43. 

Le  corcelet  eft  plus  large  que  long,  raboteux, 
avec  trois  lobes  obtus,  de  chaque  côté,  antérieu- 
rement. Toutes  les  pattes  font  égales,  raboteufes, 
en  carène  ,  comprimées  fupérieurement. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

8.  Crabe  moiflbnneur. 

Cancer  mcjfor. 

Crabe  corcelet  quatre  ,  lifle  ,  avec  une  petite 
épine  de  chaque  côté  ;  cuiffes  antérieures  en  feie. 

Cancer  thorace  reftangulo  Uvi ,  fpinula  utrinque 
pone  oculum  ,    manuum   chelis  Jubinermibus  ,  carpts 
tj  fimoribus   introrfum   ferralis.   Heeest.   Cancr. 
p.  86.  n9.  7. 
f  Z  1 
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Forsk.  Defc.  anim.  n".  55. 

Le  corc  :lct  eft  quarré  ,  lifle  ,  armé  d'un  petite 
épine  de  chaque  côté  ,  derrière  les  yeux.  Les  coiffes 
Se  la  pièce  intermédiaire  des  pattes  de  devant  font 
en  feie  intérieurement  ;  lés  pinces  font  prefque  lifles. 

Il  le  trouve  dans   l'océan  indien. 

9.  Crabe  Armadille. 

Cancer  Armadillus. 

Crabe  corcelet  lille  ,  inégal ,  crénelé  fur  les 
bords  ;  pattes  antérieures  écailleufes. 

Cancer  tkorace  Uvi  in&qua!i  margine  crenulato , 
manibus  fquarnojîs.  Hzkbst.  Cancr. p.  1  39.  n° .  47- 
tab.  6.  fig.  41.  43. 

Le  corcelet  eft  lifle,  inégal,  avec  les  bords  laté- 
raux crénelés. 

II  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

10.  Crabe  bident. 

Cancer    bidentatus. 

Crabe  corcelet  lifle  ,  femi  -  orbiculaire ,  bidenté 
de  chaque  côté  ;  cuifles  antérieures  intérieure- 
ment en  feie. 

Cancer  tkorace  Uvi  manque  bidentato  femiorbi- 
culato  ,  chelis  glabris  ,  femoribus  anticis  introrfum 
ferratis.  Hbrbst.  Cancr. p.  143.  n°.  ji. 

Forsk.  Defc.  anim.   n°.  41. 

Le  corcelet  eft  femi  -  orbiculaire  ,  lifTc  ,  armé 
de  deux  dents  de  chaque  côté.  Les  pattes  anté- 
rieures font  glabres;  les  cuiffes  font  en  feie  inté- 
rieurement. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

1 1.  Crabe  trident. 

Cancer   tridextatus. 

Crabe  corcelet  prefque  arrondi ,  un  peu  inégal , 
tridenté   de  cha'que  côté. 

Cancer  tkorace  fubrotundo  parum  ins.qu.ali  utroque 
laitrc  tridentato.  Herbst,  Cancr.  p.  145.  n°.  54. 

Forsk.  Defc.  anim.n".  43. 

Le  corcelet  eft  prefque  arrondi ,  un  peu  inégal 
jnuni   de   trois  dents  de  chaque  côté. 

Il  fe   trouve  dans  l'océan  indien. 

li.  Cbabb   lept>dcnts. 
Cancer  feptemdentatus. 
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Crabe  corcelet  lifle  ,  large  ,  avec  les  bords  laté- 
raux en  feie. 

Cancer  tkorace  Uvi  latiufeulo  fubconveteo  margi- 
n'ibus  anticis  utrinque  ferratis  ,  pedibus  tiatatoriû 
curforiis.  CRuNOY,  Zoopk.-n0.  9J7. 

Cancer  feptemdentatus.  Herbst.  Cancr.  p.  155; 
n°.  6i. 

Le  corcelet  eft  lifle  ,  un  peu  convexe  ,  plus 
large  que  long  ,  avec  les  bords  latéraux  antérieurs 
en  feie.   Les  pattes  font  {Impies. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  américain. 

15.  Crabe  verruqueux. 

Cancer  verrucofus. 

Crabe  corcelet  lifle  ,  fix  denté  de  chaque  côté  ; 
chaperon  multidcnté  ;  pattes  antérieures  verru- 
queufes. 

Cancer  tkorace  Uvi  utrinque  fexdentato  ,  fronte 
multidentata  ,  manibus  verrucofis  apice  nigris, 
Herbst.  Cancr. p.  15?.  n".  65. 

Forsk.  Defc.  anim.  n".  49. 

Le  corcelet  eft  armé  de  fix  dents  de  chaque 
côté.  Le  chaperon  a  plufieurs  dents.  Les  pattes 
antérieures  font  couvertes  de  tubercules  verruqueux. 

Il  fe  trouve  dans  l'océan  indien. 

14.  Crabe  en  feie. 

Cancer  ferratus. 

Crabe  corcelet  lifle  ,  femi-orbiculé  ,  avec  neuf 
dents  de  chaque  côté  ;    chaperon  fixdenté. 

Cancer  tkorace  Uvi  femiorbiculato  utrinque  no- 
vemdentato ,  fronte  jexdentatu. 

Le  corcelet  eft  femi-orbiculaire  ,  lifle,  armé  de 
neuf  dents  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  armç 
de  fix  dents. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  rouge. 

I  5.  Crabe  indolent. 

Cancer  fegnis. 

Crabe  corcelet  lifle  ,  avec  neuf  dents  de  cha- 
que côté  ;   front  quadridenté. 

Cancer  thorace  Uvi  utroque  latere  novemdentato  ,' 
fronte  quatuordentata.  Herbst.  Cancr.  pag.    i8o« 

72°.  71. 

Forsk.  Defc.  anim.  n".  4J. 

Le  corcelet  eft  armé  de  neuf  dents  de  chaque 
côté  ,  &  le  chaperon ,  de  quatre. 

II  fe  trouve  dans  la  mer  rouge, 
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16.  ORABï  mutile. 
Cancer  mucilacus. 

Crabe  corcelet  lifTe ,  en  cœur ,  fixdenté  Je  cha- 
que côté  ;  chaperon    bilobé. 

Cancer  tkoracc  oblongo' l&vi  lateribus  fexdentatis  , 
fronce èiloba.  HitiiST.  Cancr.p.  184.  n°.  7J.  tab.  1  I. 

fie-  6i. 

Le  corcelet  eft  prefquc  co  cœur  ,  un  peu  plus 
long  qHc  laige  ,  lilTe  &  armé  de  fîx  dents  de  cha- 
que côté.  Le' chaperon   eft  peu  avancé  &  bilobé. 

II  fe  trouve..... 

17.  Crabe  pierreux. 

Cancer  Updeus. 

Crabe  corcelet  légèrement  raboteux,  armé  de 
quatre  dents   de  chaque    côté  y   chaperon  trilobé. 

Cancer  tkoracc  fubrugofo  latdibus  quituoràc-.tatis, 
fronce  criloba.  HerBst.  Car.cT.  pag.  18  j.  n" .  77. 
tab.  1  1 .  fig.  64. 

Il  eft  petit.  Le  corcelet  eft  un  peu  raboteux  , 
armé  de  quatre  dents  de  chaque  côté.  Le  chaperon 
eft  trilobé. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer   des  indes. 

18.  Crabe  faxatil. 

Cancer  faxatitis. 

Crabe  corcelet  lirTe  ,  avec  neufs  dents  de  cha- 
que côté  ;  chaperon  fixdenté. 

Cancer  thorace  Uvi  lateribus  novcmdencacis  , 
ffonce  fexientata.   HeRBST.  Cancr.p.  187. n°.  80. 

Cancer  fixatilis .  Rïmph.  Muf.  cab.  y  fig. M. 

Il  eft  allez  grand.  Le  corcelet  eft  plus  large  que 
long  ,  lilTe ,  armé  de  neuf  dents  de  chaque  cô:é. 
Le  chaperon  a  fix  dents,  fuivant  M.  Herbft  ;  il 
paroît  entier  dans  la  figure  qu'en  a  donnée  Rumph. 

11  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes, 

19.  Crabe  pudibond. 

Cancer  pudibundus. 

Crabe  corcelet  large  ,  convexe  ,  li/Te  ,  échancré 
&  crénelé  de  chaque  côté  ;  jambes  antérieures  en 
crête. 

Cancer  thorace  latiufeulo  convexo  Uvi  undique 
tmarginato  crenaco  poftice  contraBiore  pedes  non 
contegente  y  manibus  criftatis.  Gronov.  Zooph. 
n°.  960. 

Cancer pudibu/tdus,  HeKBsr.  Cancr.p.  ij^.n'.ji. 
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Gai/us  marinas.  Gesn.  Aquat  f.177.  &  izSj.  ? 

Le  corcelet  eft  lifTc  ,  convexe  ,  plus  large  que 
long  M  rétréci  poftéricuicmtnt  ,  crénelé  &  échancre 
Je  chaque  côté.  Les  jambes  antérieures  font  en 
crèce. 

Il  fe  trouye  dans  l'araériquc  méridionale. 
*  *  *    Corcelet  hcrijfé  ou  épineux  en-dcjfus, 

10;  Crabs  caché. 

C  -ncer  abjconditits. 

Crabe  velu  ;  corcelet  large  ,  entier  ;  pattes  ra- 
boteuses. 

Cancer  hirfutus  ,  thorace  brevi  lato  nxutico  ,  manu 
altéra  majore    thorace  anguftiore  ,  pedibus  curforiis 
long  ore.  G-RONOv.  Zooph.  n".  970. 
s 

Cancel!i.s  barbadenfis  rugofis  pedibus.  Petiv. 
Pereg.  amer.  tab.  io.  fig.  6. 

Cancer  abfcond'uus.  HeRBST.  Cancr.pag.  \\%, 
tt«.    4J- 

Le  corps  eft  velu.  Le  corcelet  eft  plus  large  que 
long  ,  entier.  Les  pattes  antéiieures  font  plus 
longues  que  les  autres  ,    &  de  grandeur  inégale. 

Il  fe  trouve   dans  l'amérique   méridionale. 

11.  Crabe  couronné. 

Cancsr  coronacus. 

Crabe  corcelet  avec  pluûeurs  filions  inégaux  ; 
&  les  côtés   noduleux. 

Cancer  thorace  fulcis  multis  ins.quali  Uteribus 
nodofis.  Merbst.  Cancr.p.  184.  n°.j6. 

Seb.  Muf.  tom.  j.  cab.  21.  fig.  6, 

Le  corcelet  a  plusieurs  enfoncemecs  inégaux  ,  Se 
les  côtés  munis  de    trois  ou  quatre  nodofités. 

Il  fe  trouye  dans  la  mer  des  Indes. 

n.  Crabe  cubique. 

Cancer  cubicus. 

Crabe  corcelet  épineux  ,  prefque  esbique  ,' 
épines  antérieures  plus  grandes  ;  pattes  antérieures 
groffes   &  velues. 

Cancer  thorace  aculeato  fubeubica  ,  aculeis  ar.tror- 
fum  majoribus  ,  multifque  manibus  hifpidis  craffisi 
Herbst.  Cancr.  p.  m.  nQ.   105. 

FoRsk-Oz/c.  anim.  n° .  39. 

Le  corcelet  eft  prefque  cubique  &  couvert  d'épines, 
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dont  les  anré  eure<:  fon  un  r  eu  plus  grandes.  Les 
pactes  antérieuies   lont  greffes  Se  velues. 

II  fe  trouve   dans  la   méditerrance. 

2J.  Crabe  incane. 

Cancer  incinus. 

Crabe  velu  ,  cendré  ;  pattes  antérieures  blanches 
en-dell'ous  ;   pinces  obfcures. 

Cancer  totus  kirfutus  cinereus ,  chelis  fubtus  albls 
«pice  audis  forçipe  fafea.  Herbst.  Cane.  p.  nz. 
«0.104. 

Forsk.  Defc.  anim.  n°.  4*. 

Tout  le  corps  eft  velu  ,  cendré.  Les  pattes  anté- 
rieures font  blanches  en-deflous  ,  nues  à  l'extré- 
mité';   les  pinces   lont   obfcures. 


Il  fe   trouve. 


24.  CaABE  feabre. 

Cancer  feaber. 

Crabe  corcelet  ovale  ,  raboteux ,  avancé  anté- 
rieurement ;  pattes  longues,  cylindriques,  les  an- 
térieures courtes  ,    minces. 

Cancer  tkorace  ovaro  fcibro  antice  produBo  pedi- 
bus  longijfimis  cylindra:eis  curforiis  manions  tere 
tibus  &quatibus  brevijfmis.  Gronov.  Zooph. 
n°-97h 

Cancer  feaber.  Herbst.  Cancr.  p.  m.n0.   ijj. 

Le  corcelet  eft  ovale  ,  raboteux  ,  avancé  anté- 
rieurement. Les  pattes  antérieures  font  courtes, 
minces,  d'égale  groffeurj  les  autres  font  longues 
&  cylindriques. 

II  fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

CREVETTE,  Gamm  4Rus.  Genre  d'infeétes  de 
la  troilièuig  Section  de  l'Ordre  des  Aptères. 

les  Crevettes  ont  quatre  antennes  fétacées,  iné- 
gales ;  deux  yeux  immobiles  ;  le  corps  alongé , 
ordinairement  arqué  &  comprimé,  compofé  d'an- 
neaux cruflacés  :  une  queue  terminée  par  pluiieurs 
filets;  dix  ou  quatorze  pattes  onguiculées,  &quelques 
appendices  bir  des  ,  au-deflous    de   la   queue. 

Lrnné  a  confondu  ces  infectes  avec  les  Crabes 
les  Éc.-evilles  ,  les  Pagures  ,  les  Squilles.  Pallas  les 
a  confondus  avec  les  Cloportes  ,  &  de  Géer  n'a  fait 
.  qu'un  leul  genre  des  Squilles  ,  des  Crevettes  & 
des  Afelles  ,  fous  le  nom  générique  de  Squilte. 
M.  G-orFroy  a  décrit  fous  le  nom  de  Crabe,  1  Écre- 
yifle  des  rivières  &  la  Crevette  des  ruideaux.  Mais 
les  yeux  immobiles,"-:  point  du  tout  faillans ,  dif- 
tinguent  au  premier  coupd'œil,  les  Crevettes,  des 
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Crabes  ,  des  Écrevifles,  des  Pagures  &  des  Squilles, 
8c  le  nombre  des  pattes  empêchent  de  les  confondre 
avec  les  Afelles.  La  bouche  de  ces  infectes  préfente 
d'ail'ei.  rs  des  caractères  très-différens,  comme  l'ex- 
pofition  qui  va   fuivre  ,  doit  le  démontrer. 

Les  antennes  au  nembre  de  qua're,font  féta- 
cées ,  d'inégale  longueur.  Les  fupérieures  font  or- 
dinairement plus  petites  &  plus  courtes  que  les 
autres  ;  elles  font  compofées  de  trois  articles  alon- 
gés  ,  cylindriques  ,  diitinéh  ,  &  de  quelques  autres, 
cou:ts,  grenus,  peu  diftinéts.  Elles  font  inférées  à 
la  partie  antérieure  de  la  tête,  immédiatement  au- 
deffus  des  autres.  Les  inférieures  font  fétacées  , 
plus  comtes  que  la  moitié  du  corps:  les  trois  pre- 
miers articles  font  cylindriques,  diftin&s,  prefque 
égaux  entr'eux  ,  les  avtres  font  très  courts ,  tïès- 
nombreux  ,  à  peine  apparens. 

La  bouche  eft  munie  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  mandibules ,  de  mâchoires ,  de  huit  antennules  , 
&  d'une  lèvre  inférieure. 

La  lèvre  fupérieure  eft  large,  avancée,  coriacée 
à  fa  bafe  ,  cornée  &  un  peu  échancrée  à  fon  extré- 
mité. Elle  eft  placée  à  la  partie  fupérieure  de  la 
bouche  ,    au-deflus   des  mandibules. 

Les  mandibules  font  courtes,  obtufes  ,  prefque 
coriacées ,  creufées  intérieurement  Elles  font  placées 
a  la  paitie  latérale  &  antérieure  de  la  tête. 

Les  pièces  qui  fe  trouvent  au-deflbus,  &  que 
M.  Fabricius  a  pris  pour  une  lèvre  inférieure  ,  me 
paroifl'ent  devoir  être  regardées  comme  des  mâ- 
choires. Elles  font  au  nombre  de  fix  ,  trois  de 
chaque  côté.  Elles  font  larges,  applaties  ,  un  peu 
ciliées  a  leur  extrémité  interne. 

La  lèvre  inférieure  qui  fe  trouve  en-deflous  , 
eft  longue  ,  recourbée  ,  &  couvre  prefque  toute  la 
bouche.  Elle  eft  membraneufe  ,  échancrée  ,  &  ter- 
minée par   deux  petites  antennules. 

Les'antennuîes  font  au  nombre  de  huit  :  elles  font 
courtes,  prefque  fétacées,  Se  compofées  de  trois 
ou  quatre  articles  peu  diftincts.  Les  deux  anté- 
rieures font  inférées  au  dos  des  mandibules.  Les 
quatre  qui  fuivent,  ont  leur  attache  au  dos  des 
m.îchoires ,  &  les  deux  dernières  font  placées  à  l'ex- 
trémité de  la  lèvre  inférieure. 

Les  yeux  font  cornés,  applatis ,  immobiles  & 
point  du  tout  fail'ans.  Ils  font  placés  à  la  partie 
latérale,  un  feu  fupérieure,  de  la  tête  ,  derrière 
les  antennes. 

La  tête  n'eft  point  diftinéte.  Tout  le  corps  eft 
divifé  en  anneaux  .  en  recouvrement  les  uns  à  la 
fuite  des  autres.  Ils  font  cruflacés  &  terminés  de 
chaque  côté ,  par  un  feuillet  arrondi ,  qui  recou- 
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tte  I'orisine  des  partes.    Le   r'cniicf  anneau  cl  tc;- 
oi;i J  pat  planeurs  filets  lé^a'ês. 

Le  nombre  des  pattes  varie  ":  il  eft  de  dix 
ou  douze  ,  ordinairement  de  quatorze  ;  à  la 
fuite  des  pattes  on  remarque  qael  10s  appen- 
dices plus  ou  moins  longues,  qui  rlilf  rent  des  vé- 
ritables pattes  ,  en  ce  que  celles-ci  fout  terminées 
par  un  onglet  ,  &  que  les  appendices  font  bifides 
à  leur  extrémité. 

Les    Crevettes  font  des-  infectes  ordinairement 
aquatiques  &  ciultacés  ,   qui  vivenr  ou    dans  l'eau 
lalée  de  la  mer,  ou  dans  l'eau  douce  de.,  marais, 
ou  dans  l'eau  très  limpide  des  rivières  ,  &  qui  (ont 
connus  fous  le  nom  de  Puce  marine  ou  de  rivières, 
Pu/cx  f.uvtaù  is  ,  ou  de  Squille  fLuranre  ,  parce  que 
mis  a  Ccc  fur  ia  terre  ,    ils  fetnblcnc    f-uter  conti- 
nuellement :  on  les  voit  louvent  fc  cacher  dans  le' 
fable  humide,  &   tout-à-coup   en  fortir  en  fautant. 
Lorfq.i'ils  font  placés  fur  le  fond  de  l'eau  ,  ils  fe 
tiennent  coujours  couchés  fur  un   de    leurs  côtés  , 
parce  que  leurs  corps    alongé  ,    applati   &   comme 
comprimé  des  deux   côtés  ,     étant  plus  haut  que 
large,  c'eft  a  dire  ,    ayant  un  plus  grand  diamètre 
du  JclFus  au-deffous,   que  d'un  côte  a  "faune,  les 
contraint  de  prendre   cette  attitude,  qu'ils  gardent 
de    même   lorfqu'ils    marchent  ou    nagent    lur    ce 
même    fond;  mais  quand   ils  nagent   au  milieu  de 
l'eau  ,   ou   entre  deux  eaux  ,  ils    fe    tiennent    per- 
pendiculairement ,  ou   le  ventre  par  en-bas.  On  ne 
les  voir    point   nager  naturellement   fur   le   dos,  fi 
ce  n'tll  quelquefois  ,  lorfqu'ils    font  emportés  par 
le   courant,  lis    ont  ordinairement   leur  dos   voâré 
en    arc  ;   ils    ne   portent  jamais  leur  corps  en  ligne 
droit:  ,   &   leur  queue   eft  quelquefois    courbée   (î 
considérablement  ,  qu'elle  fe  trou>  e  appliquée  con- 
tre le    délions    du   ventre.     Les  dtUie    ou   treize 
îancux  du   corps    font  couverts  de   plaques  ctuf- 
tacées  ,  qui  defeendent  aux  cotés  Se  vers  les  pattes  , 
&   qui  forment  en-deflous  du  corps,   d'un   bout  à 
l'autre  ,    une    cavité    ou   une    efpèce    de    coulilfe. 
Dans   cette    cavité    fe    trouvent    entre    les   ]  attes 
plufieurs  lames  minces    &    tranfparentes  ,    placées 
perpendiculairement  ,  ou  de   faço .1  que  leur  tran- 
chant   elt  dirigé  félon  la  longueur   du  corps.  Par- 
mi  les  pattes,  les    unes   (ont    dirigées   en    avant 
ou  vers   la  tête  ;   les    autres  élevées  veis  le  dos  & 
appliquées  fur  les  cors,   ont  leur  direction  vers  la 
queue.  Les  anneaux  qui  fuivent  ceux  où  les  pattes 
lont  attachées,  font  garnis  de  trois  paires  de  longs 
filets  mob  les ,  que  la   Crevette  tient  prefquc  con- 
tinuellement   dans    un    mouvement    d'ofcillation  , 
quoique   toutes  fes    autres  parties    foient  dans  un 
parfait  icpos.    Chacun   de    ces  fix   filets  eft   divilé 
traafverfalement   ar  uie  art.eu'.ation  en  deux  pièces, 
dont  celle  qui  eft  attachée  au  corps ,  eft  en  forme 
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de  tige  cylindrique,  &  l'autre  partie  eft  coin  c.!  : 
de  deux  longues  brandies  coniques  ou  firaece*, 
placées  l'une  a  côté  de  l'a  1  re,  terminées  en  poiaee 
déliées j  &  garnies  d'un  grand  nombre  de  po.ls. 
Ces  deux  branches,  qui  font  fubdivifées  en  plu- 
iieurs  articles,  &  qu  on  peut  regarder  comme  des 
nageoires  très -flexibles  ,  ("on:  mobi  es  à  l'articu- 
lation qui  les  unit  a  la  pièce  cylindrique.  La  queue 
elt  garnie  de  fix  pièces  allongées,  très  -  remarqua- 
bles ,-  attachées  deux  a  deux  aux  trois  d.vn  ers  an- 
neaux du  coqs.  Ce  l'ont  des  parties  écai.ieufes  , 
applaties  &  mobiles,  divifées  tr»ufverlaieincnt  pat 
une  articulation  en  deux  portions,  dont  la  féconde 
eft  compoféc  de  deux  branches  di.iind.es,  égale- 
ment mobiles  &  articulées  a  la  ptemière  portion, 
qui  en  elt  tomme  la  tige.  Tomes  ce-  io  igues  par- 
tics,  quoique  mobiles  a  leur  articulation  ,  n'ont  ce- 
pendant point  de  mouvement  volontaire  ,  &  fai- 
vent  feulement  celui  que  la  Crevette  d-mne  a  la 
partie  poftéricure  de  (on  corps  ;  des  font  auffi 
comme  des  nageoires  ,  dont  l'iqie$e  fait  ufage  pour 
frappe:   l'eau  eu  nageant. 

D'après  le  fimpk  expofé  de  tout  cet   appareil, 
on  doit  juger   que  les  Crevettes   favent  nager  avec 
beaucoup  de  vîtefle.    Quoique    P.œsel     ait    d  c  en 
avo  r  nourries  de  fruits ,   d  herbes  &  de    racines  , 
oa  trouve  qu'elles  font  vraiment  carnacières,  qu'elles 
mangent  &  la  chair  &  le  paillon  ,  ainfi  que  d'autres 
infectes  ,  ou  même  leurs  camarades  mortes  .quand 
elles  en  trouvent  à  leur  difpofitbn.   Les     pécheurs 
difent  qu'elles  rongent  lcuis  filets,   &   Linné  rap- 
porte la  même  cliofe  ;  mais  on  doit  plutôt  conjec- 
turer   qu'elles  ne  fe   rendent   dans   les  filets  ,  que 
'  pour  ronger  le  poiffon  qui  s'y  trouve.  Les  Crevettes 
font  diftinguées  comme  les  autres  infeûes ,  en  mâ'cs 
&  en  femelles.   Leur  a:couplcment  eft  à-peu-piès  le 
même  que  dars  les  Squilles  :   nous    en    renvoyons 
les    détails   à  l'article   de   ces  dernières.  Les  petits 
ne  quittent  point  leur  tr.èie  avant  d'avoir  pus  vie  : 
elle  porte  fes  rjettf»  fous  le  corps  ,  dans  un  elpèce  de 
fac,   d'où   les    petits    fortent    enfuite ,  après    avoir 
quitté  l'enveloppe  de  l'œuf,  comme    nous  l'avons 
obfervé     dans   les    Cloportes  :    c'eft    ce  qui     doit 
mettre  une  gra'ide  diflance  entre  Ici  Crevette  &  les 
Crabes.  Ces  infedes  ne  fubitlenr  point  de  transfor- 
mation ,  &    ils  ont  d'abord   en   naiffant  la    forme 
qu'ils   confervent  enfuite   pendant  toute  leur  vie  ; 
mais  ils  changent  p'ufieu.s  fois  de  peau  ,  à  mefure 
qu'ils  grandirent     La  peau   quittée   fe   referme  fi 
exactement  ,    qu'elle    repréfente    comme     1  infecte 
même.  Pour  garder  les  Crevettes  long-tems  en  vie  , 
il  faut   les    placer  dans    un    grand   vafe    co  ivert  , 
rempli  d'eau  fraîche.  Quelques  efpèces  fervent  d'ali- 
ment aux    hommes.    Les    habitans    de    la    Sibérie 
trouvent  un  mets  déiicat  dans  la  Crevette CaDcelle, 
Onifcus  Cancellus  de  Pallas. 
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G  A  MM  A  RUS.     F  a  s. 

CANCER.     Lin.    G  e  o  f  f. 

SQU1LLA.     De  G. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Quatre    antennes  fétacéts  ,   plus  courtes   que   le  corps  ;  les    deux   inférieures 
plus  longues  que  les  deux'  lupérieures. 

Bouche  formée  d'une  lèvre   fupérieure  ,  de   deux   mandibules,  de    deux   mâ- 
choires divifées ,  d'une   lèvre  inférieure  très-avancée,  &  de  huic  antennules  courtes. 

Yeux  immobiles ,   point   du  tout  faillans. 

V      Pattes  ordinairement  au  nombre  de  quatorze. 


ESPÈCES. 


I.  Crevette  ampoule. 

Quatorze  pattes  ,  1er  deux  antérieures 
ter  ninées  par  un  onglet  mince  j  cuiffes  pojle- 
ieures  comprimées ,  dihtées. 
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Quatorze  pattes,  les  deux  antérieures 
terminées  par  un  onglet  ■  les  fix  poflé- 
rteures  comprimées  ,  dilatées. 

3.  Crevette  Cancelle. 

Quatre  pan:  s  ,  les  quatre  antérieures 
terminces  par  un  onglet  ;  corps  avec  une 
rangée  d'épines  de  chaque   cô.é. 


4.  Crevette  longicorne. 

antennes  plus  longues  que  le  corps  ; 
queue  obtufe  \  les  deux  pattes  antérieures 
terminées  par  un  onglet. 

j.  Crevette  fauteufe. 

Quatorze  pattes,  les  quatre  antérieures 
terminées  per  un  onglet;  cuijfes /Impies. 

6.  Crevette  gammarelle. 

Quatorze  pattes ,  les  fécondes  font  ren- 
flées &  onguiculées  ;  cuiffes  ovales. 

7.  Crevette  des  ruifTeaux. 
Quatorres  pattes ,  les  quatre  antérieures 
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terminées  par  un   onglet  ;  antennes  fupé- 
rieures  ,  plus  longues. 

8.  Crevette  cornue. 

Bouche  courbée  ,/wulée  ;  corctkt  avec 
deux  cornes  de  chaque  côté. 

5?.  Crevette  linéaire. 

Corps  linéaire  ;  quatorze  pattes  ,  les 
quatre  antérieures  terminées  par  un  onglet , 
les   quatre  fuivantes  véficuleufes, 

10.  Crevstte  faline. 

Vingt  pattes  étendues  ;  queue  fubulée. 

1 1.  Crevette  filiforme. 

Linéaire;  dix  pattes ,  les  intermédiaires 
plus  grandes. 


T  E.     (Infectes.) 

12.  Crevette  marécageufe. 

Pattes  étendues  _,  les  deux  antérieures 
onguiculées  ;  queue  cylindrique,  bifide. 

1 3.  Crevette  boflue. 

Oblongue ,  bojfuc;  antennes  plié  es ,  très- 
longues. 

14.  Crevette  appâr. 

Queue  articulée ,  fubulée ,  fendue  à  l'ex- 
trémité y  les  deux  pattes  antérieures  ongui- 
culées. 

iy.  Crevette  des  Médufes. 

Têteobtufe  ;  les  quatre  pattes  antérieures 
terminées  par  un  onglet. 
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i.  Crevette   ampoule, 

Gamm akus  ampulla, 

Gammarus  manibus  adaCiylis  ,  pcdibus  quatuor- 
decim  ,  femoribus  pojlicis  coinrrelfo  dilatatis.  Fab. 
Spec.  inf  tom.  i.  pag.  jij.  nQ.  i. — Mant.  inf. 
tcm.  I.  p.  334.  n° .  1. 

Cancer  ampulla  macourus  articularis  ,  corpore 
ovali  ,  pedibus  quaruordccim  Jîmplicibus  ,  laminis 
femorum  poftici  paris  ovato  Jubrvtunais.  Pairs.  le. 
bor.  p.   191.  tib.   12.  fig.  3. 

Elle  eft-  une  des  plus  grandes  du  genre.  Le  corps 
eft  renflé  ,  véfîculeux  .  prefque  blanc.  La  tête 
.eft  courte  ,  courbée  ,  pointue.  Les  pattes  font 
au  nombre  de  quatorze.  Les  cuifles  ppftérieures 
font  comprimées  &  dilatées.  La  queue  eft  formée 
de  fix  feuillets:  le  dernier  article  eft  bifide,  &  les 
divilïons  font  aiguës. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer   du  nord. 

1.  Crevette  folâtre. 

Gammarus  nugax. 

Gammarus  manibus  adabty'.is  ,  pedibus  quatuor- 
decïm  ,  femoribus  fexpofticis  comprefio  dilatatis, 
Fab.  Spec.  inf.  t.  1.  p.  jié.  n°.  1.  —  Mant  inf. 
tom.  1.  pag.  3  34.  n°.  1. 

Cancer  nu^ax  macrourus  articularis  ,  pedibus  qua- 
tuordecim  fimplicibus  laminis  femorum  fexpojle- 
riorum  dilatatis  fubrotundo  cordacis.  PhiPS.  1t. 
Bor.    J52..  tab.   11.  fig.  1. 

Les  antennes  inférieures  de  cette  efpèce  ,  font 
portées  lur  un  petit  filet.  Les  pattes  font  au  nom- 
bre de  quatorze:  les  lames  qui  accompagnent  les 
fix  cuiffes  poftérieures  font  dilatées  ,  en  eccur  , 
■prefque  arrondies. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  du  nord. 

3.  Crevette  Cancelle. 

G  a  mm  au.  us  Can  cellus . 

Gammarus    manibus    quatuor  monodaflylis  ,  pe 
di'ius     quatuordtcim  ,    corporis  fegmentis   utrinque 
fyinofiu 

Gammarus  Canccllus  manibus  quatuor  monodac- 
tylis  ,  i <  edibus  fedecim.  Fa3.  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  j  1  6. 
«°.  3. —  Mant.   inf.   tom.    1.  p.  354.  n°.  3. 

Onifcus  canccllus.  Pall.  Spicil.  ^ool.  fajfic,  9. 
Li-5-  tab.  3.  fig.  18. 

iElle  eft  plus  grande  que  la  Crevette  fauteufe,  à 
laquel'e  elle  rcfiemble pour  la  forme  du  corps.  Les 
antennes  fupéricures,  plus  longues  que  ks  inférieures, 
«Vit  trois  articles  cylindriques  à  leur  bafe  ,  &  en- 
fuite   vingt-dfux  articles  petits  ,  peu  diftinèls  ;   les 
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inférieures  ont  le  premier  article  court ,  les  deux 
autres  longs  cylindriques.  La  tête  eft  lifle  ,  avec 
une  petite  épine  de  chaque  côté  de  la  bouche.  Le 
corps  eft  comprimé  &  formé  de  fept  anneaux  pref- 
que carénés  fur  le  dos  ,  armés  de  chaque  côté  , 
d'une  petite  épine  conique  ,  &  d'une  lame  arrondie  : 
l'épine  du  cinquième  anneau  eft  plus  grande  & 
placte  un  peu  plus  haut  ;  la  lame  du  quatrième  an- 
neau eft  large  &  grande  ;  les.  trois  poltéricures  font 
courtes  &:  plus  étroites  que  les  autres.  La  queue  eft 
formée  de  iïx  anneaux,  dont  les  deux  premiers  font 
lemblables  à  ceux  du  corps  ,  mais  le  troihème  n'a 
point  d'épines  ,  &  les  trois  derniers  font  plus  pe- 
tits ,  &  terminés  par  des  filets  ,  tandis  que  les  autres 
donnent  naiffance  aux  appendices.  Les  pattes  font  au 
nombre  de  quatorze  :  les  quatre  premières  font 
renflées,  terminées  par  un  crochet  très  -  fort  ;  les 
quatre  fuivantes  font  un  peu  plus  longues  , 
Se  term'néçs  par  un  crochet  (impie  :  ces  huit 
pateesj  font  dirigées  en  avant.  Les  (ix  dernières 
pattes  font  longues  &  dirigées  en  arrière.  Les 
appendices  de  la  queue  font  létacées  &  au  nombre 
de  lix  ;  les  filets  qui  la  terminent  font  en  pareil 
nombre  :  ils  font  bifourchus  &  articulés  :  le  pre- 
mier article  eft  prefque  caréné  &  muni  de  deux 
piquans  aigus  ,'  dont  l'interne  eft  plus  petit  :  la 
première  paire  de  ces  filets  a  le  premier  article  très- 
long  &  arque.  Le  corps  de  cet  inf.cte  eft  d'un  brun 
verdâtre  ,  avec  un  point  noir  fur  le  dos  de  chaque 
article.  On  remarque  auflî  fur  tout  le  corps  de 
petits  points  enfoncés,  moins  nombreux  fur  le  mi- 
lieu des  anneaux  ,  à  l'extrémité  de  la  queue  &  fur 
les  pattes. 

Elle  fe  trouve  dans  les  fleuves  de  la  Sibérie ,  où  elles 
font  en  fi  grand  nombre,  qu'elles  fervent  d'ali- 
ment aux  poiifons&  aux  oifeaux  aquatiques,  ainlî 
qu'aux  habitans  du  pays  ,  qui  trouvent  ce  mets 
délicat. 

4.  Crevette  longicome. 

Gammarus  longicornis. 

Gammarus  manibus  adaBylls  anter.nis  corpore 
longioribus ,  cauda  obtufa.  Fab.  Spec.  inf  tnm.  1. 
pag.  ji6.  «*.  4.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  334. 
n°.  4.  —  h   Norrr.  die   4.  aug. 

Cancer  m  icrourus  grolfipes  articularis  ,  manibus 
ûdaclyiis  long  tudine  corporis.  L  i  N.  Syfl.  nat. 
pag.  10 y  J.  n".  So. 

Aflncus  muticus  ,  pede  antico  fubulato  edsn'tulo 
'ongiffîmo  crajjijjimo,  —  Gronov.  Zooph.  n°.  yij. 
tab.  17. fig.  7. 

Onifius  volutator.  Pall,  Spicil.  [ool.  fafiie.  9. 
p.  j9.  tab.  4.  fig.  9. 

Afiaçus  lintaris.Vv.nv..  Zool.  brit.  tom.  4,  p.  20. 
ab.  16.  fig.    31. 

Pulex  màïinus  cornutus.   Rai.  Inf  p.  43. 
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Elle  a  près  de  (îx  lignes  de  long.  T.e  corps eft  li-  j  ad.clylis  ,  pedibus  quuiuordecim  femo'ibus  ovatis. 

Onifcus  Gammarcllus.  Pall.  Spie'ù.  çpol.  , 
■;.  {-.  tab.  4.  fig.  S. 

Cancer  Locujla.  Scor.  Elle.  carn.  n°.  1  1  ;  6. 


ncjirc,  un    peu  déprimé,  légèrement  convexe   en- 
dcffiis.  Les  antennes  font  inégales  ;  les   fupérieures 


font  fétacées,  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps  ; 
les  inférieures  l'ont  ttès-gioftes  &  plus  longues  que  le 
corpv.le  premier  article  eft  court,  le  fécond  guère  plus 
long;  le  troiiième  très-long,  marqué  au-dcllus 
d'une  ligne  longitudinale  ,  obfcure  ,  fur  laquelle  on 
remarque  des  points  obliques  ,  pâles  ;  1.  quatrième 
article  eft  plus  mince,  obfcur  en-delius  ;  le  der- 
nier eft  crochu,  un  peu  aigu.  Les  pattes  lont  au 
nombre  de  quatorze  :  les  huit  premières  font  diri- 
gées en  avant,  &  les  (îx  poftérieures  dirigées  en 
arrière.  La  queue  cit.  lia.  peu  penchée,  &  com- 
poft'e  de  (ix  anneaux,  dont  les  trois  premiers  don- 
nent naiilanec  aux  appendices  ;  les  autres  lont  un 
peu  plus  étroits  &  termines  par  des  filets  bifurques. 

Elle  fe  trouve  dans  l'océan  européen,  &  dans  les 
eaux    lalécs   lignantes. 

;.  Crevette  fauteufe. 

Gamm.ib.vs  Locujla. 

Gammarus  manihus  quatuor  adacrylis  ,  pedibus 
quatuordecim  ,  femonbus  fîmplicibus.  Fab.  Syfl.  ent. 
p.  41  8.  n".  1.  — Spec.  inj'.  tom.  1.  pag.  j  1  6.  n°.  5. 
—  Ma.it.  inf.  tom.   1.  pag.  534.71°.  j. 

Cancer  macrourus  Locufta  articularls  ,  manibus 
quatuoradaily.is  pedibus  quatuordecim.  Lin.  Syfl. 
nac.  p.  105  j.  72°.  81.  —  Faun.  Juec.  n°.  1041. 

lier  Gotl.   1 60. 

Onifcus  Locufta.  PaLL.  Spicil.  [00  '.  fajjîc.  j. 
p.   J5-  tab.  4.  fig.  7. 

Pu!ex   marinas.  Rai.   Inf.  p.    43. 

Sulz.   Inf.   lab.  13.  fig.    ïjZ. 

Elle  efl  un  peu  plus  grande  que  la  Crevette  des 
ruifleaux.  Les  antennes  fupérieures  font  beaucoup 
plus  courtes  que  les  inférieures  ,  ce  qui  la  dillin- 
gue  principalement  de  la  Crevette  des  ruijfeaux  , 
dont  les  antennes  fupérieures  font  les  plus  longues. 
Le  corps  eft  un  peu  moins  comprimé.  Les  pattes 
font  au  nombre  de  quatorze  :  les  quatre  premières 
font  courtes  ,  allez  grofles  :  les  fuivantes  font  min- 
ces, un  peu  plus  longues  ;  les  quatre  dernières  font 
très-courtes.  Les  appendices  de  la  queue  font  féta- 
cées,   &  les  filets  qui  la  terminent  loin  très- courts. 

Elle  fe  trouve  dans  l'océan  européen. 

6.  Crevette  gammarelle. 
G  au  m  4p."  s  gammarcllus. 
Gammarus  manibus  quatuor  fecundis  ventricofis 


Squdla  cauda  fubulata  bifida  pedâ  utrinque  an- 
tico  chelifero  tribufque  utrinque  uttïmls  natatotfis. 
Gronov.  Zooph.  n°.  990. 

Elle  reifemble  beaucoup  à  la  Crevette  des  ruif- 
feaux  ,  mais  elle  eft  un  peu  plus  courte.  Les  an- 
tennes fupérieuros  font  courtes  &  fétacées  ;  les  in- 
férieures font  féticées  ,  un  peu  plus  courtes  que  le 
corps.  Les  pattes  font  au  nombre  de  quatorze  ; 
les  deux  premières  (ont  courtes  &  minces  ;  les  fé- 
condes font  grandes  &  renflées;  les  quatrièmes  font 
les  plus  courtes  de  toutes  ;  les  auues  on:  leurs  eu',  Ces 
ovales  ,  un  peu  comprimées;.  Le-,  appendices  fout 
fétacées  ,  6c  les  filets  de  la  queue  font  bifides. 

Elle  fe  trouve  fur  le  bord  de  la  mer  méditerranéa 
&   de   l'océan  européen. 

7.  Crevette  des  ruifieatix. 

Gammarus  Pu/ex. 

Gammarus  manibus  quatuoradatlylis  ,  pedibus 
quatuordccim  ,    antennis  antteis  longioribus. 

Gammarus  Vultxmariibus  quatuoradaclylis  ypedi- 
bus  d.ccm.  Fab.  Syfl.  ent.  pcg.  418.  n°  1. — 
Spec.  inf.  t.  1.  p.  517.  n".  6. — Aient,  inf.  tom.  j. 
pag.   354.  n".  6. 

Cancer  macrourus  Pulex  articularis  ,  manibus  qua- 
tuoradaclylis ,  pedibus  decem.  Lin.  Syjl.  njt. 
pag.  10J5.  n°.  81.  —  Fau./i-  futé.  n°.  2041.  —  It. 

oelland.  41.  96. 

Cancer  macrourus  rufefeens  ,  tkorace  articulât o^ 
G  ton.  Inf  t.  z.  p.  667,11°.  1.  pi.  zi.  fig.  6. 

La  Crevette  des    ruilTeaux.  Gloff.  Ib. 

S  quitta  Pulex  aquatica ,  corpore  compfejfa  pe\  :'- 
bus  quatuor  anticis  chelaris,  cauda  fais  fexbifurcis 
terminaia,  Dec  Mem.  inf.  tom.  7.  p.  51J.  n°.  4. 
tab.    33.  fig.    I.   2. 

Squille  Puce  aquatique  ,  à  corps  comprimé  , 
dont  les  quatre  premières  pattes  font  à  pinces  (im- 
pies, 8c  la  queue  terminée  par  fix  fiiets  articules  , 
fourchus.  Deg.  Ib. 

Pulex  fiuviatilis.  Raj.  Inf.  p.  44. 

Permis  aquatiius  cancriformis .  Frich.  Inf  t.  7« 
pas.  2.6.  tab.  1  8. 

Squilla  fiuviatilis .  Merret.  Pin.  p.  191, 

ROes,  Inf,  tom.   3.  tab.  6i. 

in 
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Klein.  Dub.  pag.  36.  tab.  i.fig.  d.  e.f. 

Pu/ex  marinas.  Bast.  Subf.  tom,  i.pr.  31.  tab.  3. 
fg-7. 

Cancer  Pu/ex.   Scop.  E:it.  carn.  n".  1 1 37. 

Ajlacus  Pu/ex.  Penn.  Zool.  brit.  tom.  4.  p.  11. 

CVmwPu/cx.Schrank.  Enum.  inf.aufl.  n°.  m  f. 

Cancer  Pu/ex,  Fourc.    Eut.  par.   2.  pag.  $40. 

Cancer  Pu/ex.  Vill.  £/rr.'  rom.  4.  p.  161.  n®.  $6. 

Elle  a  environ  fept  lignes  de  long.  Le  corps  eft 
comprimé  ,  ordinairement  arqué  &;  compofé  de  fept 
anneaux.  Les  antennes  fupérieures  font  plus  longues 
que  les  autres  :  le  premier  article  e(t  aifez  gros 
&  cylindrique  ;  le  fécond  eft  plus  mince  &  cylin- 
drique; les  autres  font  courts ,  a  peine  diftinéts,  les 
inférieures  font  une  ou  deux  fois  plus  courtes  que  les 
fupérieures  :  le  premier  article  eft  court,  aflézgros; 
le  fécond  eft  plus  long  ,  un  peu  plus  mince  Se  cy- 
lindrique ;  le  troiûème  eft  un  peu  plus  mince  & 
un  peu  plus  court  ;  les  autres  (ont  courts  &  grenus. 
Les  pattes  font  au  nombre  de  quatorze,  ainfï  que 
dans  toutes  les  efpèces  de  ce  genre  :  les  quatre 
antérieures  font  courtes  &  terminées  par  un  ongle 
fort  &  crochu  ;  les  quatre  fuivantes  font  un  peu  plus 
minces;  les  fix  dernières  (ont  plus  longues  ,  relevées 
&  dirigées  vers  le  dos.  Les  fix  appendices  qui  fe  trou- 
vent au-delfous  de  la  queue ,  font  fétacées  &  bifides. 
La  queue  eft  terminée  par  fix  filets  fétacés  &  bi- 
fourchus. 

Les  faurs  que  cet  infecte  fait ,  lorfqu'il  eft  hors 
de  l'eau,  lui  ont  fait  donner  le  nom  de  Puce; 
niais  ces  faut6  font  communs  à  toutes  les  autres 
efpèces. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  des  ruiffeaux 
&  des  fontaines,  dans  toute  l'Europe. 

8.  Crevette  cornue. 

Gammarus  corniger. 

Gammarus  manibus  adacly  'is  ,  rollro  incwvofubu- 
latv,  thoracis-  laièribits  cornu  duplici.  Fab.  Spec. 
inf  tom.  1.  pag.  J  17.  n" .  7.  —  Mant.  inf.  tom.  1. 
p.  534.  /i°.  7.— —  lt.  norw.die  Icj.aug.p.  583. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  quatre  an- 
tennes font  égales,  filiformes,  (impies,  blanches. 
Le  elwperon  eft  court,  fubulé  ,  courbé.  Les  yeux 
font  grands,  fertiles,  rouges.  Le  corps  eft  formé  de 
onze  anneaux  ,  courts ,  blanchâtres,  rouges  fur  leurs 
bords  ;  les  cinq  derniers  font  carénés  &  épineux. 
Sous  les  côtés  du  corcelct ,  on  appercoit  deux  cor- 
nes forces,  fubulées,    aiguës,  réunies  à  leur  bafe  , 
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l'antérieure  eft  arquée.   La  queue  eft  terminé*  pat 
plulieurs  filets  bifides. 

Elle  fe  trouve  dans  les  mers  du  nord. 

p.  Crevette  linéaire. 

Gammarus  linearis. 

Gammarus  manibus  quatuor  monodaêtylis  ,  pedi- 
bufque  quatuor  vejiculofis  ,  çorpore  lineari. 

Gamma'Us  linearis  manibus  quatuor  mono  '.ailyVs , 
pedibus  dteem.  Fae.  Syfl.  ent.p.^19.  n°.  3.  — Spec. 
inf.  tom.  1.  p.  tlf..a°.  8.  — Mant.  inf.  10m.  1. 
P.  334-  "°-  8- 

Cancer  macrourus  linearis  articularis  ,  manibus 
quatuor  monodaclylis  ,  pedibus  deçem.  L  I  N.  Syfl. 
nat.    pag.   îoyé    n°.   83. 

On-fcus  fcolopendroïdcs.  Pall.  Spicil.  \ool. 
fiiflic.  ç,.p.  78.  tab.^.fig.  ij. 

Aflacus  atomos.   Penn.  Zool.  brit.  tom.  4.  p.  il. 

pi.    ll.flg.}!. 

Bast.  Subf.  tom.  l.  p.  32.  tab.  4.  fig.  t. 

Elle  a  de  fix  à  huit  lignes  de  long.  Le  corps 
eft  filiforme,  variqueux,  compofé  de  fept  anneaux. 
Les  antennulcs  fupérieures  font  un  peu  plus  longues 
que  les  inférieures.  Les  deux  pattes  antérieures 
font  courtes  &  terminées  par  un  ongle  crochu;  les 
deux  fécondes  font  beaucoup  plus  grandes ,  un  peu 
renflées  ,  &  terminées  par  un  ongle  crochu  ,  très- 
fort;  les  troifièmes  &  les  quatrièmes  font  ovales  , 
véficuleufes  ;  les  fix  dernières  font  (impies,  un  peu 
plus  longues  que  les  autres ,  3c  terminées  par  un 
petit  crochet. 

Elle  fe  trouve  dans  l'océan  européen  ,  dans  les 
mers  d'Iflande  &  de  Terre-neuve. 

10.  Crevette  faillie. 

Gammarus  falinus, 

Gammarus  pedibus  viginti  patentibus  ,  caudafu- 
bulata.  Tab.  Syfl.  eat.  pag.  4 '9.  n°.  4.  — Sp.  inf. 
tom.  1.  pag.  J17.  n°.  ç>.  —  Mant.  inf.  tom.  1. 
p.  3  3  5-  n°.  9. 

Cancer  macrourus  falinus  articularis  ,  manibus 
adaciylis  ,  pea'ibus  patentibus  ,  cauda  fubolata. 
Lin.  Syfl.   nat.  p.  1056.  n°.  86. 

Ma'ty.  Diar.  britan.  \"JK6. 

Il  eft  très-petit.  Le  corps  eft  oblong.  Les  yeux  font 
diftans  ,  pédoncules  ,  placés  fur  les  côrés  de  la 
tête.  Les  antennes  font  féracées  ,  plus  courtes  que 
le  corps  La  queue  eft  filiforme  ,  un  pdli  fubuléc  , 
de  la  longueur  du  corps.  Les  pattes  font  au 
nombre  de  vin<u. 
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M.  Fabricius  a  remarqué  deux  variétés  ,  l'une 
avec  les  yeux  fiillans,  globuleux  ,  noiis  8c  un  ovaire 
ovale  de  chaque  côté ,  l'autre ,  avec  les  yeux  peu 
marqués ,  &  les  pattes  antérieures  avancées  en  for- 
me de   pinces. 

Je  crois  que  cet  infecte  n'appartient  poinc  à  ce 
genre  ;  mais  n'ayant  point  encore  eu  occafion  de  le 
voir  ,  je  ne  puis  prononcer  avec  certitude. 

Elle  fe  trouve  en  Angleterre  ,  dans  les  falines  de 
Limington. 

ii.Crivette  filiforme. 

GammarVs  filiformis. 

Gammarus  corpore  lineari ,  pedibus  deeem ,  me- 
dits  majoribus. 

Cancer  macrourus  filiformis  lincaris  articularis  , 
pedibus  deeem  ,  mediis  majoribus.  Lin.  Syft-  "a  t. 
pag.   105a.  /z°.  gç. 

Cancer  filiformis  linearis  meiio  chclatus  ,  pedibus 
quatuor.  Lin.  Ammn.  acad.  tom.  6.  p.  41  j.  «p.  99. 

Le  corps  eft  linéaire  ,  mince  ,  long  environ  de 
fix  lignes.  Les  antennes  font  longues  ,  compofées 
de  trois  articles  diflin&s  ,  &  d'un  grand  nombre 
d'autres  très-petits.  Les  pattes,  fuivant  Linné  ,  font 
au  nombre  de  dix  :  deux  petites  vers  la  tête  ,  deux 
vers  le  milieu  du  corps  ,  ovales ,  beaucoup  plus 
grandes  ,  munies  intérieurement  d'une  petite  dent , 
&  iix  autres  pattes  fous  la  queue.  La  queue  eft 
cbtu  e. 

Elle  fe  trouve  à  Malaca. 

12.  Crevette  marécageufe. 

Gammarus  ftagnalis. 

Gammarus  man  bus  adjiJylis ,  pedibus  paten- 
ùbus  ,  cauda  cylind.ica  bifidu.  Fab.  Syft.  cnt.p.  4:9. 
72°.  f.  —  Spec.  inf.  tom.  l.pag.  <l8.  n°.  I®. — 
Mant.  inf.   tom.}. p.  35J.710.  10. 

Cancer  macrourus  ftagnalis  articularis  manibus 
a  'aUylis  ,  pedibus    patentibus  ,     cauda    cylindrica 

b:fiJa.    Lin.  Syft.  nat.p,  io;6.  n6.  87 Faun. 

fuec.  n°.  1043. 

Larva  aquatica  globulo  coccineo  nitente  umbili- 
cali ,  cauda  bipda.   Lin.  Faun.  fuec.  edit.   1.  app. 

P.  388.  ,y.  ijj7. 

Elle  a  environ  fix  ou  fept  lignes  de  long  ,  & 
reiremble,  au  premier  coup  d'œi! ,  à  un  petit  poifïbn. 
La  tète  eft  déprimée  ;  les  yeux  font  petits ,  obfcurs  , 
latéraux  ,  dilîans.  Les  antennes  font  capillaires.  Le 
front  eft  obtui.  Le  roftre  eft  obtus  ,  fléchi  comme 
dans  les  Cigales,  étroit.  Le  dos  eft  convexe,  rou- 
geâtre.    La  queue  eft    mince  ,   articulée  ,  prefque 
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de  la  longueur  du  corps ,  Se  terminée  par  un 
filet  horiiont.il  ,  bifide  ,  aigu.  On  remarque  vers 
l'anusun  petit  corps  globuleux  ,  de  la  grandeur  d'une 
graine  de  moutarde ,  rouge  ,  avec  un  rc  let  brillant , 
doré,  un  peu  jaune  fur  les  côtés.  Oi  appeiçoit 
environ   douze  pattes,   placées  de  chaque  côté. 

Cet  infecte  r.age  fur  le  dos  comme  les  Noto- 
nectes.  La  femelle  feule  eft  munie  du  corps  globu- 
leux dont  nous  venons  de  pailcr  }  Se  qui  eft  peut- 
être   fon  ovaire. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  dans  les  eaux  douce» 
ftagnantes. 

ij.   Crtvitte  bo.fae. 

Gammarus  gibbofus. 

Gammarus  oblongus  gibbus ,  an.ennis  plicatis 
longijfimts.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I .  p.  3  3  j.  n".   11. 

Onifcus  gibbofus.  F ab.  Syjl.ent. p.  198.  n".  14. — 
Spec.  inf.  tom.    i.p.  377.   ny.    i). 

Le  corps  de  cet  infecte  eft  petit ,  glabre ,  lilfe , 
jaunâtre ,  parfeiné  de  points  obfcurs.  La  tête  eft 
grofle ,  obeufe  ,  munie  de  deux  yeux  grands  & 
rapprochés,  &  d'une  grande  tache  veite.  On  remar- 
que deux  antennes  fétacées  ,  pliées  &  fléchies  (ous 
le  corps,  &  deux  fois  plus  longues  que  lui.  Le  dos 
eft  boflu  &  divifé  en  fept  anneaux  ,  dont  le  pre- 
mier eft  court.  La  queue  eft  formée  de  trois  feuil- 
lets aigus  ,  fendus  Les  pattes  font  au  nombre  de 
quatorze  ;  les  intermédiaires  (ont  un  peu  plus  lon- 
gues que  les  autres. 

Elle  fe   trouve   dans  les  mers  du  Portugal. 

14-  Crevïttf.   appât. 

Gammarus    efea. 

Gammarus  manibus  adaclylis ,  cauda  articulât* 
fubutata  apice  fijfa.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  i.p.  51g. 
1°.  II. — Mant.  inf.  t^m.  i.pag.  335.  n°.  n.  — 
if.  norw.  die   ig.jul.  p.  249. 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Crevette 
des  ruifleaux.  Les  antennes  fupérieures  font  (im- 
pies ,  courtes,  filiformes;  les  poftérieures  font  fé- 
tacées ,  recourb.es ,  plus  longues  que  le  corps.  Tout 
le  corps  eft  noirâtre.  La  queue  eft  fubulée  ,  pref- 
que de  la  longueur  du  corps,  &  conipofée  de  cinq 
articles  ,    dont  le  dernier  eft  fendu. 

Elle  fe  trouve  dans  les  mers  du  nord  ,  &  les 
pêcheurs  s'en  fervent  comme  appât ,  pour  prendre 
je   poilfon. 

iv.  Crevette    des  Médufes. 
Gammarus  Medufarum. 
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Gammarus  manlbus   quituor  monodaBylis  ,  ca-  \       Les   mandibules   font    cornues  ,    arquées  ,^  affe^ 


vite  obtufijfimo.  Fab.  Sp.  înf.  tom.  i.  p.  y  1 8  n".  1 1 
—  Alan  t.  inf.  t.  I.  />û£.  3  3  5.  s".  13.  —  Itf  norw. 
die    8.  au  g. 

Onifcus  quair'uornis  oblongus  ,flylls  caudjlihus 
Jenis ',  antennis  quaternls.  Fab.  Syft.  ent.  pag,  299. 
n".  15.  —  5^£C.  in/,  tom.  1.  /><2g.  378.  n°.   16. 

Afelle  qûadricorne.  Encycl,  Aselle.  n" .  12. 

Pu/ex  cancriformis.  Stroem.  Sundtn.  1 18.  rai.  1. 

fis-  ii.  13- 

Cancer  Medufarum  antennis  b-cvijjimis  ,  corpore 
latiori.  Mull.  Zool.  dan.  prod.  23  ff. 

Le  corps  eft  petit  ,  courbé  ,  obtus  antérieure- 
ment. Les  quatre  antennes  font  courtes  ,  filiformes  , 
fimples.  L'abdoinen  eft  aminci  poftéricuremenr.  La 
queue  eft  terminée  par  quatre  feuillets  bifides.  Les 
pattes  font    petites  ,    courtes. 

Elle    fe   trouve  dans  la  mer  du  nord. 

CRIOCERE  ,  Crjoczrts  ,  genre  d'infectes  de  la 
troifième  Section  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

Ces  infectes  ont  deux  antennes  filiformes,  plus 
courtes  que  le  corps;  la  tète  diftincte,  munie  de 
deux  yeux  faillans  ;  le  corcelet  étroit  ,  prefque  cy- 
lindrique; deux  aîles  cachées  fous  des  étuis  durs, 
coriaces  ;  enfin  ,  les  tarfes  compofés  de  quatre 
articles  ,  dont  les  trois  premiers  ,  larges  ,  garnis 
de  houppe  en-delïbus  ,  &c  le  troifième,  bilobé. 

Linné  avoir  rang;  ces  infeéles  parmi  les  Chry- 
fomèJes.  M.  Geoffroy  eft  le  premier  qui  les  a 
diftingués,  &  leur  a  donné  le  nom  de  Criocère, 
d'après  la  forme  de  leurs  anrennes. 

Les  Criocères  ont  beaucoup  de  rapports  avec 
les  Chryfomèles,  mais  elles  en  font  fuffifamment 
diftinguées  par  les  antennes  filiformes  ,  compofées 
d'articles  courts  &  cylindriques  ,  par  les  anteunules 
filiformes  ,   &  par  le  corcelet  cylindrique. 

Les  antennes  font  filiformes ,  prefque  de  la  lon- 
gueur de  la  moitié  du  corps ,  Se  compofées  de  onze 
articles  ,  dont  le  premier  eft  renflé  ,  allez  gros ,  les 
deux  ou  trois  fuivans  font  courts  &  plus  petits  , 
les  autres  font  cylindriques  &  égaux.  Elles  font 
inférées  à  la  partie  antérieure  de  la  tête  ,  à  peu 
de  diftance  l'une  de   l'autre. 


La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre   inférieure,   &    de   quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée  ,  allez  large,  ar- 
rondie &  ciliée  à  fa  partie   antérieure. 


courtes,  entières,  pointues  à  leur   extrémité. 

Les  mâchoires  font  avancées  ,  droires ,  cernées,' 
obtufes  ,  bifides  :  les  divifions  font  inégales  ;  lex^ 
térieure  eft  plus  grande  ,  arrondie  ,  ciliée  ;  l'in- 
térieure  eft  courte   &  pointue. 

La  lèvre  inférieure  eft  très  -  courte  ,  prefque 
cornée ,  arrondie  &  ciliée  à  fon  extrémité. 

Les  antennules  antérieures,  un  peu  plus  Iorgves 
que  les  autres  ,  font  compofées  de  quatre  arti- 
cles ,  dont  le  premier  eft  petit,  les  deux  lujvans 
font  courts  ,  arrondis  ,  prefque  coniques  ,  &  te 
dernier  eft  ovale.  Elles  font  inférées  au  dos  des 
mâchoires.  Les  antennules  poftérieures  font  couites , 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  eft 
petit  ;  le  fécond  prefque  conique  ,  &  le  dernier 
ovale.  Elles  font  inférées  à  la  partie  intérieure  la- 
térale de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  diftinéte,  ordinairement  penchée,  à- 
peu-près  de  la  largeur  du  corcelet.  Les  yeui  fo|t 
arrondis  &c  faillans.  Le  corcelet  eft  beaucoup  plus 
étroit  que  les  élytres  ,  &  il  a  une  forme  prefque 
cylindrique.  L'écullbn eft  périt,  triangulaire  ,  un  peu 
obtus  poftérieurement.  Les  élytres  font  dures ,  co- 
riacées  ,  convexes  ,  de  la  grandeur  de  l'abdom-n  ; 
elles  cachent  deux   ailes  membraneufes  ,  repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuiffes 
font  un  peu  renflées.  Les  jambes  font  cylindriques, 
&  les  tarfes  font  compofés  de  quatre  articles  , 
dont  les  deux  premiers  font  larges,  triangulaires, 
garnis  de  houppes  en-deflbus ,  le  troifième  eft  large, 
bilobé  &  garni  de  houppes  ,  le  quatrième  mince  , 
arqué  ,  &  terminé  par  deux  crochets. 

Les  Criocères  font  des  infectes  remarquables , 
quoique  allez  petits  ,  par  une  jolie  forme  un  peu 
alongée,  décorée  dans  quelques  efpèces,  de  brillantes 
couleurs.  Ils  paroiffent  quelquefois  de  très-bonne- 
heure  vers  le  printemps.  C'eft  fur  les  fleurs  des 
jardins  ,  des  prés  ,  des  campagnes  ,  qu'ils  cher- 
chent à  fe  repofer  &  à  vivre.  Lorfqu'on  prend  ces 
infectes,  ils  font  entendre  un  efpéce  de  petit  cri, 
produit  par  le  frottement  de  l'extrémité  fupérieure 
de  l'abdomen  ,  contre  l'extrémité  inférieure  des 
élytres  :  plus  on  prelle  les  élytres  contre  le  corps  , 
&  plus  ce  cri  eft  fort  :  ils  s'accouplent  auffi  bien- 
tôt fur  les  fleurs  ou  ils  vivent  ;  le  mâle  fe  place  fur 
le  corps  de  la  femelle  :  leur  accouplement  dure  au 
moins  une  heure  ,  &  peut-être  bien  davantage.  Après 
que  l'accouplement  eft  fini,  l-i  femelle  fe  promène 
fur  la  fleur  ,  elle  cherche  un  endroit  à  fon  gré  , 
pour  y  dépofer  fes  œufs,  &  cet  end. oit  eft  ordi- 
nairement en-delfous  de  quelque  feuille  ;  elle  les 
y  arrange  les  uns  auprès  des  autres  ,  mais  avec 
peu  d'art  Se  de  régularité.  Chaque  oeuf  fort  du 
corps  ,  enduit  d'une   liqueur  propre  aie  coller  fur 
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la  feuille,  contre  laquelle  il  elt  enfuite  applique. 
l.a  femelle  en  dépofe  hui:  ou  dix  ics  uns  au- 
iics  des  autres,  &  fans  doute  la  ponte  ne  con- 
Mte  pas  en  un  feul  de  ces  petits  tas.  Ces  ceufs 
dans  certaines  efpèces  font  oblongs  ;  ceux  récem- 
ment pondus,  font  rougeâtres,  même  allez  rouges  ; 
ils  bruoilleut  quand  la  liqueur  vilqueufe  qui  les 
couvre  commence  a  fcdclTéchcr.  Au  bout  d'une  quin- 
2aine  de  jours  on  voit  les  petites  larves  paroître  , 
fans  trouver  cependant  aucune  coque  vide  ,  ni 
aucun  relie  de  cette  enveloppe  qui  les  renfermoit. 
Mais  peut-être  ces  coques  ne  font-elles  difficiles  à 
trouver,  que  parce  qu'elles  font  très  minces,  ou 
parce  que  les  mouvemens  que  l'infecte  le  donne 
pour  achever  de  s'en  tirer  ,  les  détachent  de  la 
feuille  6c  les  font  tomber.  Quoiqu'il  en  foit.dès 
<jue  les  petites  larves  d'une  même  nichée  font  en 
éiat  de  marcher  ,  elles  s'arrangent  les  unes  à  côté 
des  autres  ,  à-peu-près  dans  le  même  ordre  que 
les  Chenilles  communes.  Elles  ont  leur  tête  fur  une 
même  ligne  ;  elles  mangent  enfemble  ,  6c  ne 
mangent  que  la  fubltance  de  la  feuille  ,  du 
côté  fur  lequel  elles  font  placées.  A  mefure  qu'elles 
froilFcnt ,  elles  s'écartent  les  unes  des  autres  , 
Et  enfin  elles  fe  difpcrfent  lur  diftéiens  endroits 
de  la  feuille  ,  &  fur  différentes  feuilles.  Alors 
la  larve  attaque  tantôt  le  bout  de  la  feuille  ,  tantôt 
un  de  fes  bords  :  allez  fouvent  elle  la  perce  au 
milieu  ,  Se  la  mange  dans  toute  fon  épailleur.  Cette 
larve  fe  donne  peu  de  mouvement;  elle  ne  mar- 
che guère  ,  ou  au  moins  elle  ne  va  en-avant  que 
quand  la  feulie  qu'elle  a  attaquée  lui  manque,  ou 
.  que  quand  il  n'en  relie  aux  environs  de  l'endroit 
qu'elle  ronge ,  que  des  parties  trop  delléchées. 
l'endant  qu'elle  mange  ,  elle  fait  de  temps  en  temps 
un  pas  en  arrière;  &  cela,  parce  que  fa  façon 
de  manger  n'eft  pas  d'aller  prendre  ce  qui  eft  de- 
vant elle ,  mais  ce  qui  eft  vers  le  deffbus  de  fon 
corps. 

Les  larves  des  Criocères  font  grolîes ,  courtes  , 
ramallées  6c  lourdes  ,  leur  corps  eft  mol ,  Se  cou- 
vert d'une  peau  fine  &  délicate.  Elles  ont  une 
tète  écailleule  ,  &  lïx  pattes  pareillement  écail- 
leufes.  Autart  l'infecte  parfait  attire  agréablement 
les  yeux  par  fa  jolie  forme  ,  autant  la  laive  les 
repoulle  par  un  afpect  bien  différent.  Ce  n'eft  pas 
qu'elle  foi:  plus  mal  confoimée  que  tant  d'autres 
larves  ,  mais  c'eft  fon  efpêce  de  vêtement  qui  la 
rend  informe  &  h  deufe.  Après  avoir  tiré  desMM^cs 
de  quoi  fe  nounir ,  le  marc  de  ces  mêmes  feuilles 
a  encore  pour  e!l  s  un  ufage  utile  ,  il  fert  à  la 
vetir.  Sur  des  feuilles  maltraitées,  on  voit  de  petits 
tas  de  matière  humide  ,  de  la  couleur  &  de  la 
confiftance  de  ces  mêmes  feuilles  ,  un  peu  macé- 
rées 6c  broyées.  Chacun  de  ces  petits  tas  a  une 
figure  allez  irrégulière  ,  mais  pourtanr  arrondie  & 
un  peu  oblongue.  Tout  ce  qu  on  apperçoit  aiors  , 
c'eft  la  matière  qui  fert  de  couverture  à  chaque 
larve  ,  qui  la  couvre  prefque  en  entier  ;  fi  on  y  re- 
garde  de  plus  près  ,   on  diftingue  bientôt  la    tête 
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noire    de    l'infecle  ,    occupée    à   faire    agir   fur    la 
feuille   les  deux  dents  dont  elle  cil  munie.  Ou  peut 
auffi   appercevoir    de  chaque  côté  &  allez   près  de 
la  tête,  les   trois   pattes  noires  &:  écaillcufes  ,  ter- 
minées  par  deux  petits  crochets  que  linfecte  cram- 
ponne dans  la  fubltance  de    la   feuille.  Cette  ma- 
tière   étrangère   eft  peu  adhérente  ,   i!    eft   aifé  de 
l'emporter  par  un  flottement  allez  léger  ,  &  lorfq  l'on 
a  mis  la  larve  à  nud  ,  on  la  trouve  allez    fem'jla- 
ble  à    tant  d'autres  larves  ;    mais    fa    peau    paroît 
très  délicate  ;  elle  a   une  ttanfparence   qui  porte   à 
la  juger  ainfi  ,  ce  qui  permet  d'appercevotr  des  mou- 
vemens de  la  plupart  despartes  ntérieutes.  Auili    la 
nature  a-t-clle  appris  3  l'infecte  une  façon  fmgulière 
de  fe  mettre  à  l'abri  de  l'impreffion  de  l'air  extérieur 
ou  de  celle  des   layonsdu  foleil;  elle  lui  a  appris  à 
fe  couvrir  de  fes  propres  excrémens ,  &  elle  a  tout 
difpofé  pour  qu'il  le  put  faire   aifément.    L'ouver- 
ture   de   l'anus    des   autres  infectes    eft    placée  au 
bout,  ou  près   du  bout  du  dernier    anneau,   6c  or- 
dinairement du    côté   du  ventre  ;    l'anus   de  notre 
larve    eft   un  peu   éloigné  du    bout  poftéricur  ,    il 
eft  placé  à  la  jonction  du  pénultième  anneau  avec 
le    dernier  ,     ôt   ce   qui  eft   plus    remarquable ,  du 
côté  du   dos.     La   dilpoftion    du    rectum ,   ou  de 
l'inteftin    qui  conduit  les  excrémens  à   l'anus  ,    Se 
celle  des  mufcles  qui    fervent    à    les   faire    fortir  , 
doivent  répondre  à  la  fin   que    la  nature  s'eft  pro- 
pofée  ,  en  difpofant  ainfi  cette  ouverture.  Les  ex- 
crémens qui  fortent   du  corps  des    nfeéles  en   gé- 
néral ,    font    poulies   en    arrière    dans    la  ligne    de 
leur  corps;  ceux  que  notre  larve  fait  fortir,  s'élè- 
vent au-delîus  du    corps  &  font   dirigés  du   côté  de 
la  tête.     Ils    ne    font    pourtant   pas  poulies   loin  ; 
quand    ils   font    entièrement    hors   de    l'anus  ,    ils 
tombent  fur   la   partie  du  dos  qui  en  elt   proche  ; 
ils  font  retenus  par    leur    vilcofité  ;    mais    ils    n'y 
font   retenus   que    foiblement.    Sans    changer  lui- 
même  de  place,  l'infecte  donne  à  fes  anneaux,  des 
mouvemens  ,  qui ,   peu-à-peu,   conduiient  les  ex- 
crémens, de  l'endroit  fur  lequel  ils    font  tombés, 
jutqu'a    la  tetc.  On  peut  imaginer  aifément  la  ma- 
nière dont  il    leur  prépare  lucceffivcmenr  des  plans 
inclinés  de  proche  en  proche  ,   en  gonflant  la  partie 
du  corps  fur  laquelle  ils   font ,  8c  en  contractant  la 
partie  qui   fuit  du    côté    de   la  tète     La  larve  fa:t 
plus ,  elle   plille  &  élève  la  partie  des  anneaux  qui 
précède  celle    fur    laquelle    font    les    excrémens  ; 
d'où    il   eft   clair  ,  que    lorfqu'eile  étend  la  portion 
ptiftee   fans  l'abailfer  ,    cette  pairie  ,    en    fe   déve- 
loppant,   pouiîe  les   excrémens  dans  l'erf,  ncement 
qui  leur  a  été   préparé  :  la  forme  du    dos    eft  par 
cil;  même  telle  ,    que   quand  une  portion   d'excr  - 
mens  ,  a    été  conduit    à    une  certaine   dftanec   de 
l'anus,    elle  trouve  une  pente  delà  jufqu'à  la  tête. 
Pour  voir  diftinctement  comment  tout  cela  fe  palle, 
il  faut  mettre  l'infecte  à  nud ,  6:  a^rès  l'a'  oir  pofé 
fur   une   feuille  jeune  6c  fraîche  ,    l'obfcrver    avec 
une    loupe.    Bientôt    il     fe    met     à    manoer  ,    & 
peu  de  temps  après  ,   on  voit  fou  anus  fe  gonfler: 
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il  montre  des  rebords  qu'on   ne  voyoit  pas  aupa- 
ravant.   Enfin  ,  l'anus  s'entrouvre  ,  &  le  bout  d'une 
petite   maffe  d'excrémens  en   fort  :    ce  que  l'infe&e 
jette  eft  un  efpèce   de  cylindre  dont  les  deux  bouts 
font  arrondis.    Nous   avons  déjà  dit  que  quand  ce 
grain   d'excrément  fort ,    il   cil  dirigé  vers  la  tète  ; 
cependant  peu  après   être   forti  ,  il  fe  trouve  pofé 
tranfverfalement  ,  ou    au  moins    incliné  à  la   lon- 
gueur   du  corps.    Les  frottemens  qu'il   efluye  ,    8c 
la  manière  peu    régulière   dont  il  eft    pouflé  ,    lui 
donnent   certe  direction.   Il  y  a   des   temps   où  ces 
grains    font   arrangés  avec  allez    d'ordre  ,    où    ils 
l'ont  placés   parallèlement   les    uns  aux    autres,  & 
perpendiculairement  a  la  longueur   du  corps;  mais 
ce  n'eft  guère  que  fur  la  partie  poftérieure,  &  quand 
l'anus  en   a  fourni  un   grand    nombre  ,     dans   un 
temps  court  ,  qu'ils  font  li  bien  arrangés.  L'infeélc 
qui  a  été  mis  à  nud  ,  a  befoin  de  manger  pendant 
environ  deux  heures    pour  que  fon  anus  puille  four- 
nir a  différentes  reprifes   la  quantité  de   matière  né- 
cellaire  ,  pour  couvrir  tout  le  deffus  du   corps;  au 
bout  de   deux   heures,  cette    couvertute    eft    corn- 
plette  ,   mais  elle  eft  mincî  ,  elle  n'a  que  l'épaifleur 
d'un  grain  d'excrément  ;    peu-à-peu   elle    s'égaillit. 
La   même  méchanique  qui  acor.duit  les  grains  juf- 
qu'auprès  de  la  tête  ,   les  force  à  fe  preiler  les  uns 
contre   les  autres  ,  pour  faire  place  aux  excrérnens 
qui    fortent  ,   il  faut  que    les    excrérnens  qui  font 
aux  environs  de  la  partie  poftérieure  ,  foient  poulies 
&  portés    en  avant  ;  ils  font   mous  ,   ils   cèdent    à 
la  preffion  ,    ils  s'applanffcnc  dans  un  fens  &  s'élè- 
vent dans  un   autre  ,    dans  celui  qui  rend   la  cou- 
che  plu?    épaille.     Cette    couche    qui    couvre    le 
coins   s'eptjïu   donc  peu-à-peu  Se  à  un   tel   point, 
que    fi   on  l'enlève  dans  certain  temps   de  delhis  le 
corps  de  la  larve  ,   on  juge  que   le  volume  de  cette 
couverture  eft   au  moins  trois  fois   plus  grand  que 
celui  de  l'infecte  même  ,    &  qu'elle  eft  d'un  poids 
qui    femble  devoir  le   furchârgcr.  Plus  la  couver- 
ture   eft  cpailîc,  plus   la   figure    eft  irrégulière,  & 
plus  aulli    fa  couleur   brunit.   Nous  avons  dit  que 
les    excrérnens     dont    elle    eft     formée  ,     ont    la 
couleur   &   la   conliftance    de    feuilles    broyées    & 
macérées  ;    ils    ne    font  aulli    que  cela  ;    ils    font 
d'abord  d'un  jaune  verdaire  ,  mais  leur   furface  fu- 
périeure  fe  delîeche  peu-a-peu  ,  &  prend  des  nuan- 
ces toujours    plus   brunes  ,  jufqu'au   noir.    Lorfque 
l'habit  devient  trop  roide  ou  trop  lourd  ,  apparem- 
ment que  l'infecte   s'(n   défait  ,    cat  on  voit    quel- 
quefois  ces    larves    nues    ou    pr:(que  nuCs  ,    mais 
ce  n'eft  pas  pour   refter  long-temps  en  cet  état.   Il 
lui  eft  aifé  de  fe  débarraflcr    d  une  trop  pelante  cou- 
verture ,    foit  en  entier  ,    foit   en  partie;    elle  na 
qu'a  fe  placer   de   manière   qu'elle  touche  &  frotte 
contre  quelque  partie  de  la  fiante  ,  &:  fe  tirer  enfuite 
en    avant.   Quand    l'infecte  conferve  long  -  temps 
fa    couverture  ,    elle  déborde   quelquefois   fà  tête 
Se   ce  qui  couvre  les    premiers   anneaux  ,   eft   fou- 
vent  noir  &  fec  ,  pendant  que   le   relie  eft  humide 
il  verdàtre.  Cette  partie  lèche  qui  va  par-delà  latête^ 
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tombe  quelquefois  par  lambeaux.  En  parlant  de 
la  larve  des  CafEdes,  nous  avons  déjà  fait  con- 
noître  un  pareil  moyen  ,  ménagé  par  la  nature  , 
&  dont  l'infecte  fe  fert  de  même  pour  garantit 
fa  peau  fenlible  &  tendre  ,  du  danger  des  impref- 
fions  extérieures.  Mais  nous  avons  remarqué  que 
cette  larve  fait  gli  fier  fes  excrérnens  fur  deux  ef- 
pèces  de  fourchons,  placés  à  l'exttémité  de  l'anus  , 
&  élevés  fur  le  dos  ,  de  forre  que  fa  couverture 
n'eft  pas  immédiatement  appliquée  fur  la  peau  , 
ainfi  que  nous  l'oblcivons  dans  la  larve  des  Crio- 
cères ,   qui  ne  font  point  munies  de  ces  fourchons. 

Dans  quatorze  ou  quinze  jours  nos  larves  ont 
fait  leur  accroiflement  ;  alors  elles  De  font  plus 
aulli  couvertes  de  leurs  excrérnens;  on  en  voit  d'en- 
tièrement nues  ,  ou  de  nues  en  pattie  ;  leur  corps 
prend  une  teinte  plus  coloiée  ;  elles  marchf/it  8c 
ne  paroillent  plus  aulli  tranquilles  qu'elles  l'étoient 
auparavant  ;  elles  font  près  du  temps  de  leur  mé- 
tamorphofe  ;  c'eft  dans  la  terre  qu'elle  doit  fe  faire  , 
&  c'eft  pour  s'y  aller  cacher  qu'elles  font  en  mou- 
vement, l'eu  de  temps  aptes  que  ces  latves  font 
entrées  en  terre,  elles  travaillent  à  fe  faire  une  co- 
que dont  l'extérieur  eft  recouvert  de  grains  de  la 
terre  qui  les  environne.  Ces  coques  lont  fi  bien 
recouvertes  ,  qu'en  les  prend  pour  de  petites 
malles  de  terre  ordinaire  &  raboteufe  ;  elles 
ne  font  en  général  guère  plus  grofTes  que  de 
petites  fèves  ou  que  de  gros  pois.  Lorfqu'on  les* 
preffe  entre  deux  doigts  ,  Si  fouvent  all°z  légère- 
ment ,  feulement  pour  les  reconnoître ,  elles  font 
entendre  un  petit  bruir,  femblable  ,  en  petit,  à 
celui  d'une  veilie  qu'on  oblige  à  fe  crever,  lorfqu'en 
comprimant  l'air  qu'elle  renferme  ,  on  augmente  le 
rellort  de  cet  air  ,  au  point  que  les  parois  de  la 
veffie  ne  fauroient  lui  rélifter.  Il  s'enfuit  que  les 
coques  au  dedans  defquelles  nos  larves  fe  trans- 
forment ,  font  des  veilles  bien  clofes  &  remplies 
d'un  air  qui  a  beaucoup  de  reffort,  puifqu'une 
petite  îompretïion  met  cet  ait  en  état  de  brifer 
la  coque  avec  bruit.  Si  on  ne  s'arrête  pas  à  l'exté- 
rieur de  ces  coques  ,  fi  on  les  ouvre  ,  on  voit 
que  leur  inrérieur  a  le  poli  d'un  fatin  :  il  eft  d'un 
beau  blanc  qui  a  quelque  chofe  de  luifant  Se  d'ar- 
genté. En  un  mot  ,  ces  coques  rellemblent  à  celles 
que  des  Chenilles  fe  font  d'une  foie  fine  Sêluftrée, 
Se  qu'elles  recouvrent  de  terre.  Cependant  ,  cette 
clfgfl»  d'étoffe  eft  bien  autrement  &  bien  plus  Am- 
plement fabriquée.  Au  lieu  que  les  Chenilles  filent 
pour  fe  faire  des  coques,  nos  larves  rendent  pat  la 
bouche  une  liqueur  moufleufe  ,  une  efpèce  d'écume 
ou  de  bave  ,  qui  eft  moins  épaille  que  fa  liqueur 
dont  la  foie  eft  compofée  ,  mais  qui  lui  eft  analogue. 
Cette  écume  ,  étant  feche  ,  forme  des  feuilles  lui- 
fantes  &:  flexibles,  &  telles  qu'elles  feroient  fi  elles 
étoient  de  foie.  Lots  donc  que  quelqu'une  de  nos 
latves  fe  prépare  à  fa  transformation  ,  e'ie  fe  loge 
dans  une  elpèce  de  boule  creufe  &  faite  de  grains 
de  terre  ,  collés  apparemment  par  .la  liqueur.  Mais 
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a  quoi  la  Hqueur  fort  fur-tout,  c'eft  a.  enduire  les 
parois  de  la  cavité  ;  la  larve  peut  fournir  une 
allez  grande  quantité  de  cette  liqueur  ,  pour 
nue  celle  qui  eft  déllechée  forme  un  enduit 
Joyeux ,  d'une  épaifl'eur  fenfible.  Quand  la  terre 
rr.anque  à  la  larve,  quand  elle  n'a  pu  faire  une 
cavité  ,  dont  les  parois  folides  foient  propres  à  re- 
cevoir &  à  foutenir  la  liqueur  moufteule  ,  il  lui  eft 
difficile  d'employer  utilement  cette  liqueur;  la  couche 
mince  ,  qui  commence  à  prendre  de  la  confillance  , 
eft  louveiH  brifée  par  les  mouvemens  que  l 'ii.i.de 
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fe  donne  ,  au  moins  fes  mouvemens  la  chiffonnent. 
Deux  ou  trois  jours  api  es  que  la  larve  s'eft  icn- 
ferinée  dans  fa  coque ,  elle  le  métamorphofe  en  une 
nymphe  femblable  ,  pour  la  difpofitionde  fe's  parties, 
à  tant  d'autres  nymphes.  Enfin,  environ  quinz« 
jours  après  que  l'infeile  cil  eniré  dans  la  terre  fous 
la  forme  de  larve  ,  fi  c'eft  en  été- ,  il  eft  en  état  de 
paroître  fous  fa  dernière  forme  ,  il  pexce  la  coque, 
il  fort  de  terre  ,  &  cherche  les  plantes  iom  les 
feuilles  ouïes  rkur;  doivent  lui  convenir. 


MIJl.Nut.lnfta.  Tom.  VI. 
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C    R   I    O   C  .E    R   E. 

CRJOCERIS.     Ceoff.    Fa  s. 
CHRYSOMELA.    Lin. 
ATTELABVS      S  c  o  p. 

CARACTÈRES.      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  plus  courtes  que  le  corps j  onze  articles,  le  premier 
renflé,  les  fuivans  courts t  les   autres  cylindriques. 

Bouche  compofée  d'une  lèvre  iupérieure  ,  de  deux  mandibules  fimples,  de 
deux  mâchoires  bifides  t  d'une  lèvfe  inférieure  entière  ,  de  quatre  antennules 
filiformes. 

Yeux   faillans. 

Gorcelet  prefque   cylindrique. 

Quatre  articles  aux   tarfes ,  le  troifième  large  ,  bilobé  ,  garni  de  houppes. 


ESPECES. 


i.  Criocere  rriiobé. 

Noir;   tête  &  corcelet  jaunâtres  ,  tachés 
de  noir  ;  élytres  grifes. 

i.  Criocere  manrelé. 

Jaune-  yeux  5"  élytres  noirs. 

j.  Criocere  quadripuftulé. 

Noir  ;  corcelet  cylindrique  J  élytres  avec 
deux  taches  te/lacées. 


4.  Criocere  enfoncé. 

Noir  ;  élytres  rouges  j  corctlet  cylin- 
drique ,  avec  un  petit  enfoncement  de  cha- 
que côté. 

5.  Criocere  du  Lys. 

Rouge  en-deffus ,  noir  en- deffous ;  cor- 
celet cylindrique  ,  avec  un  enfoncement  de 
chaque  coté. 

ô.Crioceee  ftercoraire. 

Noir   en-dejjous,   fauve  en-  deffus ;  cor- 
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CRIOCERE     (Infede.  ) 
celer  prefque  cylindrique ,    légèrement   en-  \       1  £.  Criocere  nigripède. 


fonce  de  chaque  côte. 

7.  Criocere  douze-points. 

Corcelet  cylindrique  rouge  ;  élytres  rou- 
geâtres,  avec  fix poin.s  no.rs  fur  chaque. 

8.  Criocere  quatorze-points. 

Corcelet  cylindrique  ,  rougsdtre  ,  arec 
cita  points  no  rs  ;  élytres  jaunes 3  av.c 
fept  poit.ts  no.rs  fur  chaque. 

9.  Ctuocr.RE  ruficolle. 

Corcelet  cylindrique,  fauve  \  élytres  jau 
nés  ,  avec  deux  band.s  noires. 

10.  Criocere  ponctue. 

Corcelet  fauve  ;  élytres  jaunes,  avec  qua- 
tre taches  &  la  bafe  de  la  future  noires. 

1 1.  Criocere  cinq-points. 

Noir;  corcelet  fauve  ;  élytres  jaunâtres  , 
avec  deux  points  noirs  fur  chaque  &  un 
commun. 

11,  Criocere  hébraïque. 

Jaunâtrz;  corcelet  fauve;  élytres  d'un 
jjune  blanchâtre  3  avec  cinq  tâches  noires 
fur  chaque. 

1 5.  Criocere  bifafeiè. 

Corcelet  cylindrique ,  fauve  j  élytres  avec 
deux  bandes  noires. 

1 4.  Criocere  unifafcié. 

Corcelet  cylindrique  ;  corps  fauve  5  ély- 
tres avec  une  bande  noire. 


Corcelet  cylir.ér'n.ue  ;  corps  jaune  j   an- 
tennes &  patt.s  noires. 

16.  Crijcere  gris. 

Pâle  ;  teie  &  culjfis  ferrugineufes  ;  an- 
tennes &  jambes  noires. 

17.  Cr  lOCERE    OClllé. 

Corcelet  cylindrique  ;  corps  jaune  ;  lafe 
des  élytres    notre  ,    avec  un  point  jaune. 

18. Criocere  bioculé. 

Ttflacé;  corcelet  fans  taches;  élytres  avec 
deux  taches  oculécs  _,  blanches. 

ip.  Criocere  ruficorne. 

Corcelet  fauve  ;  élytres  jaunes  ,  noires  à 
leur  bafe  ,  avec  un  point  jaune ,  bande  au 
milieu  O"  points  à  l'extrémité ,  noirs. 

10.  Criocere  arqué. 

Corcelet  &  abdomen  pâles;  élytres  jau- 
nes, avec  deux  bandes  &fîx points  noirs. 

11.  Criocere  pâle. 

Corcelet  prefque  cylindrique  ;  corps  pâle, 
antennes  noires. 

ii. Criocere  cjranelle. 

Corcelet  cylindrique ,  un  peu  renflé  de 
chaque  coté  ;  corps  bleu. 

i  j.  Criocere  mélanope. 

Oblong  3  b'.eu;  corcelet  &  pattes  rou 
geâtres. 

B  bT" 
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CRIOCERE.  (  Infecles.  ) 


24.  Criocere  dorfal. 


Fauve  ,  élytres  avec  deux  grandes  taches 
communs  ,  a  un  point  à  la  bafe  exté- 
rieure de  chaque  ,    d'un  noir  bleuâtre- 


no'r ,  bordé  de   rouge;   élytres   avec  trois  " 
poi'its  &  le  bord  extérieur,  jaunes. 

18. Criocere  allongé. 

Alongé ,   noir  ;  élytres  avec    une  raie 
jaune. 


25.  Criocere  anguleux. 

!       19.  Criocere  trilinéé. 

Oblong  ,   noir;  tête,  corcelet  &  pattes  1 

fauves  ;  corcelet  prefque  épineux.  Oblong ,  pâle  :  corcelet  avec  trois  taches  ; 

élytres  avet  trois  raies  iourtes ,  non  es. 


i6\  Criocere  de  PAfperge. 

Oblong  ;  corcelet  rouge ,  avec  deux  points 
mirs  ;  élytcs  d'un  nmr  bleuâtre,  avec  qua- 
tre taches  jaunes  &  le  bord  extérieur  fauves. 

2.7.  Criocere  champêtre. 

Oblong  y  d'un  noir  bleuâtre  ;   corcelet 


30.  Criocere  équeflre. 

Oblong  ;  tête  &  corcelet  tejlacés  ;  élytres 
brunes  t  avec  le  bord,  une  ligne  à  la  bajc  , 
&  une  bande  au  milieu  ,  jaunes, 

3  1 .  Criocere  chlorotique. 

Jaunâtre,  élytres  pâles  ;  yeux  noirs. 
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J.  ClU^CCRE  trilobé. 

Crioceris  triioba. 

Crioceris  capite  t'xoraccque  favefccntibus  nlg'O 
maçulatls  ,  e  ytris  gnfcis  ,  eorpore  nigro.  Fab.  Spec. 
inf.  t.  i .  pig.  1 49.  n» .  l .  —  Mant .  inf.  t.  i.p.%6. 
n.  I. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Criocere 
du  Lys.  les  anrennes  font  noires,  filiformes,  un 
peu  téilacées  à  leur  bafe.  La  tête  cfb  jaune  obf- 
cuve  ,  avec  une  tache  noire  à  la  partie  fupéiicure. 
Les  yeux  font  noirs  ,  arrondis.  Le  corcelet  eft 
jaune  oblcur,  avec  trois  tarhes  ,  une  (impie  de 
coaque  cô:é ,  &  une  trilobée  au  milieu.  L'écuifon 
cft  petit  ,  quarré  ,  d'un  gris  fauve.  Les  élytrcs 
font  d'un  gris  fauve  ,  légèrement  pointillées ,  allez 
grandes.  Tout  le  dellus  du  corps,  vu  à  la  loupe, 
paroi-  couvert  d;  poils  très  courts  ,  alliez  ferrés  Se 
couchés  à  plat.  Le  deffous  du  corcelet  eft  jaunâtre  , 
obteur.  La  poitrine  &  l'abdomen  font  oblcurs.  Les 
patees  font  noirâtres,  avec  la  bafe  des  cuifles  tef- 
tacée  ,  obfcurc. 

Il  fc  trouve  au   cap  de  Bonne  -  Efpérance. 

x.  Criocere  mantelé. 

Crioceris  paliïata. 

Criocer's  lutta  ,  elytris  nigris.  F  *  s.  Mant. 
inf.  tum.  1.  p.  %-.n?,  6. 

Chryfomela  pallia ra  oblonga  lutta  ,  oculis  elytrif- 
que  nigris.  Ati.    Hall,  i.p.  179. 

Crio;tris  palliât  a.  Katurf.  24.  p.  44.  no,  9, tab.  1. 
fij.  10. 

Tout  le  corps  eft  jaune.  Les  y  ;ux  &  les  élyttes 
font  noirs  ,   luifaos. 

N'ayant  point  vu  cet  infecte  .  je  n'ai  f  u  m'af- 
furer  s'il  appartenoit   a  ce  genre. 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

j. Criocere  quadripuftulé. 

Crioceris  qucdripufiulata. 

Crioceris  nigra  ,  elytris  macutis  d la'ous  teflaceis  , 
thorace  cylindrteo.  Fab.  Mont.  inj.  tint.  1 .  pag.  So". 

Il  eft  plus  grand  que  le  Cnoco-e  ci-i  Lys  ,  au- 
quel il  refiembic  beaucoup  peur  la  fou  r  du  corps. 
Tout  le  corps  eft  noir.  Les  élytrcs  (eu:  s  ont  cha- 
cune deux  grandes  taches  ,  l'une  a  Ia  baie  externe  , 
8c  Tautrc  un  peu  au-delà  du  milieu.  La  tête  cft 
un'  peu  avancée  ,  &  les  yeux  font  faiilans.  Le  cor- 
celet eft  lillc  &  prefquc  cylindrique.  L  écufbn  eft 
peut  ,    arrondi,  ou  prefque  coupé  poftérieurement. 
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Les  élytrcs  font  ![:'«  j  clîcs  rrr  qijflqçcf  rcirt-s 
enfoncés  ,  qui  forment  des  fines  iinpercct  ribles  , 
même  à  la  loupe.   Les  cuif.es  Loue  un  peu  renflée*. 

Il  fe  trouve  à  Siam. 

4.  Criocere  enfoncé. 
Crioceris  imprcjf.i. 

Crioceris  arra ,  elytris  rubris  ,  tho'act  cytindneo , 

utrinque  fubimvcflo.  Fac  /riant,  inf.   tom.  x.p.  88. 

o 
n  .  14. 

Il  reftemblc  beaucoup  au  Criocere  du  Lys  ,  il  cft 
feulement  un  peu  plus  grand.  Les  antennes  font 
noires  ,  &  vont  un  peu  en  groffiffant.  Tout  le 
corps  eft  noir  ,  luifant.  Les  él(trcs  feuhs  font  rou- 
geâtres.  Le  corcelet  eft  li(ïe  ,  '6l  il  a  une  petite  im- 
preiïion  de  chaque  côté.  L'écuilon  eft  brun,  petit  , 
Se  arrondi  pofténeureinenc.  les  élyttes  ont  des  fines 
régulières  ,  formée  par  de  petits  points  cnfi'uces. 
Les   cuilfes  font  un  peu  renflées. 

Il  fe  trouve  à  Siam. 

y.  Criocere  du  Lys. 

Crioceris    merd.'gera. 

Ciuceris  rubra ,  thorace  cylindrico  uirinqut  im- 
prejfo.  Fab.  Syft.  ent.  p.  120.  n°.  10.  —  Sp.  inf. 
tom.  i.p.  ici.  n".  10.  —  Mant.  inf.  tom.  i.p.  s 8. 
n°.  ic! 

Chryfomela  merdigera  oblonga  rubra ,  thorace  cy- 
lindico  utrinque  impnffo.  Lin.  Syjl.  m,t.p.^9. 
n".  97.  —  Fuui.fucc.  n".  56 j. 

Crioceris  rubra.  GeOff.  Inf.  tom.  I,  pag.  150. 
n°.  1. 

Le  Criocere  rouge  du  Lys.  Geoff.  lb. 

Chryfomela  rubra  liliorum  rubra    thorace  terni 
capite  amenais   pedtbus    abdomineque  fubius  r.igiis. 
Dec.  Mém.  inf.  tom.   ç.  p.    j^8.  n".  45. 

Chryfomele  rouge  du  Lys  roucc  ,  à  corcelet 
étroit,  dont  la  tête,  les  antennes,  les  pactes  &  le 
deilbus  du   corpsfont  noirs.  Dec  H. 

MtKIAN.  Inf.  pi.  71. 

Bianck.  Inf.  tab.   11.   G.  H.  I. 

Reaum.  Inf.  tom.  5.  pi.  17.  fg.  t.  t. 

Schafff.  Elcm.  inf.  tab.  ji.  —  Icon.  inf  tab.  4. 
fii-  4- 

Voet.  Colcort.  pars  1.  tab.  z9.fi".  i. 

Suie.  Hifi.  inf.  tab.  ;.  fig.  14. 
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Attelabus  Lilii.  S  c  o  p.    Ent.  carn.  n".  ut. 

Crioceris merdiger.:.  Laichart.  Inf.tom.  i.p.i%6. 
V.  i. 

Ch-yfomcla  merdiger  a.  S  C  H  R  A  N  K.  Enum.  inf. 
auft.  «<■'.    ,82. 

Ciocens  mcrdigcra.  FoURC.  Ent. par,  i.  p.  95. 
n°.  1. 

Chryfcmela  merdigera.  Vul.  Ent.  tom.  1. 
p.  159.  n°.  161. 

Crioceris  merdigera.  Ross.  Faun.  etr.  tom.  1. 
p.  104.  n".  z6j. 

II  a  près  de  trois  lignes  &  demie  de  long.  L:s 
antennes  font  noires  ,  prcfque  de  la  longueur  de 
la  moirié  du  corps.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelct  eft 
rouge  ,  lille  ,  avec  un  enfoncement  d«  chaque 
côte  ,  vers  le  milieu.  Les  élyncs  font  rouges  & 
marquées  de  points  enfoncés,  rangés  en  ftries. 
Le   deffous  du   corps  Se  les  pattes   font  noirs. 

Le  élytres  de  cet  infeéte  prennent  une  couleur 
d'un  jaune  teftacé  ,  dans  les  collections. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'E'iropc.  La  larve  fe 
nourrit  de  toutes  les  plantes  li'.iacées. 

6.  Criocsre  fterecraire. 

Crioceris  ftercoraria. 

■    Crioceris  oblonga  nigra ,  thoracc  fubcylindrico  im- 
pr.'jfo   clytrifque  rufis. 

Chryfomda  ftercoraria.   Lin.  Syft.  nat.  pag.  600. 

11  reflemble  beaucoup  au  précédent  ,  dont  il 
n'eft  peut-être  qu'une  variété  ;  il  en  diffère  en 
ce  que  le  ecreelet  &  les  élytres  font  fauves  ,  & 
en  ce  que  les  points  enfoncés  des  élytres  font  plus 
gros  &  les  rendent  comme   raboteufes. 

Il  fe  trouve  en  Afrique. 

7.  Criccere   douze  points. 

Crioceris  duodccimpunclata. 

Crioctr'.s  thorace  cylindrico  ruB'a ,  elytris  vunHis 
fex  nigris.  Fab  Syft.  ent.  p>g.  110.  n".  "ri.  — 
Sp  inf.  to-n.  1.  pag.  t 53 .  n*.  10.  — Mant.  inf. 
tum.     1.    p.   Sii.   n".    if. 

Chrypme/a     duo.kcimpunc'tata      oj/onru    rvfa 
elytr's  pu-iclis  fex,  peclj-e  ridumqu*  gnticuiïs  ni- 
g':s.    Lin.    Syft.    nat.  p.    601.  a".    110. —  Faun. 
fec.   n°.  568. 

Crioceris  r-.ibra  punliis  trejecrm  nigris,  Gtoir. 
Inf.  tom.'l.p.  140.  n".  i.pl,  $.fig.  r.  ' 
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Le  Criocere  rouge  à  points  noirs.  Geofî.  Ib. 

Attelabus  duodccimpunilatus .  Scop.  Ent.  carn. 
n°.  1  ,  c. 

Crioceris  duodtcirnpunciata.  Laichart.  Inf.  t.  I. 
p.  187.  «°.  t. 

Chryfomela  duodecim  punttata.  Schrank.  Enum. 
inf.    auft.  n°.  18} . 

Chryfomela  duodccimpunclata.  Pod.  Muf.  gr&c. 
pag.  18. 

Frisch.  Inf.  13.  tab.  z8. 

Schaeff.  lcon.  inf.  tab.  4-fig-  f. 

Voet.  Coleopt. pars  i.  tab.  19.  fig.  ). 

Crioceris  duodecimpunciata.  Fourc.  Ent.  par.  \. 
pag.  95.  n".  x. 

Crioceris  duodtcirnpunciata.  Ross.  Faun.  ctr. 
tom.  1.  p.  104.  n".  t66. 

Chryfomela  duodccimpunftata.  Vill.  Ent.  t.  r. 
p.  1  61.  n" .  170. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Criocere  du  Lys» 
Les  antennes  font  noires  ,  giicres  plus  longues  que 
le  corcelct.  La  tète  eft  rouge  ,  avec  les  yeux  noirs. 
Le  corcelet  eft  ronge  ,  lille,  arrondi,  cut;cr.  L'écuf- 
lon  eft  noir,  arrondi  poftéricurcment.  Les  élytiCS 
font  rougeâtres  ,  avec  lix  points  noirs  fur  cha- 
que; elles  ont  des  points  enfoncés  6c  rangés  en 
(tries.  Le  delfous  du  corps  eft  rouge,  avec  un  peu 
de  noirâtre  lur  les  côtés  de  la  pouline.  Les  pattes 
fonr  rougeâtres  ,  avec  les  genoux  3  l'cxtrémicc  des 
jambes  &  les  tarfes  ,  noirs. 

Il  fe    trouve   dans  toute  l'Europe  fur  l'Afpcrgt. 

8.  Criocere  quatorze-points. 

Crioceris   quatuordecimpuncJata. 

Crioceris  ikorace  cy!i:drico  fulvo  ,  punflis  quin- 
que  nigris  ,  elytris   jl ivis  pu'ill  s  feptem.  Fab.    Gcn, 

inf  mant.  pag.  Z2i.  Spec   inf  tom.  1.  p<ig.  1  y}. 

«°.  II.  —  Mant. inf.  tom.  1.  pag.  K8.n°.  2.7. 

Actelahus  quatuo-decimpinflatus.  S  c  o  P.  Ent. 
carn.  n".   1  1  6. 

Il  reflemble  an  précédent  pour  la  forme  &  la 
g-and-ur.  Les  aniennnes  font  noires  La  tête  eft 
fauve,  avec  la  bouche  &  un  point  au  fommet, 
noirs  Le  coreelet  eft  Uuve  ,  avec  cinq  points  noirs, 
dont  quatre  apréiieurs  &  un  en  arrière.  Les  ély- 
tres font  d'un  f.uive  pâle  ,  avec  fept  points  noirs 
fut  chaque  ,  rangés  dans  l'ordre  luivant  :  uu  ,  deux  ; 
deil ■<  ,  Un  &  un  :  le  lixième  eft  plus  grand  que  les 
autres ,  &  arrondi  ;  le  feptième  eft  placé  à  l'extré- 
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mite  de  l'élytrc.  L'abdomen  &  les  cuirtes  font  faures. 
Il  fe  trouve  au  midi  de  l'Allemagne. 

9.  Criqcere  îuficollc. 

Crioceris  ruficollis. 

Crioccris  tkoracc  cylindrico  rufo  ,  elytris  flevis 
fafciis  duabus  nigris.  Fais.  ÙLtr.t.  ir.J.  tom.  I. 
pag.   88.  n«.  iS. 

Il  a  près  de  trois  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps, 
noires,  avec  les  trois  derniers  articles  fauves.  La 
tète  eft  notre.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  un  peu  re- 
bordé, lille.  L'écuilbn  eft  fauve.  Les  élytres  font 
glabres  ,  marquées  de  points  enfoncés ,  rangés  en 
ftrics  ,  jaunes ,  avec  deux  bandes  noires  ,  donc 
l'une  à  la  bafe  ,  &  l'autre  un  peu  au  delà  du  mi- 
lieu. La  poitrine  eft  noire.  L'abdomen  &  les  pattes 
font  jaunes. 

Il  fe   trouve  à  Cayenne. 

10.  Criocere  ponctué. 

Crioceris  punciata. 

Crioccris  thoract  rufo  ,  elytris  jlavis  mucu/is  qua- 
tuor futuraque  bafi  nigris. 

11  n'eft  peur  être  qu'une  variété  du  précédent; 
il  n'en  diffère  qu'en  ce  que  les  élytres  font  liilcs , 
&  qu'au  lieu  de  bandes ,  on  apperçoic  une  radie 
oblongue  ,  noire  ,  à  la  baie  de  chaque  élyere  ;  & 
une  êiitre   prefque   artondie  ,   au  delà  du  milieu. 

11   fe  trouve  à  la  Guadeloupe, 

1 1..  Criocere  cinq-peints. 

Crioceris    quinquepunclata. 

C'icceris  niera  ,  thoract  rufo  ,  coleoptris  flavef- 
etntikus  ,  maculis  qu-nque  nigris.  Fa  a.  Mant. 
ir.f.  tom.   1.  pag,  88.  n°.  19. 

Atte.'abus  quinquepunefatus.  Scop.  Ent.  carrt. 
n°.  114. 

Il  rell'emble  au  précédent.  Les  antennes  Se  la 
tête  font  noirs. Le  corceiec  eft  (levé,  fauve,  lui— 
faut.  Les  ■élytres  (ont  glabres,  lilîcs,  jaunes,  avec 
un  poinc  noir  ,  à  la  bafe  do  chaque  c'Iycrc  ,  un  autre 
à  l'extrémité,  &  le  cinquième  commun  ,  au  mi- 
lieu 4u  dos.  Le  deffous  du  corps  3c  les  pactes  font 
noiis  ,  fans  caches. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  l'Allemagne. 

12.  Criocere  hébraïque. 

Crioccris   hubrea. 

Cnoceris  f.avcfccni  J  tho-acs  rufo,  elytris  a.'iis 
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maculis  quinqut    nigris,    Fab.   Mant.   inf.  to.n.    I. 
pag.   8?.  n°.  50. 

Il  a  environ  deux  lignes  &  demie  de  long.  Le) 
antennes  font  d'un  jaune  pâle  ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  la  moitié  du  corps.  La  tète  eft  d'un 
jaune  pâle  ,  avec  la  bouche  S:  les  yeux  nous. 
Le  corceiec  eft  fauve  ,  un  peu  rebordé.  Les 
él)trcs  font  d'un  jaune  blanchâtre,  avec  cinq 
taches  noires,  fur  chaque:  une  linéaire  ,  à  l'a-.gle 
extérieur  de  la  bafe  ;  une  a  la  bafe  interne  ;  une 
autre  un  peu  au  dclious  ,  &  deux  fur  une  ligne 
tianfverfale  ,  vers  l'extrémité. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ,  à  la  Guadeloupe. 

1 3 .  Criocere  bifafcié. 

Crioceris  bifafeiata. 

Crioccris  thoract  cylindrico  ,  rufa  ,  elytris  f-fciis 
daabus  atris.  Fab.  Syft.  er.t,  pag.  ne.  n°.  11. — 
Sp.  inf.  t.  1 .  p.  1  j  j .  /,".  tl.  — Mant.  inf.  tom.  1. 
p.  89.  ;:°.  3  1. 

Il  rejTemble  entièrement ,  pour  la  forme  S:  la 
grandeur,  au  Criocere  dcuze-.points.  Les  anun  es 
font  noires  ,  ferrugineufes  a  leur  b^fe.  La  tere.eft 
ferrugineufe ,  6c  ies  yeux  font  noirs,  arrondis, 
faillans.  Le  corcehc  cit  iii.e  ,  ferrugineux.  L'éc'uf- 
fon  eft  ferrugineux  Se  coupé  poliérieuramciu.  les 
élytres  ont  des  ltries  ségoljèrés  ,  Limées  par  des 
points  enfoncés  ;  elles  font  ferrugineufes,  avec  deux 
bandes  noires,  l'une  à  la  bafe  &  l'autre  vers!  ex- 
trémité. Le  délions  du  corps  eft  ferrugineux  ,  fans 
taches.  Les  pattes  font  ferrugineufes ,  avec  les  taries 
noirâtres. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

14.  Criocere  unifafcié. 

Crioceris  unif'fciata. 

Crioccris  thoraa  cylindrico  ,  rufa  ,  elytris  fif-i-t 
atra.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  11c.  n".  13." —  bp.  tnf\ 
tom.  1.  pag.  ijj.  n\  23.  — Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.    89.   »■'.  31. 

Il  reifemble  entièrement,  pour  la  forme  &  la 
grandeur,  au  Criocere  bifafcié  ;  il  n'en  dirfcie 
qu'en  ce  que  la  bande  noire  de  la  bafe  des  éiyues 
manque  a  celui  ci. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle- HoL'ande. 

15.  Criocere  nigripede. 

Crioceris  nigripes. 

Crioceris    thorace   cylindrico  ,  fava  ,   antennis 
peciore pediiujquc  nigris.  Fae.   Syft.  en:.  pag.   uc', 
n".    14.  —  Spcc.    inf.    tom.    I .  pu  g.    Ijj.  «".    24. 
—  Mant.  inf.  tom.  I.  p .  8s>.  n" .  3  j. 

Il  reHemblc  ^beaucoup  au  Ciiocete  du  Lys.  Les 
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antennes  font  noires.  La  tète  eft  jaune  ,  Se.  les  yeux 
font  noirs,  airondis  ,  failians.  Le  coreelet  cil  jaune 
&  lifte.  L'éeufton  eft  petit  ,  jaune  &  triangulaire. 
Les  élytrc-  font  jaunes,  avec  des  ftries  très -peu 
marquées  ,  formées  par  des  points  enfoncés.  Le 
deflous  du  coreelet  Si  Pabdomea  font  jaunes.  La 
poitrine  &  les  pattes  font  noires. 

Il  (e  trouve  dans  la  Nouveik-Hollande. 

i^.CaiociRFgris. 

Criocer  s  grifij. 

Crioceris  pallda  ,  capitefemor'rbufque  ferrugineis , 
entennis  tibi.jque  aigris.  F*B.Sp.  inf.  tom.  ï.p.  1^4. 
«°.  if. — Mant.  inf.   tom.    \.p    i9.110.  34. 

Il  e(t  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noires.  La  tè:e  eft  ferrugineufe.  Le  coreelet  eft  d'un 
pâle  obfcur.  Les  élytres  font  lilles,  pâles.  Le  def- 
foas  du  corps  eft  pâle,  mélangé  de  noir,  les  pattes 
font  noires  avec  les  cuilîes  fauves. 

Il  fe   trouve   au  cap  de  Bonne-Efpérance. 

17.  CRIOCEREOClllé. 

Crioceris  oculata, 

Crioceris  thorace  cylindrico ,  fluva  ,  elytris  bafi 
tligris  punBo flavo.  F ab.  Syjl.  ent.pag.  m.  n" .  15. 
—  Sp.inf  ivm.  1.  pag.  154.  nJ.  2.6.  — Mant.  inf. 
10m.  1.  y.  Z<>.  n°.  35. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criocerc  douze-points, 
tes  antennes  (ont  jaunes,  filiformes,  delà  lon- 
gueur du  corps.  La  tête  eft  jaune  ,  Se  les  yeux 
font  noirs  ,  arrondis  ,  failians.  Le  coreelet  eft  lifte 
&  jaune.  L'écufîon  eft  petit  ,  noir  Si  triangulaire. 
Les  élytrés  ont  des  ftties  régulières  ,  peu  mar- 
quées :  elles  lont  jaunes,  mais  la  bafe  eft  noire, 
&  il  y  a  fur  chaque  une  tache  jaune ,  circulaire. 
Le  deflbus  du  coreelet  &  l'abdomen  font  jaunes. 
La  poitrine  eft  noire.  Les  cuilfes  font  noires,  avec 
les  jambes  Si  les  taries  jaunes. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

18.  Criocer.e  bioculé. 

Crioceris  biocilata. 

Crioceris  ttfiacea  ,  tkorace  immcculato  ,  e  'y tris 
maculis  duabus  ocellaribus  albis.  Fab.  Sp.  inf,  t.  1. 
pag.    154.  n°.   17. —  Mant.  inf.  t.  1.  p.  89.  n".  36. 

Il  reftemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Criocere  oculé.  Les  antennes  font  noires,  tefîacéts 
à  leur  bafe.  La  tête  eft  teftacée  ,  avec  les  yeux 
noirs.  Le  coreelet  eft  lifte  Si  teftacé.  L'écufTon  eft 
petit,  triangulaire  &  teftacé.  Les  élytres  font  liftes, 
teftacées  ,  avec  deux  grandes  taches  d'un  jaune 
fâle,  bordées  de  noirâcre  :    à  la  bafe  latérale   de 
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chaque  élytre  ,  au  devant  de  la  tache  antérieure  , 
il  y  a  un  point  noirâtre  bien  marqué.  L<  defloiw  du 
corps  &  les  pattes  font  teftacés. 

Il  fe  trouve  .... 

19.  Criocere  ruficotne. 

Criocers  rujuornis. 

Cr'occris  thorace  rufo,  elytris  fiavis  ,  bafi  nigris  : 
punàlo   fiavo  ,  fafeia  puncioque  apicis  nigris. 

Il  a  deux  lignes  Se  demie  de  long.  Les  antennes 
fout  d'un  faut  c  pâle.  La  tête  eft  fauve  ,  avec  la 
bouche,  la  partie  pcfténeureôc  les  yeux  noirs  ;  elle 
eft  quelquefois  entièrement  noire.  Le  coreelet  eft 
lifte  ,  fauve  ,  farrs  taches.  Les  élytres  font  d'un 
jaune  fauve  ,  avec  la  bafe  noire  ,  un  point  au 
milieu  de  chaque  &  le  bord  extérieur  d'un  jaune 
pâle  :  un  peu  au  delà  du  milieu  il  y  a  une  bande 
noire,  arquée,  qui  ne  touche  point  au  bord  ex- 
térieur ;  vers  l'extrémité  de  chaque  côcé  de  la  fu- 
ture,  on  remarque  un  point  noir.  La  poitrine  Se 
l'abdomen  font  noirs.  Les  pattes  (ont  fauves,  avec 
ut  e  tache  noire  ,  à  l'extrémité  des  cuiftes  pofté- 
neures, 

Dar.s  l'un  des  deux  fexes ,  le  troifième  article 
des  antennes  eft  allongé,  une  peu  dilaté  à  fon  ex- 
trémité. 

Il  fe  trouve  à  la  Guadeloupe,  &  m'a  été  don- 
né  par  feu  M.  Badier. 

10.  Criocere  arqué. 

Crioceris  arcuata. 

Crioceris  thorace  abdomineque  pallidis  «  elytris 
Jlavts  fajciis  duabus  punciijquefex  nigris. 

Il  reftemble  au  précédent  pour  la  forme  &  Ja 
gr  andeur.  Les  antennes  font  oblcures  au  milieu,  pâles 
a  leur  bafe,  noirâtres  a  le»r  extrémité.  La  tête  eft 
noire  ,  avec  la  lèvre  fupérieure  fauve.  Le  coree- 
let eft  liile  ,  hùfant,  un  peu  rebordé,  d'un  jaune 
pâle.  L'écuflon  eft  noir.  Les  élytres  font  jaunes, 
avec  deux  points  noirs  à  la  bafe ,  une  bande  en 
d. flous  ,  qui  ne  touche  ni  à  la  future  ni  au  bord 
extérieur,  une  autre  au  delà  du  milieu,  arquée, 
&  un  point  à  l'extrémité  de  chaque  côté  de  la  fu- 
ture La  poitrine  eft  noire.  L'abdomen  Se  les  pattes 
font  d  un  jaune  pâle. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

H.  Criocere  pâle. 

Crioceris  pallens. 

Crioceris  thorace  fubcylindrico  ,  pallida  ,  amen- 
ais nigris.  Fab.  Sp.  inf.  t.  1.  pag.  114.  n°.  18. 
—  Mant.  inf.  t.  X.pag.  89. /î«.  37. 

Il 
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U  eft  de  la  grandeur  du  Oiocere  cyanelle.  Les 
antennes  font  noires,  un  peu  velues,  plus  longues 
que  la  moitié  du  corps.  La  tête  eft  teftacée  pale, 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  liflé  &  d'une 
couleur  jaune  pâle.  L'écuflbn  eft  petit  5c  jaune 
pâle.  Les  élytres  font  jaunes  pâles }  &  poin- 
tillées.  Les  pattes  &  le  deflous  du  corps  font  d'un 
jaune   pâle. 

Il  fe  trouve 

2i.  Crioçere  cyanelle. 

Crioceris  cyanelia. 

Crioceris  ctru.Ua  ,  thorace  cylindrico  ,  litcribus 
gibbis.  Fab.  Syfl-  ent.  p.  ni.  n° .  16. — Sp.  inf, 
tom.  i.  pag.  154.  n°.  30.—  Manc.  inf.  tom,  1. 
pag.   89.  «°.    )?• 

Crioctris  cyanelia  oblonga  ctralea  thorace  cylin- 
drico ,  lateribus  gibois.  Lin.  Syfl.  nat,  p.  ioo. 
n".  104.  —  Faun.  fuec,   nQ.  J71. 

Crioceris  tota  ctruleo-viridis.  Geoff.  inf,  t,  1. 
pag.   243.  n°.  j. 

Le  Criocère  tout  bleu.  Geoff.  Ib, 

Chryfomtla  ctruleo  violacea  ,  thorace  tereti  late- 
ribus gibbis.  Dig.  Mém.  inf.  t.  j.  p.  340.  n°.  44. 

Chryfomele  bleue  violette,  à  corcelet  étroit, 
à  côtes  en  boffe.  Deg.  Ib. 

Crioceris  cyanelia.  Schrank.  Enum,  inf.  aufl. 
n*.   186. 

Ckryfomela  cyanelia.  Vill.  Ent.  tom.  I.p,l6l. 
n*.  167. 

Crioceris  cyanelia.  Fouro.  Ent.  par.  1.  p.  96. 
/»•.  s- 

Il  a  deux  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
noires  ,  filiformes  ,  de  la  longueur  de  la  moitié 
du  corps.  Tout  le  corps  eft  d'un  bleu  foncé,  lui- 
fant ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft  cylindrique.  Les 
élytres  onr  des  points  enfoncés,  rangés  en  {tries.  Les 
pattes  font  d'un  noir  bleuâtre. 

On  trouve  quelquefois  cet  infecte  accouplé  avec 
le  fuivanr. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'£urope ,  fur  les  plantes 
Graminées. 

23.  Criocère  mélanope. 

CRtocERis    melanopa. 

Crioceris  oblonga  c&rulea  ,  thorace  pedibufque 
rufis.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  ni.  n9.  17.  —  Spec.  inf. 
tom.  i.pag.  155.  n°.  31. — Mant.  inf.  tom.  i.p.  89. 
n°.  40. 

Hi/loire  Naturelle,  lnfeftes.  Tome  VI. 
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Chryfomtla  melaro?a.  L  1  N.  Syfl.  nat.  p.  601. 
n".  ioj.  —  Faun.  fuec.  n".  573 . 

Crioceris  ctruleo  -  viridis  ,  thorace  femoribufqut 
rufis.  Geoff.  Inf.  tom.  1.  p.  242.  n".  4. 

Le  O'ioccre  bleu  à  corcelet  rouge.  Geoff.  Ib, 

Chrvfome.'a  oblonga  viridi-ctru/ea  nitida  ,  tho- 
race tereti  pedibufque  flatâ-rufis.  Deg.  Mém.  inf. 
tom.  j.  p.  341.  nv.  \C. 

Cluyfomele  allongée  d'un  bleu  verdâtre  ,luifant, 
à  corcelet  étroit  5c  a  pattes  d'un  jaune  rougeâtre. 
Df.G.  Ib. 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  ].tah.  ^1-fig.  ij- 
Voet.  Coleopt.  pars  2.  tab.  19.  fig.  ç. 

Crioceris  melanopa.  Laichart.  Inf.  tom.  t. 
p.  189.  n".  4. 

Chryfomela  melanopa.  Schrank.  Enum.  inf.  aufl. 
n°.  17?. 

Crioceris  Hordei.  Fo  U  R  c  Ent.  par.  1.  p.  9  y, 
n°.  4. 

Chryfomela  melanopa.  V ILL. Ent.  tom.  I.p.l6tt 
nQ.l6X. 

U  eft  un  peu  plus  grand  que  le  précédent.  Les 
antennes  font  noires  ,  filiformes ,  de  la  longueur 
de  la  moitié  du  corps.  La  tète  eft  noire.  Le  corce- 
let eft  liffe  ,  luifant ,  d'un  rouge  fauve.  Les  élytres 
font  d'un  bleu  foncé  Se  marquées  de  points  con- 
caves rangés  en  ftries.  La  poitrine  &  l'abdomen  font 
d'un  bleu  luifant.  Les  pattes  font  d'un  rouge 
fauve ,  avec  les  tarfes  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe.  La  larve  fe 
nourrit  des  feuilles  de  l'Orge ,  de  l'Avoine ,  du 
Blé  ,  &   de   quelques  autres  graminées. 

24.  CriOCERE  dorfal. 

Crioceris  dorfalis, 

Crioceris  rufa  ,  elytris  maculis  duabus  derfalibus 
punbîoque  bafeos  nigro-aruleis. 

Il  reffemble  au  précédent  pour  la  forme  5c  la 
grandeur.  Les  antennes  font  filiformes  ,  nn  peu  plus 
longues  que  la  moitié  du  corps,  noires  ,  avec  le 
premier  article  fauve.  La  tête  eft  d'un  rouge  fauve, 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  d'un  rouge 
fauve  6c  cylindrique.  Les  élytres  font  marquées  de 
points  enfoncés,  aflez  gros;  elles  font  d'un  jaune 
fauve  ,  avec  une  grande  tache  triangulaire  com- 
mune ,  d'un  noir  bleuâtre  ,  qui  s'étend  depuis 
la  bafe  jufques  vers  le  milieu  ,  Se  une  autre  tranf- 
verfale  ,  formaut  une  bande  vers  l'extrémité  :  on 
voit  an  point  de  la  même  couleur ,  à  l'angle  ex- 
Cc 
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téricur  de  la  bafc.  I.e  delfous  du  corps  eft  d'un 
jaune  pâle  ,  avec  un  peu  de  noirâtre  de  cha- 
que coté  de  la  poitrine.  Les  pattes  font  d'un  jaune 
fauve  ,  avec  un  peu  de  noir,  a  l'extrémité  des  cuiilés 
poftéiicures  6c  intermédiaires. 

H  fe  trouve  à  Caycnne. 

if.  Criocere anguleux. 

Crioceris  fubfpinofa. 

Crioceris  oblonga  nigra ,  ctpite  thorace  pedibuf- 
que  rufis ,  thorace  fpinofo,  F  A  B.  Sp.  inf.  tom.  I. 
p.  ijf.  it9.  53.  —  Mant.  inf.  tom.  i.  pag.  8j. 
n°.  41. 

Voet.  Coleopt.  pars  1.   tab.  19.  fig.  S. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes,  noires,  avec  les  quatre  premiers 
articles  fauves.  La  tête  eft  fauve  ,  avec  les  yeux 
noirs.  Le  corcelet  cft  fauve  ,  muni  d'une  épine 
courte,  obtufe,  de  chaque  côté.  Les  élytres  font 
pointillées ,  noires.  La  poitrine  &  l'abdomen  font 
d'un  noir  luifant.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  en  Angle- 
terre ,   fur  les  plantes  graminées. 

2(5.  Criocere  de  l'Afperge, 

Crioceris  Afparagi. 

Crioceris  oblonga  thorace  rubro  ,  punctis  duobus 
nigris  ,  elytris  obfcure  cyaneis  macuiis  quatuor  al- 
biS.  Fab.  Syft.  ent.  p.  ni.  n".  19.  —  Spec.  inf. 
tom.  i.p.  iff.n*.  3j, —  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  90. 
n°.  4f. 

Chryfomela  Afparagï  oblonga  ,  thorace  rubro  : 
punctis  duobus  nigiis  ,  elytris  Jiavis  :  cruce  punllif- 
que  quatuor  nigris.  Lin.  Syft.nat.  p.  boi.n".  112. 
—  Faun.fucc.n0.  j6y. 

Crioceris  thorace  rubro  punilis  duobus  nigris , 
coleopiris  flavis  ,  cru^e  aruleo-nigra.  GtOFF.  Inf, 
t.  1.  pag.  241.  n°.  3. 

Le  Criocere  porte-croix  de  l'Afperge.  Geoff.  Ib. 

Chryfomela  oblonga  ,  thorace  ttreti  rubro  :  punclis 
duobus  nigris  ,  elytris  flavo-pallldis  :  macutis  vi- 
ridi-ca.ru.eis  niiidis.  Dec  Mem.  inf.  tom.  c. 
pag.  34i.n°.4j. 

Chryfomèle  de  l'Afperge  allongée  ,  à  corcelet 
étroit  ,  rouge  ,  à  deux  points  noirs ,  à  étuis  jaunes 
pâles  ,  avec  des  taches  d'un  bleu  verdâtre  ,  luifant. 
Dec  Ji. 

Trisch.  Inf.  tom.  1.  tab.  g. 

Ross.  Inf.tem.  i.  cl.  j.fcar.  terr.  tab. 4, 
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ScHAEïF.    Icon.   inf  tab.    )l.  fig-  J.   IOÏ 

Voet.  Co.'eopt.  pars   1.  tab.  2.9.  fig.  4. 

Attelakis  Afparagi.  S.  or.  Eût.  carn.  n".  115? 

Chryfomela  Afparagi.  S  c  H  R  A  N  K.  Enum.  inf. 
auft.  n".  i8j'. 

Crioceris  campeftris.  Laichart.  Inf.  tom.  I. 
p.    188.  n°.   3. 

Chryfomela  Afparagi.  V.I.L.  Ent.  tom.  i.p.  l<?J. 
••.173- 

Crioceris  Afparagi.  Fourc.  Ent.  par.  I.  p.  9$m 
n".  3. 

Il  a  wès  de  trois  lignes  de  long.  Les  anten- 
nes font  noires  ,  filiformes  ,  à  peine  d'.-  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tète  eft  d'un 
noir  un  peu  bleuâtre,  luifant.  Le  corcelet  eft  rouge, 
avec  deux  petits  points  noirs  ,  à  fa  partie  fupé- 
rieure.  Les  élytres  ont  des  points  enfoncés,  rangés 
enftries,  &  elles  varient  beaucoup  pour  les  cou- 
leurs ;  elles  font  ordinairement  jaunes  ,  avec  le 
bord  extérieur  fauve  ,  la  future  &  deux  bandes 
courtes,  tranfverfales ,  d'un  noir  bleuâtre  :  elles 
font  quelquefois  bleues  ,  avec  le  bord  extérieur 
fauve,  Se  trois  taches  jaunes  qui  joignent  ce  bord. 
Le  deflbus  du  corps  &  les  pattes  font  d'un  noir 
un  peu  bleuâtre  ,   luifant. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe.  La  larve  fe 
nourrit  des  feuilles  de  l'Afperge  officinale, 

17.  Criocere  champêtre. 

Crioceris    campeftris. 

Crioceris  oblonga  nigro-c&rulefcens  ,  thoracis  Vm-' 
bo  nigro  ,  elytris  punil.s  tribus  pojlicis  margine 
Jlavo  connexis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1,  pag.  90. 
n°.  47. 

Crioceris  campeftris  oblonga  nigro-virefetns ,  ely- 
tris macutis  tribus  jiavis  adnatis  margine  ex.eiiori 
Jlavo.   LlN.   Syft.  nat.  p.  602.  n°.  il). 

Cancarella  Afparagi.  Yallisn.  Op.  t.  tab.  7. 

Il  n'eft  peut  être  qu'une  variété  du  précédent.  If 
eft  un  peu  plus  petit  Les  antennes  font  noires.  La 
tête  eft  d'un  noir  verdâtre  &  bleuâtre,  (ans  taches. 
Le  corcelet  eft  d'un  noir  bleuâtre  &  verdâtre  , 
bordé  de  rouge.  Les  élytres  ont  des  points  enfon- 
cés, rangés  en  fliies  ;  elles  font  d'un  noir  verdâ- 
tre &  bleuâtre,  avec  le  bord  extérieur  rouge,  Se 
trois  points  jaunes  diftincts,  fui  chaque  ,  ou  quel- 
quefois réunis  au  rouge  du  bord.  Le  del'.ous  du 
corps  &  les  pattes  font  d'un  noir  '  bleuâtre  ou  ver- 
dâtre. Les  pattes  font  quelquefois  entièrement  jau-j 
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hes,  &  quelquefois  mélanges  de  j  aunes  &  de  vert 
bleuâtre. 

Il  fc  trouve  en  Italie  ,  en  Barbarie. 

18.  Criocere  allonge1. 

Crioceris  elongata. 

Crioceris  elongata  nigra  ,  eJytris  vitta  flava.  Fab. 
Sp.  inf.  tom.  1.  pa£.  l  <6.  «°.  37. —  Niant,  inf. 
t.  l.  p.  90.  n*.  48. 

Il  eft  un  peu  plus  allongé  que  le  précédent. 
La  tête,  le  corcelct  ,  Se  le  dellous  du  corps, 
font  noirs  ,  avec  un  léger  reflet  verdâtre.  Les  ély- 
tres  font  noires ,  avec  une  ligne  longitudinale  jaune , 
au  milieu.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonne-Efpérance. 

ij.  Criocere  mimée*. 

Crioceris   trilineata, 

Crioceris  oblonga  pallida ,  tkorace  maculis  tri- 
lus  ,  elytris  ftriis  abbrevialis  tribus  nigris.  Fab. 
Mant.  inf,  tom.  1.  p.  90.  n?.  49. 

La  tête  eft  noire  ,  avec  la  bouche  &  la  bafe  des 
antennes  pâles.  Le  corcelet  eft  pâle  }  avec  trois 
taches  prefque  réunies  ,  noires.  Les  élytres  font 
pâles,  avec  trois  lignes  longitudinales ,  noires,  dont 
l'intérieure  eft  courte.  Le  deflous  du  corps  eft  pâle , 
avec  la  poitrine  &  les  tarfes  noirs. 

Il   fe  trouve  au  cap  de  Bonne-Efpérance, 

30.  Criocere  équeftre. 

Crioceris  equejlris, 

Crioceris  oblonga  ,  capite  thoraeeque  teflaceis  , 
elytris  brunneis  :  margine  iineola  bafeos  fafeiaque 
média  flavis.  F ab.  Mant.  inf.  t.  \.p.  >jo.  n°.  jo. 

Il  eft  petit.  Les  antennes  font  jaunâtres.  La  tête 
&  le  corcelet  font  teftacés  ,  fans  taches.  Les  ély- 
tres font  brunes ,  avec  le  bord  extérieur  ,  une 
£etite  ligne  a  la  bafe  ,  &  une  bande  au  milieu,  jaunes. 
,e  d  lions  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  jaunes. 

It  fe  trouve  à  Cayenne. 

31.  Criocere  chlorotique. 

Crioceris  chlorotica. 

Crioceris  fiavefeens  ,    efy  cris    paUidis   ,   ocuîis 
nigris. 

Crioceris  pallida ,  oculis  nigris,  GEOFF.  Inf.  t.  1. 
f.  145.  b°.  6. 

Le  Crioccie  aux  yeux  noirs,  Geoiï.  lb. 
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Crioceris pa'lida.  ïovrc.  Ent.  par.  I.  pag.  96, 
n°.  6. 

Il  a  près  de  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les  an- 
tennes font  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps. 
Tout  le  corps  cit  jaunâtre.  Les  élytres  font  d'un 
jaune   pâle. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

Efpeces   moins   connues.         \ 

1.  Criocere  thoracique. 

Crioceris  thoracica, 

Criocere  d'un  noir  bleuâtre  ;  corcelct  Sz  CuifTeS 
ronges;  élyties  avec  des  points  enfoncés. 

Crioceris  atro-ctrulea,  thorace  femoribufque  ru~ 
bris  ,  elytris  punBis  fparfis.  FouRC.  Ent.  par.  1. 
p.  96.  n°.  8. 

Tout  le  corps  eft  d'un  noir  bleuâtre.  Le  corce- 
let &  les  cuilles  font  rouges.  Les  élytres  ont  des 
points  irréguliers   enfoncés. 

11  fe  trouve  aux  environs  de  Paris, 

2.  Criocere  atre. 
Crioceris   atrata. 

Criocere  d'un  noir  bleuâtre  j  élytres  (triées: 
Crioceris  tota  atro-cirulea  }  elytris  ftriatis. 

Crioceris  tota  atro-CArulea  ftriata.  Fourc,  Ent. 
par.   1.  p.  Ç)6.  n".  9. 

Il  a  près  de  deux  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
eft  d'un  noir  bleuâtre,  fans  taches.  Les  élytres  font 
(triées, 

IJ  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

5.  Criocere  paillée. 
Crioceris  paleata. 
Criocere  noir;  élytres  &  pattes  pâ'es. 

Crioceris  nigra,  elytris pedibufque pallidis.YoWRC. 
Ent.  par.  1.  p.  97.  n°.  10. 

Il  a  près  de  trois  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
eft  noir.  Les  élytres  &  les  pattes  font  pâles. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris, 

4.  Criocere  futurale. 

Crioceris  futuralis. 

Criocere  noir  ;  corcelet  &  élytres  rouges  ;  élytres 
avec  la  future  Se  quatre  taches  noires. 

Crioceris  atra  ,  thorace  elyirifque  rubris  t  elytris, 
futura  maculifque  quatuor  nigris, 

Çc  i, 
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Chryfomela  quinquepunétata  oblonga  atra,tho- 
race  cylindrko  e'ytrifque  rubris  ,  fucura  maculifque 
quatuor  nigris.  SêHRank.  Enum.inJ'.  aufi,  n°.  1S4. 

La  tête  eft  noire  ,  marquée  d'un  fillon  longitudi- 
nal ,  à  fa  partie  antérieure.  Le  corcelet  eft  cylin- 
drique ,  rougeâtre.  Les  élytres  font  rougeâtres  ,  un 
peu  plus  pâles  que  le  corcelet  ,  marquées  de  fines 
pointillées  &  de  deux  points  noirs  ,  dont  l'un  à  la 
bafe  extérieure ,  &  l'autre  plus  grand  ,  au  milieu. 
La  future  eft  noire  ,  &  ce  noir  un  peu  dilaté  au 
delïbus  de  I'écuflbn  ,  forme  une  grande  tache 
noire  ,  commune  aux  deux  élytres.  Le  deffous  du 
corps  &  les  pattes  font  noirs.  1 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

CRIQUET,  Acrydivm,  genre  d'infedtes  de 
l'Ordre  des  Orthoptères. 

Les  Criquets  ,  vulgairement  connus  fous  le 
nom  de  Cricri  ou  de  Sauterelle ,  ont  deux  antennes 
courtes  ,  filiformes  ;  deux  aîles  longitudinalement 
pliées  fous  des  étuis  coriaces  ,  prefque  membra- 
neux ;  l'abdomen  fimple  j  enfin  ,  les  pattes  pofté- 
rieures  longues  ,  plus  ou  moins  épineufes  ,  & 
fauteufes. 

Linné  avoir  confondu  fous  le  nom  générique  de 
Gryllus  ,  toute  la  famille  des  Sauterelles ,  excepté 
les  Mantes  ,  &  en  avoir  formé  cinq  divifions , 
dont  la  féconde  &  la  cinquième  renferment  les 
Criquets  ,  fous  le  nom  de  Bulla  Se  de  Locufta. 
M.  Geoffroy  a  le  premier  diftingué  les  Criquets 
des  Sauterelles ,  &  leur  a  donné  le  nom  de  Acry- 
dium,  employé  par  les  anciens.  M.  Fabricius  ayant 
divifé  en  deux  genres  celui  établi  par  M.  Geoftroy ,  a 
donné  le  nom  d'Acrydium  à  l'un  &  celui  de  Gryllus  a 
l'autre.  Les  deux  genres  établis  par  M.  Fabricius  , 
ne  nous  ayant  pas  préfenté  des  caractères  allez 
diftincls  ,  nous  les  avons  réunis  ,  en  leur  con- 
fervant  le  nom  déjà  donné  par  M.  Geoffroy. 

Les  antennes  courtes  Se  filiformes,  &  l'abdo- 
men fimple  ,  diftinguent  facilement  les  Criquers  des 
Sauterelles  &  des  Grillons  ,  dont  les  antennes  font 
longues  &  fétacées ,  Se  l'abdomen  eft  terminé  par 
une  queue  dans  les  unes  &  par  deux  appendices  dans 
lès  autres.  Les  antennes  enliformes  &  la  tête  pro- 
longée &  conique,  empêchent  de  confondre  les  Tru- 
xales  avec  les  Criquets. 

Les  antennes  des  Criquets  font  filiformes ,  plus 
courtes  que  la  moitié  du  corps  ,  &  compofées  de 
plus  de  vingt  articles  ,  courts  ,  cylindriques  ,  pref- 
que égaux  :  le  premier  eft  beaucoup  plus  gros  que 
les  aurres.  Elles  (ont  inférées  à  la  partie  antérieure 
de  la  tête  ,  au  devant  des  yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deax  mandibules  «  de  deux  mâchones,  de  deux 
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gaietés,  d'une  lèvre  inférieure,   &  de  quttrean-' 
[ennuies. 

La  lèvre  fupérieure  eft  grande  ,  large  ,  un  peu 
coriacée  ,  antérieurement  échancrée.  Elle  recouvre 
toute    la  partie  fupérieure  de  la  bouche. 

Les  mandibules  font  grandes  ,  cornées  ,  ar- 
quées, larges,  tranchantes,  irrégulièrement  dentées. 

Les  mâchoires  font  cornées  ,  arquées  ,  &  ter- 
minées par  trois  denrs  pointues  ,  longues,  inégales, 
très-dures. 

Les  gaietés  font  membraneufes  ,  larges ,  appla- 
ties  ,  gueres  plus  longues  que  les  mâchoires  ;  elles 
font  inférées  au  dos  des  mâchoires ,  Se  les  recou- 
vrent entièrement. 

La  lèvre  inférieure  eft  large  ,  avancée  ,  rétré- 
cie  à  fa  bafe  ,  arrondie  &  bifide  à  l'extrémité  :  les 
divifions  font  égales. 

Les  antennules  antérieures ,  gueres  plus  longues 
que  les  poftérieures ,  font  filiformes ,  &  compo- 
fées de  cinq  articles  ,  dont  les  trois  premiers  font 
égaux ,  &  les  deux  derniers  à  peine  plus  longs. 
Elles  fonr  inférées  au  dos  des  mâchoires  ,  à  la 
bafe  extérieure  des  gaietés.  Les  antennules  pofté- 
rieures font  filiformes  Se  compofées  de  quatre  arti- 
cles, dont  le  premier,  court,  paroît  faire  partie 
de  la  lèvre  inférieure  ;  le  fécond  eft  allez  court , 
les  autres  fonr  un  peu  plus  longs  &  égaux  entr'eux. 
Elles  font  inférées  vers  la  baie  latérale  de  la  lèvre 
inférieure. 

La  rêre  eft  grande  ,  perpendiculaire ,  munie  de 
deux  yeux  ovales  ,  faillans  ,  placés  aux  parties  la- 
térales, &  de  trois  petits  yeux  liftes,  dont  deux 
placés  à  l'angle  antérieur  ,  &  l'autre  entre  les  an- 
tennes. El;e  eft  un  peu  enfoncée  poftérieurement  dans 
le  corcelet ,  &  unie  au  corps  par  un  col  aflez 
[arge. 

Le  corcelet  eft  de  la  largeur  du  corps  ;  il  eft  plus 
moins  prolongé  poftérieurement ,  &  fouvent  caréné 
à  fa  partie  fupérieure  ,  il  donne  naifïance  inférieure^ 
ment  aux  deux  pattes  de  devant. 

Ces  infeétes  n'ont  point  d'écufTon.  Les  élytres 
font  coriacées  ,  prefque  membraneufes  , .  de  la 
longueur  des  aîles.  Elles  ne  font  point  réunies 
l'une  à  l'autre  par  une  future  droite,  Se.  font  très- 
peu  en  recouvrement  vers  leur  bafe.  Les  aîles 
fonr  grandes,  membraneufes,  réticulées,  longitu- 
dinalement pliées  ,   Se  cachées  fous  les  élytres. 

Les  pattes  font  de  grandeur  inégale  ;  les  quatre 
antérieures  font  fimples  ,  de  grandeur  moyenne  ; 
Icscuilles  font  minces,  cylindriques,  &  les  jambes 
peu  épineufes.  Les  deux  pattes  poftérieures  font 
tiès-longues;  les  cuiftes  font  renflées  &  anguleufes  j 
les  jambes^ont  cylindriques ,  armées  poftérieurement 
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Je  deux  rangs  d'épines  fortes  &  aiguës ,  &  termi- 
nées par  quatre  épines  crochues  Se  plus  longues 
que  les  autres.  Les  tarfes  font  compoféi  de  trois 
articles:  le  premier  eft  long,  un  peu  inégal;  le 
fécond  eft  court,  prefque  en  cœur  j  le  ttoificme 
eft  allongé.,  arqué  ,  mince  à  fa  bafe,  renflé  à  fon 
extrémité  ,  Se  terminé  par  deux  crochets  arqués  , 
très-forts  :  entre  ces  crochets,  on  remarque  une 
petite  pièce  arrondie  ,  qui  fert  à  l'infeifte  pour  fe 
cramponner.  Le  premier  article  des  tarfes  ,  vu  en- 
deiîous ,  a  deux  lignes  tranfverfales  ,  qui  paroiflent 
le  divifer  eu  trois  pièces  égales. 

Les  Criquets  font  désinfectes  très-connus,  mais  le 
plus  vulgairement  fous  le  nom  de  Sauterelles,  avec 
lefquclles  ils  ont  été  confondus  par  la  plupart  des 
naturalises.  La  forme  de  leur  corps,  leurs  méra- 
morphofes  ,  leur  manière  de  vivre  ,  font  bien  les 
mêmes  il  eft  vrai  ;  mais  il  eft  des  différences  effen- 
tielles  qui  ne  doivent  point  échapper  à  l'œil  de 
l'obtervatcur  attentif ,  4c  fur-tout  du  méthodilte 
ex  ad.  Après  avoir  préfenté  les  principales  &  les 
plus  faciles  à  faifir ,  qui  fe  déduifent  des  antennes 
&  des  tarfes,  il  en  eft  encore  d'autres  qui  mé- 
ritent notre  attention  ;  car  il  eft  neceffaire  de  fane 
connoître ,  fous  leur  vrai  fignalement,  les  ennemis 
que  nous  avons  à  craindre  ,  Se  vis-a-vis  des  in- 
fectes (î  connus  par  le  mal  quils  peuvent  faire  , 
on  doit  prendre  tous  les  moyens  &  entrer  dans  tous 
les  dérails,  pour  empêcher  que  le  vulgaire  même 
ne  les  confonde  avec  d'autres  infectes  qui  peuveni 
leur  refTembler  ,  mais  qui  n'étant  pas  auffi  dange- 
reux &  audl  malfaifans ,  ne  doivent  pas  autant  ap- 
peler notre  haine  &  notre  vengeance  fur  eux. 

En  examinant  le  corps  du  Criquet,  on  trouve 
que  le  deflous  de  la  poitrine  n'a  point  ces  quatre  pe- 
tites lames  triangulaires  en  forme  de  feuilles  ,  que 
l'on  trouve  dans  les  Sauterelles  :  cette  poitrine  elt 
fort  large  &  platte  en-deffous ,  ayant  des  lignes  con 
caves  en  forme  de  filions  ,  qui  la  divifent  comme 
en  différentes  pièces  ,  ou  qui  y  décrivent  différens 
compartimens.  Les  lames  écailleufes  qui  couvrent 
le  delfous  du  ventre,  &qui  (ont  au  nombre  defept, 
font  convexes  &  de  figure  quarrée  ;  elles  font  fé- 
patées  des  plaques  écailleufes  du  deflus  des  anneaux , 
par  une  peau  membranetife  &  flexible  ,  comme  dans 
les  Sauterelles.  Ce  qui  doit  fervir  (îngulièrement 
à  diftinguer  encore  le  Criquet ,  c'eft  une  petite 
pièce  conique  ,  perpendiculaire  ,  qui  fe  trouve 
entre  les  deux  pattes  antérieures  ,  &  qu'on 
rie  voit  point  dans  la  Sauterelle.  Les  jambes  anté- 
rieures Si  intermédiaires  n'ont  du  côté  intérieur  que 
deux  rangs  de  petites  épines  mobiles ,  Ce  celles 
de  la  troi/îème  paire  ont  aufll  deux  rangs  d'épines 
fixes  du  côté  extérieur  ;  mais  le  bout  eft  garni 
de  quatre  autres  épines  courbées ,  en  forme  de 
gros  crochets  mobiles ,  dont  le  Criquet  fe  fert 
pour  s'accrocher  aux  objets  où  il  veut  fe  fixer  , 
tout  comme  des  «rochers  qui  terminent  ce   pier1* 
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Les  cuiffes  de  la  dernière  paire  'on-  applaties  des 
deux  côtés,  &  garnies  de  filions  &  d'arrêtés  lon- 
gitudinales relevées.  Sur  les  côtés  applatis  on  voie 
une  ligne  enfoncée  longitudinale  ,  d'où  partent  à 
droite  8e  à  gauche ,  de  petits  filions  obliques  ,  en 
forme  de  nervures,  qui  compofent  un  joli  travail: 
ces  mêmes  nervures  font  moins  fenfibles  fut  les 
cuiffes  des  Sauterelles.  Le  bout  de  la  cuifîc  eft  fort 
gros  &  en  forme  de  genou  ,  &  à  fon  origine  elle  à 
une  échancrure.  Les  tarfes  ,  fur-tout  des  Criquets, 
font  très-différens  de  ceux  des  Sauterel'cs  ;  ils  ne 
font  compofés  que  de  trois  parties  articulées  cn- 
femble.  La  première  parrie  ,  ou  celle  qui  eft  unie 
à  la  jambe,  &  qui  eft  auflî  longue  que  les  deux 
autres  enfemble ,  eft  à-peu-prés  cylindrique  ,  Se 
«amie  en-deffous  de  trois  pièces  charnues  en  for- 
me de  pelottes ,  fur  lefquclles  la  pane  repofe  :  la  troi- 
fième  pelotte  eft  double  ou  refendue.  La  féconde 
pairie  elt  courre ,  ayant  au-deffous  une  pelotte 
double;  la  troifième  partie  ,  deux  fois  plus  longue 
que  la  précédente  ,  eft  courbée  en  -  deflous  &  de 
figure  conique  ,  c'eft-à-dire  ,  qu'elle  eft  déliée  à 
fon  origine  ,  Se  qu'elle  augmente  peu  a-peu  en 
volume  ;  elle  eft  inférée  dans  le  deflous  de  la 
partie  qui  la  précède  ,  &  terminée  par  deux  ongles  ou 
crochets ,  entre  lefquels  il  y  a  une  petite  pièce  mobile 
circulaire,  convexe  en-delfus  ae  concave  en  deflous, 
qu'on  ne  trouve  point  aux  tarfes  des  Sauterelles. 
L  infecte  la  pofe  auffi  fur  le  plan  de  pofition.  Les 
Criquets  ,  comme  les  Sauterelles  ,  fautent  au  moyen 
des  deux  pattes  poftérieures  .  qui  font  fort  longues, 
fortes  &  maffives.Dansle  repos,  elles  font  appliquées 
contre  les  côtés  du  corps  &  contre  les  étuis  des 
aîles,  elles  s'élèvent  alors  beaucoup  au-deffus  du. 
dos.  La  cuifle  Se  la  jambe  qui  lont  fléchies  à  l'ar- 
ticulation qui  les  joint  enfemble,  s'étendent  tout  à» 
coup ,  &  ce  mouvement  eft  fi  vif,  que  tout  le 
corps  pofant  dans  cet  inftant  fur  les  tarfes  Se  fur 
les  épines  de  ces  pattes  ,  fe  trouve  élancé  très- 
haut,  en  l'air.  On  fent  qu'il  faut  une  frree  pro- 
dicrieufe,  pour  exécuter  un  fi  grand  mouvement 
dextenfion:  aufll  ces  pattes  font- elles  garnies  de 
mufclcs  forts ,  que  renferment  les  cuiffes ,  qui  fonc 
très-e  rafles.  Mais rorgarafation  qui  peur  être  favora-. 
ble  au  Criquet  dans  faction  du  faut ,  ne  le  favotife 
pas  dans  le  marcher  ;  fa  marche  eft  pénible  ,  embar» 
raflée  Se  lourde  ;  ce  qui  eft  le  propre  de  tous  les 
animaux  qui  ont  les  pattes  de  derrière  beaucoup 
plus  longuesquecel.es  de  devant.qui  par  cette  raifon 
ne  fe  fervent  guère  de  leurs  pattes  q^e  pour  fauter. 

Les  Criquets  vivent  comme  les  Sauterelles , 
d'herbe  Se  de  toutes  fortes  de  plantes ,  &  ils  fréquen- 
tent les  prairies  8e  les  champs  cultivés  :  on  ne 
connoît  que  trop  les  ravages  qu'ils  peuvent  occa- 
fionner.  Leur  bouche  eft  également  organise  dans 
ces  deux  «enres  d'infectes  ,  conformément  à  leur 
nature  vor'ace.  Les  deux  dénis  que  le  Criquet  met 
en  mouvement  Si  fait  jouer  de  côté  Se  d'autre  entre 
les  deux  lèvres  ,  font  fort  grofles    Se  fort    dures  j 
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e!c?  /""flc"t  en  pointe  courbie  en  dedans ,  Se  du 
côté  intérieur  elles  font  garnies  de  deux  rangs  de 
de  dentelures  coinces,  très -propres  pour  brifer 
les  al, mens  :  cesinfccles  mordent  avec  véhémence, & 
les  grandes  efpèces  peuvent  percer  la  reau  de  la 
mam.  Les  Criquets  ,  outre  la  faculté  de  fauter  ,  ont 
encore  celle  de  voler.  Les  ailes  qui  leur  fervent 
a  cet  ufage  ,  font  repliées  fous  leurs  étuis,  qui 
font  fort  étroits  :  lorfqti'ellcs  font  déployées  ,  on 
eit  étonné  de  leur  grandeur  :  quelques-unes  font 
en  outre  ornées  de  couleurs  vives  &  brillantes, 
qu'on  n'apperçolt  point  lorfqu'cfes  font  repliées ,  & 
«jui  rerbient  prendre  ces  infeiftes ,  lorfqu'ils  volent, 
pour  de  beaux  Papillons.  C'eft  la  force*  l'étendue  du 
"vol,  autant  que  la  voracité  de  certaines  efpèces  de 
Criquets,  fur-tout  de  celle  appelée  vulgairement 
Sauterelle  de  pajfage ,  qui  rend  ces  infeétes  plus  re- 
doutables que  les  vraies  Sauterelles ,  dont  aucune  ne 
peut  voler  ni  au/fi  haut  ni  atifîi  loin.  On  n'a  que 
trop  entendu  parler  de  ces  Criquets,  qui,  dans  ies 
contrées  du  Levant ,  comme  aulli  dans  l'Afrique  ,  fe 
multiplient  fi  extraordinairement ,  Se  fe  montrent 
en  fi  grandes  troupes  ,  dévaluant  tous  les  pays 
par  où  ils  pafient ,  &  en  dévorant  toute  la  ver- 
dure. Originaires  de  la  Ta/tarie  &  des  pays  de 
l'Orient  ,  ils  parcourent  &  ravagent  la  grande  Tar- 
tane ,  la  Pologne  ,  l'Arabie  &  tout  le  Levant.  Us 
pénètrent  /cuvent  dans  les  provinces  d'Al'cmagne 
&  d'Italie,  &  voient  toujours  de  I'eft  à  l'oueft, 
félon  la  remarque  de  M.  Frifch.  Les  Criquets  que 
M.  Shaw  a  obfervés  dans  la  Barbarie,  &  dont  il 
a  rapporté  les  dévadations  énormes  dans  le  pays  , 
paroilient  être  les  mêmes  que  ceux  de  la  Tartarie. 
En  1744,  ces  infcclcs  pénétrèrent  non-feulement 
en  Allemagne,  mais  même  jufqu'en  Hollande  ,  en 
Angleterre  ,  &  jufqu'à  l'extrémité  occidentale  de 
notre  liémifphèrc.  Ils  fe  montrèrent  auflï  en  Suède, 
&  ils  durent  nécelTairement  palier  par-deflus  la  mer 
Baltique  :  on  peut  juger  par-là  du  long  chemin 
qu'ils  font  capables  de  traverfer  en  volant.  Par- 
tout ou  ils  parlent  par  efîaims  ,  ils  dévorent  entiè- 
rement tant  l'herbe  que  le  blé  ,  &  généralement 
toutes  les  plantes.  On  ne  doit  pas  être  furpris  s'ils 
ont  formé  une  des  fept  plaies  de  l'Egypte  ,  dont 
l'hiftoirc   facrée   a  fait  mention. 

Ce  qui  rend  encore  les  Criquets  un  fléau  re- 
doutable ,  c'eft  leur  fécondité  ,  qui  eft  quelquefois 
fi  prodigieufe  qu'en  les  a  comparés  à  des  nuées, 
plus  terribles  fans  doute  que  celles  même  qui  por- 
tent la  grêle  8c  les  orages:  car,  outre  qu  ils  com- 
mettent Iesmêmes  ravages  fur  la  tene,  ils  répandent 
après  leur  vie  l'infection  &  la  mort  dans  l'air. 
Nous  devons  donner  auffi  quelques  petits  détails 
fur  les  organes  fexuels  de  ces  infectes  ,  &  fur  leur 
accouplement.  La  femelle  du  Criquet  n'a  point  de 
tarière  au  bout  du  corps  comme  en  a  la  femelle 
de  la  Sauterelle,  ce  qui  doit  beaucoup  fervir  a  les 
faire  diftinguer.  Le  derrière  eft  garni  de  quatre  piè- 
ces allongées ,   écaillsafe» ,   mobiles  à  leur  bafe  , 
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&  placées  par  deux  paires  ;  elles  ont  leut  infert'on 
dans  le  dernier  anneau  du  corps,  près  de  l'anus,  mais 
à  découvert  &  au  dehors.  Les  deux  pièces  fupé- 
rieurcs  ,  applaties  aux  côtés  ,  un  peu  concaves 
en  -  deflus  ,  ont  un  bord  aigu  en  -  deflous ,  &  fe 
terminent  en  pointe  recourbée.  L'anus  eft  placé 
immédiatement  au  -  dellbus  de  ces  pièces.  Les 
deux  autres  pièces ,  ou  les  inférieures ,  de  figure 
prefque  conique,  ont  leur  bout  pointu  8:  un  peu 
courbé  en-dell'ous  ;  on  voit  tout  auprès  une  autre 
pointe  en  forme  de  dentelure.  Le  defleus  de  ces  pièces 
eft  applati  ,  &  elles  ont  une  féparation  ou  une 
incifion  à  quelque  diftance  de  l'extrémité.  Ces  piè- 
ces écailleules ,  mobiles ,  fervent  fans  doute  à  la 
ponte  des  ceufs  ,  pour  les  introduire  dans  la  terre. 
Sur  le  deflus  de  l'efpèce  de  chaperon  qui  couvre 
l'anus,  il  y  a  deux  pointes  coniques,  courtes, 
molles  ou.  charnues. 

Le  mâle  ne  diffère  extérieurement  de  la  femelle, 
qu'en  ce  qu'il  eft  communément  plus  petit ,  que  les 
antennes  font  un  peu  plus  longues  ,  que  le  ventre 
eft  moins  gros  ,  Se  que  les  ailes    font  plus   longues 

?iue  le  corps  ,  au  heu  que  dans  la  femelle  elles 
ont  en  général  de  même  longueur  &  quelquefois 
plus  courtes  que  le  ventre.  Mais  le  derrière  nous 
offre  d'autres  parties  différentes  de  celles  de  la 
femelle.  De  chaque  côté  du  chaperon  qui  couvre 
l'anus ,  on  voit  une  partie  molle  &  flexible  ,  en 
forme  de  pointe  conique  ,  femblable  à  celle  de  la 
femelle,  mais  un  peu  plu1;  longue.  Le  deifous  du 
dernier  anneau  eft  prolongé  en  une  pièce  écailleufe, 
conique,  dont  la  pointe  eft  dirigée  par  en-haut. 
Voila  ce  que  le  derrière  du  mâle  préfente  dans  fou 
état  naturel  ou  d'inaétion.  Mais  quand  on  le  prelle 
un  peu  fortement,  la  pièce  écailleufe  conique  s'al- 
longe &  fe  baille  en  même -temps  ,  &  l'on  voit 
bientôt  fortir  du  deflus  de  cetre  pièce  ,  une  partie 
mobile  ,  allez  grofle  ,  attachée  à  des  chairs  ou  muf- 
cles  ,  &  garnie  à  fon  bout  fupérieur  ,  d'un  crochet 
écailleux  a  double  pointe  ,  courbé  vers  le  dos , 
dont  le  Criquet  fe  fert  pour  s'attacher  au  derrière 
de  la  femelle  dans  l'accouplement  :  alors  le  mâle 
faitpailer  l'extrémité  de  fon  corps  au-deflbus  de  celui 
de  la  femelle  ,  &  le  crochet ,  qui  a  fa  direction  par 
en-haut,  tient  ees  parties  aflujetties  &  fixées  l'une 
à  l'autre.  Le  crochet  avec  fes  appendices  fe  rap- 
proche de  l'anus  &  rentre  dans  la  pièce  écailleufe  , 
qui  lui  fert  comme  de  fourreau  ,  auffitôt  que  la 
prefllon  celle.  Cette  preffron  fait  encore  fortir  de 
delTous  le  chaperon  de  l'anus  ,  deux  autres  pointes 
coniques ,  écailleufes ,  deftinées  fans  doute  aufli  au 
même  ufage  que  le  crochet  dans  l'accouplement. 

On  peut  facilement  voir  dans  quelques  efpèces, 
la  manière  dont  les  Criquets  s'accouplent.  Le  mâle 
eft  monté  fur  le  corps  de  la  femelle  ,  qu'il  tient 
cmbraiTé  avec  fes  deux  premières  paires  de  pattes; 
fon  ventre  eft  contourné  Se  fait  une  courbure  en- 
bas  Se  une   autre  par  en  haut  ,    pour  pouvoir   fe 
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Joindre  au-'deflous  <k  la  partie  poftérieM'c  de  la  fc-  ' 
Dtclle.  Dans  cette  fi  tuai  ion  le  mâle  tient  nujours 
fes  deux  pattes  poftérieuies  élevées  en  l'air,  de  fa- 
çon qu'elles  ne  touchent  ni  au  corps  de  la  femelle , 
ni  ai'.  plan  de  polition  ;  il  faic  avec  elle  ,  (ans  pref- 
<juc  discontinuer  ,  un  mouvement  lent ,  tant  en- 
avant  qu'en  arrière,  &  leur  donne  même  quelque- 
fois un  cfpcce  de  trémoulk'uient.  La  femelle  mar- 
che par -tout  8c  faute  même  allez  loin,  toujours 
chargée  de  fon  mâle  ,  fans  que  celui-ci  l' Abandonne. 

Les  Criquets  ainfî  que  les  Sauterelles  ,  appar- 
tiennent au  lecond  Ordre  des  transformations,  fé- 
lon l'arrangement  de  Swammerdairi  ,  c'eft-à-diie  , 
qu'ils  caillent  de  l'œuf,  i-peu-près  avec  la  même 
fonne  qu'i  s  conferVent  pendant  toute  leur  vie  ,  ex- 
cepté qj  ils  n'ont  d'alord  point  d'ailes  ,  qu'enluite, 
ai  tes  de  certaines  mues  ,  on  leur  voit  paraître  des 
cl|>èc<s  le  t  >uireaux  ,  qui  renferment  les  ailes  fu- 
tures ,  if  qu'enfin ,  après  la  dernière  mue  ,  les 
élytres  coriaces  Se  les  ailes  fe  développent  ;  de 
forte  qu'alors  ces  infectes  font  allés  &  propies  à  la 
généra. ion  :  ils  marchent,  fauteur  os:  mangent  dans 
tous  ce.  citTérens  états.  La  figure  de  la  tête  ,  du 
corps,  des  antennes  &  des  pattes,  eft  toujours  la 
même  ,  fi  ce  n'eft  que  toutes  ces  parties  augmen- 
tent infenfiblcment  en  volume,  à  mefure  que  le 
Clique:  prend  (on  accroillemenc.  Il  change  plu- 
iieurs  fois  de  peau  ,  mais  on  ignore  encore  le  nom- 
bre de  les  mues.  Parvenu  le  n  avoir  plus 
à  muer  qu'une  fois,  pour  r  i  r<  avec  des  ailes, 
c'eft  alors  qu  il  eft  véritabl  l  fous  la  forme  de 
nymphe.  Il  porte  alors  fur  le  dos  ,  immédiatement 
derrière  le  corcelet  ,  quatre  pièces  plattcs  Se  coria- 
ces, p'acées  verticalement  lur  le  corps  :  ce  l'ont  les 
fourreaux  qui  renferment  les  ély  tre  &  les  ailes  les 
fourreaux  des  ailes  iont  placés  entre  ceux  des  ély- 
tres ,  qui  les  cachent pretquc  entier  nient;  mais  leur 
bord  intérieur  cft  cependant  a  découvert  au-dellus 
du  dos.  Les  fourreaux  deséyties,  [lacés  extérieu- 
rement ,  ont  la  foime  de  pertes  ailés,  dont  la  fi- 
gure eft  prelque  triangulaire-,  &  dont  le  boa:  elt 
arrondi;  ils  font  garnis  de  nervures  pliflées  en  zig- 
zag. Les  fourreaux  des  ailes  ,  placés  entie  les  pré- 
cédons &  garnis  de  pareilles  nervures  ,  fo  't  de 
moitié  moins  larges  ,  ce  a  peu-pièsde  laigeur  égale 
par-tout,  en  diminuant  feulement  vers  l'extrémité  , 
qui   elt  également  arrondie. 

Quand  le  moment  de  la  dernière  transformation 
eft  venu  ,  la  peau  du  defTus  de  la  tète  &  du  c- 
ce.'et  ,  I.  fen  1  ,  Se  le  Criquet  en  t.it  peu-^_.peu  fc)fm 
tir  fon  corps  Se  toutes  fes  parties.  ft  nielurequ  il 
quitte  fa  dép»ui::e,  ce-lc-r-  ,,  pU(fe  &  fc  trouve 
poullée  en  arrière  f  eetjui  s'exécute  par  des  mou- 
Yemens  u-i:_-.s  de  gontemeut  Se  de  contraction  de 
toutes  ics  parties,  qui  alors  font  mollis  &  flfo;. 
blés.  Cette  opération  eft  eilenriellcihent  la  même 
quon«.  ("<  tve  dans  d  au:!  s  infectes  du  même  ordre, 
tels   que  .es  Punailes,  avec  cette  différence  néan- 
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moins  que  la  dépouille  du  Cliquet  cft  un  peu  chif- 
fonnée Se  réduiie  comme  en  paquet.  Il  eft  a  remar- 
quer que  le  Cliquet  ne  s'attache  à  aucun  objet 
pour  le  transformer  ,  comme  le  fait  la  Sauterelle  ; 
mais  il  fe  tient  couihé  tout  Amplement  ,  fouvene 
même  de  côté  ,  ayant  fes  pattes  pliées  &  non  éten- 
dues. La  première  choie  qui  paroît  hors  de  la  peau  , 
cil  le  deffus  du  corcelet,  puis  une  partie  des  ailes; 
L'infecte  tire  cnfuitepcu-à-pcula  tète  Se  les  antennes  , 
qu  il  tient  alors  appliquées  contre  les  côtés  de  la 
tetc  &  du  ecreelet  ,  après  quoi  il  fait  fortir  tout 
à  la  fois  le  corps  Se  les  pattes;  mais  la  plus  grande 
peine  efi.  de  dégager  les  deux  longues  pattes  de 
derrière;  qui  peuvent  même  quelquefois  fc  cadet 
dans  les  efforts.  Il  fcmbleroit  peut-être  plus  fa.iie 
de  les  faiie  fortir,  il  elles  étoient  étendues;  c'elr. 
ce  qu'on  ne  voit  pas  :  la  jambe  elt  toujours  pli  e, 
&  dans  une  (ituation  parallèle  ,  Se  tout  à  côté  de 
la  cuilfc  ,  qui  ,  de  même  que  toutes  les  autres 
paries,  parviennent  cependant  très-bien  à  fe  dé- 
caler ,  à  caufe  de  leur  grande  flexibilité  ,  pen- 
dant tout  le  temps  de  l'opération.  Dès  que  les 
pattes  font  entièrement  fomes ,  elles  fe  redreflènt 
bientôt  ,  Se  dès  que  les  antérieures  ont  pris  une 
certaine  folidité,  le  Criquet  fc  lève,  marche  Se 
va  le  placer  au  premier  endroit  convenable  ait 
développement  des  élytres  Se  des  ailes.  Ce  déve- 
loppement ,  qui  dure  communément  une  heure 
&  fouvent  davantage.  ,  fe  fait  comme  dans  les 
Papillons.  Les  élytres  Se  les  ailes  font  d'abord 
courtes  Se  épaiiles  ,  Si  leurs  nervures  font  comme 
pliliées  ou  tortueufes  ;  mais  à  melurc  que  ces  ner- 
vures s'étendent  par  le  mouvement  des  liqueurs 
qu'elles  renferment,  les  aîks  Se  les  élytres  pren- 
nent alors  des  courbures  très  irrégulières  qui  dif— 
paroillcnt  peu-à-  peu  ;  elles  deviennent  de  plus  en 
plus  unies,  à  mefure  qu'elles  augmentent  toujours  en 
longueur  8e  en  largeur.  Ces  quatre  parties  font  alors 
comme  renverfées  Se  placées  perpendiculairement  au- 
dellus  du  dos  ,  de  façon  que  leur  bord  inférieur 
cft  en-haut ,  ou  bien  ,  que  les  aîles  fonr  cn-dehor ;  fc 
les  élytres  en-dedans  ;  mais  avant  qu'eP-.s  aient 
acquis  toute  leur  étendue  ,  le  Criquej  iés  baifie  Se 
les  met  dans  la  politun  qu'aies  conferveront 
dans  la  fuite,  c'efr-à  dire ,  'qu'elles  pendent  alors 
des  deux  côtés  du  corps  .f  at  manière  que  les  ély- 
tres font  en-dehors  ^  [es  aîies  en- dedans. 

^es  limâtes  ou  les  ouvertures  de  la  refpira- 
t:.ê,n  font  très  -  apparents  furies  grands  Cr.quets, 
dont  la  grandeur  peut  aller  au-delà  de  deux  pouces. 
Les  d>  ux  Humâtes,  placés  un  de  chaque  côté  de 
la  poi truie  ,  immédiatement   au-deffus   de  l'origine 

.  des  cuhTes  intermédiaires ,  font  très-remarquables; 
ils   font   de  fîgute   ovale ,    garnis  de  deux  efpèces 

'   de  paupières    ou    de   lèvres,   qui    s',  Livrent   &   fe 

i  ferment  au  gré  de  l'infecte  ,  &  qui  lailTent  en- 
tr'ellcs  une  tente  qui  a  communication  avec  uac 
cavité    intérieure  ;    lis    font  comme   enchafTés  dans 

}  un  rebord  un  peu  élevé.  De  chaque  côté  de  labdo- 
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men  il  y  a  fept  autres  ftigmates  ovales ,  plus  pe- 
tits que  les  précédens ,  &  qui,  à  la  vue  (impie, 
font  comme  des  points  noirs.  Une  groile  trachée 
k  rend  vers  chaque  grand  ftigmate  de  la  poitrine. 
Sur  la  poau  membraneufe  qui  attache  enfemble  le 
corcelet  &  la  poitrine  au  -  deflous  de  la  pièce 
écailleufe  du  premier  ,  on  voit  encore  de  chaque 
côté  un  grand  ftigmate  ovale  à  deux  lèvres  Le 
Cliqueta  donc  dix -luit  ftigmates,  comme  tant 
d'autres  infectes.  Il  y  en  a  deux  fur  chaque  an- 
neau ,  mais  le  premier  &  le  dernier  en  manquent. 
Dans  la  tranfoimation ,  les  trachées  du  dedans  du 
corps  quittent  également  leurs  dépouilles  ,  quiref- 
tent  à  l'embouchure  intérieure  des  ftigmates,  en 
forme  de  filets  blancs,  tout  comme  on  l'obfcrve 
dans  d'autres  infectes.  On  peut  remarquer  encore 
que  la  peau  du  Criquet  conferve  très- bien  fa  fi- 
gure &  l'a  longueur ,  &  paroît  moins  chiffonnée  que 
celle  de   la  Sauterelle. 

On  fait  que  le  mâle  des  Sauterelles  rend  des 
fons  plus  ou  moins  forts  &  aigus  ,  félon  les 
efpèces  :  ce  fon ,  nommé  le  chant  des  Sauterelles  , 
eft  toujours  produit  par  le  frottement  des  élytres  , 
l'une  contre  l'autre.  Quelques  efpèces  de  Criquets 
rendent  auflî  un  fon  ,  mais  moins  continu  ,  moins 
fréquent ,  &  produit  par  le  frottement  des  cuifles 
poltérieures  contre  les  élytres.  Le  Criquet  appro- 
che alors  la  jambe  contre  la  cuiffe  ,  il  les  tient 
appliquées  l'une  à  côté  de  l'autre  ;  enfuite  il  donne 
un  mouvement  très  -  prompt  à  la  cuilfe  ,  de  côté 
&  d'autre  ,  en  la  frottant  contre  l'élytre  ,  &  c'eft  ce 
qui  forme  le  fon.  [On  peut  l'exciter  lur  des  Criquets 
morts  ,  en  paflant  la  cuiffe  avec  vîtelfe  contre  l'ély- 
tre. Ce  n'eft  jamais  qu'une  cuiffe  à  la  fois  que  le 
Criquet  frotte  contre  l'élytre  ;  tantôt  il  fe  lert  de 
la  cuilfe  gauche,  tantôt  de  la  droite,  jamais  des  deux 
à  la  fois.  De  chaque  côté  du  premier  anneau  du 
ventre  ,  immédiatement  au  deflus  de  l'origine  des 
cuillés ,  on  voit  une  grande  ouverture  allez  pro- 
tide ,  dont  le  contour  tire  fur  l'ovale,   &  qui  eft 

î-er'"~  en  partie  par  une  pièce  irrégulière  ,  en 
forme  u,,'        ,r      /-iri  n.   ■      u     r 

,,    •'me   platte.  Cette  lame    elt  ecailleule  , 
mais  elle  eu    r  ,  „-         ,,  .       ' 

n  i_i  »  j  /ouverte  en-dellus  ,  dune  membrane 
flexible  &  ridée,      r     ,       ,    r    '  ,  , 

.:    '  les  bords  font  garnis  de   quel- 
ques   petits   poils.    L  r  ,        &  .     \ 
/  ■„■     r           r     n.          "ace   du  trou  que   la  lame 
lame  ouvert  ,    elt  en  quv,                 .>   *  c 
.      ,      .  ,      '     .      c     }   i  "c   manière    en    forme 
de  demi-lune.    Au  fond  de  cei.                       -, 

u-     i      i  i       L        i_-  ouverture  il  y  a 

une    pellicule    blanche,    bien    tenQu_     .     ,   .r' 

r  '  .  ■  8c  muante 

comme  un   petit   miroir,  qui   en  occupe   iv_..p  i 

capacité.  D'un  côté  de  l'ouverture  ,  le  plus  proche 
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de  la  tête ,  on  voit  un  petit  trou  ovale ,  dans  le- 
quel il  eft  facile  d'introduire  la  pointe  d'un  ftikt  , 
laiis  trouver  aucune  réfiftance.  En  enlevant  la  pelli- 
cule ,  on  met  à  découvert  une  grande  caviti  que 
le  corps  a  dans  cet  endroit.  On  peut  croire  que 
cette  ouverture  ,  cette  cavité ,  &  fur-tout  la  pelli- 
cule blanche  &  tendue  contiibuent  beaucoup  à  rele- 
ver le  fon  que  le  Criquet  fait  entendre,  &  à  en 
augmenter  la  refonnance.  Il  y  a  le  mâle  d'un  ef- 
pèce  de  Criquet ,  de  moyenne  grandeur  ,  qui  fait 
aulfi ,  au  moyen  des  pattes  poltérieures  ,  un  petit 
bruit,  en  haufTant  la  cuilfe  fie  la  frappant  à  coups 
réitérés  ,  contre  l'élytre  ,  fie  qui  rend  des  fons  fem- 
blables  à  de  petits  coups  de  marteau  ,  qu'il  continue 
aiïez  long-temps  ;  mais  ce  n'eft  qu'en  plein  jour 
ôc  quand  le  foleil  brille  ,  qu'il  fe  fait  entendre  : 
il  ne  faut  même  que  refter  un  moment  tranquille 
dans  un  pré  ,  pour  y  entendre  bientôt  de  tous  côtés, 
de  ces  petits  coups  redoublés. 

Si  les  Criquets  ,  ainfi  que  les  Sauterelles  ,  peuvent 
occafionner  les  plus  grands  ravages ,  Se  font  quel- 
quefois la  terreur  des  peuples  dont  ils  dévaltent 
les  campagnes  ;  il  eft  certaines  contrées  ,  peu  favo- 
rifées  ,  il  eft  vrai,  des  bienfaits  de  la  terre,  où 
les  habitans  condamnés  à  faire  leur  nourriture  de 
ce,s  infectes ,  (emblent  vouloir  leur  faire  compenfer 
ou  leur  faire  expier  le  mal  qu'ils  font  ailleurs.  Vers 
les  côtes  de  Barbarie ,  dans  l'intérieur  des  tertes  in- 
cultes &  prefque  déferres,  on  fe  nourrit  deSautetclles 
ou  de  Criquets,  qui  y  font  en  abondance,  grands 
Se  dodus  ,  comme  les  pays  chauds  les  produifent 
généralement.  On  en  recueille  un  grand  nombre  , 
que  l'on  fait  enfuite  rôtir  dans  des  trous  creufés 
dans  la  terre,  &  où  l'on  a  mis  de  la  braife.  C'eft  ce 
qui  nous  a  été  attefté  par  des  navigateurs  qui 
avoient  fait  naufrage  fur  ces  côtes.  Dans  les  con- 
trées méridionales  de  la  France  ,  il  eft  des  enfans 
qui  rongent  avec  plaifir  les  cuiifes  charnues  de  ces 
infectes. 

Nous  diviferons  ce  genre  en  deux  familles.  La 
première  comprendra  les  Criquets  dont  le  corcelet 
eft  beaucoup  plus  court  que  l'abdomen  ;  nous  pla- 
cerons dans  la  féconde  ceux  dont  le  corcelet  eft  pro- 
longé Se  plus  long  que  l'abdomen.  Ceux-ci  défîgnés 
par  M.  Fabricius  ,fous  le  nom  d'Acrydium,  ont  les 
deux  aîles  cachées  fous  le  prolongement  du  cor- 
celet; les  élytres  (ont  très-courtes,  à  peine  appa- 
rentes :  elles  reiî emblent  à  deux  petites  lames  ovales  , 
oeu  convexes. 
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ACRYDÎUM.      Geoff.     Dec. 
G  R   Y  l  L  U  S.    Lin.    F  a  b. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  de  la   longueur  du  corceler. 

Bouche  formée  d'une  lèvre  fupérieure  échancrée,  de  deux  mandibules  grofles, 
dentées  ,  de  deux  mâchoires  tridemées  ,  d'une  galette  fimp)e  ,  d'une  lcvce  infé- 
rieure bifide  ,  &  de  quatre  antennules  filiformes. 

Pattes  pofterieures  longues   &  fauteufes. 

Abdomen  fimple  dans  les  deux  fexes. 


ESPÈCES. 


*  Corcelet  plus  court  que  l'abdomen. 

i.  Criquet  Eléphant. 

Aptère;  corcelet  caréné ,   entier  ;  corps 
raboteux. 

2.  Criquet  ceint. 

Corcelet  avec  la  carène  &  le  bord  pojlé- 
rieur  y  élytres  avec  le  bord  interne,  jaunes. 

3.  Criquet  en -crête. 

Corcelet    en-  crête  ;  carène    quadrifide  ; 
ailes  bleues  ,  pojlérieur ement  noires. 

4.  Criquet  Duc. 

Corcelet  caréné,  raboteux  ;  élytres  vertes; 


ailes  rougeâ très  j  tachées  de  noir ,  pojlérieu 
rement  noires. 

5.  Criquet  caréné. 

Corcelet  en  crête ,  carène  trifide  ;  ailes 
avec  une  bande  noire. 

6.  Criquet  lunule. 

Corcelet  caréné,  multifide,  fegment pojlé- 
rieur en   crête  femi-orbiculaire. 

7.  Criquet  réticulé. 

Corcelet  en  nacelle  ,  poftérieurement  pro- 
longé ,  aigu;  élytres  réticulées. 

8.  Criquet  ferripède. 

Corcelet  en  nacelle  ,  pojtérieurement  pro- 


Hifl.  nat.  IrfcBes.  Tome  VI. 
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longé  ;  èlytres  obfcures  ;  cuijfes  poflérieures 
en  Jcie 

9.  Criquet  en  feie. 

Corcelei  en  nacelle ,  dentelé ,  pojlérieure- 
meni  prolongé  >  aigu. 

10.  Criquet  dentelé. 

Corce'et  en  nacelle,  dentelé,  pojlérieu- 
rem<.nt  prolongé  ,  vert  ,  avec  deux  rai. s 
jaunes. 

11.  Criquet  turctquc. 

Corcelet  en  nacelle  ,  cendré  •  èlytres  avec 
h  bafe  &  une  kandc  ohfures  ■  ailes  noires 
i  leur  bafe. 

il. Criquet  bourfoufflé. 

Vert  ;  èlytres  avec  deux  taches  blan- 
ches ;  abdomen  véjïculeux ,  avec  trois  ta- 
:hes   blanches  de  chaque  côté. 

13.  Criquet  papillaire. 

Vert ,  taché  de  blanc  ;  corcelet  pojlé 
r:eurement  caréné  3  dent:  de  chaque  côté  ■ 
ibdomen  véjïculeux  ,   mélangé  de  blanc. 

14. Criquet  variole. 

Vert  j  couvert  de  points  blancs ,  calleux, 
ibdomen  véjïculeux  ,  mélangé  de  blanc. 

15.  Criquet  milliaire. 

Corcel  t  prefque  quarré ,    verruqueux  ; 
'y très  avec  des  poinis  calleux  ,  blancs. 

16.  Criquet  morbilleux. 

Corcelet  quarré ,    verruqueux  ,  rouge  ; 


èlytres   obfurts  ,    pointillées    de   blanc  ; 
ailes  rougeâcres. 

17.  Chiqdet  pondue. 

Corcelet  verruqueux  ;  èlytres  noires ,  avec 
d:s  points  jaunes  ;  aius  noires. 

18.  Criquet  raboteux. 

Corcelet  prefque  triarticulé  ,  articles 
prefque  épineux ,  de  chaque  côté  i  ailes 
rouges  ,  avec  des  points   noirs. 

1  9.  Criquet  hématope. 

Corcelet  prefque  caréné ,  raboteux  j  tête 
obtufe  ;  cuiffes  ciliées. 

10. Criquet  flavicorne. 

Vert  ;  corcelet  prefque  caené \  èlytres 
fans  taches  ;  ail  s  r  âges  à  leur  bafe  ; 
jambes  pojlérieures  fanguines  ,  avec  des 
dentelures  juunes. 

21.  Criquet  peinr. 

Elytres  vertes ,  avec  des  points  blancs 
&  f  extrémité  rougeâire  j  corps  bleu  mé- 
langé de  jauue. 

tt.  Criquet  albipède. 

Corcelet  en  crête  ;  carène  quadrifide  \ 
èlytres  d'un  vert  objeur ,  ailes  rioLttcs. 

2  3. Criquet  tartare. 

Corcelet  avec  fois fegmens  ;  front  en- 
foncé}  mâchoires  de  la  couleur  au  corps. 

14.  Criquet  cmigrnnr. 

Corcelet  prefque  caréné ,  avec  un  fui 
fearnent;   ma-dibuUs  He-'^s. 
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25.  Criquet  ruficorne. 

Dos  du  corcelet  noir  ,  avec  la  carcnc 
jaune  ;  antennes  &  jambes  pojlérieures 
rouges. 

26.  Criquet  linéole. 

Corcelet  prefque  canné ,  obfcur  >  avec 
une  Igné  dorfalc  ,  fauve  ;  cuijfes  pojté 
rieures   rouges  en-dedans  ;  jambes  bleues. 

17. Criquet  rayé. 

Corcelet  lijfe  ,  avec  une  ligne  dorfale 
jaune;  ailes  obf cures ,  un  peu  verddtres  à 
la  bafe. 

2.8. Criquet  nigricorne. 

Corcelet  arrondi;  corps  vert;  antennes 
&  ailes  noires. 

29.  Criquet  bigarre. 

Corcelet  rayé  ,  jaune  ;  élytres  vertes; 
ailes  bleues. 

30.  Criquet  vocatif. 

Corcelet  caréné ,'  élytres  pâles ,  avec  des 
taches  oculées  ,  obfcures  ;  ailes  ferrugi- 
neufes  à  leur  bafe. 

31.  Criquet  luride. 

Corcelet  pre/que  caréné,  noir  ;  poitrine 
avec  une  tache  ;  abdomen  avec  des  anneaux 
rouges;  front  avancé. 

3 2. Criquet  muficien. 

Corcelet  caréné  ;  élytres  noires  anté- 
rieurement ,  avec  une  bande  blanche ,  pof- 
ttrieurement  grijes ,  mélangées  de  noir. 


(  Infectes.  ) 

3  3.  Criquet  du  Cifle. 

Corcelet  raboteux  ,  en  crête  bifide  ;  aiL s 
rouges  ,  avec  une  bande  noire  ;  cuijfes 
pojlérieures   cannelées. 

34.  Criquet  tubercule. 

Corcelet  raboteux  ;  ailes  rougeâtres  , 
cendrées  à  i 'extrémité ;  cuijfes  pojlérieures 
carénées  en-dejfus  &  en  dejj'ous. 

3  5 .  Criquet  ftridule. 

Corcelet  caréné;  ailes  rouges  ,  avec  une 
bande  noire  vers   l'extrémité. 

j£.  Criquet  fuligineux. 

Corcelet  caréné ,  avec  une  impreffion 
de  chaque  côté  ;  corps  noir  ;  aues  rouges, 
avic  l'extrémité  noire. 

37.  Criquet  morio. 

Corcelet  prefque  caréné  ;  corps  obfcur  ; 
ailes  noires  ,  J'ans  taches. 

38.  Criquet  ferrugineux. 

Corcelet  tubercule;  élytres  obfcures  _,  fans 
taches;  ailes  ferrughxeuj es;  tête  pointue. 

39.  Criquet  furinamois. 

Corcelet  avec  quatre  lignes  jaunes  ;  ailes 
bleues  ;  élytres  vertes. 

40.  Criquet  italique. 

Corcelet  à  peine  caréné;  ailes  a" un  rouge 
clair  j  fans  taches  à  l'extrémité. 


BJ; 
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41 .  Criquet  germanique. 

Te/lacé  ;  ailes  fanguines  >  tranfparentes 
à  l 'extrémité ;  cuiffes  pojiérieutes  poin- 
tillées  de   noir. 

41.  Criquet  maculé. 

Corcelet  prefque  caréné  ;  ai/es  tranfpa- 
rentes  ,  rougis  à  leur  bafe  ,  avec  une  tache 
tranfverfale  noire  ,  au   milieu. 

45.  Criquet  glauque. 

Corcelet  liffe ,  vert  ;  ailes  tranfparentes , 
verdâtres  du  côté  interne,  un  peu'  obfcures 
vers  l'extrémité. 

44.  Criquet  virginien. 

Corcelet  caréné  ;  èlytres  vertes  fur  le 
bord  extérieur  ;  ailes  noires  ,  verdâtres  à  la 
bafe. 

4j".  Criquet  azuré. 

Corcelet  liffe  ;  élytres  pâles  ,  tachées  de 
noir  ;  ailes  bleuâtres  à  leur  partie  interne. 

46.  Criquet  caroliiiois. 

Corcelet  prefque  caréné;  ailes  noires  , 
avec  le  bord  pojlérieur  jaune. 

4.7.  Criquet  obfcur. 

Corcelet  prefque  caréné  •  ailes  avec  le 
difque  rouge  &  une  bande  noire  &"  l'extré 
mué  tranfparente. 

48. Criquet  fibérien. 

Corcelet  prefque  caréné  ;  antennes  en 
maffe  ;  jambes  antérieures  renflées. 


T.   (  Infedtes.  ) 

49.  Criquet  bleuâtre. 

Corcelet  prefque  caréné  ;  allés  d'un  vert 
bleuâtre  t  avec  une  bande  noire. 

50.  Criquet  cendré. 

Corcelet  caréné;  élytres  vertes  à  leur 
bord  interne;  ai.es  jaunâtres  à  leur  bafe  , 
cendrées  à  ["extrémité. 

51.  Criquet  fanguinolenc. 

Corcelet  liffe ,  jaunâtre  ;  élytres  &  ailes 
verdâtres  ■  jambes  pojïérieuns  jaunes,  ta- 
chées de  rouge. 

52.  Criquet  fulphureux. 

Corcelet  caréné;  corps  obfcur;  ailes  très- 
jaunes  ,   noirâtres  à  l'extrémité. 

53.  Criquet  jaune. 

Corcelet  caréné;  ailes  jaunes  avec'une 
bande  noire  &  l'extrémité  tranfparente. 

5  4.  Crïquet  cyanipède. 

Ohfcur,  avec  une  ligne  dorfaie jaune; 
jambes  pofièrieures  jaunes  ,  avec  l'extré- 
mité bleue. 

5  5.  Criquet  ruflique. 

Gris  ;  élytres  obfcures  à  leur  bafe ,  avec 
des  t.iches  jaunes ,  mélangées  de  cendré  & 
de  noirâtre  à  l'extrémité. 

$6.  Criquet  latéral. 

Corcelet  obfcur  ,  avec  le  bord  &  un  point 
de  chaque  côté,  jaunes  ;  jambes  pofièrieures 
jaunes. 


Suite  de  l'Introdublion  à  l'HiJlolre  Naturelle  des  Infectes. 


,ii.f 


CRIQUET.   (Infectes.) 


57.  Criquet  agile. 


Corcelet-  plane  ;  corps  obfcur  ;  fard  du 
corcelct  6'  pattes  verdùtres. 

58.  Criquet  lincé. 

Corcelet  plane  ;  corps  ohfcur  ;  cuijfes 
pojlérieures  avec  une  raie  jaune. 

5  9.  Crïquet  fémoral. 

Corcelet  plane;  corps  cendre' ;  cui(fes  pof 
térieures  rouges  en  dejfous  ,  jaunâtres  & 
ta.  lues  de  r.  otr  en  dedans. 

60.  Criquet  marginé. 

Corcelet  carène';  corps  vert  ;  élytres 
obfcures  ,  avec  le  bord  extérieur  vert;  ailes 
noires  ,  jaunâtres  à  leur  bafe. 

61. Criquet  bimoucFiecé. 

Corcelet  en  croix  ;  élytres  nébuleuses  , 
avec  un  point  oblong ,  blanchâtre  ,  vers 
l'extrémité. 

61.  Criquet  verdelet. 

Corcelct  en  croix  ;  corps  vert  en-dejfus  ; 
bord  extérieur  des  élytres  blanchâtre. 

6j.  Criquet  enfanglané. 

Cuijjes  pojlérkures  fanguines  ;  élytres 
verdâtres  ,  avec  le  bord  extérieur  jaunâtre. 

64.  Criquet  conique. 

Cendré;  élytres  plus  courtes  que  l'abdo- 
men y  avec  une  ligne  extérieure  blanche. 

6 5.  Criquet  captif. 

Cc-rcelet  en  croix;  corps  obfcur;  cuijfes  & 
jambes pojlérieures ,  avec  une  bande  blanche. 


66.  Criquet  fauve. 

Obfcur  ;  abdomen  rougeâtre  ;  antennes 
prefque  en  maffe. 

6-j.  Criquet  longipenne. 

D'un  vert  jaunâtre ,  avec  deux  raies 
noires  ;  aiUs  beaucoup  plus  longues  que  le 
corps. 

68.  Criquet  aigu. 

Corcelet  noir  i  avec  une  tache  verdâtre  ; 
cuijfes  pojlérieures  avec  trois  bandes  noires. 

69.  Criquet  fanguinipède. 

Cendré  ;  corcelet  avec  deux  raies  noires; 
cuijjes  pojlérieures  intérieurement ,  &  jambes 
d'un  rouge  j an guin. 

70.  Criquet   pointillé. 

Obfcur  ;  élytres  avec  deux  rangées  de 
points  noirs  fur  chaque. 

71.  Criquet  pédeftre. 

Corps  aptère }  d'un  rouge   livide. 

jx.  Criquet  oculé. 

aptère  ;  rudiment  des  ailes  avec  une 
tache  oculée  noire;  yeux  dorés. 

*  *  Corcelet  prolongé  ,  plus  long  que 
l'abdomen. 

73.  Criquet  africain. 

Corcelet  prolongé  3  plane  ,  terminé  en 
pointe  t  de  la  longueur  de  l'abdomen. 

74.  Criquet  bipondué. 

Corcelet  caréné ,  prolongé  ,  avec  deux 
taches  noires. 
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75.  Criquet  fabulé. 


Cendré  ;  corcelet  fans  taches  ,  prolongé , 
plus  long  que  l'abdomen. 

7 6.  Criquet  bolïïi. 

Corcelet  caréné ,  prolonge",  fans  taches  j 
corps  obfcur. 

yy.  Criquet  thoracique. 

Corcelet  prolongé,  plane,  obfcur,  avec 


une  grande  tache  cendrée  obfcure ,  au  milieu,  \long  que  l'abdomen  ;  ailes  purpurines. 


78.  Criquet  crochu. 

Corcelet  caréné ,  ptfériewement  prolon- 
gé &  aigu,  antérieurement  avancé ,  crochu. 

79.  Criquet  indien. 

Obfcur ,  fans  taches  ;  corcelet  plane  , 
prefque  caréné,  plus  long  que  l'abdomen , 
plus  court  que  les  ailes. 

80.  Criquet  purpurin. 
Corcelet  obfcur  }  caréné  }  deux  fois  plus 
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*   Corcettt  plus   court  que  l'abdomen, 

t.  Criquet  Eléphant. 

Acryoium  Elephas. 

Acrydium  aptcrum  ,  thoract  carinato  integro  , 
eorpote  fcabro. 

Gtyllus  Locufia  Elephas  thoract  carinato  integro  , 
corpote  aptero.  Lin.  Syjl.  nul.  pag.  699-  i°.    5P 

Gryllus  Elephas.  Fab.  Syjl.  cnt.pag.  187.  n" .  T. 
—  Sp.  i'if.  tom.  1.  pag.  j6i.  n".  I.  —  Mant.  inf. 
tout.   1.  pag.  *3j.  «".  I, 

R.OES.  Inf.  tom.  1.  Loc.  Ir.d.  tab.  6.  fig.  1. 

Il  a  un  peu  plus  de  d.:ux  pouces  de  long  ,  de- 
puis la  tète  jufqu'a  l'extrémité  du  corps.  Sa  couleur 
eft  d'un  gris  cendré  ,  mélangé  de  noirâtre.  Tout 
le  corps  eft  raboteux.  Le  corce'et  eft  trcs-élevé 
fupéricu'ement  en  carenc.  Les  cailles  pof'irieures 
font  raboteufes  Se  armées  fupéiicurement  d'épines 
aiguës  ,  inégales;  les  jambes  ("on:  un  peu  bleuâtres 
BK  rieurement ,  Si  armées  de  deux  rangées  d'épines 
très- fortes. 

Cet  infecte  n'a  point  d'ailes;  on  lui  remarque 
feulement  ,  lorfqu'il  eft  patvenu  a  fon  dernier  état, 
les  rudimens  des  deux  ailes. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne- Êfpérance. 

».  Criquet  ceint. 

Acrydium  fuccinélum. 

Acrydium  tkoracis  carina  margineque  pojlico 
tlytrorumque  margine  dorjali  jlavis. 

Gryl'.us  Locu?a  fucenelus.  L I  N.  $y(t-  nat- 
p.  699.  n°.  jf.  — Amoen.  acad.tom.  6. pag.  398. 
a°.  36. 

Gryllus  fuccinclus  tkoracis  carina  margineque 
pofi'uo  eiytiorumque  margine  durjali  jlavis  ,  gala 
cornuta.  jab.  Syft.  ent.  pag.  187.  n".  1.  —  Spec. 
inf.  tom.  1.  p.  361.  n".  i.  —  Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.  135.  71°.  i. 

Fuesi.  Aichiv.  inf.  8.  tab.  SI- fil-  *• 

Il  eft  très-grand  Les  antennes  font  jaunes.  Le 
corcelet  eft  un  peu  caiené ,  &  marqué  de  trois 
lignes  tranfverfaies  enfonces  :  la  partie  fii[é:ieure 
ie  la  carène  &  le  bord  postérieur  font  jaunes.  Les 
élytres  ont  auflî  leur  bord  inrerne  jaune.  Les  cuilîes 
polténeures  font  armées  de  deux  rangées  d'épines 
jaunes  a  leur  bafe  &  noires  à  leur  extrémité. 

Il  le  trouve  aux  Indes  orientale;. 
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).  Criquet  en  crête, 
Acrydium  çrijJMt»mt 


Acrydium  thorace  criflato  ,  carina  quadrifida, 
a.is  ccrulcls  pojiict  nigris. 

Giyllus  Locvfla  criftatus  thorace  criftato  ,  ca- 
rina quadrifida.  Lin.   Syft.   nat.  pag.  699.  nv.  $7  ? 

Gryl.'us  criftatus  th^ue  criflato  ,  carina  quadri- 
fida ,  al'ts  apicc  fufcisT^AZ.  Syfi.  ent.  pag.  1S8. 
""•  J.  —  o'/).  inf,  tom.  \.  pag.  j5i.  n".  ].  — 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  235.  n".  3. 

Frisch.  Inf  tom.   9.   tab.    1.  fig.  1. 

ROES.    Inf    tom.     1.    tab.   J.    fig.    I.   t. 

Edw.  Av.  tab.   512. 

Ser.  Muf.  4.    tab.   71.  fig.   11.    i?. 

Il  a  cnviion  quatre  pouces  de  long.  Les  antenne* 
font  d  un  vert  jaunâtre.  La  tête  eft  d'un  vert  jau- 
nâuc,  avec  les  yeux  bruns.  Le  corcelet  eft  d'un 
vert  jaunâtre ,  élevé  en  cavene,  Se  marqué  de  quatte 
impreftions  tranfverfales  ;  la  partie  poltérieurc  eft 
applatie  &  raboteufe.  Les  élytres  font  d'un  gris 
verdâtre  ,  Si  marquées  de  quelques  points  bleuâ- 
tres. Les  ailes  font  bleues,  avec  la  pairie  pofté- 
rieute  noire.  L'abdomen  e't  rougeâtre  en-defius 
Si  d'un  jaune  verdâtre  en-defious.  Les  pattes  pof- 
téricures  font  verdàties  ,  avec  la  partie  inférieure 
rouge  ,  &  des  taches  blanchâtres  tout  le  long  de 
la  partie  interne. 

Linné  paroît  avoir  confondu  cet  infecte  avec  plu- 
sieurs autres.  Les  figures  de  Frifch  &  de  Roel'e1, 
qu'il  cite  ,  repréfer.unt  exactement  l'infe&eque  nuus 
venons  de  décrire  ;  mais  la  defeription  qu'il  djnne 
dans  le  M. s.  Lud.  Vlr.  n'y  convient  point  du 
tout.  11  le  dit  habiter  d'ailleurs  en  Afrqu:  ,  en 
Alie  Se  en  Amérique  ,  tandis  que  celui  ci  ne  fe 
trouve  que  dans  l'Amérique  méridionale. 

4.  Criquet  Duc. 

Acrydium  Dux. 

Acryaium  thorace  carinato  fcabro  ,  e'ytris  viri- 
dibus ,  atis  rufis  fujeo    maculaiis  po/tice  nigris. 

Gryilus  Dux.ïi.B.Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  361, 
n".  4.  —  Mant.  inf.  tom.  1 .  p.  155.  n° .  4. 

Gryllus  Dux.  D  R  u  R  y.  VI.  of  ir.f.  tom.  t. 
tab.  44. 

Il  refTemble  beaucoup  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Criquet  en  crête.  Les  antennes  font  noi- 
lâtres  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet.  La 
tête  eft  olivâtre  ,  avec  les  yeux  bruns,  i.e  corcelet 
eft  olivâtre,  un  peu  raboteux,  caréné,  &  marqué 
de  quatre  lignes  longitudn  aies  enfoncées  ;  la  partie 
poftctieurc  eft  plane.   Les  élytres   font  olivâtres, 
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marquées  de  quelques  taches  obfcures.  Les  ailes 
font  rouges  ,  avec  des  taches  noires  ,  &  tout  le 
bjrd  poftérieur  noir.  L'abdomen  eft  vert.  Les  cuifles 
poftérieures  l'ont  d'un  rouge  brun  ,  avec  des 
tach:s  verdàtrcs;  les  jambe»;  font  d'un  rouge  brun  & 
armées  de  deux  rangées  djMnes  noires. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  ,  à  la 
baie  de    Honduras. 

5.  Ckiouet   caréné. 

Acrydium   carinatum. 

Acrydium  thàrace  criflato ,  carina  trifida ,  alis 
fafe a  nigra. 

GryLus  carinatus.  Fab.  Syft.  ent.p.  188.  1°.  4. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  pa£.  361.  ra°.  {.  —  Mant.  inf, 
tom.  1.  pag.  135.  n°.  y. 

Il  eft  très-grand.  Le  corcelet  eft  raboteux  ,  en 
carène  trifîde  ,  le  lobe  poftérieur  eft  aigu.  Les  ély- 
tres  font  verdâtres.  Les  ailes  font  verdârres  ,  avec 
une  bande  noire  ,  vers  l'extrémité.  Les  cuiiïes  pof- 
térieures  font  carénées  de  chaque  côté,  raboteufes 
&  marquées  de  lignes  élevées  ,  réticulées  ;  les  jam- 
bes (ont  tiès-epineufes. 

Il  fe  trouve  dans  l'Orient. 

6.  Criquet  Iun»le. 

Acrydium  lunum. 

Acrydium  thoracis  fegmento  pofieriore  cri/la  fe- 
mioroiculata  ,   elytris   ni  gris  fajciis  albis. 

Gryllus  Bulla  Lunus.  Li  N.  Syft.  nat.  p.  693. 
n°.  9,  — Amoen.  acad.  tom.  6.  p.  yjj.  n°.  30. 

Gryllus  Lunus.  Fab.  Syft.    ent.pag.  288.  n°.  y. 

Spec.  inf.   tom.   I.  pag.    361.  n°.  6.  — Mant. 

inf.  tom.  1.  pag.   136.  n°.    6. 

Il  eft  très-grand.  La  tête  eft  ferrugineufe.  Les  an- 
tennes font  jaunes. Le  corcelet  eft  ferrugineux,  comme 
divifé  en  pluficurs  fegmens  :  le  poftérieur  eft  très- 
élevé  ,  comprimé ,  fémiorbiculaire.  Les  élytres  font 
noires,  marquées  d'un  réfeau  blanchâtre  ,  &  de  plu- 
fïeurs  bandes  inégales  blanches.  Les  ailes  (ont  noires , 
fans  taches. 

11  fe  trouve  dans   l'Amérique   méridionnale. 

7.  Criquet  réticulé. 

Acrydi vm  reticulatum. 

Acrydium  thàrace  çymbiformi  ,  poftice  produBo 
atuto  ,   elytris    .ticulatis, 

Gryllus  reùculatus.  Fab.  Spcc.  inf.  tom.  I. 
p.  jéx.  n°.-J-  — Mant.  inf.  tom.  l.pag.  13 6.  n°.y. 

Il  eft  p!cf.,ue  de  la  gtan  !:ur  du  Criquet  dentelé. 
La  tête  eft  fcirji.in.ute.  La  bouche  eft  tachée  de  | 
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I  noir.  Les  antennes  font  ferrugineufes  ,  avec  le 
premier  &  les  derniers  articles  noirs.  Le  corcelet 
eft  ferrugineux  ,  caréné  ,  avec  une  ligne  !.. 
noire  :  la  carenc  eft  ttiiide  ,  noire  ,  avancée  pofté- 
rieurement.  Les  élytres  font  noires  ,  a^ec  un  réfeau 
jaune.  Les  pattes  fout  noues  ,  avec  la  punie  in-, 
férieurc   rougeâtre. 

Il  fe  trouve  au  Bengale. 

8.  Criquet   ferripede. 

Acrydium  ferripes. 

Acrydium  thoract  çymbiformi ,  poftice  produBo  , 
elytris   fufeis  ,  femoribus  pofticis  ferratis. 

Gryllus  ferripes.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.p.  136. 
nQ.  8. 

Acrydium  âcntamm  fufeum  nebulofum  ,  thorace 
C)mb  formi  rugofo  :  carina  Uvi  ,  femoribus  pofticts 
denticulatis  ,  cap'ue  ovato.  Dec  Mém.  inf.  t.  ;. 
pag.  496.  n".  12.  pl.41.fig.  3. 

Criquet  a  cuijfes  dentelées ,  brun  à  taches  obf- 
cures ,  à  corcelet  inégal,  élevé  en  toît  lillc  & 
prolongé  fur  les  étuis  ,  à  cuifles  poftérieures  den- 
telées Si  a  tête  ovale.  Duc.  lb. 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Criquet  en- 
feie.  Le  front  eft  plane.  La  tête  Si.  le  corcelet 
font  mélangés  d  obfcur  Se  de  pâle.  Le  corcelet  eft 
caréné  ,  &  la  carène  eft  élevée,  aiguë  ,  enfoncée 
de  chaque  côté,  avancée  poflérieuremenr.  Les  ély- 
tres font  noirâtres  ,  fans  taches.  I  es  ailes  fcfnt 
obfcures.  Les  cuifles  poftérieures  font  cendr  es  , 
dentelées  en-deflus,  cannelées  en-deflous.  Les  jambes 
font  épineufes  &  cendrées. 

Il   fe  trouve  aux   Indes   orientales. 

9.  Criquet  en  feie. 

Acrydium  ferratum. 

Acrydium  thorace  çymbiformi  carinato  dentici{- 
lato  ,  poftice  produBo  acuto. 

Gryllus  Bulla  ferratus  thorace  çymbiformi  cari- 
nato,  deiticulato  ,  capiie  acuminato  ,  abdom.ne 
ctruleo.  L  I  N.  Syft.  nat.  p.  693.  ri".  5.  — Muf. 
Lud.   Ulr.  p.  izi. 

Gryllus  ferratus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  188. 
n".  6.  — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  363.  n",  8.  — . 
Mant.  inf  tom.  1.  pag.  i$6.  n°.  9. 

Acrydium  ferratum  viride ,  thorace  çymbiformi 
carinato  denticulato ,  capite  acuminato.  Dec  Mém. 
inf  tom.  3.  p.  493./10.  io.  pi.  41.  fig.  6.&  pi.  42. 

Criquet  dentelé  vert  ,  a  corcelet  eleve  en  toit  , 
dentelé  &  prolongé  fur  les  étuis.,  à  tête  pointue 
en  haut.  Deg.  U. 

Roes. 
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Roes.  Inf.  tom.  i.  Loc.  itid.  tab.  \6.  fig,  t. 

Sulz.  Inf.  tab.  8.  fig.   5*. 

Gronov.  Zoopk.  641. 

Il  a  près  de  trois  pouces  de  long.  La  fête  efl 
d'un  jaune  vcrdârrc ,  marquée  a  la  pairie  anté- 
rieure ,  de  quatre  lignes  élevées  ,  &  terminés  en 
pointe  moolle,  à  fa  parte  fupéiieurc.  Le  corcelet 
cil  verdaure  ,  anguleux  &  un  peu  granuleux  de 
chaque  coté,  élevé  en  carcr.c  tranchante  .dentelée, 
fitpérieurement  ,  prolongée  Si  pointue  poltérieure 
meut;  Les  élytres  &  les  ailes  font  vetdàtrcs.  Tout 
le  uei.'ous  du  con  s  e(t  d'un  jaune  vcrdârrc.  Les  cuiilcs 
poitéricures  font  anguleufcs  ,  crénelées  &  prefquc 
épincu'c;  fur  les  angles;  les  jambes-  font  verdâtres 
&  années  de  deux  rangs  d'épines. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  ,.  à 
Cayenne  ,   à    Surinam. 

ir.  Criquet  dentelé. 

Acrydium  dentatum. 

Acrydium  thorace  cymbiformi  «ariitato  denticu- 
lato  pofticc  produclo  viridi  ,   vittis    duabus  flavts. 

Acrydium  ferrato-fafeiatum  viridi  fifciis  binis 
loP-:;.t.ai'al':busgrifeis,  thorace  cymbiformi  cari- 
nato  centiculaco  ,  copite  acuminato.  Dec  Mém. 
inf.t.    3.  pag.  495.  n".  il.pl.  41. fig.  t. 

Cliquet  dentelé  à  bandes  vert  avec  deux  bandes 
longitudinales  grifes  ,  à  corcelet  élevé  en  toît  den 
télé  &  prolongé  fur  les  étuis  ,  à  têce  pointue  en 
haut.  Dec  lb. 

Il  a  environ  deux  pouces  de  long  ,  &  il  ref- 
fcmble  beaucoup  au  précédent.  La  tête  eft  verte, 
avec  deux  raies  longitudinales  ,  d'un  jaune  rouf- 
fàtre  ;  la  partie  antérieure  eft  avancée  en  pointe 
moufle  ,  &  le  front  a  quatre  lignes  longitudinales 
élevée5.  Le  corcelet  eft  élevé  en  carène  aigué  ,  fine- 
ment dentelée  ,  &  prolongée  poliérieurement  ;  il 
eft  verc  &  marqué  d'une  raie  de  chaque  côté  , 
d'un  jaune  rouilâtr».  Les  élytres  font  vertes,  avec 
le  boril  intérieur,  d'un  jaune  roullâtre.  Les  ailes 
fo.it  d'un  jaune   verdàtre. 

Cet  infeéle  ne  diffère  du  pr.'cédent  que  pat  la 
grandeur  &  les  deux  raies  du  corcelet  &  de  la 
tète. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ,  à  Surinam, 

xi.  Criquet  turcique. 

AcKYDtuit  turcicum. 

Acrydium  thorace  cymbiformi  cinereum  ,    e'.ytris 
bafi  fufc'-aque  fufeis  ,   alts  Jldfi  atris . 
Hifi.  Nat.  des  Infeiles.  Tom.  VI. 
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Gryllus'turcicus.  Fab.  Mait.  iif.  tom.  i.p.  136. 
n°.  10. 

Il  eft  petit.  La  tête  eft  cendrée  ,  fans  taches. 
Le  corcelet  eft  cendré  ,  caréné  :  la  earene  eft  éle- 
vée ,  liffe  &  teftacée.  Les  élytres  font  cendrées, 
avec  la  bafe  &  une  banric  vers  le  milieu  ,  noi- 
râtres. Les  ailes  font  noires  à  leur  bafe  ,  cendrées 
à  leur  extrémité.  Les  pattes  font  cendrées. 

Il  fe  trouve  aux    Indes  orientales. 

11.  Criquet   bourfoufRé. 

Acrydium  inar.e.' 

Acrydium  viride j  elytris  macu.'is  diahus  albis  , 
abdomine  veflculofo  utnnque  mac'ulis  tribus  albis. 
Fab.  Syfî.  cnt.  apr.  pag.  817. — Sp.  inf.  tom.  1. 
pag.  363.  n°.  y.—Mant.  inf,  tom.  1.  pag.  230'. 
n°.  ir. 

Pneumora  fexputtata.  Thunb.  Ail.  holm.  177J. 
158.  3.  tab.   7.  fig.   3. 

Il  eft  très-grand.  Les  antennes  font  courtes  , 
vertes.  La  tête  eft  raboteufe  ,  verte  ,  munie  de  deux 
petites  dents  courtes  ,  placées  f  jus  les  antennes. 
Le  corcelet  eft  verc  ,  avec  les  bords  légèrement 
blanchâtres  :  on  apperçoic  deux  petites  dents  noires, 
courtes,  dont  l'une  clt  placée  fur  le  bord  anté- 
rieur ,  &  l'autre  un  peu  au-delà  du  milieu  ;  au 
milieu  il  y  a  une  grande  ride  ,  &  la  partie  pos- 
térieure eft  prolongée  ,  renflée  &  carénée.  Les  ély- 
tres font  vertes ,  avec  deux  taches  blanches  fuc 
chaque.  L'abdomen  eft  grand  ,  renflé ,  vert  ,  mar-, 
que  de   chaque   côté  de"  trois   taches  blanches. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  '  Bonne-Efpérance. 

13.  Criquet  papillaire. 

Acrydi  um  papillofum. 

Acrydium  viride  albo-maculamm ,  fcutello  car'i- 
nato  utrinque  dentato  ,  abdomine  veficulofo  va~. 
riegato. 

Gryllus  papillofus.T.\B.  Syft.  ent.  app.pag.  817. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  pug.  365.  n°.  10.  —  Mant. 
inf.  tom.  1.  p.  136.  nQ.  il. 

Pneumora  immaculata. Thunb.  Ail.  holm.  1775. 
156.  1.  tab.  7.  fig.  1. 

Il  eft  deux  fois  plus  petit  que  le  précédent.  La 
têce  eft  vei  te  ,  avec  l'orbite  des  yeux  blanche  :  on 
remarque  trois  taches  rouges  ,  entre  les  yeux  ,  & 
deux  petites  dentelures  très-courtes ,  en-deiTus.  Les 
antennes  font  courtes,  vertes.  Le  corcelet  tir.  rabo- 
Beux  ,  vert,  taché  de  blanc,  avec  une  dent  courte, 
élevée  ,  obrnfc  ,  antérieurement ,  U  une  grande  ride, 
enfoncée,  au  milieu;  il  eft  caiené  &  prolongé  pof- 
téri«urement.  Les  élytres  font  cendrées,  &  mai- 
Ee 
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cjikcs  d'un  réfeau  vert.  LV.bdomen  èû  vc'ficu'cux  , 
renflé,  verdàtre ,  mélangé  de  taches  blanches. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Eipérance. 

14.  Criquet  variole. 

Acrydium  varioiofam. 

Acrydiumviride  callofo  punBatum ,  abdomine  ve- 
fîcuiojo  clbo   vanegaio. 

Gryllus  Bulla  variolofus  callofo  punBatus  ,  tko- 
racis  carina  fublridentata,  antcnnU  bievibus  ,fro.ite 
verrucofo.  L  1  n.  Syfl.  nat.  p.  693.  n°.  4. — Muf. 
Lud.  Vlr.pag.  1  20. 

Gryllus  variolofus.  Fab.  Syfl.  ent.  app.  p.  817. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  56}.  n".  u.  —  Mant. 
ii'f.  t.  I.  pag.   i;«.iî".   i}. 

Pneumora  maculatr.  Thunb.  ^4iï.  Ao/m.  I77Î. 
ït7.  t.  rai.  7.^.  1. 

Il  refïemblc  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  Les  antennes  font  verdâtres,  filiformes, 
plu1:  courtes  que  le  corcelet.  La  tête  eft  penchée, 
ovale  ,  munie  antérieutement  de  deux  tubercules 
verruqueux.  Le  corcelec  eft  court ,  caréné ,  ver- 
dàtre ,  avec  quelques  taches  calleufes  ,  pâles  ;  il  eft 
prolongé  poltérieureinent  Se  terminé  en  pointe. 
Les  élytres  font  presque  membraneufes  ,  vertes  , 
réticulées  ,  marquées  de  points  blancs.  L'abdomen 
eft  renflé,  verdâtre  ,  Se  marqué  de  différentes  ta- 
ches pâles  ,  calleufes.  Les  pattes  font  verdâtres  ; 
les  poltétieures  font  un  peu  plus  courtes  que  l'ab- 
domen. 

Cette  efpèce  Se  les  deux  précédentes  différent 
beaucoup  des  autres  pour  la  forme  du  corps.  Nous 
croyons  avec  M.  Thinberg  ,  qu'elles  doivent  en 
être  féparées  &   former  un  genre. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de   Bonne-Efpérance. 

iy.  Criquet  miliaire. 

Acrydium  miliare. 

Acrydïum  lhorj.ee  fabquadrato  verrucofo  ,  elytris 
punclis  callofis    albis. 

Gryllus  Locufla  miliaris  thorace  fabquadrato  den 
tato  verrucofo ,  elytris  punBis  caLofls.  Lin.  Syfl. 
nat.  pag.  700.  n°.  59. — Muf.  Lud.  Ulr,  p.  141. 

Gryllus  miliaris.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  188.  n0.-?. 
Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  5,64.  n".  11.  —  Mant. 
inf.  tom.  \.p.  1.36.  n°.  14. 

Acrydium  verrucofum  thorace  ovato  piano  den- 
tato  verrucofo  ,  elytris  alifque  fufeis  ,  abdomine 
nigro  fafciis  albis.  Dec  Mém.  inf.  tom,  ].p.  48e. 
a*.  1.  pi.  40.  fig.  6. 
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Criquet  à  verni. s  a  corcelet  ovale  applati  garni 
de  tubercùcs  coniques  ,  à  étuis  Se  a  ailes  brunis  , 
dont  le  venue  eft  noir ,  à  bandes  blanches.  Dec.  10. 

Il  a  environ  deux  pouces  de  long  Les  antennes 
font  noires  ,  rougeâtres  à  leur  ba'e.  La  tête  eft  d'un 
jaune  d'ochre  pale  ,  avec  un  peu  de  brun  vers  la 
bouche.  Le  corcelet  eft  prefquc  carré  ,  d'un  b'anc 
fâle  ,  fur  tes  côtés  Se  vêts  le  derrière  ,  Se  mélange 
de  brun  8c  de  noir  à  fa  partie  fupéiieure  ;  il  ett 
couvert  antérieurement  de  deux  grands  mandons 
«levés  ,  blanchâtres  ,  Se  de  quatorze  tubercules  noirs  , 
coniques  ,  pointus  ,  très-durs  ;  la  partie  prolongée 
e!l  airondie  Se  raboteufe  par  des  élévations  Se  des 
cnfenceinens  :  elle  eft  garnie  au  milieu  d'une  ligne 
longitudinale  élevée.  Les  élytres  font  obfcures  Se 
parlénices  de  taches  calleules ,  pà!es.  Les  a  les  (ont 
oblcures  avec  la  bafe  noirâtre.  L'abdomen  eft  d'un 
noir  luifaut  ,  avec  une  bande  pâle  ,  fur  le  bord  de 
chaque  anneau.  Les  quatre  pattes  antérieures  font 
d'un  biun  clair  ,  avec  des  points  Se  des  tache* 
obfcurs.  Les  cuilfes  poftétieures  font  d'un  gris  blan- 
châtre ,  avec  des  incitions  longitudinales  concaves , 
d'un  brun  oblcur  ,  Se  deux  rangées  de  points  noi- 
râtres ,  fur  la  partie  extérieure  ;  les  jambes  font 
rougeâtres  en-deifus  Se  noires   en-dellous. 

Il   fe   trotvi  dans  l'Amérique  méridionale. 

16.  Criquet   morbilleux. 

Acrydium  morbillofum. 

Acrydium  thorace  qaad'ato  rubro  verrucofo  ,  e  y- 
tris  fufeis  aloo  puuàatis ,  alis  rufis. 

Gryllus  Locufla  morb'd'ofus.  I  in.  Syfl. nat. p.  700. 
n".  $  8.  —  Muf.  Lud.    Vis  pag.  141 . 

Gryllus  morbillofus.  Fab.     Syfl.   ent.  pag.   189. 

«0.8.  —  Spec.  inf  t.  1.  p.  ;6^.n°.  13. Mant. 

inf.  tom.    1.  pa;.    12,6.   no.    ij. 

Gronov.  Zoopk. pag.  179.  n°.  661. 

Roes.  Inf.  tom.  1.  Loc.  ind.  tab.   18   fig.   6. 

StB.  Muf.  tom.  4.   tab.  79.  fig.    7.    8. 

Gryllus  morbillofus .  ïvzsL.Arckiv.  inf  S. tab.  J4, 
fig-  l« 

Seligm.  Av.   1.  tab.  43. 

Il  a  environ  deux  pouces  Se  demi  de  long,  depuis 
la  tète  jufqu'à  l'extrémité  du  corps.  Les  antennes 
font  noires  ,  fiiliformes  ,  de  la  longueur  du 
corcelet.  La  tête  eft  rougeâtre  ,  marquée  an- 
térieurement de  quatre  lignes  lorgitudinales  , 
dont  deux  rapprochées  entre  les  antennes.  Les  yeux 
font   bruns.    Le   corcelet  eft    rougeâtre  ,  prefquc 
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carré  ,  marqué  de  quelques  imprclTions  tranfver- 
fales  &  de  quelques  tubercules  verruqueux.  Les  ély- 
tres  font  obfcures  &  marquées  de  points  iirégu- 
liers  jaunâtres.  Les  ailes  font  rougeâtres  avec  des 
points  noirâtres.  L'abdomen  eft  jaunâtre,  avec  des 
bandes  tranivcrfalcs  obfcures.  Les  pattes  font  rou- 
geâtres  ,   avec  les  tarfes  noirs. 

Il  fe  trouve   au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

17.  Criquet  pouûué. 

AcRYDIJJt  fU    cïdtum. 

Acrydium  thorace  verrucofo  ,  elytrls  atris  fiuvo 
purMatis ,  alis  atris, 

Grylius  punUutus.  F  Ai.  Sp.inf.  tom.  7 .  piig.  3  64. 
«p.  14. —  Munt.  inf.  tom.  i.pag.  1}6.  n°.  16. 

Grylius  punHatus.  DrURY.  M.  of  inf.  tom,  1. 
tab.  41.  fig.  4. 

Grylius puncJatus.  Sulz.  Hift.  inf.  tab.  y.  fig.  }. 

Il  reflemble  au  précédent  pour  la  forme  Si  la 
grandeur.  Les  antennes  font  noires  ,  filiformes  , 
un  peu  «plus  noi.es  que  le  corcelet.  La  tête  elt 
noire  en-dcllus  Si  en-defleus ,  &  jaune  de  chaque 
côté.  L  e  corcelet  eft  lioir  à  fa  partie  fupérieure  , 
jaune  fur  les  côtés  ,  couvert  d'épines  &  de  tuber- 
cules verruqueux.  Les  élytres  font  noires  avec  des  ta- 
chesjaunes,  rondes.  Les  ailes  fout  entièrement  noires. 
La  poitrine  eft  noire.  L'abdomen  elt  noir,  avec  des 
bandes  rouges.  Les  pattes  font  noires.  Les  cu'iTes 
poltérieures  ont  un  peu  de  jaune  fur  les  côtes  ex- 
térieurs. 

La  figure  de  Sulzer  repréfente  cet  infecte  avec 
fcs   élytres  vertes  ,  tachées  de  jaune. 

Il  fe   trouve  aux  Indes  orientales. 

18.  Criquet  raboteux. 

Acrydium  fquanofum. 

Acrydium  thorace  fubtriarticulato  articulis  utrin- 
fue  fpinofis ,  alis  rubris  nigro  punejatis. 

Grylius  Squarrofus  viridis  ,  thorace  fibarticulato , 
uni  eu  is  utrinqae  fubtricufpidibus  ,  alis  rubris  nigro 
punàutïs.  Lin.  Mant.  53  3. 

Grylius  fquurrofus.  Fab.  Scec.  inf.  tom.  1 .  p.  ;  64. 
n°.   1  j.  —  Mant.   inf.   tom.    1.  p.  236.  n°.    17. 

Locufla  fquarrofa.'SAB.  Syji,  ent.  p.  iS;.n°.  16. 

Grylius  fquarrof us.  Drury.  III.  of  inf.  tom,  1. 
tab.  49.  fig.  I. 

Il  reiTemble  aux  précédens.  Les  antennes  font 
filiformes  &  un  peu  plus  longues  que  le  coreekt. 
La  tète  eft  verdâtte.  Le  corcelet  eft  verdâtre  ,  pref- 
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que 'carré,  marqué  de  quelques  imprefTïons  tranf- 
verû'es  ,  &  muni  de  quelques  opines  élevées  , 
trieufpidées.  Les  élytres  font  vertes,  avec  quelques 
points  obfcurs.  Les  ailes  font  rouges,  &  marquées 
de  taches  noires,  irrégulières,  très-nombreufes.  Le 
corps   &   les   pattes  font  verts. 

Il  fe  treuve  dans  l'Afrique  équmoxiale  ,  à  Sierra- 
Leona. 

19.  Criquet   hémarope. 

Acrydium  h&-natopum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  feabro  ,  Capite  ob- 
tufo ,  fcmoribuS  pilofo  ci  liât  is. 

Gry'lus  Locufla  h&matopus.  L  I  N.  Syfl.  nat. 
p.  700,.  n°.  40. — MuJ.  Lad.  Uir.paç.  145 . 

Grylius  hxma.'opu; .  F ab.  Sy/i.  ent.  p    289.  n° ,  9. 
•    Spec.  inf.  tom.  l.pag.    }6j.   ;j°.  16.  —  M.int. 
inf.  tom.  I.  p.    137.  72°.   18. 

Acrydium  rubripes  griftum  punclatum  ,  thorace 
feabro  fuberiflato  ,  femotibus  mjximis  ta  tus  nigris 
tibiis  pofticis  rub'is.  Deg.  Mém.  inf.  t.  i.p..$<)Q, 
n".  6. pi.  40.  fig.   \6. 

Criquet  a  jambes  rouges,  gris  pondue  à  corcelet 
raboteux  &  à  crête  ,  à  grande*  cuiffes  noires  en- 
dedans  Si  à  jambes  pofttneures  rouges.  Dec.  lb. 

11  a  près  d'un  pouce  &  demi  de  long.  Tout 
le  corps  eft  d'un  gris  cendré.  La  tète  elt  groiTe 
Si  le  corcelet  elt  raboteux  ,  inégal  ,  un  peu  caréné. 
Les  élytres  font  cendrées  ,  nébuleufes.  Les  ailes 
font  tranfparentes.  Les  pattes  antérieures  font  cen- 
drées. Les  cuiffes  poflérieures  fout  renflées ,  cen- 
drées en-dehors  ,  noires  en-dedans  ,  ciliées  à  leur 
partie  fupérieure  &  inférieure.  Les  jambes  font 
rouges  ,  garnies  de  deux  rangs  d'épines  noires  a 
leur  extrémité. 

Il  (t  trouve  aux  Indes  orientales. 

20.  Criquet  flavicorne. 

Acrydium  fiavicorr.e. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  viride  ,  elytrîs 
imma^uiatis  ,  alis  bafi rufis  ,  tibiis  pofticis  fangut- 
ne:s  flavo  ferratis. 

Grylius  Jlavicornis.  Fab.  Mant.  inf,  tom.  1. 
p.  157.  n°.  19. 

Acrydium  rofeum  viride  ,  amenais  flavis  alarum 
dimidia  pane  tibiifque  pofticis  rofeis.  Deg.  Mém. 
inf.  tom.    3.  pag.  488.  n",  3.  pi.   41.  fig.   r. 

Criquet  à  ailes  couleur  de  rofe  vert  à  antennes 
jaunes  ,  dont  la  moitié  intérieure  des  ailes  &  les- 
jambes  poftérieures  font  rouges  couleur  de  rofe. 
Dzc.    lb. 
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Il  a  plus  de  (Lux  pouces  &  demi  de  long.  Les 
antennes  font  jaunes ,  Glifortr.es ,  un  peu  plus  longues 
que  le  corccict.  La  tetc  cil  d'un  vert  jaunâtre.  Le 
corcelet  eft  vert,  un  peu  caréné,  légèrement  ra 
boteux,  avec  trois  ou  qua'.re  impreflions  tranf- 
v.-rfales  ,  à  peine  marouées.  Les  élytres  font  vertes, 
fans  taches.  Les  aùcs  font  d'un  rouge  clair  à  leur 
pai  tie  interne  ,  transparentes  &  fans  couleur  à  leur 
bord  externe  &  à  l'extiémité.  Le  corps  eft  d'un 
vert  jaunâtre.  Les  pattes  poftéricures  ont  les  cuill'es 
vertes ,  extérieurement  tachées  de  jaune  ;  les  jambes 
ibnt  rougeârres ,  &  armées  de  deux  rangées  d'é- 
pines jaunes,  avec  i'extrémit;  noire. 

11  fe  trouve  aux  Indes  orientales  ,  dans  la  Chine. 

il.   Criquet  peint. 

Acrydium  piclum. 

Acrydium  elytris  viridibus  albo  punBatis  ,  apice 
rufefeentibus ,  corpore  ctruleo  flavoque  vanegato. 

Gyllus  piilus.TA'B.  Syft.ent.p.  289.  n°.  10. — 
Spec.  inf.  tom.  1.  p.  }6y.  n°.  17.  —  Mant.  inf. 
loin.    l.  p.  137.  n°.  ic. 

Il'  refiemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
Crijuet  miliaire.  Les  antennes  font  filiformes  , 
bleues  ,  avec  trois  anneaux  jaunes.  Le  front  eft 
élevé  ,  prefque  échancté.  La  tête  eft  bleue  ,  avec 
lîx  lignes  jaunes.  Le  corcelet  eft  bleu  ,  taché  de 
jaune.  L'abdomen  a  des  bandes  jaunes  &  noire?. 
Les  élytres  font  vertes  ,  avec  des  points  blancs  & 
l'extrémité  rougeâtre.  Les  ailes  font  rouges,  fans 
taches.  Les  pattes  antérieures  font  mélangées  de 
jaune  &  de  bleu.  Leycuifîcs  poilérieures  font  bleues, 
avec  deux  fuies  Se  l'extrémité  jaunes  5  les  jambes 
font  jaunes. 

Il  fe   trouve  à  Cayenne. 

ii.  Criquet  albipede. 

Acrydium  albipes. 

Acrydium  thorace  criflato ,  canna  quair'fila  , 
elytris  fufeo-viridibus  ,    alis  violaccis, 

Acrydium  albipes  thoracc  criflato  :  fegmento  qua- 
d-uplici  ,  elytris  obture  -viridibus  ,  alis  violaccis  , 
femoribus  pofticis  albo  maculatis.  Dec.  Mj'm.  inf. 
tom.  3.  p.  487.  n°.    z.  pi.  40.  fig.  7. 

Criquet  a  cu'Jfc;  blanches  ,  à  corcelet  en  arrête 
découpée  en  quatre  inciiions  ,  a  étuis  d'un  vert 
foncé  ,  à  ailes  v'oLttcs ,  Se  à  cuiffes  poftérieures 
tachetées  de  blanc.  Dec.  Jb. 

Il  a  environ  deux  pouces  &  demi  de  long.  La 
tête,  le  corcelet  &  les  pattes  font  d'un  vert  ob'fcur, 
un  peu  brun.  L'abdomen  eft  d'un  jaune  brun.  Les 
ailes  font  violettes,  un  peu  verdâtres  à  l'extrémité. 
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Les  cui.Tes  pofthieures  font  garnies  des  deux  côtés ,' 
d  une  langée  de  taches  blanches.  Les  jambes  ont 
ceux  rangées  d'épines  rougeâtres.  -  , 

II   fe  trouve  à   Surinam. 

13.  Criquet  rartare. 

Acrydium  tartaricum. 

Acry.iium  thoracc  fegmentis  tribus  ,  fron'.e  im* 
PreJfa  ,   maxillis  concoloribus. 

Gryllus  tartaricus.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  189.  n° .  1 1  j 

—  Sp.  inf.  tom.  l.pag.  3*;.  n°.  iS.—Alant.  inf. 
tom.  1.  p.  i  37.  /i«.  11. 

Gryllus  Lncufla  tartaricus  thorace  fubcarinato  : 
fegmentis  tribus  ,  capiie  rotundato  maxillis  conco- 
loribus. Lin.  Syjl.  nat.  pag.  700.  n" .  a,z. — Muf. 
Lud.  Ulr.  p.  139. 

Roes.  Inf.  tom.  z.  Lac.  ind.  tab.  18.  fig.  8. 

DruRY.  III.  ofinf.  tom.  I.  tab.  49.  fig.  z. 

Gryllus  tartaricus.  Vile.  Ent.  tom.  1.  pag.  441, 
n°.    lo. 

Il  a  environ  trois  pouces  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes  ,  de  la  longueur  du  corcelet.  La 
tête  eft  paie  ,  obtufe.  Le  corcelet  eft  prefque  ca- 
réné Si  marqué  de  trois  lignes  tranfverfales  en- 
foncées. Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  cendrée 
un  peu  rouflâtre  ,  avec  quelques  taches  oblcurcs 
fur  les  élytres.  Les  ailes  font  pâles  ,  veinées  de 
noir. 

Il  fe  trouve  dans  tout  l'Orient ,  Se  fe  tranfportc 
quelquefois  jufqu'cn  Europe. 

24.  Criquet  émigrant. 

Acrydium  migratorium. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  fegmento  unico  ,' 
mandibulis  aruleis. 

Gryllus  Locafta  migratorius  thorace  fubcarinato  : 
fegmemo  unico  ,  capite  obiufo  ,  maxillis  atris. 
Lin.  Syfl.  nat.  p.  700.  n°.  41.  —  Muf.  Lud.  Ulr. 
pag.  140. 

Gryllus  migratorius.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  189. 
n°.  11.  —  Sp.    inf.    tom.     I.  pag.    $6$.    /z9.     19. 

—  Mant.  inf.  tom.  i.p.  237.  «0.  *■&. 

Acrydium  migratorium  fufeum  feu  viride  obfcure 
maculatum  ,  elytris  diluie  fujcis  nigro  maculalis  , 
der.tibus  nigris .  Deg.  Mém.  inf.  tom.  3.  pag.  466. 
n°.   1.   il.  r;.  fig.  1. 

Criquet  de  pajfage  ,  brun  ouvert  à  taches  obf- 
cures ,  à  étuis  d'un  brun  clair  tachetés  de  noir  Se 
à  dents  noires.  Dsa.  Ii. 
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/.  J.  Re-nbold.  traftat  von  Hcufhreckert.  Berlin 

Und  Leipf.g. 

Roes.  Inf.com.  z.  p.  14  c.  Locujl.germ.  tab.  14. 

FrisCh.  Inf.  corn.  9.  tut.  î: 

Edward .  Avef.  ta!,.  10?. 

SlHasff.  Icon.   inf.    tab.    14.  fig.  4.  J. 

Seb.  Muf.tom.  4.  tab.  6$.fig.  II. 

Seugm.   -<4v.  6.  tab.  103. 

GryUus  migratorius.  Scop.   Ent.   carrt.  n".  313. 

GryUus  migratorius.  ScHRA  NK.  Enum.  inf.  au/}, 
«•°.4<59l 

G  y/lus  migratorius.  Vill.  Enc.  tom.  1.  p.  441. 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grandeur.  Les  an- 
tennes (ont  filiformes  ,  d'un  rouge  obfcur ,  de  la 
longueur  du  eorceler.  La  tète  eu  obtufe.  Le  cor- 
cclet  eft  légèrement  caréné  ,  marqué  d'un  ligne 
tranfverfale  peu  enfoncée  ;  il  eft  verdâ-rc  eu  d'un 
roux  obfcur  ,  avec  une  tache  longitudinale  noirâ- 
tre de  chaque  côté.  Les  élytres  font  grifâtres  , 
avec  des  taches  obfcures.  Les  ailes  font  tranfpa- 
rentes  ,  avec  une  teinte  verdâtre  à  leur  bâfe.  L'ab- 
domen elt  teftacé.  Les  cuilîes  poftérieures  font  an- 
guleufcs  &  tachées  de  noir  à  leur  partie  interne. 
Les  jambes  font  rougeâcres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Orient  ,  en  Egypte,  en  Bar- 
barie ,  &  dans  l'Europe  méridionale.  On  le  trouve 
quelquefois  aux  environs  de  Paris ,  plus  petit. 

a;.  Criquet  rufîcorne. 

Acrydium  ruficorne. 

Acrydium  thoracis  dorfo  nigro  carina  jlava  ,  an- 
tennis    tibiifque  poficis  rufis.' 

GryUus  ruficornis.  Tab.  Mant.  inf  t.  1.  p.  137. 
n°.  13. 

Il  relTemble  au  précédent ,  mais  il  eft  un  peu 
plus  petit.  Les  antennes  font  reugeâtres.  La  tète 
eft  mélangée  de  pâle  &  d'obfctir.  Le  corcelet  eft 
obfcur ,  noir  à  fa  partie  fupéiieure  ,  avec  une 
ligne  au  milieu  ,  un  peu  élevée  ,  jaune.  Les  ély- 
tres font  mélangées  de  cendré  &   de  noirâtre. 

Il  fe  trouve  en  Afrique  à  Sierra- Leona. 

16.  Criquet  linéone. 

Acrydium  lineola. 

Acrydium  tkonce  fubcarinato  fufco  iinca  dorfali 
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rufj  ,  fcKoriius    pofiieis    intus  fanguineis  ,     tibiif 
csruleis. 

GryUus  lineola.  Fab.  5ffc.  inf  tom.  r.  p.  5<jJ. 
n°.  zo.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  157.  n°.  24. 

Il  relTemble  au  Criquet  émigrant.  La  tête  eft 
obtufe  ,  marquée  artérieureirient  de  quatre  élé- 
vations longitudinales.  Le  corcelet  eft  un  peu  ca- 
réné ,  marqué  de  trois  lignes  t'ranfvcrfales  enfoncées; 
il  eft  r!'un  gris  obftur  ,  avec  la  carène  roufâcie. 
Les  élytres  font  cendrées  ,  avec  quelques  petits 
points  obfcurs  peu  marqués.  Les  ailes  ont  une 
légère!  teinte  obfcure  ,  au  milieu.  Les  cuilîes  pofté- 
rieures font  angulcufes  ,  rouges  antérieurement. 
Les  jambes  font  bleuâtres  ,  avec  deux  rangs  d'é- 
pines  blanchâtres  ,  noires  à  leur  extrémité. 

II  fe  trouve  en  Italie  ,  au  midi  de  la  France. 

27.  Criquet  rayé. 

Acrydium  vittatum, 

Ac  ydium  thorace  Uvi  linea  dorfali  jlava ,  alis 
fufeis  bafvirefcentibus. 

Acrydium  flavo-fafeiatum  fufeum  ,  capice  thorace 
elytr.jquefafciis  lonptudinalibus  flavis.  Dec  Mcm. 
inf.  tom,  5.  p.  488.  n°.  4.  pi.  40.  fig.  i>. 

Criquet  à  bandes  jaunes  ,  brun,  à  bande  longi- 
tudinale jaune  fur  la  tète  ,  trois  fur  le  corcelet  Se 
une  le  long  du  bord  extérieur  des  étuis.  De  a.  Ib. 

Il  a  plu;  de  deux  po.tces  de  long.  Les  antennes 
font  cendrées  ,  un  peu  plus  longues  que  le  cor- 
celet. Le  corps  eft  obfcur ,  avec  une  raie  longi- 
tudinale, au  milieu  ^e  la  tète  ,  du  corcelet  &  fur 
le  brrd  interne  des  élytres.  Les  ailes  font  un  peu 
obfcures  ,  avec  la  baie  légèrement  verdâtre.  Les 
cuilfes  poftérieures  ont  deux  rangées  de  taches  ob- 
liciues,  bianchâires.  Les  jambes  font  bleues  ,  ar- 
mées de  deux  rangs  d'épines  jauues  ,  avec  l'ex- 
trémité noue. 

Il  fe  trouve   à  Cayenne ,  à  Surinam. 

28.  Criquet   nigricorne. 

Acrydium  nigricorne. 

Acrydium  thorace  roiundaio  corpore  viridi ,  att* 
tennis  a'ifque  nigris. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  pouces  de  long.  Les 
antennes  font  noires  ,  filiformes ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  le  eorceler.  La  tête  eft  verte.  Le  cor- 
celet eft  vert,  arrondi.  Les  élytres  font  vertes, 
réticulées.  Les  ailes  font  noires.  La  partie  fupé- 
rieute  de  l'abdomen  eft  ornée  d'anneaux  noirs. 
Les  cuilîes  poftérieures  font  vertes  extérieurement 
î<  rouges  intérieurement  ;    les  jambes    font  rou- 
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geâtres ,  armées  d'épines  noires.  Les  autres   pjttes 
font   vertes,  avec  la  bafe  des  cuilTes  rouge., 

Il  fe  trouve  à  Cayennc  ,  d'où  il  m'a  été  envoyé 
par  M    Tugni. 

19.   Criquet  bigarré. 

Acrydium  variegatum. 

Acrydium  thorace  lineato  fluvo  ,  elytris  viridibus 
alis  ctruleis. 

Gryllus  Locufta  variegatus.  Lin.  Srft.  nat. 
pag.   700.  n°.43. Muf.  Lud.   Ulr.pag.  144. 

Gryl.us  variegatus.  F  A  B.  Syft.  ent.  pag.  290. 
np.  1  j.  —  Sp.  inf.  coin.  t.  p.  366.  n°.  ri.  —  Mant. 
inj.  tom,  i.pag.  i}-/.  n° .  15. 

Gryllus  variegatus.  ïVESL.Archiv.  inf.  8.  tab.  j  3. 
fig.  3. lurva. 

Il  cft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  renflée 
à  fon  extrémité.  Le  front  eft  lilloné  ,  rouge  ,  Se 
marqué  de  taches  prefque  orbiculaires  ,  noires.  Les 
antennes  l'ont  filiformes  ,  plus  longues  que  le  cor- 
celet ,  noires  ,  avec  les  anneaux  rouges.  Le  cor- 
celet  eft  jaune,  arrondi,  déprimé  ,  poftérieurement 
obtus  ,  marqué  d'un  enfoncement  tranfverfal.  Les 
élytres  &  les  ailes  font  vertes  &  de  la  longueur 
de  l'abdomen.  Les  pattes  &  fur-tout  les  antérieures 
font  mélangées  de  noir  ,  de  rouge  &  de  jaune. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

30.  Criquet  vocatif. 

Acrydium  vocans. 

Acrydium  thorace  carinato  ,  elytris  pallidis  ma- 
tuis  ocellaribus  fufeis  ,  aiis  bafiferrugint's, 

Gry'uts  vocans.  Fab.  Syft.  ent.  p.  190.  n°.  14- 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  )b6, n" .  îz.  —  Mant.  inj. 
tom.  i.p.  137.  n°.  16. 

La  tête  eft  d'une  couleur  teftacée  pâle  ,  avec  les 
mandibules  noires  Se  trois  poinrs  dorés  ,  dont  deux 
fur  les  anteines  ,  Se  le  troifième  au  mitieu  du  front, 
l.e  corcelet  eft  caréné  ,  pointu  poftérieurement  , 
ferrugineux,  avec  le  bord  jaunâtre.  Les  élytres 
font  arrondies  ,  pâles  ,  avec  un  grand  nombre  de 
petites  taches  oculées  ,  noirâtres.  Les  ailes  font 
ferrug.neufes  à    leur  bafe. 

11  fe  trouve  dans  la  Nouvelle- Holiande. 

3  1.  Criquet  luride. 

Acrydium  îuridum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  nigrum  ,  pettoris 
macula  ab  do  mini  J  que  cingulis  fangume/s  ,  Jroate 
puntïta. 
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Giy'lus  luridus.  Fab. Sp.  inf.  t.  i.p.  ^66.  n".  13. 
•—Mant.  inf.  tom.    1.  p.   157.  n°.  17. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  ftridule.  Les 
antennes  font  filiformes  ,  noires ,  avec  le  dernier 
article  jaunâtre.  La  tête  eft  noire.  Le  front  eft 
avancé  au  dell'us  des  antennes,  obtus,  plane  en- 
delfus.  Le  corcelet  eft  prefque  caréné  ,  raboteux  , 
obfcur  ,  fans  taches.  La  poitrine  eft  noire  ,  Iuifante, 
avec  une  grande  tache  d'un  rouge  fanguin.  L'ab- 
domen eft  noir  ,  avec  des  anneaux  ianguins.  Les 
pattes  font  noires. 

Il    fe  trouve  dans  l'Afrique  équinoxiale. 

31.  Criquet  mulîcicn. 

Acrydium  muficum. 

Acrydium  thorace  carinato ,  elytris  antice  nigns  , 
fafeia  alba  ,  poftice  grifeis  nigro  variis. 

Gryllus  muf  eus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  190.  n".  ic. 
—  Spec.  inf.  tom.  I.  pag.  566.  nv.  14.  — 
Mant.  inf.  tom.   1.  pag.  1:7.  n°.  18. 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Criquet  ftridule.  La 
tête  eft  obfcure  ,  avec  les  côtés  pâles.  Les  man- 
dibules font  bleuâtres.  Le  corcelet  eft  obfcur  , 
caiené  ,  poftérieurement  pointu.  Les  élytres  font 
noires  antérieurement  ,  avec  une  bande  blan- 
che ;  elles  font  cendrées  poftérieurement  ,  avec 
plufieurs  taches  noires.  Les  jambes  poftérieures  fonj 
d'un  rouge  fanguin  ,  avec  la  bafe  jaune. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

33.  Criquet  du  Cifte. 

Acrydium  Cifti. 

Acrydium  thorace  feabro  ,  cri  fia  bifida,,  alis  rubris 
fufii  nigra  ,  fmoribus  pofiieis  canaliculatis. 

Gryllus  Cijîi.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I.  pag.  137. 
n°.  iy. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  CrJquct  ftri- 
duk*.  Les  antennes  font  jaunâtres.  La  tête  eft  noire, 
mélangée  d'obfcur,  blanchâtre  à  fa  bafe.  Le  cor- 
celet eft  mélangé  d'obfcur  &  de  cendré  ,  Se  cou- 
vert de  points  élevés  ,  prefque  épineux  1  il  a  au 
milieu  du  dos  une  élévation  longitudinale  ,  anté- 
rieurement en  crêre  bifide  ,  poltérieuremcnt  ca- 
rénée. Les  élytres  font  mélangées  d'obfcur  Se  de 
cendré  Les  ailes  font  rouges  à  letir  baie.  Les  cuilTes 
poftérieures  loin  renflées  ,  bigarrés  extérieurement, 
cannelées  en-delTous,  jaunes  en  dedans ,  avec  une 
giande  tache  noire,  à  la  baie,  &  les  côtés  lan- 
guins.  Les  jambes   font  d'un  rouge  fanguin. 

Il  fe  trouve  en  Efpagne ,  fur  une  elpèce  de 
Cifte. 
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34.  Criquet  tubercule. 

Acrydium  tuberculixtum? 

Acrydium  thorace  feabro  ,  alis  rujis  apice  cine- 
reis ,  jemofibus  poflias  jupra  infraque  carinat-s. 

Gryllus  tubereufatus.  F  a  B.  Syfi.  ent.  pag.  190. 
n".  16. — Sp.inf.  tom.  1.  pag.  366.  n".  zr. — 
Man-,  inf.  tom.  1.  pag.  138.  n°.  30- 

Il  rcflcmble  au  Criquet  ftiïdule  ,  mais  il  eft  unî 
-fois  plus  grand.  Le  corcelet  eft  prefque  caréné  , 
&  couvert  de  points  élevés  ,  raboteux.  Les  ély- 
tres  font  mélangées  d'obfcur  S:  de  cendré.  Les 
cuilfcs  poftérieures  font  obfcures  ,  fortement  caré- 
nées cn-deffus  Se  en-dcllous.  Les  jambes  font 
jaunes. 

Il  fe  trouve  dans  le  Jurland. 

;j.  CitiQUET  ftndule. 

AckTdh'm  firidulum. 

Ac-yd'mm  thorace  caiinato  ,  alis  rubris  extimo 
ni^ris. 

Grillas  Locufla  ftridulus  thorace  fuhcarinato, 
a/is  'iibris  cx;:mo  nigris  nebulofis.  Lirç.  Syjl. 
nat.  p.  70!.  n".  4".  —  Faun.fuec.  n".  871.  —  !'• 
c./.v  58. 

Gry.'lus  flridu'us.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  190.  n°.  17. 
—  Sp-  inf.  tom.  1..  pag.  366.  n°.  26.  —  Mant. 
inf  t.  1 .  p.   138.  n°.  3  t. 

Acrydium  e.'yris  nebulofis ,  alis  rubris  extimo 
ni^rs.   Gtoif    Inf.  t.  1.  p.   393.  n".   3. 

]_e  Criquet  à  aîles  rouges.  Geoff.  Ib. 

Acrydium  rubripenne  nig'o  -  fufeum  ,  alis  rubris 
extimo  ni  gris ,  thorace  eainauj.  Deg.  Mém.  inf. 
tom.    J.  pag.  471.  n°.  %. 

Criquet  a  ailes  rouges ,  d'un  brun  noirâtre  ,  à 
ailes  rouges  i  extrémité  noire  ,  dont  le  corcelet  a 
une  arrête.  Deg.  Ib. 

Gryllus  flridulus.  Scop.  Ent.  cartt.  n".  326. 

Frisch.  Inf.  9.  tab.  1.  fig.  t. 

Roes.  Inf.  tom.  î.Loc.  germ.  tab.  11.  fig.  1. 
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Schaeff.   Elem.   inf.    tab.     I  <.  —  Icon. 
tab.  17.  fig.  10.  1 1. 

Uddm.  Diff.  50. 


inf. 


Gryllus  tlyiris  colore  cinnamomeo ,  alis  coccineis 
apice  aigris.  LecH.  Nov.   inj.  fp. 

Ses.  Muf.tom.  4.  tab.  6$.  fig.  za. 
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Gryllus  flridulus.  S'çhrank.  Enum.  hf  uufl. 
K-  47J. 

Gullus  flridulus.  VjLL.Ent.i.  l.p.  444.  B°.  1;. 

Acrydium  firidulum.  F  o  u  R  c .  Emt.  par.  1 . 
p.   181.   n°.  3, 

Il  a  environ  un  pouce  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes ,  un  peu  plus  longues  que  le  cor- 
celet. Tout  le  corps  eft  d'ur.e  couleur  cendrée  , 
un  peu  rouilléc  ,  plus  ou  moins  obfcure.  Le  cor- 
celet eft  légèrement  carc.ié.  Les  élytres  ont  deux 
bandes  grifes.  Les  ailes  font  rouges  ,  avec  le  bord 
extérieur  &  une  grande  partie  vers  l'extrémité  , 
noirs;  l'extrémité  de  chaque  aile  eft  tranfparcnte. 
Les  cuillcs  poftérieures  (ont  renflées  ,  tachées  de 
bleu  à  leur  partie  interne.  Les  jambes  font  bleuâtres  , 
un  peu  plus  claires  au  milieu. 

II  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

36.  Criquet  fuligineux. 

Acrydium  fuliginofum. 

Acrydium  thorace  carinato  uirinque  impreffo  .  iti- 
grum  ,    alis  rub'is  apice  nigris. 

Roes.  Inf,  tom.  1.  Loc.  germ.  tab.  11.  fig.  1. 

Il  refTcmble  beaucoup  au  précédent.  Les  an- 
tennes font  filiformes  ,  de  la  longueur  du  cor- 
celet ,  d'un  fauve  obfcur  à  leur  bafe  ,  noires  à  leur 
extrémité-  Tout  le  corps  eft  noirâtre.  Le  corcelet  eft 
caréné,  &  marqué  de  deux  imprefllons  de  chaque 
côté  de  la  carène.  Les  ailes  font  rouges,  avec  l'ex- 
trémité noire.  Les  cuilks  poftérieures  font  noirâ- 
tres, avec  quelques  taches  grifes  extérieurement; 
elles  font  d'un  noir  bleuâtre  intérieurement  ,  avec 
un  anneau  gnfàtre  ,  vers  l'extrémité.  Les  jambes 
font  d'un  noir  bleuâtre  ,  avec  un  anneau  gris  à 
leur  bafe. 

Il  fe   trouve  au  midi  de  la  France. 

37  Criquet  morio. 

Acydium  morio. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  obfcurum.  alis 
atris  immacufatis . 

Gryllus  morio.  F ab.  Mant.  inf.  tom.  1  p  zjS 
n0.  31. 

Il  reffemble  au  Criquet  ftridule,  mais  il  eft  un 
peu  plus  petit.  Le  corps  eft  noirâtre  &  mélangé  de 
vert  dans  quelques  individus.  Les  aîles  font  noires 
fans  taches.  Les  cuùTes  poftérieures  font  jaunes  * 
avec  l'extrémité  noire.  Les  jambes  ,  dans  quelques 
individus,  font  rouges,  avec  la  bafe  jaune. 


II  fe  trouve  en  Aft 


ique. 
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38.  Criquet  ferrugineux. 

Acr  ydivm  ferrugineum. 

Acrydfum  thorace  tuberculato  ]  elytris  obfcuris 
immaculatis ,  alis  ferrugineis ,  capite  acuminato. 

Grillas  ferrugineux.  Fab.  Spec,  inf.  tom.  I. 
p.  367.  n".  ij. — Mant.  inf.  tom.  1.  p.  138.  n?.  5  3. 

Les  antennes  font  filiformes  ,  noires,  avec  deux 
anneaux  jaunes.  La  bouche  eft  noirâtte  ,  avec  des 
taches  rongés.  Le  font  &  le  vertexfont  jaunes.  On 
remarque  un  peu  de  noirâtre  fous  les  yeux  &  fur 
1  avancement  qui  fe  trouve  entre   les  antennes.  Le 


le 


bord  anté- 
des    points 


corcelet  ell  jaune  ,  i>ordé  de  noir 
rieur  eft  tubc;:cilé,  &  !e  poitérieur  a 
élevés,  prettjuc  épineux,  les  élytres  font  glabres, 
lifTes  ,  obtufts  ,  (ans  taches.  Les  ailes  font  fenu- 
gineufes  ,  avec  le  bord  interne  cendré  à  l'extré- 
mité. L'abdom:n  a  des  anneaux  noirâtres  &  jaunes. 
Le  deflbus  des  cuifles  &  les  jambes  font  rouges. 

Il  fe  trouve  dans  l'Afrique  équinoxiale. 

39.  Criquet  fuiinamois. 

Acrydium  furin^mum. 

Acrydium  thorace    lin  is  quatuor flavis ,   alis  cn- 
fltleis  ,  e.'ytris  viridibus. 

Gryllus    Lo:ufta  furinamus.     Lin.     Syfl.    nat. 
p.  701.  n°.  4J.  — MuJ.  Lud.  Ulr.  pag.  145. 


Gryllus  furinimus  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  191. 
n°.  18. — Spec.  inf  tom.  \.pag.  367.71°.  28. — 
Mant.  inf.  tom.   1.  p.   138.  nf.  34. 

Acrydium  variegatum  viridi  -  ohfcurum  ,  alis  c&- 
ruleis  ,  corpore  fajciis  maculifquefl..vis ,  femoribus 
bafifingu'me  s.  Dbg.  Mém.  inf.  tom.  3.  pag.  joo. 
n°.  17.pl.  4l»,fe-  *• 

Criquet  big  ifré  d'un  vert  obfcur  à  aîles  bleues , 
à  bandes  &  taches  jaunes  fur  le  corps ,  &  à  cuifies 
rouges  à  la  bafe.  Dec  lb. 

Il  a  environ  neuf  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes  ,  noirâtres.  Le  corcelet  eft 
noir  ,  avec  quatre  lignes  longitudinales  jaunes. 
Les  élytres  font  d'un  vert  obfcur  Les  ailes 
font  d'un  bleu  très-  luifant.  L'abdomen  eft  d'un 
vert  jaunâtre ,  avec  une  fuite  de  taches  jaunes  de 
chaque  côté.  La  bafe  des  cuises  eft  d'un  rouge 
fasguin. 

■  Il  fe  trouve  à  Surinam. 

40.  Criquet  italique. 

AcjLYDiDititalicum. 
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Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  alis  rubris  api  ce 
hya/inis. 

Gryllus  Locufta  italicus.  J.IN,  Syfl.  rut.  p.  701. 
n°.  46. 

G-yl/us  italicus.ÏAZ.  Syfl.  ent. pag.  191.  n°.  19. 
—  Sp.  inf.  tom.  i.pag.  367.  n°.  19.  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  138.  n°.  35. 

Gryllus  italicus.  Scop.  Ent.  carn.  h°.  317. 

Gryllus  italicus.  Schrank.  Enum.  inf.  aufl. 
n?.  47z. 

Roes.  Inf.  tom.  1.  Loc.  germ.tab.  u.fig.  6. 

Schaeef.  Icon.  inf.  tab.  IJ.fig.  8.  9. 

Il  varie  pour  la  grandeur.  Le  mâle  eft  une  fois 
plus  petit  que  la  femelle.  Tout  le  corps  eft  mé- 
langé de  gris  ,  de  cendré  &  d'obfcur.  Le  corcelet 
a  trois  élévations  longitudinales  ,  &  deux  lignes 
tranfvcrfalcs  enfoncées  ,  à  peine  marquées.  Les 
aîles  font  tranfparentes  à  l'extrémité  ,  &  d'un  rouge 
clair  à  leur  balt  interne.  Les  cuifies  font  giofies, 
rouges  intérieuKinent,  avec  une  tache  noire.  Les 
jambes  font  rouges. 

II  fe  trouve  en  Italie  ,  au  midi  de  l'Allemagne, 
dans  prefjue    toute  la   France. 

41.  Criqukt  germanique. 

Acrydium  germanicum. 

Acrydium  teflaceum  ,  alis  fanguineis  ' apice  hya- 
Unis  ,  femoribus  poflicis   nigro  punctatis. 

Gryllus  germanicus,  Fab.  Syfl.  ent  pag.  29 r. 
n°.  20. — Sp.  i::f.  tom.  1 .  p.  3*7.  n°.  30.  —  Mant.. 
i'if.   t.    1.  pag    i,8.  «'     56.  » 


Roes.  Inf  tom.  z.  Loc.  germ.  tab.    11.  fig.  7. 

Il  eft  Un  peu  plus  grand  que  le  Criquet  itali- 
que. Le  corcelet  elt  prefque  caréné  ,  teftacé.  Les 
élytres  font  teftacées ,  avec  des  taches  noirâtres. 
Les  cuifies  pollérieurts  font  renflées,  tranfverfa- 
lement  (triées,  pointillées  de  noir,  &  marquées 
d'une  tache  en  demi-lune  noire  ,  de  chaque  côté-, 
vers  l'extrémité.  Les  jambes  font  d'un  rouge  fan- 
guin. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne, 

41.  Criqhet  maculé. 

Acrydium  maculatum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  alis  hyalinis  bafi 
rubris  :  macula  média  tranfverfa  nigra. 

Gryllus  infubricus  ely'tiis  teflaceis  ,  alis  bafi 
rubris    macula  média  tranfverfa  nigra. 

Grillus 
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Grill"!  ii.fubiicm  tlytris  ttiïncth  ,  a.'is  b.ifi  rubris 
f.ifciafufca.Scov.  tau*,  tnfub'.  fars  i .  pag.  64. 
'tab.  t+.fg.  G 

Il  cft  plus  petit  que  le  Cri^uer  ftridule.  Tout  le 
corps  cft  mélangé  de  gris ,  de  cendré  &:  d' obfcur. 
te  corcel'ec  cft  un  peu  inégal  &  légèrement  caréné. 
Les  ailes  (ont  d'un  rouge'  clair  à  leur  ba'e  ,  mar- 
quées d'une  tache  cranrVertale  ,  au  miliett  ,  &;  cn- 
luite  trjnfpaientes.  Le*  cuifTcs  poftéricures  font 
tachées  de  noir  a  leur  partie  interne.  Les  jambes  (ont 
cendrées,  &  garnies  de  deux  rangs  d" épines  noires. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

4Î-  Criquet  glauque. 

Acrydwm  thalafinum . 

Acrydium  therece  tttvï  viridi  ,  alis  hyalinis  ,  lu- 
stre tenuiori  viridibus  ,   apict  fufeis. 

Grylius  tkalaffinus.  Fab.  Spcc.  inf.  tom.  1. 
pag.    )6j.  n'.  31, —  M  an  t.  inf.  t.  I .  p.  2,38.  n".  37. 

Il  cft  un  peu  plus  alongé  que  le  Cliquet  ftri- 
dule.  Les  antennes  font  filiformes,  à  peine  de  la 
longueur  du  corcelet.  La  tête  eft  verte  ,  avec  la 
bouche  obfcure.  le  corcelet  eft  à  peine  caren'-  , 
▼ert,  avec  une  tache  obfcurc  de  chaque  côté.  Les  ély- 
tres (ont  obfcures  ,  avec  un  peu  de  vert  à  leur 
bafe  extérieure  &  une  tache  blanchâtre.  Les  ailes 
font  tranfparentet  ,  avec  une  légère  teinte  verte, 
à  leur  bord  interne.  Les  cuilîts  poftérieures  font 
verdâtres  antérieurement  ,  rouges  intérieurement, 
avec  deux  ou  trois  taches  noires.  Les  jambes  font 
routes. 
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Il   fe  trouve  en  Italie  ,  au  midi  de  la  France. 

44.  Criquet  v;rginien. 

Acrydium  virginianum. 

Acrydium  tkorace  carinato  ,  tlytris  cofla  viridi  , 
alis  ni  gris  bafi  virefeentibus . 

Grylius  virginianus.  Fab.  Syfl.  ent.  pjg.  19 1. 
n°.  VI.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  368.  n°.  31.  — 
Mant.inf.com.  \.p.  i:8.«°.  $8. 

Il  eft  petit  Se  refTemble  au  Criquet  cnfanglanté. 
Le  corcelet  eft  fortement  caréné  ,  d'un  roux  obfcur. 
Les  élytres  font  d'un  roux  obfcur  ,  avec  le  bord 
extérieur  vert.  Les  ailes  font  noires ,  vertes  à  leur 
bafe. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale  ,  la 
"Virginie. 

4j.  Criquet  azuré. 

Acrydium  ctrulans. 

Acrydium  tkorace  Uviufculo ,  elyt  is  pallidis  nigro 
Waculatis  ,  a/is  latere  fnuiore  ctrulefcentibiiS. 
Hlfi.  Nat.  Infeii.  Tom.  VI. 


G  \Vus  Ltcufa  cirulans.  Lin.  Syfl.  nat.  p.  701 . 
?:".  48. 

Grylius  ct'iilans.t  ah.  Spcc.  inf,  t.  l.  pag.  3^8. 
k°.3$. —  Ntànt.  inf.  te-n.  1.  p.  ijS.n".  3?. 

Acrydium  tlytris  fufeis  ,  alis  fubctru'.cis.  GeOFE. 
Inf.  tom.  1.  pag.   391.  n*.  I. 

Le  Criquet  à  ailes  bleues.   GeoFF.  U, 

F.OES.   J"f  tom.  i,  Loc.  germ.  tai.  n.fii-  3- 

Grylius  ctrulans,  ScHRANK.  Enum.  inf.  aufi. 
no.   471. 

Grylius  ctrulans.  Vill.  Ent.  tom.  1. /■<*£.  445. 
n».  14. 

Acrydium  cyantum,  Fourc.  Ent.  par.  1.  p.  i8s. 
n".  1. 

Il  a  depuis  un  pouce  jufqu'à  feize  lignes  de 
long.  Le  corps  eft  cendré  plus  ou  moins  obfcur. 
Les  antennes  font  filiformes,  plus  longues  que  le 
corcelet  ,  obfcures  ,  avec  des  anneaux  cendrés.  Le 
corcelet  n'eft  point  du  tout  caréné.  Les  élytres  fo.it 
cendrées,  obfcures  à  leur  bafe  ,  marquées  de  d<rux 
bandes  &  de  quelques  taches  obfcures.  Les  ailes 
ont  une  teinte  bleue  ,  à  leur  patrie  interne.  1  es 
cuifles  poftérieures  font  bleues  intérieurement.  Les 
quatre  pattes  antérieures  font  grifes  ,  tachées  de 
bleu. 

U  fe  trouve  en  Italie  ,  en  France.  U  eft  rare 
aux    environs  de  Paris. 

46.  Criquet  carolinois. 

Acrydium  carolmum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato ,  a.'is  nigris  mar- 
gine  fojiico  ftav'u% 

Gyllus  Locufta  carolinus.  Lis.  Syfl.  nat.  p.  70t. 
n".  49- 

G'yl'us  carolinus  thoract  fubcarinato,  alis  nigris, 
margint  poflico  cinereo.  Fab.  Syfl.  ent.  p.  291. 
n°.  21. —  Sp.inf.tom.i.p.  368.  n".  34.  —  Mant. 
inf.  t.  I.  p.  138.  n.  40. 

Acrydium  carolinum  fufeum  neiulufum  ,  thorace 
carin.ito  :  fegmento  unico  ,  alis  nigris  margine  fla- 
w.Deg.  Mém.  inf.  tom.  3.  p.  ^o\.  n°.  7.  pi.  41. 
fig.l.t/j. 

Criquet  de  la  Caroline  brun  à  taches  obfcures  , 
à  corcelet  à  arrête  avec  une  feule  incifion,  à  ailes 
noires  à  bordure  jaune.  Dec  Jb. 

Locujle 'la carolina,ê'ytris  fufeis ,  àûs  inferioribus 
nigris  ad  extremitates  luteis.  Catesb.  Car.  i.  p.  &9. 
t.  83. 

Il  a  environ    on  pouce  &  demi  de  long.  Le». 
Ff 
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antennes  forçt  filiformes  ,  de  la  longueur  du  cor- 
celct.  Tout  le  corps  elt  cendré  ,  plus  ou  moins 
obfcur.  Le  corcelet  eft  caréné  ,  &  a  une  ligne  tianf- 
verfale  peu  enforcé.-.  Les  ailes  font  noires  ,  avec 
tout  le  bord  extérieur  jaune  ,  Se  quelques  taches 
oblcurcs    à  l'extrémité. 

Il  fe  trouve   dans  l'Améiijuc  feptentrionale. 

47.  CriQuït  obfcur. 

Acrydium  objeurum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato  ,  alis  difeo  rubro 
fafeia   nigra  ,  apice  hyulinis. 

Gryllus  Locufla  objeurus.  Lin.  Syfl.  nat.  p.  701. 
fi*,  jo. — Muf.  Lud.  Ulf.pag.  147. 

Gryllus  obfcurus.  Fab.  Sp.  inf.  t.  1.  p.  568. 
n°.   5j.  — Marie. inf.  tom.  U  pag.  138.  nQ.  41. 

Acrydium  obCcunimfufcum,  alis  rubro-rofeismar- 
gine  nigris  macula  hyalin  a  alba,  tibiis  pofticis  rubris. 
Dec  Mém. inf.   tom.    3.  pag.  492.  n°.  8.  pi.  41. 

fis-  4. 

Criquet  obfcur  brun  ,  à  ai'es  rouges  couleur  de 
rofe  à  bordure  noire  a>vec  ur.c  radie  blanche  tranl- 
parente  à  l'angle  extérieur,  à  jambes  postérieures 
rouges.   Dec  16. 

Il  a  environ'quinze  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes  ,  de  la  longueur  du  corcelcr.  Le  corps 
&  les  élyrres  font  mélangés  (le  noirâtre  &  de  cendré. 
Les  ailes  font  d'un  beau  rouge  ,  avec  l'extrémité 
6c  le  bord  extérieur  noirs.  On  apperçoit  une  tache 
tranfparente  ,  furie  noir ,  vers  l'extrémité.  Les  cuiiles 
poftérieures  font  noires  à  leur  partie  interne.  Les 
jambes  font  rouges  ,  avec  deux  rangées  d'épines 
rouges  ,  noires  u  l'extrémité. 

Il    fe   trouve   en    Afrique  ,  au  Cap  de  Bonne- 

Efpérance. 

48.  Criquet  fibérien. 

Acrydium  Jibiricum. 

Acrydium  thorace  fubcarinato ,  antennis  clavatis , 
tibiis  anticis    ovato  -clavacis. 

Gryllus  Locufla  fîbir'uus.  LlN.  Syfl.   nat.  p.  701. 

Gryllus  fibiricus.  Fab.  Gen.inf.  mant.  pag.  14;. 
—  Spec.  inf.  tom.  l.pag.  36S.  /z".  $6.  —  Mant. 
inf.  tom.  1.  pag.  ^39.  ra».  41. 

Gryllus  clavimanus.  Pall.  Spic.  Tool,  fafe.  9. 
pflg.  11,  tab.  I.  fig.  II. 

Nov.  comm.  acad.  feien.   Petrop.    14.    tab,    15. 
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Il  rcffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  an 
Criquet  bimoucheté.  Les  antennes  font  filiformes  , 
légèrement  en  malle  ,  a  l'extrémité.  Le  corcelet  eft 
prefque caréné  ,  .1  peine  marqué  de  trois  lignes  tranf- 
verfales  enfoncées.  Les  élytres  font  réticulées ,  obf- 
curcs.fans  radies.  Les  aiies  four  obfcures ,  un  peu 
jaunâtres  vers  leur  bafe.  Les  jambes  des  pattes  anté- 
rieures   font  renflées.    Tout  le  corps   eft  obfcur. 

Il  fe  troure  dans  la  Sibérie. 

49.  Criquet  bleuâtre. 

Acrydium  ctru.'efcens, 

Acrydium  thorace  fuUari.-iato  ,  alis  virefeentî*. 
ctruleis ,  fafeia    nigra. 

Gryllus  Locufla  c&rulefcens.  L  1  N.  Syfl.  nat, 
pag.  700.  n°.  44.  —  Muf.  Lud.    Vlr.  pag.   145. 

Gryllus  c&ruLfcens.  Fab.  Syjl.  ent.  p.  192^' 
n°.  23.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.*}6?.  n°.  57.— 
Mant.  inf,  tom.    1.  p.  139.710.  45. 

Acrydium  elytris  nebuhfis ,  ails  csru/eis  extim» 
nigro.  Geoff.  Inf.   tom.  j.    pag.   391.  n°.  1. 

Le  Criquet  à  ailes  bleues  k  noires.  Geopf.  Ib. 

Acrydium  carruleipenne  fufeum ,  elytris  grifeis  : 
fafiis  tribus  fufeis  ,  alis  ■virefenli-c&ru'.eis  extimo 
r.igris  ,  thorace  carinaio.  Dec  Mém.  inf.  tom.  j, 
pag.  473.  n°.  5. 

Criquet  à  ailes  bleues  brun  ,  à  étuis  gris  avec 
trois  bandes  brunes  ,  a  ailes  d'un  céladon  bleuâtre, 
à  extrémité  noire  ,  dont  le  corcelet  a  une  arrèce. 
Dec  Ib. 

Locufla  vulgari  fimilis  ,  fed  paulo  major.  Raj. 
Inf.  pag.    60. 

FriscH.  Inf  tom.  9.  tab.  3. 

Roes.  Inf.  tom.  2.  Loc.  getm.  tub.  il. fig.  4. 

ScHAEFF.  Icon.  inf.  tab.  17.  fig.  6.  7. 

Suiz.  Inf.   tab.    9.  fig.  60. 

Seb.  Muf.   tom.   4.  tab.   6$.  fig.    19. 

Gryllus  c truie f "cens.   ScOP.   Ent,   corn,  n* .  J2J. 

Gryllus  etrutefeens.  Poe.  Muf.  gr&c.pag.  j2. 

Gryllus  c  truie  f  cens.  S^hrank.  Enum.  inf.  aufi. 
«"•  470. 

Acrydium  c trulefcens.  Y ovrc.  Ent. par.  i.p.  180. 
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Gryllus  arulcfcens.  y ill.  Ent.  tom.  l.p.  44;. 
n*.  11. 

Il  a  depuis  un  pouce  i  rfqtl'à  qui'ZC  lignes  de 
k>ng.  Les  antennes  font  fil»  ormes ,  de  la  torimient 
du  corcclct.  Le  corps  et*  m  ;langié  de  cendré  & 
d'obfcur.  Le  corcclct  eft  légèrement  raboteux,  un 
peu  carené  ,  avec  ui^e  ligne  fortgitudSrfale  peu  éle- 
vée, de  chaque  côté.  Les  élytres  font  d  tin  gris 
obfci:r,  avec  trjis  bandes  boitltres.  Les  ailes  (ont 
bleues  ,  avec  une  large  bande  noir.-  au  -  delà  du 
milieu  ,  &  l'extrémité  cranfparente.  Les  cuifle;.  poi- 
téiicures  font  cendrées  extérieurement  ,  &  d'un  noir 
bleuâtre,  à  leu-  partie  interne.  Les  jambes  ont  une 
légère   teinte   bleuâtre. 

Il   fe  trouve  dans  toute  l'Europe  méridionale. 

jo    Criquet  cendré. 

Acrydtvm  cinerafeens. 

Acrydium  thorace  cariiato ,  elytris  margtne  te- 
nu ori  v'ridibui  ,  al;s  bafi  fiavefentibus  apice  ci- 
ntre il. 

Gryllus  cinerafeens.  Fa.B.  Sf.  inf.  tom.  I.  p.  369. 
n°.  38.  — Mont.  inf.  tom.  l.p.  139.  «°.44- 

Il  refiëmble  au  Criquet  jaune  ,  mais  il  eft  une 
fois  plus  grand.  Le  fron:  eit  verdâtre  ,  &  la  bou- 
che eft  ferruçineufe.  Le  corcelet  eft  carené  ,  obfcar. 
Les  élytres  font  obfcures  ,  pointillés  de  blanc  , 
cendrées  à  leur  extrémité.  Les  ailes  font  jaunâtres 
à  leur  bafe  ,  cendrées  à  leur  extrémité.  Les  jambes 
poft.rieures  font  rouges. 

Il  fe  trouve   en  Italie. 

ji.  Criquet  fanguinolent. 

Acrydium  fanguinolentum. 

■  Acrydium thorace  Uvi  f-avefeente  ,  elytris  alif- 
que  vinfeentibus  ,  tibiis  pofiieis  flavis  rubro  ma- 
utlatis. 

1  Acrydium  fanguinolentum  capi te  flavo  rubro  ni- 
g'oque  maculato  ,  thorace  flavo  ,  elytris  vindib'JS  , 
tibiis  rubro  macutacis.  D  E  G.  Mem.  inf.  tom.  3. 
pag.  489.pt.  *o.fig.  9. 

'  Criquet  enfanglanté  à  tête  jaune  tacheté  de  rouge 
Si  de  noir  (  à  corcelet  jaune  &  à  étuis  vens,  a 
jambes  tachetées   de  rouge.  Dec  Ib. 

II  a  environ  un  pouce  &  demi  de  long.  La  tête 
eft  mélangée  de  jaunâtre  ,  de  noir  &  de  rouge. 
Le  corcelet  eft  jaunâtre,  (ans  taches.  Les  élytres 
&  les  ailes  font  d'un  vert  foncé.  L'abdomen  a  des 
bandes  brunes  &  fauves.  1.  es  quatre  pattes  anté- 
rieures font  d'un  brun  obfcur,  avec. des  tachesiougcs. 
Les  cuilTes  poltérieures  foin  jaunâtre*  ,  cachées  de 
noir  ,  avec  un  anneau  rouge  près  des  genoux  5  les 
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jambes   font  jaune?   cn-deflus  ,    nbifes   en-dellous  , 
avec  de>  anneaux  rouges  ,  près  des  genoux. 


li  le   trouve. 


yi.  Criqoft  fuMiurcux. 
^c«i'jiK.'.«  fil;  nurtum. 

Acydi  , m  thorace  carinato,  obf.urum  ,  alis  fla- 
v .'jjim.s  ,    a.  ice  mèricaniibus. 

Gryllus  fitlptotreùs.  Fab.  Sp .  iif.t.  t.  pag.  ^69. 
n".    39. —  Niant,  inf.  tom.  1 .  p.  i;9.n°.4j. 

Il  cft  petit.  La  tête  ,  le  corcelet  &  les  é'yrrcs 
font  d'une  con'.eur  ferrugirlcuft  obfcure  :  !  ejrrifé- 
mité  des  élytres  eft  un  peu  cendrée.  Les  ailes  font 
d'un  jiune  fulphurcux  à  la  bafe,  ob'fciires  a  l'ex- 
trémité. Les  cailles  poftéricures  on:  d;s  a  ineaux 
jaunes  &  noirs  à  leur  partie  interne.  Les  jambes 
font  bleues  ,  avec  la  bafe  pâle. 

Il  fe   trouve   dans  l'Amérique  feptentrionale. 

j;.  Criquet  jaune. 

Acryvivm  fiavum. 

Acrydium  thorace  carinato .,  alis  jlavis  fafeia. 
r.igra  apice  cinereis. 

Gry'lus  Locujla  flavus  thorace  fubcarinato  ,  alis 
difeo  jiavo  fafeia  nigra  ap'a.e  hyalinis.  LiK.  Sy/l. 
net.  p.  701.  n°.  ji.  —  Muf.  Lud.  Ulr.p.  149. 

Gryllus  flavus. Y  AS.  Syjl.  en  t.  p.  192.  r°.  24.  — 
Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  369.  n°.  40. —  Mant.  inf. 
t.  i.pag.  159.  72°.  46. 

Acrydium  nigro-fafeiatum  viride  maculls  fufeis  , 
elytris  nigro  maculatis  ,  alis  hyalinis  vircfcenti- 
bus  :  medio  fafeia  nigra.  Dr.G.  Mém.  inf.  tom.  3. 
p.  493.  n°.  9.pl.  Jfl.fig.   f. 

Criquet  a  bandes  noires  vert  tacheté  de  brun  à 
grandes  taches  noires  fur  les  étuis  ,  à  ailes  tranfpa- 
rentes  verdàtres  à  leur  origine  avec  une  bande  noire 
au  milieu.   Deg.  lb. 

Gryllus  flavus  alis  femiluteis  fafeia  fufca  ;  cor- 
port  fubtus  fufeo-ferrugineo. Scot.  Faun.  infub.pars. 
l.p,  63.  rab.  iq.fig.  d. 

Locufta  captnfis  alis  inferioribus  luteis.  Petiv. 
Ga^oph.  6.  tab.  3.  fig.  6. 

GryJlusfij.vus-.WJLL.  Ent.  t.  t. pag.  446.  n°.  16. 

Il  a  env  ron    quinze    lignes    de    long     Le   corps 

eft  d'une  couleur  cendrée  ,  un  peu  rouiiJée  obCcurc. 

Le  corcelet   eft  inégal   &  carené.  Les   éh/rres   foite 

obfcures     mélangées  de   gris  ,   marquées  de   deux 

Ff  1 
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bandes  grifes.  Les  ailes  font  d'us  beau  j  «une  à  leur 
bafe,  ornées  d'une  bande  noire  ,  au  milieu  ,  tranf- 
parentes  &  fans  taclies  à  l'extrémité.  Les  cuirfes 
poftéricures  font  d'un  noir  bleuâtre  intérieurement; 
les  jambes  font  rouges. 

Il  fe  trouve  an  Cap  de  Bonne-Erpéran:e. 

Ncta.  Dans  les  provinces  méridionales  de  la 
France  ,  ea  Italie  &  fur  la  côte  de  Barbarie  ,  on 
trouve  un  Criquet  allez  femblable  au  précèdent  , 
nuis  qui  en  dilïère  en  ce  que  le  corcelet  eft  moins 
inégal  ,  moins  caréné  ,  &  marqué  de  taches  blan- 
ches ;  les  ély très  fent  grifes,  avec  des  taches  noi- 
râtres ;  le  jaune  des  ailes  eft  plus  pâle  ;  la  bande 
ns  s'éteud  pas  jufqu'au  bord  poftérieux  ,  &  l'ex- 
trémité de   l'aile  çii.  tachée  d'obfcur. 

5 '4.  Criquit  cyanipede. 

Acrydium   cyanipes. 

_  Aay.'ium  fkjeum  linea  dorfaii  flava  ,   tibiis  pof- 
licis  pavis  ,apice  cy.tneis. 

Gryllus  cyanijvs.  F  a  b.  Syfi.  ent.  pcg.  îjr. 
»'•  if-  —  Spee.  inf.  tom.  i.  pag.  370.  n°.  41.  — 

Mant.  inj.   tom.   r.  p.  139.    n" .  47. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  enfanghnté. 
Les  antennes  font  jaunâtres  ,  avec  l'extrémité  obf- 
cure.  On  remarque  une  ligne  jaune  qui  defeend 
depuis  la  tête  jufqu'au  milieu  des  élytres.  Les  ély- 
tres  &  les  ailes  font  nébuleufes.  Les  jambes  pofté- 
ricures font  jaunes  ,  avec  l'extrémité  bleue. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

jj.  Criquet  ruftique. 

s'crydh'm  ruflicwn. 

Acrydium  gnfeum  ,  elyt-Js  bafi  fufeisfiavo  mecu- 
latis  apice  cinereo  fufcoque  variis. 

Gryl'us  rujïicus-.  Fab.  Syfi.  ent. p.  19».  n°.  16. — 
Spec.  inf.  tom.  1 .  p.  370.  nQ.  41.  ...  .  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  139.  n°.  ^S. 

Il  reffemble  au  Criquet  ensanglanté.  Le  corcelet 
eft  gris  ,  marqué  quelquefois  d'une  ligne  doifale 
jaune  fit  de  quelques  taches  latérales  noires.  Les 
élytres  font  obfcurcs  à  lent  bafe ,  avec  une  ligne 
fur  le  boid  interne  ,  grife  ,  &  quelques  taches  la- 
térales ,  jaunes;  elles  font  cendrées  à  l'extrémité, 
avec  quelques  taches  obfcures.  Les  ailes  font  cen- 
drées, avec  un  réfeau  obfcur. 

Il  fe  ttouve  dan*  les  ifks'  ne  l'Amérique. mé- 
ridionale. 

fé.  Criquet  latéral. 
Acïxdivx  lattrale. 
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Acrydium  thorace  fufo  maigint  punâoqui  umni 
que  tibiifqut  ftavis. 

Gryllas  lateraHs.,  Txn.Syft.  ent.  p.  193  nv.  27.' 
•~-  Spec.  inf.  tom.  i.pag.  370.  n.°.  45.—  Mant» 
inf.  tom.   1.  pag.  i;y.  nK  49. 

Il  reflcmble  pour  la  forme  &  la  grandeur  au 
Criquet  cyar,ipèd<-.  Le  corcelet  eft  liffe ,  obfcur, 
avec  le  bord  &  un  point  de  chaque  côcé,  jaunes. 
Les  élytres  Se  les  ailes  font  obfcuies.  Les  jambe* 
poftéricures  font  entièrement  jaunes. 

Il  fe  trouve  dan*  les  ifles  de  l'Amérique  méri- 
dionale. 

57.  Criqwet  agile. 

Acrydium  Velox, 

Acrydium  thorace  piano  ,  fufeum  thorais  mar-, 
gine  pedibufque  vi  efeentibus. 

Gryllus  velox.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I,  p.  233. 
n".  50. 

Il  eft  petit.  Les  antennes  font  obfcures.  La  tête 
eft  obfcure  ,  avec  une  tache  verdâtre  ,  fo.is  les 
yeux.  Le  corcelet  eft  plane  ,  obfcur  ,  avec  le  bord 
extérieur  verdâtre.  Les  élytres  font  obfcures  ,  avec 
l'extrémité  pâle. 

Il  fe  trouve   dans  la  Chine. 

5-8.  Criquet  lincé. 

AcRYDit/Jt  lineatum. 

/crydium  thorace  piano ,  fufcuft ,  femoribus  pof- 
ticis   linea  Jlava. 

Acrydium  davc-V  neitnm  fufeum  ,  alis  viridibus  , 
thorace  rotuniato  Itvi  ,  femoribus  pofticis  linea. 
flava.  Di43.  Mém.inf.  tom.  $.p.  497.  «?.  l}.pl-  4*. 
fa-A- 

Criquet  a  ban,Je  jaune  aux  cuijfes  brun  ,  à  ailes 
vertes,  à  corcelet  liile  &  arrondi,  avec  une  bande 
jaune  au  bord  inférieur  d:s  cuifles  poftéiieurcs. 
Dec.  Ib. 

Il  a  environ  quime  lignes  de  long.  Si  couleur 
éft  d'un  brun  obfcur  un  peu  roufiàtre.  Les  an- 
tennes font  filiformes  ,  dc'la  longueur  du  corcelet. 
Le  corcelet  eft  arrondi  en-defTus  ,  applati  fur  les 
côtés.  Les  ailes  font  d'un  vert  obfcur.  Les  cuilles 
poftérieures  ont  une  raie  jaune ,  le  long  du  bori 
inférieur. 

Il  fe  trouve  à  Surioam. 

59.  Criqwet  fémoral. 
Acrydium  fémorale. 
Acrydium    thorace  piano  ,   cinereum   femori-bta 
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foflicît  fubcus  mhis  intus  favefcentibus  nigroma- 
Culalis. 

Acrydium  femnr  rubrum  grife ofufc um  ,fmoribus 
■fojtias  fubtus  rubr'ts  :  inrus  jldvcfceitibus  nigoma- 
cuiatis  tibiif  poflicis  rubris.  DtG.  Mîm.  inf  t.  j. 
/.  498.  «».  14.  pl.^.fig.  5. 

Criquet  à  cuijfes  rouges  brun  grifâtre  ,  à  cuilTcs 
portérieurcs  rouges  en-di (Tous  &  jaunâtres  au  côté 
intérieur  avec  trois  taches  noires ,  à  jambes  pofté- 
rieures  rouges.   Dec.  Ib. 

II  a  environ  un  pouce  de  long.  Le  corps  eft 
<!'un  brun  grifâtre  ,  avec  quelques  nuances  noires 
&  jaunâtres.  Le  corce'et  eft  arrondi.  1  a  poitrine 
<ft  noirârre  ,  avec  une  courte  raie  oblique  ,  d'un 
jaune  rouffure  ,  de  chaque  côté.  L'Adornen  efl  1 1  n 
en-deffus  ,  jaunâtre  en-dellbus.  L.s  pattes  font  d'un 
biun  rougeâtre.  Les  cuiires  poftéiiciu;s  font  aunes 
intérieurement,  avec  treis  taches  noires  ;  elles  font 
rouges  en-dellous.  Les  jambes  font  teuges  &  garnies 
de  deux  rayées  d'épines   noues. 

Il  fe  trouve  dans  la  Pcnfylvanic. 

<»,  Criquet  marginé. 

Acrydiom  marginjtum. 

Acrydium  thorace  cainato  ,  viride ,  elytris  fitjcu 
tnargir.e  vi'i^i  ,  alis  aigris  bafi  jlavejce.-.t.b^s. 

Acrydium  v'ridi-fafciatum  viride  ,  thorace  cari- 
xato  ,  elytris  fufeis  maigine  in'triore  vit id  bus  , 
alis  ngiis  bafi  luteis.  Dbg.  Méat.  inf.  tom.  j. 
p.   498.   n°.    [J-  pi.   ll.fig.    6; 

Criquet  a.  bandes  vertes  vert  ,  à  corcelet  à 
arrête  ,  à  étuis  bruns  à  bord  inférieur  vert ,  à 
ailes  noires  ,  mais  jaunes  à  leur  origine.  Dfg.  Ib. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  ptécédenr.  La  tète,  le 
<rrcelet,  la  poitrine  Se  les  cuises  paftérieures  font 
■vtrts.  L'abdomen  eft  dJun  brun  jaunâtre.  Les  an- 
tennes fort  filiformes  ,  un  peu  renflées  à  l'eitré- 
roité  ,  de  la  longueur  du  corcelet.  Les  yeux  font 
feriK  &  a  tondis.  Le  corcelet  eft  caréné.  les  ailes 
font  noirâtres  ,  avec  la  bafe  jaune.  Les  cuilfes  pof- 
téiictres  or*  eti-deflbus  une  grande  &  ure  petite 
ï-kIics  noires.  Les  jambes  font  d'un  brun  très.-clair. 

Il  fe  trouve  dan»  la'Penfylvanic. 

61.  CRtquEi  bimoucheté. 

Ack'tdiuM  biguttuluni. 

Ac 'yiium  thorctee  cruciato ,  elytris  nebulcfis ,  punc- 
10   obiongo  albo  verfus  apictm. 

Gryllas Locujla  biguttulus.  Lin.  Syfi.  nui.  p.  701 . 
nu.  je.  —  Faun.fucc,  n".  87 j . 

Gryllus  biguttulus.  Fa  3.  Sp.  inf.  tom.  i.  p.  37p. 
*°.  4  î .  —  Mant,  inf,  tom.   I .  pag.  X  j  9.  n9 .  j  t . 
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Atryih.ni  big-uttulum  grifo-fufeum  nii_.ro  irtact' 
latum  fubtus  viride  ,  ano  n.fo  ,  elytris  macula  ah 
bican'.e.  Dto.  Mém.  inf.  tom.  ,.pag.  47?»  n°-  &- 

Criquet  à  deux  taches  blanc/tes  d'un  brun  .gri- 
Qtre  rarheré  de  noir,  à  corps  verdâtre  en-dci'rous  , 
&  à  derrière  rougeâtie  ,  avec  ur.c  imbi  blacckâtio 
fut  les  étuis.  Dlg.  Ib. 

RCES.  Inf.  tom.  î.  Loc.gtrm.  rab.j.o  jig.  Ç.  6.7. 

S.haitf.  tcan.  If.  tcb.  190.  fy,  I.  ».  -" 
tab.     241.   fg-    )'•   *■ 

Gryllus  biguttutus.  Xiil.  Er.t.  tom.  i.p<?g.  449» 
n".   ty. 

Il  a  de  neuf  à.  dix  liguas  de  long.  Il  varie 
beaucoup  pour  les  eculeurs.  Il  eft  verdure  ,  ou 
d'un  gris  obteur.  Le  coreclut  a  une  petite  ligre 
loncnudin?.le  au  milieu,  Se  une  autre  couice.de 
chaque  côté  ,  entre  laquelle  eft  un  peu  de  ncir  , 
ce  qui  forme  une  efpèce  de  X.  Les  élyircs  ont 
chacune  af-dcla  du  milieu  ure  petite  tache  obli-jae 
blanche.  Les-  ailes  ont-  une  légètc  teinre  obfcure. 

Il  eft  ttès-coraruua  dans  toute  l'Eato-pc. 

^1.  CRIQ.UÎT  verdcler, 
Acr yotuM  viridulum. 

Acrydium  tfiorace  crucidto ,  corpore  fopra  viriai  > 
elytrorum   margine   slbid&- 

Gryllus  Locujld viridu'us.  LiK.  SyJ!.  njt.  p.yo.1»- 
no.  ci.  —  Faun.  fuec.  n°.  874. 

Gryllus  cafite  thoraee  elytrifque  fuperne  viridi- 
bus.  LlK.  h.  wejlhiog.  176. 

Gryllus  viridulus,  F AB.Sfec.inf.  tcm.  i.p,  57». 
n°.  44.  —  Munt.  inf .  tom.  i.p.  tjj.  n9.  fi. 

Acrydium  albo  marginatun»  viride  feu  fufeum  „ 
abdomïne  grïfeo,  elytris  dlbo  marginatis.  Dec.  Ment, 
inf.    tom,  3.  pog.   480.  n°.  7. 

Criquer  *  étuis  bordés  de  blanc  vert  ou  brun  ," 
à  ventre  gris  &  à  étuis  bordés  de  blanc.  Dec.  Ib. 

Schaeff.  Icort.  inf.  tab.  14t.  fg.  z.   j. 

FhiscM.  Inf.  9.  tab.   1.  fig.   7. 

Gryllus  viridalur.   ScHRAhe.   Enam:    inf.  auft; 

»°.46f. 

Gryllus  vhiduhs.  Yin.  Ent.  tam.  \.pag..i\f. 

Jt  -  .  1  o. 

Il  eft  un  reu  plus  petit  qjuc  le  précédent.  Tout 
le  deffous   du    corps    eft  vcrdàtre    &    quelquefois 
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obfcur.  le  corcelet  a  une' ligne  longitudinale  au 
milieu  &  une  autre  a&gwlfeute  de  chaque  côté  , 
avec  un  peu  de  noir  ,  ce  qui  forme  en  quelque 
forte  une  X.  Les  antennes  font  ob.fcures,  filiformes, 
de  la' longueur  du  corcelet.  Les  élytres  ont  leur 
bo  d  ex:éneur  blanchâtre.  Les  ailes  ont  une  légère 
teinie  verdatic. 

Il  fe  trouve  dans  prefquc  route   l'Europe. 

6";.  CR!0.unT  enfanglanté. 

Acrydium  grojfum. 

Acrydium  femoribus  fanguineis  elytris  virefeen- 
libus  ,   margine  fiavefente. 

Gryllus  Locufta  gr<JJus.  Lin.  Syft.  nat.  p.  -joi. 
K°.  <>$,.  — Faui.  fuec-  n°.  877. 

Gryllus  grojfus.  Fab.  Syft.  ent.p.içj.  n°.  18.  — 
Syte.  i/.J,  tom.  1.  p  31  n°.  46.  — Mant.  inf. 
tom.   I.  pag.   239.  nQ .   j  3. 

Acrydium  femoribus  fanguineis  ,  alis  fuhfufcis 
retici.ij:is.  Geopp.  Inf.  tom  1.  pag.  395.  n°.  4. 
pi.  S.fig.  1. 

Le  Criquet  enfanglanté.  Geofe.  Ib. 

Acrydium  rubripes  viride  nigro  maculatum  ,  ely- 
tris f  Jcis  fl ivo  marginjtis  ,  femoiibus  pofticis  fub- 
tus  rubris.  Dec  Mém.ïnf.  tom.  3.  pag.  477.  nv .  r. 
pi    H  :  fig.  4. 

Criquet  ver;    à   cuijfes   rouges,   vert,   tacheté  de 
noir  ,  a  étuis  bruns  bordés  de  jaune  &  à  cuifles  f.of- 
tér'icures  rouges  cn-delfous.   Di  g.  1b. 
Frisch.  Inf.    9.    tab.   1.  fig.   4. 
Roes.  Inf.  tom.  z.  Loc.  gtrm.  tab.  11  fig.  1.  1. 
Gryllus  lunulatus.  StOP.  Ent.  carn.  n".  318. 
-HolIaR.  Inf.  tab.  10.  fig.    J.   6. 

Gryllus  grojfus.  Vill.  Ent.  tom.  1.  p.  448.  np.  n. 
lAcrydium  grojfum.  Fourc.   Ent.  par.    i.p.  181. 

*e,4. 

Il  a  enviren  quinze  lignes  de  long.  Les  antennes 
fbiit  filiformes,  obfcures  ,  de  la  longueur  du  cor- 
cflet.  Le  corps  eft  d'un  vert  plus  ou  ou  moins, 
obfcur.  Le  corcelet  a  trois  lignes  longitudina- 
les peo  élevées  ;  les  élytres  font  d'un  vert 
obfcur,  avec  le  bord  extérieur  d'un  vert  jaunâtre. 
L'abdomen  eft  jaunâtre.  Les  cuiiTes  poftérieures  font 
vertes  en-dehors  _,  tachées  de  noir  en -dedans,  & 
d'un  beau  rouge  en-deiTons  ;  les  jambes  font  launes  , 
tfchées  de  no.r,  &  garnies  de  deux  rangées  d' épines 
coires. 

'B  fe  trouve  en  Europe  dans  les  prairies. 

•M.  <3eoftroy  paraît  avoir  «enfondn  plnfieurs  ef- 
fhizs  dititrentes. 
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'64.  Criquet  conique. 

Acrydium  conicum. 

Acrydium  corpore  cinerco ,  elytris  abdomine  bre* 
vioiibus  lir.ea  alba. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  bïmoucheté. 
Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la  longueur  du 
corctlet.  La  tête  eft  un  peu  plus  conique  que  dans 
les  autres  efpèces.  Tout  le  corps  eft  cendré.  Le 
corcelet  a  trois  lignes  longitudinales  élevées,  paral- 
lèles. Les  élytres  font  un  peu  plus  courtes  que  l'ab- 
domen ,  &  marquées  d'une  ligne  longitudinale  blan- 
châtre, qui  ne  va   point  julqu'à  l'extrémité. 

Il  fe  ttouve  abondamment  dans  les  prairies  dej 
provinces  méridionales  de  la  France. 

£y.  Criquet  captif. 

Acrydium  captivum. 

Acrydium  thorace  cruciato  ,  fufeum  ,  femoribus 
tibiifque  }ofticis  fajcia  alba. 

Gryllus  captivas.  Fab.  Syft.  ent. pag.  195 .  n°.  29. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  371.  n°.  47.  — Mant. 
inf.    tom.    1.  pag.  139.  nv.  54. 

La  tête  eft  obfcure  ,  avec  des  lignes  noires.  Le 
corcelet  eft  obfcur  ,  marqué  d'une  croix  blanche. 
Les  élyrres  font  obfcures,  avec  le  bord  interne 
pâle,  l.ts  pattes  font  obfcures.  Les  cuilies  pofté- 
rieures font  comprimées,  noires,  avec  une  bande 
'  blanche  à  l'extrémité.  Les  jambes  font  noires  ,  avec 
une  bande   blanche  ,  à  la  bafe. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande, 

}     66.  Criquet  fauve. 

|     Acrydium  rufum. 

Acydmm  fufeum  abdomine  rufo  ,  antennis  Jub- 
clavatis. 

Gryllus  Locufla  rufus  thorace  auciàto  ,  corpore 
rufo  ,.  elytris  grifeis  ,  antennis  fubclavaris  acutis, 
'L  I  n.  Syft.  nat,  p.  701.  n° .  }6.  —  Faun  fuec. 
:n°.S76.  '• 

Gryllus  rufus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  103.  h".  30. 
i — Sp.  inf.  t.  i.p.  571.  H°.  48. — Mant.  inf.  t.  1. 
pag.  139.  n8.  JJ. 

Acrydium  davicorne  gûfeo- fufeum  ,  tibiis  pofticis 
rubris,  antennis  clavatis.  Dec  Mém.  inf.  tom.  3. 
p^.481.  a».  10.7/.  tj.  fig.  13. 

Criquet  brun  à  antennes  à  bouton  d'un  brun 
grifâfre  ;  à  jambes  poftérieures  rouges  &  à  antennes 
à  boutoir.  Dec  lé.  ■  '     "' " 
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ScHAïfP.  Jcon,  inf,  tab.  \\6.  ftg.  4.  y.  £>  tab. 
14,1- fig.  s-  6. 

Gryllus  rufus.  Scop.  Ent.  carti.  n" .  3  if. 

Gryllus  rufus.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
n°.  474. 

Gryllus  rufus.  Yiil.  £/».  tom.  t. p. 44$.  n°.  xo. 

Gryllus  clavico'nis.  Vill.  £/if.  rom.  1.  ^>.  4^2. 
n".  41.  rai.  J.^.  9.  ? 

lia  fept  ou  huit  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
plus  longues  que  le  corcelct  ,  filiformes,  un  peu 
renrlécs  vers  l'extrémité  ,  terminées  en  pointe  ;  elles 
font  obfcures  ,  avec  la  ,  malTc  noire  5c  l'extré- 
mité blanche.  Tout  le  corps  eft  obfcur.  Le  cor- 
celet  a  une  petite  élévation  longitudinale  &  deux 
latérales  coudées,  marquées  d'un  peu  de  noir,  Si 
formant  en  quelque  forte  une  X.  L'abdomen  Se 
les  pattes  poftérieures  font  rouflâtres. 

Il  fe  trouve  en  Europe  dans  les  prairies. 

6j.  Cr.iq.uet   longipenne. 

Aczydium  lo-gipenne. 

Acrydium  viridi  -ftarum,  vittis  duabus  nigris, 
alis  abdomïne  longioribus. 

Acrydium  longipenne  viridi  -jlavum  ,  capite  , 
thorace  elytrifque  abdomine  duplo  longioribus  fafciis 
Unis  nigris.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  \.p.  joi.  n°.  iS. 
pt.4i.fg.  9> 

Criquet  à  longues  ailes  d'un  jaune  verdâtre  avec 
deux-  bandes  noires  le  long  de  la  tête  ,  du  cor- 
celet  &  des  étuis  ,  qui  ont  le  double  de  la  lon- 
gueur du   ventre.    Deg.   lb. 

Il  a  environ  onze  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
eft  d'un  jaune  verdâtre  ,  avec  deux  raies  noires, 
qui  defeendent  de  la  tête  jufqu'au  bout  des  cl)  très. 
Les  antennes  font  brunes ,  filiformes  ,  un  peu  plus 
longues  que  le  co,rcelet.  Les  ailes  Se  les  élytres  font 
beaucoup  plas  longues  que  l'abdomen.  Les  pattes 
poftérieures  font  verdàtres. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

68.  Criquet  aigu. 

Acrydium  acuminatum. 

Acrydium  thorace  nigro  macula  virefeente  ,  fe- 
meribus  pofiieis  fafciis  tribus  nigris. 

Acrydium  acuminatum  thorace  nigro  macula  flavo- 
viridi  ,  elytris  fafeis  macula  viridi ,  femoribus  pof- 
ticis  fafciis  tribus  nigris.  Deg.  Mém.  inf.  rem.  5. 
p.  yoi.  n°.  19.  pi  V'-fg- 10. 

Criquet  conique  à  corcelet  noir  à  tache  verte 
jaunâtre,  à  étuis  bruns  a  tache  verte,  &  à  trois 
bandes  noires  fur  les  cuifies  poftérieures,  Deg. Ib, 
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Il  a  environ  neuf  lignes  de  long.  Lcî  antennes 
font  noires,  déliées,  de  la  longueur  di  corcelct. 
La  tête  eft  verte  ,  avec  la  partie  fupérieurc  noire. 
Le  corcelet  eft  vert  fur  les  côtés  ,  noir  cn-dc:fus , 
avec  une  tache  d'un  jaune  verdâtre.  La  poitrine 
eft  d'un  jaune  verdâtre.  L'abdomen  eft  gris  ,  nuança 
de  noir.  Les  élytres  font  plus  longues  que  l'ab- 
domen,  réunies  &  terminées  en  pointe,  obfcures, 
avec  quelques  taches  noirâtres,  le  long  du  bord' 
fupérieur  ,  &  une  tache  verte  ,  au  milieu.  Les 
pattes  font  d'un  vert  obfcur  ,  avec,  trois  bandes 
inégales  noires  ,    fur  les  cuilles  poftérieures. 

Il  fe  trouve   à   Surinam. 

69.  Criquet  fangtiinipede. 

Acrydium  fanguinipes. 

Acrydium  cineieum  ,  thorace  vittis  duabus  nigris  , 
femoribus    pofiieis   intus    tibiifque  fanguineis . 

Acrydium  xneo-oculatum  grifeo-fufeum  ,  thorace 
fafciis  binis  nigris ,  elytris  unica  grifea  ,  femori- 
bus pofiieis  intus  tibiifque  finguimis.  Deg.  Mém. 
inf.  tom.  3  p.  501.  n°.  io.pl  ^z.fîg.  11. 

Criquet  à  yeux  bronzés  brun  gnfârre  ,  à  deux 
bandes  noires  fur  le  corcelet  &  une  grife  fwr  les 
étuis  ,  à  cuilles  poftérieures  au  côté  intérieur  &  a 
jambes  rouges.  Deg.  lb. 

Il-  a  environ  dix  lignes  de  long.  La  tête  eft  cen- 
drée. Les  yeux  font  grands  ,  faillans  S:  bronzes. 
Le  corcelet  eft  cendré  ,  avec  une  large  raie  noue 
de  chaque  côté.  La  poitrine  &  les  deux  premières 
pattes  font  d'un  gris  cendré  un  peu  roullâtre.  L'ab- 
domen eft  jaunâtre.  Les  cuises  poftérieures  font 
obfcures  en-dehors  ,  rouges  en-dedans  ;  les  jambes 
fout  rouges. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

70.  Criquet   pointillé. 
Acrydium  punilulaty.m. 

Acrydium  fj.f<imt   elytris    punSls  friatis  ni^rli. 

Acrydium  punctatum  gnfeo-fufcum  ,  elytris  lincij 
punéiatis  nigris.  Deg.  Mém.  inf  tom.  ^.p.  yoj. 
n°.  n.  pi.  4-i.jig.  11. 

Criquet  ponctué  brun  grifitre  ,  avec  des  points 
noirs  alignés  fur  les  étuis.  Deg.   lb. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  précédent.  Tout  le  corps 
eft  d'un  gris  brun  plus  ou  moins  obfcur.  Les  ély- 
tres ont  chacune  deux  rangées  longitudinales  de 
points  noirs. 

Il  le  trouve  à  Surinam. 
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71.  Crtcuït  péJtftie. 

Acr  yd  1  vit  p'deflrê. 

Acrydium  corpore  incarnat o   aptro. 

Gryllus  Locufla  pedeftris  corpore  Uvido  in-ca'iato 
eptero.  Li  n.  Syfl.  nat.  pag.  703.  n°.  6c — F<jm. 
faec.nQ.  878. 

Gryllus  pedcft  is.  Fab.  Syy?.  ent. pag.  îftjwft  5 1. 
-^  i/>.  ;"/:/  .077.  1.  pa^.  371.  n«.  4c,.  —  Munr.  //;/ 
t.  1.  p.  239.  «u.  56. 

Acryiiun  apterum aptcrum  grfco  incir^atum  ,  fe- 
■moibnî  pofilcis  fubtus  rubris  ,  tibiis  c&rukis.  Dec 
JH/m.  inf.  tom.  3  />.  474.  n°.^.pi.ii,fig.^.  <S>  9. 

Criquet  no?i  flz'/f  fans  ailes  d'un  gris  couleur  de 
chair  ,  à  cuifîes  poftérieures  rouges  en-delîbus  & 
à  jambes  bleues.  Dec  lb. 

Gryl'us  pedeflris.  Yill.  Ent.  tom.  1.  pag.  449 
7J°.  13. 

Tout  le  corps  efb  d'une  couleur  rougeâtre  livide. 
Les  antemes  font  filiformes.  Le  corcelet  eft  prefcjue 
caréné  ,  &  légèrement  marqué  de  deux  lignes  tranf- 
verfales  enfoncées.  Les  cuifles  poftérieures  font 
rouges. 

Ce  Criquet  eft  remarquab'e  en  ce  qu'il  n'a  ni 
^lytrcs  ni  ailes  ,  &  il  reftemble  aux  aunes  Criquets 
dans  l'état  de  rymphe  Au  lieu  d'ailes  ou  lui 
Toit  feulement  fur  le  dos ,  deux  petites  pièces 
flattes  &  brunes ,  qui  ont  en  quelque  manière 
la  forme  d'ailerons  ,  &  qui  n'ont  qu'une  ligne 
&  demie  de  longueur.  Ce  qui  doit  confirmer  qVil 
refte  toujours  fans  ailes  ,  c'eft'  qu'on  le  trouve 
accouplé  dans  cet  état  ,  &  l'on  n'ignore  pas  une 
règle  des  plus  générales,  c'eft  que  les  infeétes  ne 
s'accouplent  qu'après  avoir  fubi  toutes  leurs  rranf- 
formations  &  être  parvenus  à  leur  dernier  déve- 
loppement. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

71.  Criquet  oculé. 

Acrydium  perfpicillatum, 

Acrydium  alarum  rudimentis  ocello  atrp ,  çculis 
aureis. 

Giyiius  LocuJla  perfpicillatus.  L  1  n.  Syfl.  nat. 
jag.  703.  72°.  61.  — Amocn.  acjd.  C,  pag.  398, 
""•  34- 

Gryllus  perfpicillatus.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  193. 
""-  p-  —  Sp.inf.  tom.  \.p.  371".  n°.  ro.  —  Niant, 
inf. tom.   1.  p.  139.   n°.  j7. 

Les  antennes  font  filiforme.  Le  corps  eft  un 
feu  teftacé.  Au  lieu  des  ailes   &  des  élytres,  on  , 
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nppciçoit  une  petite    lame   ovale,  fur  laquelle  eft 
une  tache  oculée  noire. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 
*  *    Corcelet  prolongé  ,  plus  long  que  l  abdomen. 

73.  Criquet  africain. 

Acrydium  cfrum. 

Acrydium.  thoracis  fcutello  piano  asumi.iato  ab- 
dominis lor.g'tudiae. 

Acrydium  morbillofum.  Fae.  Mant.  inf.  tom.  ). 
p.  1  ;o.   «",.  1. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  biponctué.  Tout 
le  cç>rps  efl:  d'un  noir  obfcur.  Les  antennes  font 
courtes  filiformes.  Le  corcelet  eft  caréné  ,  pofte- 
rieurement  prolongé  ,  plane  ,  pointu  à  l'extrémité. 
Les  pattes  font  noirâtres.  L  es  cuifles  poilérieuies 
font  comprimées  &   carénées. 

II  fe  trouve  à  Sierra-  Leona. 

74.  Criquet  biponftué. 

Acrydium  bipunclatum. 

Acrydium  thorace  carinato produBo  ,  macalis  dutt- 
bus  nigris. 

Aaydium  bipunctatum  thoracis  fcutello  abdo-ni- 
nis  iungitudine.  Fab  Syfl.  ent.  p.  178.  np.  I. — 
SptC.  :nj.  tvm.  1.  pag.  $ji.  n° .  i. — Mant.  inf. 
loin.    1 .  p    130.  n°.  z. 

Gyllus  Bulla  bipunclatus .  Lin.  Syfl.  nat. p.  «93. 
n".  7.  —  Fau.n.  fuec.  nv.  864. 

Gryllus  elytris  nul  is  thorace  in  elytron  longi- 
tudinale extenfo  ,  macula  'utrinque  tligra  rhombea. 
Lin.  Faun.fucc.  edit.  1.  nQ .  613. 

Ac-ydium  elytris  nuUis  ,  thorace  produSo  aldo- 
mi/ii  squaû.    GeOFF.  Inf.  tom.  T  ./>'.;  94.  nv.  5. 

Le  Criquet  à  capuchon.  Geoef.  Ib. 

Acrydium  fcutellatum  fufeam  ,  punHis  duoius  ni~ 
gris  elytris  null: s  ,  thoracis  fcutello  abdominis  lon- 
gitudine  alastegente.  Deg.  Mém.  inf  tom.  3./.  483. 
n°.  II.  pi.  i}.fig.  15. 

Criquet  à  écujfon  de  la  longueur  du  corps  brun 
à  deux  taches  noires  fans  étuis  ,  à  corcelet  pro- 
longé en  pièce  de  la  longueur  du  corps  &  qui 
couvre  les  ailes.  Des.  ib. 

Loctifta  minor  fufcefcens  ,  cucullo  longo  rhom- 
boïde. Raj.  Inf.  p.  60. 

Gryllus  alis  fuperioribus  nullis  ,  collari  produite* 
ad  long'uudintm  abdominis,  al,  Ups.  1736. p.  34. 
n°.  9. 

Gryllus 
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Acrydium  bipunltatum.  Fuesl,  Archiv.  inf  8. 
jag.  189.  a",  x.tab,  $l.fig.  1. 

Gryllus  bipunHatus,  Scop.  £nf.  "/•«.  «•.  316. 
Gryllus  bipunfiatus.  Pod.  Mu/  g"tc.  pag.  50. 
Grillus  bipunclatus.  Schrank.   Enum.  inf.  auft. 
»°.  461. 

Lbpech.  In».  m3.  4.  yfe.  1.  ». 
Suez.  Inf.  tab.    8.  jfe.  6. 

Gryllus  bipunclatus.  V ni.  £/».  *cn.  ».  />.  4$f- 
«°.   2. 

Acrydium  bipunBatum.  FoiIRC.  £«f.  par.  >. 
/>.  181.  n°.  5. 

Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  an- 
tennes font  filiformes.  Le  corps  eft  obfcur  ,  ra- 
boteux. Le  corcelet  eft  caréné  ,  muni  d'une  éléva- 
tion longitudinale,  de  chaque  côté  ;  il  eft  prolongé  , 
terminé  en  pointe  ,  &  marqué  de  deux  taches  noires. 
Les  ailes  font  cachées  fous  le  prolongement  du 
corcelet  ,  &  au  lieu  des  élytres  ,  on  apperçoit  deux 
petites  lames  au-deflus  de  l'origine  des  ailes.  Les 
cuiilés  font  un  peu  raboteufes. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  dans  les  en- 
droits fecs  &  montagneux. 

7;.  Criquet  fubulé. 

Acrydium  fubulacum. 

Acrydîum  cynereum ,  tkorace  immaculato  pro- 
duite) abdomine  longiore. 

Gyllus  Bulla  fubulatus  thoracis  fcutello  abdo- 
mine longiore.  Li  n.  Syft.  nat.  pag.  693.  no.  8. — 
Faun.  fuec.  n9.  Séj. 

Gryllus  elytris  nullis  ,  tkorace  produclo  abdomine 
longiore.  Lin.  Faun.fuec.  edic.  1.  n9.  614. 

Acryàium  fubulacum.  Fae.  Syft.  ent.  pag.  279. 
«°.  1.  — —  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  351.  n° .  1. — Mant. 
inf.  t.    1.  p.    tjo.  n° .  3. 

Acrydium  elytris  nullis  thorace  produQo  abdomine 
longiore.  GeOff.  Inf.  t.  1.  p.  395.  n".  6. 

Le  Criquet  à  corcelet  alongé.  Geoff.  Ib. 

Acrydium  fubulatum  fufeum  ,  elytris  nullis,  tho- 
racis fcutello  abdomine  longiore  alas  tegente.  Deg 
Mém.  rn/l  tom.  3. p.  484.  n°.  11.pl.  13. fig.  17. 

Criquet  à  écuftln  plus  long  que  le  corps  brun  , 
fans  étuis  ,  à  corcelet  prolongé  en  pièce  plus  lon- 
gue que  le  corps  &  qui  couvre  les  ailes.  Dec.  Ib. 

Sulz.  Inf  tab.   i.fig.j. 

Acrydium  fubulatum. Tutsi..  Arckiv.inf.S- p.  189. 
««.  1. 

Hiftoire  Naturelle,  Infectes.  Tome  VI. 
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Schasff. Icon.  inf. tab.  161.  fig. 1.  3-  £V  tab.  154. 
fig.  9.  10. 

Gryllus  fubulatus.  Vill.  Ent.  tom.  i.pag.  43  j. 
n°.  i.tab.  i.fig.  5. 

Acrydium  fubulatum.  Fourc.  Ent.  par.  \.p.  182. 
n".  6. 

Il  eftpli:<;  alongé  ,  plus  li.Tc  que  le  précédent.  Tout 
le  corps  eft  cendré.  Le  corcelet  v.i'1  légèrement 
caréné  ,  prolongé,  une  fois  r...  '■-tg,  qu<  ï' abdo- 
men. Les  ailes  ont  une  lc'e;  .  un-.te  violtite  Le 
deifous   du  corps  eft  obfcui 

Il  fe  trouve  dans  prefquï  toute  l'Europe  ,  dans 
les  endroits  fecs  &:   fabloncux, 

76.  Criquet  boiïli. 

Acrydium  gibbum. 

Acrydium  thorace  csrlnato  produira  immaculato , 
corfore  fufo. 

Gryllus  xyphothyreus  thoracis  fcutello  abdorri.-us 
longitudine ,  punttis  nulàs  imprcjfis,  Schkank. 
Enum.  inf  auft.  n° .  461. 

Acrydium  opacum.  Fuisl.  Arch.  inf  8.  /.  190. 
71°.  3.  tab.  Si.  fig.  1. 

Il  refiemble  beaucoup  au  Criquet  biporélué  ;  il 
en  diffère  en  ce  que  la  carène  du  corcelet  eft  beau- 
coup plus  élevée  &  que  le  corcelet  eft  far.i  taches. 

Il  fe  trouve  en  France  &  en  Allemagne. 

77.  Criquet  thoracique. 

Acrydium  thoracicum. 

Acrydium  tkorace  proauclo piano  fufco  ,  dorfo  ma- 
cula magna  cinerea. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Criqnet  fubulé. 
Les  antennes  font  courtes  ,  filiformes  ,  giif.itrcs  , 
avec  l'extrémité  noire.  Les  yeux  fonr  petits ,  ar- 
rondis ,  fail  ans.  Le  corcelet  eft  allongé  ,  une  fois 
plus  long  que  l'abdomen  ,  noirâtre  ,  avec  une  grande 
tache  cendrée  ,  au  milieu  du  dos  ,  &  une'  autre 
de  chaque  côté  :  on  remarque  tout  du  long  ,  une 
ligne  longitudinale  peu  élevée.  Les  ailes  (ont  un  peu 
plus  longues  que  le  corcelet  Les  cuiilcs  pofté- 
rieures  font  obfcures  ,  avec  la  bafe   grifâtre. 

Il  fe  trouve  en  Provence ,  dans  les  bois. 

78.  Criquet  crochu. 

AcryQium  hamatum, 

Acrydium  tkorace  carinatopoftice  produclo  acuto 
ant'uc  hamato. 

Acrydium  ham.v.um  cl  'tris  nullis ,  thoracis  futcllo 
abdomine  longiore  :   aniiee   ham^to  ,    antennis    ion- 
gitudir.e  abdominis.  Dig.  Min: .  inf.  te  ni.  }.p.  503. 
I  n9.  11.  pi  ^i.jig.  13. 
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Criquet  à  crochet  fans  étuis  ,  à  ailes  noires,  à 
corcelet  prolongé  en  pièce  plus  longue  que  le 
corps,  Si  a  crochet  en-devant,  à  antennes  de  la 
longueur  du  ventre.  Dec.  1b. 

.  Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Criquet  fubulc. 
Les  antennes  font  filiformes ,  aiïez  longues.  Le 
corcelet  eft  caréné.  ,  avancé  en  pointe  courbée  fur 
la  tête  ,  prolongé  poftérieurement  ,  plus  long  que 
l'abdomen,  &  terminé  en  pointe.  Tout  le  corps 
eft  obfcur,  mélangé  de  noir  Si  de  verdâtte.  Les 
ailes  font  noires.  L'abdomen  eft  jaunâtre. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

79.  Criquet  indien. 

Acrydium  inium. 

Acrydium  fufeum  immaculatum  ,  tkorace  piano 
fubcarinato producio  abdomine  lor.giori. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Criquet  fubulé. 
Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  noirâtre,  fans  taches. 
Le  corcelet  eft  plane  ,  muni  d'une  ligne  longitudi- 
nale peu  élevée,  poftérieurement  prolongé,  pointu  , 
un  peu  plus  long  que  l'abdomen  ,  beaucoup  plus 
court  que  les  ailes.  Les  ailes  font  tranfparentes  , 
avec  le  bord  extérieur   un  peu  obfcur. 

Il  fe   trouve  aux  Indes  orientales, 

80.  Criquet  purpurin. 

Acrydium  purpurafeens . 

Acrydium  tkorace  fufco  carinato producio  abdomine 
duplo  longiori ,  alis  purrurafcentibus. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  &  un  peu  plus  allongé 
qu;  le  Criquet  fubulc.  Les  antennes  font  minces , 
filiformes.  Tout  le  corps  eft  obfcur  ,  noirâtre.  Le 
corcelet  eft  caréné  ,  deux  fois  plu*  long  que  l'ab- 
domen &  terminé  en  pointe.  Les  ailes  font  de  la 
longueur  du  corcelet ,  Si  ont  une  légère  teinte  pur- 
purine. 

Il  fe  trouve  dans  l'île  de  la  Trinité  &  m'a  été 
donné  par  feu  M.  de  Badier. 

Efpeces  moins  connues. 

*  Corcelet  plus  court  que  l abdomen, 

t.  Criquet  printanier. 

Acrydium  apricarium. 

Criquet  corcelet  en  croix;  corps  vert  en-deiTus  ; 
bord  extérieur  des   élytres  blancs. 

Acrydium  tkorace  cruciato  t  amenais  longitudint 
corporis. 
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Grylfus  Locufta  apricarius.  L I  N.  Syft.  nac. 
pag.  toi.  nv.  jj.  —  faun.  fuec.  a°.  87  j.  —  h. 
oeil.  1 57. 

11  eft  de  la  grandeur  du  Cr'quet  verdelet.  Tout 
le  corps  eft  d'un  vert  jaunâtre.  Les  antennes  font 
p  us  longues  que  le  corps.  Le  corcelet  eft  pâle  à 
fa  partie  fupéiieure  ,  avec  une  tache  noire  ,  de 
chaque  côté.  Les  élytres-  font  pâles  ,  réticulées  de 
blanc,  avec  quelques  reflets  noirâtres.  Les  cuilles 
font  pâles ,  avec  une  tache  oblonge  ,  noirâtre. 
L'abdomen  cil  pâL  en  dellus ,  obfcur  fur  les  côtés, 
d'un  vert  jaune  en-deflous. 

Il  fe  trouve  dans  l'Oëlland  ,  île  de  la  mer 
Baltique. 

t.  Criquet  danois. 

Acrydium  danicum.  ' 

Criquet  corcelet  prefque  caréné  ;  cuiffes  vefa 
dâtres  ;  jambes  poftérieures  d'un  rouge  fanguin. 

Acrydium  tkorace  fubcarinato  femoribufque  viref- 
centibus  ,  tibiis  pojlicis  fanguineis, 

Grytlus  Locufta  danicus.  Lin.  Syft.  nat.p.-joii 

«°.  m 

Les  antennes  font  comprimées  ,  à  peine  de  la 
longueur  du  corcelet.  La  tête  eft  un  peu  vcrdâire. 
Le  corcelet  eft  verdâtre ,  préfquc  caréné.  Les  ailes 
font  pâles.  Les  cuifles  poftérieures  font  vertes,  avec 
les  jambes  d'un  rouge  fanguin. 

Il  fe  trouve  dans  le  Dannemarck. 

j  Criquet  épineux. 
Acrydium  fpinofum. 
Criquet  aptère  ;  corcelet  épineux. 

Acrydium  tkorace  fpinis  muricato  cinHoque  cor- 
pore  aptero. 

Gryllus  Locufta  fpinulofus .  Lin.  Syft.  nat.  p.  70J,' 
*".  59.  —  Amoen.  acad.  tom.  6. p.  398.  n".  }  j. 

Edw.  Av.  i.  p.  161.  tab.  iSf.fig.  3.  4.    <. 

Le  corps  eft  grand ,  fans  ailes.  Les  antennes 
font  filiformes  ,  prefque  de  la  longueur  du  corps.  Le 
corcelet  eft  teftacé  ,  couvert  d'un  grand  nombre 
d'épines  ,  avec  le  bord  poftérieur  entouré  d'épines. 
L'abdomen  eft  noir  en-delTus  ,  Si  marqueté  de. 
taches  teftacées. 

Il  fe  trouve  aux  Indes. 

4.  ChiQUET  borde.    . 
Acr  ydi  un  limbatum^ 
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Criquet  vert  j  bord  &  extrémités  des  élytres 
rougeâtres. 

Acrydium  vir'ide  ,  tlylrorum  apice  ma-gintque  ex- 
ttriore  rufts. 

Acrydium  rufe-marginatum.  Dec  Mt'm.  inf.  t.  $. 
p.  481.  n°.  8. 

Criquet  à  étuis  bordes  de  feuilles  mortes  yen,  à 
étuis  feuilles  mortes  vers  l'extrémité  Se  le  long  du 
bord  extérieur.  Dec.  Ib. 

Gryllus  limbatus.  Lin.  Syfi.  nat.  edit.  13. 
pag.  108  y. 

Il  a  environ  neuf  lignes  de  long.  Le  corps  eft 
d'un  vert  jaunâtre  ,  nuancé  de  noir.  Les  antennes 
font  fîliformcSj  de  la  longueur  du  corcelet ,  Se  d'une 
couleur  brune  roullâtre.  Les  élytres  font  verdâtres  , 
avec  le  bord  extérieur  Se  l'extrémité  d'un  brun 
ferrugineux.  Les  cuilles  poftérieures  font  rouges 
en-dedans ,  avec  les  jambes  jaunâtres. 

Il  fe  trouve  en  Europe  dans  les  prairies. 

j.  Criquet  des  prés. 

Acrydium  pratenfe. 

Criquet  vert  j  élytres  noires  à  l'extrémité  ;  an- 
tennes de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps. 

Acrydium  viride  ,  elytris  apice  nigris ,  antennis 
corporii  dimidii  longhudine. 

Acrydium  nigro  terminatum,  Dec.  Mém.  inf 
tom.  3.  pag.  481.  nQ.   9. 

Criquet  à  étuis  à  extrémité  noire  vert ,  à  étuis 
à  extrémité  noirâtre  ,  Se  à  antennes  de  la  moitié 
de  la  longueur  du  corps.  Dec  Ib. 

Gryllus  p  rat  enfts.  LiN.  Syft.  nat.  edit.  if.p.  loStf. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  précédent.  Les 
antennes  font  brunes  ,  filiformes  ,  de  la  longueur 
delà  moitié  du  corps.  La  tête  eft  d'un  vert  obfcur. 
Le  corcelet  eft  d'un  vert  obfcur  ,  avec  des  raies 
longitudinales  noires.  Les  élytres  font  verdâtres  , 
avec  le  bord  extérieur  Se  l'extrémité  noirâtres.  Les 
ailes  ont  une  légère  teinte  brune. 

Il  fe  trouve  en  Europe  dans  les  prairies. 

6.  Criquht  annulé. 

Acrydium  annulatum. 

Criquet  corcelet  plane,  front  bofïu  ;  ailes  d'un 
bleu  noirâtre  ,   intérieurement  bleues. 

Acrydium  thorace  planiufculo  ,  fronte  gibbofa  , 
élis  itrulifcinti-nigris  intus  aruleis. 
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Gryllus  annulatus.  Fuesl.  Arcftiv.  ir.f.  8.  p.  155. 
n".  <.  tab.  S).fig.  4. 

Gryllus  annulatus.  Lin.  Syft.  nat.  1}^  pag.  2081. 

Il  eft  d'un  gris  ferrugineux  &  couvert  de  points 
élevés  raboteux.  Le  corcelet  eft  plane.  Le  front  eft 
un  peu  élevé.  Les  ailes  font  d'un  noir  bleuâtre  , 
avec  le  côté  interne  bleu.  L'abdomen  a  quelques 
anneaux  verdâtres.  Les  antennes  font  filiformes  , 
jaunâtres  ,  avec   des  anneaux  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

7.  Criquet  rouge. 
Acrydium  rubrum. 
Criquet  entiètement  rouge  ,  fans  taches. 

Acrydium   corpore  rubro  immaculato. 

Grylius  ruber  totus  ruber ,  etiam  antennis  rubris. 
VlLL.    Ent.  tom.   1.  p.  453.   n°.  39. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  bimoucheté.  Tout 
le  corps  eft  d'un  rouge  fans  taches. 

Il  fe  trouve  en  France. 

8.  Criquet  fafcié. 

Acrydium  fafeiatum. 

Criquet  obfcur  ;  dos  du  corcelet  &  ligne  fur  îe 
bord  interne  des  élytres  ,   blanchâtres. 

Acrydium  fufum  thorace  elytrifque  vitta  dorfali 
albida. 

Gryllus  fafeiatus  fufeus  fafeia  albida  à  ' capite 
ufaue  ad  elytrorum  apicem,  VlLL.  Ent.  tom.  1. 
p,  455.71°.  40. 

Schaeef,   Icon.  inf.  tab,   153.  fig.  I.  1. 

Cet  infedte  ne  diffère  peut-être  pas  du  Criquet 
linéole.  Le  corps  eft  obfcur  ,  Se  le  corcelet  eft  mar- 
qué d'une  ligne  blanchâtre  ,  au  milieu  ,  &  d'un, 
autre  oblique  ,  de  chaque  côté. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  dans  les  Cévènes. 

9  Criquet  marbré. 

Acrydium  marmoratum. 

Cliquet  corcelet  en  croix;  élytres  marbiécs  de 
noir  Se  de  blanc. 

Acrydium  thorace  cruciato ,  elytris  nigro  alboque 
marmoratis. 

Gryllus  marmoratus .  Vin..  Ent.  tom.  i.p.  453, 
l   n°.  41- 
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II  eft  de  grandeur  moyenne.  Tout  le  corps  eft 
«bfeur.  Le  corcclet  a  une  petite  ligne  blanche  , 
de  chaque  côté.  Les  élytres  font  mélangées  de 
blanc  S:  de  i;oir.  Les  cailles  poftérieures  font  pa- 
reillement mélangées  de  blanc  &  de  noir  ,  avec 
les  jambes  rouges  ,  blanches  à  leur  bafe. 

ïl  Te  trouve  en  France. 

*  *   Corcelet  prolongé  ,  plus  long  que  l'abdomen. 

10.  Criquet  bifafcié. 

Acrydium  bifufeiatum. 

Cliquet  obfcur  ,  taché  de  blanc  ,  avec  deux 
bandes  latérales  jaunâtres. 

Acrydium  fafeum  albo  ma'ulatum  ,  fafciïs  dua- 
kus  latcralihus  jlavefcentibus. 

Acrydium  bifufeiatum.  Fuesl.  Archiv.  inf.  8. 
pag.  iyo.  n°.  4.  tabi  y-,  fig.  3. 

Gryllus  b'ifjfdatus.  Ll  N.  Syfl.  nat.  edic.  I}. 
p.  1058. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Criquet  biponctué.  Le 
«orps  eft  un  peu  obfcur ,  taché  de  blanchâtre  ,  avec 
deux  bandes  latérales  jaunâtres. 

Il  fe  trouve  dans  les  endroits  fabloneux ,  à 
Berlin. 

n.  Criquet  bimaculé. 

Acrydium  bimaculatum. 

Criquet  corcelet  obfcur  ,  avec  une  tache  en 
eroillant  jaune  ,  de  chaque  côté. 

Acrydium  thorace  fufo   utrinque  lunula  jlava. 

Acrjdiumbimaculatum.  Fuesl.  Archiv.  inf.  §. 
p.   Ii»0.  nQ.  j.  tab.  jz.  fig.   4. 

IL  reffemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  au 
Criquet  fubulé.  Le  corcelet  eft  obfcur  &  marqué 
de  chaque  côté ,    d'une    tache   jaunâtre. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

CROCHET.  Uncuis.  On  a  donné  le  nom  de  cro- 
chet aax  ongles  ou  pièces  plus  ou  moins  cro- 
chues qui  terminent  les  tarfes  des  infectes.  Ces 
pièces  fonr  ordinairement  au  nombre  de  deux  ; 
Biais  elles  le  trouvent  au  nombre  de  quatre  dans 
quelques  infectes  ,  tels  que  (a  Cantari'de  ,  le  My- 
labre,  &c.  Nous  ferons  remarquer  en  paffant  ,  que 
dans  les  aiviûons  formées  par  le  nombre  des 
articles  d;s  t.ufes  }  les  crochets  as  doivent  poiutètre 
'  sumpris. 
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CRUSTACÉS,  Crvstacha.  Lcsnaturalifccsdéii- 
gnentparce  mot  des  animaux  quin'ontpoirt  de  lang, 
mais  une  certaine  liqueur  qui  le  remplace  ,  &c 
dont  les  parties  tendies  &  charnues,  font  recou- 
vertes d  une  croûte  ofTeufe  ,  crufla.  Ariftote  a 
diltingué  cette  croûte  des  cruftacés  ,  du  teft  des 
coquillages  ,  en  ce  que  la  première  peut  être  hoitlée 
&  écrafée  ,  mais  r.on  pas  callée  Se  brifée  ,  comme 
les  coquilles.  Cette  di!;: motion  eft  trop  minucieufe 
ou  même  trop  peu  convenable  pour  pouvoir  être 
adoptée.  Cependant  en  généra! , l'enveloppe  des  tefta- 
cés  eft  beaucoup  plus  dure  que  celle  des  cruftacés. 
Une  autre  diftinûion  bien  plus  majeure  &  qui  place 
ces  êtres  dans  des  clalles  bien  différentes  ,  c'eft 
que  les  tefîaccs  n'ont  point  de  pattes.  Les  cruf- 
tacés au  contraire  ont  des  pattes  ,  dont  le 
nombre  plus  confidérable  que  dans  les  autres  in- 
fectes ,  varie  beaucoup  ,  &  dont  ils  fe  fervent  de 
même  pour  marcher  ;  la  plupart  ont  les  deux  pte- 
mières  en  forme  de  pinces  ou  de  terres  ,  dont  ils 
fe  fervent  pour  faifir  les  objets  :  ils  ont  aulTi  une 
queue  ,  qu'on  peut  ne  pas  appercevoir  dans  les 
Crabes  mâles  ,  parce  qu'elle  eft  pliée  en  deifous , 
mais  que  les  œufs  foulèvent  &  étendent  dans  'es 
femelles.  Cette  queue  eft  en  forme  de  tablettes, 
ou  formée  de  croûtes  découpées  Se  entailées  les 
unes  fur  les  autres.  Quelques-uns  de  ces  animaux 
tels  que  les  Ecrévilles  &  les  Crabes  ,  fe  dépouil- 
lent de  leur  enveloppe  par  une  mue  admirable  Se 
en  changent  tous  les  ans. 

Ariftote  établit  quatre  genres  parmi  les  animaux 
cruftacés,  ou  malacofliaca  ,  malacoftracés  ,  favoir  , 
ceux  des  Langouftes  ou  Homars  ,  des  Écrevilfes ,  des 
Squilles  ,  &  des  Cancres  ou  Crabes.  Pline  les  com- 
prend rous  fous  le  nom  de  cruftacés.  Klein  en  a 
formé  deux  genres  principaux  :  le  premier  renferme 
ceux  dont  le  corps  eft  couvert  d'une  feule  cuiraflc 
ou  écaille  molle  ,  &  dont  la  queue  feulement  eft 
tablettée  ;  le  fécond ,  ceux  dont  le  corps  entier  Se 
la  queue  font  couverts  de  tablettes ,  ou  dont  la 
poitrine  leule  Se  les  pattes  font  couvertes  d'écailks  , 
le  refte  du  corps  &  la  queue  demeurant  nuds  oc 
divifés  en  plusieurs  parties.  Il  donne  aux  premiers 
le  nom  de  malacoftracés  ,  Se  aux  féconds  ,  celui 
à'eutoma,  entomon.  Nous  rangeons  parmi  les  Cruf- 
tacés, les  Ecreviilès  ,  les  Crabes,  les  Squilles  ,  les 
Cloportes  ,  les  Afelles  ,  les  Crevettes ,  les  Scolo- 
pendres,  &  les  Iule:  ,  qu'on  peut  regarder  comrr» 
le  dernier  chaînon  de  la  chaîne  qui  unit  la  claf  e 
des  infectes  à  celle  des  vers;  car  ces  derniers  it- 
fectes  ont  le  corps  très-  allongé  &  cylindrique  iu 
prefque  de  gioffeur  égale  dans  toute  fon  étendue 3 
&  quoiqu'ils  ayert  un  grand  nombre  de  patres  , 
elles  font  néanmoins  fi  courtes  que  l'Iule,  quai  d 
il  marche  ,  paroit  plutôt  glillcr  très-lentement  fur 
le  plan  de  politien  &  ramper  comme  les  vers.  Nets 
nous  fervirons  du  mo:  entrorr.ofirjca  entromot- 
tracés  ,  pour  délîgner  la  familles  des  monocles  Se 
de  tous  ces  animalcules  microfeopiques  ,  qui  cou* 
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yerts  (Ton  teft  à  ur.e  ou  Jeux  coquilles  ,  ont  tous 
les  autics  caractères  ,  tels  que  des  pactes,  des  an- 
tennes ,  qui  appartiennent  aux  inlcCtes. 

Il  n'y  a  point  de  doute  que  les  animaux  ctultacés 
oefoicntde  véritables  infectes,  puifqu'ils ont  leurs  os 
placés  à  l'extérieur,  c'eft-à-dire  quils  font  couverts 
d'une  peau  cruftacée  ou  écaillcufc.qui  fertd'envolopc 
à  des  chairs  ,  à  des  mufcles  Se  à  tous  les  vifcètes  qui 
fc  trouvent  dans  l'intérieur  du  corps  ;  ils  ont  encore 
des  pattes ,  des  antennes  ,  Se  des  dents  ou  mâchoires 
qui  s'ouvrent  &  fc  ferment  latéralement.  Ils  font 
en  général  aquatiques  &c  vivent  dans  les  eaux  de 
li  mer  &  des  rivières  ,  félon  leur  efpèce  ,  quoi- 
que la  plupart  puillent  cependanr  refter  aiïez  long- 
tems  en  vie  hors  de  l'eau.  C'eft  aux  articles  gé- 
néraux Se  aux  deferiptions  particulières  qui  les  con- 
cernent ,  que  nous  devons  reuvoyet  pour  les  faire 
connoîcre  dans  tous  les  détails  qui  kur  font  pro- 
pres. Toutefois  ,  un  tableau  rapidement  préfenté  , 
peut  être  encore  utile  pour  éveiller  la  curiofité  & 
le  delir  de  la  fatisfaire.  Et  combien  le  naturalise 
ne  doir-il  pas  s'empreffer  de  faire  naître  ce  defir 
pour  tout  ce  qui  compofe  l'hiltoire  de  la  nature  , 
dans  toutes  les  êtres  dignes  de  la  contempler. 

Parmi  les  infectes  ,  il  n'y  a  que  les  cruftacés,  tels 
quelesSquilles,  les  Crevettes,  IcsEcrevifTès,  les  Cra- 
bes, dont  on  mange  quelques  efpèces  ,  &  l'on  fait 
que  leur  chair  a  un  très  -  bon  goût.  C'eft  aufli 
aans  ces  deux  derniei  s  genres  qu'on  trouve  les  plus 
grands  individus  .-  on  connoît  jufqu'od  s'élève  la 
grandeur  des  Homars  ,  Ecrevifles  de  mer  ,  Se  de 
certains  Crabes.  Rumph  fait  mention  d'un  très- 
grand  Crabe  terreftre  ,  qu'il  nomme  cancer  cru- 
menatus  ,  qu'il  a  vu  attaché  au  mât  d'un  vaifleau 
Se  foulevant  déterre  une  chèvre  vivante  qui  venoir 
de  palier  tout  près  de  lui.  Les  EcrcvifTcs  ont  pour 
caractères  génériques  &  diftinctifs,  dix  pattes,  dont  les 
deux  antérieures  font  plus  grandes  que  les  aurres&  or- 
dinairement terminées  par  des  ferres  doubles  en  forme 
de  doigts  ;  un  grand  corcelcc  convexe  Se  cylindrique, 
confondu  avec  la  tête ,  ou  ne  faifant  avec  elle  qu'une 
même  malfe  ;  deux  yeux  placés  fur  des  pédicules 
mobiles  ;  quatre  antennes  dont  deux  longues  fétacées  ; 
deux  bras  articulés ,  Se  enfin  une  longue  queue  étendue 
&  courbée,  compofée  d'anneaux  convexes,  &  ter- 
minée par  des  nageoires  plattes  en  forme  de  feuilles. 
Elles  ont  beaucoup  d'agilité  dans  l'eau  ;  elles  nagent 
avec  vi:ell'e  par  les  mouvemens  réitérés  de  leur 
queue,  qu'elles  courbent  er.-deflbus,  ce  qui  les 
fait  naîer  à  reculons;  niais  elles  marchent  lente- 
ment hir  la  terre  comme  dans  l'eau.  Elles  font 
carnacières,  ovipares  &  d'une  fécondité  prochgi'eufe. 
La  reproduction  de  leurs  pattes  cft  un  phén'omene 
trop  intérelTant,  pour  que  nous  n'en  fallions  pas 
une  mention  expreile  Se  l'objet  de  notre  attention 
dans  leur  hiftoire.  Les  Ecrevilfes  ,  ainli  que  les 
Crabes,  muent  ou  changent  de  peau  une  foispar  an.  Les 
Crabes  font  aufli  des  infectes  aquatiques  &  cruf- 
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tacés  ,  qui  ont  les  [lus  grands  «rapports  Jvtc  les 
Ecrevlffes  ;  m.i;s  ces  Jeux  forces  d'animaux ' font 
allei  difHngués  les  u::s  des  autres,  en  ce  que  le* 
Ecrevilfes  ont  de  très-longues  antennes  ,  toujours 
plus  lorgues  que  le  corcclct  qui  tire  fur  'a  figure  cy- 
lindrique ,8c  une  lenguc  queue  garnie  au  bout, 
de  nageoires  platt:s  5c  feuilletées  ,  au  lieu  que 
dans  les  Ciabes  le  corcclct  eft  large  &  applati  , 
les  antennes  font  ordinairement  fort  courtes  Ce 
prefque  toujours  moins  longues  que  le  corcelct  , 
&  leur  queue  cft  courte  ,  en  forme  de  lame  ap- 
platie  ,  triangulaire  ou  arroud  e  ,  Si  appliquée  contre 
le  defTous  du  corps.  Il  y  a  des  Crabes  qu'on  ap- 
pelle rerreftres  ,  qui  vivent  fur  te.re  &  dans  le 
fable  ,  où  ils  fe  forment  des  retraites.  Ils  fe  nour- 
rirent des  mêmes  alimens  que  les  Ecrevilfes  ,  5c 
font  carnaciers  comme  elles  Ils  font  ovipares  5c 
placent  de  même  leurs  oeufs  fous  la  queue.  On  fait 
aulli  que  leurs  ferres  ne  font  pas  toujours  de  gran- 
deur égale  :  fouvtnt  c'eft  la  ferre  droite  qui  cil 
la  plus  grande  &  quelqucfo.s  c'eft  la  gauche,  comme 
dans  le  Crabe  appellant.  Seroit-ce  parce  qu'elles 
font  expofées  à  être  calTécs  5c  reproduites  ,  ou  parce 
que  l'une  pouvant  être  plus  exercée  que  l'autre  , 
les  fucs  nourriciers  doivent  s'y  porter  plus  abon- 
dammenr  5c  occafionner  un  dévc'oppeinent  plus  coa- 
fîdérable  ï 

Les  Sqoilles  dont  plufieurs  auteurs  ont  fait  men- 
tion ,  ont  été  placées  par  les  naturalises  dans  le 
genres  des  EcrevitTes  ,  parce  qu'à  certains  égards , 
elles  ont  des  rapports  avec  ces  infectes  aquaciques  , 
principalement  par  la  forme  da  corcclct  ,  qui  cft 
féparé  du  corps  Se  confondu  avec  la  tète,  Se  par 
la  forme  des  yeux  ,  qui  font  aufli  placés  fur  un 
pédicule  mobile.  Mais  ce  qui  doit  aifcment  les 
diftir.gucr  au  premier  coup-d'œil  ,  c'eft  qu'elles 
ont  quatorze  pattes ,  dont  les  deux  antérieures  ne 
font  point  terminées  en  terres  ou  par  deux  doiens, 
mais  en  tenailles  limples.  On  leur  a  donné  encore 
le  nom  de  Mante  ,  parce  qu'elles  ont  quelque  rel- 
femblance  avec  cet  infecte  terreftre,  par  la  forme 
principalement  de  leurs  deux  patees  antérieures. 
La  Squille  a  deux  paires  d'antennes  litaar'es  ;  le  corps 
très -long  &  de  largeur  prefque  éga'c  d'un  bouc 
à  l'autre  ,  convexe  en  dellus  Si  divifé  en  onze 
anneaux  couverts  d'une  écaille  cruftacée  ;  fept 
paires  de  pattes  ,  dont  les  quatre  premières  font  ter» 
minées  par  des  tenailles  ;  enfin  une  large  queue 
dont  le  deflous  eft  garni  de  pièces  plattes  &  comme 
feuilletées.  Cet  infecte  aquatique  fe  trouve  dans 
toutes  les  grandes  mers.  Rondelet  a  rapporté  que 
la  chair  de  cet  animal  étant  cuite  ,  elt  molle  , 
douce  5c  très-bonne  à  manger. 

Les  Cloportes  ont  deux  antennes  filiformes,  cou- 
dées ;  Jeux  yeux  a  réfeau  ,  le  corps  ovale,  couvert  cn- 
dclfus  d'une  écaille  cruftacée  &  convexe  ,  un  peu  con- 
cave en-deftous  ;  quatorze  pattes  ,  Si  le  derrière 
terminé  par  une  petite  queue  applatie  Se  aflèx  pointus 
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au  bout,  qui  ordinairement  eft  accompagnée  vers 
les  cités  ,  de  deux  appendices  cylindriques  ,  pointues 
&  mobiles.  Les  Cloportes  ne  vivent  pa*  dans  l'eau  ; 
mais  dans  les  lieux  fombres  &  humides.  Ils  ne  (u- 
bitfent  point  de  transformations  &  changent  feule- 
ment plusieurs  fois  de  peau  da;:s  leur  accroille- 
raent.  Les  fen.elles  produifent  des  œufs  qu'elles 
portent  fous  le  corps  dans  une  cfpèce  de  fac , 
d'où  les  petks  forcent  enfuite  ,  apiès  avoir  quitté 
l'enveloppe   de  l'œuf. 

les  Afelles  font  encore  des  infectes  aquatiques 
&  cruftacés ,  dont  la  tête  diftincte  du  corcelet  , 
eft  munie  de  quatre  antennes  fétacées  ,  &  dont  le 
corps  ovale  plus,  ou  moins  allongé  ,  eft  compofé 
de  lept  anneaux  ,  garni  de  quatorze  pattes  armées 
d'un  crochet,  &  terminé  par  une  queue  large  fo- 
liacée &  par  deux  appendices  bifides.  Les  Afelles 
ont  quelque  refl'emblance  avec  les  Cloportes  ;  mais 
ils  en  diffèrent  par  la  forme  de  leur  queue  &  par 
le  nombre  des  antennes.  Nous  ne  connoiiTons  en 
Europe  qu'une  feule  efpèce  d'Afelle  qui  vive 
dans  les  eaux  douces  ,  mais  la  mer  en  fournit  un 
nombre  aifez  conudérable  :  la  plupart  attaquent  les 
poilfons ,  s'introduifent  dans  leurs  nageoires  ,  les 
fucent  &  les  font  fouvent  périr  lorfqu'ils  y  font 
en  grand  nombre.  On  ne  voit  point  l'Afelle  des 
ruilleaux  nager  ,  mais  feulement  courir  d'un  côté 
&  d'autre  ,  fans  jamais  fortir  de  l'eau.  Ces  in- 
fectes.  comme  les  p>écédens,ne  fubilTent  point  de 
transformation  ;  leur  corps  en  le  développant ,  change 
plulieurs  f  is  de  peau.  Les  Afelles,  ainfi  que  tous 
les  cruftacés  ,  s  accouplent  Se  fe  reproduifent  avant 
d'être  parvenus  à  leur  entier  accroifTemcnr,  &  bien 
différens  de  tous  ks  autres  infectes  ,  ils  ont  ]\  fa- 
culté de  s'accoupler  &  de  fe  reproduire  plulieurs 
fois  pendant  la  durée  de  leur  vie.  Leur  accouple- 
ment dure  plulieurs  jours  ,  &  pendant  ce  rems  le 
mâle  plus  grand  que  fa  femelle  ,  la  porte  fous 
lui.  Quand  il  l'a  quittée  ,  celle-ci  fe  trouve  chargée 
en-d. flous  du  ventre,  dune  poche  ou  fac  mem- 
bran.ux  remjli  d'aufs ,  d'où  les  petits  forcent  enfuite 
tout  vivans.  Les  Crevettes  ,  autres  infectes  ,  aqua 
tiques  , 'ont  quatre  antennes  fétacées;  deux  yeux 
immoH'es  ,  point  du  tout  faillans  ;  le  corps  alongé , 
compofé  de-  douze  ou  treize  anneaux  couverts  de 
plaques  cruftacées  ;  ordinairement  quatorze  pattes 
onguiculées  ;  une  queue  terminée  par  plulieurs  filets  , 
&  quelques  appendices  bifides  ,  au-deffous  de  la 
queue.  I  es  Crevettes  nagent  avec  beaucoup  de 
vîte{Ie,&  leurs  fauts  vif?  loriqu'eLsfonthorsde  l'eau 
leur  a  fait  donner  le  nom  de  puces  de  rivière.  Elles 
font  carnacières  ;  leur  accouplement  eft  le  même 
que  celui  des  Afelles.  Elles  portent  auflî  leurs  œufs 
fous  le  corps  dans  un  fac  ,  d'où  les  petits  fortent 
fans  éprouver  dans  la  fuite  aucun  nouveau  chan- 
gement dans  leur  forme  ;  mais  ils  doivent  changer 
plulieurs  fois  de  peau  ,  à  mefure  qu'ils  grandif- 
fent. 

Les  Scolopendres ,  connues  fous  le  nom  de  Cent- 
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pied  &  de  Mille*pied ,  ont  le  corps  applati ,  trèt- 
long  &  peu  large  ,  divifé  en  une  grande  quantité 
d'articles  ou  d'anneaux  ,  &  couvert ,  dans  la  plu- 
part des  efpèces  ,  d'une  peau  dure  &  écailleufe  ; 
un  grand  nombre  de  pattes  ,  dont  il  y  en  a  tou- 
jours une  paire  à  chaque  anneau  ;  des  antennes 
fétacées  ou  à  filets  coniques  ;  deux  pinces  ou  te- 
nailles enjerochers ,  au-deilous  delà  tète;  deux  bar- 
billons en  forme  de  petits  bra«  ,  &  enfin  plulieurs 
yeux  en  grains  hémifphériques.  Elles  font  carna- 
cières &  vivent  dans  les  lieux  humides  ,  froids  & 
oblcuis.  Les  Iules  ,  très  rapprochés  des  Scolopendres, 
func  la  clôture  de  la  dalle  nombreufe  des  infectes, 
lis  ont  le  corps  très  alongé,  cylindrique,  divifé  en 
un  très-grand  nombre  d'articles  ,  couvert  d'une 
peau  écailleufe  très-lifle  ;  des  pattes  nombreufes  , 
courtes  ,  dont  deux  paires  à  chaque  anneau  ,  ce 
qui  les  diftintrue  d'abord  luffifamment  des  Scolopen- 
dres ;  des  antennes  courtes  filiformes  ;  deux  yeux 
à  réfeau  ,  enfin  deux  dents  dans  la  bouche.  Le 
nombre  des  anneaux  &  des  pattes  varie  félon 
les  efpeces.  Ces  infectes  vivent  ordinairement  dan» 
les  lieux  fombres  &  humides.  Ils  font  ovipares  Se 
pondent  dans  la  terre  une  grande  quantité  d'eeufs  ;  les 
petits  éprouvent  une  efpèce  de  transformation  ,  en  ce 
que  le  nombre  des  anneaux  &  des  patees  augmente 
à  mefure  que  l'accroillement  fe  fait. 

Tel  eft  fur  les  animaux  cruftacés  l'apperçu  léger 
qui  peut  fervir  ,  &  à  ceux  qui  ne  veulent  connoître 
que  la  furface  des  choies  ,  &  à  ceux  qui  veulent 
rapprocher  dans  un  coup-d'œil  la  plflpart  des  genres 
d'animaux  analogues. 

CUCUJE,  Cvcrjus  ,  genre  d'infectes  de  la  troi- 
fième  Section  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Cucujes  ont  le  corps  très-applati  j  la  tète 
afTez  large.  Les  antennes  filiformes  ,  grenues ,  plus 
courtes  que  le  corps  ;  deux  ailes  cachées  fous  des 
étuis  durs  ;  enfin ,  quatre  articles  aux  tarfes. 

M.  Geoffroy  a  employé  le  mot  Cucujus ,  tiré  de 
l'Indien  Cucuias ,  pour  défigner  les  infectes  que 
Linné  nomme  Buprejiis.  M.  Fabiicius,  en  érabiif- 
fant  ce  nouveau  genre  qui  va  nous  occuper ,  a 
jugé  à  propos  d'adopter  un  mot  déjà  employé  ,  & 
pour  ne  pas  accroître  l'embarras  qu'un  nouveau 
changement  de  nom  pourrait  occalionner ,  nous 
fommes  forcés  de  nous  en  fervir  nous-mêmes. 
Linné  n'a  connu  que  deux  efpèces  de  ce  genre  , 
dont  il  a  placé  l'une  parmi  les  Téléphores  ,  fous 
le  nom  de  Cantharis  ,  &  l'autre  parmi  les  Capri- 
cornes ,  trompé  (ans  douce  par  la  longueur  des  an- 
tennes. 

Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la  longueur  de 
la  irotié  du  corps  ,  ou  même  un  peu  plus  lon- 
gues ;  elles  font  compofées  de  onze  articles,  donc 
le  premier  eft  long  ,  le  fécond  court  ;  les  autres 
font  égaux  entr'eux  :  le  dernier  eft  terminé  en  poiûte. 
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Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure  Se  latérale 
de  la  tête  ,  à   une  petite  diltance  des  yeux. 

La  bouche  eft  formée  d'une  lèvre  fupérieure  ,  de 
deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une  lèvre 
inférieure  ,  Se  de  quatre  antennuks. 

La  lèvre  fupéricure  eft  coriacée  ,  affez  large  , 
arrondie  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  courtes  ,  aflez 
grofles,  arquées,  dentées  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  font  prefque  cornées  ,  courtes  , 
bifides  :  la  divifion  extérieure  eft  arrondie  ,  plus 
grande  j  l'interne  eft  courte  Se  pointue. 

La  lèvre  inférieure  eft  coutte  ,  membraneufe  , 
bifide  :  les  diviûons  font  égales  Se  dirtantes. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes  &  com- 
pofées  de  quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft  petit, 
le  fécond  long  &  conique  ,  le  troifième  court ,  Se 
le  dernier  a(Tez  long  &  tronqué  ;  elles  font  inférées 
aux  dos  des  mâchoires.  Les  poftérieures  font  fili- 
formes Se  compofées  de  rrois  articles ,  dont  le  pre- 
mier eft  très- petit ,  le  fécond  conique,  &  le  dernier 
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tronqué  j   elles  font  inférées  à  la  bafe  antérieure 
de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  afTez  grofTe ,  déprimée  ,  plus  ou  moin* 
diftinéte  du  corcelet.  Les  yeux  font  petits  ,  arron- 
dis ,   peu  fjillans. 

Le  corcelcteft  déprimé,  à  peu-près  de  la  argeur 
des  éîytres.  L'écuflbn  eft  petit  &  triangulaire.  Les 
élytres  font  déprimées,  de  la  grandeur  de  labdo- 
men  ;  elles  cachent  deux  ailes  membraneufes ,  re- 
pliées. 

Les  pattes  font  (impies  &  de  longueur  moyenne. 
Les  tarfes  font  compofés  de  quatre  articles  ;  les 
pofténeurs  paroiflent  être  feulement  compofts  de 
trois  ,  le  premier  article  étant  très-court  Se  peu 
diftinét. 

Ces  infeétes  en  général  afTez  petits  pour  échapper 
aifémenr  à  l'obfervation  ainfi  qu'à  la  recherche  , 
n'ont  encore  fourni  aucune  confidéranon  intéref- 
fante  pour  en  faire  mention  dans  leur  hiftoire. 
Nous  favons  feulement  qu'on  les  trouve  fous  l'é- 
corce  des  bois  pourris.  La  larve  probablement  doit 
yivre  dans  le  bois  mort. 
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Suite  de  fintroduBion  à  CliijiSire  Naturelle  désinfectes. 


C   U    C    U    J    E. 

C    U    C    U  J    U   S.        F  A    B. 

C  E  R  A  M  B  Y  X.     Lin.     CANTHJRIS.     Lin. 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

Antemnes  filiformes,  plus  courtes  que  le  corps:  onze  articles,  le  premier  along* , 
!e   fécond  court ,  les  autres  égaux  entr'eux. 

Boache  formée  d'une  lèvre  fupérieure,  fimple;  de  deux  mandibules  dentées  j  de  deux 
mâchoires  bifides  j  d'une  lèvre  inférieure  bifide,  ôc  de  quatre  antennules  filiformes  ., 
tronquées. 

Corps  déprimé. 

Quatre  articles  aux  tarfes  :  le  premier  article  des  tatfes  poftirïeurs  très-court. 


ESPECES. 


i.  Cucuje  déprimé. 

Corcelet    dentelé'  _,    rougeâtre  ;    élytres 
rougeâtres  ;  pattes  /impies  j  noires. 

2.  Cucuje  clavipede. 

Rouge  \  corcelet  jllloné ;  cuiffes  renflées , 
rougeâtres. 

3.  Cucuje  filloné. 

Noir;  corcelet  fillonné  \  élytres  avec  des 
Unes  crénelées. 

4.  Cucuje  bleu. 

Noir  ;  corcelet  filloné  ;   élytres  Jlriées  , 
bleues  j    abdomen  rougeâtre. 


5.  Cucuje  unicolor. 

Fauve,  fans  taches  ;  corcelet  en  cœur  ; 
élytres  Jlriées. 

6.  Cucuje  douteux. 

Corceht  dentelé ,  rougeâtre  ;  élytres 
noires;  antennes  filiformes ,  de  la  longueur 
du  corps, 

7.  Cucuje  bimaculé. 

Teflacé  ;  élytres  Jlriées ,  noires  3  avec  une 
tache  oblongue  _,    tejlacée. 

8.  Cucuje  flavipede. 

Noirâtre  ;  corcelet  dentelé;  pattes  jaunes; 
antennes  filiformes ,  de  la  grandeur  du  corps. 


Suite   de  l'introduition  à  lllifloire  Naturelle  des  infeEles. 
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C  U  C  U  J   E.     (Infectes.) 


9.  Cucuje  noirâtre. 


D'un    brun    noir  fans   taches  ;    corce- 
Ut  liffej  ilytres JiriçeSi 

10.  Cucuje  ceftacc. 

Teflacé,   fans  taches  ;  corceîet  prefque 
carre' i  cuijfes  un  peu  comprimées. 

1 1.  Cucuje  mutique. 

Corceîet  fimph ,  noir,  avec  un  point  en- 


fohcé,  de  chaque  coté  ;  élytres  f  liées  ,  0^ 

11.  Cucuje  monile. 

Corceîet  fimple  ,  fcar^  ,•  corps  noir  en- 
deffus  ,  avec  le  bord  du  corceîet,  &  une  tache 
fur  les  élytres  ferrugineux. 

13.  Cucuje  nain. 

Teflacé  ,  fins  taches;  élytres  flriées ; 
antennes  de  la  longueur  du  corps. 


Hiji.  A'ut.  des  Infères.   Tome  VI. 
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2^2  C    U    C 

i.  Cucuje  déprimé. 
Cucujus   deprejfus. 

Cucujus  thorace  denticulato  elytrifque  rufis  ,  pedi- 
bus  fmplicibus-  nigris.  Fab.  Syfi-  en:. p.  Z04.  «° .  I. 
—  Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  Î.J7.  *°.  I.  ■"-  Niant, 
inf.t,  \.  p.  iéj.  /2°.  I. 

Canihms  fangiiinolcnta/u£n«  ruira  ,  elytris  bi- 
marginatis.  Lin.  iy/2.  flaf.  ^<i"-.  £47. 1°.  1. 

Fur.sL.    Arch.iv.    inf.     l.    tab.  fig.    I. —  4. 

Prisch.  //»/  fom.  13.  tab.  J.fig.  ï. 

Il  a  environ  fix  lignes  de  long.  Les  antennes 
fonr  noires  ,  légèrement  velues  ,  grenues  ,  de  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tête  e(l  dé- 
primée ,  rougeâtre ,  avec  la  bouche  &  les  yeux  noirs. 
L'angle  pofterieur  de  la  tète  eft  avancé  &  arrondi. 
Le  corcelet  eft  déprimé  ,  prefque  filloné,  rougeâtre, 
avec  les  bords  latéraux  légèrement  crénelés  & 
noirs.  Les  élytres.  font  lilles  ,  déprimées  &  rougeâ- 
tres.   Le   dellous  du  corps  &  les  pattes  font    noirs. 

Il  fe  trouve  fons  l'écorcc  du  bois  mort ,  en  France, 
en  Allemagne. 

1.  Cucuje  clavipede. 

Cucujus  clavipes. 

Cucujus  ruher  thorace  fulcalo  femoribus  clavatis 
rufis.  Fab.  Gcn.  inf.  mant.  pag.  233. — Spec.  inf. 
tom.  i.pag.  2.57.  n°.  1. — Mant.  inf.  tom.  l.p.  166. 
n°.  4. 

II  reffémble  beaucoup  au  Cucuje  déprimé,  dont 
il  n'elt  peut-être  qu'une  variété.  Les  antennes  font 
noires  ,  monilifbrmes,  prefque  de  la  longueur  de  la 
moitié  du  corps.  Les  yeux  font  noirs,  petits,  arron- 
dis. Le  corps  eft  déprimé,  rougeâtre.  L'angle  pof- 
terieur de  la  tête  elt  faillant  ,  arrondi.  Le  cor- 
celet a  deux  filions  au  milieu  ,  &  fes  bords  laté- 
raux font  à  peine  crénelés.  Les  élytres  font  lifTes  ,  & 
ont  un  peu  du  bord  extérieur  noir.  Le  defTous  du 
corps  cil  d'un  rouge  noirâtre.  Les  pattes  font  noires , 
avec  les  cuifTcs  légèrement  renflées  &  rougeâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amériqnc  fcptentiionale. 

3.  Cucuje  filloné. 

Cucujus  fulcatus. 

Cucujus  thorace  futcato  niger ,  elytris  crenato- 
fl/iaiis.   Fab.  Mant.  inf.  tom.   i.pag.  i6j.  n°.   2. 

Il  cft  a'ongé,  de  grandeur  moyenne.  Les  anten- 
nes font  courtes  ,  moHiliformcs  ,  noires.  La 
tète  eft  noire  ,  marquée  de  trois  filions  :  l'in- 
termédiaire eft  plus  long  que  les  autres.  Le  cor- 
celet cft  noir,  plane,  marqué  de  trois  filions,   dont  \ 
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les  deux  latéraux  ne  vont  point  jufqu'à  l'extré- 
mité.  Les  élytres  font  noires  &  ont  des  fttjcs  créne- 
lées. L'abdomen  eft  couleur  de  poix.  Les  pattes  ibnf 
noires ,   fimples. 

Il  fe  trouve  dans  la  Croatie  ,  fur  le  bois  mort,  fl 

4.  Cucuje  bleu. 

Cucujus  ci.ru.leus. 

Cucujus  thorace  fulcato  niger  ,  elytris  fitiatis 
c&ruleis ,  abdomineiufo.  Fab.  Mant.  inj. t.i.p.  166. 

Fuesi.  Archiv.  inf.  2.  tab.  fig.  J.   6. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Cucuje  déprimé , 
auquel  d'ailleurs  il  rellemble  beaucoup.  Les  antennes 
font  noires  ,  grenues ,  de  la  longueur  de  la  moitié 
du  corps.  La  tète  eft  noire  avec  la  bouche  brune. 
Le  corcelet  eft  cannelé  ,  déprimé  ,  avec  un  fillon 
enfoncé  ,  court,  de  chaque  côté.  Les  élytres  lont 
ftiiées ,  bleues  &  luifantes.  L'abdomen  eft  rou- 
geâtre.  Les  pattes  font  noires. 

II  fe  trouve  dans  l'Allemagne. 

5.  Cucuje   unicolor. 

Cucujus  unicolor. 

Cucujus  rufus  immjculatus  thorace  cordato  ,  ely- 
tris Jîriatris  deprefjis. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Cucuje  déprimé. 
Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  fauve  ferruginculc. 
Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  la  moitié 
du  corps.  Le  corcelet  cft  lilîe ,  en  cœur ,  un  peu 
déprimé.  Les  élytres  font  déprimées  &   ftiiées. 

Il  fc   trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 
Du  cabinet    de  M.   Gerning. 

C.  Cucuje  douteux. 

Cucujus  dubius, 

Cucujus  th.Dra.ct  der.tictt'ato  rufo  ,  elytris  nigris , 
antennis  fidformibus  longitudir.e  corporis.  Fais.  Gen. 
inf.  mant.  pag.  133.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  157. 
n°.    2.  —  Mant.  inf.   tom,    l^pag.    166.  n°.    5. 

II  a  la  forme  déprimée  des  précédens.  Les  an- 
tennes font  tbugeâtres  ,  filiformes  ,  finuées,  avec  le 
dernier  article  aigu.  La  tête  eft  lougcâtte.  Le  cor- 
celet eft  dentelé,  rougeâtre.  Les  élytres  font  noires  , 
flriées  ,  obtufes.  Le  dellous  du  corps  &  les  pattes 
font   rougeàtres. 

Il  le  trouve  dans  l'Amérique  feptcntrionale. 

7.  Cucuje  bimaculé. 
Cucujus   bimaculatus. 


eue 

Cucujus  teftaceus  ,  elytris  ftriatis  ntgrii  m.icil.i 
»blonga  ttft.uea. 

Il  eft  Je  la  grandeur  du  Cucuje  flavipède  ,  rr.ais 
H  eft  uti  peu  plus  lajgc,  Le  co:rs  i 
teftacé  ,  luifant.  Les  antennes  font  filiformes  ,  plus 
courre:  ni  c  le  corps.  L.s  mandibules  fonWvar.cées , 
a'  |  ices  ,  bidemées,  &  noirâtres  a  l'extrémité.  Les 
yeux  font  noirs,  arrondis,  faillans.  Le  corcelet 
a  une  ligne  de  chaque  côté  ,  un  peu  élevée.  Les 
élytres  (ont  légèrement  Itiiécs,  noires,  avec  une 
tache  oblonguc  ,  teftacéc.  Les  pattes  font  de  la 
c.  uieur  du   corps. 

On  en  trouve  quelquefois  une  variété  dont  le 
«îilieu^rfc  la  téie  &  du  corcelet  eft  noirâtre. 

I!  fe  trouve  aux  enviions  de  Paris,  fous  l'écorcc 
du  bois  mort. 

Du  cabinet  de  M.  Lermina. 

8.  Cucuje  flavipède. 

Cucujvs  flavipet. 

Cucujus  thorace  denticulato  nigro ,  pedilus  fla- 
vefcentièus,  antennis  filiformibus  longitudine  cor- 
poris.  F  A  B.  Sp.  inf.  corn.  î.p.  157.  n».  4.  — 
Manc.  inf.  corn.  \.  p.  166.  n°.  C. 

Çtrambyx  planatus  thorace  marginato  fc  zbro  antice 
dentato  ,  corpore  nigro  ,  antennis  pedijujque  ferru- 
gineis.   Lin.    Syft    nal.  p.  éz4.   n°.  17. 

Cerambyx  compreftus  niger  compte/fus  feaber , 
tkoace  utrinque  ferrât  0  ,  f  éditas  fulvis.  Fouac. 
Ent.  par.   1.  p.    j6.n°.  II. 

Fuesl.  Archiv.  inf.  1.  tab.  fig.  7.  8. 

Il  a  deux  lignes  de  long.  Le  corps  eft  noir  , 
déprimé.  Les  antennes  font  d'un  brun  fauve  ,  lé- 
gèrement velues,  filiformes,  prefque  de  la  longueur 
ou  corps.  Le  corcelet  eft  dentelé.  Les  élytres  ont 
des  (tries  crénelées.  Les  pattes  font  d'un  jaune  fauve. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe ,  fous 
l'écorce  du  bois  mort. 

9.  Cucuje  noirâtre. 

Cvcujus  piceus. 

Cucujus  corpore  deprcffopiceo  immaculato ,  elytîis 
ftriatis. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Cucuje  flavipède. 
Le  corps  eft  déprimé,  d'un  brun  noir  luifant, 
fans  taches.  Les  antennes  font  filiformes ,  grenues, 
un  peu  olus  longues  que  la  moitié  du  corps.  Le  cor- 
celet eft  lifle.    Les  élytres  font  ftriées. 

Il  fc  trouve  aux  environs  de  Paris ,  fous  l'écorce 
du  bois  mort/. 
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10:  Crci'Tï  teftacc. 

Cuct'JL'S    :tj'.tuc::s. 

Cucujus  thorace  fuhqu.-.drato  tr.utico  tf/laceut  fe- 
moiibus  compreflls.  Y:\a.  Maiit.  inf,  tom.  l.p.  166, 
tt°.7. 

Il  eft  deux  ou  trois  fois  plus  petit  que  le  Cucuje 
flavipède.  Tout  le  corps  eft  teftacé  j-les  yenx  Ceuls 
font  noirs,  arrondis,  faillans.  Les  antennes  font 
lin  peu  plus  courtes  que  le  corps.  Les  cuiiîes  font 
un  peu  renflées  ,  légèrement  comprimées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  (ous  l'écorce 
des  arbres. 

n.  Cucuje  routique. 

Cucujus  muticus. 

Cucujus  thorace  mutico  nigro  puntlo  ut; inque  im~ 
prcjfo ,  elytris  ftriatis  fufeis.  Fab.  Spec.  inf.  tom.  1. 
p.  ijy.  n°.  5. — Mant.  inf  tom.   l.pag.  r66.  n°.  8. 

Il  reiTemble  aux  précédens.  Les  antennes  font 
noires  ,  filiformes  ,  plus  courtes  que,  le  corps.  La 
tète  &  le  corcelet  font  noirs,  fans  taches;  le  cot- 
celet  a  deux  points  enfoncés  vers  la  bafe.  Les 
élytres  font  filiformes  ,  ftriées  ,  noirâtres.  Les  pattes 
font  fimples,  noires. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

11.  Cucuje  monile. 

Cucvjusmo'à'.is. 

Cucujus  thorace  quadrato  mutico  fupra  niger , 
thorace  margine ,  elytris  macula  ferrugineis.  Fab. 
Mar.t.   ir.f.  ton:.   1.  y.    166.  n°.  9. 

Les  antennes  font  courtes,  moniliformes.  Le  corps 
eft  noir  en-deflus ,  teftacé  en  deilbus.  Le  corcelet 
eft  quarré  ,  bordé  de  ferrugineux.  Les  élytres  ont 
une  tache  ferrugineufe. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

13.  Cucuje  nain. 

Cucujus  minutus. 

Cucujus  teftaceus  ,  elytris  ftriatis  ,  antennis  Iok~ 
gitudine   corporis. 

Il  n'a  pas  une  ligne  de  long.  Les  antennes  font 
filiformes  ,  de  la  longueur'  du  corps.  Les  yeux 
font  noirs.  Tout  le  corps  eft  teftacé  ,  fans  taches. 
Le  corcelet  eft  prefque  carré ,  lifle.  Le;  élytres  (ont 
légèrement  ftriées. 

Il  a  été  trouvé  en  grande  quantité  parmi  oej 
plantes  delféchées  ,  envoyées    de  l'Isle  d«  France  , 

dans"  une  boîte, 

Hhi 
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CUCULLE  ,  NoToxvs  ,  genre  d'infcctei  établi 
pat  M.  Geoffroy.    Voy.  Notoxe. 

CUILLER.ON.  On  a  donne  le  nom  de  cueillcron 
ou  aî'eron  à  une  pièce  membraneufe  ,  très-mince 
fc  tranfrarenee-j  cjni  fe  trouve  a  la  bafo  des  ailes 
des   diptères,    &    qui    eft  ordinairement    concave 

d'un  côté  &  convexe   de  l'autre,   en  forme  de  co- 
quille ou  de  cuciller.  Voy.  Aileron. 

CUISSES  ,  fémur.  Tous  les  infectes  dans  leur  e'tat 
de  perfection  ,  ont  des  pattes  articulées  &  compoiées 
de  la  hanche  ,  de  la  cuille ,  de  la  jambe  Se  du  tarie. 
La  cuille  eft  donc  la  féconde  pièce  qui  fuit  im- 
médiatement la  hanche,  Se  c'eft  par  cette  dernière 
que  la  patte  eft  attachée  au  corps  de  l'infecte.  Nous 
renvoyons  à  l'article  Patte  ,  les  détails  relatifs  a 
toutes  les  parties  qui  la  compofenr.  Nous  confidé- 
rons  feulement  ici  la  cuille  relativement  à  fa  forme  , 
fes  bords  &c  fon  extrémité. 

Sa  forme. 

Ele  eft  cylindrique  ,  cylindricum.  Renflée  j  in- 

cruf.tum.  Courbée ,  inaihPttm.  Stipulée,  fu 'cratum, 
l'.rijuil  y  afure  lame  forte,  îoide  ,  à  la  bafe , 
comme  dans  les  Mordellcs.  Cannelée,  car.aluu  .  ;.  m. 
Dilatée  ,  dihtnum.  Cornue,  comutum  ,  comme  dans 
une  efpèoe  de  Lamie. 
■ 

Ses  bords. 

Elle  eft  dentée  ,  dentjlum  :  quelques  Charanfons, 
quelques  Guêpes.  En  Ccie. ,  firracum  :  quelques  Cra- 
bes ,  quelques    Criquets. 

Son  extrémité. 

Elle  eft  lobée  ,  lohatum  ,  lorfqu'elle  eft  terminée 
par  une  membrane  latéralement  avancée  :  une  ef- 
de  Mante.  Epineufe  ,  fpinofum  ,  lorfquelle  eft  ter- 
minée par  une  épine  roide  ,  fone  ,  aiguë.  En  mafTe  , 
clavaturn  ,  lorfque  l'extrémité  eft  renflée  :  la  plu- 
part des  Callidies. 

CYCLOPE,  Cyclops.  Genre  d  infectes  aqua- 
tiques &  microlcopiques  ,  établi  par  M.  Othon  Fré- 
déric Mu'.ler  ,  &  placé  dans  la  troifième  divi- 
lion  méthodique  de    fon  Entomoftracic. 

C'cft  rendre  fans  doute  un  vrai  fervice  aux 
amateurs  de  l'hiftoire  naturelle,  que  de  leur  pré- 
fenter  le  travail  fi  intéreflant  de  M.  Muller,  fur 
les  infectes  qu'ils  a  découverts  ,  décrits  &  fi;;ui-s  , 
dont  il  a  compofé  une  clafle  fous  le  nom  de  En- 
tromoflrcci  ,  &  dont  quelques-uns  étoient  déjà 
connus  fous  le  nom  géncr'que  ,  mais  trop  vagne 
&  fouvent  impropre  ,  de  Morocle.  Combien  ne  de- 
vons nous  pas  apprécier  les  veil'es  de  eeux  qui  , 
armt's  d'un  microfeop?  ,  cherchent,  trouvent  &  mx~ 
nifeftent  dans  des  atomes  invifibles  à  l'œil  nu  ; 
des  êtres  vivans  &  doués  d'une  crganifation«au"' 
vaiiée   que  conforme   aux  vues  de  la  nature    dins 
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la  formation  de  tous  les  êtres  !  Combien  le  fpecta- 
cle  des  mœurs  ,  des  habitudes  de  ces  animalcules, 
doit-il  exciter  notre  reconnoilfance  envers  celui  qui 
en  eft  pour  ainli  dire  le  créateur  ,  loifqn'il  eft 
parvenu  à  le  découvrir  &  à  le  retracer!  Mais  ce 
n'eil  pas  ici  le  heu  pour  mettre  à  profit  les  ma- 
rén.r.u  précieux  raffemblés  fur  cet  objet  par  quel- 
ques auteurs  &  fur-tout  pat  celui  .déjà  cité.  En 
fbivanc  l'ordre  alphabitique  qui  nous  eft  piopre  , 
nous  ferons  connoîrre  les  diffrens  genres  qu'il  a 
établis  &  les  différentes  efpèces  qui  les  compofent. 
Nous  renvoyons  à  l'article  Entomoftracés  Se  à  celui 
de  Monocle  ,  pour  enrrer  dans  des  détails  &  des  dé- 
véloppemens  plus  étendus  ,  &  nous  allons  décrire 
maintenant  feulement  le  genre  Cydopeend. 

CARACTÈRES     DU     GENRE. 

Deux  ou  quatre  antennes  (impies. 

Six  ,  huit,  ou  dix  pattes. 

Un  feul  œil. 

Lesjnfecres  compris  fous  !e  nom  de  Cyclo- 
pfs      fe  rapprochent  beaucoup  des  Crabes  , 
la  ftriièllKe  cm  coips .  par  les  pattes  ,  par 
ais  il',  en  différent  trop 
elfeini.  ;itmei,t  \s\.  I  jcil  unique  qui  eft  leur 
partage  ,    poitr  is   devoir   le    confervec 

parmi  là  famille  de:,  c  tomoftracés.  Ces 
infëttes  font  cruflacés  ,  à  moins  qu'on  ne 
veuille  les  regarder  comme  n'uhivalves  :  le 
feul  Cydope  captif  eft  univalve.  Il  n'eft 
point  d'eau  qui  ne  nourrice  des  Cyîoçes , 
&  toufes  les  fois  que  nous  buvons  ,  nous 
fommes  expofés  à  les  avaler  vivans.  Le  tra- 
vail fmgulier  de  leur  génération  ,  doit  encote 
rendre  la  connoilTance  de  ces  iiifecT.es  bien 
intc'ielFantepour  le  natutalifte  comme  pour  le 
phylicien.  Les  parties  fexuelles  du  mâle  font 
j  lacérsj  dans  quelques  efpèces  ,  au  milieu  des 
deux  antenne*  ,  dans  d'autres  elles  patoilTent 
placées  feulement  à  l'antenne  droite.  La 
femelle  porte  fes  œufs  murs ,  hors  c!e  fon 
corps,  rallemblésen  deux  pelotons pendans, 
ou  en  un  feul. 

ESPECES. 

I.  Cyclops   menu. 
Cyclops  mïnuius. 
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Cyclops  antenn's  lintaribus  ,  cjuda  iiftea.  Mirli . 
Ere.  p<ig.  101.  tab.  17.  fig.  1.  —  7.  —  Zool.  dan. 
prodrom.  24C9. 

Eichhorn    Microfc.  p.  j  j.  r.  r./.  K.  L. 
Natii'f.  7.  Jl.  p.  101. 

Il  a  uns  demi- ligne  de  long.  Le  corps  eft  ob- 
long ,  cruftacé  ,  diminuant,  peu  à- peu  poftérieurc- 
tueut  ;  il  eft  blanc  ,  compofé  Je  huit  fegroens  ou 
anneaux  ,  en  exceptant  la  queue  :  le  premier  an- 
nca"  qui  (orme  !a  tète,  ctl  plus  grand  que  les  deux 
fuivans  &  arrondi  antéiieun  ment  ,  avec  un  a-il 
di  tinct  ,  au  milieu.  Les  antennes,  au  nombre  de 
deux  ,  font  (impies  ,  compofées  de  pluficurs  arti- 
cles tran (païens  ;  elles  portent  des  fous  .1  leur  baie  , 
&  diminuent  nfcnlîblemenr.  Elles  font  plus  courtes 
Se  plus  grades  dans  les  mâles.  Les  deux  rtnren 
nules  fof!t  biarriculées  ,  &cotrer:es  de  poils  à  leur 
extrémité  :  on  dillinguc  difficilement  en-  lellbus  , 
deux  très  petits  crochets  bril'ans.  Les  pares  ,  au 
nombre  de  dix  ,  cinq  de  chaque  côté  ,  (ont  tiès- 
longues  ,  &  très  -  couvertes  de  poils  ;  elles 
joui flênt  d'une  certame  rléxibilré,  quoique  dénuées 
de  toute  efpècc  d'articulation  :  les  poils  vus  au 
microlcope  ,  font  en  forme  d  épines.  Les  pattes 
atrach .'es  aux  premier  ,  fécond  &  troifième  anneaux 
du  corps  ,  s'avancent  au-delà  de  la  qrcue  dans  leur 
longueur;  les  intermédiaires  fine  plus  longues  que 
les  autres.  L'anneau  qui  forme  la  queue  eft  ter- 
miné par  deux  papilles  ou  mamelons  ,  q'd  donnent 
naitïance  à  deux  foies  fines  ,  enfèren  eat  nues  & 
plus  longues  que  le  corps  :  a'irdèflbus  de  ces  pa- 
pilles on  apperçoit  deux  autres  foies  beaucoup  plus 
courtes  ,  Se  les  côtés  font  couverts  de  petits  poils. 

Le  mâle  porte  fes  parties  génitales  dans  les  an- 
tennes ,  à  l'endroit  ou  elles  font  plus  greffes  ;  dans 
l'accouplement,  il  en  entortille  la  bafe  des  (oies 
de  la  queue  de  la  femelle-,  &  enfonce  rcs  pâmes 
dans  les  vulves  qui  s'y  trouvent  On  peut  les  voir 
dans  cette  fituation  nager  ensemble  pendant  plu- 
sieurs jours  &  plulîeurs  nuits  ,  veis  les  mois  de 
juillet  ?c  de  novembre.  On  rencontre  fréquemment 
la  fem..''e  ,  vers  la  fin  «le  feprerabre  &  pendant 
tout  Fhivtr  ,  portant  dëffoUs  ("es  partes  ,  un  périr 
paquet  <l'a"irs  ..  d'un  verr  i  b  eur.  Ces  ';e':rs  œufs 
en  forme  de  graphe  de  railîn  ,  fort  fufpepdus  pj' 
deux  petits  crochets  ,  r>«i  font  ramaiîés  à  l'éntcut 
d'un  pédoncule  long  ,  iiu'tîculé  S  un  peu  mobile. 
Ce  pédoncule  eft  rouge  V  i.'roit  :  en  le  voit  quel- 
quefois nud.  La  diverlire  de  "et  organe  ovifère 
peut  indiquer  de   nouvelles  elpèçcti 

11  (e  trouve  fouvent  fur  les  rivag:s  a';'  '1  met 
Baltique,  parmi  les  conferves  ,  •<:  fur  h  bo.  '  les 
étangs  &  des  marais  ,  parmi  la  lentille  cj'tiui 
Lemna  ,   en   Danemarclc  Se   en  Norwège. 
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Z.  Cvolope  bleu. 

Cyclops   ctruleus. 

Cyclops  an'er.nis  linedfibus ',  ejtrdei  s,  ca.tSit'rt&m* 
'ùloba.  Mull.  Fut. p.   10*.  tab.  ij. fie,  i.—  9.  -S 

/.jol.  dan.  piodr.  t^ti. 

Il  elt  orné  de  belles  couleuts  variées  ,  &  deux 
rois  tins  grand  que  les  autres  efpeces.  Le  corps 
eft  obleng  ,  bleu  ,  convexe  fur  le  dos  «Se  com- 
pofé ce  iix  anneaux.  L'anneau  près  de  la  tête  égale 
les  trois  fuiv..n<\  En-deilbus  de  la  tè-e  ,  de  chaque 
côté  de  la  poitrine  ,  s'avancent  trois  efpèces  d'an- 
tcnnules ,  qui  fe  meuvent  à  leur  bafe  globulaire  ; 
la  paire  fupérieure  fubuliformc  eft  fans  pôHs  ,  la 
'e.:onie  paire  en  forme  de  crochet ,  eft  ciliée  fupé- 
ricuremeiit  ,  la  troilième  on  l'ir.féricure  imite  urc 
foie  aiguë.  I  a  couleur  rouge  de  tes  filets  elt  bien 
apparente  fur  le  bleu  de  fa  poitrine.  Les  antenne; 
(ont  rouges,  ît  compofées  de  plulîeurs  articles 
diltincfs  ;  v.rs  leur  extrémité  tllcs  peident  en  vo- 
lume ce  qu'eue  gagnent  en  longueur.  L'antenne  droî'e 
du  mâle  grcffït  vers  lé  milieu ,  par  urc  féric  de 
nœuds  ou  d'artic'es  avancés  ;  cl'e  devient  mince  à 
'on  extrémité.  Chaque  article  elt  muni  .l'une  pe:re 
(<  ;e.  Les  pattes  au  nombre  de  ln.it,  quatre  de 
chaque  côté ,  (e  préfenrent  vers  'e  haut,  en  pctirs 
pédicules  bleus,  biarticulés,  dort  l'extrémité  eft 
foyeufe  ,  verte.  Deux  aigui  Ions  rouges  &  cour- 
bes ,j  lacés  er-deffeus  despatus,  prennent  le.ir  ori- 
gine au  dernier  anneau  du  corps  ;  ils  fort  cnm- 
pofés  de  quatre  articles  d.'croifîahs ,  aigus  à  l'ex- 
trémité. L'abdomen  eft  vert  ,  avec  une  lunule  rouge 
ur  le  bord  des  anneaux,  vers  le  fii'on  tracé  pat 
les  pattes,  la  queue  eft  rouge  j  articulée,  bilobéc 
i  Ion   extrémité  :  le  bord  des  lobes  elt  foyeux. 

A  la  bafe  du  corps  delà  femelle,  en-defîous, 
vers  la  queue,  s'éleverit  de  ceti's  crochets,  aux- 
quels eft  adhérent  le  petit  paquet  d'oeufs  ,  de  forme 
r'i:u!ai:e,  dont  tout  le  dciïbus  de  la  queue  c,l 
-ouvert:  ces  petits  œufs  font  fphériques  &  rouf- 
fâtres,  enveloppés  d'une  membrane  fi  rendre,  (i 
-ranfparente  qu'ils  paroiffent  comme  nus,  &  qu'ils 
font  bientôt  difpcrfés,  poLr  peu  qu'ils  éprouvent  de 
mouvement  fenlïble. 

Il  fe  trouve  en  Danemarck  .'c  en  Norvège  ' 
dans  les  m'a'àîs  limoneux,  peuplés  d'Aûncs  ,  qui 
onduifent  vers  le  bris  de  Fridenfchdal  Plulîeurs 
■'e  ublent  vivre  en  foci'ié  ,  &  ils  ne  paioiffent  que 
vers  le  printemps  ;  on  n'en  voit  pas  dans  les  autres 
temps  de  l'année. 

3.  Cyclope  roug% 
Cyclops  rubens, 

Cyclops  antennis  linïaribus  furent ,  ca:da  reclct 
ifurci.  Mull.  Ent.pao,  104.  tui,  io./j.  1. — j. 
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Il  elt  entièrement  roufîatre  on  d'un  rouge  pâle  , 
plus  petiï  que  1»  précédent.  Le  corps  cft  oblong, 
omgofé  de  cinq  anneau^  La  poiciine  cft  moins 
M.:pnmée  :  on  y  Remarque  de  chaque  côté  quatre 
biigancs  particuliers,  dont  trois  fout  toujours  éten- 
dus &  dans  un  mouvement  de  vibration  ;  rarement 
ks  trouve-t-ott  dais  un  état  de  repos  ;  pour  faifir 
ce  moment  ,  le  feu)  propre  à  faire  connaître  leur 
i;i  .clure  ,  il  l'aai  ufer  dune  g:aade  pader.ee:  alors 
celui  du  milieu  ,  le  plus  long  &  avancé  ,  paroîc 
iun;.é  de  trois  article^  cylindriques  &  fe  termine 
par  des  poils  longs;  le;  fupétiaur  eft  le  plas  court, 
&  r;  manif-'ile  que  de  très-petits  poils  ;  l'inférieur 
un  peu  plus  long  que  le  fupéricur  ,  cil  j  lus  délié 
o  nés  aigu,  à  peine  aperçoit-on  quelques  poils 
jé.inis,  z  l'extrémité.  Le  mouvement  continuel  de 
vibration  que  ces  organes  prétendent  ,  doit  former 
un  courant  piopre  a  ramener  le«  petites  graines 
diffèmintel  dans  l'eau;  Se  en  faifant  l'office  d'anS 
tcunulés  Se  de  pinces ,  ils  doivent  fervir  merveil- 
leu Cernent  à  entretenir  la  vie  de  l'animal  :  on  ap 
pérçoit  encore  enrr'eux  de  petites  lamelles  iillonnées  , 
&  intérieurement,  d'autres  o:ganes  qu'on  ne  peut 
bien  diftinguer.  Les  antennes,  prefque  aufTi  Ion- 
rues  que  le  corps  ,  font  compofées  de  plufieurs 
articles,  fetifères  ;  l'antenne  droite  du  mâle  cft  ren- 
flée au  milieu  &  dîvient  mince  Se  fiexueulé  à  l'ex- 
trémité. Les  pattes',  aa-nombre  de  huit ,  quatre  de 
l  eô:é  ,  s'élèvent  en  angle  aigu:  on  apper- 
çoit  en-dellous,  un  aiguiiIo.fi  long,  courbe,  tres- 
aiail ,  fuivant  la  direction  droite  des  pattes.  La 
queue  eft  aifez  longue  ,  droite  ,  &  paioît  formée 
de  fix  anneaux  :  le  fixièmé  anneau  eft  fendu  Se 
terminé  par  cinq  foies  à -i'enrour  de   chaque  lobe. 

11  :'e  rapproche  beaucoup  du  Cyclope  bleu  ,  dont 
il  diffère  cependant  par  les  organes  de  la  poitrine, 
in  là  couleur,  par  la  grandeur,  &  fans  doute 
par  ic  i;enic  de  vie  Se  les  habitudes  :  il  cft 
commun,  pendant  toute  l'année,  dans  la  plupart  des 
eaux  des  marais,  des  lacs,  ou  des  petits  ruiffeaux 
du   Danemark. 

4.  Cyclope  lacinulé. 

Cfclops  lacinulatui. 

Cycles    antennis  iineanlus  ,  cauda  curva  lifur- 

ca.  Mull.  Entam.  pag.  îoj.  tai>.  i6.fig.if. — 6. 

Zool.  d'Un,  prodr.  1410. 

Il  eft  à  peu -près  de  la  grandeur  du  précédent. 
Le  corps  elt  oblong  Se  coaipofé  de  cinq  anneaux. 
Le  dos  elt  convexe  ,  crullacé  comme  celui  des 
Crabes.  L'anneau  qui  forme  la  tête,  efc  grand  de 
eV.de  les  trois  fui  vans.  La  tête  efc  arrondie  pofté- 
rieurement  &  applatie  antérieurement  ;  l'œil  placé 
au  milieu  ,  parole  comme  un  point  prefque  qua- 
diangulairc.  La  poitrine  elt  déprimée  ,  Si  donne 
naiflancé  à  trois  paires  de  divers  organes:  la  paire 
fupéricure   préfeiuc  deux  corps   cylindriques,  alon- 
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gés ,  terminés  par  cinq  ou   fix  foies  :  on  peut  les 

appeler  des  rames,  car  elles  paroiflént  beaucoup 
favorifer  les  mouvemcr.s  de  l'animal  dans  l'eau  : 
entre  ces  organes  on  en  apperçoit  deux  autres  plus 
petits,  courbes,  très  aigus  à  l'extrémité.  En  fuite 
le  préfentent  deux  lames  entourées  de  filions  tranf- 
parcn, ;  lorfuuc  l'animalcule  ett  td  repos,  parleur 
mouvement  continuel  a  droite  à  gau.he,  elles  opè- 
rent dans  l'eau  une  légère  trépidation  qu'il  elt  rare 
de  voir  cefler  ,  Se  qui  reprend  bientôt.  Entre  ces 
lames  s'avancent  deux  autres  corps  ti  an fparens,  tor- 
tueux vers  l'extrémité,  Se  couverts  de  cinq  ou  fix 
onglets  ;  ils  paroillent  compofés  de  trois  articles  di- 
versement fléchis:  parmi  les  onglets  les  plus  longs, 
on  en  apperçoit  d'autres  très  -  petits  :  ces  parties 
font  peut-être  l'office  d'antcnnules',  en  pouvant  s'é- 
tendre &  fe  retirer.  Tous  ces  organes  font  blancs  , 
&  jonillent  enfernble  d'un  mouvemei  t  libre  dans 
l'eau.  Les  antennes  au  nombre  de  deux  ,  font 
blanches,  plus  longues  que  le  corps  ,  en  exceptant 
la  queue,  égales,  linéaires,  &  inférées  au  front; 
elles  paroillent  compofées  d'une  infinité  d'articles 
qui  jettent  fupérieurement  une  foie  courte.  Les  pattes, 
au  nombre  de  fix  ,  trois  de  chaque  côté  ,  élevées 
en  angle  aigu  ,  font  très-rapprochées  &  blanches  ; 
on  y  diitingue  cinq  articles  ;  elles  font  armées  fupé- 
rieurement d'une  ép.ne  courte,  Se  munies  à  leur 
partie  inférieure,  vers  l'extrémité,  de  quelques  poil0. 
Lu  délions  des  pattes,  vers  leur  baie  Se  à  l'origine 
de  la  queue,  font  placés  deux  aiguillons  courbes, 
mobiles,  munis  latéralement  d'ur.e  petite  épine;  on 
apperçoit -en  outre,  au-defLus  de  ceux-ci  ,  un  au- 
t  c  puis  court  ,  plus  étroit  ,  droit,  tiiarticulé,  Se 
couvert  de  poils  à  1  extrémité.  La  queue  ,  plus 
courte  que  celle  du  Cyclope  bleu  ,  n'eft  pas  droite, 
mai?  courbe  au  milieu  ,  &  divifée  à  fon  extrémité 
en  deux  lobes  terminés  par  cinq  foies  fortes.  On  y 
diftmgue  quatre  anneaux  :  ie  dernier  cft  une  fois 
plus  long  Se  plus  étroit  que  les  fupérieurs  ;  les 
deux  fupérieurs,  quand  1  animal  eft  renverfé  fur 
le  dos,  paroilTent  pointus  de  chaque  côté:  à  la 
baie  Se  au-deilous  de  la  queue  ,  on  remarque  qua- 
tre franges  particulières  à  cette  efpèce  ;  ce  font  des 
organes  alongés,  fraufparens  5  il  y  en  a  deux  qui 
font  opaques  au  milieu.  On  peut  appercevoir  fur 
le  dos,  le  mouvement  periftalcique  du  cœur,  ou 
d'un  cube  inteftinal  ,  de  couleur  de  fang  ,  placé  de 
chaque  côté   du    corps  Se  dans  toute  la  longueur. 

D'après  l'égalité  des  antennes  &  les  crochets  de 
Tabdomen,  deftinés  a  porter  le  petit  amas  d'eeufs, 
M.  Mullcr  a  conclu  que  cette  efpèce  étoit  une 
femelle.  Il  n'a  pu  décerner  l'ufage  des  fianges 
pendantes;  il  a  feulement  vu  un  autre  individu  , 
fans  aucune  appa-ence  de  frange  ,  d'ailleurs  tout- 
à- fait  femblable  au  premier  ,  Se  également  fe- 
melle. II  avoit  trouvé  cet  infecte  vers  la  fin  de 
feprerobre  17S8,  dans  une  folle  marécageufe.  Au 
commencement  de  mai  176;),  ayant  repris  fesre- 
cherches  &   fes   obletvations,  il  vit  une  femelle, 

qui 


C  Y  C 

qui  portoit  [on  petit  paquet  d'oeufs;  il  étoit  ovale, 
&  pendu  entre  les  aiguillons  &  les  franges  ,  fous 
les  fegmens  fanguins  de  la  queue.  Tandis  qu'il  ob- 
fervoit  l'infecte  place  foris  le  microfeope,  &;  jouif- 
fant  de  peu  d'eau  ,  i!  s'appèrçut  qu'il  avoir  Iaifié 
tomber  l'on  fachet  d'œufs  &i  l'es  franges  ,  peut- 
être  par  la  crainte  Je  la  mort  ;  ce  qui  avoir  bien 
pu  arrivée  également  à  la  femelle  de  l'année  pré- 
cédente. Refte  à  lavoir  li  fa  portée  croît  de  nou- 
veau. Il  eu  a  vn  d'autres  une  fois  plus  petites, 
quoique  tout-à-fait  lemblablcs.  Une  de  ces  fe- 
melles avoit  perdu  fes  œufs,  &  retenu  les  fran- 
ges, quelle  vint  cependant  à  perdre.  Dans  les  plus 
petites  efpèces ,  le  fachet  d'oeufs  eft  orbiculaire  , 
la  vulve  elt  placée  dans  le  premier  anneau  de  la 
queue  ;  on  y  apperçoit ,  lorfque  le  petit  fachet 
elt  enlevé,  un  périt  crochet  un  peu  faillant,  qui 
fe  meut  de  haut  Se  de  bas  -.  il  paroît  que  c'eft 
par  ce  mouvement,  que  les  œufs  ,  qui  relient 
dans  le  corps ,  font  attirés. 

Il  fe  trouve  dans  les  marais  du  Dannemarck  , 
«ù  il  eft  aflèz  rare. 

5.  Cyclope  porte-malTe. 

CvcLors  (laviger. 

Cydops  antennis  f^bclavatis  rigidis  ,  cauda  bi- 
fiaa.  Mill.  Ere.  p.  ic8  ,  tab.  lô,fig.  7.-9. — 
Zool.   dan.  prod.    2411. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Cyclope  menu.  Le  corps 
cft  oblong  ,  diminuant  progreffivement  vers  la 
queue.  Le  dos  eft  blanc  ,  glabre,  convexe,  Se 
fans  anneaux  appareils.  Le  ventre  eft  rouge,  ainlî 
que  les  organes  pédiformes  qui  s'y  Trouvent.  La 
tète,  arrondie  fupéneurement ,  fe  termine  antérieu- 
rement en  forme  de  roltrc  épais,  obtus,  courbe. 
L'œil  placé  furie  vertex  paoît  comme  un  point 
noir.  Les  antennes,  au  nombre  de  deux  ,  font 
(impies,  roides ,  perpendiculairement  élevées,  lon- 
gueSj  épaiiles  ,  blanches  &  tranfparentes  ;  elles 
font  inférées  à  la  parrie  fupéneure  du  front  ,  & 
compolées  de  trois  articles  :  le  plus  petit,  vers  la 
bafe,  eft  pofé  obliquement,  &  a  ion  extrémité 
antérieure  ,  préfente  une  feule  foie  liorizonrale  ; 
l'intermédiaire,  plus  long,  laill'e  échapper  Vers  fou 
milieu  une  foie  verticale;  celui  qui  forme  l'extré- 
mité ,  le  plus  long  &  un  peu  aigu  ,  porte  a  fes  côtés 
extérieurs  cinq  foies  de  la  longueur  de  l'artic'c. 
On  remarque  quatre  cipèces  de  rames,  deux  de 
ckaqi.e  cezi  de  l'inciiion  profonde  &  traiifverfale, 
qui  fe  trouve  au  delïous  de  la  tête;  elles  paroillent 
compofées  de  deux  articles  tranfparens,  terminés 
par  trois  ou  quatre  petits  poils;  les  lupérieures  font 
un  peu  plus  longues  que  les  inférieures;  &  lors- 
qu'elles font  ferrées  enfemblc,  elles  rendent  l'in- 
fecte brillant.  Les  pattes  ,  au  nombre  de  huit , 
quatre  de  chaque  côté,  ne  préfentent  que  de  pe- 
tites proubérances  courtes ,  &  des  efpèces  de  ru- 
dimens  de  pattes  ;  elles  font  rouges ,  couvertes  de 
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petits  poils,  &  deviennent  in'feniiblement  pins  pe- 
tites vers  la  queue.  La  queue  eft  inarticulée ,  pe- 
tite, bilide  ,  avec  deux  foies  courtrt,  de  chaque 
côté  ,    dont  l'intérieure  cft  plus  petite. 

Lorfque  cet  infecte  fe  meut  ,  1!  fe  gliflê  len- 
tement, ou  fait  des  fauts  ,  &  av:c  les  rames  il 
nage  alternativement  fur  le  dos  ,  fur  le  ventre 
&  fur  les  côtés  ;  Couvent  il  le  drelie  fur  lui- 
même. 

Ce  Cyclope ,  très-rare  &  très-remarquable  par  la 
fliucuuc  de  fon  corps,  autant  que  parla  rigidité 
de  l'es  antennes,  a  été  trouvé  lut  les  bords  des 
eaux  à  Friderifchdal   dans  la   Norvège. 

6.    Cyclope   quadricorne. 

Cttclops    quadricornis. 

Cydops  antennis  linearibus  quaternis  -,  cauda  b£- 
fida  Moll.  Ent,  tab.  \%.fig.  1. — 14. — Zool.  daM. 
prodr.  14 16. 

Monocu'.us  antennis  quaterr.is  cauda  recla  bijida. 
L  1  N.   Syfi.  nat.  edit,  11.  pag.   105 S. 

Monoculus  corr.ubus'quaterris  mobdibus  fetacets  , 
corpore  ovato  cauda  longa  recla  cyhndrica,  bifiia. 
Dec  Mém.  ir.f.  tom.  7.  pag.  483.  i°-  7-  pi-  *■>• 
fig.    1  j  .    &   11. 

Monocle  à  quatre  cornes  mobiles  fétacées  ,  à 
corps  ovale  ,  terminé  par  une  longue  queue 
droite  ,  cylindrique  ,  fourchue   Deg.  Ib. 

Fediculus  aquathus.  Baker.  Mycrofc,  pag.  496. 
tab.    If-/-   I- — 4- — Mycr.   cmead.  t.  7.  /.    n. 

Neve  Mann'tg  fait.  l.p.  640./.  5. 

Leuwenh.  Cor.t.  arc.  nat.  p.  141./.  1. 1.  3. 

Blank.  Schaupl.   t.  13.  /.  B.  c.  3  c. 

Baker.   Mycrofc.  expl.  t.  y.fig.  t.  1. 

ROES.  Inf.  ;.t.  98.  f.   1.  2.  4. 

Lang.  NaiuiL-  Vande.  §.  106.  t.  1.  f.  2. — 7. 

Ail.  Ho/m.  1746.  c.  7.  fig.   1.  ;. 

Scop.  Ene.  carn.  n° .  1 1 19. 

Eichhorn.  Mycr.  p.  f  4.  f .  $.f.  M. 

Naturf.  j.  Se.  pjg.  2.47.  ^ 

Poda  //;/.  Muf.  gnc.    t.  1.  f.    n.  12. 

Le  corps  eft  ovalc-oblong,   cruflacé  fur  le  dos, 
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comme  lesjCrabtSj  fqiiveut  couvert  de  poils  Aa&$ 
Jt-  femelles-;  il  s'amincit  progr'cflivement  vers  la 
tjiwue,  &  cil  com,Jofé  do  quatre  anneaux ,  dont 
)'.  fupérieur.  eft  plus  long  &  plus  étendu  que  les 
trois  inférieurs.  La  femelle,  plus  grande  que  le 
iiile  ,  fe  fait  auffi  remarquer  par  Ion  dos  rempli 
de  petites  taches  rouges  ,  &  par  les  paqueft 
d'œufs.  L'œil,  placé  fous  le  vertex  ,  paroît  comme 
ui  point  noir,  prefque  lobé.  Baker,  qui  a  cru 
trouver  deux  yeux,  aura  pu  être  trompé  pariadi- 
vifijn  de  la  partie  fupérieure  de  l'œil  en  deux 
lobes.  Les  antennes,  au  nombre  de  quatre,  font 
finples,  amincies  peu-à-peu  ,  &  arquées;  la  fe- 
melle a  les  deux  fupérieures  plus  longues  que  le 
corps,  &  les  inférieures  la  moitié  plus  coûtes  : 
toutes  fe  montrent  compofées  de  plufieurs  articles, 
fénfères  à  leur  extrémité.  Les  antennes  lupértcures 
du  mâle  font  plus  grottes,  Se  une  ou  deux  fois 
plus  petites  que  dans  la  Amélie.  Le;  inférieures 
pourroient  être  appcllées  antcnnules  ,  puifqu'elles 
en  occupent  la  place.  Parmi  des  centaines  de  mâles, 
M.  Mu'ller  n'en  aobfcrvé  qu'un  qui  eût ,  au  milieu 
des  vraies  antennes  ,  une  v'ficu'.e  tranfparente 
les  pattes,  au  nombre  de  luit,  quatre  de  chaque 
côté,  naillent  des  anneaux  inférieurs  du  corps; 
elles  font  couvertes  de  poils  à  leur  extrémité ,  & 
s'élèvent  en  angle  aigu  Baker,  qui  compte  cinq 
p lires  de  pattes,  y  comprend  les  antennes  infé- 
rieures. La  queue  ,  compoléc  de  quatre  articles 
inégaux,  eft  amincie,  fourchue  à  fon  exuémufé, 
&  terminée  par  quatre  ou  fix  foie..,  alternative- 
ment plus  longues:  la  bafe  cil  fouvent  couverte 
de  petits  poils.  Ces  foies  font  quelquefois  brifées 
&  perdues  ;  St  dans  plufieurs  mâles  ,  elles  font 
cannes  de  poils  de  chaque  côté,  en  forme  de  plu- 
mes. A  la  jonction  de  la  queue  avec  le  corps,  on 
apperçoît  dans  la  femelle  deux  petits  crochets  qui, 
à  certain  tems  ,  fufpendent  deux  efpèces  de  grapes 
eu  deux  fâche:; .'membraneux  ,  remplis  d'œufs.  Ces 
œufs,  avant  d'être  defeendus,  fe  montrent  dans 
1  intérieur  de  l'animalcule,  entre  le  dos  &  les  in- 
reftiiis.  Il  n'eft  pas  rare  de  trouver  des  femelles 
cm,  après  avoir  perdu  leurs  œufs,  en  forment 
i;n  nouveau  paquet;  mais  en  ne  voit  pas  les  petits 
r.aître,  tant  qu'ils  font  aihérans  à  l'ovaire  de  la 
mère. 

On  trouve  ces  infectes  dans  prefque  toutes  les 
eaux,  fi  ce  n'eft.dans  celles  de  la  nier,  clans  les 
eaux  puies  des  lacs  &  des  rivières ,  ainfî  que  dans 
celles  des  foifés,  S:  ils  ne  pendent  pas  dans  les 
eaux  fétides;  non-feulement  dans  le  fond  des  puits 
&  des  lies  ,  mais  dans  tous  les  amas  d'eau  ;  ils 
fe  tiennent  volontiers  fur  la  furfaec  ,  parmi  la 
Leritilie  d'eau,  Ltmna ,  dans  le  Dannemurck  & 
Ja   NoV.vège. 

C'eft  pa.tJtuli'rement  ce  Cyclope  &  le  Cyclope 
rouge  ,  qu'on  elt  dans  le  cas  d'avaler  dans  les  eaux 
eue'  Ion  boit;  car  ils  fe  rencontrent  abondam- 
ment dans  les  taux  pures,   excepté  peut-érre  dans 
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celles  des  fontaines.  M.  Mul'er  en  a  trouvés 
dans  des  marais  encore  de  plus  petits  qui  , 
uiis  dans  un  verre  d'eau  limpide  ,  hi  devant  Ja 
lumière,  paioilfoient  à  l'oeil  nud  comme  des  ato- 
mes verts  tk  rouges  j  il  a  dû  les  juger  dans  leur 
état  de  perfection  ,  puifqu'il  les  avoit  lurpris  ac- 
couples. 

Le  mâle  de  cette  cfpècc,  ainfi  que  dans  les  Cy- 
elopcs  menus  &  rouges  ,  a  l'es  parties  génitales 
dans  les  grandes  antennes,  &  les  unit  à  la  jeetion 
de  la  queue  &  .du  corps  de  fa  femelle;  il  ap- 
plique le  milieu  des  antennes  à  la  vulve"  de  la 
femelle,  &  les  enveloppe  par  leur  extrémité  dans 
des  contours  qui  les  cachent.  La  femelle  étend  ho- 
rizontalement fes  grandes  antennes,  &  perpendicu- 
lairement fes  petites;  elle  s'en  fert  d'appui,  tandis 
qu'elle  élève  la  queue,  a  laquelle  fe  fixe  le  mâle 
attaché  par  le  plaifir.  Ils  pallcnt  plufieurs  jours 
dans  cet  état  :  la  femelle  traînant  à  (on  gré  le  mâle 
qui  cependant  peut  changer  quelquefois  de  fitua- 
tion  ,  kiin  les  meuvemeus  contraires  qu'il  prend. 
Lorfque  le  maie  eft  renverfé  fur  le  dos,  fes  an- 
tennes embraffent  tellement  les  parties  fcxuelles  de 
la  femelle  ,  qu'elles  ne  paroiifent  que  comme  de 
(impies   tubercules. 

Ce  Cyclope  varie  par  les  couleurs  blanche  , 
fauve,  verte  S:  rouge,  par  le  corps  &  la  queue 
velus  ou  fans  poils.  Dans  les  figures  de  la  plupart 
des  auteurs,  on  ne  trouve  pas  les  petites  antennes 
ou  les  antcnnules.  De  Geer  &  Leuwenhock  rap- 
portent que  la  mère  dévore  fes  petits;  ce  qui  leur 
a  donné  lieu  de  le  croire,  c'eft  que  toutes  les  fois 
qu'ils  ont  vu  les  petits  foi rir  de  leurs  œufs  auprès 
de  leur  mèie,  ils  n'ont  vu  aucune  transformation 
s'enfuivre.  M.  Muller,  après  avoir  obfervé  ,  pen- 
dant plufieurs  année?  ces  animalcules  ,  ou  petits  Cy- 
clopes  ,  avoir  cru  qu'ils  dévoient  appartenir  à  plu- 
lieurs  efpèces  d  fférentes  de  Monocles  ,  dont  il  en  a 
décrit  quclques-ues,fousle  nom  d'Amymone.  En  con- 
rdeïant  les  dépouilles,  de  l'Amymone  &  du  Cyclone  , 
i!  a  vu  I  animalcule  teftaré  ,  changé  en  cruitacé  ;  il 
annonce  ,  d'après  Slablcer  ,  le  changement  d'un 
Moopclé  en  Squille  ,  mais  il  ajoute  en  même-temps 
que  cela  a  befoin  d'être  appuyé  fur  des  observations 
plus  nombreufes  S:  plus  exactes. 

7.  Cyclote  craflicorne. 

Ci'ciops   crjffuornis. 

Cvdops  ante.itis  iiLitaih  hrevibus  cauda  bicufpi. 
Mull.  Ent.  pag.  113.  tab.  li.fig.  1  J. — 17. 

Il  eft  des  plus  petits  ,  car  il  eft  plus  petit  que 
le  Cyclope  menu,  quoiqu'il  foit  un  peu  plus  large. 
Il  fe  rapproche  par  fa  ftructure  ,  du  Cyclope  qua- 
dricorne  ,  mais  il  il  en  diffère  par  le  corps  rac- 
courci., par  les  deux  épines  qui  lui  tiennent  lieu 
de  queue  ,  &  par  les  antennes.  Les  antennes  font 
courtes  ,  renflées  depuis  la  baie  uifqu'au  deh  du 

milieu  , 
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j,  Se  terminés  en  pointe;  la  partie  épailTefu- 
péneure  eft  munie  de  petite*  (oies.  L'œil  fe  pré- 
sente comme  un  point  noir.  Les  pattes  font  loyeules. 
Le  corps  eft  compote  de  quatre  anneaux  ,  celui  'Je 
la  tête  eft  le  plus  large  U  il  égale  en  longueur  tous 
les  autres  cnlcmble  :  ces  anneaux  vont  en  dé- 
croillant  ,  &  fe  terminent  en   deux   pointes. 

Il  fc  trouve  ,  rarement  ,  dans  les  marais  du 
Danemark  Se  de  la  Norvège. 

S.  Cyclopb  porte-pince. 

Cyclops  chelfer. 

Cyclops  antennis  brtvibus  recurvis  ,  corpore  inar- 
ticulato ,  manibus  chtlatis  ,  cauda  b'Jeta.  MULL. 
Ent.  pag.  l  14.  tab.  19.  fig.  I.—). 

Cyc'ops  antennis  apice  bifetis  >  pedibus  Jicundi 
pans  chelatis,  MULL.  Zoo/,  dan.  prodrom.  2413. 

Il  relTemble  ,  au  premier  coup  d'oeil ,  au  Cy- 
clope  menu,  mais  il  en  eft  fufhTamment  diltingué 
lorfqu'on  examine  attentivement  les  d.fférentes 
parties.  Le  corps  eft  allongé  ,  terminé  en  aiguillon 
pofténeutementjcompofé  d'anneaux  indifhncteinent 
ralfeinhlés.  Lœil  eft  en  forme  de  point  noir.  Les  an- 
tennes ,  au  nombre  de  deux  ,  font  courtes  ,  cour- 
bées,  triarticulées,  munies  de  deux  feies  à  leur 
extrémité.  La  tète  s'avance  antérieurement  en  for- 
me de  petit  bec.  La  poitrine  ell  avancée  &  garnie 
Je  deux  antennuies  pédiformes  ,  courbées  ,  biarti- 
culées ,  trifétacées  à  leur  extrémité,  hn  deflious, 
vers  l'angle  intérieur  de  la  poitrine  ,  où  peut-être 
la  bouche  eft  litoée  ,  on  voit  deux  petits  organes , 
en  forme  d'ongles ,  enluitc  deux  efpèces  de  mains 
pendantes  ,  compolées  de  rrjis  articles  ,  préfen- 
lant  une  pince  avec  fon  doigt  mobile.  Les  deux 
paires  de  pattes  font  courbées  &  tiiarticulées  ;  l'an- 
t-rieure  plus  courte  ,  eft  dentelée  à  Ion  dernier 
article  ;  la  polterieure  eft  allongée  &  entière.  Au- 
dellous  on  apperçoir  un  amas  de  pattes  en  forme 
de  cheveux  ,  6c  enfuite  dans  la  femelle  ,  le  petit 
peloton  ovale  d'oeufs.  La  queue  eft  fendue  &  ter- 
minée   par  deux   foies    longues  ,   limples. 

Il  fe  trouve  en  Danemark  ,  dans  les  eaux  de  la 
mer  où  il  eft  rare. 

$.  Cyclope  curticorne. 

Cyclops  curticornis . 

Cyclops  antennis  minutis  reH'-s t  corpore  inarv- 
iuLco  ,  manibus  muticis  ,  cauda  bifeta.  MULL. 
Em.pag.  11^.  tab.  19  fig.  4. — 6. 

Tl  reflemble   au   précédent ,    dont    cependant   il 

diffère.  Les  antennes   font  petites ,   droites  ,  biarti- 

culées  ,  munies  de  trois  poils  a  leur  extrémité.  L'œil 

éloigné   du    front  ,    elt    placé    fur    la    nuque.    Les 
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pattes  antérieures  ou  les  antïrtnuteî,  &'es  fu'v.in  tes , 
ou  les  efpèces  de  mains  fimplas  &  éloignées,  ont 
la  ttrudure  des  antennes  ,  quoique  plus  loagnes; 
On  n'appercoit  point  de  pinces  ou  de  ferres ,  mats 
trois  paires'  de  partes  capillaires.  La  queue  eft  ter- 
minée par  deux  foies  longues. 

M.  Mullcr  n'ayant  point  trouvé  tant  au  dedans 
qu'au  debors  du  corps  de  cet  infecte  ,  les  ce. ifs  ni 
le   pétiole  ovifère  ,   a  jugé  que  c'étoit   un   maie. 

Selon  l'auteur  que  nous  venons  de  citer ,  ce  Cy- 
clope  paroît  fe  rapporter  au  Monocle  de  Goëzc; 
mais  celui-ci  préfente  de  petits  onglets  ,  des  an- 
tennes plus  longues  &  l'œil  fir.ié  différemment  , 
outre  qu'il  eft  fluviatile ,  tandis  que  celui-là  eft 
matin. 

Il  fe  trouve  en  Danemark  ,  dans  les  eaux  de 
la  mer ,  &  a  été  confervé  vivant  dans  de  l'eau, 
même  corrompue. 

10.  Cyciope  longicorne. 
Cyclops  longicornis. 

Cyclops  antennis  linearibus  longiffimis  ,  cauda 
bifida.  Mull.  Ent.  pag.  il  5.  rai.  IS>.j%.  7.— ?• 

AH.  Haun.  10. p.  17)-/-  *0. — *■!• 

Cyclops  finmarchicus  antennis  corpore  longioribut, 
cauda  geniculuia   bifida.   Mull.   Zuol.  dan.   prodr. 

Les  antennes  ,  plus  longues  que  le  corps  ,  font 
fétiformes  ,  conipofées  au  moins  de  onze  articles 
feyeux  ,  fie  pointues  à  leur  extrémité.  L' vil  fe 
montre  fous  la  forme  d'un  point  noir  brillant.  Les 
pattes  antérieures  p.iroiffent  compolées  de  quatre 
articles  fétifères,  ît  les  postérieures  ,  de  trois  avec 
deux  po.ls  de  chaque  côté  de  leur  extrén.ité.  La 
queue  eft  triartic niée  Si  terminée  par  deux  piquaps 
munis   de   trois  poils. 

Il  fe  trouve  en  Danemark  ,  dans  les  eaux  de  la 
mer.  Gunner  l'a  trouvé  dans  la  mer  de  la  Fin- 
marchie. 

11.  Cyclope  captif. 

Cyclops  captivas. 

Cyclops  antennis  linearibus ,  clypeo  dilatato  , 
cauaa  reBa  fijfa.  MULL.  Eut.  pag.  u6.  lab.  19. 
fig.  10.— 13. 

Il  n'a  pu  être  vu  que  fur  le  dos  ,  que'que 
moyen  qu'on  ait  pris  pour  le  forcer  i  fe  monr-ir 
de  l'autre  côté.  I  es  deux  antennes  font  couibées  , 
linéai:  es  Se  garnies  -le  poils  ne  chaque  côté.  !  •  c  "-us 
couvert  dune  'aine  ou  ''un  corcelet  ovale 
paient,  eft  finué  vers   fon    borl    poftérieur  ;. 

les  linuoiités  lont  attachées  les    pattes  ,   trois   de 
I  1 
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chaque  côté  :  chacune  paroît  terminée  par  un 
article  alongé,  oblique  ,  d'où  pend  une  foie  lon- 
gue. En-dcllous  des  pattes  on  apoerçoit  de  chaque 
côté  ,  un  globule  ,  avec  deux  poils  divcrgcr.s  ,  & 
dont  l'un  eit  plus  long  que  1  autre.  La  queue,  eft 
compofée  de  fix  articles  ,  dont  le  cinquième  &  le 
fixième  fe  partagent  en  deux  ;  l'extrémité  fe  ter- 
mine par  deux  petites  foies. 

lia  été  trouvé  dans  des  coquillages  marins t  en 
Danemarck. 

1 2.  Cyclope  minuticorne. 

Cyclops  minuticornis. 

Cyclops  antennis  linearibus  brevibus  ,  cauâa. 
fifflt  bifeta.  M\JLL.Ent.p.  117.  tab.  ly-fig.  14.15. 

Au  premier  afpedt  on  peut  le  prendre  pour  le 
Cyclope  quadricorne  j  avec  lequel  il  a  bien  des 
caractères  communs  ,  mais  dont  il  diffère  par  les 
antennes  courtes  ,  par  les  pattes  ,  par  un  fcul 
ovaire  ,  &  parce  qu'il  eit  marin.  Les  antennes  font 
aiguës,  fétifères,  compofées  de  quatre  articles,  & 
plus  courtes  que  le  premier  anneau  du  corps.  Les 
antennulcs  font  femblables  aux  antennes  ,  mais  deux 
fois  plus  courtes.  Le  corps  eit  compofé  de  huit 
anneaux  blancs ,  fouvent  jaunâtres ,  qui  vont  en  dé- 
croi/lant.  Au  milieu  du  dos  on  apperçoit  un  cer- 
cle rouge.  La  queue  eft  bifide  &  terminée  par  deux 
foies  longues.  L'œil  n'eft  qu'un  point  noir  ,  comme 
dans  la  plupart  des  autres  efpèces  congénères.  Les 
pattes  antérieures  font  les  moins  diftinctes  ;  celles 
du  milieu  attachées  à  la  poitrine,  font  courbes 
à  l'extrémité,  &  munies  de  trois  onglets;  les  au- 
tres font  linéaires  &  foyeufes.  Eu  deflous  on  ap- 
perçoit le  fachet  d'erufs  jaunâtre  :  dans  ce  fachet 
ou  ovaire  ,  on  peut  compter  au  -  delà  de  trente 
oeufs  prefque  fphéncjues.  Le  mâle  n'eft  point  connu. 

Il  fe  trouve  ,  rarement ,  en  Danemarck  &  en 
Norv/ège,  dans  les  eaux  de  la  mer. 

15.  Cyclote  brévicorne. 

Cyciops  brevicornis. 

Cyclops  antennis  mari  unguiculatis  fetis  cauda 
brevijjimis.  Muli.  Ent.  pag,  11B.  — Zool.  dan. 
prodr.  2414. 

Aci.  Haun.  9.  p.  j9o.  t.  9./  1.— 10, 

Faun.  Gro'èn.  140. 

Il  rclîemble  beaucoup  au  Cyclope  quadricorne  , 
dont  il  diffère  cependant  effentiellement  par  les 
organes  de  la  poitrine  &  par  un  feul  ovaire.  Les 
antennes  font  différentes  dans  les  deux  fexes  ce 
qui  fe  remarque  dans  la  plupart  de  ces  infectes  : 
jclles  du  mâle  font  épaules   &   onguiculées  à   leur 
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extrémité  ;  celles  de  la  femelle  font  fourchues  & 
inégales  à  leur  bafe  :  la  plus  grande  eft  articulée. 
Les  petites  antennes  ou  les  antennulcs  font  triar- 
ticulées.  On  remarque  fut  la  poitrine  deux  paues 
de  petits  organes  ,  dont  les  uns  font  fendus  a 
leur  extrémité  ,  &  les  autres  font  onguiculés  :  on 
apperçoit  au-deflous  une  autre  paire  trois  fois  plus 
longue,  couverte  d'un  duvet  à  fon  milieu,  muni 
d'un  onglet  à  fon  extrémité ,  Se  une  quatrième 
paire  plus  grande  ,  terminée  par  de  petits  crochets  : 
tous  ces  organes  fou:  dirigés  en  haut;  enfuite  les 
trois  ou  quatre  paires  de  pattes  tournées  en  bas  , 
n'ont  ri;n  de  remarquable  dans  leur  ftrudturc ,  fem- 
blable  à  celle  qui  eft  commune  aux  autres  efpèces. 
Le  mâle  eft  plus  grand  que  la  femelle. 

Il  fe  trouve  dans  les  marécages  maritimes  du 
Danemarck. 

CYNIPS,vey<rï  Onips. 

CYPRIS  ,  Cypris  ;  nom  donné  par  M.  Muller, 
à  un  nouveau  genre  d'infectes  aquatiques  6c  mi- 
crofeopiques ,  qu'il  a  établi  &  placé  dans  la  féconde 
divifion  méthodique  de  Cçs  infectes  teftacés. 

CARACTERES  DE  CE  GENRE. 

Deux  antennes  fupeYieures,  capillaires. 

Quatre  pattes. 

Un    feul  oeil. 

Tête  cachée. 

Teft  bivalve. 

Ce  genre  paroîc  devoir  fervir  de  conlîn 
aux  coquilles  bivalves.  Les  animalcules  qui 
le  compofent  &  qui  ont  un  tell  à  deuX 
battans  ,  doivent  être  regardés  fans  doute 
comme  des  infedtes  &  non  comme  des  vers  ; 
ils  font  munis  feulement  de  quatre  pattes  , 
ce  qui  forme  un  phénomène  très- rare  dans 
le  vafte  empire  des  infectes.  La  Cypris  nage 
avec  beaucoup  de  vîtelfe ,  au  moyen  de  fes 
antennes  ,  en  forme  de  poils  tendres  qu'elle 
étend  &  met  en  mouvement  ;  autrement 
elle  les.  joint  enfemble.  On  ne  la  voit  pas 
forcir  hors  de  l'eau.  Elle  fe  fert  de  l'es  pattes  , 
mais  elle  marche  lentement.  Lorfqu'tlleeft  en 
repos,  elle  cache  fes  pattes  &  fes  antennes  dans 
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les  deux  battans  ou  valvules  de  fon  teft  ,  & 
on  ne  lui  voie  jamais  ouvrir  fa  coquille,  lorf- 
qu'elle  eft  mife  à  fec.  Sun  corps ,  foie  dans 
le  mouvement ,  foit  dans  le  repos ,  eft  tou- 
jours renfermé  dans  l'intérieur  de  fon  enve- 
1  >ppe.  Les  pattes  agiflent  enfemble  comme 
dans  les  quadrupèdes  ;  les  antérieures  font  re- 
courbées, les  poftérieures  courbées  ,  toutes 
arrachées  vers  la  poitrine  ou  au  milieu  du 
corps  :  les  parres  anrérieures  femblent  faire 
quelquefois  l'office  d'an  ennuies,  en  palpant, 
&  fe  rapprochant  de  la  bouche.  L'oeil  eft  pla- 
cé fur  le  dos,  près  la  charnière  qui  lie  les  deux 
battnns,  ou  en  -  delTbus  de  la  nuque.  On 
apperçoit  de  même  fut  le  dos  deux  ovaires, 
placés  longirudinalement. 

ESPÈCES. 

i.  Cypris  découverte, 
CrpRis  dtcttfa. 
Tranfparente  ;  teft  réniforme. 

Cypris  ttjla  reniformi  ptlluclda.  Mull.  Enc. 
».  49.  tab.  x.  fig.   1. — j. — Zool.  dan.  prodr.  2.506- 

Ltdtrmu.ll.  microfe.  p.  140.  t.  75. 

TranfaH.  phiiofoph.  vol.   61.    177L 

Cet  infecte  a  été  nommé  en  français  la  Blanchc- 
li£i,  en  allemand  ,  Nierenformigc  Pucerons, 

Le  teft  eft  oblong,  planiufcule,  un  peu  fînué  à 
fon  ouverture,  &  préfente  en  quelque  manière  la 
forme  d'un  rein;  il  eft  tranfparent,  blanc,  fans 
tâches,  très-glabre,  &  fans  aucune  efpèce  de  poil 
ou  de  duvet.  Les  deux  antennes,  tour  a- tour  dans 
le  repos,  &  étendue;  droites  ,  font  ramenées  dans 
leur  action  poftérieurement  vers  la  charnière  & 
rarement  antérieurement  y  dans  le  repos  même  , 
elles  font  fléchies  en  bas;  elles  font  cylindriques, 
articulées  à  leur  bafe,  &  fétiferes  à  leur  extrémité  : 
les  foies  font  au  nombre  de  quatre  ou  de  cinq  ; 
la  quatrième  eft  fixée  à  l'extrémité,  &  la  cinquième 
à  côté.  Il  paroît  que  l'infecte  a  la  faculté  de  fé- 
parer  &  d'étendre  ces  foies,  ou  de  les  réunir  à  fon 
gré.  L'œil,  femblable  à  un  petit  point  noir,  eft 
placé  fur  la  nuque,  vers  l'angle  antérieur  du  corps 
oppofé  à  la  charnière.  Les  quatre  pattes  font  ar- 
ticulées ;  les  antérieures  font  foyeufes  à  l'extré- 
mité; les  poftérieures  ,  plus  longues,  font  courbées 
en-dedans,  terminées  en  un  ongle  alîez  long:  deux 
loies  très-courtes  partent  des  articles.  La  tête  eft 
pointue,    plus  large  à   la  baie;   poftérieuremenc, 
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entre  la  nuque  &  fur  le  dos  du  corps  ,  fe 
montre  un  point  noir  ,  qui  cil  l'œil.  Les 
autennes  paroillcnt  inférées  à  l'extrémité  de  la  tête; 
mais  on  remarque  fouvent  que  1  infecte  defeend 
la  pointe  de  fa  tête  ,  ou  le  roftrc  ,  vers  le  dcllus 
de  la  poitrine,  fans  que  les  antennes  tuivent  ce 
mouvement,  d'où  il  s'enfuit  qu'elles  font  attachées 
aux  côtés.  Depuis  le  rollre,  le  corps  eft  finué  en 
angle  faiUant,  &  préfente  la  poitrine  qui  s  avance 
vers  l'ouverture  du  teft,  8i  à  laquelle  adhèrent 
fupérieurement  deux  organes  qui  font  les  vraies 
pattes  antérieures,  quoiqu'elles  femblent  quelquefois 
faire  l'office  d'antcnnules  ou  de  mains.  Au-dellbus 
des  pa'tes  antérieures,  on  apperçoit  les  mâchoires 
de  la  bouche  diltinguécs  par  une  tache  noire  ,  & 
les  antennules ,  qui  loin  dans  un  mouvement  con- 
tinuel. Le  ventre  eft  prcfque  auffi  large  que  la 
poitrine,  &  peut  en  être  un  peu  écarté  &  rap- 
proché au  gré  de  l'infecte.  La  queue  eft  ordinai- 
rement courbée  cn-dciTous;  mais  elle  eft  quelquefois 
étendue  ,  Se  paroît  alors  compolée  de  deux  tubes 
parallèles,  avec  deux  foies  à  l'extrémité,  &  une 
feule  au  milieu.  Près  de  l'œil  fe  montrent  deux 
véiictiles  ,   qui  font  les  ovaires. 

Il  fe  ttouve  en  Danemarck  Se  en  Norvège  , 
dans  les  eaux  des  aunaies  &  des  folles. 

z.  Cvpris  ornée. 

Cypris  ornata. 

Teft  ovale,  finué  antérieurement  ,  avec  des 
ftries  vertes. 

Cyptis  tefta  ovaza,  ar.cice  fmuata  ,  Jlrigis  vM- 
di&us.  MuLI..  Enc.pjg.  ji.  tab.  i-fig.  4.  —  6. — 
Zool.  dan.  prodr.  1,91. 

Elle  a  une  ligne  &  un  quart  de  long  ;  elle  ref- 
fcmble  beaucoup  à  la  Cypris  (triée  ;  elle  en  eft  ce- 
pendant allez  diltinguée,  Si.  aucune  ne  l'approche 
pour  la  beauté.  Le  teft  eft  ovale,  glabre  ,  velu  lur 
î'esbords,  arrondi  vers  la  jointure,  antérieurement 
&  poftérieurement  obtus,  finué  vers  le  bord  an- 
térieur de  l'ouverture,  &  formant  une  boffe  au 
milieu.  Les  battans  font  convexes  ,  colorés  d'un 
beau  blanc  verdoyant,  avec  une  ftrie  verte,  qui 
occupe  tout  le  bord  antérieur  de  la  charnière,  Se 
une  autre  crochue,  en  difque,  qui  s'étend  pofté- 
rieurement :  entre  celle-ci  &  le  bord  de  la  char- 
nière ,  on  remarque  une  grande  tache  ,  couleur 
d'orange.  Le  teft  groffi  confidérablement ,  paroît 
telïellé  ou  réticulé,  quoique  tranfparent.  Les  an- 
tennes &  les  pattes  font  comme  dans  la  Cypris 
{triée.  L'œil  paroît,  comme  un  point  noir,  par 
l'ouverture  de  la  charnière  ,  &  brille  à  travcis 
chaque  valvule  ;  là  brille  auffi  un  autre  point  doré, 
qui  difparoît  par   intervalles. 

Elle  fe  trouve  en  Danemarck  ,  dans  les  champs 
Ii  i 
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couverts  d'herbes,   lorfquc  vers  le  primeras  l'eau 
y  repo;e. 

3.  Cypris   lifte. 
Cypris  Uvis. 

Teft   ovale  ,  arrondi  ,  glabre. 

Cypris  tefla  globofo-ovata  ,  glahra.  Mull.  Ent. 
pag.  fi.tab.  ^.fig.7 —  s — Zoo/,  dan.  prod.  1383. 

Monocu  'us  antennis  capillaceis  multlpllcibus  , 
tefla  bivalvi  globofu.  GEDii'.  Inf.  t.  1.  p.  6j8.  n°.  c. 

Ces  infeétes  font  nombreux  ,  &  refTcmblent  à  des 
points  fur  les  bords  des  eaux.  Le  teft  eft  ovale  , 
arrondi,  obtus,  opaque,  glabre:  tout  l'animal  y- 
eft  li  bien  îeufxrrné,  qu'on  n'apperçoit  quelquefois 
que  le  leul  ail  ,  les  antennes  &  l'extrémité  de 
l'une  &  de  l'autre  patte.  Les  antennes,  toujours 
droites,  font  articulées  à  leur  bafe  ,  &  fétifères 
à  leur  extrémité  :  les  foies  fort  environ  au  nombre 
de  huit.  C'eft  en  les  faifant  vibrer,  &  en  les  agi- 
tant, que  linfeére  nage.  L'œil,  comme  un  point 
noir,  elt  placé  antérieurement  fur  le  dos,  près  de 
la  charnière  du  teft.  Le  teft  eft  verdoyant  ,  ou 
prefque  grifàrre  :  outre  le  point  noir,  qui  eft  l'œil , 
on  peut  appercevoir  fur  le  dos  deux  taches  obf- 
cures,  qui  font  les  ovaiies.  Les  pattes  font  ar- 
ticulées &  munies  de  foies  très-courtes  à  leur  ex- 
trémité :  les- antérieures  font  plus  longues  &  plus 
grofles  que  les  postérieures.  La  queue  eft  un  ai- 
guillon terniné  par  un  ongle,  le  plus  fouvent 
l'animal  la   cache. 

Elle  fe  trouve  fréquemment  en  Norwege  &  en 
Danemarck  }  dans  les  eaux  des  marais  &  des 
foffes. 

4.  Cypris  fafciée. 
Cv  pris  fafeiata. 

Teft  allongé  ,  avec  une  bande  verte. 

Cypris  cejla  tlongata  ,  fafeia  viridi.  Mull.  Ent. 
p.    53.  tab.  ^.fig.  1  —  3  —  Zool.  dan.  prodr.  238?. 

Elle  a  deux  tiers  de  ligne  ,  &  relîemble  à  un 
grain  d'orge.  Le  teft  cil  oblong ,  blanc ,  un  peu 
fir.ué  à  !'ouvfruirc  vers  chaque  extrémité ,  prefque 
tranfparent  ,  brillant,  &  aucunement  cilié  :  au 
milieu  de  la  valvule  ,  on  apperçoit  une  bande 
tranfverlale  ,  verte,  près  de  l'œil  j  &  tout  auprès 
une  autre  bande  oblique,  fauve  ;  interrompue  : 
chaque  extrémité  eft  obcufîufcule,  plus  obtufe  ce- 
pendant où  fe  trouvent  les  antennes.  L'oeil  eft  mo- 
bile &  placé  fupéricurement  à  l'ouverture  de  la 
charnière.  Les  deux  antennes  font  droites  ,  avec 
plufieurs  foies  prclquc  égales;  leur  bafe  eft  arti- 
culée, &  ne  fort  jamais  hors  du  te'.t.  Les  quarte 
jattes  antérieures  (ont  pénicilliforraes  à  leur  extré- 
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mité:  les  poftérieures  font  élevées  hors  de  la  plus 
baile  finuofité  du  teft,  &  cranfparentcsj  leur  bafe 
eft  cylindrique,  &  elles  font  terminées  en  un  ongle 
long,  recourbé. 

L'infedle  remue  peu  fes  antennes  ,  &  il  élève 
rarement  l'aiguillon  de  fa  queue.  Ses  petits  ,  quoi- 
que lui  étant  entièrement  fem'  labiés,  font  beau- 
coup plus  agiles.  11  eft  lent  dans  les  mouvement, 
&  parott  jouir  d'une  vie  aébik  •  car  ,  retiré  de 
l'eau,  &  y  étant  remis  au  même  i.iftant  ,  il  refte 
un  long  intervalle  de  teins  avant  de  fe  remuer  , 
tandis  que  les  autres  e!pèces  font  bientôt  r.de- 
venues  mobiles  &  joyeufes  :  ainfi  les  Cypris  pu- 
bère, découverte  &  folitaire,  après  avoir  été  laillées 
à  fec  l'efpace  d'une  heure,  joui  dent  fuudam  de  la 
vie,   dès  qu'on  leur  rend  1  humidité. 

On  apperçoit  des  points  fauves  formant  une 
bande  interrompue ,  refte  à  favoir  fi  ce  font  les 
œufs. 

Elle  fe  trouve  rarement  en  Norwege  &  en  Da- 
nemarck, dans  les  eaux  des  aunaies. 

f.   Cypris  flriée. 

Cypris  ftrigata.  ■ 

Teft  réniforme  ,  obfcur  ,  avec  trois  bandes 
blanches. 

Cypris  tefla  reniformi  fufca,fafciis  tribus  albis. 
Mull.  Ent.  p.  (4.  tub.  4.  fi».  4.-6. — Zool.  dan. 
prodr.   1^87. 

Elle  a  une  demi-ligre  de  long.  Le  teft  eft  pref- 
que ovale,  glabre,  cilié  fur  fes  bords,  prefque  li- 
néaire à  fon  ouverture.  Les  valvules  font  un  peu 
convexes,  obfcures ,  avec  trois  bandes  bhnehes  , 
la  poftérieure  lunulée  ,  celle  du  milieu  obliiue,  &t 
l'antérieure  arquée.  Les  deux  antennes  font  com- 
polées  de  plufieurs  articles  cylindriques  ,  &  munies 
chacune  de  onze  foies  prefque  égales ,  quoique 
(nuées  fur  différentes  bafes  ;  l'exm  mité  des  articles 
prefente  d'autres  foies  lîx  fois  plus  courtes.  Le» 
pattes  antérieures  font  compofées  de  deux  articles, 
elles  font  plus  larges  à  leut  baie  ,  &  préfentenc 
des  foies  diverfes  ,  leur  extrémité  fe  termine  en 
deux  onglets  munis  de  quelques  poils  longs  ;  les 
poltérieures  ont  trois  articles,  &  à  l'extrémité  un 
ongle  long  ,  courbé  :  on  apperçoit  à  la  bafe  de 
chacune  une  petite  foie  ,  &  a  la  bafe  de  l'ongle 
deux  foies  plus  petites.  L'œil  ,  allez  apparent  , 
prélente  un  point  noir  placé  antérieurement  à 
l'angle  de  la  charnière.  La  queue  eft  femblablc  à 
celle  de  la  Cypris  découverte.  La  bouche  paroît 
comme  une  petite  tache  noire  ,  placée  entre  les 
pattes  antérieures. 

M.  Muller  avoir  trouvé  une  autre  efpèce  ,  dont 
le  teft  étoit  elliptique  ,  cilié  ,  vert,  avec  des  taches 
fauves,   prefque   égales;  comme  elle  lui  échappa 
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bientôt ,  il  ne -put  fc  convaincre  fi  ce  n'étoit  qu'une 
variété 

Elle  fe  trouve  en  Norwege  Si.  en  Danemarck  , 
dans  la  vafe  &  le  limon. 

6.  Cypris  dépouillée. 

Cypris  vidua. 

Telt  globuleux  ,   avec  trois  bandes  noire». 

Cypris  tefta  globofa  ,  fafciis  tribus  nigtis.  Mull. 
Ent.  pag.  55.  cab.  4.  fig.  7. —  9.  —  Zool.  dan. 
proàr.  2584. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Cypris  liffe. 
Le  teft  eft  prefque  globuleux  ,  plus  large  à  la 
charnière,  glabre  ,  &  paroî:  tomenteux  lorfqu'il  cft 
beaucoup  groilî  ;  il  eft  un  peu  plus  large  pofté- 
ricurcrneiit  qu'antérieurement.  Les  valvules  font 
égales  ,  bollu^s  ,  blanches  ,  avec  trois  bandes  tranf- 
vcrfalcs  prefque  noires  ,  dont  deux  divifent  le  teft 
en  trois  cercles  égaux,  &  la  troilième  occupe  le 
bord  antérieur.  Les  deux  antennes  font  droites  , 
articulées  à  leur  bafe  ,  fétifères  à  lei,r  extrémité  ; 
quand  les  valvuUs  font  ouvertes  ,  on  peut  ap- 
percevoir  tu  is  ou  quatre  articles  ;  les  foies  font 
au  nombre  vie  toit.  Les  pattes  font 'au  nombre 
de  quatre;  les  antérieures  font  ftmblablcs  à  celles 
des  elpèces  congénères  ,  les  poflérieures  petites  , 
font  rarement  vilibles.  L'œil  difficilement  apparent, 
eft  comme  un  grand  point  noir  ,  placé  fupérieure- 
ment  dans  l'angle  de  la  charnière. 

Cette  efpèce  eft  plus  large  vers  la  charnière  qu'à 
l'ouvcrrure;  elle  marche  &  nage  toujours  baillée., 
jamais  lut  les  côtés  ,  c'eft  ce  qui  fait  qu'on  ne 
peut  voir  que  difficilement  fes  pattes.  Ses  petits  in- 
vilibles  à  l'œil  nud  ,  font  tranfparens  ,  avec  des 
bandes  grifes. 

Elle  fe  trouve  en  Nor  wège  &  en  Danemarck  , 
dans  les  eaux  limoneufes,  parmi  les  confervei. 

7.  Cypris  pubère. 
Cypris  pubtra. 
Teft  ovale  tomenteux. 

Cypris  ttfta  ova'i  tomentofa.  Mwli.  Ent,  p.  jt>. 
lab.  S-  fig-  1. — J.—  Zool.  dan.  prodr.  i}8x. 

Poijfon  nomm.»  Deftouches.J  obiOi,  Microfc. 
t.iyf.o. 

Baker.  Microfc.  t.  ij./  8. 

Moioculus  antennis  c.ipillaceis  mu  Itiplicibus  , 
tefta  bivalvi  obtongj.  Geoff.  Inf.  tom.  1.  p.  657. 
n».4. 

M.  iioculus  conchaceus  antennis  capillaccis  mul- 
tiplicibus  ,  tc/la  bnalvi.  Lin.  S} fi,  nat.  p.  iojj). 
«°.  7- — Faun.fuec.  n°.  1050. 
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Faun.  Friderichfdal.   851. 

Monoculus  ujfa  ovata  bivj/vi  brach'is  ajucc  ca- 
pillaccis multirliciaus  intru  t'fi.im  Dec.  Mcm, 
inf.  t.  7. pag.  476.  rai.  I9.fig.  Ç. — 10. 

Cet  infeétc  eft  nommé  en  fraiçais  ,  Grain  de 
millet ,  la   maujjdde. 

Le  teft  cft  prefque  ovale  ,  plus  large  anté- 
rieurement, un  peu  rétus  au  milieu  ,  plus  étroit 
poftéricuremcrit ,  vos  la  charnière  j  avec  à^  val- 
vules convexes  égales  ;  il  eft  entièreme*  t  vert , 
mais  il  varie  par  la  couleur  :  dans  quc'ques  ef- 
pèces  il  eft  ebfcur  &  prefque  noir  ,  dans  d'au- 
tres il  eft  d'un  vert  d'herbes  ,  &  paroît  couvert 
d'un  ém.iil  poli  brillant ,  avec  deux  (tries  obliques, 
vertes,  placées  poftéricurcment  ,  de  chaque  cote 
du  teft  :  au  milieu  des  valvules  ,  entre  les  (tries 
obliques ,  on  appercoit  des  points  blancs  ,  qu'on 
pourroit  prendre  pour  de  petits  œufs.  Antérieure- 
ment près  de  la  charnière  ,  on  appercoit  une  pe- 
tite tache  luifante  ,  comme  un  point  qui  ,  félon 
fes  divers  afpedts  ,  eft  doré  ou  blanc  &  entouré 
fupérieurement  ,  d'un  arc  noir  :  c'eft  là  où  l'œil 
fe  préfente.  La  partie  fupérieure  du  reft  ,  de  cha- 
que côté  antérieurement ,  eft  pâle.  Tout  le  teft  , 
au  microfeope  ,  paroit  tomenteux  ou  velu.  Les 
deux  antennes  font  droites,  capillaires,  blanches, 
ou  un  peu  jaunâtres  ,  articulées  à  leur  baie,  féti- 
fères à  leur  extrémité.  L'œil  eft  un  point  noir, 
fuué  à  l'ouverture  antérieure  Si  la  plus  étroite 
des  valvules.  La  poitiine  s'avance  &  préfenre  1j 
bouche  à  fon  extrémité;  postérieurement  ,  entic 
la  bouche  &  les  antennes  ,  naiflent  les  pattis 
antérieures  :  les  pattes  ,  au  nombre  de  quatre  , 
font  jaunâtres  ;  les  antérieures  font  courbées  , 
compofées  de  trois  articles,  avec  des  loies  épaiflcs, 
ferrées  ;  les  poftéricures  ,  recourbées  ,  font  plus 
tenues  &  n'ont  qu'un  feul  article  cylindrique  ; 
l'extrémité  eft  terminée  par  un  ongle  long  ,  Se 
l'on  appercoit  à  la  bafe  ,  deux  petits  aiguillons. 
L'abdomen  paroit  renfermer  deux  lobes  fauves, 
féparés  au  milieu  par  un  cercle  noir  ;  entre  ces 
lobes  ,  fe  trouve  la  queue  ,  rarement  étendue , 
prefque  toujours  pliée ,  terminée  par  deux  pointes. 

Lorfque  l'infecte  repofe  trauquillement  fur  le 
dos  ,  &  que  le  teft  eft  ouvert  ,  on  appercoit  à 
la  partie  antérieuic  de  la  poitrine  ,  entre  les  pattes 
antérieures  &  poftâieurcs ,  une  ra  lie  noire,  qui 
eft  la  bouche  de  l'animalcule  :  c'eft  une  mem- 
brane tran  (parente  ,  dont  le  milieu  fe  fépare  ,  Se 
pretenre  fupérieurement  ur>e  petite  ligne  tranl- 
vctfale  noire,  &  deux  mârhoiies  de  lignées  ,  cha- 
cune à  leur  extrémité,  par  un  point  très-noir; 
entr'elles  (e  découvrent  de  périt  s  antennulrs  Mar- 
ches ,  allez  femblables  à  celles  des  Trpule»  ;  Se 
autour  de  la  bouche  on  appercoit  encore  plusieurs 
uès-perites  àntennulcs  pédiformes  fimplcs ,  &  dans 
un  mouvement  continuel. 
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Cet  infeéte  nage  toujours  fur  le  ventre  &  palpe 
tous  les  objets  avec  les  pattes  antérieures.  Sou- 
vent il  fe  renferme  entièrement  dans  l'intérieur  de 
fon  reft,  ne  laifle  les  valvules  que  peu  ouvertes, 
&  ne  montre  que  les  feuls  ongles  des  pattes 
poftérieures.  Comme  le  teft  n'eft  pas  tranfparent  , 
les  auteurs  n'ont  guères  fait  mention  que  des  en- 
tennes  ,  les  feules  parties  que  l'animalcule  fait  pa- 
raître lorfqu'il  nage  ;  fes  autres  membres  ne  peu- 
vent être  découverts  que  dans  des  momens  favo- 
rables ,  &  lorfqu'il  repofe  fur  le  dos,  avec  le 
t:(t  ouvert. 

E'ie  fe  trouve  fréquemment  en  Norvège  &  en 
Danematck,  aux  mois  de  mai  &  de  juin,  dans  les 
eaux  pures  :  elle  a  été  confervée  en  vie  pendant 
les  mois  de  juillet,  août  ,  feptembre  ,  dans  un 
vafe  rempli  d'eau  non  renouvelle.  Elle  a  été  trou- 
vée auflî  en  octobre,  dans  des  folles  d'eau  non  falée 
pies  de  la  mer. 

M.  Muller  a  vu  dans  des  eaux  maritimes  avec 
la  Cypris  pubère,  une  autre  efpèce,  qui  paroit 
avoir  beaucoup  de  rapports  avec  les  Cypris  ftriée 
Se  candide. 

8.  Cypris    velue. 

Cypris  pilofa. 

Teft  ovale,  obfcur,  cilié  antérieurement  &  pofté- 


Cypris  tefia  ovata  ,f"fca  :  antice  & pofiiee  cliata. 
Mull.  £nr.  pag.  59.  tab.  6.  fig.  c.  6. — Zool.dan. 
prodr.  1588. 

Le  teft  eft  ovale ,  opaque  ,  glabre  ,  avec  des 
cils  roides  à  l'une  &  l'autre  extrémité.  La  char- 
nière eft  plus  courte  que  dans  la  Cypris  lifle  ; 
>ers  fon  extrémité  on  apperçoit  l'œil  comme  un 
point  noir.  Les  deux  antennes  font  capillaires,  &, 
a  raifon  du  corps ,  plus  longues  que  dans  les 
autres   efpèces  congénères. 

Elle  fe  trouve  en  Norvège  &  en  Danemarck  , 
dans  les  eaux  des  marais  &  des  folles. 

9.  Cypris  folitaire. 

Cypris   monacha. 

Teft  tronqué  antérieurement,  avec  des  ftries 
noires. 

Cyp'is  tefia  antice  trancata  ,firigis  nigris.  Mull. 
Ent.pag.  60.  lab.  5.  fig.    6. —  8.  Zoo/,   dan. 

prodr.  2390. 

Elle  a  une  demi-ligne  de  grandeur ,  &  paroit 
à  l'œil  nud,  de  couleur  fauve  &  noire.  Le  teft, 
vu  de  côté  ,  eft  glabre  ,  arrondi  poftérieure- 
ment  ,  prefque  tronqué  antérieurement,  fauve, 
opaque  ,    avec  une  ftrie  longitudinale   noire ,  fur 
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le  bord,  vers  l'ouveuu-e  ;  fi  on  la  confidère  à 
l'ouverture  ,  il  paroit  ovale  ,  obtus  ,  creux  au 
milieu,  avec  fes  bords  noirs,  fail  ans.  Les  deur 
antennes  font  droites,  articulées  à  leur  bafe  ,  par 
quatre  petits  articles  ,  avec  cinq  ou  lix  (oies  lon- 
gues égales  ,  à  leur  extrémité.  Deux  foies  tiès- 
limplcs  ,  de  la  longueur  de  la  bafe  des  antennes, 
s'étendent,  l'une  au-delà  de  1  antenne  poftérieure, 
l'autre,  entre  l'une  &  l'autre  antenne.  Les  pattes 
antérieures  font  rarement  viïibles ,  &  les  pofté- 
rieures  ne  fe  montrent  jamais;  l'œil,  femblable 
à  un  point  nojr  ,  eft  placé  près  de  la  charnière 
du  teft  :  un  autre  point  que'  l'on  trouve  de  cha- 
que côté  de  la  charnière  ,  peur  donner  lieu  à  faire 
douter  fi  ce  ne  font  pas  deux  yeux  latéraux, 
d'autant  mieux  que  le  point  noir  n'eft  pas  placé  , 
comme  à  l'ordinaire ,  dans  la  propre  ouverture  de 
la  charnière.  L'aiguillon  de  la  queue,  rarement 
droit,  eft  de  couleur  jaunâtre  :  on  pourroit  le 
prendre  pour  une  autre  patte  poftérieure. 

Elle  nage  le  plus  fouvent  fur  le  dos ,  ayant 
l'ouverture  du  teft  en  haut,  &  elle  préfente  alors 
une  forme  agréable  ayant  de  chaque  côté  un  point 
noir, duquel  part  une  ligne  courbe  ,  noire.  En  deffus 
&  en  delfous,  entre  les  valvules,  fe  découvrent 
des  cils  rares  ,  qui  ne  font  viiïbles  qu'à  une  forte 
loupe  :  ils  ne  paroiflent  pas  naître  du  teft  ,  mais 
de  la  partie  intérieure;  le  refte  du  tell  eft  rrcs- 
glabre,  brillant.  Quelques  efpèces  font  fi  bri'lan- 
tes ,  qu'elles  paroiifenc  comme  dorées ,  avec  des-- 
ftries  noires. 

Elle  fe  trouve  en  Danemarck  &  en  Norvège, 
dans  les  marais  couverts  d'herbes. 

10.  Cytris    épailTe.. 

Cypris  crajfj. 

Teft  prefque  en  mafle  ,  plus  large  antéricore- 
ment ,  avec  une  bande  oblique  fauve. 

Cypris  te  fia  fubclavata  ,  antice  latiori ,  fafeia 
obliqua  falva.  MutL.  Ent.pag.  61.  tab.  6.  fig.  1.  z. 

Elle  reiïemble  à  la  Cypris  fafciée,  elle  en  dif- 
fère cependant  par  la  partie  antérieure  du  reft, 
plus  large  que  la  poftérieure,  par  l'ouverture  plus 
finuée  vers  l'une  &  l'autre  extrémité  ,  &  par  la 
bande  verte  qui  manque.  Le  teft  eft  allongé ,  ob- 
tus &  cilié  de  chaque  côté,  deux  fois  plus  lafge 
antérieuremenr  que  poftérieurement.  Le  bord  de 
l'ouverture  eft  finué  de  chaque  côré  ,  &  avancé 
au  milieu.  Uue  bande  oblique  inrerrompue  par 
des  taches  fauves  ,  defeend  de  la  région  de  l'œil 
vers  le  bord  poftérieur  ;  le  refte  eft  comme  dans 
les  efpèces  congénères. 

Elle  fe  trouve  en  Narwège  &  en  Danemark,' 
dans  les  endroits  humides. 
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ir    Cypris  candide. 

Cytris  candida. 

Teft   prefque  ovale  ,  très-blanc. 

Cypris  tefla  fubov.ta  ,  candidijfima.  M>JLL  Ent. 
pag.  61.  tab.  6  fig.  7. — y  — Zool.  dan.  predr.  158;. 

Elle  eft  plus  petite  que  la  Cypris  découverte; 
mais  les  valvules  font  plus  convetes ,  &  ne  font 
point  finales  anc'rieuremenr.  Le  teft  eft  ovale 
ventriqueux ,  très-blanc,  très-glabre,  antérieure- 
ment &  poftérieurcm;nt  obtus  :  à  une  forte  loupe  , 
il  paroit  couvert  de  toute  part  de  petits  poils 
roides.  Les  valvules  font  convexes  &  prefque  opa 
«]ues.  L'ouverture  eft  large  :  au  milieu  des^valvu- 
lcs  on  appercoit  dans  plulîeurs  efpèces,  une  petite 
ligne  blanche  ,  tranfvcrfale.  Les  deux  antennes  font 
droites  ,  cylindriques  a  leur  bafe  ,  fétifères  à  leur 
extrémité,  &  compofées  de  quatre  articles  trantpa- 
rens  :  les  foies  font  mobiles  Se  au  nombre  de  cinq, trois 
égales,  deux  plus  courtes.  Les  pattes  antérieures  font 
articulées  &  terminées  par  trois  ou  quatre  foies  ; 
les  pofléricures  (ont  plus  longues  que  ics  antérieu- 
res ,  &  ont  deux  articles  de  plus  ,  avec  un  ongle 
courbe ,  long  ,  à  leur  extrémité.  L'oeil  n'a  pu  être 
apperçu.  La  queue  ,  comme  dans  les  autres  efpèces, 
a  un    aiguillon  étendu. 

Le  long  de  la  queue,  poitérieurement,  on  ob- 
ferve  dans  cette  feule  efpèce  ,  deux  foies  diverfe- 
ment  étendues  &  mouvantes  lorfque  l'animalcule 
nage  ou  marche.  Tandis  que  cet  individu  étoit 
fournis  à  l'obfervation  fous  le  microfeope,  il  vint 
à  fe  dépouiller  entièrement  de  fa  peau  &  de  fon 
teft ,  qui  formoit  une  pellicule  criftalline  &  très- 
tranlparente ,  fur  laquelle  on  pouvoit  apperçevoir 
ça  &  là ,  de  petits  poils  ,  &  les  dépouilles  des 
antennes  &  des  pattes  ;  une  autre  efpèce  à  l'inftant 
même  de  fa  mort  ,   éjaculoit  des  œufs. 

Elle  fe  trouve,  non  fréquemment,  en  Dane- 
mark &  en  Norwège ,  dans  les  marais. 

CYTHERE,  Cythixe.  M.  Mulier  a  défigné 
fous  ce  nom  un  nouveau  genre  d  infeûcs  microf- 
copiques  ,  aquatiques ,  teltacés  &  bivalves  ,  qu'il 
a  formé  &  placé  dans  la  féconde  divifion  méthodique 
ic  fon  Entomaltracie. 

CARACTERESDE  CE  GENRE. 

Deux  antennes. 

Huit  pattes. 

Un  feul  œil.' 

Tête  cachée. 

Teft  bivalve. 

Ce  qui  a  cié  dit  fur  l'afrj e&  du  teft  de 
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la  Cypris  ,  (1  femb'able  aux  coquillages, 
peut  fe  rapporter  également  à  la  Cythère  , 
dont  les  h  bitudes  &  le  genre  de  vie  la 
rapprochent  beaucoup  de  la  Cypris  d'eau 
douce.  On  npperçoit  difficilement  à  l'ce'I 
inid  l'animalcule  ,  mais  on  peut  bien.At 
connoître  le  teft.  &  les  amres  parties ,  quand 
on  eft  armé  d'une  loupe.  Les  antennes  font 
(impies,  munies  feulement  d'une  petite  foie 
ou  d'un  poil  très-court  ,  à  la  bafe  des  arti  - 
des  ;  elles  font  plus  courtes  que  dans  U 
Cypris.  L'œil ,  comme  un  point  noir ,  obf- 
cur,  dans  quelques  efpèces,  eft  placé  dans 
l'angle  antérieur  des  valvules.  Les  pattes  , 
que  l'infecte  fait  paroîcre  rarement  au  de- 
hors ,  font  inégales  ,  au  nombre  de  huit: 
les  antérieures  font  courbées  en -bas  &  dif- 
tantes  des  autres  ;  les  intermédiaires  font  re- 
coutbées  &  plus  couttes  ;  les  poftérieures , 
plus  longues  ,  &  armées  d'un  ongle  long  , 
font  placées  au  lieu  de  la  queue  qui  manque 
&  dont  elles  femblent  faire  l'office  :  elles  font 
toutes  fans  foies  ou  poils  propres  à  la  nage  , 
mais  munies  dans  quelques  efpèces  s  d'arti- 
cles ,  &  d'une  petite  épine  latérale.  Ces  in- 
fectes vivent  dans  les  algues,  les  fucus ,  #c 
dans  la  plupart  des  plantes  marines.  Ils  mar- 
chent avec  agilité  j  pour  chercher  leur  nour- 
riture. On  n'a  pu  encore  les  voir  nager.  Dès 
qu'on  les  toucheou  qu'on  les  retire  de  l'eau  , 
ils  cachent  aoffi  tôt  leurs  pattes,  enfuice  leurs 
antennes,  dans  leurs  valvules. 

ESPECES. 

1.  Cythère  verte. 

Cythère  viridis. 

Cythère  teft  rénifoime  ,  tomenteux. 

Cythfre  tefta  reniformi  tomentofa.  Mbll.  Eut. 
pag.  64.  tab.  7.fig.  1.  1. 

Le  teft  eft  réniforme  ,  vert,  couvert  d'un  lécer 
duvet.un  peu  plus  large  antérieurement,  ayant  quel- 
quefois une  valvule  un  peu  plus  avancée  que  l'autre. 
Les  antennes  font  articulées,  munies  de  trois  poils 
à  leur  extrémité  :  on  appercoit  difficilement  une 
petite  foie  aux  divifions  des  articles.  Les  pattes 
antérieures  font  en  forme  de  faulx,  prefque  com- 
primées ,  en  feie  en  dedans,  à  peine  articulées, 
tronquées  à  leur  extrémité ,  munies  d'un  petit  on.- 
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gle  A  l'angle  extérieur  ;  les  intermédiaires  font  plus 
délices  ,  articulées  a  onguiculées  ;  lespoftérieures 
font  plus  longues  &  garnies  d'un,  grand  ongle. 
Elle  fe  trouve  en  Danemarck  Se  en  Norvège 
dans  divcr.es  efpèces  de  Fucus. 

2.  Cythère  jaunâtre. 

Cythere  lutea. 

Cythère  teft  réniformCj  glabre. 

Cytkere  teflu  reniformi  glabra.  Mull.  Ent.  p.  6$. 
tab.  -j.fig.  j.  4. 

Elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  la  précédente  , 
&  elle  ne  paroit  en  différer  que  par  le  tcft  ,  li/Té , 
de  couleur  jaunâtre  &  fans  duvet ,  &  par  les  an- 
tennes, plus  fortes  ,  munies  de  cincj  articles  ,  avec 
une  petite  (oie  à  leur  ex'rémité.  Les  patres  an- 
térieures font  moins  comprimées,  à  peine  en  feie  , 
&  Ton  voit  s'élever  à  la  bafe  antérieure,  une  foie 
arquée,  aflez  forte  ,  qui  ne  paroit  pas  dans  l'elpèce 
précédente,  &  qui  peut  être  dcliée  dans  les  valvules. 

Elle  fe  trouve  en  Norvège  &  en  Danematck, 
dans  la  plupart  des  plantes  marines, 

3.  Cythere  blonde. 

Cythere  fiavida. 

Cythère  teft  oblong,  glabre. 

Cytkere  cejla  oblonga  glabra.  Mull.  Ent.  p.  66. 
tab.  7.  fig.  %,  6. 

Le  teft  eft  oblong  ,  d'un  jaune  clair  }  lifle  ,  ob- 
tus à  chaque  extrémité  ,  plus  étroit  antérieure- 
ment. Les  antennes  font  articulées  ,  déliées ,  à 
peine  fétifères.  Les  pactes  antérieures  font  déliées  ; 
articulées  ;  les  autres  ,  comme  dans  les  efpèces  con- 
génères. 

Elle  le  trouve  fréquemmenr  en  Danemarck  &  en 
Norvège,  lux  un  efpèce  de  Zoophyte  ,  Flufira 
lineuta. 
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4.  Cythère  boiTue. 

Cythere  gibba. 

Cythère  teft  ovale  ,  velu  ,  pullulé  de  chaque 
côté. 

Cythere  tefta  ovata  hifpida  ,  utrnque  puftulata. 
Mull.  Ent.  pag.  66.  tab.  7.  fig.  7. — 9. 

Le  teft  eft  pâle ,  ovale  ,  couvert  de  petites 
foies  ,  renflé  en  puftule,  au  milieu  de  chaque  côté, 
ce  qui  forme  une  efpèce  de  bollc  fur  le  milieu 
de  chaque  valvule  ;  enfuite  il  s'incline  doucement 
à  la  partie  antérieure  Se  fe  rétrécic  poftérieurc- 
mept.  Le9  antennes  &  les  pattes  font  articulées  , 
égales  :  chaque  article  eft  muni  d'une  petite  foie; 
l'œil  femble  oblitéré  ,  ou  eft  à  peine  vilible. 

Elle  fe  trouve  en  Danemarck  ,  dans  les  plantes 
marécageufes. 

j.  Cythère  voûtée. 

Cythere  gibbera. 

Cythère  teft  ovale  ,  glabre,  bipuftulé  de  chaque 
côté. 

Cythere  rejla  ovata  glabra  ,  utrinque  bipufiulata. 
Mull.  Ent. pag.  66.  tab.  y.  fig.  10.  —  11. 

Le  teft  eft  verdâtre,  ovale,  fans  poils,  renflé 
de  chaque  côté  en  deux  petites  pullules ,  ou  ré- 
tréci cranfverfalement  au  milieu  ,  &  tlevé  vers  cha- 
que extrémité,  en  bollè  globuleufe  :  ces  bollei 
fo.it  d'un  vert  obeur,  &  l'extrémité  antérieure 
eft  obtufe  ,  un  peu  plus  large.  La  poftérieure  fe 
prolonge  en  forme  de  mamelon.  Les  antennes  font 
articulées,  foyeufes.  L'oeil  eft  d'un  noir  brillant 
&  placé  dans  l'angle  antérieur  des  valvules.  Les 
patees  font  comme  dans  les  efpèces  congénères. 

Elle  fe  trouve  en  Norwège  &  en  Danemarck  , 
dans  les  conferves  maritimes, 
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J_/APHNIE  ,  D  ipHXiA.  Geste  d'infectes  microf- 
iofiqaes,  aquatiques  ,  leftacés  &  bivalves  ,  écabii  , 
d(.'lij,n<;  fous  ce  nom  par  M.  Millier  ,  &.  placé  dans 
la  féconde  di>  îlion  méthodique  de  ion  Entomoltracic. 

CARACTERES  DE  CE  GENRE. 

Deux  antennes  rameufes. 

Huit  &  jufqu'à  douze  pattes. 

Un  feul  œil. 

Tête  apparente, 

Teit  bivalve. 

De  toute  la  famille  des  Entomoftracés  , 
dont  la  couleur  rouge  colore  quelquefois 
la  furface  des  eaux  ,  où  ces  infectes  fe 
trouvent  en  grande  quanti;  é  ,  le  premier 
qui  a  été  connu  a  écé  appelé  Puce  branchue, 
PuLx  arborefeens  ,  &  ce  même  nom  a  été 
commun  à  tout  un  genre  ,  ou  à  coûtes  les 
efpèces  différentes  qui  pbuvoient  fe  faire 
distinguer  par  leur  couleur  rouge,  l.a  plu- 
parc  des  entomologilk's  ont  également  défigné 
diverfes  efpèces  qui  pouvoient  avoir  de^  par- 
ties arborelcen  es  ou  branchues.  M.  Mu  1er, 
après  av'oir  établi  ce  genre  ,  a  cru  devoir  lui 
donner  un  nom  propre  &  l'appeller Daphnie, 
Daphnia  ,  à  caufe  des  antennes  divifées 
en  forme  de  brandies  d'arbre.  Il  penfe  qae 
ces  infectes  font  véritablement  monocles , 
quoique  Svammerdam ,  en  décrivant  une 
feule  elpèce  ,  lui  donne  deux  yeux:  c'eit  le 
même  oeil  qui  fe  voit  des  deux  cûcés.  La 
Daphnie  le  meut  &  nage  au  moyen  de  fes 
.antennes ,  &  ne  paroît  point  faire  ufage  de  fes 
paites,  qui  lont  renfermées  continuellement 
dans  les  valvules  du  ceft.  Elle  tient  fa  queae 
courbée  eV  chaile  avec  elle  les  animalcules 
ou  p.-tites  graines  qui  pénètrent  avec  l'eau 
enttr-  les  valvules  On  peut  appercevoir  l'iu- 
HtJl.Nat.lnfca.  Tarn,  YL. 


teftin  tectum  ,  qui  defeeni  de  la  bouche 
jufqua  la  queue  >  &  le  termine  par  l'anus, 
duquel  on  peut  voir  foi  tir  des  excrc'mens 
roulsâcre?.  Auprès  de  l'inteftin  ,  au-dellus 
des  ovaires,  paroît  un  mufclc  ttanfpirenr, 
dont  les  mouvemens  alternatifs  de  dilata- 
non  &  de  contraction  ,  defignent  le  cœur. 
Le  nombre  des  pattes  efl  difficile  à  déter- 
miner dans  les  Daphnies,  à  caufe  du  grand 
nombre  de  poils  qui  s'y  trouvent.  Le  mou- 
vement de  ci  s  infectes  fe  faic  ou  en  ligne 
perpendiculaire  ,  ou  en  ligne  oblique  in- 
terrompue. Ils  nagent  ordinairement  au 
milieu  des  eaux  ;  quelquefois  ils  s'élèvent  à  la 
furface  ,  rarement  ils  gagnent  le  fond.  Les 
Daphnies  font  ovipares  &  vivipares.  M.  JVlullet 
a  vu  aux  mois  de  mai  &  de  juin  ,  dans  l'ef- 
pace  occupé  rar  le  dos,  des  œufs  le  plus 
fouvent  verdâtres  ,  &  il  a  vu  enfuite  an- 
mois  de  juillet ,  les  petits  vivans  ie  -hâter 
de  fortir  toutes  les  fois  que  la  mère,  en. 
flécldllanc  la  queue,  tailloir  l'efpace  libre. 

ESPECES. 

i.  Daphnie  pinnée. 

Daphuia  pennûta. 

Daphnie ,   queue    fléchie  ,    te/l  pofléneuremenc. 
mucroné. 

Daphnia  cauda  inf.exa  ,  tefia  police  nucronata,. 
Mvi-L.  Ent.  pag.  Si.  tab.  il.  fig.  4. — 7. 

D.ipknia  Pulex.t  Mull.  Zool.  dan.  prodr.    1490,. 
—  Faun.  groanl,  138. 

Animakulum  aauadlc.  Reim  opufe,  ^.t.\i.f.  ^. 

Monocit'us  Fulex  emtnnis  dichotomis  cauda  i».~ 
fiexa.  Lin.    Hyfi.  nat.  pag.  iofS.nv.  4. 

Mull.  Lin.  Syft.  j.  ta.  z.  B.f.  1141^,. 

Monoculus  Pu.'ex.  Pod.  hluf.  grue. p.  124.. 

Vulexcaudatus,  Soiaeïï,  lyf-  t.  i.f.  ij — i.. 
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Branchipus  conchiformis  primus.  Schaeef.  Ehm. 
t.  19. /.  5.  4.  —Icon.  inf,  t.  150./.  5.  a.  b. 

Vetmes  minimi  ruhri.  Meret.  Pin.  p^g.  iQJ, 

Lederm.  Microfc,  p.    146.  t.   j.  f,  H. 

Tremblhy  Polyp.  p.  148.  t.  6.  f,   11. 

Naturj.    7.  y?.  ;>.    ioï. 

Cet  infecte  eft  remarquable"  par  la  couleur  rouge 
de  fang  dont  il  eft  coloré  ,  &  dont  il  paroît  teindre 
les  eaux  dans  Icfqiielles  il  fe  trouve.  11  n'y  a  que 
des  gens  amis  du  merveilleux,  &  n'ayant  aucune 
connoillance  d'hiftoire  naturelle,  qui,  avec  la  plus 
petite  attention,  ne  foient  pas  convaincus  que  cette 
couleur  rouge  eft  due  à  de  petits  animalcules  in- 
vans,  par  les  mouvemens  qu'ils  manifeftent.  C'eft 
non-feulement  cette  Daphnie ,  mais  les  Cyclopes 
quadricornes  &  rouges,  qui  rougifleut  également 
l'eau. 

Cet  infecte  a  une  ligne  &  quart  de  longueur. 
Le  teft  eft  ovale,  renflé,  jaunâtre,  un  peu  finué 
poftérieurement  en-dellus ,  inférieurement  mucroné 
ou  muni  d'un  aiguillon  court  :  a  une  forte  loupe  , 
il  paroît  réticulé,  &  dans  la  dépouille,  le  réfeau 
eft  très-appartnt.  La  tête  eft  comprimée  ,  inclinée 
en  forme  de  roilre  bordé  de  deux  petites  foies  pro- 
éminentes. Les  antennes  font  dichotomes ,  inférées 
au  col;  elles  s'élèvent  fur  deux  troncs  cylindriques, 
qui  produifent  à  leur  bafe  quatre  rameaux  tri-ar- 
ticulés ,  fétifères.  Les  articles  font  cylindriques  , 
éçaux;  «les  inférieurs  font  munis  d'une  foie  ,  le  fu- 
péricur  à  fa  bafe  en  a  trois.  Dans  l'autre  rameau, 
la  foie  du  premier  article  manque  :  toutes  ces  foies 
font  comme  fendues  &  en  forme  de  plumes.  L'œil 
eft  noir,  changeant,  entouré  de  globules  tranf- 
plarens,  &  qui  brillent  comme  des  diamans  mobi- 
les. Les  pattes  font  au  nombre  de  dix;  les  quatre 
paires  fupérieures  font  longues,  la  cinquième  ou  la 
dernière  paire  n'eft  munie  d'aucune  foie  :  les  huit 
pattes  inférieures  fe  meuvent  plus  fréquemment  que 
les  fupérieuref.  L  abdomen  ,  les  pattes  &  l'inteftin  , 
qui  defeend  en  ferpentant  depuis  la  bouche  jufqu'à 
la  queue,  font  rouges-.  La  queue  eft  fléchie,  on- 
guiculée à  fon  extrémité  ,  en  Icie  en-deflous  an- 
térieurement; elle  eft  munie,  au  milieu,  de  trois 
tubercules  ,  &  pofh'rieurement  de  deux  cils  en  forme 
de  crochets ,  dont  le  fupérieur  eft  recourbé  &  allez 
long,  l'inférieur  eft  court  &  courbé.  Du  premier 
tubercule  partent  deux  foies:  on  peut  appercevoir 
la  double  vulve  de  la  femelle.  Les  œufs,  ronds, 
vetdâtres,  font  au  nombre  de  huit,  &  de  douze 
dans  quelques  efpèces. 

On  trouve  dans  les  eaux  flagrantes  une  variété  , 
dont  les  antennes  ont  le*  foies  entières,  &  dont  le 
teft  ne  paroît  pas  réticulé.  La  couleur  du  corps 
varie;    il  eft  rouge,  roux,   verdâtre  &  blanchâtre. 
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Dans  peu  d'individus,  on  voit  fur  le  dos,  de  cha- 
que côté  de  l'inteftin  ,  là  où  les  œufs  pafoirient 
ordinairement,  une  grande  tache  noire,  prefque 
carrée.  Les  tubercules  &  les  cils  de  la  queue,  ainfi 
que  les  plumes  des  antennes,  font  à  peine  vifibks 
dans  les  jeunes  efpèces. 

La  Daphnie  que  nous  avons  décrite  eft  la  fe- 
melle. Le  mâle  eft  trois  fois  plus  petit.  Le  teft  eft 
prefque  ovale,  poftérieurement  en-deflous,  pointu 
à  fon  bord  comme  dans  la  femelle  ,-  finué  au  mi- 
lieu, arrondi  intérieurement  à  fa  partie  fupérieure. 
La  partie  antérieure  eft  non-feulement  plus  élevée, 
mais  paroît  diftincle  du  refte  du  teft  :  le  bord  eft 
très-velu,  &  la  partie  de  la  poitrine  eft  couverte 
de  poils  très-ferrés,  longs;  ils  font  courts  vêts  les 
pattes  en  defious.  La  tête  eft  moins  obtufe  que  dans 
la  femelle.  L'œil  eft  noir,  entouré  d'un  bord  bril- 
lant, comme  dans  la  femelle.  Le  corps  eft  jaunâ- 
tre, avec  une  tache  tranfparente  ,  mobile  fur  la 
partie  fupérieure  du  cœur  ,  entre  le  bord  du  teft 
&  l'inteftin.  Les  pattes  font  difficiles  à  diflingucr. 
La  queue  eft  fléchie,  avec  un  ongle  à  fon  ex- 
trémité :  au-deffous  de  l'extrémité  ,  on  apperçoit 
un  petit  lobe  tranfparent;  le  bord  inférieur  eft  en 
feie  vers  l'extiémité;  la  bafe  eft  munie  de  quatre 
tubercules  :  du  premier  partent  deux  foies  courtes. 
Entre  la  tête  &  la  poitrine,  ou  en-deffous  delà  tête 
&  delà  poitrine,  fe  trouvent  deux  membres  propres 
au  mâle;  ils  font  blancs  ,  trarfparens,  prefque 
tronqués  à  l'extrémité  :  d'un  angle  de  l'extrémité 
part  une  foie  ou  un  aiguillon  courbe  ;  à  l'aune 
angle,  on  apperçoit  un  petit  tubercule  terminé  par 
une  petite  épine.  Ce  font  les  parties  génitales  du 
mâle.  Avant  le  coït,  l'aiguillon  ou  le  petit  crochet 
eft  caché  dans  l'article  de  la  bafe:  après  le  coït, 
il  refte  pendant  quelque  tems  étendu  &  apparent. 
Il  vit  avec  la  femelle  dans  les  mêmes  eaux  ftag- 
nantes. 

Elle,  fe  trouve  en  Danemarck  ,  dans  les  eau» 
des  foiTes.    . 

1.   Daphnie   longue-épine. 

D.4PHNIA  longifpina. 

Daphnie  queue  fléchie  ;  teft  antérieurement  en 
feie  ,  poftérieurement  aigu. 

Daphnia  cauda  inflexa  ,   tefla    antice  ferrulata  , 
poftice  aculeata.  Muil.  Ent.pag.  38.  lab.  li.fig.  8. 
10.—  Zool.  dan.  prodr.  2401. 

Pu/ex  aquaiicus  arbore [cens.  SwAMMERD.  Bibl. 
nai,  cab.    )i  /.   1,   1.    3. 

Bas.  Microfc.  p.  393.  t.   la.  f.   14. 

Monoculus  brachiis  dichotomis ,  cauda  nppendi- 
culata  ,  inflexa  ,  tefta  apice  unifpinofj,  Deg,  Mém. 
inf,  corn.  7.  pag.  441.  t.  i-j.  f.  1. — 8. 
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Elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  'la  précé- 
dente; mais  elle  cft  plus  étroite.  Le  teft  cft  oval , 
oblong,  blanc,  tranlparent ,  non  finué  pofténeu- 
rement  en  -  delTus  ,  mais  terminé  intérieurement 
en  un  aiguillon  pointu,  de  la  longueur  de  la  moitié 
du  teft,  en  Icic  de  chaque  côté  :  les  valvules  font 
aufli  en  Icic  antérieurement  &  poftéricurement: 
la  tête  eft  inclinée,  incifée  en-deflous ,  un  peu  dé- 
primée au  milieu  dans  quelques  efpéces  :  (on  ex- 
trémité, à  l'ouverture  des  valvalcs,  eft  aiguë,  & 
à  fa  partie  poftérieure  ,  on  apperçoit  trois  pétales 
ltliicés  ,  traufparents ,  qui  ne  font  pas  également 
diftin&s  dans  toutes.  L'œil  eft  entouré  d'un  cercle 
moins  brillant.  Les  antennes  font  comme  dans  la 
précédente  ,  mais  non  en  forme  de  plumes.  Les 
pattes  font  au  nombre  de  huit  :  les  inférieures 
font  plus  épaifles.'S:  poileufes  à  l'extrémité.  La 
queue  eft  fléchie,  terminée  par  deux  ongles,  an- 
térieurement en  feie  en-deflous  ,  avec  deux  foies 
a  la  bafe.  On  apperçoit  fouvent  un  feul  oeuf,  qui 
peut-être   eft  l'ovaire. 

Lorfqu'on  regarde  avec  un  microfeope  l'infecte 
ttageant,  l'œil  cil  plus  diftinét  que  dans  les  espèces 
congénères  ;  c'eft  même  la  feule  partie  de  la  tête 
qui  foit  apparente.  Cette  Daphnie  fe  plaît  le  plus 
fouvent  à  nager  fur  le  dos. 

Elle  fe  trouve  en  Danemarck  ,  au  mois  de  juillet 
te   d'août,  dans  les  eaux  pures. 

3.     Dathnie    quadrangulaire. 

Daphnia   quadrangula. 

Daphnie,  queue  fléchie;  teft  fimple ,  quadran- 
gulaire. 

Daphnia  cauda  inflexa ,  te/la  quadrjnguiari muttea, 
Mull.  Ent. p ag.  <jo.  tab.  li.fig.  3.^. 

Monoculus  antennis  dichotomis  ,  tauda  inflexa. 
Geoif  I.if.  t.  z.  p.  655. 

Le  teft  eft  arrondi  antérieurement  ,  boffii  ,  ou 
rectangulaire  poftérieurement  à  fa  partie  fupérieure. 
Les  valvules  font  déprimées  antérieurement ,  &  ré- 
ticulées dans  quelques  efpèces.  L  a  tête  eft  courte  , 
trois  fois  plus  large  que  longue.  L'œil  eft  noir , 
grand,  placé  au  milieu  de  la  tète  antérieurement. 
Les  antennes  font  dichotomes  ,  avec  des  rameaux 
rriarticulés  ,  fétiferes.  Les  deux  antennules  font 
allez  faillantes  fous  la- tête.  Les  pattes,  trois  de 
chaque  côté,  fe  diftinguent  difficilement.  La  queue 
eft  fléchie,  en  feie  antérieurement  en-deflous,  munie 
de  deux  ongles  à  fon  extrémité ,  &  de  deux  foies 
à  fa  bafe. 

Elle  eft  quatre  ou  cinq  fois  plus  petite  que  la 
Daphnie  pinnéc.  Dans  quelques  efpèces  ,  le  teft  eft 
aigu  ;  dans  d'autres ,  il  ne  l'eft  pas  du  tout.  Elle 
cft  fouvent  rouge. 
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Elle  fe  trouve  en  Danemarck,  pendant  tout  l'été, 
dans  les  eaux  des  marais. 

4.  Daphnie   lima, 
Daphni a  fima. 

Daphnie,  queue  fléchie;  teft   oval,  (Impie; 

Daphnia  cauda  inflexa ,  tefiaovali  mutica.  Mull. 
Ent.  pag.  91.  tdb.  II.  fig.  II.    u. 

Monoculus  brachiis  dichotomis  ,  cauda  fimplici 
inflexa,  tejia  poftice  rotundata,  nonfpinofa.  Dec. 
Mém.  inf.vol.  7.  p.  4.C7.  tab.  17.  fig.  9 — 1 }. 

Lang.  naturl*vand.  t.  i.f.  1. 

Pou  aquatique ,  fécond  Cy  dope.  Jobl.  microfe.  I.' 
par.  1.  *.  ^1  j.   fig.P.Q.  K. 

Pu/ex  non  caudatus.  Sch  aeef.  monogr.  t.  1.  fi.  fi 

Le  teft  eft  prefque  de  forme  rhomboïdale  ,  tranf- 
parent,  jaunâtre,  fans  épines  &  fans  cils.  La  tête 
antérieurement,  relativement  à  la  grandeur  du  teft, 
a  une  (insolite  moins  enfoncée  que  dans  les  autres 
efpèce?.  L'œil,  placé  vers  le  vertex  ,  eft  globuleux, 
petit  &  noir.  Les  antennes  font  dichotomes ,  avec 
les  rameaux  égaux  Se  compas  de  trois  articles. 
Le  premier  Se  le  fécond  (ont  terminés  par  une  foie 
longue  ,  géniculée  ,  horizontale  ;  le  dernier  eft  ter- 
miné par  trois  foies  droites  ,  élevées.  Les  pattes  font 
au  nombre  de  huit.  La  queue  eft  fléchie  ,  large, 
entièrement  retirée  dans  le  teft,  fnuée  en-dcllous 
vers  1  extrémité,  munie,  au  milieu  ,  de  deux  petites 
foies ,  •&  de  deux  crochets  à  l'extrémité  ,  fous 
lefqucls  on  apperçoit  cinq  petites  épines  illégales. 

Elle  eft  tris  -  fréquente  dans  les  marais  du  Di-» 
nemarck,    depuis  le   printems  jufqu'à  l'automne. 

5.  Daphnie  re&iroftrc. 

Daphnia  recliroftr'n. 

Daphnie  ,  queue  fléchie  ;  teft  antérieurement  ci- 
lié ,  avec   deux  petites  cornes  droites,  longues. 

Daphnia  cauda  inflexa  ,  tefla  antice  ciliata,  cor* 
niculisporrecïis  tongis.  Moll  Ent. pag.  91.  lab.  12, 
fig.  1 — i——Xoel.  dan.  prodr.  1.401. 

Le  teft  eft  oval  ,  tranfparent  ;  les  valvules  font 
très -ouvertes,  &  ont  le  bord  antérieur  cilié.  La 
tête  eft  antérieurement  arrondie,  crénelée  en-def- 
fous ,  munie  de  deux  petites  cornes  linéaires ,  cy- 
lindriques, tranfparentes ,  terminées  par  trois  poils, 
&  placées  une  de  chaque  côté  de  la  tête.  L'œil  , 
placé  vers  le  vertex,  reflemble  à  un  point  noir, 
1  •  fans  conwux  tranfparent.  Les  antennes  fout  dicho- 
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ornes;  les  rameaux ,  aiufi  que  dans  les  autres  ef- 
pèces ,  font  compofes  de  .trois  articles  terminés  par 
des  ioics  :  les  foies  font  compofées  de  trois  arti- 
cles, dont  le  premier  eft  cylindrique ,  &  le  fécond 
mince.  Les  pattes ,  au  nombre  de  trois  ou  quatre 
paires,  font  peu  diftincks.  La  queue  eft  fléchie  , 
très-petite,  terminée  pat  deux  foies  auili  longues 
que  le  corps. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  pures,  marécageufes 
du  Danemarck.     • 

6.  Daphnie    curviroftre. 

Daphnia  curvirojlris. 

Daphnie  ,  queue  fléchie  ;  teft  antéiieurement 
velu,  avec   de  petites  conus  pendantes. 

Daphnia  cauda  inflexa  ,  tefta  antice  pilofa  cor- 
nicu/is  pendulis  Mull.  Ent.p.  95.  tab.  \^.fig-  1.  1. 
—Zoo/,  dan.  prodr.  r40}. 

Le  tefl:  eft  mutique  ,  avec  les  bords  antérieurs 
vc!us.  La  tète  eft  poftérieurement  arrondie  ,  anté- 
rieurement en  feie.  Deux  petites  cornes  pendent  fur 
k  front  ;  elles  (ont  recourbées,  en  kie  à  leur  bord  , 
plus  large  à  l'extrémité  ,  mobiles  en  tous  fens.  Près 
ce  la  bafe  des  petites  cornes,  on  remarque  un  petit 
point,  Se  en-deflous  ,  on  apperçoit  i'ccil  comme  un 
point  noir,  plus  grand,  Casas  cercle  brillant.  Les 
antennes  {ont  dichotomes;  les  rameaux  font  iné- 
gaux, triarticulés  ,  terminés  par  trois  foies:  dans 
un  des  rameaux  plus  mince,  il  n'y  a  point  d«  foies 
latérales,  dans  l'autre  rameau  plus  épais ,  on  remarque 
une  foie  latérale  à  1  extrémité  des  deux  premiers 
articles.  Les  pattes,  au  nombre  de  huit,  fiant  pe- 
tites  ;  la  queue  eft  fléchie  ,  en  kie  en-deikus ,  ter- 
minée  par  deux  crochets. 

Elle  fe  trouve,  pendant  l'été  ,  dans  les  marais  du 
Danemarck. 

7.  Daphnie  mucronée. 

Daphnia  mucioiata.- 

Daphnie  queue  fléchie  ;  tefl:  antérieurement  Se 
intérieurement  aigu. 

Daphnia  cauda  infexa  ,  tefla  antice  infra  acu- 
leata.  Mul.L.  Ent.  pag.  94.  tab.  13.  fig.  6.1. — 
Zool.  dan.  prodr.  2404- 

Monoculus  brachiis  dichoto">is  ,  capite  refl'ato  , 
cauda  indexa,  tefla  antice  bifpinofa.  Di;g,  Mém. 
inf.  vol.  7.  pag.  465.  t.  it.fig.  3 — S. 

Cet  infecte  nage  fur  le  dos  à  la  furface  de  l'eau  , 
&  dans  cette  polition  il  paroît  avoir  quatre  lignes 
longitudinal;  s  noires.  Le  teft  vu  tant  en-delTus  qu'eu 
Jtikus,  paroît  ovale,  Se  à  peu  près  demi-circu- 
laire pat  ifcs  côtés  ;  le  bord  antérieur  des  valves  ei\ 


D  A  P 

linéaire,  droit,  cilié,  terminé  fupéïieurcment  eu 
angles  aigus  &  inf\.rieuremcnt  en  pointe.  La  ter»; 
elt  avancée  ,  antérieurement  lînuée  ,  Se  terminée 
par  un  roftre  obtus.  L'œil  eft  grand,  noir,  &  placé 
vers  le  vertex.  Les  antennes  (onr  dichotomes  ;  cha- 
que rameau  eft  compofé  de  trois  articles,  dont  le 
premLr  Se  le  fécond  font  terminés  par  une  foie, 
&  le  troifieme  par  ttois  :  dans  l'un  des  deux  ra- 
maux  ,  la  foie  du  premier  article  manque  ;  les 
foies  font  compofées  de  deux  articles.  Il  y  a  fit 
paires  de  pattes ,  qu'on  diftingue  difficilement.  La 
queue  cft  fléchie  &  munie  de  deux  crochets  ,  &C 
tetminée   par  deux  foies  très-longues. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eniroits  marécageux  du 
Danemarck. 

8.  Daphnie  ciiftallir.e. 

Daphnia  cryjlallina. 

Daphnie  queue  courbée  ;  teft  Ample  avec  de  pe- 
tites cornes ,  droites ,  cpiT.es. 

Daphnia  cauda  dejîexa ,  corniculis  porreilis  curtis. 
Mull.  Ent. pag.  96.  tab.  î+.fîg.  1 — 4 — Zool.  dan. 
prodr.  140c. 

Monoculus  corpore  elongato  ,  brachiis  dichoto- 
m' s  ,  fais  p.'urimis ,  cauda  latéral: ter  exferta.  Dec 
Alén.inf.  tom.  7.  p.  470.  tab.   19.  fig.  I — 4. 

Le  teft  eft  oblong,  blanc,  crifhllin,  tranfparent. 
La  tète  eft  antérieurement  arrondie  ,  terminée  par 
un  roftre  en  angle  dio't,  &  au-deflbus  on  apper- 
çoit  un  petit  corps-  crochu,  femblable  à  une  lin- 
gue. Deux  petites  cornes  ,  courtes  ,  cylindriques  , 
velues  à  l'extrémité  .  paroifTent  au-dellus  Je  l'ex- 
trémité du  roftre.  L'^il  placé  à  la  partie  poftér'.enre 
de  la  tête,  un  peu  au-deflbus  du  vertex  ,  eft  en- 
touré a*  un  anneau  brillant.  Les  antennes  font  di- 
chotomes ,  avec  les  rameaux  inégaux:  Les  plus  grands 
l'ont  compofes  de  trois  articles  terminés  chacun  pat 
une  épine  latérale;  le  dernier  cft  terminé  par  (ept 
foies  géniculées  ,  Se  le  fécond  en  a  ttois  au  milieu: 
Les  deux  petits  rameaux  font  compofes  chacun  de 
deux  articles  ,  dont  le  premier  long  ,  eft  termine  par 
deux  foies  latérales,  Se  le  dernier  court,  eft  ter- 
miné par  cjuatre.  Les  pattes  font  au  nombre  de 
douze  ,  &  couvertes  de  poils  longs.  La  queue  eft 
courbée  Se  terminée  par  deux  ongles  crochus.  Au- 
dellous  de  la  queue  on  apperçoit  deux  rangées  de 
petits  piquans  ,  &  à  la  partie  poftérieure  ,  deux 
appendices  terminées  par  deux  foies  biafticulées. 

Lôrfque  cet  infecte  nage ,  on  le  prendroit  au 
premier  coup  d'ceil  ,  pour  le  petit  de  la  Crevette 
fauteufe. 

Elle  fe  trouve  en  Danemarck,  dans  les  rivières, 
,  &  rarement  dans  les  lacs. 
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tj  DAPHNIE   fétifère. 

D  trusi.i  fe  ci fer a. 

Daphnie  queue  droite  ;  tcft  avec  des  faifecaux 
de  foies ,  aux  angles  antérieurs, 

Dapkn'ta  cauda  recla ;  te/lu  angulis  anticis  fifci- 
cu'ojitarum.  MuLL.  EnC.  pag.  pS.tab.  14.  fig.  J  — 
7 — Zoul,  dan.  prçdr.  1406. 

Elle  rcffemblc  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  a  la  Daphnie  criftalline.  Le  reft  eft  crif- 
tallin  ,  tranlparcnt,  ovale,  oblong,  poftérieurement 
létus  ,  ou  obliquement  tronqué.  Le  bord  antérieur 
des  val/es  eft  muni  de  cils  longs,  mobiles  au  gré 
de  l'infecte  :  l'angle  fupérieur  des  valves  eft  muni 
d'jn  faiiceau  de  poils  ,  l'angle  inférieur  eft  muni 
d  un  f.iifccau  femblable  ,  mais  dont  les  foies  font 
plus  longues  :  l'infecte  peut  à  fon  gré  ,  étendre 
ou  rapprocher  ces  faifeeaux.  La  rére  eft  arrondie 
fupér.euicment,  inclinée  antérieuremenr  ,  6c  munie 
d'un  roihe  obtus.  A  la  bafe  des  antennes  ,  on 
apperçoit  une  petite  corne  ,  formée  d'une  pièce 
forte,  crénelée  en  délions,  Se.  d'un  ongle  courbé  , 
atténué  ,  extérieurement  ciliée.  L'œil  eft  noir,  avec 
un  cercle  brillant  Se  placé  fur  l'occiput  ;  vu  du 
côté  du  ventre  ,  il  paroit  r-.'niforme  ,  &  fphérique 
vu  par  les  côtés.  Les  antennes  font  compofées  de 
Mois  rameaux  ,  portas  fin  le  tronc  commun  , 
6c  Terminés  par  plusieurs  (oies.  On  dillingue  diffi- 
ci  emenr  le  nombre  de  pattes  ,  à  caufe  des  lames 
branchiales  ,  circulaires ,  qui  fe  trouvent  au-deilus; 
au  milieu  de  ces  patres,  eft  un  canal  étroit,  pro- 
fond ,  dans  lequel  on  remarque  un  petit  corps  cro- 
chu, femblable  aux  pattes,  continuellement  en  mou- 
venaent ,  lorfque  l'infecte  repofe.  La  queue  eft  ter- 
minée par  deux  petits  ongles. 

Elle    fe   trouve    en   Danemarck  dans  les  étangs. 

DEMOISELLE ,  nom  vulgaire  donné  aux  infectes 
que  nous  détîgnons   fous  celui  de  Libellule.  Vo^  eç 

LiBSILULE. 

DERMESTE  ,  Der.vfstes.  Genre  d  infectes  de 
la  p.emiere  Section   de  l'Ordre  des   Coléoptères. 

Les  Dermeftes  font  de  petits  infectes  qui  ont 
deux  antennes  courtes.,  terminées  en  malfe  perfo- 
liée  ;  la  tète  inclinée  ,  prefque  entièrement  cachée 
dans  le  coredet  ;  le  corps  oblong  ;  deux  élytres 
dures  ,  écailleufes  ;  deux  ailes  membraneufes ,  .re- 
pliées, 6c  cinq  articles  à  tous  les  taries. 

-  Ce  genre  a  été  confondu  avec  un  grand  nom- 
bre d'autres  genres,  par  Linné,  GeofLoy,  de 
Geer  ,  &  par  tous  les  auteurs  qui,  ne  fâchant  où 
placer  les  elpèces  nouvelles  ,  en  furchargeoient  la 
lifte  des  Dermcfte<;.  M.  Fabricius  a  voulu  porter 
la  lumière  &  répandre  l'ordre  au,  milieu  de  cette 
».      ilioiij   mais    quoiqu'il  ait  travaillé   avec  lac- 


D  E  R 


2S1 


ces ,  quoiqu'il  ait  féparé  un  très  -  grand  nombre 
d'el pères  ,  la  moitié  de  celles  qui  compofent  le 
genre  qu'il  a  donné,  doit  encore  en  être  féparéc. 
Nous  tâcherons  de  rendre  de  nouveaux  fervices 
à  la  feience ,  en  élagant  de  ce  genre  ce  qui  nous 
paroit  lui  être  étranger ,  en  établiifant  de  nou- 
veaux genres  ,  s'il  y  a  lieu  ,  ou  en  reftituant  à 
ceux  déjà  établis ,  les  cfpèces  qui  doivent  leur  ap- 
partenir. 

Les  D.rmeftcs  ont  des  rapports  afTez  nombreux 
avec  les  Eouclicrs  ,  les  Nitidules ,  les  Nicrophores, 
les  Anthrencs  ;  mais  la  malle  des  antennes  allon- 
gée, Si  les  mâchoires  armées  d'un  onglet,  qui  dis- 
tinguent les  Boucliers  y  la  malle  arrondie  Se  les 
mâchoires  (impies  des  Nitidules;  la  malfe  des  an- 
tennes grolle,  arrondie,  &  les  mâchoires  bifides, 
dont  les  divifions  font  très-diftinctes  Se  inégales, 
que  prefentent  les  Nicrophores  ;  la  marte  des  an- 
tennes ovales  &  qui  paroit  folide ,  &  les  mâchoi- 
res (impies  des  Anthrenes,  font  autant  de  carac- 
tères évidens  qui  doivent  empêcher  de  confondre 
les  Dermeftes  avec  tous  ces  différens  genres  d'in- 
fectes. 

Les  antennes  des  Dermeftes  font  compofées 
de  dix  articles,  dont  le  premier  eft  allez  gros, 
les  fuivans  (ont  grenus  &  égaux  entr'eux ,  les 
trois  derniers  font  en  malle  oblongue  ,  perfoliée  , 
un  peu  comprimée.  Elles  forment  un  angle  obtus 
à  leur  bafe  ,  &  les  trois  derniers  articles  ont  leur 
partie  latérale  antérieure  ,  un  peu  avancée.  Elles 
font  un  peu  plus  longues  que  la  tête  ,  6c  ont  leur 
infertion    au  devant    des  yeux. 

La  tête  eft  inclinée  ,  un  peu  avancée  ,  à  moi- 
tié enfoncée  dans  le  corceiet.  Les  yeux  (ont  ar- 
rondis ,   un  peu  faillans. 

La  bouche  eft  coinpofée  d'une  lèvre  fupérieu- 
re  ,  de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires, 
d'une  lèvre   inférieure,   6c    de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérfeure  eft  coriacée  ,  afTez  large  , 
arrondie  ou  légèrement  échancrée  ,  Si  ciliée  an- 
térieurement. 

Les  mandibules  font  cornées,  un  peu  arquées, 
aiguës  ,  munies  intérieurement  d'une  dent  tres-ncu 
la  liante. 

Les  mâchoires  font  membraneufes,  obtufes , 
bifides  ,  un  peu  plus  courtes  que  les  antennules. 
Les    divifions  font   égales   8:  peu   diftinctes. 

La  lèvre  inférieure  eft  cornée  ,  un  peu  avan- 
cée ,  légèrement  échancrée   à  fa   partie   antérieure. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes,  pref- 
que une  fois  plus  longues  que  les  poftérieurcs ,  & 
compof.es  de  quatre  articles,  dont  le  premier  eft 
très-petit ,  6c  les   trois  autres  font   prclquc   égaux 
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entt'cux  :  elles  font  inferies  au  dos  des  mâchoi- 
res. Les  poftérieures  font  très-courtes,  filiformes, 
&  compofées  de  trois  articles ,  dont  le  premier 
eft  très-petit,  &  les  deux  autres  font  égaux  en- 
tr'cux  :  elles  font  inférées  à  la  partie  latérale  de 
la  lèvre  inférieure. 

Le  corcelet  eft  convexe  ,  prefcjue  aufli  large  que 
les  élyties  à  fa  partie  poftérieure  ,  un  peu  plus 
étroit  ant  ■ricurement  :  il  a  fur  chaque  côté  ,  des 
rebords  à  peine  marqués. 

L'écuflon  eft  petit  &  triangulaire.  Les  élyties 
font  convexes ,  de  la  longueur  de  l'abdomen  ; 
elles  couvrent  deux  aîles  membraneufes  ,  repliées  , 
dont  l'infecte  fait  fouvent  ufa<re. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les 
jambes  ne  font  point  armées  de  denrs  ,  comme 
dans  les  Efcarbots,  les  Scarabds,  les  Hannetons, 
&c.  Les  tarfes  font  filiformes ,  &  compofés  de  cinq 
articles,  dont  le  fécond  &  le  dernier  font  les  plus 
longs  :  celui-ci  eft  terminé  par  deux  crochets  allez 
rorts  &  aigus. 

Le  corps  de  ces  infectes  a  ordinairement  une 
forme  ovale  allongée  ,  convexe  en-deffus  &  en- 
dellous.  L'abdomen  eft  fimple  ,  Se  n'eft  pas  termi- 
né en  pointe,  comme  dans  les  Nicrophores  &  la 
plupart  des  3oucliers. 

Les  Dcrmeftcs  font  des  infectes  connus  depuis 
long-tems  par  les  grands  dégâts  que  leurs  latvcs 
occafionnent  aux  objets  fouvent  les  plus  précieux. 
L'infecte  parfait  femble  ne  vivre  que  pour  rem- 
plir fa  dernière  deftination  :  on  le  trouve  fou- 
vent fur  les  fleurs  ,  &  s'il  fréquente  les  fubftan- 
ces  animales,  c'eft  pour  y  dépofer  fes  œufs, 
plutôt  que  pour  y  caufer  de  nouveaux  ravages. 
La  voraciré  des  larves  des  Dermeftes  eft  fur-tout 
redoutable  aux  cabinets  d'Hilton  e  Naturelle  & 
aux  magafins  de  Pelleteries:  c'e(t-Ià  qu'elles  dé- 
truifent  entièrement  les  oifeaux ,  les  quadrupèdes 
les  infecles ,  Se  tous  les  animaux  préparés  que 
l'on  conferve;  c'eft  là  qu'elles  ravagent  les  pel- 
leteries, dont  elles  font  tomber  les  poils,  en  ion 
géant  la  peau  même.  Elles  attaquent  aufli  les  ca- 
davres des  animaux  de  toute  efpèce ,  répandus 
dans  les  champs  ,  en  çpnfomment  toute  la  fubf. 
tance  charnue  &  les  parties  tendineufes  ,  les  dif- 
fèquent  jufqu'aux  os ,  &  en  font  des  fquelettes 
parfaits.  On  les  trouve  dans  les  offices,  les  o^rde- 
manger,  &  dans  tous  les  endroits  qui  recèlent 
la  nourriture  animale  qui  leur  convient.  Le  lard 
les  plumes  ,  la  corne  que  l'on  laiffe  long  -  tems 
dans  quelque  tiroir  ,  ne  font  pas  plus  épargnés. 
Il  eft  bien  difficile  de  fe  garantir  des  rava- 
ges de  ces  infectes,  l'ar  leur  petitellb  ,  ils  échappent 
à  nos  recherches ,  &  par  leur  perfévérance  ,  à 
nos  précautions.  Cependant  ,  comme  le  mal  par- 
ticuliet  dans  la  nature,  concourt  toujours  à  un  I 
bien  général,   les  Dermeftes  peuvent  être  deftinés  I 
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a  décompofer  entièrement  les  cadavres ,  pour  for 
mer  de  leurs  derniers  débris,  un  terreau  ou  une 
fubftance  tenue  ,  propre  à  fervir  d'aliment  à  d  au- 
tres productions  ,  fur-tout  aux  plantes  :  l'air  & 
l'humidité  ne  parviennent  à  cette  déco.npofhion 
néceflaire  que  bien  plus  lentement.  Ces  infectes  , 
aidés  des  Boucliers  ,  des  Nicrophores  ,  &c.  achè- 
vent de  réduire  à  leurs  premiers  élémens ,  les  reftes 
des  cadavres,  que  laifle  la  Mouche  Carnivore  ,  qui 
n'attaque  la  chair  que  lorfqu'elle  eft  molle  ,  &  ne 
touche  point  à  la  peau  ,  ni  aux  parties  nerveufes 
ou  tendineufes. 

La  plupart  des  Dermeftes  cherchent  les  lieux 
écarts,  malpropres,  &  paroiflent  fuir  les  impref- 
fions  de  la  lumière.  Ils  font  attachés  au  repos , 
Se  ne  fe  livrent  au  mouvement  que  lorfqu'on  les 
trouble  ,  en  faifant  du  bruit  autout  d'eux  ,  ou  en 
touchant  les  corps  qui  les  recèlent.  Ratement  les 
voit-on  fur  la  furface  de  ces  corps  ;  enfoncés  dans 
l'intérieur;  ils  fe  dérobent  à  nos  regards  ,  &  fem- 
blcnt  ne  quitter  leur  tetraite  qu'en  tremblant. 
Leur  démarche  eft  timide  &  incettaiue.  Quand 
on  eft  habitué  â  réfléchir  fur  les  lignes  extérieurs 
des  affections  qui  nous  dominent  ,  en  voyant  le 
Dermcfte  ,  à  l'afpect  du  danger,  courir,  s 'éloi- 
gner ,  revenir ,  au  moindre  toucher  ,  fufpendre  fa 
marche  ,  ou  retirer  fes  antennes  &  fes  pattes  , 
refter  obftinément  dans  un  état  de  mort  feinte, 
&  vouloir  ,  pour  ainfi  dire ,  en  impofer  par  la 
fermeté  ou  furprendre  par  la  rufe,  on  croit  re- 
connoître  tous  les  mouvemens  combinés  que  la 
crainte  &  la  réflexion  infpirent  à  l'amour  de  la 
vie. 

Les  larves  des  Dermeftes  ont  le  corps  peu  ve- 
lu ,  compofé  de  douze  anneaux  très  -  diftincts  : 
elles  ont  une  tête  écailleufe  ,  munie  de  mandibu- 
les très-dures  &  tranchantes.  Elles  ont  fix  pattes 
écailleufes ,  terminées  par  un  onglet.  L'extrémité 
de  leur  corps  eft  remarquable  par  une  touffe  de 
poils  très-longs:  elles  ont  deux  antennes,  &  quel- 
ques barbillons  très-coutts  :  elles  changent  plufieurs 
fois  de  peau  ,  &  leur  dépouille  refte  entière.  Lorf- 
qu'elUs  doivent  fe  changer  en  nymphes,  elles  cher- 
chent un  endtoit  écarté  ,  fe  raccourciflent,  &  fans 
filer  de  coque  ,  fe  changenr  en  infecte  parfait  au 
bout  de  quelque  tems.  C'eft  vers  la  fin  de  l'été 
que  ces  larves  ont  acquis  tout  leur  développement, 
&  doivent  faite  le  plus  de  ravage  dans  les  collec- 
tions &  les  pelleteries. 

Il  feroit  bien  à  defirer  que  l'on  pût  trouver  des 
moyens  propres  à  éloigner  les  Dermeftes  &  au- 
tres infectes  deftincteurs  des  collections  d'animaux 
expofés  à  leurs  ravages.  Toujs  les  Marchands 
d'objets  d'Hiftoire  naturelle  croient  pofledv 
des  fecrets  dont  l'efficacité  ,  félon  eux  ,  eft' 
toujours  affurée.  Mais  l'on  n'ignore  plus  le  peu 
de  confiance  que  l'on  doit  donner  à  tout  ce  que 
l'on  annonce  comme  fecret.   Cependant,  celi*    . 
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feu  M.  Becœur,  Maître  Apothicaire  ,  a  été  érrouvé 
avec  allez  de  iuccès  pour  mériter  une  préférence 
&  devoir  obtenir  la  publicité  :  voici  la  prépara- 
tion. Prenez  de  chaux  vive,  une  demi-once  ;  de 
fel  de  tartre,  un  gros  &  demis  de  camphre,  cinq 
gros  ;  d'arfenic,  quatre  onces|;  de  favon  blanc,  quatre 
onces  ;  diffolvez  le  camphre  dans  fufliiante  quan- 
tité d'cfprit-de-vin  ;  ajoutez  l'arfenic  ,  le  Ici  de 
tartre  Se  la  chaux  vive  ;  broyez  le  favon  avec  , 
&  confervez  le  tout  dans  un  bocal  ,  pour  vous 
en  fervir  au  befoin.  Pour  juftifkr  notre  eonfian- 
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ce  ,  nous  devons  rapporter  qu'il  a  été  fait  chez 
M.  Gigot  d'Orcy  une  expérience  très  politive  , 
en  prélence  de  quelques  Naturaliftes  parmi  le(- 
quels  je  me  trouvois  moi-même.  On  avoir  renfer- 
mé dans  une  boëcc ,  plufieurs  oifeaux  ,  dont 
quelques-uns  avoiciw  été  fournis  a  ce  préferva- 
tif.  Une  année  après ,  les  mêmes  perfonnes  aflif- 
tèrent  a  l'ouverture  de  la  boëte  ,  6c  les  oifeaux  , 
préfervés,  furent  trouvés  intafts  Se  fans  aucune 
altération  ,  tandis  que  les  autres  étoient  réduits 
en  pouflière. 
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DERM     ESTE. 

DERMESTES.      Lin.       G  e    o   f   f.      F   a  s. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes    courtes ,  en  malTe  ;  dix  articles  :  les  trois  derniers  en  malFe  oblon- 
gue ,  perfokée. 

Mandibules  courtes,  prefque  dentées. 

Mâchoires   membrantufes  ,  bifides. 

Quatre  antennules  filiformes. 

Tète"  prefque   entièrement   cachée  dans    le  corceler. 

Cinq  articles    aux    tarfes. 


ESPÈCES. 


i.  Dermeste  du  lard. 

Noir  ;  élytres  cendrées  ,  depuis  la  hafe 
jufques  vers  le  milieu. 

i.  Dermeste  Carnivore. 

Noir;  bafe  des  élytres  brune;   abdomen 
blanc. 

3.  Dermeste  cadavéreux. 

Noirâtre,  entièrement  couvert  de  poils 
courts ,  d'un  gris  roujjatre. 

4.  Dermeste  Renard. 

Oblong ,  noir  cn-de[fus ,  avec  les  côtés 
du  corcelet  cendrés ,  blanc  tn-deffous. 


5.  Dermeste  Souris. 

Oblong  3  mélangé  d'obfcur &  de  cendré  ; 
abdomen,  blanc. 

6.  Dermeste  âtre. 

Noir ,   glabre  ,  fans   taches  ;  antennes 
brunes, 

7.  Dermeste  nébuleux. 

Oblong,  légèrement  cotonneux  ,  mélangé 
d'obfcur  &  de  cendré  j  abdomen  obfcur. 

8.  Dermeste  destructeur. 
Neir,  glabre  ;  pattes  brunes. 


Suite  de  l' Introduction  «  I'HiJlolre  Naturelle  des  lnfecles. 
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DERMESTE.     (  rufeûes.) 


ji.  Dermeste  brun. 


iS.  Dermeste  picipcde. 


Noir,  g/a*«;   antennes  fer rugineuf es  ;         Oblong,  noirâtre;  pattes  hunes. 

19.  Dermeste  teftacé. 


extrémité  des  elytres  brune 

10.  De*meste  pelletier. 

Noir  ;    élytres    avec    un    point    blanc 
de   chaque  côté  de  la  future, 

1 1.  Dermeste  onde. 

Noir  ;    élytres    avec   deux    bandes   li- 
néaires y  ondées ,  blanches. 

12.  Dermeste  vingt-points. 

Oblong  j    noir  ,    avec    vingt    points 
blancs. 

13.  Dermeste  bicolor. 

Oblong,  noir ,   teflacé  en-dejfous  j  ély- 
tres flriées. 

1 4.  Dermeste  féline. 

Oblong }  velu,  cendré ,  fans  taches. 

1 5.  Dermeste  velu. 

Oblong,   cendré  ;  yeux  noirs  ;  antennes 
&  pattes  fauves. 

16.  Dermeste  fanguinicolle. 

Allongé  ,  velu  ,  violet  ;   corcelet  &"  ab- 
domen rougeâtres. 

17.  Dermeste  obfcur. 

Oblong ,  velu ,  noirâtre  ,fans  taches. 


Oblong,  teflacé ';  yeux  &  bafe  de  l'ab- 
domen noirs. 

20.  Dermeste  trifafcié. 

Ovale  ,  noir  ;  élytres  avec  trois  bandes 
ondées,  cendrées. 

21.  Dermeste  bifafcié. 

Noir  ;   élytres  avec  deux  bandes  ondées , 
grifatres. 

22.  Dermeste  nigripède. 

Noir  ;  élytres  flriées  ,  ferrugineufes  3  avec 
trois  band.s  ondées,   noires. 

23.  Dermeste  fcabre. 

Cendré ,  obfcur;  corcelet  &  élytres  ra- 
boteux. 


24.  Dermeste  bordé. 

Noirâtre  ;   élytres  ponctuées ,   avec  le 
bord  d'un  jaune  cendré. 

25.  Dermeste  naval. 

Allongé  ,  d'un  brun  ferrugineux  ;  yeux 
noirs. 

26. Dermeste  chinois. 

Oblong,  ferrugineux  ;  élytres  flriées. 


Hifi.  nat.  InfeHts.  Tome  VI. 
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i.  Dermeste  du  lard. 

Dermestes  lardarius. 

Dermeftcs  niger ,  elytris  antlce  cintreis .  LlN.  Syft. 
nat.  p.  j  6 1 .  n'- .  1  —  Faun.  fuec.  n°.  408. 

Dermeftes  lardarius .F*B.  Syft.  ent. pag.  yj .  n".  I. 
—  Spec,  inf.  tom.  1.  pag.  63.  n",  1. — Mant. 
inf  t.  1.  p.  24.  n°.i. 

Dermeftes.  Geoff.  Inf.  t.  î.p.  101.  np.  3. 

Le  Dermeftes  du  lard.  Geoff.  1b. 

Dermeftes  niger ,  elytris  antice  cinereis  nigra- 
punBatis.  Dec  Mém.  inf,  tom.  4.  p.  191.  n°.  l. 
pl.7.  n°.  lj. 

Scarab&us  antennis  davatis,  clavis  in  annulos  di- 
vifis.  Raj.  Inf. pag.  1  17.  fl°.  I. 

Sc.irabs.us  lardi  parvus  fafcia  tranfverfali  e!y- 
trorum  mgro-fujcorum  albida.lRiscH.lnf.  t.p.  zj. 
tab.  9. 

Goeb.  Metam.  inf.  tom.  1.  tab.  41.  fig.  ulc, 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  41.  fig.  3. 

Voet.  Coleopt.  tab.  il. fig.  I. 

Blakck.  Inf.  tab.  1 1. 

Dcrmeftes  lardarius,   Scor.  £«f.   tara,  n" .    34. 

Dermeftes  lardarius.  Pod.  AL//",  gr&c.p.  il. 

Derme fi 'es  lardarius,  Schrank.  Enum.  inf. 
eujl.  n".  40. 

Dermeftes  lardarius.  Laichart.  Inf.  tom,  1. 
pag.  50.  n°.    1. 

Dermeftes  lardarius.  Fourc.  Ent.  par.  1. 
p.   18.  n".  j. 

Les  antennes  font  brunes.  La  tête  &  le  corcelet 
font  noirs  ,  fans  taches.  L'éculîon  eft  noir  ,  petit 
triangulaire.  Les  élytres  font  d'un  roux  cendré, 
avec  quelques  points  noirs  ,  depuis  la  bafe  jufque 
vers  le  milieu;  elles  font  noires  ,  fans  taches,  de- 
puis le  milieu  jufqu'à  l'extrémité.  Le  defTous  du 
corps  &  les  pattes  (ont  noirs,  avec  un  léger  du- 
vet rouflâtre  fur  la  poitrine. 

La  larve  de  cet  infecte  attaque  non-feulement 
le  laid  ,  mais  toutes  les  fubftances  animales  en 
putréfaction  ou  defléchées. 

Il  Ce  trouve  dans  toute  l'Europe. 

2.  Dermeste  camivore. 

Dumzstzs  carnivorus.  j 
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Dermeftes  niger  ,  elytris  antice  te/laceis  abdo- 
mine  albo.  Fab.  Syft.  ent.  p.  5  r.  «°.  i.  —  5/<r<r. 
inf,  tom.  1.  p,  62 .  n".  %.  —  Mant.[inf,  t.  1.  p.  34. 
n°.  1. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Dermefte  du  lard. 
Les  antennes  font  brunes  ,  terminées^  en  une  marte 
perfoliée,  d'un  brun  plus  clair.  La  tête  eft  couverte 
de  poils  courts,  cendrés.  Le  corcelet  eft  noir,  & 
couvert  fur  les  côtés  &  à  fa  partie  antérieure  ,  de 
poils  cendrés,  courts.  L'écutlon  eft  noir,  petit  & 
triangulaire.  Les  élytres  font  noires  &  d'un  brun 
teftacé  à  leur  bafe  :  cette  dernière  couleur  fe  fond 
avec  le  noir  ,  &  eft  plus  ou  moins  apparente.  La 
poitrine   &  l'abdomen  font  blancs. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle  Hollande  ,  la  Nou-r 
velle-Zélande. 

Du   Cabinet  de  M.  Banks. 

3.  Dermeste   cadavéreux. 

Dermestes   cadaverïnus. 

Dermeftes  niger  unicolor }  antennis  brunntis. 

Dermeftes  niger  ore  ferrugineo.  F  a  e.  Syft.  ent, 
pag.  jj.  n°.  3.  —  Sp.  inf.  10m.  1.  p.  63.  n°,  3. 
— Mant.   inf.  tom,    1.  p.  34.  n".  3, 

Il  refTemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Dermefte  Renard.  Les  antennes  font  brunes.  Tout 
le  corps  eft  noirâtre  ,  &  légèrement  couvert  de  poils 
cour. s,  d'un  gris  rouflâtre.  L'écuflon  eft  petit  Se 
triangulaire.  Les  pattes  font  noires. 

II  fe  trouve  auxlfles  Sainte-Hélène  ,  Otaïty  ,  à 
la    terre  de    Diemcn. 

Du  Cabinet  de  M.  Banks. 

4.  Dermeste  Renard. 

Dermestes  vulpinus,  >* 

Dermeftes  oblongus  Uvis  niger  thoracis  3  lateribut 
cinereo  villofis  ,  fubtiis  albidus.  Fab.  Spec.  inf. 
tom.  1 .  p,  64. 7i°.  a.  —  Mant.  inf  tom.  1 .  pag.  3  4. 
no.  10. 

StHAEFF.  Icol.  inf.  tab.  \\.fig.   1.  z. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dermefte  du  lard.  Les 
antennes  font  noires,  brunes  à  leur  bafe.  Le  def- 
fus  du  corps  eft  tantôt  noir  ,  tantôt  noiiârre }  Se 
recouvert  d'un  duvet  cendré  ,  avec  les  côtés  du  cor- 
celet &  l'écullbn  grilâtres.  La  poitrine  &  l'abdomen 
font  couverts,  d'un  duvet  blanc  ,  avec  un  point 
noir  de  chaque  côté  des  anneaux  de  l'abdomen.  Les 
pattes  font  noires,  avec  la  bafe  des  cuifles  cou- 
verte d'un  duvet  blanc. 

Il  fe  trouve  au  'Cap  de  Bonne-Efpérance,  dan$ 
l'Afrique ,  Se  daus  toute  la  France. 
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y.  Dermeste  Souris. 

Dermestes  murinus. 

Dermeftes  tomentofus  oblongus  fufo  cinercoque 
nebulofus  ,  fcutello  luteo.  Lin.  Syjt.  nat.  pag.  563. 
n°.  18.  — Faun.  fixée.  n°.  426. 

Dermtftes  murinus  oblongus  tomentofus ,  nigro 
alboque  nebulofus  ,  abdomine  niveo.  Fab.  Syft.  eue. 
p.  j<S.  n°.  7. — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  64.  n°.  10. 
^—Mant.inf.  t.  1.  pag.  3;.  n°.  11. 

Dermeftes  Uv'is  niger ,  cinereo  -  nebulofus ,  feu- 
cei.otuuo.  G  £  o  ï  F.   inf.  tom.  l.pag.  101.  «a.  7. 

Le  Dermefte  à  écu/Ton  jaune.  Geoff.  Ib. 

Dermeftes  nebulofus  niger  cinereo  nebulofus  cor- 
pore  fubtùs  albido  einerafeente  ,  fcutello  kirfuto 
rufo.  Dtc.  Mém^Jnf.  t.  4./1.  197.  n"..  1. 

IRIscH./n/  4.  rai.  iS. 

Dermeftes  cadaverukntus.  Voit.  Coleopt.  pag. 
57.  tai.  11.  fig.  II. 

Dermeftes   murinus.  Scor.  Ene.  carn.  n°.  $$. 

Dermeftes  murinus.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
*°.4I. 

Dermeftes  murinus.  LaichaRT.  Inf.tom.  l.p.Co. 
n°.i. 

Dermeftes  murinus.  Fourc.  Eut.  par.  1.  pag.  19. 
«•.7. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Dermefte  du 
lard.  Les  antennes  font  brunes.  La  tête  &  le  cor- 
celet  font  noirs ,  mais  couverts  en  différens  en- 
droits de  poils  d'un  roux  cendré  ,  qui  les  font  pa- 
roûre  nébuleux.  L'écullon  eft  cendré.  Les  élytres 
font  noires  ,  avec  quelques  poils  courts,  cendrés. 
La  poitrine  ,  l'abdomen  &  la  bafe  des  cuiiles  font 
blanchâtres.   Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  dans 
les  cadavres. 

6.  Dermeste  atre. 

Dermestes  ater. 

Dermeftes  ater  glaber  immaculatus  ,  antennis 
brunneis. 

Il  refTemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  au 
Dennefte  Soutis.  Les  antennes  font  brunes.  Tout 
le  corps  eft  ttès-noir  fans  taches.  Les  pattes  font 
aoires. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  dans  les  ca- 
davres. 

Du  Cabinet  de  M.  Dantic. 
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7.  Dermeste   nébuleux. 

Dermestes  tejjellaïus. 

Dermeftes  oblongus  ,  tomentofus  fufco  ci nereoque 
nebu>ofus  ,  abdjmine  fufco.  ÏMs.Syft.  eut.  pag.  j6. 
n°-  8.  — Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  bj.  n° .  1 1 .  — 
Munt.  inf  tom.   i.p.  35.  n°.  13. 

Il  rciTcmbîe  beaucoup  au  Dermefte  Souris.  Les 
antennes  font  brunes.  Tout  le  deflus  du  cotps  eft 
noirâtre,  Se  couvert  de  poils  cendres.  Le  delfous 
du  corps  cil  cendré.  Les  pattes  font  noirâtres  ,  ££ 
couvertes  de  poils  cendrés. 

M.  Fabticius  rapporte  cet  infecte  au  Dcrmefle 
n°.  8   de  Geoihoy  ;  mais  l'infcdle  de  ce  dernier  clt 

bien  différent. 

Il  fe  trouve  en  France ,  en  Angleterre  ,  dans  les 
cadavres. 

8.  Dermeste  deftrudeur." 

Dermestes  macellarius. 

Dermeftes  niger  glaber ,  pedibus  pieds.?  ab.  Sp. 
inf.  t.  î.p,  63.  n°,  4. — Mant.inf.  tom.  l.  pag.  34, 
no.  4. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Dcrmefle  Pelle- 
tier ,  auquel  il  relTemble  beaucoup.  Les  antennes 
lont  d'un  brun  ferrugineux.  Tour  le  corps  eft  noir, 
luifant.  Les  pattes  font  d'un  brun  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne.  Il  eft 
allez  commun   aux  environs  de  Pans, 

9.  Dermeste  brun. 

Dermestes  piceus. 

Dermeftes  ovatus  glaber  niger,  antennis  ferrugi- 
neis  ,  elytris  apice  piceis. 

II  eft  beaucoup  plus  court  que  le  Dennefte  def- 
truéleur.  Les  antennes  font  ferrugineufes  &  la 
mafte  qui  les  termine  eft  ovale ,  perfoliée.  Le  cor- 
celet  &  les  élytres  font  finement  pointillés,  pref- 
que chagrinés  Tout  le  corps  eft  noir  ,  l'extré- 
mité des  élytres  eft  brune.  Les  pattes  font  brunes, 
avec  les   cuilfes  noires. 

J'ai  trouvé  cet  infeéte  aux  environs  de  Paris , 
dans  les  chantiers. 

10.  Dermeste  Pelletier. 

Dermestes    Pellio. 

Dermeftes  niger,  elytris  punBo  albo.  FaB.  Syft. 
ent.  pag.  fj.rc".  4.  —  Sp.  inf.  tom.  r .  pag.  63. 
n" .  ç.  —  Mant.inf.  tom.  l.pag.  34.  n° .  5. 

Dermeftes   Pellio   niger  coleoptris   punâis    alb/s 
binis.  Lin.  Syft.  nat.  p.   56Z,  n".  4. — Faun.fuac. 
•  fl°.4l  L 
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Dermeftes.  Geoff.  Inf.  tom.  r.  p.    ico.   n°.  a. 

Le   Dermefte  à  deux  points  blancs.  Geoff.  1b. 

Derme/les  bipunclatus  ovatus  niger ,  elytris  fin- 
g.-.lis  punclo  albo.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  4.  p.  157. 
«°.  3. 

Scarab&us  parvus  ,  corvore  brevi  fufco  ,  elytris 
ad  marginem  interiorem  ,  paulo  fupra  mediam  lon- 
gi'udinem  ,  puncio  albo  notatis.  Raj.  Inf.  pag   85. 

Frisch.  Inf.  tom.  f.  rai.    8. 

ScHAEFF.  icort.  Zrt/I  rai.  4L fig.   4. 

Derme/les  Pellio.   S  c  o  p.    £«.    carn.  rc°.  37. 

Dermeftes  Pellio.  Pod.  Maf.  grue.  p.  21. 

Dermeftes  Pellio.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
n°.  48. 

Dermeftes  Pellio.  Laichart.  r#w.  1.  ;>a£.  61. 
«°.4. 

Dermeftes  Pellio.  Fourc.  .E/zr.  ^ar.  1.  />a£.  18. 
n".  4. 

11  eft  une  fois  plus  petit  que  le  Dermefte  du  lard. 
Son  corps  eft  ovale  oblong ,  noir  ou  d'un  brun 
noirâtre.  Les  antennes  font  brunes  ,  avec  la  malle 
qui  ks  termine,  noire.  Le  corcelet  a  quelquefois 
trois  petits  points  blanchâtres  à  fa  partie  pofté- 
rieure.  Les  élytres  ont  un  petit  point  blanc  vers 
le  milieu  3  de  chaque  côté  de  la  future. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  fur  les 
fleurs.  La  larve  attaque  les  pelleteries  ,  les  oifeaux 
préparés ,  &  toutes  les  fubftances  animales  deflechées. 

11.  Dermeste  onde. 

Dermestrs  undatus. 

Dermeftes  obtongus  niger ,  elytris  fafciis  duabus 
linearibus    undalis  albis. 

Dermeftes  undatus  niger ,  elytris  fajcia  alba  li- 
neari  duplici  uniulata.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  <6l. 
n".    3.  —  Faun.fuec.  n°.  410. 

Dermeftes  undatus.  Fas.  Syft.  ent.  pag.  j£.  n°.  5. 
—  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  64.  n°.  6.  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.  34.  na.  6. 

Dermeftes  oblongus" niger ,  elytris  fafeia  alba  du- 
plici  tranfvetfa  undulata.  Dbg.  Mém.  inf.  tom.  4. 
p.  199.  n°.  f. 

Schaeff.  Icon,  inf.  tab.  157.  fig.  7.  A.  B. 
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Dermeftes  undatus.  Laichart.  Inf.  tom.  H 
P.  St.  n°.  3. 

Il  eft:  un  peu  plus  petit  que  le  Dermefte  Pelle- 
tier. Les  antennes  font  noires  ;  le  dernier  article  eft 
alongé  ,  pointu.  La  tète  ell  noire.  Le  corcelet  eft 
noir,  avec  quelques  poils  courts,  blancs  &  trois 
points  blancs  pollérieurs  formés  des  mêmes  poils. 
Les  élytres  font  noires ,  avec  quelques  poils  blancs, 
&  deux  lignes  trsnfverfa'e; ,  ondées  ,  blanches.  Le 
dellous  du  corps  &c  les  pattes  font  glabres  5i  très- 
noirs. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  Angleterre 

11.  Dermeste  vingt-points. 

Deraiestes  vigintiguttatus. 

Dermeftes  oblongus  ater ,  punllis  viginti  albis. 
Fab.  Syft.  ent.  pag.  $6.n'.6.  —  Spec.  inf.tom.  I. 
pag.  64.  n",  7.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  34. 
n°.  8. 

Dermeftes  4.  punBatus,  Suiz.  Hift.  inf.  tab.  1. 
fig-  h 

Il  relfemble  entièrement  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  au  Dermefte  onde  ;  les  antennes  fonc 
noires  ;  la  tète  eft  noire  ,  fans  taches  ;  le  corce- 
let eft  noir ,  avec  un  point  blanc  de  chaque  côté 
de  fa  partie  poftérieure  ;  l'écuflbn  eft  noir  i  les 
élytres  font  noires ,  avec  neuf  points  blancs  fur 
chaque  ;  les  pattes  font  noires  ;  le  dellous  du 
corps  eft  noirâtre  ,  &  ,  vu  à  un  certain  jour ,  l'ab- 
domen paroît  cendré ,  luifant. 

Il  fe  trouve    en  Europe. 

Du  cabinet  de  M.  Dantic. 

13.  Dermeste   bicolor. 

Dermestes  bicolor. 

Dermeftes  oblongus  niger ,  fubtus  teftaceus  ,  ely* 
tris  ftriatis.^AB.  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.   64,  n?.  8. 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  34.  n°.  57, 

Il  reflernble  au  Dermefte  Souris.  La  têre  eft 
noire  Le  corcelet  eft  noir ,  glabre  ,  avec  le  bord 
prefque  teftacé.  Les  élytres  font ftriées,  noires,  fans 
taches.  L'abdomen  &  les  pattes  font  teftacés. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

14.  Dermkste  féline. 

Dermestes  felinus. 

Dermeftes  oblongus  villofus  cinereus  immacula- 
tus.  Fab.  Mant.  inf.  tom.   1.  p.  34.  n°.   il. 

Il  reflernble  aux  précédens.  Tout  le  corps  eft 
velu  ,  cendré,  fans  taches. 
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Cet  infeéte  devient  de  plus  en  plus  glabre  & 
noir. 

II  fe  trouve  à  la  terre  de  Diémcn. 

1  j.  Dbrmeste  velu. 
Dermestes  tomentofus . 

Derme fl 'es  oblongus  villofiis  cinereus ,  antennis  pe- 
dibujque  fulvis. 

Dermejles  tomentofus  oblongus  villofus  grifeus  , 
capite  punôlis  duobus  fuf-is.  YM.SyJl.  enc.  p.  57. 
rcu.  ij.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  66.  n°.  17.— 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  35.  n°.  20. 

Dermejles  jlavefcenspilofus,  oculis  nigris.  Geoff. 
Inf.   tom.  I.    pag.   loi.  n°.  8. 

Le  velours  jaune  Geoff.  Ib. 

Dermefies  tomentofus  oblongus  villofus  grifeo- 
murinus  ,  oculis  nigris ,  pedibus fulvis .  Dec  Mém, 
inf.  tom.  4.  p.  199.  «*.  4. 

DermeJlesJlavefcens.'SovKC.Entom.parsi.p.  19. 
n°.  8. 

Il  eft  prefquc  une  fois  plus  petit  que  le  Der- 
mefte nébuleux.  Les  antennes  font  fauves.  Les 
yeux  font  noirs.  Tout  le  corps  eft  couvert  de  poils 
cendres.  Les  pattes  font  fauves. 

Les  poils  dont  le  corps  eft  couvert ,  font  quel- 
que fois  d'un  beau  jaune. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

16.  Dermeste  fangHinicolIe. 

Dermestes  fanguinicollis. 

Derme/les  elongatus  kirtus  violaceus  ,  tkorace 
abdomineque  ruj£r.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1 .  /».  35". 
n°.  18. 

Il  a  une  forme  un  peu  plus  allongée  que  les 
autres.  Les  antennes  font  perfoliées.  Le  corcelet 
eft  velu  ,  rouge,  fans  taches.  Les  élytres  font  bleues 
luifantes.  L'abdomen  eft  fauve.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  en  Saxe . 

17.  Dermeste  obfcur. 

Der-mestxs  fufeus. 

Dermefies  oblongus  ,  villofus  fufeus  immacula- 
tus.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.p.  3J.n°.  zr. 

Il  reffemble  entièrement,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  au  Dermefte  velu.  Tout  le  corps  eft 
gérement  velu,  noirâtre,  fans  taches. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 
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18.  Dermeste  picipède. 

Dermestes  picipes. 

Dermejles  oblongus  nigricans  ,  pedibus  pheis, 
Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  35.  r" .    13. 

Il  reffemble,  pour  la  fotnic  &  la  grandeur,  atl 
Dermefte  velu.  Tout  le  corps  eft  noir,  fans  ta- 
ches. Les  pattes  font  d'un  brun  noirâtre. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 

19.  Dermeste  teftacé. 

Dermestes  tejlaceus. 

Dermejles  oblongus  tejlaceus  ,  ecul'.s  abdominis 
baji  nigris.  Fab.  Syjl.  ent.  pag.  57.  n".  ij.  — Sp. 
inf.  tom.  1.  pag.  66.  n°.  19.  — Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.   35.  nQ.  24. 

Il  eft  très-petit.  Tout  le  corps  eft  liffe  ,  glabre, 
teftacé  ;  les  yeux  feuls  ,  &  la  bafe  de  l'abdomen 
tout  noirâtres. 

Il  fe  trouve  dans  le  Brabant. 

10.  Dermeste  trifafcié. 

Dermestes  trifsfeiatus. 

Dermejles  ovatus  niger  ,  elytris  fafciis  tribus 
undatis  cinereis.  Fab.  Mant.  inj.  tom.  1.  pag.  34. 
n\7. 

Byrrhus  fufeus  ,  fafciis  elytrorum  tranfverfis  ci~ 
nereis.  Geoff.  Inf.  tom.  1.  p.  112.  nQ.  $. 

La  Vrillete  brune  à  bande»  grifes.  Geoff.  Ib. 

Il  eft  un  peu  plus  court  &  un  peu  plus  large 
que  le  Dermefte  onde.  Les  antennes  font  noires , 
brunes  à  leur  bafe  ;  la  tête  eft  noire  fans  taches.  Le 
corcelet  eft  noir,  avec  les  bords  latéraux  &  le  bord 
poftérieur,  gris ,  finués;  l'écuffon  eft  Triangulaire,  gri- 
fâtre  ;  les  élytres  font  noires  ,  avec  trois  bandes  on- 
dées ,  grifes;  le]deflbus  du  corps  Se  les  pattes  font 
noirs. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  l'europe. 

il.  Dermeste bifafcié. 

Dermestes  bifafeiatus. 

Dermejles  niger  ,  elytris  fafciis  duabus  undatis 
cinereis. 

Il  reffemble  un  peu  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Dermefte  trifafcié.  Le  corps  eft  noir  Se 
couvert  d'un  léger  duvet  cendré  ,  luifant.  La  tête 
eft  noire;  le  corcelet  eft  noir  &  couvert  de  poils 
rouffatres  ;  l'écuffon  eft  noir  ,  petit  &  triangu- 
laires ;  les  élytres  font  noires ,  avec  trois  bandes 
ondées  ,   dont  la  première  t  placée  vers  la  bafe  , 
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eft  plus  grofle  ,  l'autre  eft  un  peu  interrompue  à 
la  future. 

II  fe  trouve  dans  la  Sicile  ,  fur  les  fleurs. 

Du  cabinet  de  M.  d'Orcy. 

2z.  Dermeste  nigripède. 

Dermestes  nigripes. 

Dermeftes  niger  ,  e'ytris  ftriatis  ferrugimis  , 
fafciis  tribus  undatis  nigris. 

Il  rcffemble  au  Dermefte  trifafcié,  mais  il  eft 
un  peu  plus  petit.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet 
eft  noir,  lilfe.  L'éculfon  eft  noir,  petit,  trian- 
gulaire. Les  élytres  font  glabres,  prelque  ftriées, 
ferrugineufes,  avec  trois  bandes  ondées,  noirâtres. 
Le  dellbus  du  corps  eft  d'un  noir  cendré  ,  un  peu 
foyeux.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  dans  la  Chine. 

Du  cabinet  de  M.  Geoffroy, 

s.;.  Dermeste  fcabie. 

Deb.mi.ste5  feaber. 

Dermeftes  griffus  ,  thoraee  elytrifque  fcahris. 
Fab.  Syft.  ent.pag.  57.  n°.  16.  — Sp.  inf.  tom.  1. 
pag.  66.  n°.    2.0. — Alan:,  inf.  tom.   1.  pag.   2  y. 

Il  eft  petit,  &  n'a  pas  deux  lignes  de  long. 
Les  antennes  font  d'un  gris  brun  ,  Se  terminées  par 
une  malle  ovale.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur 
cendrée  obfcure.  Les  yeux  feuls  font  noirs  ,  ar- 
rondis &  un  peu  faillans  ;  le  corcelet  eft  un  peu 
dilaté  par  les  côtés  ,  Se  légèrement  crénelé  ;  il  eft 
très-raboteux  ainfi  cjue  les  élytres.  L'éculfon  eft 
petit  &  arrondi.  Les  pattes  font  de  la  couleur  du 
corps. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

Du  cabinet  de  M.  Banks. 

Nota.  Cet  infecte  &  les  fuivans  n'appartien- 
nent certainement  pas  au  genre  Derme/le;  niais 
comme  je  n'ai  pas  pu  les  examiner  fuffifamment, 
je  les  range  parmi  les  D&meftes ,  à  l'imitation 
de  M.  Fabricius  ,  en  attendant  de  leur  donner  la 
place  qui  leur  convient. 

14.  Dermeste  bordé. 

Dermestes  limbatus. 

Dermeftes  fufeus  ,  elytris  punliatis  ,  limbo  ci- 
nereo.FfiE.  Spec.  inf.  tom.  I.  p.  66.  n° ,  2.1.  •— 
iilant.    inf.  tom.    1.  p.  26.  n",  28. 
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Il  a  environ  une   litine    de  longueur.    Les  an- 

r  °  ■     1  n 

rennes  lont  noires  &:  terminées  par  une  malle 
compofée  de  trois  articles.  La  tête  ,  le  corcelet  Se 
le  corps  font  noirs.  Le  corcelet  eft  fortement  poin- 
tillé. L'éculfon  eft  noir  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  fortement  pointillées ,  noires  au  milieu,  avec 
le  bord  jaunâtre    plus  ou  moins   large. 

Il  fe   trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande, 

Du  cabinet  de  M.  Banks. 

zc.  Dermeste  naval. 

Dermestes  navalis. 

Dermeftes  tlongatus  ferragineo  -fufeus  ,  ocuiïs 
at'is.  F  A  B.  Syft.  en:.  pag.  (6.  n".  y. — Sp.  inf. 
tom.  i.p.6y  «",  ii. — Niant. inf.  tom.  i.pag.  35. 
n°.  14. 

Il  relTemble  au  Dermefte  Souris  ,  mais  il  eiî 
trois  fois  plus  petit.  Tout  le  corps  eft  d'un  brun 
ferrugineux.  Les  élytres  lont  un  peu  plus  claires, 
&    les   antennes   font   perfoliées. 

Il  fe  trouve  dans  la  nouvelle-Zélande. 

2(5.  Dermeste  chinois. 

Dermestes  chinenfis. 

Dermeftes  oblongus  ferrugineus  ,  elytris  ftriatis, 
Fab.  Syft.  ent.pag.  58.  n".  17. —  Sp.  inf.  tom.  1. 
p.  66.  n°.  il. — Mant.  inf.  tom.  i.pag.   }6.  n°.  26. 

II  eft  très  petir  ,  oblong,  glabre,  entièrement 
ferrugineux  ;  les  élytres  ont  des  ftries  pointil- 
lées. 

Il  a  été  apporté  de  la  Chine  ,  parmi  des  fe- 
mences  déplantes.  „ 

DIAPERE,  Diateris  ;  genre  d'infectes  de  la 
féconde   Section  de  l'Ordre    des   Coléoptères. 

Les  Biapères  ont  ordinairement  le  corps  ovale, 
convexe  ;  les  antennes  perfoliées  dans  toute  leur 
longueur  ;  les  élytres  coriacées;  deux  ailes  mem- 
braneufes ,  repliées  ;  cinq  articles  aux  tarfes  des 
quatre  pattes  antérieures,  Si  quatre  feulement  aux 
taifespoftérieurs. 

M.  Geoffroy  a  le  premier  diftingué  ce  genre 
d'infectes  ,  &  lui  a  donné  le  nom  de  Diapère , 
à  caufe  de  la  fjrme  fingulière  des  an-ennes  , 
compofées  d'anneaux  lenticulaires  ,  enfilés  par 
leur  centre,  les  uns  à  la  fuite  des  autres.  Linné 
a  placé  parmi  les  Chryfonieles ,  la  feule  efpèce 
qu'il  a  connue.  De  Geer  I  a  placée  parmi  les  Té- 
nébrions  ;  &  M.  Fabricius  a  rangé  parmi  les  Chry- 
fomeles  ,  l'efpèce  de  Linné,  &.  parmi  les  Hi'pes, 
deux  autres  efpèces  nouvelles.  Les  antennes  mo- 
nilifjrmes  ,  &    plus  longues    que   le  corcelet    des 
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Cliryfomcles,  &  les  antennes  filiformes  &  rappro- 
chées des  Hifpes,  diftinguent  fuflîfamment  ces  in- 
fectes des  Diapèrcs ,  dont  les  antennes  font  com- 
pofées d'articles  applatis  lenticulaires,  très-diflincts. 
D'ailleurs,  les  taries  des  premiers  font  tous  compofés 
de  quatre  articles  ,  tandis  que  les  quatre  taries 
antérieurs  des  Diapères  en  ont  cinq. 

Les  antennes  font  à  peine  de  la  longueur  du 
coreelet,  &  compofées  de  onze  articles,  dont  le 
premier  eft  un  peu  renflé ,  le  fécond  &  le  troi- 
sième font  allez  minces  ,  les  fuivans  comprimés 
par  les  deux  bouts  ,  lenticulaires  ,  perfoliés  j  le 
dernier   eft  arrondi  à   fon  extrémité. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  Se  de    quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  peu  avancée, 
arrondie  Se  ciliée. 

Les  mandibules  font  courtes  ,  cornées  ,  ar- 
quées,  terminées  par   deux    dents  inégales. 

Les  mâchoires  font  courtes  ,  prcfque  membra- 
neuics ,  bifides  :  la  diT:fion  extérieure  eft  plus 
grande  &  arrondie  ;  la  divifion  iuterne  eft  petite 
&  prcfque  cylindrique. 

La  lèvre  inférieure  eft  courte,  cornée,  légère- 
ment échancréc  antérieurement. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes ,  un  peu 
plus  longues  que  lés  poftérieures ,  &  compofées  de 
quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft  très-petit ,  le  fé- 
cond conique  ,  les  deux  autres  font  ovales,  elles  font 
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inférées  au  dos  des  mâchoires.  Les  antennules  pofté- 
rieures font  courtes,  filiformes  &  compofées  de  trois 
articles,  dont  le  premier  eft  très-petit ,  les  deux 
fuivans  font  prefque  égaux  &  arrondis;  elles  font 
inférées  à"  la  partie  latérale  de  la  lèvre  infé- 
rieure. 

La  tète  eft  petite  ,  un  peu  enfoncée  dans  le 
coreelet ,  fimple ,  ou  armée  de  deux  cornes  plus 
ou   moins   longues. 

Le  coreelet  eft  convexe  ,  à  peine  rebotdé.  Les 
élytres  font  convexes  ,  de  la  longueur  de  l'abdo- 
men ;  elles  cachent  deux  ailes  membraneufes,  re- 
pliées. 

Les  pattes  font  fimples  ,  de  longueur  moyenne  ; 
les  tatfes  font  filiformes  ;  les  quatre  antérieurs  font 
compofés  de  cinq  articles  ,  &  les  deux  poftérieurs , 
feulement  de  quatre.  Le  dernier  article  eft  allongé 
&    terminé  par   deux  crochets  forts,  aigus. 

Ces  infectes  fe  trouvent  dans  les  Agarics  &  dans 
les  Bolets,  qu'ils  rongent,  tant  fous  leur  der- 
nière forme ,  que  fous  celle  de  larve.  La  plupart 
des  elpèces  font  remarquables  par  deux  cornes 
plus  ou  moins  longues ,  que  le  mâle  porte  au- 
delfus  de  la  tête. 

Les  latves  ont  le  corps  mol ,  rafe ,  divifé  en 
douze  anneaux  diftincts.  La  tête  eft  écailleufe, 
un  peu  applatie  ,  munie  de  deux  petites  antennes 
divifées  en  trois  ou  quatre  articles.  On  les  trouve 
ordinairement  en  grand  nombre  dans  les  Agarics. 
Lorfqu'elles  veulent  fe  changer  en  nymphes, 
elles  conftruifent  une  coque  ,  d'où  elles  fortenc 
fous  la  forme  d'infecte  parfait. 
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Suite  de  V  introduction  à  tH'ifloire  Naturelle  des  Infectes. 
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D   1   A    P   E    R    I    S.     G  e  o  F  F. 

T  E  N  E  B  R  I  O.      Dec. 

C  H  R    Y  S  O   MELA.     Lin.     F  a  b. 

H  1  S  P  A.      Fa  b. 

CARACTÈRES.       GÉNÉRIQUES. 

Antennes  à  peine  de  la  longueur  du  corcelet  ,  compoféesde  onze  articles,  dont  le 
premier  eft  renflé,  les  deux  fuivans  fonc  petits,  les  autres  lenticulaires  peifoliés. 

Mandibules  terminées  par  deux  dents. 

Mâchoires  bifides. 

Quatre  antennules  filiforme?. 

Cinq  articles  aux  quatre  tarfes  antérieurs;  quatre  articles  aux  deux  poftérieurs. 


ESPECES. 


i.  Diapere  du  Bolet. 

Ovale,  noire  ;  élytres  avec  trois  bandes 
fauves  ,  dentées. 

2.  Diapere  tachetée. 

Noire  ;  e'lytres  d'un  rouge  brun  3  avec 
la  future  &  quatre  taches  noires. 

3.  Diapere  hideufe. 

D'un  brun  ferrugineux  ,  couverte  de  tu- 
bercules varioles  ,  prefque  épineux  ,•  bord 
du  corcelet  &  des  élytres  crénelé,  tête  cornue. 


4.  Diapere  bicorne. 

Bronzée;  pattes  fauves  ;  tête  avec  deux- 
cornes  droites  j  élevées  ,  fauves  à  leur  ex- 
trémité. 

5.  Diapere  cornue. 

Corcelet  fauve  ;  élytres  bleues;  tête  avec 
deux  cornes  élevées. 

6.  Diapere  bitubercuîée. 

Oblongue  ,  liffe ,  a" un  brun  ferrugineux , 
tête  avec  deux  tubercules  ;  antennes  & 
pattes  d'un  jaune  fauve. 
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I.  Diapere  drt  Boîer. 

Dr.i?CRis  Bo.'eti. 

Diaperis  ovata  nigra  ,  elytris  fafciis  tribus  rc- 
par.dis  rufis, 

Diaperis.  Geoff.  I::f.  tom.    \.  pag,  3  57.  n° .  I. 

La  Diapere.  GiorF.  Ib. 

Chryfomela  Boleti  ovata  nigra  ,  elytris  fafciis 
tribus  jl avis  répandis.  Lin.  Syfi.  nat.  p.ig.  jçi. 
n°.  36.  —  Faun.  fuct.  n°.  517. 

Chryfomela  iolm.ÏKV.  Syfi.  er.t.  p.  sj.n".  18. — 
—  Spec.  inf.  tom.  \.p.  izo.  n*.  15.  —  Mant.inf. 
t.  i.p.b9.  ».  54- 

Tenebrio  Boleti  alatus  ovatus  gibbus  niger  nitl- 
dus  ,  tlytris  f.ijcits  tribus  tranjver/is  fulvis  undatis, 
Deg.  Mém.  inf  t.  5.  p.  49.  n°.  9.  pi.'),  fig.   3. 

Ténébrion  de  l'Agaric  aUé  ,  ovate  &  convexe  , 
d'uu  noir  luifant  ,  a  trois  bandes  tranfvaiTes  dé- 
coupées,  d'un  jaune  fauve  fur  les  étuis.  Dec.  Ib. 

Derme/les  ater  nitens  elytris  nirris  :  fafciis  dua- 
bus  ft avis  undulàtif.  Uddm.  Dijf.  4.  tab.  i.fig.  }. 

Diaperis.  ScHAEFF.  Elem.inf  tab.  58.  —  Icon. 
tab.  77.  fig.  6. 

St'LZ.  Hi fi.  inf.  tab.  $.fig.  9. 
CoccineHafafciata.  Sco-e.  Ent.  cara.  n°.  147. 

Chryfomela  Boleti.  Schrank.  Enum.  inf.  au.fi. 
»°.  '34- 

Diaperis  fafeiata.  FouRC.  Ent.  par.  î.pjg.if^. 
n°.  1. 

Chryfomela  Boleti.  Vill.  Ent.  tam.  1.  ^j.  139. 
n°.  19. 

Elle  a  environ  trois  lignes  de  long  ,  &  deux  de 
large.  Le  corps  eft  ovale,  convexe  lilTc ,  luifant, 
noir.  Les  élytres  ont  quelques  points  langés  en 
ftries ,  &  trois  bandes  dentées  ,  fauves  :  la  pre- 
mière fe  trouve  2  la  bafe  ,  la  féconde  au  milieu  ,  & 
la  troifùme  à  l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe ,  fur 
fcs  Agarics  du  Chêne  &  du  Bouleau. 

1.  Diapirï  tachetée. 

D1.4rzB.1s  maculata. 

Diaperis  nigra  ,  elytris  rufis  futura  maculifque 
quatuor  nigris. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Diapere  du  Bolet, 
Mais  elle  eft  un  peu  plus  petite.  Les  antennes  foac 
HjJL.Nat.  des  Lnftaes.  Tom,  Vk 


D  I  A 


275 


noires  &  perfoliecs:  le  premier  &  le  fécond  ai  ticics 
font  rougeiitrcs.  La  tête  &:  le  corcelct  font  noirs  Si 
liifes  ;  cek-ii-ci  eft  convexe  &:  très  légèrement  rc- 
bordé.  L'écuilon  eft  noir  .  triangulaire  &  petic.  Les 
élytres  font  d'un  ro.ige  brun,  avec  la  fttuic  & 
quatre  taches  noires  ,  oWt  la  première  vers  la  bafe  , 
eft  ronde  Si.  petite  ,  &  l'autre  vcis  l'extrémit  : ,  eft 
grande  &  irrégulièic  :  par  le  moyen  de  la  loupe 
on  apperçoit  des  ftiies  régulières  formées  par  des 
points  enfoncés  :  le  noir  de  la  future  eft  un  peu 
plus  large  vers  l'extrémité  que  vers  la  bafe.  Tout 
le  délions  du  corps  eft  noir  :  ou  voit  feulement 
un  peu  de  rouge  au  deflous  de  la  tète.  Les  patte* 
font  noires. 

Elle  fe   trouve 


5.  Diapere  bideufe. 

Diapeus    horrida. 

Diaperis  fufeo-ferruginea  ,  thoracc  e'ytrifquc  tu- 
berculatafpinofis  ,  marginibus  ctenatis  }  capite  cor- 
nuto. 

Cet  infecte  eft  remarquable  par  fa  forme  fîn- 
gulicre.  Les  antennes  font  brunes  ,  composes  de 
onze  articles ,  dont  le  premier  eft  allez,  gros  S;  un 
peu  allongé  ,  les  fuivans  font  plus  petits  &  globu- 
leux, les  autres  font  applatis  par  tes  deux  bouts  ; 
ils  groliiflcnt  inlcnfiblemen:  ,  &  paroillent  enfilés 
par  leur  milieu  ,  les  uns  à  la  fuite  des  autres.  1  \ 
tète  eft  petite  ,  d'une  couleur  brune  ferrugineufe, 
avec  les  yeux  &  la  bouche  noirs.  Le  mâle  a  deux, 
cornes  élevées  intérieurement  arquées  ,  plus  longues 
que  la  tête  ,  tronquées  à  leur  extrémité.  Le  cor- 
celet  eft  large  ,  prefque  dilaté  par  les  côtés,  avec 
les  bords  latéraux  crénelés  &  plufieurs  tubercules 
élevés  ,  prefque  épineux  fur  le  dos  :  les  tabercales 
antérieurs  font  un  peu  avancés  fur  la  tête.  Les 
élytres  font  ferrugineufes ,  brunes,  convexes,,  tu- 
berculées  ou  variolées ,  avec  les  bords  crénelés.  Le 
deflous  du  corps  eft  applati ,  obfcur  t  point  luifant» 
Les  pattes   font  brunes. 

Elle  fe  trouve  à   Ceylarw 

4  Diapere   bicorne, 

Diaperis  bicornis. 

Diaperis  tnea  ,  ped.bus  rufis  t    capke  tacarnr, 

Hifpa  bicornis  antennis  peclinatis  .  thorace  cly- 
trifque  viridi-tneis  ,  capite  bicorni.  Eab.  Gen.inf. 
mant.pag.  115.  —  Sp.  inf.  tom.  i.p.  82..  »°.  4.  — 
Mant.  inf.  tom.  \.p.  47.  n".  4. 


îpolees  d  articles  pe. 

foliés  ,    un  peu  applatis  par   les  bouts ,  enfilés  pan- 
leur  milku  &  diftincts  ;  eliles   ont  la  longueur,  es. 
M- a* 


274 


D  I  A 


h  tête  Se  du  corcelet.  Tout  le  deffus  du  corps  eft 
bronzé  verdâtre ,  luifant  ,  le  delTous  cfl  brun.  La 
tête  eft  armée  de  deux  cornes  élevées ,  droites 
bronzées ,  ferrugineufes  brunes  à  leur  extrémité  : 
ces  cornes  font  un  peu  plus  longues  que  la  tête. 
Le  corcelet  eft  pointillé.  L'écuflon  eft  triangulaire 
&  ferrugineux.  Les  élytres  font  pointillces  Se  ltriées. 
Les  pattes   font  ferrugineufes. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

5.  Diapere  cornue. 

Diaperis  cornigera. 

Diaperis  thoract  rufo ,  elytrls  cs.ru.lcis ,  capitc 
bicomi. 

H'fpa  cornigera  antennis  ferratis  ,  thorace  rufo  , 
elytris  c&rulcis  ,  ca-iite  bicorni.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1 . 
p.  81.  n°.  5.  — Munt.  inf  tom.  1 .  p.  47.  nv.  <i. 

Elle  reflemble  à  la  précédente.  La  tête  eft  noire, 
obfcure ,  échancrée  antérieurement,  armée,  vers 
fa  bafe  ,  de  deux  cornes  droites ,  élevées ,  fortes. 
Le  corcelet  eft  li/Je  ,  rougeârre  ,  luilant.  Les  élytres 
font  ftriées ,  bleues  L'abdomen  eft  noir,  les  pattes 
lont  ferrugineufes. 

Elle   fe    trouve  en  Angleterre. 

6.  Diatere   bituberculée. 

Diaperis  bituberculata. 

Diaperis  oblonga  fufeo-ferruginea ,  capitc  bitu- 
berculata ,  antennis  pedibufque  flavis. 

Elle  n'a  guères  plus  d'une  ligne  de  long.  Les 
antennes  font  d'un  jaune  fauve.  Les  yeux  font  noirs. 
Tout  le  corps  eft  liile,  d'un  brun  ferrugineux  ,  fans 
taches.  La  tête  eft  munie  de  deux  tubercules  beau- 
coup plus  marqués  dans  le  mâle  que  dans  la  fe- 
melle.  Les  pattes  font  d'un  jaune  fauve. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  dans  les 
agarics. 


DIO 

•    DIOPSIS ,  Diopsis  ,  genre   d'infectes  Je  l'Or- 
dre des  Diptères. 

On  trouve  dans  les  Aménités  académiques  de 
Linné  ,  une  diflcrtation  fur  deux  nouveaux  gen- 
res d  infectes  ,  intitulée  bigas  infectorum.  L'un  de 
ces  genres,  nommé  Diopfîs  ,  eft  remarquable  par 
un  prolongement  confidérable  de  la  partie  fu- 
péneure  de  la  tète  ,  fcmblable  à  deux  cornes  , 
à  l'extrémité  defquelles  fe  trouvent  placés  les  yeux 
Se  les  antennes. 

Le  Diopfis  a  le  port  d'un  Ichncumon  ;  mais  il 
appartient  évidemment  à  l'Ordre  des  Diptères, 
en  ce  qu'il  n'a  que  deux  ailes  ,  Se  qu'il  eft  muni  de 
deux  balanciers  tiès  appareils.  La  bouche,  d'ail- 
leurs ,   eft  en  forme  de  trompe. 

Les  antennes  font  compofées  de  deux  pièces.  La 
première  eft  en  forme  de  palette  ,  &  la  féconde 
relTemble  à  un  petit  fil  fubulé.  Elles  ont  leur  in- 
fertion  un  peu  en  deçà  des  yeux. 

La  tête,  comme  nous  avons  dit  plus  haut,  eft 
prolongée  fupérieurement ,  &  forme  deux  cornes 
folides  ,  inarticulées  ,  cylindriques,  divergentes, 
un  peu  plus  longues  que  le  corcelet  ,  terminées 
chacune  par  un  œil  un  peu  renflé,  globuleux,  & 
taillé  à  facettes. 

Nous  n'avons  point  de  détails  fur  l'anatomie 
de  la  bouche  ;  nous  favons  feulement  qu'elle  eft 
faite  en  forme  de  ttompe. 

Les  ailes  font  veinées  ,  membraneufes ,  à  peu 
près  de  la  longueur  de  l'abdomen. 

Les  habitudes  &  la  larve  de  cet  infecte  nous  font 
entièrement  inconnues. 
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D    I    O    P    S    I    S. 

D  I  O  P  S  1  S.      Lin. 
CARACTERES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  formées  par  une  palette  folide  terminée  par  une  foie  latérale. 

Bouche  en  forme  de  trompe. 

Tête  armée  de  deux  cornés  longues ,  folides ,  inarticulées. 

Yeux  placés  à  l'extrémité  des  corne;. 


ESPECES. 


1.  Diopsis  ichneumoné. 

Tête  éicorne'f  yeux  à.  l'extrémité  des  cornes;  corcelet  quadri -épineux. 


Mm  i 
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i.  Diorsis  ichnenmoaé, 

Diorsis  ichneumonca. 

Dioïfis  cap! te  bicorni  ,  oculîs  termirtaliius  ,  tho- 
race  pojiice  quadrifpinofo. 

Diopfu  iehneumonea.  Dahl.  Dijf.  eut.  bigas 
ikfcà.  Ups.  1775.  pag.  s.  tab.  i.fig.  I— j, 

Fuesl.  Arckiv.  inf.  t.  tib.fig.  I — c. 

Diopjis  ickneamoaea.  Lin.  Syfl.   nat.  edit,    ij. 

p.:g.i.ii9. 

II  a  environ  cinq  lignes  de  long.  La  tête  efl 
fcuve.  Le  corcelct  eft  noir,  terminé  poftérieure-  ' 
nient  par  quatre  épines  ,  dont  deux  au  milieu , 
rapprochées,  Se  une  de  chaque  côté,  vers  l'ori- 
gine des  ailes.  L'abdomen  elt  aminci  à  fa  bafe , 
un  peu  renflé  vers  l'extrémité,  avec  les  deux  der- 
mes auiclis  noirs.  Les  pattes  font  jaunes,  les  cuifles 
antérieures  font  renflées  ;  les  ailes  font  tranfpa- 
rentes ,  veinées ,  5c  marquées  d'un  point  noirâtre  , 
vers  l'extrémité. 

Il  s'eft  trouvé  parmi  désinfectes  apportés  de  l'A- 
mérique feptencrionale  &:  de  la  Guinée. 

DIPLOLEPE,  DiPtoLErrs.  Genre  d'infedes  de 
la  première  Section  de  l'Ordre  des  Hyménoptères. 

Les  Diplolepes  font  de  petits  infectes  qui  ont 
quatre  ailes  membraneufes,  veinées,  inégales;  les 
antennes  filiformes,  droites;  la  bouche  munie  de 
mandibules-;   Se  d'une  trompe   très-courte;    un  ai- 

fuillon  conique,  caché  entre   deux  lames  de  l'ab- 
omen  ,  &  l'abdomen  réuni  au  coreelet  par  un  pé- 
dicule très-court. 

Ces  infectes  ont  été  confondus  avec  les  Cinips 
par  les  Encomologiftes.  M.  Geoffroy  eft  le  feul 
qui  les  a  diltingués  Se  déjignés  fous  le  nom  de 
Ûiplolepe.  La  principale  différence  qui  fc  trouve 
encre  ces  deux  genres  d'infectes ,  confifte  dans  la 
forme  des  antennes ,  coudées  8c  plus  courtes  que 
Je  coreelet  dans  les  Cinips,  Se  Amples,  filiformes, 
plus  longues  que  le  coreelet  dans  les  Diplolepes. 
La  bouche  préfente  encore  quelques  légères  diffé- 
rences. Les  anrennuj.es  font  prefque  en  mafie  dans 
les   uns,  Si  filiformes  dans  les  autres. 

Les  antennes  des  Diplolepes  font  filiformes,  à 
peu-pres  de  la  longueur  du  coreelet ,  Se  compofées 
de  quatoize  articles  diftincts  :  le  premier  &  le  fé- 
cond font  les  plus  gros  ,  Se  les  fuivans  les  plus 
longs;  les  derniers  font  courts  S:  égaux  entr'eux. 
Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure  de  la  tête, 
entre  les  deux  yeux. 

La*  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  d'une  trompe  très-courte ,  & 
de  quatre  antennules. 
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La  levre  fupérieure  eft  courte ,  cornée  ,  arron- 
die ,   légèrement  ciliée  à  fa  partie  antérieure. 

Les  mandibules  font  cornées,  arquées  ,  petites, 
fimples. 

La  trompe  eft  très-courte  ,  à  peine  diftinetc  , 
membrai  c lie  ,  compolée  de  trois  pièces,  dor.t  une 
au  milieu ,  donne  naiflance  aux  antennules  pofté- 
rieures,  &  une  de  chaque  côté,  auxquelles  font  in- 
férées les  antennules  antérieures. 

Les  antennules  antérieures  font  courtes,  filiformes, 
compofées  de  cinq  article»  égaux.  Les  pofténeu- 
res  font  très-courtes  &  compofées  de  trois  artic  es, 
dont  le  dernier   eft  prefqu'en   mafle. 

La  tète  eft  diftinele  8c  féparée  du  coreelet  par 
un  col  aflcz  mince;  elle  eft  aplatie  antérieurement , 
prcfqu'auflî  large  que  le  coreelet  Se  munie  de  deux 
yeux  à  réleau,  ovales,  peu  faillans,  placés  à  la 
partie  latérale  un  peu  antérieure  ,  Se  de  trois  petits 
yeux  hffes ,  rapprochés,  difpofis  en  triangle,  Se 
placés  au  fommet. 

Le  coreelet  eft  élevé  &  féparé  de  l'abdomen  par 
un  pédicule  très-court.  Il  donne  naiflance  à  quatre 
ailes  membraneufes ,  veinées,  inéga'es ,  plus  lon- 
gues que  1  abdomen.  Le  ventre  elt  ovale  ,  légère- 
rement  comprimé  dans  les  femelles,  St  arrondi 
dans  le  mâle  :  on  apperçoit  à  la  partie  inférieure 
de  celui  de  la  femelle,  deux  lames,  entre  lefquellcs 
fe  trouve  un  aiguillon  court ,  compofé  de  trois 
pièces. 

Les  pattes  font  aflcz  longues  Se  femblables  à  cel- 
les des  Cinips.  Les  rarfes  font  filiformes  &  com- 
pofés  de  cinq  articles  ,  dont  le  premier  eft  le  plus 
long,  U  le  dernier  eft  terminé  par  deux  petits  crochets. 

Les  Diplolepes  font  des  infectes  qui  méritent  l'at- 
tention du  naturalifte,  (ur-tout  par  rapport  au  lo- 
gement qu'ils  habitent  dans  leur  premier  état  de 
larvs.  En  traitant  l'hiftoire  des  Cinips  ,  nous  avons 
fait  connoître  ces  excroiffances  ou  tubérofités  qui 
naiflent  fur  les  plantes  ,  &  qui  font  occafîon- 
nées  par  la  piqûre  des  femelles  qui  cherchent  à  y 
pondre  leurs  crufs.  Les  Diplolepes  vivent  avec 
les  Cinips  dans  ces  mêmes  excroiffances  qu'on 
a  défîgnées  fous  le  nom  de  galles.  Puilque  relati- 
vement"'à  cet  objet  ,  les  mêmes  détails  concernent 
ces  deux  genres  d'infectes ,  pour  ne  pas  tomber 
dans  des  répétitions  auxquelles  il  eft  toujours  de 
notre  devoir  de  nous  fouftraire ,  nous  renvoyons 
aux  mots  Cinips  à?  Galle.  Nous  nous  permettrons 
feulement  ici  d'énoncer  quelques  doutes  ,  pour  en- 
gager ceux  qui  pourroienc  les  édaircir  à  fe  livrer 
à  quelques  obfervations  fur  un  fujet  digne  d'in- 
téreflér  les  amateurs  d'hiftoire  '  naturelle.  On  voi 
communément  les  Diplolepes  vivre  dans  les  même 
galles  où  fe  trouvent  des  Cinips.  Il  refte  à  fa 
,    voir  quel  en  eft  le  premier  occupant  ou  l'habita» 
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naturel.  Eft-ce  le  Difljlepc  ou  le  C«nrf  s  ,  ou  le« 
deux  femelles  enfemblc  qui ,  en  piquant  &  dépo- 
fant  leurs  oeufs  en  même  temps  ,  ont  donné  éga- 
lement lieu  à  la  formation  de  la  galle  ?  Plufïeurs 
raifons  qu'il  eft  facile  de  fentir  ou  que  nous  avons 
déduites  ailleurs,  doivent  nous  empêcher  d'avoir 
égard  à  la  dernière  conjecture  ,  Se  no  is  ferions 
portés  à  penfer  que  c'eft  plutôt  la  femelle  du  Di- 
plolcpe  que  celle  du  Cinips  ,  qui  occafionne  la  pro- 
duction des  galles  qui  fervent  d'afyle  commun  ou 
particulier  aux  larves  de  ces  deux  infectes.  On  fait 
d'abord  que  tous  les  Diplol»pes  vivent  dans  les 
galles  pour  en  fortir  dans  leur  état  parfait,  tan- 
dis que  bien  des  Cinips  naturellement  carnaciers, 
pillent  leur  première  enfance  dans  le  corps  d'au- 
tres infectes,  tels  que  de's  chenilles,  dont  ils  fe 
nouirifleru.  D'après  cette  différence,  de  genre  4e  vie , 
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il  eft  aflèz  naturel  de  préfumer  que  la  larve  du 
Cinips  ne  fe  trouve  dans  la  galle  que  pour  ronger, 
moins  cette  fubflancc  végétative,  que  l'habitant, 
qui  l'occupe.  L'un  &  l'autte ,  cependant ,  de  ces 
infecte»,  munis  à  peu  près  des  mêmes  inftrumeus 
&  des  mêmes  moyens,  peuvent  aufli  les  faire  fer- 
vir  aux  mêmes  fins  Se  produire  les  mêmes  réfultats. 

Les  Diplolcpes,  comme  les  Cinips,  font  des  in- 
fectes que  leur  petitelle  dérobe  à  la  vue  autant, 
qu'à  leur  recherche  ,  &  ne  permet  gueres  de  fui- 
vre  même  dans  leur  dernier  état ,  qui  doit  fans 
doute  ne  pas  préfenter  d'autres  confidérations  par- 
ticulières, que  celui  des  autres  infectes  en  général. 
Quant  aux  confidérations  qui  peuvent  leur  ctte  pro- 
pres ,  nous  les  avons  déjà  confignées  à  l'article 
Ginips ,  auquel  no*s  renvoyons. 
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DIPLOLEPE. 

DIP  LOL  EPIS.     G  F  o  ff. 
C    Y   N   I    P    S.     L  i  N.       F  A  s. 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

Antennes  droites  3  filiformes,  delà  longueur  du  corcelet,  compofées  de  qua- 
torze articles. 

Bouche  munie  de  mandibules  cornées  ,  arquées  ,  {impies  ,  &  d'une  trompe 
courte  ,  compofée    de  trois  pièces. 

Quatre  antennules  ;  les  antérieures  filiformes  ,  compofées  de  cinq  articles  prefque 
é^aux  ;  les  poftérieures  compofées  de  trois  articles,  dont  le  dernier  prefque  en 
matfe. 

Aiguillon  conique ,   placé  entre  deux  lames  du  ventre. 

Abdomen  arrondi  ou  ovale  ,  un  peu  comprimé  ,  attaché  au  corcelet  par  un 
pédicule  court. 


ESPECES. 


i.  Diplolepe  du  Rofier. 

Noir  ;  abdomen  ferrugineux ,  pojlérieu- 
rement  noir  ;  pattes  ferrugineufes. 

i.  Diplolepe  du  Bédégar. 

D'un  Irun  ferrugineux  ;  yeux  noirs. 

3.  Diplolepe  des  feuilles  du  Chêne. 

Noirâtre  ;  ailes  blanches,  tranfparentes , 
avec  un  point  marginal ,  noir. 


4. Diplolepe  pâle. 

Tejlaté  pâle;    antennes     &    abdomen 
bruns. 

5 .  D 1  plolepe  de  la  Galle  à  teinture. 

Teflacé  ;  abdomen   brun  &  luifant   en 
deffus. 

6.  Diplolepe  noir. 

Noir  ;  abdomen  brun  &  luifant  ;  pattes 
fauves. 


Suite  de  ' t introduction  à  CHljlolre  Naturelle  des  Infectes. 
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DIPLOLEPE.     (  Infeûes.  ) 


7.Diplolepe  lenticulaire. 
Noir  ,  luifànt  ;  pattes  jaunes. 

8.  Ditlolepe  de  la  Galle  en  parafol. 

Noir  ;  partie   antét  ieure  de  la   tcte   &■ 
pattes  jaunes. 

9.  Diplolepe  de  laGa'le  pirifbrme. 
Noir-)  antennes ,  bouche  &  pattes  jaunes. 


10.  Diplolepe  fcutellaire. 

Noir;    écuffon   jaunâtre  ;  ailes    tranj- 
parentes  j  avec  un  point  noir. 

1 1.  Diplolepe  obfcur. 

Obfcur;  abdomen  luifant  ;  pattes  jaunes) 
antennes  brunes. 
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i.  DiriôLEPEdu  Rofier. 

D IPLOLEl'IS    Rofi. 

Diflolepit  niger ,  abdomlne  femtgiato  poflice  ni- 
go  ,  jcdibus  ferrugir.eis. 

Diplolepis  Bedeguaris  niger,  al  domine  ferrugineo 
apice  nigro  ,  pedibus  rufis.  Geqif.  Inf.  tom.  z. 
p.     310.   /ie.   î. 

Le  Diri.OEr.PE  du  btdég«ar.    Geofe.    Ib, 

Cynips  Rofa.   Lin.  Syft.  nat.  pag.  917.  n°.   1. 

—  Faun  fuec.  n° .  1518. 

Tenchre',0  antcnnls  ducdecim-.  nodiis  ,  nigris  , 
abdomine  fixbtus  ferrugineo  ,  pedibus  jlavis  ,  a/is 
immaculatis.  Lin.  Faun.  fuec.   edic.  1.  n° .  «>}8. 

Cynips  Rofd.  Fa  b.  5;y./2.  «nf.  />a£.    315.  n°.   1. 

—  6pcc.  inf.   corn.   1.  /><?£.  40t.  ra°.  1.  —  Aîani. 
inf.com.  1.  £>.  151.  1".  1. 

Blank.  I/2/  ffl&  iS.Jî^.  P". — ■Z'- 

Reaum.  mém.  inf.  corn.  3.  tab.  Aé.fig.  J — 8.6' 
iab.4j.fig.  1 — 4. 

Ichmumon  Bedtguaris.  Ail,  Ups.  17  $6.  png.  19. 

Cynips  Roféi.  S  c  o  r.    Ent..  corn.  n°.  7 1 3 . 

Cynips  Rofa.  Schrank.  Enum.  inf..  aufi. 
»p.  6i7. 

DioloLpis  Rof&.  Fourc.  Ent.  par.  i,pag,  J^I. 

B°.  2.' 

Cy/u>*  -Ro/i.  Via,  £/».  tom.  $.  pag.  69, 
n°.  1. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  long,  Les  an- 
tennes font  noiies  ,  de  la  longueur  du  corcelet. 
La  tête  &  le  corcelet  font  noies.  L'abdomen  eft 
prefque  ovale  ,  ferrugineux  ,  luifant  ,  avec  l'ex^ 
tïémité  noire.  Les  pattes  font  ferrugineufes.  Les 
ailes  font  rranfparentcs,  fans  tackes,  un  peu  plus 
longues  que  l'abdomen. 

C'eft  dans  le  bédégar ,  cette  excroiffance  che- 
velue produite  fur  le  Rofier,  que  vit  la  Larve  , 
de  cet  infe&e.  M.  Geoffroy  a  remarqué  que  fi 
on  ouvre  les  loges  hgneufes  du  bédégar ,  loifque 
les  petits  habitans  qui  y  logent,  font  prêts  à  for- 
tir,  on  Mauve  dans  les  unes,  des  Cinips,  dans 
les  autres  ,  des  Ichneamons  ,  &  dans  pluficius , 
ces  Diplolepes. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europei. 

z.  Diplolèpe  du  Bédégaf. 

DrrLOLxris  Bedeguaris. 

Diplolepis  fufco-ferrugintHS  ,  «cttlit  nigris. 
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jyiplolepis  Bedeguaris  Uvis  fungoft ,  fufeus  9 
eculis  nigris.  €eoff.  Inf.  c.  1.  p.  311.  nQ.  3. 

Le  Diplolèpe  en  galle  fongueufe  &  liffe  duv 
rofier.  Geoff.  lb. 

Diplolepis  Bedeguaris.  Foitrc.  Ent.  pur.  1. 
pag.  jyi.  n".  3. 

II  eft  un  peu  plus  petit  que  le  précédent.  La 
tête  &  le  corcelet  font  d'un  brun  fauve.  L'ab- 
domen eft  btun  &  luifant.  les  antennes  font  pres- 
que de  la  longueur  du  corps. 

Il  vit  fous  La  forme  de  Larve ,  dans  k  galle 
fongueufe  du  rofier ,   ou  bédégar  hil'e. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris-.. 

3.  Diplolèpe    des  feuilles  du  chèue. 

DlTLOLEFlS    QuetCUS  folii. 

Diploltpis  fufus  ,  alis  albis  puncîo  marginale 
nigro. 

Diplolepis  fufeus  galh  globofi  glabrs.  &  dura, 
fe.io  um  Q^ircus.  Geoff.  inf.  t.  1. pag.  309.  n°.  1.. 
pi.  is.fig.  1. 

Le  Diplolèpe  de  la  Galle  ronde  &  du:e  du  Chêne.. 
Geoff.  /;'. 

Cynips.  Quercûs  folii  nigra  chorace  lineato pedibus 
grifeis  femuribus  fuùcus  nigris.  L  1  N.  Syft-  nat. 
pag.  pi  8.  n".  $. — Faun.  fuec.  n°.  1  jn. 

Cynips  Quercûs  folii.  F  a  b.  Syft.  enc.  pag.  315».. 
n°.  4.  —  Spec.  inf.  com.  1.  pag.  403,  /i°,  4.  — ■ - 
Manc.  inf.  tom,  1.  p.   zji.  n? .  5. 

Roes.  Inf  tab,  fl.  iitab.  J5. 

Frisch.  Inf.  com.  i.  tab.  3.  fi'g.  y. 

Svlz.  Inf.  tab.  îi.fig.  108. Hift.  inf.  tab, 

it.fig.i. 

Rea»m.  Inf.  tom.  3.  tab.  ly.fig.  14 — 17. 

BlaNK.  Inf.  tab.  lô.fig.  A.  H. 

Cynips    Quercûs  folii.  Scop.  Ent.  carn.  «0.717. 

Cynips  Quercûs  folii.  S««rank.  Enum.  inf.  aufi. 
n°.  638. 

Di/lolefis  Quercûs.  F  o  a  r  e.  Ent.  par.  1. 
p.  391.1».  1. 

Cynips  Quercûs  folii.  Vile.  Ent.  3.  p.  71.  n°.  ;,. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  long.  Tout  le  corps; 
cft  d'us  brun  neuÂwc  luifant.  Les  antennes  font: 

BEtiOJfcp 
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noires ,  filiformes  ,  guères  plus  longues  que  le 
corcelet.  Les  partes  font  fauves  ,  avec  les  tarfes 
noirâtres.  Les  ailes  font  tranfparentcs  ,  plus  lon- 
gues que  1  abdomen  ,  avec  un  point  noir  ,  vers  le 
milieu  du  bord  extérieur  ,  formé  par  la  réunion 
de  quelques  nervures. 

La  Larve  vit  dans  une  galle  ronde,  lirte  ,  dure, 
qui  vient  fur  le  revers  des  feuilles  du  Chêne. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

4.  Diplolepe  pâle. 

Diplolepis  pallidus. 

Dip'.olepis  pailidc uftaceus , antennis  abdomineque 
fyfcis. 

Il  a  environ  une  ligne  &  quart  de  longueur. 
Les  antennes  font  d'un  brun  obfcur,  pâles  à  leur 
bafe  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet.  Les 
yeux  font  noirs.  La  tête  ,  le  corcelet  &  les  pattes 
font  d'une  couleur  teftacée  pâle.  L'abdomen  cft 
ovale  ,  comprimé  ,  &  d'  n  brun  Imfant.  Les  ailes 
font  tranfparentes  ,  une  fois  plus  longues  que  le 
corps. 

La    Larve   vit   dans    les   galles    fongueufes    du 

Chêne. 

Il  fe  trouve  en  Europe  :  il  eft  commun  aux  envi- 
rons de  Pans. 

y.  Diplolepe  de  la  galle  à  teinture. 

j. Diplolepis galU  tinflorU. 

Diplolepis  tefticeus  ,  abdomine  fuprafufco  nilido. 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  7,.pl-  }S-fig-  $• 

Il  a  depuis  deux  jufqu'à  deux  lignes  &  demie 
de  long.  Les  antennes  font  obfcures  ,  filiformes  , 
de  la  longueur  du  corcelet.  Tout  le  corps  eft 
teftacé  ,  &  légèrement  couvât  d'un  duvet  foyeux. 
La  pattie  fupérieure  de  l'abdomen  elt  brune ,  lui- 
fante. 

La  Larve  vit  dans  ta  galle  tuberculée  ,  feffile, 
qui  vient  fur  les  rameaux  du  Cliêne,  &  dont  on 
le  fert  dans  le  commerce,  pour  la  teinture  en 
noir.  Chaque  Galle  n'eft  ordinairement  habitée 
que  par  deux  ou  trois  larves  ,  &  quelques  fois 
par  une  feule.  La  même  efpècc  de  galle  qm 
nous  vient  du  Levant  ,  &  la  leule  qu'on  em- 
ploie dans  le  commerce  ,  fe  trouve  dans  les  pro 
Vinces  méridionales  de  la  France  ,  quoique  plus 
petite.  L'infecte  ,  également  plus  petit ,  qui  fort  de  1 
dernière,  eft  le  même  que  celui  du  levant,  comnu 
je  m'en  fuis  convaincu, 

U  fe  trouve  en  France  ,  dans  le  Levant. 
Hifloire  Naturelle,  Infeïles.  Tome  VI, 
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6.  Diplolepe  noir. 

Diplolepis  niger. 

Diplolepis  niger,  abdomine  fufco  nitido  ,  pedibus 
rufis. 

Diplolepis  niger  ,  abdomine  fufco  lucido ,  pedibus 
rufis  ,  antennis  nigris,  GeOff.  InJ.  tom.  2.  p.  ;  1 1. 

Le  Diplolepe  noir  à  ventre  brun  8c  antennes  noires. 
Geoff.  lb. 

Diplolipis  niger.  Fourc.  Ent.  par.  z.  p.  292. 
«°.  4- 

Il  a  environ  une  ligne  de  long.  Les  an- 
tennes font  noires  ,  un  peu  plus  courtes  que 
le  corps,  la  tête  &  le  corcelet  font  noirs. 
L'abdomen  eft  brun  &  très-luifant,  Les  pattes 
font  fauves  ;  les  ailes  font  tranfparentes  Se.  plus 
longues  que  l'abdomen. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

7.  Diplolepe  lenticulaire. 
Diplolepis  lenticularis. 
Diplolepis  niger  nitidus  ,  pedibus  flavis. 

Diplolepis  cocus  niger,  pedibus  flavis.  GiOFF. 
Inf,  t.  i.  pag.  «II.  n°.  6. 

Le   Diplolepe  noir  à  pattes  jaunes.   Gfoff.  Ib, 

Diplolepis fiavipes.  FoURC.  Ent.  par.  1.  p.  192. 
«°.  6. 

Les  antennes  font  noirâtres  ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  le  corcelet.  Tout  1«  corps  eft  noir  lui- 
fanr.  Les   pattes  font  jaunes. 

La  larve  vit  dans  une  galle  circulaire  ,  appla- 
tie ,  d'environ  une  ligne  &  demie  de  diamètre. 
Ces  galles  couvrent  quelquefois  tout  le  délions 
des  feuilles  du  chêne  :  elles  font  attachées  à  la 
feuille  par  un  pédicule  très-court  ,  &  paroillent 
comme  fefliles.  M.  Danthoine  m'envoya  de  Pro- 
vence ,  les  obfervations  fuivantes.  «  Ces  malles 
»  font  quelquefois  fi  abondantes,  que  quand, 
»  dans  l'automne,  on  fecoue  les  chênes,  elles 
»  tombent  comme  la  pluie.  Cette  petite  galle  fe 
»  fépare  des  feuilles  ,  au  mois  d'octobre  ,  &  relie 
>3  enfevelie  pendant  l'hiver,  foit  dans  la  terre, 
»  foit  dans  la  neige.  Chaque  lentille  ne  conrient 
a  guères  plus  d'une  larve  ,  qui  ne  fortira  en  in- 
.   leâe  parfait ,   que  vers  les  premiers  beaux  jours 

du  printems.  « 

Il  fe  trouve  en  France. 

8.  Diplolepe  de  la  galle  en  parafol. 

Diplole pis  umbraculus. 

Nu 


aSâ 
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Diplolepis  nîger  ,  capite  ant'ict pedihufque fliivis. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  long.  Les  antennes 
font  brunes ,  pâles  à  leur  bafe  ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  le  eorcclet.  La  tcte  eft  jaune  ,  avec  la 
partie  fupérieure  &  les  yeux  noirs  ;  le  corcelet  eft 
noir.  L'abdomen  eft  noir  ,  luifant, avec  l'aiguillon 
jaunâtre.  Lespattcsfont  jaunes ,  avec  un  peu  de  noir 
fur  les  cuifTes  &  fur  les  jambes  poftérieures.  Les  ailes 
font  tranfparcntes,  fans  taches  ,  un  peu  plus  longues 
que  l'abdomen. 

Cette  cfpcce  vient  d'une  galle  du  Chêne  ,  ra- 
boteule ,  furmout^.e  d'une  e(pèce  de  chapeau  ou 
parafol  denté  tout  autour.  Toute  la  galle  cft  rou- 
geâtre  &  enduite  d'une  efpcce  de  glu.  M.  Dan- 
thoine  qui  m'a  envoyé  de  Manofque  ,  la  galle  & 
l'infeûe  ,  a  obfervé  que  la  ga'le  ,  quoique  affez 
greffe,  ne  contient  qu'un  infcâe  logé  à  la  jonc- 
tion  du  parafol  avec  le  reliant  de  la  galle. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

9.  Diplolepe  de  la  galle  piriforme, 
Diplolzpis  gall&pyriformis. 

Diplolepis  niger ,  antennis  ore pedihufque  flavis. 

Il  iva  guères  plus  d'une  ligne  de  long.  Les  an- 
cennes  (ont  filiformes  ,  de  la  longueur  du 
corcelet. La  tête  cft  noire,  avec  la  bouche  jaune; 
le  corcelet  cft  noir  fans  tache.  L'abdomen  eft  noir 
luifant ,  avec  l'aiguillon  jaunâtre.  Les  pattes  font 
jaunes  ,  fans  taches.  Lcsailes  font  blanches  ,  trans- 
parentes ,    un    peu  plus  longues  que  l'abdomen. 

La  larve  de  cette  efpèce,  vit  dans  une  petite 
galle  en  forme  de  poire  ,  d'environ  deux  lignes 
de  lor.g  ,  pédiculée,  élevée  &  placée  fur  les  bour- 
geons du  Chêne. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France  ,  &  rrt'a  été  envoyé  de  Manofque  par 
M.  Danthoine. 

10.  Diplqlepe  fcutellaire. 

Diri.oz.Lris  fcutellaris. 

Diplolepis  niger  ,  fcutello  rufefeente ,  ails  punSIo 
nigro. 

Il  a  environ  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les 
antennes  Se  le  corps  l'ont  légèrement  velus  Se 
d'un  brun  noir.  L'abdomen  efl  nojr  &  luifant. 
L'écuflon  eft  rougeârre.  Les  ailes  font  un  peu 
plus  longues  que  l'abdomen  ;  les  netvurcs  font 
noires  fur  la  partie  extérieure,  &  forment,  par 
leur  réunion ,  une  petite  tache  noire  au  milieu  de 
l'aile. 

La  galle  que  produit  cet  icfcétc,  vient   fur  le 
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"  rêver*  des  feuilles  du  Chêne,  &  reiTembie  par* 
faitement  au  fruit  de  l'Arboufier  :  elle  eft  rou- 
geâtre  ,  globuleufe ,  &  entièrement  couverte  de 
petites  tubérofités. 

Il  fe  trouve  à  Manofque,  où  il  a  été  obfervé  par 
M,  Danthoine. 

1 1.  Diplolepe  obfcur. 

Diplolepis  fufeus. 

Diplolepis  fufeus  ,  abdomine  lucido  ,  pedihus  ru- 
fis  ,  antennis  fufeis,  QtOff.lnf.  tom,  £.  pag,  jn, 
«".fi 

Le  Diplolepe  brun  ,  à  ventre  luifant  &  anten» 
nés  brunes.  Geoff.  Ib. 

Diplolepis  fufeus.  Fouxc.  Ent.par.  l.pag.  39». 
n°.  J. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  filiformes ,  noirâtres.  Tout  le  corps  eft  d'ua 
brun  noirâtre.  L'abdomen  eft  luifant.  Les  pattes 
font  fauves. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

DIPTERES,  Diptsra,  Ordre  feptieme  de  la 
ClafTe  des  Infedles. 

Les  infecles  que  cet  Ordre  renferme,  diffèrent 
des  autres ,  en  ce  qu'ils  n'ont  que  deux  ailes.  Ce 
caractère  facile  à  appercevoir ,  &  qui  doit  les  dif- 
tinguer  eflentiellemcnt ,  leur  a  fait  donner  le  nom 
de  Diptères  ,  qui  lignifie  ,  à  deux  ailes.  La  latitude 
de  cette  famille  nombreufe  peut  s'étendre,  de- 
puis les  Tipules  Se  les  Coufins  ,  qui  font  les 
plus  petits,  jufqu'aux  Afiles  &  aux  Taons,  qui 
font  aux  plus  hauts  degrés  de  l'échelle  des  Dip- 
tères. Ainfi,  quoiqu'ils  ne  s'élèvent  pas  à  une  gran- 
deur remarquable  .  ils  ne  font  pas  auffi  ,  dans  leur 
extrême  petitefTe ,  reculés  dans  ces  derniers  rangs 
qui  les  dérobent  à  nos  regards ,  &  qui  appellent 
le  fecours  des  inftruments  pour  les  rendre  vifibles. 
Néanmoins ,  comme  ils  doivent  être  généralement: 
compris  parmi  les  petits  animaux,  même  parmi 
les  infectes  ,  il  n'eft  pas  étonnant  qu'ils  aient  été 
long-tems  ,  Se  qu'ils  foient  encore  allez  confon- 
dus ou  confufément  épars  dans  nos  divifions  mé- 
thodiques. Quoiqu'on  ait  de  nos  jours  ,  beaucoup 
augmenté  le  nombre  des  genres  parmi  les  Dipr 
tères  ,  Se  qu'on  ait  jette  de  grandes  lumières  fur 
les  diftinélions  génériques,  ainfi  que  fur  les  faits 
hiftoriques  qui  doivent  leur  ctreprppres,  il  s'en 
faut  de  beaucoup  ,  fans  doute ,  qu'on  ait  rendu  à 
ces  deux  parties  également  utiles  de  la  feience 
qui  fe  rapporte  à  ces  infeétes ,  tous  les  fervices 
qu'on  pourra  leur  rendre  encore. 

Les  Diptères  ont  le  corps  compofé ,  comme  la 
plupart  des  autres  infeûes  de  trois  parties  ;  favoir  , 
la  tète ,  le  corcelet  ,  le  ventre  ou  l'abdomen  j  & 
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fa  peau  «Je  toutes  ces  parties  en  général  eft  coriace 
ou  à  demi  -  écailloufe  plus  ou  moins  dure. 

On  remarque  d'abord  fur  la  tête ,  deux  yeux  à 
réfeau  ;  ils  font  ordinairement  très-grands  ,  Se  dans 
certains  Diptères  ils  occupent  ptcfque  toute  la  lur- 
face  de  la  tête.  Leur  grandeur  cependant  varie  fui- 
vant  les  divers  genres.  Ils  n'ont  d'ailleurs  rien  de  par- 
ticulier ,  (i  on  excepte  cependant  ceux  des  Taons, 
qui  fe  font  remarquer  par  leurs  couleurs.  Les 
nuances  différentes  des  yeux  des  Taons ,  fc  difli- 
pent  après  la  mort  de  l'infecte  ,  &  l'on  ne  peut 
plus  les  appercevoir  ;  mais  on  voit  fur  l'animal 
vivant,  différentes  rayures  rouges,  jaunes  &  ver- 
dâtres,  qui  forment  des  cfpèccs  de  cannelures  pa- 
nachées Se  prélenteut  un  joli  travail.  Outre  les  deux 
grands  yeux  à  réfeau,  à  l'exception  du  Coufin  Se 
ue  l'Hippobofque  ,  tous  les  Diptères  connus  ont 
les  petits  yeux  lilTes.  Reaumur  s'eft  trompé  lorf- 
qu'il  dit  que  les  Tipules  en  font  dépourvues;  il  eft 
facile  de  les  y  appercevoir.  Ces  yeux  font  placés 
fur  la  partie  poftérieure  de  la  tête  ,&  font  conf- 
tamment  au  nombre  de  trois  dans  ces  infectes  , 
malgré  que  des  naturaliftes  diftingués  aient  pré- 
tendu en  trouver  quatre  fur  certains  Diptères  Se 
deux  feulement  fur  d'autres. 


Les  antennes  varient  beaucoup  dans  les  Dipt:rcs, 
&  doivent  auffi  fetvir  de  caractère  bien  propre  à 
diftinguer  les  infectes  de  cet  Ordre.  La  Mouche, 
le  Stomoxe,  le  Syrphe  ont  des  antennes  qui  ne 
reiTemblent  en  aucune  manière  à  celles  des  autres 
infectes.  Dans  ces  différens  genres  ,  l'antenne  eft 
compofée  de  quelques  articulations  ,  dont  les  pre- 
mières font  petites  Se  courtes,  Si  dont  la  dernière 
grande  ,  large  6c  applatie  ,  forme  une  cfpece  de 
palette  ;  on  voit  en  outre  partir  latéralement  de  l'avant 
dernier  anneau,  une  efpece  de  long  poil,  qui  eft 
ou  (impie  ou  velu.  Le  genre  du  Bibion,  préfente 
«ncore  des  antennes  dont  la  forme  eft  digne  d'être 
remarquée  :  elles  font  compofées  d'anneaux  appla- 
tis  Se  lenticulaires  ,  enfilés  par  leur  milieu,  bans 
entrer  dans  une  defeription  générale  des  antennes, 
par  rapport  à  toutes  les  différences  qu'elles  pré- 
fenrent  dans  les  Diptères ,  parcequ'elles  font  trop 
nombreufes  ,  nous  ajouterons  feulement  encore  , 
que  les  unes  fonr  cylindriques  ,  droites  ou  coudées, 
d'autres  font  fétacées  ou  a  filets  coniques  ,  d'au- 
tres enfin  font  filiformes  ou  de  giolleur  égale  d'un 
bout  à  l'autre.  Toutes  ces  antennes  différentes  font 
placées  fur  le  devant  de  la  tête.  On  trouve  ce- 
pendant un  genre  ,  celui  de  Diopfis  ,  où  les  an- 
tennes ne  paroihent  pas  pofées  fur  la  rête  même  , 
mais  fur  deux  prolongemens  très-grands  ,  folides  , 
inarticulés  ,  faits  en  forme  de  cornes. 

La  bouche  eft  de  toutes  les  parties  de   la  tête , 

celle    qui  préfente   le    plus  de  variétés  parmi    les 

Diptères ,    &    qui   doit    fournir  un    des  principaux 

caractères  pour  les    diftinguer.  Quelques  infectes, 
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comme  l'Ocflre,  paroifl'cnr  n'en  point  avoir  du  tout» 
on  apperçoit  feulement  ,  au-devant  de  la  tête, 
trois  petits  points  noirs  qui  femblcnt  tenir  lieu  de 
la  bouche  ,  mais  qui  ne  peuvent  fervir  à  ces  in- 
fectes pour  prendre  de  la  nourriture  ,  auffi  n'en 
prennent-ils  point ,  lorsqu'ils  font  parvenus  à  leur 
dernier  état:  ils  ne  vivent  alors  que  le  temps  qu'il 
faut  pour  s'accoupler  &  dépofer  leurs  ceufs ,  Si  ils 
périiïent  bientôt  fans  avoir  eu  befoin  de  prendre 
de  nourriture.  D'autres  infectes  ,  comme  l'Alile , 
le  Stomoxe,  l'Einpis  ,  ont  à  la  bouche  une  trompe 
plus  ou  moins  aiguë  en  forme  de  fourreau  plus 
.ou  moins roide,  allongé  &  renfermant  plufieurs  ai- 
guillons fétacés  ou  en  fils  très-déliés  ,  avec  laquelle 
ils  favent  piquer  les  animaux  &  retirer  leur  fane 
dont  ils  fe  nouriffent  :  les  aiguillons  fins  de  la  trompe 
des  Confins  font  renfermés  dans  un  fourreau  fle- 
xible. La  trompe  de  quelques  autres  préfente  un 
corps  flexible  ,  membraneux  ,  creux  en  dedans 
terminé  par  deux  lèvres  charnues,  Se  pouvant  fe 
gonfler,  fc  dilater,  Se  s'appliquer  plus  ou  moins 
Fortement  aux  différens  corps  qu'il  rencontre.  Cette 
trompe  paraît  reffemblcr  en  petit ,  à  celle  de  l'É- 
léphant. L'infecte  fait  l'étendre  ,  la  raccourcir  ,  la 
ployer  en  différens  fens,  à  caufe  de  fa  viande  fle- 
xibilité. Une  grande  partie  des  infectes  qui  appar- 
tiennent à  cet  ordre  eft  munie  d'une  pareille  trom- 
pe. La  Mouche  ,  le  Sctatiome,  le  Scatopfe 
paroiflent  l'avoir  nue,  Si  la  retirent  feulement  dans 
une  fente  qui  eft  au-devant  de  leur  tête,  quelques 
Syrphes  Se  la  Rhingie  la  logent  dans  une  efyèce 
de  bec  dur  ,  ou  de  gaine  avancée.  Le  Taon  eft 
pourvu  d'une  trompe  pareille,  mais  acompagnée 
de  plufieurs  aiguillons  écailleux,  applatis  en  forme 
de  lames  de  lancettes.  La  dernière  efpècc  de  bou- 
che dont  nous  avons  à  parler,  eft  celle  des  Bibions, 
des  Tipules,  en  forme  de  mufeati ,  garni  de  lèvres 
latérales  ,  &  accompagnée  de  ces  barbillons  que  l'on 
remarque  aufli  dans  beaucoup  d'autres  infectes 
Ces  barbillons  font  des  tiges  filiformes  ,  placées  au- 
devant  de  la  tête ,  tout  près  de  la  racine  de  la  trompe 
au  nombre  de  quatre  ,  deux  de  chaque  côté  di- 
vifées  en  plufieurs  articles  ,  &  varient  également 
en  figure  dans  les  différens  genres.  Parmî  des  in- 
fedes  qui  fe  reffemblent  aflèz  &  fe  rapprochent 
autant  les  uns  des  autres  ,  on  pourroit  s'étonner 
de  trouver  tant  de  variétés  par  rapport  à  la  con- 
formation de  la  bouche,  mais  l'organifation  d'une 
partie  fi  effentielle  à  l'animal ,  doit  défigner  en  mêms 
temps  le  genre  d'aliment  8e  de  vie  que  la  nature 
lui  a  deftiné,  Se  d'après  les  variétés  que  la  bou- 
che préfente  ,  on  peut  aifément  jno-er  fc  ja 
différence  de  nourrirurc  qui  doit  être  propie  à 
ces  différens  infectes.  Si  l'Oeftre  ne  préfente  point 
de  bouche  ,  fi  on  apperçoit  à  peine  quelques  traces 
qui  défignent  l'endroit  où  elle  devrait  fe  trouver 
on  doit  préfuraer  fans-doute  que  cet  infecte  ne  prend 
point  d'aliment  Si  qu'il  n'avoir  pas  befoin  d'en 
prendre.  Le  Taon  ,  le  Coufin  ,  l'Afile,  1  Hippobof- 
que  ,  Si  le  Stomoxe ,  fe  nourrirent  du  fang  des  anj- 
Nn  1 
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maux  qu'ils  incommodent  fouvent  beaucoup;  ils  pré- 
sentent aulïi  un  inftrument  fort  &long,  bien  pro- 
pre à  percer  la  peau  fouvent  très-dure  des  grands 
animaux  ,  &  à  pénétrer  à  travers  fon  épaif- 
feur ,  jufqu'aux  vaifleaux  fanguins  qui  rampent 
delfous.  Une  trompe  moins  forte  fuffit  à  la  Mou- 
che, auSyrphe,  auScatopfe,  &  à  quelques  autres, 
moins  carnaciers,  qui  fe  nourriflenr  de  fubftances 
alimentaires  plus  tendres ,  prefque  fluides  &  qui 
font  à  leur  portée.  Ces  détails  pourroient  facile- 
ment être  plus  étendus  &  donner  lieu  à  des  con- 
sidérations bien  propres  à  faire  admirer  les  rapports 
néceilaires  qui  lient  l'organilation  des  êtres  avec 
l'inftinet  qui  en  eft  la  fuite  ;  mais  nous  devons 
laiffer  aux  dignes  admirateurs  du  fpectacle  de  la 
nature  ,  le  foin  de  pourfuivre  eux-mêmes  ces  con- 
sidérations. 

Le  corcelet,  cette  féconde  partie  du  corps  des  Dip- 
tères, fuit  la  tète ,  à  laquelle  il  eft  attaché  par  un  petit 
étranglement  tellement  conftiuit  ,  que  la  tête  tourne 
fur  le  corcelet  comme  fur  un  pivot  :  c'eft  une  ef- 
pece  de  col  court  &  délié  comme  un  fil.  La  forme 
du  corcelet  varie  peu  dans  ces  diftérens  infectes, 
il  eft  feulement  plus  ou  moins  alongé ,  ovale,  ar- 
rondi ,  celui  de  la  Tipule  ,  du  Coufm  paroît  com- 
me une  bofe;  il  eft  toujours  terminé  près  du  ven- 
tre, par  une  petite  pièce  triangulaire,  curviligne  , 
qui  eft  l'ccuflon.  Le  corcelet  mérite  d'être  confi- 
déré  par  beaucoup  d'autres  endroits.  D'abord  fur 
le  dos ,  vers  la  pointe  du  corcelet  ,  font  attachées 
les  deux  ailes  ;  fur  fes  côtés  on  apperçoit  quatre 
ftigmat.es ,  &  à  fa  partie  inférieure ,  on  voit  l'ori- 
gine de?  lix  pattes  ,  dont  ces  animaux  font  pourvus. 
Nous  allons  un  peu  examiner  en  détail  ces  diffé- 
rentes parties. 

Les  ailes  ,  au  nombre  de  deux  feulement ,  dans 
les  infectes  de  cet  Ordre  ,  naiflent  de  l'extrémité 
de  la  partie  fupérieure  du  corcelet.  Ces  ailes  font 
minces,  membraneufes,  tranfparentes  comme  du 
talc,  garnies  de  plusieurs  nervures  longitudinales, 
&  de  quelques  nervures  tranfverfales:  il  n'y  a  que 
les  ailes  des  Coufins  fur  lefquelles  on  apperçoit , 
fur-tout  à  Paide  de  la  loupe  ,  quelques  petites  écail- 
les femblables  à  celles  dont  les  ailes  des  Papillons  & 
des  l'halenes  font  couvertes,  mais  beaucoup  plus 
petites  Se  pofées  feulement  le  long  des  nervures. 
Les  ailes  des  Diptères  font  de  figure  ovale  plus  ou 
moins  allongées ,  &  très-étroites  a  leur  origine.  Elles 
font  ordinairement  placées  horifontalement  fur  le 
corps  5:  l'unefen  recouvrement  de  l'autre  ,  de  forte 
qu'elles  (e  cioifent  &  cachent  le  ventre  à  la  vue, 
mais  dans  quelques  genres  ,  elles  font  plus  étendues 
&  laiffent  le  corps  a  découvert.  Sous  l'origine  des 
ailes ,  on  remarque  une  partie  qui  eft  particuliè- 
re aux  infectes  de  cet  Ordre ,  &  qui  fe  trouve 
conftamment  dans  tous  les  genres  qui  le  compofent. 
On  a  donné  à  cette  partie  le  nom  de  balancier  , 
d'après  un  objet  de  comparaifon  auquel  elle  fe  rap- 
porte beaucoup.  C'eft  un  petit  ftilet  mince ,  plus 


D  I  P 

ou  moins  long  ,  dont  l'extrémité  eft  terminée  par 
une  tête  ou  efpece  de  boule.  Ce  balancier  a  un 
mouvement  allez  vif,  &  l'infecte  le  met  fouvent 
en  action.  Quelques  naturaliftes  l'ont  fait  entter 
dans  les  caractères  des  Diptères  avec  d'autant  plus 
de  raifon  qu'il  leur  eft  particulier;  mais  comme  les 
deux  ailes  de  ces  infectes  fuffifent  pour  les  faire 
reconnoître  ,  &  que  ce  caractère  eft  aifé  à  apper- 
cevoir  ,  on  ne  doit  point  chercher  à  multipliet  fans 
néceflîté  les  fignes  caraétériltiqucs.  Il  n'eft  pas  aife 
de  déterminer  I  ufage  de  cette  partie.  Ce  balancier 
tient-il  lieu  dans  ces  infectes ,  des  deux  autres  ailes 
qui  femb!ent  leur  manquer  ?  ou  bien  leur  fert-il  de 
contrepoids  pour  garder  l'équilibre  lorfqu'ils  volent, 
a  peu  près  comme  ces  barons  armés  de  poids  par 
les  bouts,  dont  fe  fervent  les  danfeurs  de  corde 
pour  fe  foutenir  î  c'eft  ce  qu'ont  penfé  p'uifieurs 
naturaliftes  ,  à  caufe  de  la  figure  de  ces  balanciers, 
quoique  leur  petitelfe  femble  démentir  cet  kifage. 
Quoi  qu'il  en  foit ,  ces  balanciers  s' aperçoivent  au 
premier  coup  d'oeil,  dans  les  Tipulcs  &  les  Cou- 
fins,  où  ils  font  grands  &  a  découvert.  Daus  la 
plupart  des  autres  infectes,  il  faut  les  chercfier  pour 
les  voir.  Ils  font  fouvent  recouverts  par  une  pe- 
tite membrane  double  ,  faite  en  coquille,  qui  te  trou- 
ve fous  l'origine  de  l'aile.  Cette  membrane  reilern- 
ble  au  commencement  d'une  aile  qui  auroit  été 
tronquée  près  du  corcelet  ;  elle  eft  dure ,  blanchâtre  , 
tournée  &  recourbée  ,  &  forme  fouvent  une  ca- 
vité temblable  à  un  cueilleron.  Dans  les  infectes 
qui  en  font  pourvus  ,  c'eft  ordinairement  fous  ce 
cueilleron  qu'eft  placé  le  balancier.  Nous  ne  con- 
noiffons  pas  plus  l'ufage  de  cette  partie  que  celui 
du  balancier.  Quelques  naturaliftes  l'ont  c  >mparée 
à  une  efpece  de  tambour  ,  fur  lequel  le  balancier 
frappe  continuellement,  ce  qui  produit,  à  ce  qu'iis 
prétendent  ,  le  bourdonnement  que  l'infecte  fait 
en  volant.  Mais  fi  Je  cueilleron  devoit  avoir  un 
pareil  ufage,  comment  expliquer  le  méchanifme 
du  bourdonnement  que  produifent  les  Coufins  ,  qui 
n'ont  qu'un  balancier  fans  cueilleron.  Nous  avons 
déjà  fait  connoître  ailleurs  la  caufe  du  bourdonne- 
ment, qui  n'eft  dû  qu'au  mouvement  rapide  des  ailes. 

Les  ftigmates  qui  fervent  a  la  refpiration  des 
infectes  ,  font  au  nombre  de  quatre  fur  le  corce- 
let de  la  plupart.  Ils  font  très-marqués  &  très  dif- 
tincts  fur  les  infectes  de  cet  Ordre.  Comme  le  corce- 
let dans  le  plus  grand  nombre  de  ces  petits  animaux, 
eft  allez  lilTe  ,  il  lailTe  appercevoir  ces  ftigmates  , 
qui  font  au  nombre  de  deux,  de  chaque  côté  du 
corcelet  ,  &  qui  rellemblent  à  des  elpeces  de  bou- 
tonnières pofées  un  peu  en  biais.  On  les  voit  très- 
bien  dans  la  mouche  commune ,  du  moins  le  ftig- 
mate  fupérieur ,  car  celui  d'en  bas  eft  caché  eu 
partie  par  l'aile. 

Les  fix  pattes  ,  rangées  par  paire  ,  font  extéme- 
ment  longues  &  fines  dans  quelques-uns  de  ces  in- 
fectes. Les  Coufins  &  certaines  Tipules  les  ont  dénié» 
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furémcnt  grandes  ,  auffi  longues  que 'celles  des  Fau- 
cheurs; elles  le  fine  même  tellement  dans  des Tipules, 
qu'a  peine  paroiffent-elles  pouvoir  porter  leur  corps, 
qui  balance  perpétuellement  ,  torique  ces  infectes 
font  en  repos  Se  pofés  fur  leurs  pattes.  Ces  pattes 
font  diviféesen  quatre  parties  générales  ,  la  hanche, 
la  cuille  ,  la  jambe  &  le  tarie.  La  hanche  eft  or- 
dinairement plus  apparente  dans  ces  inlcctcs  que 
dans  les  autres  ;  elle  eft  fort  longue  dans  quelques 
efpcces  de  Tipuks.  Le  tarfe  ,  qui  mérite  feul  d'être 
remarqué,  eft  compofé  de  cinq  pièces  "ou  articles 
dans  tous  les  Diptères.  Ce  nombre  varie  dans  les 
infectes  des  autres  Ordres ,  Se  a  du  fervir  de  ca- 
ractère diltinctir  dans  la  diviiîon  des  genres.  Le  der- 
nier article  du  tarfedans  tous  ces  infectes,  eft  garni 
d'clpeces  de  griffes  ou  ongles  crochus  ,  au  nom- 
bre de  deux  dans  la  plupart,  Se  de  quatre  ou  de 
fix  dans  les  Hippobofques.  De  plus  ce  dernier  an- 
neau a  encore  une  particularité  ,  du  moins  dans  un 
très-grand  nombre  de  Diptères:  c'eft  qu'en  deilbus 
il  eft  garni  d'efpeces  de  pelottes  ou  éponges  qui 
fervent  à  l'infc&e  à  appliquer  intimement  la  patte 
fur  les  corps  les  plus  lilTes,  &  à  le  foutenir  dans 
une  pofhion  perpendiculaire  d'où  il  fembleroit  de- 
voir tomber.  Quelque  rifle  ,  quelque  poli  que  nous 
paroille  un  corps,  une  glace  par  exemple  ,  il  a  une 
infinité  de  petites  cavités  Se  inégalités  que  le  mi- 
crofcojie  fait  appercevoir.  Ces  pelottes  molles  des 
pattes ,  qui  peuvent  fc  gonfler  Se  fe  retirer,  fe  mou- 
lent aux  inégalités  des  corps  ,  Se  cette  application 
intime  produit  une  forte  adhéfion.  C'eft  auflî  à 
l'aide  de  ces  pelottes  que  les  Mouches,  par  exem- 
ple ,  marchent  fermement  le  long  des  glaces ,  &  fe 
tiennent  même  pofées  contre  le  haut  d'un  plancher 
fans  fe  Iaifler  tomber. 

Outre  les  parties  que  nous  avons  remarquées  fur 
le  corcelet,  &  qui  font  communes  à  tous  les  in- 
fectes de  cet  Ordre,  il  y  en  a  encore  d'autres  qui 
ne  fe  rencontrent  que  dans  un  feul  genre  ,  celui  du 
Stratiome,  ou  Mouche  armée.  Ce  font  des  pointes, 
det  efpeces  d'épines  allez  fortes  &  pointues ,  qui 
fe  trouvent  au  bas  de  la  partie  fupérieure  du  cor- 
celet ,  &  qui  varient  pour  le  nombre  fuivant  les 
différentes  efpeces  de  ce  genre.  Dans  la  plupart  de 
ces  efpeces  il  n'y  en  a  que  deux  ,  quelques-unes 
en  ont  jufqu'à  fix. 

Le  ventre  ou  l'abdomen  eft  la  troilîeme  Se  der- 
nière partie  du  corps  des  infectes.  Dans  ceux  que 
nous  examinons  ,  il  n'offre  rien  de  particulier  ;  il 
eft  arondi  ,  ovale  ,  plus  ou  moins  allongé  ,  divilé 
en  plusieurs  anneaux  ,  qui  font  garnis  en  dellus 
comme  en  deflbus  ,  de  plaques  écailleufes  ,  fépa- 
rées  vers  les  côtés  par  une  membrane  flexible  ,  au 
moyen  de  laquelle  1  infecte  peut  gonfler  Se  détendre 
plus  ou  moins  cette  partie,  qui  renferme  lesvifcères, 
les  oeufs  &  les  parties  delà  génération.  Les  anneaux 
du  ventre  ont  chacun  deux  ftign.ates,  un  de  chaque 
côté,  un  peu  en'deilous ,  à  la  jonction  de  la  partie  fu- 
péricure    de   l'auneau   avec  l'inférieure  :  ces    ftig- 
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mates  font  plus  petits  que  ceux  du  corcelet ,  Se 
difficiles  à  voir.  La  gtofleur  Se  la  longueur  du  ventre 
varient  fuivant  les  diftéicns  genres  de  cet  Ordre, 
Se  même  dans  les  efpeces  différentes  du  même  genre. 
Cependant,  en  général  ,il  n'elt  pas  fort  alongé,  lî  ce 
n'clr  dans  deux  genre;  feuls  ,  celui  des  Tipulcs  Se 
celui  des  Coufîns  ,  qui  ont  le  ventre  long  &  cy- 
lindrique :  ces  deux  genres  ont  auflî  beaucoup  de 
rapports  enfemble. 

Telles  font  les  parties  qui  conflituen:  l'organifa- 
tion  extérieure  des  Diptères  ;  quelques  obfervations 
générales,  relatives  a  leur  manière  de  vivre,  à 
leur  fécondation  Se  à  leur  transformation  ,  doivent 
maintenant  nous  occuper.  Ces  infectes  le  nournlient 
de  différens  alimens.  Ici  uns  fucent  le  miel 
des  fleurs,  comme  la  Mouche,  le  Stratiome,  le 
Conops,  le  Bombille.  D'autres  cherchent  les  vian- 
des de  toute  efpcce  Se  les  excrémens.  L'Aille  & 
l'F.mpis  ,  font  tout-  à-  fait  carnivores,  Se  venc 
à  la  chaffe  des  petites  Mouches  Se  des  Tipulcs  , 
qu'ils  fucent  avec  leur  trompe.  Enfin  d  autres 
font  avides  du  fang  des  animaux  ,  Se  même 
de  celui  de  l'homme;  tels  font  le  Taon  ,  l'Hippc- 
bofque    Se  le   Coufin. 

Dans  les  Diptères ,  comme  dans  les  infectes  e» 
général  ,  le  mâle  eft  ordinairement  plus  petit  que 
la  femelle.  Dans  le  Coufin  &  quelques  efpeces  de 
Tipules ,  ce  maie  fe  diftingue  par  les  antennes  qui 
font  en  forme  de  panaches  ,  tandis  que  celles  de 
la  femelle  font  de  fimples  filets.  Tous  les  infectes 
de  cet  ordre  voltigent  dans  l'air ,  dès  que  dans 
leur  dernier  état  ils  font  parvenus  à  déployer  leurs 
ailes  ,  &  ils  ne  tardent  pas  à  s'accoupler,  Leui  ac- 
couplement ,  du  moins  dans  une  grande  partie  ,  fc 
fait  d'une  manière  allez  (inguliere.  Le  mâle  a  au. 
derrière  deux  efpeces  de  pinces  ou  de  crochets  , 
avec  lefquels  il  faifit  la  partie  poftélieure  de  fa 
femelle  ,  enfoite  qu'elle  ne  peut  lui  échapper  , 
mais  c'eft  tout  ce  qu'il  peut  faite  ,  le  refte  de  l'ac- 
couplement dépend  de  la  femelle.  Celle-ci  allonge 
pour  lors  une  efpece  de  cône  charnu  ,  au-de(lbus 
duquel  fe  rrouve  la  partie  fcxuelle.  Il  faut  qu'elle 
imroduife  cette  avance  dans  le  corps  du  mâle  ,  pour 
aller  recevoir  l'organe  mafcwlin  ,  qui  ne  foi  t  point 
au-dehors  ;  ainfi  dans  ces  infectes  ,  c'eft  le  mâle 
qui  a  une  ouverture  propre  à  donner  entrée  à  la 
partie   de  la   femelle. 

Après  que  la  femelle  a  été  fécondée  ,  elle  dé- 
pofe  feuvent  des  centaines  d'œuts  ;  il  y  a  cepen- 
dant quelques  efpeces  qui  n'en  font  que  très-peu. 
On  trouve  des  Mouches  qui  n'en  dépofent  que  deux 
ou  trois  à  la  fois,  mais  ce  n'eft  pas  le  plus  grand 
nombr-.  Ces  œufs  ,  fuivant  les  différenres  efpeces 
de  ces  infectes ,  varient  infiniment  pour  leur  couleur, 
leur  forme&leur  grandeur.  Les  uns  fontlifies,  d'au- 
tres diverfément  cannelés,  plufieurs  font  ovales, 
d'autres  ronds,  Se  quelques- uns  de  forme  très-ir- 
réguliere.Il  y  a  quelques  femelies  parmi  les  Mouches, 
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qui  ne  font  point  d'oeufs ,  mais  des  petits  tous  vi- 
vans.  Il  doit  paraître  étonnant  que  parmi  les  infectes 
d'un  même  genre  ,  il  y  ait  des  efpèces  vivipares, 
tandis  que  toutes  les  autres  font  ovipares.  La  dif- 
férence cependant  qui  continue  les  uns  &  les  autres, 
efl  allez  légère.  Dans  les  ovipares,  l'oeuf  fort  du 
corps  avant  que  le  petit  foit  éclos ,  dans  les  au- 
tres ce  même  petit  fort  de  l'œuf  encore  contenu 
dans  le  ventre  de  la  mère ,  &  paroît  au  jour  fous 
fa  forme  naturelle.  Les  femelles  vivipares  ont  com- 
me les  ovipares  des  œufs,  mais  qu'elles  couvent 
dans  leur  intérieur.  Si  on  ouvre  ces  femelles  fécon 
dées,  lorfqu'il  n'y  a  pas  long-tems  que  l'accouple- 
ment a  eu  lieu  ,  tantôt  on  trouve  le  petit  tout 
vivant  dans  le  ventre  de  fa  mère  &  tantôt  on  y 
trouve  un  petit  œuf. 

Tous  les  Diptères  devenus  infectes  parfaits,  n'ont 
d'autre  domicile  que  l'air  j  mais  fous  la  forme  de 
larve  ,  leur  habitation  varie  beaucoup  fuivant  les 
différentes  cfpeces.  Certaines  larves  vivent  dans  la 
terre.  Les  larves  des  Confins  ,  celles  de  beaucoup 
de  Tipulcs  ,  celles  des  Stratiomes  &  de  quel- 
ques cfpeces  de  Mouches  ,  vivent  dans  l'eata  : 
elles  font  aquatiques.  D'autres  larves  vivent  dans 
les  feuilles  &  les  galles  des  plantes.  Le  fondement 
t'xs  Chevaux,  les  cavités  du  nez  des  Moutons  & 
des  Bœufs,  le  gofier  du  Cerf  &  d'autres  animaux, 
fervent  à  loger  les  larves  de  l'Oeftre  ,  qui  fe  nour- 
rillent  des  fucs  qu'elles  trouvent  dans  ces  endroits. 
Le  Taon  va  dépofer  fes  œufs  fur  le  Bœuf  &  d'au- 
tres quadrupèdes ,  fous  la  peau  defquels  fe  loge 
fa  larve  ,  qui  vit  d'une  efpecc  de  fanie  qui  fuinte 
continuellement  de  la  plaie  qu'elle  produit.  Plufieurs 
larves  de  Mouches  détruifent  les  Pucerons ,  qui 
leur  fervent  de  pâture  &  leur  fourniifent  un  afyle; 
d'autres  vivent  au  milieu  des  chairs  pourries  & 
puantes  ,  quelquefois  dans  des  matières  encore  plus 
iales  ,  &  ces  infectes  ailés  qui  nous  paroiffent  fi 
.propres,  ont  pris  naiiïance  au  milieu  de  l'ordure 
&  de  la  fange.  Après  a*oir  quitté  ces  endroits 
Jégoûtans ,  les  infecte.;  parfaits  vont  les  retrouver 
pour  y  dépofer  leurs  œufs  &  fournir  à  leurs  petits 
une  nourriture  convenable  dès  qu'ils  feront  éclos. 

Toutes  ces  larves  varient  beaucoup  dans  leur 
figure,  félon  leurs  différens  genres.  La  plupart, 
telles  que  les  larves  des  Mouches  ,  refiemblent  à 
des  efpèces  de  vers  mois,  elles  font  fans  pattes  & 
ont  la  tête  toute  membraneufe  ,  auffi  flexible  que 
le  corps  Si  variable  ou  changeant  de  forme  ,  enforte 
qu'elle  grofïit  &  s'allonge  en  différens  fens  ,  fui- 
vant que  l'inlecte  la  dirige.  On  n'apperçoit  point 
d'yeux  à  cette  tête,  mais  elle  efl  pourvue  d'une 
bouche  ,  tantôt  en  forme  de  fimple  fuçoir, , 
tantôt  armée  de  crochets  ou  d'une  elpèce  de  dard. 
La  tête  des  autres  larves  au  contraire,  eft  écail- 
Jeufe  &  de  figure  confiante.  Leur  coips  eft  tou- 
jours divilé  en  anneaux  ,  &  couvert  d'une  peau 
membraneufe  &  flexible,  Comme   ces  larves  font  1 
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la  plupart  dépourvues  de  pattes ,  elles  ne  font  qu8 
ramper  ;  elles  gonflent  leurs  anneaux  poltétieurs  5C 
les  raccourcirent ,  ce  qui  fait  avancer  leur  train 
de  derrière  ,  &  enfuite  après  l'avoir  fixé  ,  elles  al- 
longent les  anneaux  de  devant  &  les  fixent  pour 
attirer  de  nouveau  la  partie  poftérieure.  Quelques- 
unes  font  aidées  dans  cette  efpècc  de  matche  aflei 
lente  par  quelques  mamelons  qu'on  remarque  en- 
deffous  de  leurs  corps  &  qui  femblent  tenir  lieu 
de  pattes.  Toutes  ces  larves  ont  plufieurs  ftigmates 
qui  leur  fervent  à  pomper  l'air.  Ordinairement  on 
en  remarque  deux  à  la  partie  antérieure  de  leur 
corps  ,  un  de  chaque  côté  ,  &  deux  autres  plus 
grands ,  à  la  partie  poftérieure  :  ces  derniers  ont 
fou  vent  une  configuration  particulière,  relative  au 
genre  de  vie  de  l'infecte  ,  &  varient  prodigieu- 
lement  dans  les  différens  genres  ,  &  même 
dans  les  différentes  efpèces.  Tantôt  ces  ftigma- 
tes  font  nus  &  fimples  ;  tantôt  ils  font  larges, 
&  l'ouverture  de  chacun  paroît  renfermer  en  de- 
dans trois  petits  trous  ou  trois  petits  ftigmates 
contenus  dans  une  même  cavité  médiocrement  pro- 
fonde. D'autres  fois  on  remarque  que  le  bord  de 
cette  ouverture  dés  ftigmates  portérieurs,  eft  rele- 
vée en  bourlet,pour  les  défendre  du  contact  des 
matières  vifqucufes  &  à  demi-fluides,  au  milieu 
defquellcs  vivent  plufieurs  de  ces  infectes.  Dans 
d'autres  les  ftigmates  font  élevés  ,  proéminens  , 
&  forment  des  efpèces  de  petites  cornes,  dont 
l'extrémité  eft  ouverte  &  donne  pafage  à  l'air 
que  refpire  l'animal.  Enfin  dans  les  larves  de 
plufieurs  Tipules ,  ces  ftigmates  poftérieurs  font 
accompagnés  d'appendices  charnues  ,  quelquefois 
fort  longues. 

Ces  larves  varient  encore  dans  leurs  transforma- 
tions. La  plupatt ,  tant  qu'elles  font  dans  ce  pre- 
mier état ,  ne  changent  point  de  peau ,  &  parve- 
nues à  leur  dernier  accroilfcment ,  elles  s'enfoncent 
dans  la  terre  pour. s'y  métamorphofer.  D'abord  la 
larve  fe  retire  ,  prend  une  figure  ronde  allongée  , 
qui  approche  beaucoup  de  celle  d'un  œuf.  Pour 
lors  fa  peau  devient  brune,  fe  durcit,  &  acquière 
une  conliftance  affez  forte  pour  former  une  efpèce 
de  coque  folide.  L'infecte  fe  trouve  ainfî  renfermé 
dans  une  coque  formée  de  fa  propre  peau  :  c'eft 
là  qu'il  prend  une  autre  figure.  D'abord  il  eft  mo- 
laffe  _&  reflernble  à  une  efpèce  d'œuf  mol  &  blanc. 
Quelques  naturaliftes  ont  donne  à  l'infecte  dans 
cet  état ,  le  nom  de  boule  alongée.  Dans  ce 
tems  on  ne  diftingue  aucune  des  parties  de 
l'infecte  ;  tout  eft  confus  ,  &  fi  l'on  ouvre  la 
coque  ,  ce  qu'el-  le  contient  ne  reflernble  nul- 
lement à  une  nymphe.  Mais  après  quelques 
juors ,  on  commence  à  y  diftinguer  quelques  par- 
ties de  l'infecte  parfait  qui  en  doit  venir  ;  enfin 
ces  parties  fe  développant  fucceflivement  ,  Taillent 
apperçevoir  dans  la  nymphe  tous  les  membres  dif- 
férens de  l'infecte  parfait  ,  auquel  il  ne  manque 
qu'une    certaine  conliftance.   Telle  eft   en  général 


DIE 

la  manière  de  fe  transformer  ,  qu'emploient  la  plu- 
part des  Diptères,  les  larves  des  Mouches,  des Stra- 
riomeSj  desHippobofques,  des  Oeftres,  &c.  Mais  les 
larves  de  quelques  autres  genres  fe  dépouillent  tou- 
jours de  leut  peau  &  paroiiTent  alors  fous  la  forme 
de  nymphes   à   découvert, 

Lorfque  la  larve  de  la  plupart  des  Diptères 
fe  métamorphofe  ,  &  que  fa  peau  devient  une  co- 
que dure  &  folide  ,  dans  laquelle  l'infecte  eft  ren- 
fermé ,  il  fe  fait  beaucoup  de  changeinens  fur  lef- 
quels  nos  devons  jetter  quelques  obfervations  gé- 
nérales. La  coque  a  des  (tigmates  comme  lalarve, 
il  y  en  a  deux  ou  quatre  à  la  partie  antérieure  , 
&  deux  autres  à  la  partie  poftérieurc  Mais  fou- 
vent  les  larves  qui  avoient  des  efpèces  de  cor- 
nes à  leuts  ftigrnates,  les  perdent  en  fe  changeant 
en  coques  ,  &  celles  qui  n'en  avoient  point  ,  en 
acquièrent.  Ce  changement  doit  paroître  difficile 
a  concevoir:  on  peut  préfumer,  d abord ,  que  la 
larve  retire  de  dedans  les  avances  &  les  éminen- 
ces  que  forme  fa  peau.  La  peau  pour  lors  n'étant 
plus  foutenuc,  s'aftaiile  ,  &  ces  éminences  difpa- 
roiffent  à  mefure  qu'elle  durcit,  enforte  qu'on  ne 
les  apperçoit  plus  fur  la  coque.  La  larve  fait  plus; 
«lie  détache  de  même  de  fa  peau  tout  fon  corps  , 
<nii  fe  refferrant  enfuite  fous  la  forme  de  nymphe, 
n'en  remplit  plus  toute  la  cavité  ,  de  forte  qu'il 
y  a  fouvent  un  intervalle  vuide  entre  la  nymphe 
&  la  peau  de  la  coque.  C'eft  ce  qu'on  apperçoit 
tien  fenfibîemcnt  dans  la  larve  du  Srratiome  ,  qui 
reiTemble  à  un  ver  long  dont  la  nymphe  ne 
lemplit  qu'une  partie,  tellement  que  les  derniers 
anneaux  font  vuides  &  tranfparens.  D'un  autre 
côté  ,  lorfque  l'animal  s'eft  aiuli  débarrafle  de  fa 
peau,  avant  qu'elle  fe  durcifle,  il  déploie  fouvent 
d'autres  cornes  qui  auparavant  étoient  couchées 
fur  lui ,  fous  fa  peau  extérieure.  Comme  celle-ci 
eft  encore  molle  ,  elle  cède  à  la  fortie  de  ces  cor- 
nes ,  qui  paroifleiu  fur  la  coque  &  durcillent  avec 
elle.  Sous  cette  efpèce  de  coque  dure  ,  les  infectes 
ne  prenneut  pas  tout  de  fuite  la  forme  de  nym- 
phe ,  ils  pafTent  d'abord  ,  comme  nous  l'avons  dit , 
par  une  efpèce  d'état  moyen ,  &  reflcmblent  à  une 
boule  un  peu  allongée.  Si  on  ouvte  la  coque  dans 
ce  temps,  on  trouve  cette  boue  qui  ne  préfente 
aucunement  la  forme  de  l'infecte.  Mais  après  quel- 
ques jours  d  intervalle  ,  on  y  trouve  une  nymphe 
dont  toutes  les  parties  font  très-reconnoillabks. 
Cet  état  de  boule  allongée  ,  a  été  regardé  comme 
très-différent  de  la  nymphe.  Cependant  c'eft  tou- 
jours la  même  nymphe  ,  ce  font  les  mêmes  envelop- 
pes ,  les  mêmes  parties  intérieures  &  continuantes  ;  il 
n'y  a  de  différence  que  dans  le  plusou  le  moins  de  con- 
fiftanceoude  fluidité. Tant  que  les  partie  de  la  nymphe 
font  molles  &  prefque  fluides,  elles  poullent  prefque 
également  en  tout  fens  ,  comme  font  tous  les 
liquides ,  la  membrane  qui  les  renferme.  Il  faut 
donc  qu'elle  prenne  une  forme  approchante  de  celle 
d'une   boule  ,  à   caufe   de  la  prellion  prcfqu'égale 
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qu'elle  éprouve  en  tout  fens.  Mais  à  mefure  que 
les  différentes  parties  de  la  nymphe  s'affermiflent 
&  acquièrent  plus  de  confifrance,  la  preffiou  dé- 
vient plus  inégale.  Ccrrair.es  parties  poullent  au- 
dchors  la  membrane  qui  les  enferme  &  on  voit 
la  figure  de  l'infecle  fe  former  &  fe  tracer  fur  cette 
enveloppe.  Enfin  ,  lorfque  l'infecte  parfait  fort  de 
fa  coque,  il  en  fait  fautet  la  par.ic  fupéricure, 
formant  une  efpèce  de  calotte  hemifphérique ,  qui 
fouvent  dans  cette  action  ,  fe  divife  en  deu::  demi 
caloites.  Deux  chofes  furprennent  également  dans 
cette  opération  :  la  première,  comment  un  inlectc 
encore  mol  &  tendre  ,  dépourvu  d'inftrumens  pro- 
pres à  cet  effet ,  peut  rompre  une  coque  aufli  dure 
que  la  fienne  ;  la  féconde  ,  pourquoi  cette  coque 
dans  tous,  le  fend  au  même  endroit  &  avec  les. 
mêmes  circo'nftances.  Pour  expliquer  ce  méchanifmc, 
il  faut  examiner  un  de  ces  infectes  foriir  de  fa 
coque.  Si  on  obfervc  ,  par  exemple,  une  Mouche 
dans  cet  inftant ,  on  voit  que  la  partie  fupérieure 
de  fa  coque  eft  ionlevée  par  une  efpèce  de  ca- 
roncule molle,  ou  une  tubï'rofité  qui  eft  lue  le 
devant  delà  tête  de  l' in  feue  ,  &  qui,  fe  dilatant  S: 
fe  contractant  alternativement  ,  parvient  à  dé- 
tacher &  (aire  fauter  cette  partie  fupérieure  de  la 
coque.  On  n'apperçoit  point  cette  tubérolité  fur 
la  tète  de  la  Mouche  ,  elle  difparoît  totalement 
dans  l'infecte  parfait,  probablement  parce  que  la 
peau  devenue  dure,  ne  peut  plus  céder  &"fe  di- 
later dans  cet  endroit  comme  dans  les  autres  par» 
ties  de  la  tête.  Il  refte  encore  une  autte  difficulté, 
c'eft  de  favoir  comment  une  pareille  impullion. 
qui  ne  paraît  pas  bien  forte ,  eft  cependant  capable 
d'ouvrir  une  coque  allez  dure ,  &  pourquoi  elle 
s'ouvre  toujours  au  même  endroit:  pour  réfou.lic 
ces  deux  queftions  ,  il  ne  s'agit  que  d'examiner 
une  coque  avec  quelque  attention.  En  la  regardant: 
de  près,  on  apperçoit  à  fa  partie  fupérieure  une 
trace  circulaire,  &  une  autre  verticale  qui  ccupe  la 
première  par  le  milieu,  &  fe  joint  avec  elle  par 
les  extrémités.  Ces  traces  font  précifément  à  l'en- 
droit où  la  coque  doit  s'ouvrir  :  fî  on  y  infinue 
la  pointe  d'une  épingle  fine,  la  coque  s'ouvre,  les 
deux  demi  calottes  fe  léparenr.  Il  paroît  donc  qu'elles 
ne  tiennent  que  foiblemenr.  Lorlque  la  peau  de  la 
larve  fe  durcit  pour  former  la  coque  ,  l'endroit  de 
la  jonction  de  ces  deux  demi  calottes  ,  tant  entr'el- 
les  qu'avec  le  refte  de  la  coque  ,  ne  fe  durcit  point, 
il  relie  un  fillon  mol  Se  tendre  ,  ce  qui  fait  que 
l'infecte  peut  facilement  enlever  ces  deux  parties 
Se  fortir  de  fa  prifon. 

La  transformation  des  Diptères  ,  telle  que  nous 
venons  de  la  décrire,  eft  fouvent  achevée  en  quinze 
jours  ou  trois  femaines ,  quelquefois  cependant  elle 
dure  davantage  ,  ce  qui  dépend  des  efpèces  diffé- 
rentes ,  &  de  la  faifon  plus  ou  moins  chaude.  Il 
y  a  aulïi  quelques  différences  dans  les  manœu- 
vres qu'emploient  ces  petits  animaux.  La  plu- 
part ,  comme  nous  l'avons  dit  ,  s'enfoncent  en  terre 
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pour  s'y  transformer.  Il  y  eu  a  cependant  quelques  * 
uns  qui  quoique  du  même  genre ,  ne  .cherchent 
point  à  fe  retirer  en  terre.  Parmi  les  Mouches  , 
par  exemple  ,  plufîeiirs  reïtent  en  plein  ait  &  s'y 
changent  en  coque.  Les  coques  de  la  plupart  ap- 
prochent de  la  figure  d'un  œuf ,  mais  nous  avons 
des  efpèces  de  Mouches  qui  Ce  nourriiîent  de  Pu- 
cerons ,  dont  la  coque  eft  allongée  &  gonflée  par 
«ne  de  fes  extrémités ,  enforce  qu'elle  repréfente 
la  figure  d'une  larme.  La  coque  du  Stratiome  ne 
diffère  point  pour  la  forme  extérieure,  de  fa 
larve,  qui  rciTemble  tout-a-fait  a  un  ver.  Nous 
renvoyons  dans  les  détails  des  genres ,  toutes  ces 
différences,  dont  plufieurs  ofFient  des  particulari- 
tés iiuéreliàates.  Avant  de  terminer  cet  article  , 
nous  devons  faire  encore  remarquer  deux  genres 
qui  fe  reflemblent  beaucoup  &  qui  diffèrent  confi- 
dérablernent  de  tous  les  autres  de  cet  Ordre,  ce 
fo.it  les  genres  des  Tipules  &  des  Coufins.  Leurs 
larves  ont  des  mâchoires,  une  bouche  ,  des  yeux  , 
&  ne  reflemblent  point  à  toutes  celles  des  autres 
Diptères.  Leurs  nymphes  font  encore  plus  frngu- 
Jièi.s  &  s'écartent  davantage  de  celles  des  autres 
infectes ,  quoiqu'elles  aient  comme  elles  de  petites 
cornes  pour  refpirer  L'air.  Ces  Nymphes  aquati- 
ques peuvent  fe  traîner  d'un  lieu  à  un  autre,  ont 
un  m  uvemer.tdc  progrelîion  ,  &  continuent  de  na- 
ger dans  l'eau ,  tout  comme  d,.ns  l'état  de  lar- 
ves. D'autres  nymphes  terreftres  trouvent  le  mo- 
yen de  fortir  à  moitié  de  rerre  ,  avant  que  de 
prendre  la  figure  d'infectes  ailés,  c'elt  de  quoi  on 
a  des  exemples  dans  celles  des  Taons  &  de  plu- 
fieurs grandes  efpèces  de  Tipules. 

Lorfque  les  différens  changemens  des  infecles 
à  deux  ailes  font  finis  ,  &  que  l'inkcte  parfait 
•vient  de  quitter  la  dépouille  de  nymphe  ,  il  eft 
ordinairement  plus  mol;  il  paroir  plus  gros  & 
plus  pâle  qu'il  ne  le  l'eia  par  la  fuite,  &.  tout  fon 
corps  cft  humide  ;  au  bout  de  quelque  minutes 
il  lèche,  toutes  fes  différentes  parties  acquièient 
plus  de  cohlrftarce  &  diminuent  de  volume,  fa 
couleur  devient  plus  foncée  &  plus  Lrune ,  j'in- 
fecte eft  en  état  de  voler  &  de  prendre  fon  ef- 
for. 

DITIQUE.    Vwei  Dytique. 

DONACIE,  Donacia,  genre  d'infectes  de  la 
troilrème  Section  de  1  Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Donacics  ont  deux  antennes  filiformes  guères 
plus  longues  que  la  moitié  du  corps  ;  deux  yeux 
arrondis  diftinds  ;  le  corcelet  prefque  cylindri- 
que; deux  élytres  dures;  deux  ailes  inembraneu- 
fes  ,  repliées  ;  les  cuilTcs  poltéricures  ordinaire- 
ment renflées  &  dentées;  enfin,  quatre  atticles  à 
à  tous  les  tarfes. 

Linné   &    de   Gecr    avoient  placé  ces    infecles 
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parmi  les  Leptures ,  &  M.  Geoffroy  parmi  les 
Stencores.  M.  Fabricius  les  a  diftingués  &c  en  a 
formé  en  genre,  fous  le  nom  de  Doaacia  ,  d'ua 
mot  grec  qui  lignifie  rofeau ,  parce  qu'ils  vivent 
parmi  les  plantes  aquatiques. 

Les  antennes  font  filiformes,  guères  plus  lon- 
gues que  la  moitié  du  corps,  &  compofées  de  onze 
articles,  dont  le  premier  efl  renflé  ,  le  fécond  un 
peu  plus  petit ,  les  fuivans  font  un  peu  amincis  à 
l'eut  bafe  ,  &  le  dernier  eft  piefque  cylindrique  : 
elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure,  un  peu 
latérale  ,  de  la  tête  ,  à  quelque  diflance  des  yeux. 

La  tête  eft  avancée  ,  peu  inclinée,  à  peu  près 
de  la  largeur  des  étuis.  Les  yeux  lont  petits,  at- 
rondis  Se  faillans. 

La  bouche  eft  compofée  d;une  lèvre  fupéricure, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  ,  &i  de  quatre  anrcnnules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  avancée  ,  cornée ,  arrondie 
&  crlrée. 

Les  mandibules  font  courtes,  cornées ,  atqnées, 
un  peu  voûtées  ,  prefque  dentées  ,  légèrement 
fendues  à  l'extrémité. 

Les  mâchoires  font  courtes,  prefque  cornées, 
b  fides  :  la  divifion  extérieure  efl  plus  grande  & 
arrondie  ,    l'interne   eft    courte  &  pointue. 

La  lèvre  inférieure  eft  prefque  membraneufe, 
antérieurement  arrondie. 

Les  antennules  antérieures,  plus  longues  que  les 
poftérieures  ,  font  fi!  formes  ,  &  compofées  de  qua- 
tre articles,  dcr.t  le  premier  eft  tiès-petit,  le  fe- 
cend  ,  conique,  &  le  dernier,  terminé  en  pointe: 
elles  fonr  inférées  au  dos  des  mâchoiies.  Les  an- 
tennuies  pollérienres  font  très-courtes  ,  Se  compo- 
fées de  trois  articles,  dont  le  premier  eft  petit, 
&  les  deux  fuivans  font  prefque  égatfx  ;  elles 
font  inférées  à  la  partie  latérale  de  la  lèvre  infé- 
rieure. 

Le  corcelet  eft  plus  étroit  que  les  élytres,  &à 
peu  près  de  la  largeur  de  la  tête.  L'écuflbn  eft 
petrt  &  triangulaire. 

Les  élytres  font  coriacées,  de  la  longueur  de 
l'abdomen;  elles  couvrent  deux  aiiesmembraneufes, 
repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuiffes 
poftérieitres  font  renflées  &  dentées  dans  quelques 
e'pèces.  Les  taifes  lont  compofés  de  quat  e  ar- 
ticles ,  donc  les  deux  premiers  font  triangulaires  , 
le  troiÛème  eft  bilobé  ,  garni  de  houpes  en-deflbus  , 
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le  quatrième  eft  un  peu  arqué ,  légèrement  en 
rnaiîe  ,  &  terminé  par  deux  ongles  crochus,  allez 
forts. 

Les  Donacies  forment  un  gente  coropofé  d'un 
petit  nombre  d'efpèces  que  l'on  peut  ranger  parmi 
les  infectes  de  moyenne  grandeur  ;  elles  font 
douées  d'une  forme  agréable  relevée  par    un  éclat 
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brillant.  EHes  vivent  parmi  les  plantes  aquati- 
ques ,  telles  que  le  Rofeau  ,  l'Iris.  Nous  foup- 
çonnons  que  les  larves  vivent  aufïi  dans  les  tiges 
ou  les  racines  de  ces  plantes.  La  nymphe  de  la 
Donacie  crafîipède,  ftlon  Linné  ,  fe  trouve  fous  la 
forme  d'une  coque  brune  ,  fur  la  racine  de  la 
Phellandric. 


hift.  Nat.  des  lnftaes.  Tom.  VI. 


Oo 


1Ç)0 


Suite  de  l' Introduction  à  tHifloire  Naturelle  des  Infeclesl 


D    O    N    A     C     I    E. 

D  0  N  A   C  l  A.      F  A  B. 

L  E   P   T  U  R  A.     Lin.     Dec. 

STENOCORUS.     G  e  o  f  f. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes    filiformes,   gueres  plus   longues  que  la  moitié  du   corps,  com- 
pofées  de  onze  articles ,    &  inférées    un  peu  au-devant  des  yeux. 

Bouche  pourvue  de  deux  mandibules  prefque  dentées,  de  deux  mâchoires  bifides , 
&C  de  quatre  antennules  filiformes. 

Yeux  arrondis.,  un  peu  faillans. 

Quatre  articles  aux  tarfes  :  les  deux  premiers  triangulaires ,  le  rroifième  bilobé. 


E     S     P     E     CES. 


i.  Donacie  crafîipède. 

D'un  vert  dore' ou  bleuâtre;  cuijfes  poflé- 
rkures  dentées. 

2.  Donacie  bidentée. 

Verte  ;   élytres  avec  des  flries  pointil- 
lées;  cuijfes  pojlérieures  renflées ,  bidentées. 

3. Donacie  fimple. 

D'un  vert  doré ;  extrémité  de  f  abdomen 
&  pattes  fauves  ;  cuijfes  poflérieur  es  Jlmples. 

4.  Donacie  rayée. 

D'un  vert  doré  ;  élytres  avec  une  large 


raie  purpurine-,  cuijfes  pojlérieures  renflées  , 
unidentées. 

j.  Donacie  bronzée. 

Bronzée  j  brillante;  cuijfes  Jlmples  t  fans 
épines. 

6.  Donacie  rufipede. 

Bronzée  ;    antennes    &  pattes  fauves  ; 
cuijjes  renflées  j  les  pojlérieures  unidentées. 

7.  Donacie  violette. 

D'un  noir  bronzé;   élytres  violettes  ;  ab- 
domen fanguin. 
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i.  Donacie  craffipède. 

Donacia  crajjîpes . 

Donacia  viridiaurea  ,  fanoribus  pojlicis  clava- 
zis  di:uatis. 

Donacia  craffipcs  femoribus  pojlicis  clavatis  den- 
tatis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  1 9  y .  n°.  1.  — Spet.  inf. 
tom.  1.  p,  24, ./i°.  i.—  Mant.  inf.  tom.  i-p.  157. 


Leptura  aquatica  deaurata  ,  antcnnis  nigris , 
femoribus  pojlicis  daitatis.  Lin.  Syft.  rut,  p.  637. 
n°.  I.  — Faun.Juec.  :tQ.  677. 

S'.enocorus  deauraeus ,  femoribus  pojlicis  dcr.tatis. 
Geoef.  Inf.  tom.  1.  p.  2,19.  n°.   Il, 

Le  Stencore  doré.  Geoff.  1b. 

Leptura  aquatica  fpinofa  viridi- deaurata  fea  vio- 
lacea  ,  antcnnis  nigiis ,  peaibus  fufeis  ,  femoribus 
pojlicis  magnis  dentatis.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  y. 
pag.    140.  nQ.  18. 

Lepturc  aquatique  à  cuijfes  epineufes,  d'un  vert 
doré  ou  violet,  à  antennes  noires  1  à  pattes  bru- 
nes ,  dont  les  cuilTes  poftérieures  fout  longues  , 
grolles  &  à  épines.  Deg  Ib. 

Cantkaris  arundines  frequentans.  Rai.  Inf. p.  10c. 

Frisch.  Inf.  tom.  1 1.  pi.  3.  tab.  6-fig.  l» 

Leptura  aquatica.  ScOP.  Ent.  carn.  n°.    147. 

Leptura  aquatica.  Schrank.  Enum.  inf.  auft, 
71°.  2fl. 

Leptura  aquatica.  Por>.  Muf.  gnc.  pag.  3^. 

Slenocoms  aquaticus.  Fou.rc.  Ent.  par.  1.  p.  88. 
n°.  11. 

Leptura  aquatica.  Vill.  Ent.  tom.  1.  pag.  158, 
a°.i. 

Donacia  craffipcs.  Muf  Lesk.  pars  ent.  pag.  17. 
n°.59o. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  an- 
tennes font  un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du 
corps  ,  obfcures  ,  avec  la  bafe  bronzée.  Tout  le 
corps  eft  d'un  vert  doré  brillant  ,  &  quelquefois 
violet  ou  bleuâtre.  Le  corcelet  a  une  ligne  longi- 
tudinale enfoncée  .  peu  marquée  ,  8c.  un  pecit  tu- 
bercule de  chaque  côté,  vers  l'anele  antérieur.  Les 
élytres  ont  des  points  enfoncés,  rangés  en  ftries  , 
&  quelques  enfoncemens  peu  profonds.  Le  delfous 
du  corps  eft  foyeux.  Les  pattes  fout  de  la  coul  eur 
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du  corps.   Les  poftérieures  font  un  peu  renflées%& 
dentée;. 

Elle  fe  trouve  dans  tout  l'Eurppc,  fur  Jcs  plantes 
aquatiques, 

2.  Donacie  Lidentée. 

Don acia  bidens.  _ 

Donacia  virljis  ,  elytris  ftr'ato-puncl^tis  ,  femo- 
ribus pojlicis  clavatis  bideniatis. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  précédente. 
Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  la  moi- 
tié du  corps,  &  les  articles  font  noirs  à  leur  ex- 
trémité, rougcâtics  à  leur  bafe.  La  tête  cil  noi- 
nftre  ,  fillonnée.  Le  corcelet  eff  vetr ,  ponclui  ,  ié- 
eèreuient  fillonné  au  milieu  ,  muni  d'un  tubercu!e 
de  chaque  côté,  à  l'angle  ant  rieur.  Les  élytres 
font  vertes,  &  marquées  de  points  enfoncés,  allez 
eros  ,  rangés  en  Chics.  Le  delfous  du  corps  .tic 
couvert  d'un l.gcr  duvet  cendré,  foyeux.  Les  pattes 
font  noirâtres,  avec  la  bafe  des  cuilfes  c<  des  jam- 
bes ,  d'un  rouge  biun.  Les  cuilïcs  poftéric ures  font 
très-renflées  j  .n:  munies  de  deux  petites  dents,  qui 
forment  entr'elles  une  rainure  dans  laquelle  la  jam- 
be peut  fe  placer. 

Elle  a  été  trouvée  en  feptembre  ,  aux  environs 
de  Paris,  par  M.   Lcrmina. 

3.  Donacie  iimple. 

Donacia  fimplex. 

Donacia  xiridi-auna  ,  abdominis  apice  pedibuf- 
que   ruf.s  ,  femorib.us  fimplicibus, 

Donacia  fimplex  femoribus  fimplicibus .  f/AB.  Syft. 

ent.  pag.    195-  n°.  1. Sp,  inf.  tom.  I.  pag.  145. 

n°.    z. —  Mant.    inf.   tom.   1 ./  ag.  1  57-nu.  1. 

Leptura  aquatica-mutica  xiridi-deaurata  nitida  : 
capi'.e  cinerco  pedibus  rufis  ,  femorilus  pofti&s 
magnis  muticis.  Deg.  Mém.  inf.  tom,  5.  pag.  141. 
n°.  19. 

Lcpture  aquatique  à  cuijfes  fans  épines  ,  d'un  vert 
doré  luifant,  à  tète  cendrée  &  à  pattes  rouffes  , 
dont  les  cuiffes  poftérieures  font  longues,  greffes., 
mais  fans  épines.  Deg.  1b. 

Leptura  aquatica  mulica.  V  I  L  L.  Ent.  tom.  1. 
pag.  ZJ9.  n°.  1.  -^ 

Elle  relTemble  beaucoup  à  la  Donacie  craffipède. 
Les  antennes  font  noires ,  de  la  longueur  du  corps. 
Le  corps  eft  d'un  vert  doré  ,  avec  l'extrémité  de 
l'abdomen  &C  les  pattes  fauves. 

Elle  fc  trouve  en  France ,  en  Angleterre. 
Oo  1 
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4.  Donacii   rayée. 

Donacia  vittata. 

Donacia  viridi-aurea ,  elytris  vitta  purpurea  fe- 
moribus pojlicis  clavatis  unidentatis. 

Leptura  aquatica  fafciata  viridi-deaurata  nitida  , 
elytris  fafcia  longitudinnli  purpurea  nitida  ,  fe- 
moribus pojlicis  magnis  unidentatis,  Dec  Mém.  inf. 
tom.f.p.  141.  n°.  10. 

Lepture aquatique  à  bande  sramoiji,  d'un  vert  doré 
luifant ,  à  bande  longitudinale  d  un  pourpre  luifant 
fur  les  étuis .  dont  les  cuifTes  poflérieures  font  lon- 
gues &  à  épines.  Dec.  lb. 

Donacia  fafciata.  Fuesl.  Arch'.v.  inf.  t.  p.  ioo- 

Leptura  aquatica  fafciata.  Vut,  Ent.  t.  1 . 
p.  1J9.  n".  3. 

Donacia  vulgaris  viridi-argentea,  elytris  punffato- 
(iriatis  ,  rugis  crenatis  ,  vitta  lata  communi  viri- 
di-purpurea  ,  capite  abdcmine  pedibufque  cinereo- 
argentess  ,  femoribus  pojlits  muticis.  Muf.  Lesk. 
pars  ent.pag.  17.  n°.  594. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Donacie  craf- 
fipède.  Tout  le  deiïus  du  corps  eft  d'un  vert  doré 
ou  cuivreux  luifant,  avec  une  large  raie  pourpre  , 
fur  chaque  élytre.  Les  antennes  font  noirâtres.  Le 
derfous  du  corps  eft  bronzé  ,  luifant ,  légèrement 
couvert  d'un  duvet  argenté.  Les  pattes  font  bron- 
zées. Les  cuifles  pofténeures  font  renflées  &  mu- 
nies d'une  dent. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  fur  les  plantes  aqua- 
tiques. 

5.  Donacie  bronzée. 

Donacia  £nea. 

Donacia  tnea  nitida  ,  femoribus  Jïmplicibus  mu- 
ticis. 

Leptura  aquatica  xnea  tnea  nitida  ,  femoribus 
omnibus  fere  tqualibus,  Dec  Mém.  inf.  tom.  5. 
p.  145.  n°.  il, 

Lepture  aquatique  bron\ce  ,  couleur  de  bronze 
luifant ,  à  cuifles  à-peu-près  de  grandeur  égale. 
Die  lb. 

Leptura  aquatica  tnea.  Vi  l  l.  Ent.  toki.  1. 
p.  X'9.  n°.  4. 

Elle  eft  de  la  grandeur  des  précédentes.  Les  an- 
tennes (ont  noirâtres.  Toupie  corps  eft  d'une  couleur 
bronzée  luifante  fans  taches.  Les  (cuifles  font  fim- 
ples  ,  les  poftérieures ,  à  peine  plus  grandes  que 
les  autres ,  font  fimples  dans  quelques  individus  , 
&  munies  d'une  très-petite  épine  dans  quelques  autres! 

Elle  fe  trouvç,en  Europe. 
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6.  Dohacie  rufipède. 

Donacia  rufipes. 

Donacia  tnea,  antennis  pedibufque  rufis ,  fentO' 
ribus  clavatis  pojlicis    unidentatis. 

Elle  a  une  forme  un  peu  plus  raccourcie  que  le» 
précédentes.  Sa  longueur  eft  de  trois  lignes  8c  de- 
mie, &  fa  largeur  ,  d'une  ligne  &  deux  tiers.  Les 
antennes  font  fauves  ,  filiformes ,  un  peu  plus  longues 
que  la  moitié  du  corps.  Les  yeux  font  noirs.  Tout 
le  corps  eft  bronzé  ,  un  peu  verdâtre  en  deflus. 
Les  élytres  ont  des  ftries  peintillées.  Les  pattes  font 
fauves.  Toutes  les  cuiffès  font  renflées  ,  &  les  pof- 
térieures  font  unidentées. 

Elle  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales 
de    la  France,  fur  les  plantes  aquatiques. 

7.  Donacie  violette. 

Donacia  vioîacea. 

Donacia  atra  ,  elytris  fufco-violaceîs  ,  abdomine 
fanguinto. 

Leptura  vioîacea.  Pall.  It.  tom,  1.  n°.  64. 

Leptura  vioîacea  ex  atro-fubtnea ,  elytris  obf- 
cure  vioUtceis  ,  abdomine  fanguinto.  L  1  N.  Sjijl. 
nat.  edit.  i).  pag.  1867. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Donacie  crafïïpède. 
La  tête  ,  le  corcelet  &  la  poitrine  font  d'un  noir 
un  peu  bronzé.  Les  élytres  font  d'un  violet  foncé. 
L'abdomen  eft  d'un  rouge  fanguin.  Les  pattes  font 
noires. 

Elle  fc  trouve  au  nord  de  la  Sibérie  ,  dans  les 
forêts  ,  fur  les  ombellifères. 

Quelques  auteurs  ont  décrit  comme  des  efpèces 
nouvelles  quelques  Donacies  qui  ne  nous  paroiflent 
être  que  des  variétés  des  précédentes.  Nous  allons 
les  rapporter  fuccinctement. 

1.  Donacie  foyeufe. 

Donacia  fericea. 

Donacie  d'un  vert  luifant ,  antennes  &  pattes 
nouâtes  ;  cuifles  poftérieures,  dentées. 

Donacia  viridi-nitens,  antennis  pedibufque  fufeis , 
femoribus  pojlicis  dentatis. 

Donacia  fericea.  Fuesl,  Archiv.  inf.  j.  p.  100. 

B<\4. 

Leptura  holofericta.  Lin.  Syjl.  nat.  edit.  13. 
pag.  1Z66. 

Elle  fe  trouve  dans  les  prés  humides  ,  en  Al- 
lemagne. 


DON 

».  Donacib  marécageufe. 

Donacia  paluftris, 

Donacie  d'un  noir  violet  ;  antennes  &  pattes  fau- 
ves ;  cuiffes  postérieures  dentées. 

Donacia  nigro-violacea,  antennis  pxiibufquc  fpa- 
d'ueis  ,  fcmoribus  pofticis  dentatis. 

Donacia paluftris.  FuiSL.  Archiv.  inf.  j.  p.  100. 

Leptura paluftris. Lin. Syft. na*.  edit.  i$.p.  1 666. 

Elle  Ce  trouve  dans  les  marais  de  la  Poméranie. 

j.  Donacie  cendrée. 

Donacia  cinerea. 

Donacie  cendrée  ,  parfemée  de  cuivreux  ,  pattes 
poftérieures  (impies. 

Donacia  cinerea  cupreo  irrorata  ,  pedibus  pofticis 
muticis. 

Donacia  cinerea.  Fuesl.  Archiv.  inf.  $.p.  ioo. 
«P.  6. 

Leptura  cinerea.  Lin. Syft. nat.  edit.  i^.p.  i%6y. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Poméranie. 

4.  Donacie  bicolor. 

Donacia  bicolor. 

Donacie  d'un  vert  brillant  en  deffus  ,  doré  en- 
dcffous  ;élyrres  avec  des  flries  pointillées  &  quel- 
ques enfoncemens  ;  cuiffes  poftérieures  renflées , 
dentées. 

Donacia  fupra  viridis  ,  fubtus  aurea  ,  elytris 
ftriaio-punciatis  ,  hinc  inde  imprejjis ,  fcmoribus  cla- 
Vatis  pojîicis  dentatis. 

Donacia  bicolora  capite  tkorace  abdomi ne  fubtus 
pedibufque  aureis  ,  tkorace  fupra  \iridi ,  elytris 
viridibus  ftriato-punilatis  hinc  inde  imprejjis  ,  fc- 
moribus clavatis  pofticis  dentatis.  Muf.  Lesk.pars 
ent.pag.  17.  n°.  c8?. 

Leptura  bicolor.  Lin.  Syft.  nat.  edit,  l}.?.  1867. 

La  tête  &  le  deffous  du  ecreelet ,  l'abdomen 
■  &  les  pattes  font  dorés  brillans.  Le  deffus  du  cor- 
celet  &  les  t'Iy.res  font  verts.  Les  élytres  ont  des 
ftries  pointillées  &  quelques  imprefllons.  Toutes 
les  cuiffes  font  renflées  ;  les  poftérieures  feules  font 
dentées. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 
S-  DoNAeiE  obfcure. 

&02TAC1A  fufea. 
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Donacie  obfcure  ;  bouche  ,  antennes  &  patres 
fauves  ;  élytres  avec  des  ftries  pointillées  ;  cuiffes 
poftérieures   fortement   dentées. 

Donacia  fufca  ,  ore  antennis  pedibufque  rufis  , 
elytris  punBato  -  ftriatis  ,  fcmoribus  pofticis  dente 
valido  armatis. 

Donacia  fufca  capite,  tkorace  ,  elytris  fufeis  , 
elytris  punilato  -  ftriatis  ,  ore  antennis  pcdibujque 
rufis  ,  fcmoribus  pofticis  dente  valido  armatis.  Muf. 
Lesk.pars  ent.pag.  17,  n9.  $91. 

Leptura  fufca.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  15.  p.  1867- 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  légère  variété  de  la 
Donacie   rufipède. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

6.  Donacie   bleue. 

Donacia  ctrulea. 

Donacie  bleue  ;  élytres  avec  des  {tries  pointil- 
lées ,  crénelées  ;  antennes  bronzées  ;  cuiffes  pollc- 
rieures  dentées. 

Donacia  ctrulea  ,  elytris  punBato-ftriatis  rugis 
crenatis  ,  antennis  s.neis  ,  fcmoribus  pofticis  denta- 
tis. Muf.  Lesk.pars  ent.pag.  27.  n°.  j?j. 

Lepturactrutea.Li*.  Syft.  nat.  edit.  ij.p.  1S67. 
Elle  fe  trouve  en  Europe. 

DRILE  ,  Drtlus.  Genre  d'infectes  de  la  pre- 
mière Seftion  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

J'ai  féparé  du  genre  Ptilin  ,  établi  par  M.  Geof- 
froi  ,  l'infecte  que  je  vais  décrire  fous  le  nom  de 
Drile,  d'un  mot  grec  employé  par  Héfychius ,  pour 
défigner  quelque  efpèce  d'infecte  ou  de  ver  ,  qui 
nous  eft  entièrement  inconnue.  M.  Geoffroy  ne 
confîdérant  que  la  forme  des  anrennes  qui  ont 
cntr'elles  quelques  rapports  ,  avoit  réuni  cet  infecte 
au  Ptilin  ;  mais  la  bouche  ,  toutes  les  parties  da 
corps  ,  &  les  habitudes  même  de  ces  deux  infectes  t 
font  tout-à  fait  différentes.  Les  Driles  ont  les 
mandibules  minces  ,  alongées,  très-aigues  ,  uniden- 
tées  vers  le  milieu  ;  les  antennules  vont  en  groilif- 
fant ,  &  la  lèvre  inférieure  eft  arrondie.  Le  Ptilin  a 
les  mandibules  courtes  ,  bifides  ,  les  antennules 
filiformes  ,  &  la  lèvre  inférieure  échanerce. 

Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  le 
corcelet  ,  pectinées  ,  &  compofées  de  onze  arti- 
cles ,  dont  le  premier  court  ,  un  peu  renflé  ,  le 
fécond  très-petit  ;  le  troilième  triangulaire  5  les 
autres  prefque  égaux  entr'eux  &  pectines  d'un  feul 
côté.  Elles  ont  leur  infertion  à  la  partie  latérale 
antérieure  de  la  tête  ,  un  peu  au-devant  des 
yeux. 
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La  bouche  eft  compofée  d'une  lèVre  fupérieure , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  ,  Se  de  quatre  antemmles. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée  ,  arrondie  ',  un 
peu  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées,  minces,  longues  , 
arquées ,  pointues  ,  munies  d'une  dent ,  un  peu  au- 
ùelà  du  milieu. 

Les  mâchoires  font  fïmples  ,  cornées  à  la  bafe  , 
«nembraneufes ,   arrondies  à  l'extrémité. 

la  lèvre  inférieure  eft  cornée  ,  arrondie. 

Les  antennules  antérieures  un  peu  plus  longues 
&  un  peu  plus  grofles  que  les  poftérieures  ,  vont 
un  peu  en  groflillant ,  &  font  compofées  de  quatre 
articles  ,  dont  le  premier  eft  petit  &  les  autres 
font  infeniiblement  plus  gros.  Elles  ont  leur  infer- 
tion  au  dos  des  mâchoires.  Les  antennules  pofté- 
rieupes'  font  compofées  de  trois  articles  ,  un 
peu  velus  ,  prefquc  égaux  entr'eux.  Elles  font 
inférées  à  la  partie  latérale  de  la  lèvre  infé- 
rieure. 
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La  tête  eft  courte  ,  prefque  aufïï  large  que  le 
corcelet.  Celui-ci  eft  rebordé  ,  un  peu  plus  étroit 
que  les  élytres.  L'écuflbn  eft  triangulaire.  Les  ély- 
tres  font  flexibles  ,  de  la  longueur  de  l'abdo- 
men ;  elles  cachent  deux  aîles  membraneufes  , 
repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  tarfes 
font  filiformes  ;  les  quatre  premiers  articles  font 
prefque  égaux  ;  le  dernier  eft  un  peu  plus  allon- 
gé ,  &  terminé  par  deux  ongles  crochus. 

Le  Drile  a  la  forme  du  corps  allongée,  un  peu 
déprimée.  Il  fe  trouve  fur  différentes  fleurs  & 
fur  difïerens  arbres  ,  mais  plus  particulièrement  fur 
le  Chêne,  pendant  fa  fleuraifon.  Il  vole  avec  affez. 
de  facilité  ,  lorfque  le  tems  eft  beau.  La  larve 
nous  eft  entièrement  inconnue.  Nous  ignorons  fi  elle 
vit  dans  la  fubllance  du  b/ois  ,  ou  dans  la  terre.  Cet 
infecte  eft  affez  commun  dans  toute  la  France  ,  & 
fur-tout  dans  les  provinces  méridionales  ;  mais 
comme  il  fréquente  plus  ordinairement  les  arbres 
que  les  plantes  ,  les  Eiuomologiftes  ont  eu  plus  rare- 
ment occaiïon  de  le  rencontrer. 


Suite  de  l' Introduction  à  l'Hifiolre  Naturelle  des  Infectes. 
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D  RI  L  U  S. 

VLILINUS.     G  so  ff. 

CARACTÈRES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  peclinées,  plus  longues  que  lecorcel£,  compoféesde  onze 
clés  ,  donc    le  fécond  petic  &  arrondi. 

Mandibules  cornées,  minces,  unidentées. 

Mâchoires  fimpks. 

Quatre  antennules  inégales  j  les  antérieures  prefque  en  mafle/ 

Cinq  articles  aux  tarfes. 


ESPECES. 


i.  Dkile  jaunâtre. 

Noir  ,  légèrement  velu;  e'lytres  jaunâtres 3  flexibles' 
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1.  Drile  jaunâtre. 

D ri lu s  fiavefcens. 

Drilus  niger  ,  fubvillofus  ,  elytris  lutefcentibus 
molli  bu  s. 

Ptiîinus  niger ,  fubvillofus ,  thorace  piano  margi- 
nato ,  elytris  fiavis  mollioribus.  GeoîF.  Inf.  tom.  \ , 
pi.  I.fig.i. 

La  Panache  jaune.  Geotp  .  lb. 

Ptilinus  fiavefcen*.  FeuRC.  Ent.  par.  I.  p.  4. 
ni.  f 

Le  corps  eft  un  peu  velu  ,  noir.  Les  antennes 
font  pcctinées  d'un  feul  côté,  un  peu  plus  longues 
que  le  corceler.  Les  élytres  font  flexibles  ,  d'un 
jaune  plus  ou  moins  oblcur. 

Il  fe  trouve  dans  toute  la  France  ,  fur  les 
fleurs. 

DRYOPS  Drtops  ,'  genre  d'infectes  de  la 
première  Section  de  l'Ordre   des  Coléoptères. 

Ces  infectes  ont  le  corps  oblong;  deux  antennes 
très-courtes  ;  deux  aîles  membraneufes  ,  cachées 
fous  des  étuis  durs  ;  enfin  cinq  articles  à  tous  les 
tarfes. 

M.  Geoffroy  a  confondu  ce  genre  d'infectes  avec 
celui  de  Dermefte  quoiqu'il  n'y  ait  de  rapport 
entr'eux  que  par  la  forme  du  corps.  La  defcnption 
que  cet  auteur  donne  des  antennes  de  ces  infectes  , 
ne  nous  paroit  pas  exacte.  Ce  qu'il  prend  pour 
deux  petites  cornes  ou  oreilles  coudées  dans  leur 
milieu ,  n'eft  autre  chofe  que  les  deux  premiers 
articles  des  antennes  ,  dont  le  fécond  eft  grand  , 
dilaté  &  un  peu  voûté  à  (on  extrémité.  Les  autres 
articles ,  dont  l'enfcmble  n'eft  pas  fi  grand  que  ces 
deux  premiers  ,  font  peu  diftincts  &  inférés  à  la 
partie  inférieure  &c  concave  du  fécond  article.  Ces 
antennes  font  inférées  à  la  partie  antérieure  &  laté- 
rale de  la  tête  ,  un  peu  au  devant  des  yeux.  On 
remarque  entre  ceux-ci  Se  la  bouche  une  rainure 
qui  reçoit  &  cache  les  antennes  ,  lorfque  l'infecte 
eft  en  repos. 

La   bouche  eft   formée  d'une  lèvre    fupérieure 
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de   deux  mandibules  ,   de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  ,  &  de    quatre    antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  très-courte,  aflez  large, 
cornée  ,  antérieurement  arrondie. 

Les  mandibules  font  avancées ,  cornées,  arquées, 
unidentées. 

Les  mâchoires  font  prefque  cornées,  affez  avan- 
cées ,  bifides  :  les  divilions  font  inégales  ;  l'exté- 
rieure eft  grande  ,  arrondie  ,  l'interne  eft  mince  , 
cylindrique  ,  un  peu  plus  courte  que  l'autre  j  fle 
légèrement  ciliée  à  fa  partie  interne. 

La  lèvre  inférieure  eft  finiple  ,  cornée  ,  arrondie  , 
un  peu  ciliée. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes  &  com- 
pofées  de  quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft 
petit  ,  le  fécond  conique  ,  &  le  dernier  pointu  J 
elles  (ont  inférées  au  dos  des  mâchoires.  Les  anten- 
nules poftérieures  font  filifarmes  ,  prefque  en  maiTc 
&  compofées  de  trois  articles  ,  dont  les  deux  pre- 
miers font  égaux  ,  &  le  dernier  cil  arrondi ,  un  peu 
renflé  j  elles  font  inférées  ,  au  mi  ieu  de  la  partie 
latérale  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  un  peu  enfoncée  dans  le  coreelet. 
Les  yeux  font  arrondis ,  peu  faillans. 

Le  coreelet'  eft  rebordé,  prefque  auffi  large  que 
les  élytres.  L'écuflon   eft  triangulaire. 

Les  élytres  font  coriacées  ,  convexes  ,  de  la 
grandeur  de  l'abdomen.  Elles  cachent  deux  aîles 
membraneufes  ,    repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  tarfes 
font  filiformes  &  compofés  de  cinq  articles  ,  donc 
les  quatre  premiers  font  prefque  égaux  ,  le 
cinquième  eft  plus  long  &  terminé  par  deux  cro- 
chets. 

Les  Dryops  font  des  infectes  aquatiques.  Nous 
ne  connoillons  pas  leur  manière  de  vivre  ;  on  peut 
foupçonner  qu'ils  fe  nourriflent  des  petits  infectes 
microfeopiques  qui  vivent  dans  l'eau.  Ils  fortent 
quelquefois  de  l'eau  ,  mais  ne  s'éloignes  pas  beau- 
coup du  rivage.  La  larve  nous  eft  entièrement 
inconnue. 
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CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes    courtes  ,   renflées  :   fécond  article  grand  ,    dilaté  ,   en  vcûte. 
Mandibules  unidentées. 
Mâchoires  bifides. 

Quatre  antennules.    Les  antérieures  filiformes,  dernier  article   pointu.   Les 
rieures  prefque  en  marte.,  dernier  article   un  peu    renflé  ,  arrondi. 

Cinq  articles   aux    tarfes. 


pofté- 


ESPECES. 


1.  DrYOPs   auriculé. 

Noir t  légèrement  velu;  cuijfes  brunes. 


2.  Dryops  picipede. 

Noirâtre,  légèrement  velu;   abdomen 
&  pattes  bruns. 


Hifi.Nat.lnfta.  Tom.  VI, 
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i.  Dryots  auriculé. 

DsYofs     auriculaca. 

Dryops  nigrd  ,  cinereo  pubefcens  ,  femorlbus 
piceis. 

Dermcftes  tentaculis  ante  oculos  antenniformibus 
mobiiibus.  Geopf.  Irtf.  corn.  i.p.  103.  no.  u. 

Le  dcrmefte  à  oreilles.   Geopt.  Ib. 

Dermeftcs  auriculacuit  Fourc.  Ent.  par.  1. 
p.  zo.  n°.  ci. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Le  premier  & 
le  fécond  articles  des  antennes  font  noirs  ,  te  les 
autres  ferrugineux.  Tout  le  corps  eft  noirâtre  , 
couvert  d'un  léger  duvet  d'un  gris  brun.  Le 
corcelet  a  une  ligne  longitudinale  ,  de  chaque 
côté  ,  vers  le  bord  extérieur.  Les  élytres  font 
trés-fîneraent  pointillées.  Les  pattes  font  noirâtres, 
avec  les  cuillés  d'un  brun  noirâtre. 

Il  fe  trouve  en  France  dans  les  eaux  douces. 

z.   Dryots    picipede. 

Dryoïs  picipes. 

Dryops  fufca  pubefcens  ,  abdomine  pedibufque 
piccis. 

Il  effc  une  fois  plus  grand  que  le  précédent , 
auquel  il  rcflcmble  beaucoup  pour  la  forme 
du  corps.  Il  en  diffère  principalement  par  les 
antennes  Se  les  antennules.  Les  antennes  ont 
le  premier  Se  le  fécond  articles  arrondis  ,  latérale- 
ment velus  ,  &  un  peu  plus  grands  cjue  les  autres  ; 
ceux-ci  font  renflés  ,  latéralement  velus  ,  &  un 
peu  plus  diftinéls  que  dans  l'efpècc  précédente. 
.Les  antennules  font  filiformes  ,  allez  longues  & 
fcrrugincules;  les  pofiericurs  ,  ont  le  dernier  article 
un  peu  renflé.  Le  corps  eft  noirâtre  ,  pubefeent. 
L'abdomen  Se  les  pattes  font  bruns. 

Il  fc  trouve  à  la  Guadeloupe  ,  dans  les  eaux 
douces  ,  Se  m'a  été  donné  par  feu  M.  de 
liadier. 

DYTIQUE,  Dytiscvs ,  genre  d'infectes  delà 
première  fectien  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Dytiques  font  des  infectes  aquatiques  ,  qui 
ont  deux  antennes  filiformes  ,  plus  courtes  que 
la  moitié  du  "corps  ;  fix  antennules  filiformes  ;  deux 
élytres  très  -  dures;  deux  aîles  mçmbraneufcs  ,  & 
ci;iq  articles  à  tous  las  tarfes. 

Ces  infectes  avoient  d'abord  été  confondus 
avec  les  Hydrophiles.  La  même  manière  de  vivre 
&  La  même  forme  du  corps  fembloient  au- 
torité]; cette  réunion.  Linné  eu  »'ch  faifant  qn'ua 
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fcul  genre ,  avoit  déjà  fenti  la  r.éceilïté  de  les 
placer  dans  deux  diviiîons  différences  Ctpenda:  s 
les  antennes  des  Hydrophiles,  en  ma(Te  peifoliée, 
&  les  antennules  feulement  au  nombre  de  quatre, 
préfentent  fans  doute  des  caractères  plus  que  ftff- 
fifans  pour  les  diftinguer  des  Dytiques,  &  les  fé- 
parer   dans  des  genres   particuliers. 

Les  antennes  des  Dytiques  font  filiformes,  pref- 
que  fétacées ,  un  peu  plus  longues  que  le  corce- 
let ,  &  compofées  de  onze  articles ,  dont  le  pre- 
mier eft  cylindrique  ,  peu  alongé  ,  le  fécond  court 
&  arrondi,  les  autres  font  prefquc  égaux  en- 
tr'eux,  un  peu  amincis  à  leur  bafe  ;  elles  font 
inférées  à  la  partie  antérieure  Se  latérale  de  la  tète, 
un  peu  au  devant  des  yeux. 

La  bouche  eft  formée  d'une  lèvre  fupérieute  ,' 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  ,   &  de   fix  antennules. 

La  lèvre  fupérieute  eft  large,  un  peu  avancée, 
coriacée  ,  légèrement  échancrée  à  fa  partie  anté- 
rieure. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées ,  )  allez 
grofles,  un  peu  voûtées,  &  terminées  par  deux 
ou  ttois   dents  inégales. 

Les  mâchoires  font  cornées  ,  arquées ,  très-poin- 
tues ,  entières  ,  fortement  ciliées  à  leur  partie  in- 
terne. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée ,  allez  large , 
cornée  t  tronquée  &  ciliée  antérieurement. 

Les  antennules  antérieures  ,  un  peu  plus  cour- 
tes que  les  mâchoires ,  font  compofées  de  deux 
articles,  dont  le  premier  eft  plus  court  que  le 
fécond;  elles  font  collées  fur  le  dos  des  m  ichoi- 
r:s.  Les  antennules  intermédiaires  font  filiformes 
&  compofées  de  quatre  articles ,  dont  le  premier 
eft  le  plus  court,  Se  les  trois  autres  font  prefque 
égaux  ;  elhs  font  inférées  au  dos  des  mâchoires ,  à 
la  haie  externe  des  antennules  antérieures  ;  les  pos- 
térieures font  filiformes,  de  la  longueur  des.  in- 
termédiaires ,  Se  compofées  de  trois  articles  dont 
le.  premier  eft  le  plus  court  ,  et  les  deux  autres 
font  prefque  égaux;  elles  font  inférées  au  milieu 
de  la  partie  latérale  antérieure  de  la  lèvre  infé- 
rieure. 

La  tète  eft  afTez  groffe  Se  un  peu  enfoncée  dans 
le  corcelet.  Les  yeu*  font  arrondis,  alfez  gros,  un 
peu  faillans. 

Le  corcelet  eft  plus  large  que  long,  largement 
échancré  antérieurement  pour  recevoir  la  tête  j 
les  côtés  font  un  peu  rebordés  Se  tranchans.  L'é- 
cuiïbn  eft  petit  Se  triangulaiie. 

Les  élytres  font  coiiaetes,  dures  ,  de  la  grandeur 
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de  l'abdomen  ;  elles  font  ordinairement  Mes  dans 
ks  nules  ,  &  cannelées,  (triées  oa  fillonécs  dans 
ks  femelles  ;  elles  cachent  deux  aîles  membra 
neufes  repliées.  Le  fternum  eft  bifide  poltéricure- 
menr,  &  les  divilions  font  courtes ,  disantes  Se 
égales. 

Les  pattes  différent  en  longueur.  Les  antérieu- 
res font  courtes  ,  les  intennéd  aires  de  longueur 
moyenne  ,  S:  les  poîlérieures  allez  longues  ;  les 
intermédiaires  font  rapprochées  des  antérieures  , 
&  alfcz  diltantes  des  poftéiieures  :  celles  -  ci  ont 
les  taifes  un  peu  comprimés  &  fortement  ciliés  à 
leur  partie  interne.  Les  tarfes  font  compofés  de 
cinq  articles ,  dont  la  grolfeur  diminue  progrefli- 
vement.  Les  tarfes  antérieurs  ,  dans  les  maies  feu- 
lement ,  ont  les  trois  premiers  articles  très  1-irges, 
garnis  en  dcilbus  de  poils  lerrés ,  Se  de  trois  ou 
quatre  rangées  de  petites  lames  coriacées ,  cou- 
caves. 

Le  corps  de  ces  infectes  eft  ovale  ,  plus  ou 
moins  oblong  ,  un  peu  convexe  tant  en  deflus  qu'en 
dcilbus. 

Les  Dytiques  doivent  être  regardés  comme  des 
infectes  véritablement  amphibies  :  quoique  l'eau 
fcmble  être  leur  élément  principal,  quoiqu'ils  y 
vivent  prefque  continuellement  ,- ils  ont  aufli  la 
faculté  de  fe  rendre  fur  terre  Se  de  voler  dans 
l'air.  L'échelle  de  ces  infectes  a  une  grande  lati- 
tude ;  il  y  en  a  qui  font  longs  de  plus  d'un  pouce 
&  demi  ,  tandis  que  d'autres  ne  font  guères  plus 
grands  que  des  Puces  :  on  en  trouve  encore  de 
toutes  les  grandeurs  moyennes  entre  ces  deux  ex- 
trêmes. Les  Dytiques  font  carnaciers  &  très-vora- 
ces;  ils  ne  vivent  que  d'autres  infectes  aquatiques 
&  terreftres  qu'ils  peuvent  attraper  £t  auxquels 
ils  font  une  charte  continuelle  ;  ils  s'en  faililfent 
avec  les  pattes  antérieures,  comme  avec  des  mains, 
&  les  portent  enfuite  à  la  bouche  pour  les  dé- 
vi  rer.  Quoiqu'ils  puiflent  vivre  très  -  longtems 
fous  l'eau,  ils  ont  pourtant  befoin  de  refpirer 
l'air  ,  &c'efl  ce  qu'ils  font  ordinairement  de  tems  en 
tems.  Ils  fe  portenràla  furface  ,  Se  pour  y  parvenir, 
ils  n'ont  qu'a  tenir  les  pattes  en  repos  &:  fe  laifîer 
flotter  ;  plus  légers  que  l'eau  ,  ils  furnagent  d'a- 
bord. C'cft  Le  derrière  qui  fe  trouve  alors  appli- 
qué à  la  furface  ,  Se  même  prefque  audertus  de 
l'eau.  Ils  é lèvent  enfuire  un  peu  les  élytres,  ou 
baillent  le  bout  du  ventre.  L'air  extérieur  pénétre 
foudain  dans  le  vuide  qui  fe  forme  entre  les  ély- 
tres Se  le  ventre  ,  fans  que  l'eau  puilfe  s'y  intro- 
duire ,  &  eft  porté  aux  Itigmates  qui  fe  trouvent 
placés  au-deflbus  des  élytres ,  le  long  des  deux  cô- 
tés du  ventre.  Quand  l'infecte  veut  retourner  au 
fond  de  l'eau ,  il  rapproche  promptement  le  ven- 
tre des  élytres  ,  Se  bouche  le  vuide  qu'il  y  avoir 
entr'eux ,  de  forte  que  l'eau  ne  peuc  jamais  y 
pénétrer. 

Les   D)  tiques  vivent  dans  toutes  ks  eaux  deu- 
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ces,  dans  les  rivières,  dans  les  lacs  ,  mais  fur- 
tout  dans  les  marais  Se  les  étangs.  Ils  nagent  avec 
beaucoup  de  célérité.  C'cft  ordinairement  à  l'ap- 
proche  de  la  nuit  qu'ils  fortent  de  l'eau ,  pour 
voler  &  fe  tranfporter  d'un  marais  ou  d'un  étang 
à  un  autre.  Audi  ,  trouve-t  on  de  ces  infectes  Se 
de  plufieurs  autres  qui  font  amphibies  comme 
eux  ,  dans  les  moindres  arteniblages  d'eau  ,  même 
dans  ceux  qui  font  uniquement  formés  par  la 
pluie.  Ils  font  un  bourdonnement  en  volant, 
comme  les  Scarabés.  D<ms  l'accouplement  ,  le 
mâle  le  fert  des  deux  pièces  remarquables  que 
préfentent  les  taifes  antérieurs  ,  pour  fe  ter.ir 
fixé  fur  le  corps  de  la  femelle.  Lyonnet  die 
qu'il  a  vu  ces  infectes  filer  avec  le  derrière  ,  &  fe 
conftruire  de  cette  manièie,  une  efpèce  de  nid 
ou  de  coque  de  foie  ,  dans  laquelle  i!s  pondenc 
&  renferment  leurs  œufs.  Le  même  auteur  die 
encore  qu'ils  y  ajoutent  une  efpèce  de  corne 
brune  ,  un  peu  recourbée  Se  folide  :  l'ufage  de 
cette  corne  lui  paroît  être  de  retenir  la  coque , 
lorfque  quelque  coup  de  vent  ou  quelque  autre  acci- 
denr  pouiroit  la  re.  ver'er.  On  trouve  en  effet  de 
pareils    nids    flot?ans    fur  l'eau    &'   reni|  hs    d'eeufi. 

C'eft  un  fait  cependant  allez  lînrnilier  &  digne 
1,1  i  l  °  a 

d  t  tre   remarqué. 

Les  larves  ont  le  corps  long  &  effilé  ,  divif» 
ordinairement  en  onze  anneaux  féparés  par  des 
incitions  allez  profondes.  Les  neuf  premiers  font 
couverts  en  deflus  de  plaques  écailleules,  qui  ref- 
fcmblent  aflez  aux  écailles  des  Tortues,  Se  qui 
s'étendent  jufques  vers  les  côtés  dans  la  moitié 
de  leur  circonférence.  En  deilous  ,  la  peau  eft 
molle  ,  fi  ce  n'eft  au  premier  anneau  beaucoup 
plus  long  Se  plus  effilé  que  les  autres,  où  l'on 
voit,  comme  au-deflus,  une  plaque  écailleufe. 
Tous  les  autres  anneaux  font  prefque  d'égale  lon- 
gueur ,  mais  les  fixième  ,  feptième  Se  huitième 
anneaux  font  plus  larges  que  les  autres.  Le  ven- 
tre eft,  dans  quelques  efpèccs,  plus  gros  &  plus 
renflé  ,  il  diminue  peu  à  peu  de  volume  vers  le 
derrière.  Les  deux  derniers  anneaux  du  corps,  le 
dixième  &  le  onzième  font  fur-tout  remarqua- 
bles. Ils  forment  enfemble  un  long  cône  ,  donc 
la  pointe  ,  qui  eft  le  derrière  ,  eft  un  peu  tron- 
cjuée.  La  peau  qui  les  couvre  eft  écailleufe,  tanc 
en-deffus  qu'en-deffous.  Ils  font  garnis  vers  les 
deux  côtés  ,  d'une  fuite  de  parties  déliées  comme 
des  poils  flottans  ,  Se  formant  une  efpèce  de  frange. 
Ces  franges  ,  placées  fur  une  a-rète  ou  ligne  un 
peu  élevée ,  fcmblcnt  être  faites  pour  la  na^e. 
Quand  la  larve  veut  fubitement  changer  de  place 
dans  l'eau  ,  où  fuir  l'approche  de  quelque  grand 
infecte  qui  pourroit  la  dévorer  ,  elle  donne  un 
mouvement  prompt  &  vermiculaire  a.  fon  corps, 
en  battant  l'eau  avec  fa  queue,  dent  la  frange 
lui  devient  alors  très-utile  ,  pi:i(que  la  nueue  en 
elt  d'autant  plus  propre  à  repouifer  l'eau  Se  à  faire 
avancer  le  corps. 

La  tète  elt  grande  ,  ova!e  &  applaiie  tant  en- 
.        Pp  * 
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defîus  qu'cn-deflous ,  de  forte  qu'elle  a  fort  peu 
d'cpaifleur.  Elle  eft  couverte  en-defius  d'uue  plaque 
écailleufe,  qui  eft  comme  divifée  en  deux  pièces 
longitudinales;  la  peau  qui  la  couvre  en-dellous,- 
n'cft  pas  tout- à-fait  fi  dure.  De  chaque  côté  on 
voit  cinq  ou  fix  tubercules  noirs  &  élevés  ,  qu'on 
a  pris  pour  des  yeux.  La  larve,  il  eit  vrai,  pa- 
roît  s'apperccvoir  d'abord  du  moindre  petit  infecte 
q'ji  fe  remue  dans  l'eau  ,  Sl  elle  ne  manque  pas 
de  le  pourfuivre  dans  le  moment  &  de  le  faifir 
avec  les  dents.  Ces  dents  ,  au  nombre  de  deux  , 
font  attachées  au  devant  de  chaque  côté  de  la 
tête  ,  elles  font  courbées  en  crochets  &  fe  ren- 
contrent l'une  l'autre  quand  la  larve  les  tient  en 
repos.  Elles  n'ont  point  de  dentelures  ;  elles  dimi- 
nuent peu  à  peu  de  grofieur  pour  finir  en  pointe. 
S\»  animerdam  a  dit  que  les  dents  des  larves  de  ce 
genre  ont  une  ouverture  en  forme  de  fente  proche  de 
leur  bout,  &  que  c'eft  par  cette  ouverture  quelles  fu- 
cent  les  infectes  ,  dont  la  fubltance  fluide  pafTe  de  là 
dans  leur  bouche  Si  dans  leur  eftomac.  On  fait  que  le 
Fourmilion  fuce  les  infectes  de  cette  manière.  De  Geer 
en  confirmant  les  cbfervations  de  Swammerdam, 
a  cru  que  la  larve  avoit  aufli  une  .autre  bouche  , 
&  que  cette  bouche  étoit  placée  entre  les  deux 
lèvres.  Ce  qui  femble  le  prouver,  c'eft  qu'il  a  vu 
une  larve  p.on-feulement  fucer  un  Cloporte  aqua- 
tique ,  mais  encore  dévorer  peu  à  peu  prefque  rou- 
les parties  folides  de  ce  Cloporte  ,  qui  allùrément 
n'ont  pu  paiïer  par  les  très  petites  ouvertures  des 
dents.  On  a  remarqué  deux  mufcles  forrs  ,  divifésen 
plufieurs  ramifications  plattes  &  fibreufes.  L'un  eft 
attaché  au  bord  intérieur  de  la  detu  ,  &  fert 
à  l'éloigner  de  la  tête.  L'autre  "a  fon  attache  au 
bord  intérieur  de  la  dent  ,  &  c'eft  par  ce  mufcle 
que  l'infecte  l'approche  de  la  tête  ,  quand  il  a  faid 
fa  proie.  La  tète  eft  encore  garnie  de  deux 
petites  antennes  peu  longues  ,  placées  immédiate; 
ment  devant  les  yeux,  elles  font  articulées  en  filets 
dans  quelques  efpèces  ;  à  la  lèvre  inférieure  (ont 
attachés  iîx  barbillons  filiformes  ,  les  uns  plus  longs 
que  les  autres  &  divifés  en  articulations.  Ces  larves 
font  très-voraces  ;  avec  leurs  grandes  dents  elles  ' 
faifilTent  tous  les  infectes  aquatiques  qu'elles  ren- 
contrent pour  les  fucer  &  les  dévorer  ,  &  fur- tout  ! 
les  larves  d':s  Libellules  ,  des  Ephémères  ,  des  i 
Confins   &   des  Tipules. 

Proche  du  bout  du  derrière  ,  il  y  a  deux  petites 
parties  délires  en  forme  de  filets  coniques  ,  qui 
ont  leur  attache  au-defious  de  la  queue  ,  &  qui  y 
font  placées  dans  une  direction  oblique  ,  de  forre 
qu'elles   font  avec  la  ligne    du  dellbus  du  corps  i 
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tantôt  un  angle  droit  ,  tantôt  un  angle  plus  on 
moins  ouvert  :  car  elles  font  mobiles  a  leur  bafe. 
Elles  font  toutes  iimples  ,  &  on  n'y  voit  point  de 
poils  fenfiblcs.  C'eft  au  moyen  de  ces  deux  parties 
que  la  larve  fe  fufpend  à  la  furface  du  l'eau  ,  Se 
qu'elle  y  tient  a  lec  le  bout  de  fa  queue  ,  terminé 
par  deux  petits  corps  cylindriques  qui  ont  chacun 
une  ouvertute  ou  une  efpèce  de  ftigmate,  ce  qui 
procure  à  l'infecte  la  liberté  de  refpirer  l'air  ,  ainfi 
qu'on  l'obferve  dans  plufieurs  autres  efpèces  de 
larves  aquatiques  ,  comme  ccUes  des  Coufins  Se 
autres.  Chaque  ouverture  communique  à  un  vaif- 
feau  ,  qu'on  voit  à  travers  la  tranfparence  de  la 
peau  ,  &  qui  parcourt  dans  l'intérieur  le  long  des 
deux  cotés  du  corps.  Ces  vailleaux  font  fans  doute 
des  trachées  ,  dans  lefquelles  l'air  extérieur  entre 
par  les  deux  ouvertures  du  bout  de  la  queue,  iur 
chacun  des  (îx  anneaux  qui  fuivent  immédiatement 
le  troifième  ,  ou  celui  auquel  les  deux  pattes  pofté- 
rieures  font  attachées  ;  on  voit  en  outre  ,  de 
chaque  côté  de  la  plaque  écailleufe  qui  le  couvre,  un 
point  élevé  ,  qui  paroît  être  un  ftigmate  ;  chacun 
de  ces  fligmates  communique  à  un  petit  vailleau 
brun  ,  qu'on  apperçoit  au  travers  de  la  peau. 

Ces  larves  font  garnies  de  (îx  pattes  longues  , 
déliées  ,  écailleufes  ,  toutes  à-peu-près  de  lon- 
gueur égale.  Les  antérieures  font  attachées  au  bout 
du  premier  anneau  ,  les  inrerméd'aires  au  fécond  , 
&  les  poftérieures  au  troifième.  La  cuific  eit  plus 
grolfe  que  la  jambe  ,  &  le  tarfe  eft  divifé  en  deux 
parties  &  terminé  par  deux  ongles  très-peu  courbés  j 
enfin  le  côté  poftérieur  ou  inférieur  de  la  jambe  Se 
du  rarfe  eft  bordé  d'une  frange  de  longs  poils ,  qui 
aident  à  la  nage. 

Il  n'eft  pas  rare  de  trouver  de  ces  larves  dans 
toutes  les  eaux  dormantes  des  marais  Si  des  lacs. 
Roefe!  nous  apprend  que  quand  le  tems  de  latranf- 
formation  eft  venu  ,  la  larve  quitte  Teau  5;  va  s'en- 
fonrer  dans  la  terre  ,  qui  borde  les  marais  &:  les 
ruifieaux  ;  là  elle  fe  ménage  une  cavité  en  forme 
de  coque  ovale  ,  dans  laquelle  elle  fe  change  en 
nymphe  &  enfuite  en  infecte  parfait.  Su'ammerdam 
dit  auilî  que  ces  larves  fe  transforment  dans  la 
terre  ;  il  avoue  cependant  qu'il  ne  parle  que  par 
conjecture.  On  peut  bien  le  prtfumer  amfi  ;  &  due 
dès  lors  ,  que  les  Dytiques  font  purement  aquati- 
ques dans  l'état  de  larves  ,  qu'ils  deviennent 
terrefircs  fous  la  forme  de  nymphes  ,  &  enfin  que 
dans  leur  état  de  perfection  ils  font  amphibies  ,  oa 
vivent  également    dans  l'eau  Ce  fur  la  terre. 
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D   YT  I  S  C  U  S.     Lin.     Geoff.     F  a  b. 

CARACTERES     GÉNÉRIQ  U  E  S. 

Antennes  filiformes  prefque  fétacées  ,  un   peu   plus  longues  que  le  cotcelet. 
compofées    de    onze   articles. 

Mandibules   grottes,  arquées,   terminées   par  deux  ou   trois  dents  inégales. 

Mâchoires  cornées,   pointues  ,    fortement  ciliées. 

Six  antennules  filiformes  ,  inégales. 

Tarfçs  compofés  de  ci  nq  articles. 


ESPECES. 


1.  Dytique  large. 

Noir;  bords  ex crie w s  des  élytres  di- 
latés ,   marqués  d'un:  large  raie  jaune. 

i.  Dytique  cédai. 

Noir;  tête  avec  une  bande  ;  corcelet  & 
élytres  avec  les  bords  extérieurs  ferru- 
gineux. 

3.  Dytique  marginal. 

Noir;  corcelet  avec  tous  [es  bords ,  ély- 
tns  avec  le  bord  extérieur,  jaunâtres. 

4.  Dytique  pointillé. 

Noir;  chaperon,  bords  extérieurs  du  cor- 
celet &  des  élytres  jaunâtres  3  élytres  avec 
il  trois  rangées  de  points. 


5.  Dytique  bordé. 

Noir  ;  bords  extérieurs  du  corcelet  &  des 
élytres  jaunes. 

G.  Dytique  piqueté. 

Noir;  bords  du  corcelet  &  des  élytres 
jaunes;  élytres  avec  de  petites  firies  courtes, 

irrégulières  ,  inégules. 

7.  Dytique  liiTe. 

Noir,  lijfe;  front,  bords  exteneurs  du 
corcelet  &  pattes  antérieures  bruns. 

8.  Dytique  ruficolle. 

Noir;  front  &  corcelet  fauv  es  ;  élytres 
avec  une  ligne  tranfverfale  &  le  bord  exté- 
rieur rougeâtres. 


302 


Suite  de-  l'Introduction  à  l'Hifoire  Naturelle  des  Infectes. 


DYTIQUE.  (Infectes.) 

9.  Dytique  filloné.  ,  17.  Dytique  fti&ique. 

Elytres  obfcures,  avec  dix  filions  velus  >\  Pâle;    élyires   grifes  ,    avec  un  point 
cendrés. 


1  o.  Dytique  cendré. 

Cendré;  bords  extérieurs  des  élytres ,  & 
bande  au  milieu  du  corceht ,  jaunes. 

11.  Dytique  fafcié. 

Elytres  jaunes  j  avec  deux  bandes  &  un 
point  à  l'extrémité  noirs. 

12.  Dytique  {trié. 

Obfcur ;  élytres  avec  de  très-petites  Jlries 

tranjverfales ,  jaunes. 

1 3.  Dyti  que  Boucher. 

Noir;  bouche,  deux  points  fur  la  tête, 
&  bord  extérieur  des  élytres  ,  fauves  ;  ély 

très  obfcures. 

14.  Dytique  bourdonnanr. 

Très- noir,  liffe;  bouche,  point  fur  la 
tête ,  &  bord  extérieur  des  élytres  3  fauves; 
élytres  avec  des  Jlries  jaunes. 

1 5. Dytique  rayé. 

Très-noir ,  liffe  ;  élytres  avec  une  raie 
marginale  jaune ,  marquées  d'une  tache 
noire ,  à  la  bafe. 

\6.  Dytique  gris. 

Cendré  ;  élytres  svec  une  bande  poflé- 
rïeure  dentée  ,  noire. 


oblong  ,  latéral,  noir ,  enfoncé. 

18.  Dytique  dix-poinrs. 

Noir,  glabre;  élytres  avec  cinq  points 
blancs  fur  chaque. 

19.  Dytique  bipuftulé. 

Très-noir,  liffe  ;  tête  avec  deux  points 
po/Iérieurs  rouges  3  peu  marqués. 

20.  Dytique  ceinr. 

Tête  &  corcelet  jaunes  ;  élytres  noires  , 
avec  tout  le  bord  blanc. 

21.  Dytique  biponctué. 

Noir,  corcelet  jaune  ,  avec  deux  points 
noirs;  élytres  mélangées  de  jaunâtre  & 
d  obfcur. 

22.  Dytique  vitré. 

Ferrugineux  en-ieffous,  noir  en  dejfus  ; 
élytres  avec  deux  points  vitrés. 

23.  Dytique  cilié. 

D'un  noir  bronzé;  élytres  liffes ,  cillées 
vers  leur  bord  extérieur. 

24.  Dytique  orné. 

Noir:  corcelet  ferrugineux  ;  tête  avec 
deux  taches  ;  élytres  avec  plvjîeurs  taches 
fenugineufes. 
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25.  Dytique  de  H>bner. 

L'ffe,  noir;  bouche  &  bord  du  corceiet 
ferrugineux  ;  ih  très  avec  une  raie  margi  ■ 
nale  jaune. 

16.- Dytique  fhgnal. 

Lijfe  ,  noir  ;  corceiet  antérieurement 
ferrugineux  ;  élytres  obfcures,  rayées  de 
jaune. 

27.  Dytique  tranfvetfal. 

Noir,  corceiet  ferrugineux  ;  bord  exté- 
rieur des  élytres ,  &  ligne  tranfverfale  à  la 
bafe  }  jaunes. 

28.  Dytique  de  Hermann. 

Ovale  ,  boffu  ;  tête  ,  corceiet .,  bafe  Gr 
bord  extérieur  des  élytres  ,  ferrugineux. 

29.  Dytjque  raccourci. 

Noir  ;  élytres  avec  une  ligne  tranfver- 
fale ,  courte  y  à  la  bafe ,  &  deux  points 
jaunes. 

50. Dytique  boffu. 

Boffu  ,  ferrugineux  ;  élytres  noires  t  ter- 
minées en  pointe. 

31.  Dytique  hémorrhoïda!. 

Noir  ;  corceiet }  bafe  &  extrémité  des 
élytres  ferrugineux. 

32.  Dytique  u'igineux. 

Noir ,    luifant  ;     antennes  ,  pattes    & 
|  bord  extérieur  des  élytres  ,  ferrugineux. 


33.  Dytique  parfemé. 

Tejlacé ,  parfemé  de  noir,  tête  }  poitrine 
noires. 

34.  Dytique  maculé. 

Ovale,  noir;  corceiet  avec  une  bande 
pâle;  élytres  avec  des  taches  longitudinales 
blanches. 

35.  Dytique  érythrocéphale. 

Ovale  j  oblong  ,  noir  ;  tête  &  antennes 
fauves  ;  pattes  brunes. 

36.  Dytique  plane. 

Ovale  oblong  ,  plane  ,  noir  ;  jambes 
fauves. 

37.  Dytique  varié. 

Corceiet  fauve  ;  élytres  avec  des  flries 
cendrées  &  noires. 

3  S.  Dytique  bimaculé. 

Tejfacé  ;  élytres  avec  une  tache  noire  , 
au  milieu  de  chaque. 

39.  Dytique  noté. 

Olfcur  ;  corceiet  jaune  ,  avec  quatre 
points  noirs  ;  élytres  avec  la  future  jaune. 

40.  Dytique  marquecé. 

Fauve  ;  élytres  avec  des  taches  éparfes, 
corceiet  avec  une  bande  ,  noires. 

41.  Dytique  rufipède. 

Noir;  élytres  noirâtres ,  lijfes ;  antennes 
&  pattes  brunes. 
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41.  Dytique  déprimé. 

Corcelet  ferrugineux  ,  avec  deux  points 
roirs  à  la  bafe  ;  élytres  obfcures  ,  tachées 
le  ferrugineux. 

45.  Dytique  dorf.il. 

Tête  &  bord  du  corcelet  ferrugineux  ; 
'lytres  avec  un  point  dijlincl  à  la  bafe , 
y  le  bord  extérieur  inégalement  jerrugi- 
leux. 

44.  Dytique  fix •  pullules. 


50.  Dytique  chryfoméline. 
Cendre  en-dcf:s,  n«ir  en-defous. 

5 1.  Dytique  de  Hall. 

Noir-  corcelet  fauve  >  avec  une  grande 
tache  noire  ,  à  la  bafe  ,  marquée  d'un 
point  fauve;  élytres  cendrées  avec  des  Jlries 
noires. 

52.  Dytique  granulaire. 

Noir;  élytres  avec  deux  lignes  jaunâtres; 
pattes  fauves. 


Noir  ;  tète  ferrugineufe  ;  élytres  avec 
rois  taches  fauves  .,  dont  une  à  la  bafe  , 
plus  grande. 

45.  Dytique  marécageux. 

Liffe t  noir;   élytres  avec  deux  petites 
ignés  latérales  blanches. 

46.  Dytique  ovale. 

Ovale  obÇtur  ;  te.e  &  corcelet  rouges. 

47.  Dytique  picipède. 

Noir;   corcelet   antérieurement  ferrugi- 
nux  ;  élytres  avec  des  lignes  jaunes. 

48.  Dytique  linéolé. 

Noir  ;   bafe  des  élytres  &  petite  ligne  à 
l'extrémité }  pâles. 

49.  Dytique  marqué. 

Noir  ;  tête  &  corcelet  fauves  ,  tachés  de 
wir. 


y 3.  Dytique  confluenr. 

No'r  ;  tête  &  corcelet  ferrugineux  ;  ély- 
tres pâles ,  avec  quatre  lignes  au  milieu , 
noires. 

54.  Dytique  oblique. 

Ferrugineux  ;  élytres  avec  cinq  taches 
oblijues  noirâtres. 

5  5 .  D yt  1  que  enfoncé. 

Opale ,  oblong  ,  jaunâtre;  élytres  cen- 
drées ,  avec  des  points  enfoncés ,  noirs,  ran- 
gés en  Jlries. 

$6.  Dytique  linéé. 

Ferrugineux  ;  élytres  obfcures ,  avec 
quatre  lignes  jaunâtres. 

57.  Dytique  inégal. 

Ferrugineux  ;  élytres  avec  les  côtés  iné- 
galement ferrugineux. 
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58.  Dytique  nain. 


DYT1QU   E.     (Infeûes.) 

61.  Dytique  uniftcié. 


Ovale;  élytres  obfcures  ,  avec  les  côtés 
&  la  br.fe  pâles  }corcelet  fauve r,  Jans  taches. 

y).  Dytique  craflicome. 

Obfcur  ;  tête  &  corcelet  jaunes  ;  antennes 
renflées  au  milieu  ,  prefque  en  mcjf'e, 

60.  Dytique  peint. 

Ferrugineux  ;  corctlei  noir  ;  élytrespâles, 
avec  la  future  &  une  tache  latérale  noires. 

61.  Dytique  pufille. 

Noir;  bords  du  corcelet  &  des  élytres , 
blancs. 


Noir;  élytres  avec  des  taches  &  le  bord 
extérieur  jaunâtres  ,  &  une  Jlrie  futurale. 

6}.  Dytique  mélanophtalme. 

D'un  jaune  obfcur  ;  yeux  noirs;  élytres 
liffes. 

64.  Dytique  ferrugineux. 

Ferrugineux  ,  fans   tiches  j  élytres  avec 
des  Jîries  pointillées. 

6 5.  Dytique  cranfparent, 

Verdâtre  ;   élytres  tranfparentes  ,  avec 
des  taches  latérales  blanchâtres. 


Hijl.  Nut.  du  In  fuies.   Tome  VI, 


Qi 
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i.  Dytique  large. 

Dytiscus   luijfimus. 

Dyt'fcus  niger ,  elyirotummargin-ibus  dilatatis  , 
lir.c:  f.ava.  L  I  N.  Syfi.  nat.  pag.  66}.n°,6. — 
fhun.fucç.  n°.  768. 

Dytifcus  latiffirtus.  F  a  8.  Syfi.  ent.  pag.  330. 
«°.  1. — Spec.  inf.  ton.  i.p.  19O.  n".  1.  — Manc. 
inf.  tom.  1.  pag.  189. n°.  1. 

Dytifcus  nigro-fufeus  ,  thorace  margine  jlavo  , 
t'yt/orum  marginibus  dilatatis  ,  linca  tranfverfa 
fia\ya.  Dec   Mcm.  inf.  tom.  4.  pag.    35)0.  n°.   1. 

Dytique  large  ,  d'un  brun  obfcur  noirâtre  ,  à 
corcclet  bordé  de  jaune  tout  autour  ,  à  étuis  à 
larges  marges  ,  avec  une  bande  tranfverfe  jaune 
DtG.  Ii. 

Scarabtus  aquaticus  magnas  ,  niger ,  margine  lu~ 
teo.  FlUSCH.  Inf.  z.  tab.  7.  fig.  1.  i. 

SULZ.  Hift.  inf.  tab.   6.  fig.  19. 

BergstR. Nomer.cl.  1.  tab.  $.fig.  1.  i.——Tab.  9. 

ScHKZïl.Icon.  inf.tab.  117.  fig.  I.  z. 

Dytifcus  amplijfimus .  M  un..  Zool.  dan.  prodr. 
p.  69.  n°.  66$. 

Dytifcus  latijjimus.V ut.  Ent.  tom.  1.  p.  341. 
n*.  G. 

Il  a  environ  un  pouce  &  demi  de  long  &  un 
pouce  de  large.  Tout  le  corps  eft  d'un  brun  obf- 
eur  noirâtre ,  avec  le  devant  de  la  tête  &  la 
lèvre  fupericure  d'un  jaune  fauve.  Le  corcelet  eft 
entièrement  bordé  de  jaune.  Les  élytres  font  lilfes 
dans  le  mâle ,  &  cannelées  dans  la  femelle  ,  avec 
une  large  raie  tout  le  long  du  bord  ejrterne ,  & 
une  bande  vers  l'extrémité.  Le  deflbus  du  corps 
&  les  pattes  font  d'un  brun  marron. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  douces,  au  nord  de 
l'Europe. 

z.  Dytique  collai. 

Dytiscus  cojlalis. 

Dytifcus  niger,  capitis  fafeia  thoracis  margine 
elytrorumque  margine  cofiali  ferrugineis.  Ent.  ou 
filfi.  nat.  des  inf.  Dytique.  Pi.  î.fig.  7. 

Dytifcus  cofialis.ÏAB.  Syfi.  ent.  pag.  130.  n°.  z. 
t—  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  491.  n°.  1. — Mant. 
inf.  t.  l.p.    i8ti.  n°.  z. 

Il  a  environ  dix-fçpt  lignes  de  long,  &  rçflern- 
ble  un  peu  au  Dytique  marginal.  La  tête  eft 
Boite  »  avec  une  bande  fur  k  front  &   un  point 
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1  enfoncé,  de  chaque  côté,  d'un  jaune  ferrugineux.' 
Le  corcelet  eft  noir ,  lifle ,  avec  le  bord  extérieui 
d'un  jaune  ferrugineux.  Les  élytres  font  glabres, 
noires  ,  avec  trois  (tries  pointillées  fur  chaque  , 
&  le  bord  extérieur,  d'un  jaune  ferrugineux.  Les 
pattes  font  noires.  Le  deflous  du  corps  eft  d'un 
brun  noir. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne,  à  Surinam. 

3.  Dytique  marginal. 

Dytiscus  marginalis. 

Dytifcus  niger ,  thoracis  marginibus  omnibus  ely- 
trorumque  exceriori  jlavis.  Ent.  ou  hift.  nat,  des  inf. 
Dytique.  Pi.  i.fig.  1.  a.  b.  c.  d.  e. 

Dytifcus  marginalis  niger ,  thorace  elytrorumque 
margine  fiavis.  Li  n.  Syfi.  nat.  p.  66;.  n°.  7» 
—  Faun.fuec.  n".  769. 

Dytifcus  marginalis.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  130. 
n°.  3.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  291.  n".  3.  — 
Mant.    inf.  tom.  1.  pag.    189.  n°.  5. 

Dytifcus  nif.er ,  margine  coleoptrorum  thoracif- 
que  jlavo.  GeOFF.  Inf  tom.  i.pag.  186.  n°.  l. 

Le  Dytique  noir  à  bordure.  Geoff.  1b. 

Dytifcus  toto  marginalis  nigro  -  fufeus  nitidus ,' 
thorace  undique  elytrorumque  margine  fiavis  ,  ely- 
tris fs.mins.  fulcatis .  Dec  Mcm,  inf.  tom.  4  p.  3?1« 
n°.  z.  pi.  16.  fig.   z. 

Hydrocantharus  noftras .  Raj.  Inf.pag.  93.  n°.  1. 

Hydrocantharus  àJano  Antonio  S arracenomifius. 
HOUFF.  theal.inf.  app.  tab.  l, 

Roes .  Inf.  tom.  z,  inf.  aquat,  Chjfi.  i.  tab.  1. 
fig.  9.  II. 

List.  Mur.  tab.  5.  fig.  2. 

Sulz.  Hifi.  inf.  tab.  6.  fig.  41. 

Bergstr.  Nomencl.  1.  1.  1.  tab.  t.fig.  1.  — 
Tab.  6.  fig.  I.  z. —  Tab.  1 .  fig.  4-  ,• 

SçHAEFP.  Icon.  inf  tab.  6\  fig  41. 

Dytifcus  marginalis.  Scqp.  Ent.  carn,  n°.  194. 

Dytifcus  marginalis.  FouRC  Ent.  par.  i.p.  66, 
r.°.  z. 

Dytifcus  marginalis.  Vill.  Ent.  tom.  i.  p.  343, 
n°.7. 

(/>)  Dytifcus   femiftriatus/upKJj  elytris  fu.'cif 
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iRmidiatis  decemvillofis.  L  1  N.    Syfi,  nat.  p.  66  t. 

n".   8. — Faun.futc.n®.  771. 

Dytifcus  elytris  firiis  viginti  dimidiatis,  Gior s. 
Inf.  t.    1.  p.  187.  n°  3.  pi.  }.fig.  i. 

Le  Dytique  dcmi-fillonné.  Geoif.  16. 
Deg.  Mém.  inf.  tom.  4. pi.  1  6.  fig.  1. 
Hydrocantharus  elytris  firiatis  five  canaliculatis. 
Raj.  Inf.  pag.  94.  n?.i. 

Frisch.  Inf.  tom.  x.  tab.  7.  fig-  4. 

Roes.  Inf ,  tom.  i.  infaquat.  clajf.  1.  tai.  I. 
/?£•   10. 

Schaît?.  Icon.  tab.  &■  fig  7. 

Bradl.  Nat.tab.16.fig  ?.. 

Bercstr.  Nomencl.  1.1.2.  ra£.  1.  _/»£.  2. 

Dytifcus  femifiriatus.  Schrank.  Enum.  inf.  aufi. 
«".  }74. 

Dytifcus  femifiriatus.  Fourc.  £«/.  par.  1.  /\  <>-. 
«°.  |, 

Dytifcus  femifiriatus.  Vill.  £-2/.  ro.-n.  1.  p.  344, 
n°.  8. 

Il  a  environ  quinte  lignes  de  long.  Le  nûle 
difftre  de  la  femelle  ,  eu  ce  que  fes  élytres  font 
liffes  ,  &  que  celles  de  la  femelle  font  fîllo- 
nc'es.  Les  antennes  font  d'un  jaune  obfcur.  La 
tête  cft  d'un  noir  verdâtre  ,  avec  la  lèvre  fupé- 
riuurc  &  une  bande  au-deilus  de  la  lèvre  jaunâ- 
tres. Le  corcelet  e.1  d  un  noir  vetdâcre  ,  entière- 
ment bordé  de  jaunâtre.  Les  élytres  font  liffes 
dans  le  mâle  ,  cannelées  jufqu'aux  deux  tiers  dans 
la  femelle  ,  avec  le  bord  extérieur  jaunâtre.  Le  def- 
fous  du  corps  &  les  pattes  font  d'un  jaune  brun  , 
tm  peu  mélange  de  noirâtre. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe,  dans  les  eaux 
douces. 

4.  Dytique  pointillé. 

Dytïscus  pvîiBu'atLS. 

Dytifcus  ni^er ,  elypeo  thoracis  elytrorumque 
ma'gine  extcriujc  albis ,  elj,  tris  jinis  tribus  puucU-' 
lis.  Ent.  ou.  hifi.  nat.  aes  irf.  Dytique.  Pi.  I. 
fig.  6.  a.  b. 

Dytifus puntiu'atus .  Fas  Gen.  in '.  mtxnt.  p.  138. 
—  Spec.  inf.  t.  '.p.  291-  »°.  4.  — —  Mant.  inf. 
tom.   1.  p    ihy.  n°.  4. 

Dytifcus  fufeus  ,  marine  coleovforum  thora- 
iifque fiaro.  GeoFF.   Inf.   t.    \.  p.    j'8f.  n".  1. 

Dytique  brun   à   bordure.  Geoef.  Ib. 

Dytifcus  laera'i-mar^inalis  filera  Vfr'uti  -r.iger  J 
fubius  rujas  ,   capite  tkoiucs  marginibus  tlyiftfque. 
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fiavo-marginatis.  Deg.  Mém.  inf.   lom.+.p.  yj6. 
n°.  3. 

Dytique  à  bordure  latérale,  d'un  noir  vcrdârrc 
en-dcllus  &  roux  en  deilous  ,  dont  la  tèie,  lis  côtes 
du  corcelet  U  lesétuis  lont  bordés  de  jaune.  Dio  lb. 

Dytifus  glabtr  ex  virefcttlti  fufeils  ,  elytris  com- 
p'e/fis  glahris  t  margini'oits  extenoribus  quaquaver- 
Jum.  fiavis ,  ventre  pedibufque  ferrugineis .  Beugs  1  u, 
Nomencl.  i .  3  1.  4c.  tab,  (r.fig-  4.  f.  tab.  8.  fig.  4.  £/ 
tab.  9.  fig,  1. 

Dytifus  tefiaceus  fupra  virefeens  thoracis  mar- 
gtr.ibus  externts  elytrorumque  fiavis,  elytris  longi- 
tuainalitcr  Uvifiime  firiatis  ,  pedibus  pofiuis  crutfio^ 
ribus.  Muf.  Luk,  pars   ent, p.    35.  n°.  778.  tab.   x. 

Roes.  I.if.tom.  1.  ir.fi  a  quai .  clajf.   I.  tab.  t..  fig. 
1—5. 
Frisch.  Inf  13.  tab.  \.fi;.y. 
Schaefe.  Elem  inj.  tab.  7. 

Dytijeus  virens.  Mull.  Zoo/,  dan.  prudr. p.  70. 
n°.  664, 

Dy:ifcus  fiagnaiis.  Fourc.  Ent.  par.  x.p.66 
n".  l. 

Il  reiTemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur, au  L  y  tique  marg'nal.  Les  antennes  &  les  anten- 
nules  font  fauves.  La  tête  eft  d'un  vert  noirâtre  ,  avec 
la  lèvre  fupérieure  &  une  bande  fur  le  front,  jau- 
nes :  on  remarque  quelquefois  au  -  dellus  de  la 
tête  ,  une  tache  ferrugineufe  en  forme  de  V.  Le 
corcelet  elt  d'un  noir  verdâtre  ,  avec  les  côtes 
jaunes.  Les  élytres  font  d'un  noir  verdâtre  ,  avec 
le  bord  extérieur  jaune  ,  &  trois  fuies  légère- 
ment pointillées.  Le  deflbus  du  corps  eft  d'un 
brun  jaunâtre  ,  mélangé  de  noir.  Les  tarfes  an- 
térieurs du  mâle   font   en  forme   de  palette. 

Il  fe  ttouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

y.  Dytique  bordé. 

Dttiscvs  limbatus. 

Dytifcus  n'ger ,  thoracis  elytrorumque  mafgiht 
exterion  fiavo  ,  elytris  Uviffimis.  Fab.  Syfi.  ent. 
pag.  i;o.  «".4. — Spec  inf.  tom.  1.  pag.  2«z. 
«".  f.  — Mant.ir.fi  t.    I.  pag.   i'(,<).  ,\°.    t. 

Dytifcus   ni^er,    tkorace    elytrorumque   margint 

fiavo ,  jlerno  mulico.    GroNCV.  Muf.  1.  pag,   1  64. 
n°-  Ml. 

Il  reficmble  au  Dytique  marginal  ,  mais  il  elt 
un  peu  plus  gi^nd.  Les  antennes  font  d'un  jaune 
fauve.  Le  défias  eu  corps  xiï  d  un  noir  verdji- 
ire  ,  avec  une  bande  û:r  le.  front,  le  bord  S^lé- 
rieur -du  corcelet  &  des  élytres,  jaunes.  Les  él/- 
rres  font  'ilîes  ,  r.vetuo's  r.-\v/-'i:^  ,de  points  cr,- 
foncjs ,  à  feine  marqués.  L^.^  [ares  font  .-.LLa, 
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avec  les  cuiffcs  antérieures  d'un  brun  jaunâtre. 
Le  dcllcus  du  corps  eft  noirâtre  ,  avec  trois  points 
ferrugineux ,  de  chaque  côté  de  l'abdomen  ,  et 
les  côtés  Je  la  poitrine  ,  quelquefois  ferrugi- 
neux. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales ,  à   la  Chine. 

6.  Dytique  piqueté. 

Dytiscus    aciculdtus. 

Dytifcus  thoracis  elytrorumque  ma'gine  maculif- 
que  tribus  abdominis  flav:s  ,  elytris  flriis  excavatis 
dteuffantibus  abruptis.  L  i  N.  Syft.  nat.  edit.  ij. 
pag.  1951. 

FUESL.  Archiv.  inf.  <.p.  115.  b°.  4. 

T  II  reflemble  beaucoup  au  Dyftique  bordé.  Le  mâle 
eft  entièrement  lifle  ,  fans  points  &  fans  ftries  fur 
les  élytres.  Le  corcelet  de  la  femelle  ,  vu  à  la  loupe  , 
paroît  entièrement  guilloché,  Se  les  élytres  ont  un 
grand  nombre  de  petites  lignes  courtes  enfoncées.  Le 
deflus  du  corps  eft  d'un  vert  noirâtre  ,  avec  le  bord 
du  corcelet  Se  des  élytres  d'un  jaune  fauve.  Le 
déduits  du  corps  eft  noir  ,  avec  trois  taches  ferrugi- 
neufes  ,  de  chaque  côté  de  l'abdomen.  Les  pattes 
font  brunes. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

7.  Dytique  lilTe. 

Dytiscus  l&vigatus. 

Dytifcus  niger  Uvis  ,  fronte  thoracis  lateribus 
pedibufque  quatuor  anticis  hrunneis. 

Il  n'a  guères  plus  de  huit  lignes  de  long.  Les 
antennes  font  d'un  brun  fauve.  La  tête  eft  lilTe , 
noue  ,  avec  la  lèvre  fupérieure  d'un  brun  ferru- 
gineux &  deux  points  jaunes ,  au  devant  du  front, 
réunis  par  une  couleur  ferrugineufe  brune.  Le 
coicelet  eft  lifie  ,  noir  ,  avec  les  côtés,  d'un 
brun  ferrugineux.  Les  élytres  font  noirâtres  ,  fans 
taches ,  marquées  chacune  de  trois  rangées  de 
petits  points.  Le  dctfbus  du  corps  &  les  pattes 
jieftéiieures  font  noirs.  Les  quatre  pattes  antérieu- 
res font  d'un  brun  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  dans  les  eaux  maréca- 
geufes  ,  d'où  il  m'a  été  envoyé  par  M.  Tugny. 

-8    Dytique  ruficolle. 

Dytiscus  ruficollis. 

Dytifcus  niger ,  fronte  thoraeeque  fulvis ,  elytris 
firiga  bafeos  margine  exteriori  teftaceis.  Eut.  ou 
kift.  nat.  des  inf.  Dytique.  PI.  Z.fig.  1  o. 

Dytifcus  ruficollis,  Fab.  Mttnt.  inf.  t,  i.p,  jgj. 
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'  I!  reflemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
D)tii;uc  filioné.  Les  antennes  &  les  antcnnulcs  font 
fcrru2,incufcs.  La  tête  eft  rotigeâtre.  Le  corcelet 
eft  lilfe  Se  rnugeâtre.  L'éculfou  eft  noir,  petit  le 
triangulaire.  Les  élytres  font  lifles  ,  noire? ,  avec 
le  bord  extérieur  bidenté  ,  &  une  ligne  tranf- 
verfale  vers  la  bafe  ,  rougeâtres. ;  Le  deflbus  du 
corps  eft  noir.  Les  pattes  poftérieures  &  les  jam- 
bes des  pattes  intermédiaires  font  noires.  Les 
pattes  antérieures  Se  les  cuifles  des  intermédiaires 
font  fauves. 

11  fe  trouve  à  Siam. 

9.  Dytique  (îlloné. 

Dytiscus  fulcatus. 

Dytifcus  coleoptris  fulcis  decem  longuudinalibuf 
villcfis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  zjt.  n" .  6. — Spec. 
inf.  tom.  1.  p.  191,  n°.  9. — Mant.  inf.  tom.  1. 
p.  [90.  n",  7, 

Dytifcus  fulcatus.  LlN.  Syft  nat. p.  666.  n".  1  ;. 
— Faun.  fuec.  n" .  773. 

Dytifcus  e  'ytris  fulcis  decem  longitudinalibus  t 
thoracis  mediecaie  flava.  Geoff.  Inf.  t.  1.  p.  189. 

Le  Dytique  fïllonné.  Gpoff.  Ib. 

Dytifcus  fafeiatus  elytris  fufci  s  thorace  fi/lvo  .* 
fafens  duabus  tranfverfis  aigris  latere  connatis  , 
abdomine  fjbtus  fulvo  lincis  nigiis.  Dec  Mém. 
inf.  tom.  4.  pag.  J97.  nv.  4. 

Dytique  à  corcelet  à  bandes  ,  à  étuis  bruns  ,  à 
corcelet  fauve  avec  deux  raies  tranfverfes  noires, 
jointes  par  une  ligne  latérale  ,  &  à  ventre  fauve  a 
rayé  de  noir.  Dec  Ib. 

Hydrocantharus  minor  corpore  rolundo  plano.KM. 
Inf.  pag.  94.  n".  3. 

Frisch.  Inf.  li.pl.  13.  tab.  t. 

Roes.2i/.  tom.  1.   inf.  aquat.  çlaff.   \.  tab.  ;„ 

fie- 7- 

Bradl.  Natur.  tab.  16.  fig.  1.  A. 
ScHAEEF.  Icon.    inf.   tab.  \.  fig.  J. 

Bergstr.  Nomencl.  1.  tab.  j.  fig.  3.  4.  j.— 
Tab.  -j.  fig.  6.  7. 

Dytifcus  fulcatus.  Schrank,  Enum.  inf.  auft. 
n".  376. 

Dytifcus  fulcatus.  Vill.  Ent.  tom.  1.  pag.  54;. 
nQ.  il. 

Dytifcus  fulcatus.  Fqurc.  Ent.  par.  1.  p.  6-j. 
n".  5. 

Poda  ,  Scopoli  ,  de  Geer ,  ont  regardé  cet  in- 
fecte comme  la  femelle  du  fuivant.  M.  Geoffroy 
eft  porté  à  le  croire  ,  d'après  le  rapport  de  quel- 
ques perfonnes  qui  ont  allure    les  avoir  vus  ac* 
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«ouplés  cnfemble;  mais  M  Fabricîus  penfc  que 
ce  font  deux  efpèces  différentes.  Il  a  environ 
huit  lignes  de  long  ,  &  près  de  cinc]  de  large,  la 
tête  eît  noire  ,  mélangée  de  jaune.  Les  antennes 
&  les  antcnnulcs  font  jaunâtres.  Le  coreekt  cft 
noir  ,  avec  tout  le  bord  &  une  bande  au  milieu  , 
jaunes.  Les  élytres  font  d'un  gris  obfcur,  &  mar- 
quées de  quatre  filions  couverts  d'un  duvet  gri- 
sâtre. Le  derlous  du  corps  cft  noir  ,  avec  des 
points  jaunâtres  ,  de  chaque  côté  de  l'abdomen. 
Les  pattes  font  jaunâtres.  Les  tarfes  des  pattes 
antérieures  font  toujours  fimples. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  fiagnantes  de  toute 
l'Europe. 

10.  Dytique  cendre*. 

Dytiscvs  cinereus. 

Dytifcus  cinereus ,  elytrorum  margine  thoracifque 
medietate  fia-vis.  Lin.  Syfi,  nat,  pag,  666,  n°.  II. 
—Faun.  fuec,  n".  771. 

Dytifcus  cinereus.  Fab.  Syfi.  en:,  pag.  15t. 
n°.  9. — Sp.  inf.  t.  1.  p.  19  3.  n".  11. — Niant,  inf. 
tom.  1 .  pag.  190.  n°.  13. 

Dytifcus  cinereus  margine  coteoptrorum  flavo  , 
thoracis  medietate  fiava.  Geoif.  Inf  t.  \.p.  1S8. 

Le  Dytique   à  corcelet  à  bande.  Geoff.  Ib. 

Dec  Mém,  inf.  tom.  4.  pcg.  397.  n".  4. 

Dytifcus  punïlat us  Scop.   Ent.  carn.  n" .   19  y. 

Dytifcus  cinereus.  Pod.  Muf  grtc.  pag.  43. 

Dytifcus  cinereus.  Schrank.  En.um.  inf,  aufl. 
n".  -,7S- 

Hydrocantkarus  minor.  Rai.  Inf.pag.ff,  n".  I©. 

List.  Mut.  tab,  j.fig.  1. 

Huffnag.  Inf  1.  tab.  11. 

Roes.  Inf,  i.  inf  aquat.  claff.  1.  tab.  3.  fig.  G. 

Petiv.  Ga[opk.  tab.  70.  fig.  5. 

Act.  Nidros.  $\e.tab.  16.  fig.  11. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  jo.  fg.  7. 

Dytifcus  cinereus,  Fourc.  Ent.  par.  i.p.  6~j. 
«•.4. 

Dytifcus  cinereus.   Vin.   Ent.  tom.    1.  p.  34;. 

Prefque  tous  les  fynonimes  de  cet  infedte  fe  rap 
portent  au  mâle  du  Dytique  lîlloné.  Celui-ci  eft 
plus  petit,  un  peu  plus  convexe.  Les  antennes  & 
les  anteunules  font  jaunâtres.  La  tête  eft  noire  , 
avec  le  front  jaune  ,  marqué  d'une  double  tache  , 
en  forme  de  V  ,  noire.  Le  corcelet  eft  jaunâtre, 
avec  le  bord   antérieur    Se     poftérkur   o«ir.  Les 


D  Y  T 


3*9 


élytres  font  lifles  ,  noirâtres,  avec  le  bord  exté- 
rieur jaunâtre  :  vurs  à  la  loupe  ,  elles  paroilfcnt 
toutes  parfemées  de  petits  points  jaunes.  Le  def- 
fous  du  corps  &  les  pattes  font  d'un  jaune  bruu. 
Les   tarfes   antérieurs    font  fimples. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  eaux  flag- 
nantes. 

n.  Dytique  fafcié. 

Dyttscus  fafeiatus, 

Dytifcus  elytris  fiavis  fafciis  duabut  punSoque 
apicis  nigris.  Fab.  Syfl.  ent.  app.  p>ig.  Sir.— 5/>cc. 
inf.  tom.  1.  pag.  193.  n°.j.—Mant.  inf.  tom,  1, 
p.  190.  n°.  8. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Dytique  (îlloné. 
Les  antennes  font  d'un  jaune  livide.  La  tête  cft 
jaunâtre  ,  &  noire  à  fa  partie  poftéricurc.  Le  cor- 
celet eft  jaunâtre,  avec  du  noir  à  la  partie  pol- 
tétieure  &  antérieure.  L'écuflon  elt  petit  ,  noir  & 
triangulaire.  Les  élytres  font  jaunes  livides  ,  avec 
une  large  bande  noire  inégale  vers  le  milieu  , 
une  autre  plus  petite  vers  l'extrémité,  £c  un  point 
près  de  l'extrémité.  La  future  eft  noire.  Le  dej- 
(ous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  mélangées 
de  brun  8c  de  noir. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 

II.  Dytique  ftrié. 

Drriscus  firiatus, 

Dytifcus  fufeus  ,  elytris  tranfverfe  fubtHi/fime 
(Iriatis.  L  I  N.  Syfi.  nat.  p.  66 y  n9.  9.  —  Faun. 
juec.  n°.  770. 

Dytifcus  firiatus.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  %\l. 
n°  7.  — Spec,  inf,  tom.  I.  pag.  103.  n".  8.  ■— 
Manc.  inf.  tom.  1.  p.  190.  n°.  9. 

Dytifcus  tranfverfe  ftriatus  fuvra  nigro  -fufeus 
fubtus  niger  ,  elytris  tranfverfe  fubtilijfime firiatis , 
Dec.  Mém.  inf  lom.  4.  pag.  399.  n°.  c. 

Dytique  à  firies  tranfverfes  ,  brun  ,  noirâtre  en- 
defTus  &  noir  en-deflous  ,  à  ftries  tranfvcrfales  trés- 
fincs  fur  les  étuis.  DtG.  lb, 

Il  a  une  forme  un  peu  plus  aîongéc  que  le  Dy- 
tique illloné.  Les  amennes  font  brunes.  La  tète 
eft  noire  ,  avec  la  partie  antérieure  &  la  lèvre 
brunes.  Le  corcelet  eft  noir,  avec  les  bords  la- 
téraux &  un  peu  du  bord  antérieur  bruns.  Les 
élytres  font  d'un  noir  verdâtre,  avec  deux  rangées 
longitudinales  de  petits  points  enfoncés  Se  des  (tries 
tranfvcrfales,  ferrées,  jaunes,  qui  ne  paroiflenc 
qu'à  la  loupe.  Le  defibus  du  corps  eft  noir.  Les 
pattes  font  d'un  brun  noir.  Les  tarfes  font  fim- 
pics. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  eaux  don» 
ces.  H  n'eft  pas  rare  aux  euviions  de  Paris. 


3To  D  Y  T 

13.  Dytique  Coucher. 

Dytjscus  Lmiio. 

Dytifcus  niger  ,  ore  véniels  punflis  duo'us  tho- 
racij'que  marginibus  rufis  ,  elytris  fufeis.  Fab.  Svfl. 
tnt.p.  z  j  f .  n9 .  8. — Spec.  inf.  t.  1.  p.  293.  n".  9. 
•—  Mant.  inf .  tom.  1.  p.  190.  n°.  »o. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Dytique  ftrié. 
La  tète  eft  noire  ,  avec  deux  points  au  femmet 
&  la  bouche,  ferrugineux.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  les  bords  extérieurs  ferrugineux.  L'écufion 
eft  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  obfcu- 
•  res  ,  avec  trois  rangées  longitudinales  de  petits 
points  oblongs  ,  peu  enfoncés.  Le  deflbus  du  corps 
&  les  pattes  lont  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  de  Madère. 

14.  Dytique   bourdonnant. 

Dytiscus  cicurius. 

Dytifcus  ater  Uvis  ,  ore  verticis  punHo  ihorac'f- 
que  margine  rufis  ,  elytris  flavo  Jlrialis .  Fab.  Ma.it. 
inf.  t.  \.p.  190.  n°.  11. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dytique  ftrié.  La  tête 
eft  noire  avec  la  bouche  Se  une  grande  tache  entre 
les  yeux  ,  rougeâtres.  Les  yeux  font  argentés  ,  mar- 
qués de  petits  points  obfcurs.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  ur.e  ligne  longitudinale  au  milieu ,  &  les  cô- 
tés rougeâtrus.  Les  élytres  font  obfcures ,  avec  des 
iliies  jaunes.  Le  deifous  du   corps  eft  noir. 

Il  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

I  y.  Dytique  rayé. 

Dytiscus  vittatus. 

Dytifcus' ater  Uvis  ,  elytris  vitta  marginaliflava 
macuii  bafeos  atra.  Fab.  Syfi.  ent.app.  p.  8iy. — 
Spec.  inf.  tom.  \.  pag.  193.  n°.  10.  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  p.  I90.  n° .  12. 

II  a  environ  fix  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  fauves.  La  tète  eft  noire  ,  "avec  la  bouche 
&  le  front  fauves.  Le  corcelec  eft  noir  luifant, 
avec  les  côtés  fauves.  [  es  élytres  font  noires  ,  lides , 
avec  une  raie  d'un  jaune  fauve  ,  vers  le  bord  ex- 
térieur, fur  laquelle  on  rerr.srque  vers  la  bafe  une 
tache  allongée,  noire.  Le  dellous  du  corps  &  les 
pattes   font  noirs. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales,  dans  les  eaux 
douces. 

j6.  Dytique  gris. 
Dytiscus  grijeus. 
Dytifcus   cinereus   elytris  fafoi a  dentata  nigra. 
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Fab.  Sp.  inf,  tom.  1.  p.  293.  n".  il.  —Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.  190.  nv.  14. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Dytique  cen- 
dré. La  tête  eft  jaune  ,  avec  une  tache  transver- 
fale  noire  fur  le  front.  Le  corcelet  eft  gris ,  avec 
deux  taches  tranfverfales  noires  ,  au  milieu  de 
la  partie  fupérieure.  Les  élytres  font  grifes  ,  avec 
trois  rangées  de  points  enfoncés,  une  tache  mar- 
ginale noire  ,  au  milieu  ,  &  une  bande  poftérieurc 
dentée ,  noire.  Le  dellous  du  corps  eft  jaunâtre. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales,  dans  les  eau* 

douce?. 

17.  Dytique   fti&ique. 

Dytiscus  flitticus. 

Dytifcus  pa liens ,  elytris  grifeis  punflo  oblottgo 
lucrali  nigro  imprejfo.  Lin.  Syft.   nat.  pag,  6  66. 


Dytifcus  Jliilicus.  Y  KS.Syfi.  ent.p.  131.  n°.  TO.— 
Sp.  inf.  tom.  i.p.  194.  n°.  13.  — Mant.  inf.  tom.  I. 
pag.  190.  n".  15. 

Il  reflemble  entièrement  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur,  au  Dytique  cendré.  Les  antennes  font 
jaunes.  La  tête  eft  d'un  jaune  pale,  avec  la  par- 
tic  poftc'iieure  noire.  Le  corcelet  eft  jaune  ,  avec 
une  ligne  tranfverfale  obfcure  ,  qui  ne  touche  pas 
les  bords  latéraux.  Les  élytres  font  d'un  jaune  gri- 
fâtre  livide  ,  avec  deux  ou  trois  rangées  longitu- 
dinales de  petits  points  noirs  ,  Se.  un  point  plus  noir, 
plus  grand  ,  oblong  ,  enfoncé  ,  vers  le  bord  exté- 
rieur de  chaque.  Le  deflbus  du  corps  Se  les  pattes 
(ont  jaunes. 

Il  fe  trouve  en  Afrique  ,  en  Provence,  dans 
les  eaux  douces. 

18.  Dytique  dix-points. 

Dytiscus   decempun&atus. 

Dytifcus  ater  glaher  ,  elytris  puniïis  albis  quirt- 
qui.  F  a  D.  Syji.  eut.  p.  x\-l.n°.  11.  —  Sp.  inf. 
tom.  1.  pag.  294.  n° .  14. — Mant.  inf.  tom.  I. 
p.    190.  n".    16. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dytique  éryrhrocéphalc-. 
Les  antennes  font  courtes  ,  ferrugineufes.  La  tête 
eft  noire  ,  avec  le  front  pâle.  Le  corcelet  eft  noir 
glabre  ,  avec  une  tache  marginale,  de  chaque  côté  , 
p;,le.  Les  élytresfont  noires,  glabres,  avec cirq:poiBts 
blancs  fur  chaque,  difpofésde  la  manière  fui  van  te 
deux,  deux,  un.   Les  pattes  font  noirâtres. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux,  à  la  NouveJlc-Hol- 
lantk. 
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J9.  Dytique  bipuftulé. 

Dytiscus  bipufiulatus. 

Dytifcus  Uvis  ater ,  capitt  pojlice  punclis  duobus 
Tubris.    Ljn.   Syft.   nat.  p.  66y.  n°.  17. 

Dytifcus  bip uftulatus.  Fab.  Syft.  ent.  p.  Z}1. 
n°.  ii, — Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  194.  nv.  ij.  — 
Mant.  inf.  tom.   1.  p.    190.  n°.    17. 

Dytifcus  totus  niger  Uvis.  G  E  O  F  F.  Inf.  t.  1 . 
p.  lS9.n<>.  6. 

Le  Dytique  en  deuil.  Geoff.  Ib. 

Dytifcus  ater  corpore  cor.vexo  nigro  toto  j  pedi- 
bus  antennifque  rufo-fufcis.Dzo.Mém.inf.  tom,  4. 
pag.  401.  n".  g. 

Dytique  tout  noir ,  à  corps  convexe  entièrement 
Hoir  ,à  pattes  &  antennes  brunes  rouffâtres.   Dia.lb, 

Dytifcus  niger  Uvis  antennis  ferrugineis  ,  capitt 
pofterius  maculis  binis  rubris.  Gronov.  Muf.  2. 
pag.  164.  n°.  fjy. 

Dytifcus  immaculatus.  Schrank.  Enum.  inf. 
euft.  a».  j77. 

Schaeff.  Icon.  inf.  tab.  S.fig.  9, 

Dytifcus  luBuofus,  Fourc.  Ent.  par.  1.  pag.  6j. 
n°.  6. 

Il  a  de  quatre  à  cinq  lignes  de  long.  Tout  le 
corps  eft  très-noir.  La  tête  feule  eft  marquée  pof- 
téiieurement  de  deux  points  d'un  rouge  brun  qui 
difparoifTent  quelquefois  entièrement.  Les  antennes 
font  d'un  fauve  obfcur.  Les  élytres  font  lifles.  Les 
pattes  font  d'un  brun   noirâtre. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ;  il  eft  très-commun  dans 
toute  la  France. 

10.  Dytique  ceint. 

Dytiscus  ciniJus. 

Dytifcus  capite  tkoraeeque  flavis ,  elytris  nigris 
margine  omni  albo.  Fab.  Syft.  ent. p.  iji.  n9.  ij. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  p.  194.  n".  16.  >  Mant. 
inf.  tom.  1.  p.  190.  n°.  18. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Dytique  cendré. 
la  tête  &  le  corcelet  font  jaunes  (ans  taches.  Les 
élytres  font  noires ,  avec  le  bord  extérieur  &  la 
future  blanchâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

11.  Dytique  biponétué, 
Dytiscus  bipunilatus . 

Dytifcus  ater,  tkoraceflavopunftis  duobus  nigris, 
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elytris  flavo  fujecq M  vuriis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1. 
pag.  190.  n°.  19. 

Il  a  trois  lignes  &  demie  de  long.  Les  antennes 
te  les  antennules  font  jaunâtres.  La  tête  eft  noire  , 
avec  la  partie  antérieure  &  la  bouche  jaunâtres. 
Le  corcelet  eft  jaunâtre,  avec  deux  points  noirs, 
très-diftincts  ,  au  milieu  de  la  partie  fupéricure. 
Les  élytres  font  mélangées  de  jaunâtre  &  de  noi- 
râtre. Le  deflous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font 
d'un  jaune  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

il.  Dytique  vitré. 

Dytiscus  feneftratus. 

Dytifcus  fubtus  ferrugineus  ,  fupra  niger,  elytris 
punftis  duobus  feneftratis.  Fa3.  Spec.  inf.  tom.  1. 
p.  194.  «°.  17- — Mant.  inf.  t.  I.  p.  190.  «9.  10. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Dytique  bipuftulé.  Le 
deïïbus  du  corps  eft  ferrugineux.  La  tête  eft  noire, 
avec  la  bouche  î-c  deux  points  à  la  bafe,  ferrugi- 
neux. Les  antennes  font  ferrugineufes.  Le  corce- 
let eft  noir,  avec  le  bord  ferrugineux.  Les  élytres 
font  noires  avec  deux  points  vitrés  ,  tranfparens  , 
dont  l'un  au  milieu  ,  &  l'autre  vers  l'extrémité. 

Il  fe  trouve  à  Hambourg ,  dans  les  eaux  douces. 

15.  Dytique  cilié. 

Dytiscus  ciliaxus. 

Dytifcus  nigro  tneus }  elytris  Uvibus  verfus  mar- 
ginem  ciliatis. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  &  un  peu  plus  convexe 
que  le  Dytique  bipuftulé.  Les  antennes  font  d'un 
brun  ferrugineux.  Le  defius  du  corps  eft  lifle  d'un 
brun  noirâtre  ,  un  peu  bronzé.  On  remarque  des  cils 
lono-s ,  vers  le  bord  extérieur  ,  depuis  le  milieu 
jufqu'à  l'extrémité  de  l'élytrc.  Le  deflous  du  corps 
&  les  pattes  font  bruns. 

J'ai  trouvé  cet  infecte  dans  les  eaux  douces  en 
Provence. 

14.  Dytique  orné. 

Dytiscus  ornatus, 

Dytifcus  niger  ,  thoraec  ferrugineo  ,  capite  ma- 
culis duabus  ,  elytris  plurimis  ferrugineis. 

Dytifcus  ornatus.  Fuesl.  Arch.  Inf.  r.  p.  t*e. 
a".  15.  tab.  18.  b.fig.  28.  B. 

Dytifcus  ornatus  niger  fubtus  piceus ,  ore  macu- 
lis elytrorum  6"  duabus  inter  ocutos  rotiuidi?  ,  tko- 
race  &  antennis  ferrugineis,  Lijp.  Syft.  nat.  edit.  1  j, 
P"S-  1?Si' 
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Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  ferrugineufes.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la  bou- 
che &  deux  points  arrondis  entre  les  yeux ,  ferru- 
gineux. Le  corcelet  eft  ferrugineux  ,  fans  taches. 
Les  élytres  font  noires ,  avec  pluiïeius  caches  ferrugi- 
neufes. Le  delTbus  du  corps   eft   brun. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

ij.  Dytique  de  Hybnet. 

Dttiscus  Hybneri. 

Dytifcus  Uvis  ater  ,  on  thoracifque  marginefer- 
rugineis  ,  tlytris  iinea  m.trginali  ftavj.ï Ab.  Manl. 
inf.  tom.    i.  pag.    190.  n° .   il. 

11  reiTcmb'e  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
Dytique  tranfverfal.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la 
bouche  ferrngineufe.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 
le  bord  ferrugineux,  furtout  antérieurement.  Les 
élytres  font  lilfcs ,  noires,  avec  une  ligne  margi- 
nale jaune  ,  cjui  ne  va  pas  jufqu'à  l'extrémité.  Le 
défions  du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne ,  dans  les  eaux  douces. 

16.  Dytique  ftagnaL 

Dytiscvs  Jlagnalis. 

Dytifcus  Uvis  niger  ,  thorace  antice  ferragineo  , 
elytris  fufeis flavo  lintatis .  Fab.  Alan:,  inf.  t.  \. 
pag,   l'j\.  n".  il. 

Il  reffcmble  au  précédent,  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la  bouche  fer- 
xugineufe.  Le  corcelet  eft  noir,  antérieurement 
ferrugineux  jufqu'au  milieu  ,  avec  le  bord  noir. 
Les  élytres  font  liftes,  noirâtres,  rayées  de  jaune  , 
avec  le  bord  extérieur  jaune.  Le  ddïbus  du  corps 
eft  noir  ,   avec  les  pattes  jaunes. 

I!  fe  trouve  en  Allemagne  ,  dans  les  eaux  douces. 

27.  Dytique  tranfverfal. 

Dytiscvs  tranfverfalis. 

Dytifcus  ater  y  thorace  ftrrugineo ,  elytwrum  mar- 
fine  {{rigaque  bajeos  abbreviata  flavis.  Fab.  Spec. 
inf.  t.  1.  p.  104.  n°.  18.  —  Mant.  inf,  tom.  \. 
pag.  i?i.  n°.  13. 

Dytifcus  niger,  thorace  utrinque  fjfciaque  antica 
elytris  margine  lineaque  tranfverfa  bafeos  fiava. 
Mull.  Zool,  prodr.pag.  71.  n°.  668. 

Pontopp.  Ad.  dan.  tab.  19. 
Bergstr.  Nomencl.  I.  tab.  ï.fîg.  6. 

Il  eft  noir.  Le  corcelet  a  les  côtés  &  le  bord 
antérieur  jaunes.  Les  élytres  ont  le  bord  extérieur 
&  une  ligne  tranfverfale  à  la  bafe,  jaunes. 

Il  fe  trouve  en  Europe  dans  les  eaux  ftagnantes. 
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18.  Dytique  de   Hermann. 

Dytiscvs  Hermanni. 

Dytifcus  glbbus  ,  capite  thorace  elytrorumqut  bafi 
ferru^ineis  ,  e.'ytris  truneatis.FMj.'Sycc.  inf.  t.  I. 
PaS-  19î-  n°-  19-  —  Mant.  inf.  tom.  1.  jj.  iyi. 
np.  14. 

Dytifcus  Hermanni  gibbus  elytris  fafeia  undata 
bafeos  ftrruginea.  Fab.  Syjl.   cm.  pag.  132.  n",  14. 

Dytifcus  tardus.  afl.  Soc.  Berol.phyf.  4.  tab.  5; 
fri- 

Dytifcus  undulatus  antennis  fetaceis ,  niger  Uvis, 
elytris  ad  bafin  fafeia  undulata  abrupto  fenuginca» 
ScHRank.  Enum.  inf.  aufi.  n°.  379. 

Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  anten- 
nes font  d'un  jaune  fauve.  La  tête  eft  d'un  jaune 
fauve,  avec  une  tache  noire  autour  des  yeux.  Le 
corcelet  eft  d'un  jaune  fauve,  avec  les  bords  anté- 
rieur &  poftérieur  noiis.  Les  élytres  font  légère- 
ment raboteufes  ,  noires  ,  avec  le  bord  extérieur 
&  la  bafe  jaunâtres.  Le  delïbus  du  corps  &  les 
pattes  font  d'un  jaune  fauve  ,  avec  la  poitrine  Se 
l'extrémité  de  l'abdomen  noirâtres.  Le  fternum  eft 
très  éievé  ,  eu  forme  de  carene. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  dans  les 
eaux  ftagnantes. 

19.  Dytique  raccourci. 

Dytiscvs  abbreviatus. 

Dytifcus  niger  ,  elytris  flriga  abbreviata  bafeos 
punctifque  duobus Jidvefcentibus.  Fab.  Mant.  inf. 
tom.  l.pag    lj>I.  n°.  25. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Dytique  tranfverfal  3 
mais  il  eft  deux  fois  plus  petit.  La  tête  &  le  cor- 
celet fout  noirs  ,  avec  le  bord  d'un  brun  ferrugi- 
neux peu  marqué.  Les  élytres  font  glabres,  liftes, 
noires ,  luifantes ,  avec  une  ligne  tranfverfale  ,  à 
la  bafe  ,  ondée,  jaunâtre,  interrompue  à  la  future. 
On  apperçoit  une  tache  ferrugineufe  ,  vers  le  mi- 
lieu du  bord  extérieur  &  un  point  de  la  même 
couleur  ,  vers  l'extrémité.  Les  pattes  fout  d'un  brun, 
noirâtre. 

Il  fe  trouve  à  Kiell ,  dans  les  eaux  douces. 

30.  Dytique  boflu, 

Dytiscvs  gibbus. 

Dytifus  gibbus  ferrugineus ,  elytris  nigris  apice 
acuminatis.  Fab.  Gen.  inf.  mait.  138. — Spec  inf. 
tom.  1.  pag.  29  t.  n°.  20.  —  Mant,  inf.  tom,  1» 
pag,  I  jl,  n°,  16. 
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Il  refTemble  au  Dytique  érytLiocéphalc  ;  mais  i 
elt  un  peu  plus  petit.  La  tête  eft  ferrugineufe  ,  un 
peu  noirâtre  à  (a  bafe.  Le  corcelet  eft  ferrugineux  J 
avec  le  bord  poftérieur  noir.  Les  élytrcs  font  liftes , 
noires ,  avec  quelques  taches  fenugineufes  peu  mar- 
quées ,  à  la  bal'e&  fur  le  bord  extérieur.  Le  def- 
fous  du  corps  &  les  pattes  font  ferrugineux  ,  avec 
l'extrémité  de   laUfctoicn  uoue. 

Cet  infefte  a  quelquefois  la  lêrc  Se  le  corcelet 
rntièicment  ferrugineux  ,  fans  taches. 

11  Ce  trouve  à  Kiell ,  dans  les  eaux  douces  ftag- 
cantes. 

jl.  Dytiqub  hémorrhoïdal. 

Dytiscus  hcmorrkoïdalis. 

Dytifcus  niger,  thorace  e'ytrorumque  bafi  apicc- 
que  feirugiatis.  Fab.  Mant.inj f.  tom.  l.pag.  191. 
n°.  27. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dytique  uligir.cux.  Les 
antennes  &  la  tête  font  d'une  couleur  ferrugineufe 
obfcure.  Le  corcelet  eft  ferrugineux,  avec  le  bord 
antérieur  noir.  Les  élytrcs  font  lifles,  noires  ,  avec 
la  bafe  &  l'extrémité  d'un  brun  ferrugineux  obfcur. 
Le  deifous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  fer- 
rugineufes. 

Il  fe  trouve  à  Kiell ,  dans  les  eaux  douces. 

jii   Dytique  uligincux. 

Dytiscvs  uliginofus. 

Dytifcus  ater  nitidus  antennis  pedibus  e'ytrorum- 
que latere  exteriore  ferrugmeis.  Lin.  Syfl,  nat. 
p.66-j.n°.  10. — Faun.  futc.  n".  776. 

.  Dytifcus  uliginofus.  FaB.  Syfi.  ent.  pag.  z*2. 
n°.  iy.  — Spcc.  ir.f.  tom.  1.  pag.  295.  n0.  il. — 
Mant.  inf.  tom.   \.p.  151.  n°.  28. 

Dytifcus  uliginofus. SchraNK.  Enum.  inf.  auft. 
n".  5"78. 

II  n'eft  guères  plus  grand  qu'une  Punaife  ordi- 
nale. Le  corps  eft  ovale,  noir,  glabre,  parfemé 
de  petits  points  enfoncés ,  a  peine  marqués.  Les 
élytres  ont  le  bord  extérieur  ferrugineu»  Les  an- 
tennes  &  les  pattes   font   fauves. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,   dans  les  eaux. 

35.  Dytique  parfemé. 
Dytiscvs  irroratus, 

Dyt  fus  teftaceus  nigro  irroratus  ,  capîte  pec- 
toreque  nigris.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  133,  n° ,  16.— 
Sp.  inf.-tom.    l.pag.   29J.  n9.    11, 

Hift.  nat.  Irfcçlts.  Tome  VI.  ' 
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Dyt.fcui  irroratus  ater  nitidus  ,  cap.i.i  petit  re„..c 
nigris.   Fab.   Mant.  inf.  ipm.  \.  pa^.  loi.n^.  29. 

Il  reflTcmblc  ,  pour  la  forme  &c  la  grandeur  ,  au 
Dytique  cendré.  la  tête  eft  noi:e  ,  avec  la  bouche 
teilacée.  Le  corcelet  eft  gLbic,  lûic,  luifant ,  teitacé 
avec  deux  peints  noirs  ,  au  milieu.  La  poitrine 
eft  noue.  L'abdomen  Se  les  pattes  font  tclia<:.s. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

34.  Dytique  maculé. 

Dytiscvs  maculatus. 

Dytifcus  ovatus  niger  ,  thorace  nigro  fa fia  pal- 
l'ui.i  tl^tris  albo-maculat  s.  Lin.  Syjt.  nat.  p.  666. 
na.  i  c.  —  Faun,  fuec.  n".  777. 

Dytifcus  maculatus  niger  thorace  nigro  fifcia 
paliida  ,  (lyt'is  albo  nigroque  variis.  Fab.  S\Jt. 
eut  p.  233.  hu.  17.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  îyj, 
n" .  13. — Muni.  inf.  pag.    191.  np.  2.0. 

Uddm.  D:]J* 4,-!,. 

Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  antennes 
Se  le  devant  de  la  tête  font  d'un  brun  ferrugineux. 
La  partie  poftérieiue  de  la  tête  eft  noire  ,  avec 
deux  points  ferrugineux  Le  corcelet  eft  d'un  jaune  ^ 
fauve  ,  avec  le  bord  extérieur  Si  le  bord  poftérieur 
noirs.  Les  élytres  ont  des  lignes  longitudinales  , 
inégales  ,  irrégulières  ,  jaunes  &  noires.  Le  def- 
fous  du  corps  &  les  pattes  font  bruns. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

35.  Dytique  érythrocéphale. 

Dytiscvs   erythroccphalus. 

Dytifcus  ovato  oblongus  niger ,  antennis  rujîs , 
pedibus  pice  s..  LlM,  Syjt.  nat.  pag  66  6.  n" .  ij. — 
Faun.  fuec.  nQ.  774. 

Dytifcus  erythroccphalus  ovato- oblongus  ,  niger 
capite pedibufque  rufis,  Fab.  Syft.  ent.  p.  2.  j  3 .  n°.  18. 
—  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  29J.  «°.  24.  —  Mant. 
inf.   tom.    1.  p.    192.   n".    21. 

Dytifcus  erythroccphalus.  DiG.  Mém.  inf.  t.  4. 
p.  404.  n".  11. 

Dytifque  à  tête  rvujfe  noir,  à  tête  Se  à  pattes  d'un 
brun  rouiîâtre.  Dtc.lb. 

Dytifcus  erythroccphalus.  VlLL.  Ent.  tom.  I. 
p.  a46.B°.  I  2.. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de  long.'  Le  corps 
eft  ovale  ,  eblong  ,  lifte  ,  noir.  Les  antennes  font 
moitié  noires  &  moitié  fauves.  La  tête  cil  fauve. 
Rr 


5  «4 


D  Y  T 


Les    côtés  du  corcelet  font  d'un  brun  ferrugineux 
peu  marqué.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

36.    Dytique  plane. 

Dytiscus  planus. 

Dytifcus  ovato-oblongus  planus  ,  niger ,  tibiis 
folis  rufis.  Fab.  Sp.  inf  app.  p.  foi .  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.  191.  n°.  31. 

Il  reflemble  beaucoup  au  dytique  érythrocéphale, 
mais  lu  tête  eft  noire.  Le  corps  eft  pale  ,  lille  ,  peu 
Juifant  ,  noir  ;  tes  jambes  feules  font  ferrugi- 
neufes. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  du  Dane- 
marck. 

37.   Dytique  varié. 

Dytiscus   varias. 

Dytifcus  thera.ee  rufo  ,  elytrls  cinereo  nigroque 
flriatis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  23  5*.  n".  19. — Spec. 
inf.  tom.  1.  pag.  zsj.  n".  xc.  —  Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.  191.  n".  53. 

Il  relTemble  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
Dytique  biponctué.  Les  antennes  font  pâles.  La 
tète  eft  noire  avec  la  partie  antérieure  ferrugi- 
neufe.  Le  corcelet  eft  ferrugineux  ,  pâle.  L'écufïon 
eft  petit ,  obfcur  grifàtre.  Les  élytres  ont  alternati- 
vement des  ftrieS  noires  &  grifâtres  ;  la  future  eft 
noire  &  le  bord  extérieur  elt  grifâtre.  Le  deffous 
du  corps  eft  noir  ,  &  les  pattes  font  ferrugl- 
neufes. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  de  la  terre  des 
Patagons. 

38.  Dytique  bimaculé. 

Dytiscus  bimaealatus . 

Dytifcus  tefiaceus  ,  tlytris  macula  nigricante. 
LlN.    Syft.   Hat.  p.  66-j.  n*.  11. 

Cet  infecte  n'appartient  pas,  je  crois, à  ce  genre. 
Les  antennes ,  les  antcnnules  &  une  partie  des  pattes 
manquant  ,  je  n'ai  pu  m'en  aflurer.  La  tête  eft  tefta- 
cée  ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  e(l  teftacé  , 
fans  taches.  L'écullon  eft  triangulaire  ,  teftacé 
obfcur.  Les  élytres  font  ftriies  ,  teftacées  ,  avec 
une  grande  tache  noire  fur  chaque.  Le  deilbus  du 
corps  &  les  pattes  font  teftacés  obfcurs.  Les  tarfes 
paroiffent  tous  compofés  de  cinq  articles. 

Il  fe  trouve  en  France. 

Du  cabinet  de  M.  Smith. 
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3?.    Dytique    noté. 

Dytiscus  notatus. 

Dytifcus  fufeus  ,  tkorace  flavo  puncjis  quatuor 
nigris  elytris  ftria  futurali  flava.  Fab.  Spcc.  inf. 
tom.  1.  pag.  196.  n°.  16.  —  Mant.  inf.  tom.  I. 
pag.  191.  ;z".  34. 

Dytifcus  notatus.  Bzx.csT&Nomencl.  1.  tab.  f. 
fig-  10. 

Il  reflemble  au  Dytique  marécageux.  Le  corps 
eft  obfcur.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  fans  taches , 
ou  marqué  de  quatre  points  noirs ,  &  quelquefois 
d'une  bande  noire  courte. 

Les  élytres  ont  tous  leurs  bords  jaunâtres. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

4®.    Dytique   marqueté. 

Dytiscus  tejfdatus. 

Dytifcus  fulvus  ,  tlytris  maculis  fparfts  tkorace 
fafeia  nigris. 

Dytifcus  fulvus,  maculis  fparfis  nigris.  Geoif. 
Inf.  tom.  l.pag.  189.  nt>.  7. 

Le  Dytique  fauve  à  taches  noires.  Geoïf.  Ib. 

Dytifcus  tefjelatus.  Fourc.  Ent.  par.  1.  pag.  68. 
n°.7. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  long.  Les  antennes 
&  la  tête  font  fauves.  Les  yeux  font  noirs.  Le 
corcelet  eft  fauve  ,  avec  une  bande  au  milieu  , 
noirâtre.  Les  élytres  lont  fauves  ,  marquées  de 
plusieurs  taches  noires.  Le  deffous  du  corps  eft 
noir.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  dans  les  eaux 
flagnantes. 

41.    Dytique  rufipède 

Dytiscus  rufipes. 

Dytifcus  ater  ,  elytris  fufeis  Uvibus  ,  antennis 
pedibufque  piceis. 

Dytifcus  ater ,  elytris  fufeis.  GeOîï.  Inf,  t.  l, 
p.  190.  n°.  9. 

Le  Dytique  noir  à  étuis  bruns.  Geoef.  Ib. 

Dytifcus  fupra  fufeus  fubtus  ater.  L  1  N.  Faun, 
fuec.eàit.  i./î°.  568. 

Dytifcus  fufeulus.  Schrank.  Enum.  in/,  auft, 
n  0.381. 

Dytifcus  rufipes  ovatus  ater,  pedibus  antennarum- 
que  bafi  ferrugineis  ,   elytris  punciatis  fubpubefcen-> 
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tibus.  Mvil.  Zool.  dan.  prodr.  pag.  75.  c".  7  Si. 
Dytifcus  lividus.  Fourc,   Ent.  par.  j.p.  6  8. 

Dytifcus  atcr.  Forst.  Nov.  Sp.   inf.  pag.    J4. 

Il  a  deux  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
brunes.  La  tète  elt  noire  &  marquée  de  deux 
points  enfoncés.  Le  coreelet  eft  noir  ,  lifle  ,  Uns 
caches  ,  un  peu  prolongé  poftericurcment  i  la  place 
de  l'éculT'on.  Toitu  d'éculfon.  Les  élytres  (ont  lif- 
fes  ,  d'un  brun  noirâtre.  Le  delîbus  du  corps  eft 
noir.  Les  pattes  l'ont  brunes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  &  en  Allemagne. 

41.  Dytique  déprimé. 
Dytiscus  deprejfus. 

Dytifcus  thoracc  ferruginco  pttnciis  duohus  befeos 
ni  gris  ,  elytris  fufeis  ferruginco  maculatis .  Fab. 
Syji.  cnt.p.  233.  n".  10. —  Sp.  inftom.  I.  p.  l'jd. 
n°.  ij.— Mant. inf.  t.  1.  p.  192.  n°.   3J. 

Il  elt  petit  ,  déprimé.  La  tête  eft  ferrngi- 
neufe  ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  coreelet  elt  ferru- 
gineux ,  avec  le  bord  antérieur  &  deux  taches 
fur  le  bord  poftérieur  noirs.  Les  élytres  font  obf- 
cures  ,  avec  trois  taches  marginales  Se  quelques- 
unes  fur  le  difque  3  ferrugineufes. 

Il  le  trouve  dans  les  eaux  douces  de  la 
Suède. 

45   Dytique  dorfal. 

%Dstiscvs    dorfalis, 

Dytifcus  capite  tkoracis  margine  elytrorumque 
yuncio  bafeos  dtfiinào  margineque  inequali  ferrugi- 
ncis.  Fab.   Mant.  inf.  t.  1.  p.  191.  n°.  )S. 

Il  refTemble  beaucoup  au  Dytique  (îx-puftulcs  , 
mais  il  eft  un  peu  plus  grand  ,  &  les  élytres  ont  un 
feul  point  diftinct ,  ferrugineux  ,  à  la  bafe  ;  la 
couleur  du  bord  extérieur  des  élytres  eft  ferrugi- 
neufe  &  finuée.  La  tête  Se  les  bords  extérieurs  du 
coreelet  &  les  pattes  font  ferrugineux.  Le  refte  du 
corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

44.  Dytique   lîx-puftules. 

Dytiscus  fexpuftulatus. 

Dytifcus  ater ,  capite  ferrugineo ,  elytris  maculis 
tribus  rufis  bafos  majore.  Fab.  Gen.  inf.  mant, 
pag.  239.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  196.  n°.  28. 
—  Mant.   inf.  tom,    I.   p.    Ici.  n°.  37. 

Dytifcus  fuf  us  elytris  antice  &•  externe  fiavis. 
GeOFF.  InJ>  t.  î.p.  190.  n".  b\ 
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Le  Dytique  à  bordure  panachée,  Grorr.  Ib. 

Dytifcus  variegatus.  Fourc.  Ent.par.  1.  p.  68. 
n".  8. 

Il  cil  petit.  La  tête  eft  ferrugineufe  ,  avee  le 
tour  des  yeux  noir.  Le  coreelet  elt  noir  ,  avec  les 
côtés  ferrugineux.  Les  élytres  font  glabres  ,  lilles  , 
noires  ,  avec  trois  taches  ferrugineufes  ,  donc  là. 
premièt*  en  ctoill'ant ,  à  la  bafe  ,  &  les  deux  autres 
vers  le  bord  extérieur.  Le  dcllous  du  corps  eft  non. 
Les  pattes  font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  en' France  ,  en  Suède  ,  dans  les  eaux 
ftagnantes. 

4Ç.  Dytique  marécageux. 

Dytiscus  pa'uflris. 

Dytifcus  hvis  }  e'ytiis  Iituris  duabus  lateralicus 
a/bis.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  23  3.  n".  21.  —  Spec.  inf. 
tom.  1.  p.  236.  /iç.i9. — Mant.  inftom.  i.p.  151. 
«0.38. 

Dytifcus  patiiftris  niger  Itvifiimus  3  elytris  Iituris 
duabus  laceralibus  albidis.  Lin.  Syfi,  nat.  p.  667. 
n".  19.  —  Faun.  fucc.  n° .  775. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Dytique  érythrocéphalc. 
Le  corps  eft  noir  ,  luifant.  Le  coreelet  eft  ferrugi- 
neux. Les  élytres  onc  deux  lignes  finuées  ,  blan- 
châtres ,  vc.s  le  bord  extérieur  ,  dont  Tune  au 
milieu  ,  Si  l'autre  ou  vers  l'extrémité  ou  vers  la 
bafe. 

Il  fe  trouve  en  Europe  dans  les  eaux  maréca- 
geufes. 

46.  Dytique  ovale. 

Dytiscus  ovatus. 

Dytifcus  ovttus  fufeus  ,   capite  tborr.ceque  rubris, 

L  1  N.    Syft.   nat.  pag.  (,67.  n° '.  18. Faun.fiiC. 

n».  1182. 

Dyiifus  ovatus.  Fab.  Syft.  ent.  p.  233.  n°.  22. 
—  Sp.   inf.  tom.    i.p.   296.  n".  30.  .  Mant  inf, 

tom.    I.  pag.   191.   n°.   39. 

DytictfS  ovatus  fufeus  ,  capite  thoraeeque  rubi- 
cundis.  Geoif   Inf,  t.  1.  p.    191.  n".  10. 

Le  Dytique  fphérique.  Geoff.  Ib. 

Dytifcus  fphaericus  rufo-fufeus ,  corpore  ovato 
gibbo.  Deg.  Mém.  inf,  tom.  4.  p.  402.  n°.  9. pi.  iy. 
fig.  17.  18.  &  19. 

Dytique  fphérique  d'un  brun  rouflâtre  ,  à  corps 
gros  en  forme  de  boule  ovale.  Deg.  Ib. 

Dytifcus  ovatus.  Schrank.  Enum.inf.auft 
n°.  3S0. 
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Dytifcus  ovutus.  Viil.E.it.  tint,  t.  pag.  347- 
n*.  17. 

Dylicus  ovatus.  Fourc.  Em.  par.  1.  p.  68. 
n".  10. 

Il  a  deux  lignes  de  long  ,  &  environ  une  & 
demie  de  large.  Le  corps  eft  ovale  ,  renflé,  Les 
antennes  font  d'un  jaune  fauve.  La  tête  &  le 
corcelet  font  ferrugineux.  Les  élytres  font  brunes , 
finement  pontillees.  Les  yeux  font  noirâtres.  Le 
deflbus  du  corps  &  les  pattes  font  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'.Euxope  dans,  les  eaux 
ftagnantes. 

47.  Dytique    picîpèdc. 

Dytiscus  picipes, 

Dytifcus  niger,  thorace  antice  ferrugineo  ,  elytris 
jiavo  lineatis.  Fab.  Mant.  inf.  corn.  I.  pag.  19t. 
n°.  4e. 

Il  eft  petit.  La  tête  eft  noire  avec  la  bouche 
ferrugineuie.  Le  corcelet  eft  ferrugineux  antérieure- 
ment ,  noir  poltérieuremcnt.  Les  élytres  font 
liflés  ,  noires  ,  avec  plufieurs  lignes  jaunâtres. 
Le  delfous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font 
brunes. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

48.  Dytique    linéolé. 

Dytiscvs  luur'atus. 

Dy ti feus  nioer  ,  elytris  bafi  lituraque  apicls  pal- 
liais .  Fab.  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  2.96.  n9.  31.  — 
Mant  inf.  tom.  l.pag.  191  n".^i. 

Il  eft  petit  ,  de'primé  ,  noir.  La  bafe  des  élytres 
eft  un  peu  plus  pâle  ,  &  on  remarque  vers  l'extré- 
mité un  ou  deux  points  eblongs  ,  pâles. 

Il  fe  trouve  en  Italie.     * 

49.  Dytique  marqué. 

Dttiscus  fiinatus. 

Dytifcus  niger  ,  capice  thoraeeque  rufis  fignaturis 
nigris.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  154.  nn.  1*. —  Spec. 
inf.  tom.  l.pag.  196,  nQ .  31.  —  Mant.  inf.  tom.  I. 
p.  191.  n°.  4;.  t 

Il  refiemble  au  Dytique  ovale.  La  tête  eft  fauve  , 
avec  une  bande  noire  ,  au  milieu  ,  entre  les  yeux. 
Le  corcelet  eft  lifte  ,  fauve  ,  avec  une  petite  ligne 
tranfverfale  ,  noire  ,  qui  n'atteint  pas  jufqu'aux 
bords.  Les  élytres  font  noires  ,  avec  le  bord 
extérieur  uu  peu  fauve.  Les  pattes  font  ferrugi- 
neufes. 

Il  fe  trouve  dans  les  eaux  du  pays  des  Pata- 
gons. 
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jo.  Dytique  clryfoHKliuc. 

Dytiscus  ckryfowelinus. 

Dytifcus  fup  1  nenus  ,  fubtus  niger.  Fab, 
Mant.  inf.  tom.  \.p    191.  n°.  41. 

Il  eft  petit.  La  tête  ,  le  corcelet  &  les  élytres 
font  liftés  ,  d'un  ■  c<  uleur  cendrée  obfcu  e  ,  fans 
taches.  Le  deflous  uu  corps  eft  noir.  Les  pattes 
(ont  cendrées  ,   a. ce  les  cuifTes  noires. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

yt.  Dytique  de  Halle. 

Dytiscus  kallenfis. 

Dytifcus  ater  ,  thorace  rufo  :  bafeos  medio  ni- 
gro  punUo  rufo ,  elytris  cineieis  nigro  Jiriatis.  Fab. 
Mant.  inf.  t.  \.  p.  191.  n°.44. 

Il  eft  petit  ,  plane.  I  a  tête  eft  fauve  ,  fans 
taches.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  avec  une  grande 
tache  noire  ,  au  milieu  de  la  bafe  ,  fur  laquelle  on 
remarque  un  point  fauve.  Les  élyttes  font  cendrées, 
avec  plufieurs  ftries  rapprochées  ,  confluentes  , 
fur  tout  vers  la  future  ,  noires  :  ces  ftries  ne  tou- 
chent ni  la,  bafe  ni  l'extrémité.  Le  deflous  du 
coips  eft  noir.  Les  pattes  (ont  fauves. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

J2.   Dytique   granulaire. 

Dyttscus  granularis. 

»  Dytifcus  niger,  elytris  lineis  duabus fiavefeen- 
tibus  ,  pedibus  rufis,  L 1  N.  Syft.  nat.  pag.  06^. 
n".  11. 

Dytifcus  granularis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  134. 
nn.  24. —  Sp.  inf.  tom.  î.p.  196.  «°.  33.  —  Mant. 
inf.  tom.   1.  p.    195.  n°.  4 T. 

Dyticus  niger  ,  thorace  fiavo  ,  elytris  Uvibus 
maculis  limboque  tuteis.  GeOff.  Inf.  tom.  i.p,  191. 
n".    12. 

Le  Dytique  panaché  fans  ftries.  Geoff.  Ib. 

Dytifcus   minimus.  Scor.  Ent.  carn.  n°.  297. 

Dytifcus  minimus  niger  Uvis  ,  elytrorum  margine 
extiriori  lineifque  hafeos  quatuor flavis.  SchraNK. 
Enum.  inf.  auft.  n° .   $8j. 

Il  n'eft  guères  plus  grand  qu'une  Puce.  .Tout  le 
corps  eft  noir.  Les  élytres  ont  chacune  deux  lignes 
longitudinales  ,  diaphanes  ,  réunies  poftérieore- 
ment  ,  jaunâtres,  qui  paroiftènt  dorées  lorfquc  l'in- 
fecte   nage. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 
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f  ;■.   Dytique  tjruUieac. 

Dvtiscus  confluait. 

Dyti/cus  niger ,  capite  thoactque  ferriginei»  , 
elytris  pallidis  ,  tircis  çi.uuor  difci  nigris.  Fab. 
Mjnt.inJ.  tom.  i.  p.  ipj.  tt  .  \6. 

Il  cfl  petit.  La  tête  &  le  corcclct  font  d'une 
cou'eur  ferrugineufe  c4ifcure  ,  (ans  taches.  Les 
élytees  font  ci  un  jaune  pâ'e  ,  avec  quatre  petites 
lignes  longitudinales  ,  poftéric'jrement  réunies  , 
noires.   Les    pat;es  font  jaunâtres. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Taris  ,    à  Kiell. 

j4.   Dytique   oblique. 

Dytiscus  obliquas. 

Dytifcus  ferrugineus  ,  elytris  maculis  quinque 
obliquis fufeis.  Fas.  Mant .  inj.  tom.  i.  peg.  19). 
n°.  47. 

Il  refTemble  aux  précédens.  La  tête  ,  le  corcelet, 
le  dcâbus  du  corps  &  les  pattes  font  ferrugineux 
(ans  tacher  Les  élytres  font  ferrugineufes  ^  avec 
cinq  taches  fur  chaque,  allongées,  obliques  ,  noirâ- 
tres ,  dont     l'extérieure  eft  crochue. 

Il  fe  trouve  à  Kiell ,  dans  les  eaux  douces. 

Jf.  Dytique  enfoncé. 

Dmscus  imprejfus. 

Dytifcus  oblongus  fiavefeens  elytris  cintnis 
punclis  imprejfis  ftriatis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  I . 
pag.  ï9i.n°.  48.  e 

Dyticus  cinereus  ,  capite  n'gro  ,  thorace  luteo  , 
elytris  nigro  mccuîatis  punclato  -  ftriatis.  GtOIl. 
Inf.  tom.  1.. p.  191.0°.  II. 

Le  Ditique  ftrié  à  corcelet  jaune.  Gioïf.  Ib. 

Dytifcus  n.ficollis  rufus  ,  elytris  ftriatis  fluvo- 
grifeis  :  macu.is  nigris.  Deg.  Mem.  inf.  tom.  4. 
p.  404.  n°.   13.  pi.  i6.fig.9. 

Dytique  ftrié  à  corcelet  roux  ,  à  étuis  {triés 
d'un  gi  is  jaunâtre  8c  tachetés  de  noir.  Deg.  1b. 

Dytifcus  laminatus  fu  'vus  ,  elytris  ftriatis  nigro- 
punctatis  laminis  duabus  ad  bajin  abdominis.  Lin. 
Syft.    nat.   tdit.    \).pag.  X9$l. 

Dyticus  tkoracicus.  Fourc.  F.nt.  par.  i.pag.iy. 


Dytifcus    imprejfo  punBatus.  aS.    Hall.  1.  lit. 

Il  n'a    guère    plus    d'une    ligne  de    long.     Le» 
antennes  font  d'un  jaune  fauve.  La  tête    clt    d'un 
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hn::î  fa<wrt  ,  p'i's  clair  ant'-neuvcmSit  ;  elle  cil 
quelquefois  entièrement  b'une.  le  corcelet  eft 
fauve  ,  un  peu  pUis  rétréci  antérieurement  que 
dans  les  autres  efpèces.  Les  élytres  font  gnlâtres  , 
avec  placeurs  rangées  de  points  enfoncés  ,  noirs. 
Le  deflous  du  corps  eft  obfcur.  Les  pattes  font 
fauves. 

Cet  infecte  ,  comme  l'a  remarqué  M.  Geoffroy, 
a  la  poitrine  poftérieurement  Cet  minée  par  deux 
grandes  plaques  écaillcufcs  ,  qui  couvrent  une  partie 
de  l'abdomen  ,  &  qui  refjemblcnt  entièrement  à 
celles  des  Cigales  mâles.  L'articulation  des  pattes 
poftérieures&  la  moitié  de  leurs  cuifles  fe  trouvent 
fous  ces  plaques  ,  &  l'infefte  gêné  dans  fes  mouve- 
mens  ,  ne  peut  nager  qu'horifontalcment  ,  fans 
pouvoir  marcher  fur  la  terre. 

Il  fe  trouve  en  France,  en  Allemagne  ,  dans  les  eaux 
ftagnantes.  Il  eft  aflez  commun  aux  environs  deParis. 

y<f.  Dytique  hnéé. 

Dytiscus  linealus. 

Dytifcus  ferrugineus  ,  coleoptris  fufeis  lineis 
quatttor  f.a\efcer.tibus.  Fas.  Syft.  ent.  pag.  134. 
n°.  ij.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  197.  n°.  54,  — 
Mant.  inf.  tom.    I,  pag.  793.  n".  49. 

Dytifcus  lineatus.  Bergstr.  Nomencl.  1.  51.  8. 
9.  tab.  6.  ftg.  8.  9. 

Dytifcus  giifeo  -  ftriatus  niger,  fupra  maculis 
ftriifque  griftis  ,  pedibus  rufo-fufùs.  Deg.  Mém. 
inf.  tom.  4.  pag.  405.  n" .  11. 

Dyti  que  noir  à  raies  grifes  noir  ,  tacheté  Se  rayé 
au  deifus  de  gris  ,  à  pattes  d'un  brun  rouflâtre. 
Deg.    U. 

Dytifcus  parvulus.fvtsL.Archiv.infj.p.  itj. 

H°.  il. 

Dytifcus  parvulus  J'ubtus  piceus  ,  capite  thora- 
ceque  fu/vis  ,  elytris  nigris  margine  ftriifque  duabus 
dimidiatis  fiavis.   Lin.  Syft. nat.  edit.  1  j. p.  1953. 

La  tête  eft  ferrugineufe  ,  poftérieurement  noirâ- 
tre. Le  corcelet  eft  liffe  ,  ferrugineux.  Les  élytres 
font  mélangées  d'obfcur  &  de  cendré  ,  avec  le  bord 
plus  pâle.  Au  milieu  du  dos  on  remarque  quatre 
lignes  difiinctes  ,  blanches. 

Il  fe  trouve  en  France  &  en  Allemagne. 

57.  Dytique  inégal.  . 

Dytiscus  intquelis. 

Dytifcus  ferrugineus  ,  elytris  nigris  laterilus 
insqualiter ferrugineis .  Fab.  Gtn.inf  mant  p.  1 59, 
—  Sptc.inf.  tom.  i.p.  197.  u° .  35.—  Mant.  inf. 
tom.  i.p.  193.  «°.  50. 
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I!  a  un  peu  plus  d'une  ligne  de  long.  Les  anten- 
nes font  ferrugincufes.  La  tête  eft  ferrugineufe  , 
avec  le  tour  des  yeux  noirâtre.  Le  corcelet  eft 
ferrugineux  ,  avec  le  bord  poftérieur  &  un  peu  du 
bord  antérieur  noirs.  Les  élytres  font  finement 
pointilk'es  ,  noires  ,  avec  le  bord  extérieur  fer- 
rugineux ,  d'où  partent  quelques  rameaux  iné- 
gaux ,  de  la  même  couleur.  Le  deflous  du  corps 
eft  d'un  brun  ferrugineux.  Les  pattes  fon  ferrugi- 
neufes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Suède  ,  dans  les  eaux 
ftagnantes.  Il  eft  atfez  commun  aux  enviions  de 
Paris  ,  au  commencement  du  prùuems. 

c8.  Dytique   nain. 

Dttiscus  minutus. 

Dytifcus  elytris  fufc's  b^'Jî  lateribufque  palliais', 
thorace  flavo  immaculato  ,  corpore  evato.  Lin.  Syjl. 
nat.  pag.    66-.  nQ.  15. — Fauu.fuec.  n".  778. 

Dytifcus  minutus  ftavefcens  ,  elytris  fuf ci  s  mar- 
gine  flavo  maculato.  Fab.  Syfi.  ent.  p.  234.  n° ,  26. 
— Spec.  inf  tom.  t.  pag.  297.  n°.  36.  —  Mant. 
inf.   tom.   1.  pag.  193.  n° .  51. 

Il  eft  petit.  Le  corcelet  eft  pile.  Les  élytres  font 
cendrées  avec  les  côtés  marqués  de  quelques  taches 
jaunes. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

59.  Dytique  craflîcorne 

Dytiscvs  crajjîcornis. 

Dytifcus  fufeus  ,  capitt  tkoraeeque  flavis ,  anten- 
nis  medio  incraffatis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  p.  19}.. 
r.".  52. 

Dytifcus  fufeus  ,  capite  tkoraeeque  fulvo  ,  anten- 
nis  Jubclavatis  ,  fcutello  nullo.  Geopi.  Inf.  tom,  1. 
pag.  I*?.  1°.  IJ. 

Le  Dytique  à  groffes  antennes.  Geoîf-,  Ib. 

Dytifcus  clavicornis  viridi-grifeus  ,  antennis  fub- 
clavatis  ,  akdomine  fubtus  nigio-fufco.  Dec  Mém. 
inf.  tom.  4.  p.  4C1.  n°.  10.  « 

Dytique  à  antennes  en  maffue  ,  gris  verdâtre  ,  à 
antennes  en  maffue ,  à  ventre  brun  noirâtre  en 
deflous.   Dec   Ib. 

Dytifcus  capricornis.  Fuesl.  Arckiv.  inf.  y. 
pag.  118.  no.  1  j.  tab.  %%.fig.  b.  &  C. 

Dytifcus  clavicornis .  Fourc.  Ent.  par.  ï.p.  70. 
n°.  Ij. 

Il  a  près  de  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  fauves,  avec  les  fept  derniers  articles  un  peu 
lenflés  :  le  dernier  eft  terminé  en  pointe,  &  le  cin- 
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quieme  eft  un  peu  plus  renflé  que  les  autres.  La 
tête  &  le  corcelet  font  d'un  fauve  brun.  L'écui- 
fon  manque  entièrement.  Les  élytres  font  pointil- 
lées  ,  brunes.  Le  deflous  du  corps  eft  d'un  brun 
noirâtre.  Les  pattes  font  brunes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne ,  dans  les 
1  eaux  douces  ftagnantes. 

60.  Dytique  peint. 

Dttiscus  piâus. 

Dytifcus  ferrugineus  ,  thorace  nigro  ,  elytris  pal- 
liais ,  futura  maculaque  laterali  nigris.  Fab.  Mant. 
inj.  tom.  1.  pag.  154.  1°.  53. 

Il  eft  petit,  la  tète  eft  ferrugin  ufe.  Le  corcelet 
eft  noir,  avec  le  bord  un  peu  ferrugineux.  Les  ély- 
tres font  glabres  ,  liffes  ,  jaunâtres  ,  avec  la  future 
&  une  grande  tache  latérale  noires.  Le  deflous  du 
corps  eft   ferrugineux. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne,  dans  les  eaux  douces. 

61.  Dytique   pufille. 

Dttiscus  pufiHus. 

Dytifcus  ater ,  thorace  elytrifque  margine  atbis. 
F ab.  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  197.  h".  37.  —  Mant. 
inf.  tom.  1.  pag.    194.  n°.  54. 

Il  cil  à  peine  de  la  grandeur  d'un. Pou.  La  tête 
eft  noite.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  les  bords  la- 
téraux blanchâtres.  Les  élytres  font  noires ,  avec 
les  bords  blancs,  furtout  à  la  bafe  &  vers  l'extré- 
mité. Le  deflous  du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

61.  Dytique  uniftrié. 

Dytiscvs  uniftriatus. 

Dytifcus  niger y  elytris  maculis  margineque  fia~ 
Vefcentibus  ,  ftria  futurali  unica. 

Dyticus  niger ,  elytris  maculis  &  limbo  luteis  , 
ftria  unica.   Geotp.  Inf.  tom.  i.-p.   191.  n°.  14. 

Le  Ditique  à  une  feule  ftrie.  Geo  FF.  Ib. 

Dytifcus  uniftriatus.  S&hrank.  Enum.  inf.  auft. 
B».  3  87. 

Dyticus  monoftriatus.  Fourc.  Ent. par.  l.p.  69. 
n".   14. 

Il  a  à  peu  près  la  grandeur  d'une  Puce  ordinaire. 
Les  antennes  font  noires,  avec  la  bafe  jaunâtre. 
La  tête  eft  noire  fans  taches.  Le  corcelet  eft  noir 
&  marqué  de  deux  lignes  longitudinales  poftérieu,- 
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res,  enfoncées,  qui  s'étendent  un  peu  fur  les  ély- 
tres.  Les  èlytres  font  liffes ,  &  marquées  d'une  ftric 
près  de  la  future  5  leur  couleur  eft  noire,  avec  la 
bafe  ,  le  bord  extérieur  &  l'extrémité  jaunes.  Le 
deflous  du  corps  cft  noir.  Les  pattes  font  brunes. 

Il  fc  trouve  en'France,  en  Allemagne  ;  il  cft  allez 
commun  aux  environs  de  Paris. 

Dytique  mélanophtalme. 

Dytiscus  melanopktalmus. 

Dytifcus  flavo-fufeus  ,  oculis  nigris  t  elytris 
Uvibus.G1.011.lnf.ti  1.  p.  t91.1t0.  11. 

Le  Ditiquc  aux  yeux  noirs.  GeOff.  16. 

Dyticus  melanaphtalmos .  Fourc. Entom.  pars  1. 
p.  68.  n°.  11. 

Il  a  environ  une  ligne  &  demie  de  long,  la  tête 
&  le  corcelet  font  jaunâtres.  Les  yeux  font  noirs. 
Les  élytres  font  liftes ,  &  mélangées  de  jaune  & 
de  noir.  Le  dcllous   du  corps  cft  jaunâtre. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

64.  Dytique   ferrugineux. 

Dytiscus  ferrugineus. 

Dytifcus  ferrugineus  totus.  Lin.  Syfi.  nat. 
pag.  666.  7i°.    16. 

Dytifcus  ferrugineus ovatus  niterts ,  capite  thora- 
ceque  rufis, elytris  fufeis  Jlriate-punSatis.  Schrank. 
Enum.  inf.  aufl.  n°.  585. 

Il  a  un  peu  plus  d'une  ligne  de  long.  La  tète, 
le  corcelet ,  le  dellbus  du  corps  &  les*  pattes  font 
d'un  rouge  teflacé.  Les  antennes  font  fauves.  Les 
élytres  font  d'un  fauve  obfcur  ;  &  paroillent  à  la 
loupe ,  avoir  des  ftrics  pointiilées. 

Il  fe  trouve  en   Europe. 

6y.  Dytique  tranfparent, 

Dytiscvs  kyalinus. 

Dytifcus  virefeens  ,  elytris  hyalinis ,  maculis 
lateralibus  albidis.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  4.  p.  406. 
nQ.14.pl.  ij./î».  21.  Z2.  c/23. 

Dirifque  tranfparent  verdâtre  ,  à  étuis  tranfparens 
avec   des  taches  latérales  blanchâtres.  Dec.  Ib. 

Il  a  environ  deux  lignes  &  demie  do  long.  La 
tête  &  le  corccle:  font  pâles  ,  prefque  blanchâtres. 
Les  yeux  font  noirs.  Les  éjytres  tont  verdâtres , 
avec  quelques  taches  blanchâtres  ,  vers  les  bords  ; 
elles  font  un  peu  tranfparentes  S:  laiflent  voir  au 
travers  les  nervures  des  ailes.  La  moitié  antérieure  J  large.  Le  corps  eft  ovale,  applati.  La  tête  eft  noire  , 


da  corps  eft  verte  en-deffous ,  &  l'autre  moitié  eft 
brune.   Les  pattes  font  brunes. 

Cet  infecte  ,  qui  nage  avec  beaucoup  de  viteffe , 
tort  fouvent  de  l'eau  &  marche  fur  la  terre.  Au 
moyen  de  fes  pattes  poftérieures,  qu'il  pouffe  avec 
force  contre  le  plan  de  pofition  ,  il  élevé  quelque- 
fois fon  corps  &  fait  de  petits  fauts  en  l'air. 

Il  fe  ttouve  en  Suède. 

Efpeces  moins  connues. 

1.   Dytique  bilinéé. 

Dytiscus  bdinearus. 

Dytique  fauve  en-deffous  ;  élytres  noirâtres;  "cor- 
celet noirâtre  ,   avec   une  bande  jaune. 

Dytifcus  fubtus  fulvus  ,  elytris  fufeis ,  thorace 
nigro  ,  fafeia  f.ava. 

Dytifcus  bilineatus  elytris  fufeis  ,  corpore  fubtas 
fulva  y  thorace  fulvo  :  linea  duplici  nigra.  Deg. 
Mém.  inf.  tom.  4.  p.  400.  n°.  6. 

Dytifquc  a  corcelet  roux  kurde  de  noir ,  à  étuis 
d'un  brun  obfcur  ,  à  corps  jaune  fauve  en-deflous  , 
&  à  corcelet  fauve  bordé  de  noir  pardevant  &  par 
derrière. Deg.  Ib. 

Il  a  environ  fept  lignes  de  long  &  quatre  de 
large.  Le  corps  eft  ovale  ,  très-applati.  Les  anten- 
nes font  fauves.  La  tête  eft  fauve ,  avec  deux  pe- 
tites lignes  tranfverfales  noires.  Le  corcelet  eft  fauve , 
bordé  antérieurement  &  poftérieuremenc  de  noir. 
Les  élytres  font  noirâtres  &  parfemées  de  petits 
points  jaunâtres. 

Je  foupçonne  que  cet  infe&e  eft  le  même  que 
le  Dytique  cendré. 

11  fe   trouve  en  Suède. 

'i.  Dytique  demi-noir. 

Dytiscus  feminiger. 

Dytique  noit  en-deffous  ;  élytres  obfcures  ,  fcor- 
dées  de  fauve. 

Dytifcus  fuhtusniger ,  thorace  elytrifque  obfcure 
fufeis  rufo  marginatis. 

Dytifcus  feminiger  thorace  elytrifque  obfcure 
fufeis  rufo  marginatis  corpare  fubtus  toto  nigro. 
Deg.  Mém.  inf.  tom.   4. p.  401, n°,  7. 

Dytique  noir  en-deffous  ,  à  corcelet  &  à  étuis  d'un 
brun  obfcur  bordé  de  roux  ,  dont  tout  le  deffous 
du  corps  eft  noir.  D£g.  Ib. 

Il  a   environ  fept  lignes   de   long  &  quatre  de 
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mélangée  de  roux.  Le  cnrcelet  &  les  élytres  font 
noirâtres  ,  avec  les  bords  latéraux  roulîâtres.  Le 
deflous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  bruaes. 

11  fe   trouve  en  Suède. 

3.   Dytique    embrouillé. 

Dytiscus   intricatus. 

Dytique  jaunâtre  en  -  deflous  ;  delîus  du  corps 
d'un  noir  verdâtrc  ;  élytres  avec  des  pointes  en- 
foncées en  (tries,  le  bord  &  l'extrémité  jaunes. 

Dytifcus  fiavieans  ,  fupra  nigro-virens  intrica- 
tus ,  elytris  excavato  ftriatis  tkoraeeque  flavis.  Ljn. 
Syfi.  nai,  edit.  1  3.  pug.  15? ji. 

ScHAi.i..Abh.  der  hall,  naturf.  Gif.  \.  p.    311. 

Dytifcus  femifulcxtus.  MuLL.  Nuturf  7.  p.  ?9. 

Il  roflemble  pour  la  forme  &  --la  grandeur  ,  au 
Dytique  pointillé.  Le  corcelet  eft  jaune.  Les  ély- 
tres font  d'un  noir  verdâtrc  ,  avec  le  bord  exté- 
rieur &  l'extrémité  jaunes;  elles  ont  des  (tries  for- 
mées par  3es  points  'enfoncés. 

Il  le  trouve  en  Saxe  dans  les  eaux  marée  geufes. 

4.  Dytique  oculé. 

Dytiscus  oculatus. 

Dytique  tête  cendrée,  avec  le  bord  poftérieur 
&  deux  taches  fur  le  front ,  noirs;  élytres  brunes, 
avec  tout  le  bord  jaune. 

Dytifcus  capite  cinereo  ,  margine  pofleriori  ma- 
culijque  duabus  trigonis  frontis  ni gris  ,  elytris  pi- 
ceis  margine    omni Jiavo.    Lin.   Sjj1.nat.edil.il. 

Dytifcus  oculatus.  Fuesl.  Arch.inf.   5.  p.  iij, 

11  a  environ  cinq  lignes  de  long,  la  tête  cft 
centrée  ,  avec  deux  taches  triangulaires  noires  , 
fur  le  front  ,  &  la  partie  poftéiieure  noire.  Les 
élytres  font  d'un  brun  noirâtie,  avec  tout  le  boid 
noir. 

Il  fe  trouve  à  Berlin,  dans  les  eaux  marécageuses 
r.  Dytique  unilinéé. 
Dytiscus  unilineatus. 

Dytique  noir  ;  élytres  avec  une  lrgaj  au  milieu 
&  les  bords  jaunes. 

Dytifcus  niger elyrrorum  mjrgir.e  Untahut  dimi- 
drataft.ivefceiuibus.  Se  H  r  a  N  k.  Enum-  inf.  aufl 
n°.  384.  ; 
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Il  a  à  peine  une  ligne  de  long.  Le  corps  eft  noir, 
hffe.  Les  bords  latéraux  du  corcelet  font  d'une  cou- 
leur ferrtigineufe  obfcure.  Les  élytres  ont  tout  le 
bord  extérieur  &  une  ligne  qui  delcend  de  la  bafe 
jufqu'au  milieu  del'élytre,  jaunes.  Les  pattes  font 
jaunes. 

Il  fe  trouve   en  Allemagne   dans  les  eaux. 

6.  Dytique  noirâtre. 

Dytiscus  nigricans. 

Dytique  noir  ;  élytres  obfcures  ;  antennes  &  pattes 
d'un  brun  marron. 

Dytifcus  niger,  elytris  fufeis  ,  antennis- pedi'ouf- 
que  caflaneis. 

Dytifcus  nigricans.  ScHRank.  Enum.  inf.  aufl. 
n°.  386. 

Il  a  env  ron  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  fil  formes  ,  d'un  brun  marron  ,  noirâtres  a  l'ex- 
trémité. Le  corps  eft  noir:  les  élytres  font  noirâtres 
luifantes.  Les  pattes  font  d  un  tfrun  marron. 

11  fe  trouve  aux  environs  de  Vienne,   dans  les 

eaux  douces. 

7.  Dytique  difparatc. 
Dytiscus  difpar. 

Dytiquenoir,  lifle  ;  bouche  jaune;  corcelet  brun; 

élytres  bigarrées. 

Dytifcus  niger  lavis  ,  creflavo,  elytris  varie ga- 
tis   taorxceque    piceis.   LiN.   àyft.    nul.   edit.   13. 

p"g-  iyj5- 

Dytifcus  difpar.  Fuesl.  Archiv.  inf.    t.  p.  116 

n°.  l'S. 

Il  a  de  deux  à  trois  lignes  de  long.  La  tête.  eA 
noire.  Le  corcelet  eft  brun.  Les  élyttes  font  lilics, 
bigarrées.  Le   defibus    du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

8.  Dytique  verficolor. 
Dytiscus    verficolor. 

Dytique   fauve  ;    élytres  avec  des  taches  oblon- 

gues  noires. 

■Dytifcus  fulvus  ,  ilyt:is  macuiis  oliongis  nigris. 
Lin.  Syfi.  nat.eiit.  1  ■$. pag.  1952.. 

ScHAy..   /thh.  der  hall,  raturf  Gef  \.  p.  313, 

Il  eft  ovale  ,  &  il  a  environ  une  ligne  de  long. 
Le  corps  eft  fauve,  les  é.ytres  font  marquées  de 
taches  oblongucs  ,  noires. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 
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).  Dytiqvi  de  Schaller. 

Dytiscus  Schalleri. 

Dytique  noir  ;  tête ,  eorcelet  &  pattes  ferrugi- 
neux; élytresobfcures  ,  avec  le  bord  extérieur  fauve. 

Dytifcus  niger  capite  ,  tkorace  ,  pedibufque 
ferrugmeis ,  elytris  fufeis  margine  extimo  rufo.  Lin. 
Syft.  nat.  td.it.  ij.  p.  lj;2. 

Schall.  Abk.  itr  hall,  naturf.  Gef.  i.  p.  313. 

Le  de/Tous  du  corps  eft  noir.  La  tête,  le  eorcelet 
&  les  pattesfont  ferrugineux.  Les  élytres  lont  noi- 
râtres ,  avec  le  bord  extérieur   fauve. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 

10.  Dytique  fordide. 

D  Ytis  c  us  fordidus. 

Dytique  noir  ;  élytres  gtres  ;  pattes  brunes  ; 
antennes  moitié   ferrugineufes ,  moitié    noires. 

Dytifcus  niger  ,antennis  ferrugineis  apice  nigris  , 
pedibus  piceis,  elytris  atris.  Lin.  Sy/i.  nat.  edit.  13. 
/>•  '955- 

Dytifcus  fordidus.  Fuesl.  Archiv.  inf.  $.p.  126. 
nQ.  i9. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  ferrugineufes  à  leur  bafe ,  noires  à  leur  ex- 
trémité. Tout  le  corps  eft  noir.  Les  élytres  font 
très-noires  Les  patres  îont  brune». 

Cet  infecte  eft  peut-être  le  même  que  la  Dy- 
tique rufipede. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

11.  Dytique   infulaire, 

Dytiscjs  infulanus. 

Dytique  rouffàtre  en-deffous  ;  tête  &  eorcelet  jau- 
nes ;  élytres  noires  ,  pointillées  ,  bordées  de  fauve. 

Dytifcus  fubtus  fpadi^eus  ,  capite  tkoraeeque  lu- 
teis  ,  eiytris  nigris  punctatis  cancellatis  margine 
fulvo.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  i$.p.  195 3. 

Dytifcus  infulanus.  Fuesl.  Arckiv.  inf.  J.  p.  117. 
n" .  10. 

Il  a  a  peine  deux  lignes  de  long.  La  tête  & 
le  eorcelet  font  jaunes.  Les  élytres  font  noires  , 
pointillées  ,  un  peu  treilliffées ,  bordées  de  fauve. 
Le    deffous  du  corps    eft  rouffatre. 

Il  fe   trouve  dans  la  Poméranie. 

11.  Dytique  aquatique, 

Dytiscus  ajuaticus. 

Hift.  Nat.  des  Infetles.  Tom.  VI. 
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Dytique  noir  cn-deffus;  eorcelet  avec  une  bande 
&  les  bords  rouffàtres  ;  bord  extérieur  des  élytres 
prefque  ferrugineux. 

Dytifcus  fpadiccus  ,  oenlis  elytris  ,  tho'ace  & 
ventre  nigris  ,  thoracis  fcf.ia  média  &  margine  fpa- 
diceis  ,  elytrotum  margine  obfolete  ftrrugineo.  Lin. 
Syft.  nat,  edit.   i^.pag.  1953. 

Fwesl.  Archiv.  inf.  f.  pag.  IJ7.  n°.  21. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de  long.  La 
tête  eft  rouffàtre.  Le  eorcelet  eft  noir ,  avec  les 
bords  extérieurs  &  une  bande  au  milieu  ,  r»uf- 
sâtres.  Les  élytres  font  noires ,  avec  les  bords  ex- 
térieurs, d'une  couleur  ferrugineufe  peu  marquée. 
Le  deffous  du  corps  eft  roufsâtre. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

13.  Dytique  brun. 

Dytiscus  piceolus. 

Dytique  noir;  tête  &  eorcelet  rouffàtres;  élytres 
brunes  ,  avec  le  bord  un  peu  fauve. 

Dytifcus  fubtus  niger  capite  thoraeeque  fpadiceis  , 
elytris  piceis  margine  obfolete  fulvo.  Lin.  Syft.  nat. 
edit.   i)-p-  1 9 ï 3 . 

Dytifcus  piceo'us.  Fuesl.  Archiv.  inf.  e.p.  117. 
n°.  23. 

Il  a  environ  trois  lignes  &  demie  de  long.  La 
tête  &  Ugtorcelet  font  roufsâtres  Les  élytres  font 
brunes  j^Bc  le  bord  extérieur  fauve  peu  marqué. 
Le  deffous  du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

14.  Dytique  lïmple. 

Dytiscus  fimplex. 

Dytique  noir;  tête,  bord  du  eorcelet  &  des 
élytres,  antennes  &  pattes,  bruns. 

Dytifcus  niger,  capite  thoracis  e'ytrorumque 
margine  antenms  pedibufque  piceis.  Lin.  Syft.  nat. 
edit.  13.  pag.  1953. 

Dytifcus  fimplex.  Fuesl.  Archiv.  inf.  $.p.  127.' 
72°.  14. 

Il  reffemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Dytique  de  Hermann.  La  tête  eft  brune.  Le  eor- 
celet &  les  élytres  font  noirs  ,  bordés  de  brun. 
Le  deflous  du  corps  eft  noir.  Les  antennes  &  les 
patres  font  brunes. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

1 5.  DyTiQUE  variole. 

Dytiscus  yariolofus. 

Ss 
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Dytique  jaunâtre,  d'un  jaune  obfcur  en-deflous, 
élytres  mélangées  de  vert  jaunâtre. 

Dytlfcus  flavefcens  ,  fubtus  ex  fufco  -  luteus  , 
eculis  nigris  ,  elytris  ex  viridi-lutefcentibus  varie- 
gatis.  Lin.  Syft,  nat.  edit.  i$,pag.  105-4. 

Fuesl.  Archiv.  ^nf  j.  p.  128.  fig.  i6. 

Il  reflemble.,  pour  la  forme  &  la  grandeur, 
au  Dytique  craflîcorne.  Le  corps  eft  jaunâtre  au- 
deflus,  &  d'un  jaune  obfcur  en-deflous.  Les  yeux 
font  noirs.  Les  élytres  fonc  mélangées  d'un  vert 
jaunâtre. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

16.  Dytique  orbiculaire. 

Dytiscus   orbicularis. 

Dytique  noir ,  liffè  ;  antennes  &  pattes  ferru- 
gineufes  ;  corcelet&  élytres  d'un  jaune  obfcur,  avec 
des  taches  peu  marquées ,  noires. 

Dyùfcus  niger  Uvis ,  etntennis  pedibufque  fer- 
rugineis ,  thorace  elytrifqut  ex  luteo-fufcis  pellu- 
cidis  maculis  obfoletis  nigris. Lin. Syft. nat. edit.  13. 
P"g-   I9Î4- 

Dyùfcus  orbicularis.  Fuesl.  Archiv.  inf.  r, 
p.  128.  n°.  17. 

Il  a  à  peine  une  ligne  de  long.  Les  antennes  font 
ferrugineufes.  Le  corcelet  &  les  élytres/ont  d'un 
jaune  obfcur  ,  luifant,  avec  des  tachett*u  mar- 
quées noires.  Le  de/Tous  du  corps  efWoir.  Les 
pattes  font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

17.  Dytique  pédiculaire. 

Dytiscus  pedicularis. 

Dytique  lifle  ;  corcelet  &  élytres  obfcurs  ;  tête 
noire  j  pattes  brunes. 

Dyùfcus  Uvis  ,  fubtus  thorace  e'ytrifque  fufeis  , 
capite  nigro  ,  pedibus  piceis.  Lin.  Syji.  nat.  edit.  1 3. 
P-  !954- 

Dytifcus  pediculatius,  Fuesl.   Archiv.  inf.  < 
p.  128.   n"-'.  28. 

Il  a  à  peine  une  ligne  &  demie  de  long.  La  tête  eft 
noire.  Le  corcelet ,  les  élytres  &  le  deflous  du  corps 
font  obfcurs.    Les    pattes  font  brunes, 

11  fe  trouve  à  Berlin. 

iS  Dytique  niarginellc. 
Dytiscus  marginellus. 
Dytique  noir j   bord  du  corcelet  jaune  ;  élytres 
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jaunâtres ,  avec  des  points  en  fines  &  des  taches 
peu   marquées ,  noirâtres. 

Dytifcus  niger,  thoracis  margine  flavo  ,  elytris 
flavefeentibus  feriatim  punliatis  maculis  obfoletis 
nigricantibus.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  13.  p.  1954. 

Fuesl.  Archiv.  inf.  6.  p.  119,  n".  29. 

II  a  depuis  une  jufqu'à  une  ligne  &  demie  de 
long.  Le  corps  eft  noir.  Les  bords  du  corcelet  font 
jaunes.  Les  élytres  font  jaunâtres  ,  avec  des  taches 
peu  marquées  ,  noirâtres ,  &  des  rangées  de  points 
enfoncés. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

19.  Dytique  féminule. 

Dytiscus  feminulum. 

Dytique  noir  lifle  ,  élytres  tranfparentes ,  roufla- 
tres  ,  avec  l'extrémité  rouge  ;  pattes  ferrugi- 
neufes. 

Dytifcus  niger  Uvis  ,  elytris pellucidis  fpadiceis 
apice  rubro, pedibus  ferrugineis.  Lin.  Syft,  nat» 
edit.  i}.pag.  1954. 

Fuesl.  Archiv.  inf.  6.  p.  119.  n".  ij. 

Il  n'a  guères  plus  d'une  ligne  de  long.  Le  corps 
eft  noir  ,  lifle.  Le  s  élytres  font  rouflatres  ,  un  peu 
tranfparentes  ,  avec  l'extrémité  rougeâtre.  Les  pattes 
font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

10.  Dytique  oblong. 

Dytiscus  oblongus. 

Dytique  noirâtre  ;  tête  ,  antennes  &  pattes 
ferrugineufes. 

Dytifcus  ohfolete  n'ger 3  capite  antennis  pedi- 
bufque ferrugineis.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  i;.p.  19  $4. 

Dytifcus  oblongus.  Fuesl.  Archiv.  inf.  6.  p.  129. 
n°.  31. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Le  corps  eft: 
noir.  Les  antennes  ,  la  tête  &  les  pattes  font 
ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

il.   Dytique  glabre. 

Dytiscus   glaber. 

Dytique  obfcur  ;  élytres  glabres  ;  abdomen  & 
pattes   ferrugineux. 

Dytifcus  fufeus  ,  elytris  glabris  ,  abdomine  pe- 
dibufque ferrugineis. 
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Dytifcut  glaber  antennis  fetaceis  tompreffls , 
fafcus  ,  eiytris  glabris  ,  ventre  pedibufque  ferrugi- 
ncts,  Forst.  Nov.fpec.   inf.cent.  t.  pag.  5J. 

Dytifcut   glabtr.     L  l  N.    Syfl.    nat.    edit.    13. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dytique  ftrié  auquel  il 
reflemble  beaucoup  ,  &  donc  il  diffère  par  les 
antennes  comprimées  ferrugineufes  ,  par  les  élytres 
glabres  ,  fans  (tries  tranfverfales ,  par  les  patees  & 
l'abdomen  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre  ,  dans  les  eaux 
Gagnantes. 

11.  Dytique  nébuleux. 

Dytiscus  nehulofus. 

Dytique  livide  ,  nébuleux  ;  antennes  &  pattes 
ferrugineufes  ;  abdomen  noir  ,  bordé  de  ferrugi- 
neux. 

Dytifcus  lividus  nigro-nebulofus ,  antennis  peii- 
bufque  fenugineis  ,  ventre  atro  margine  ferrugineo. 
Forst.  Nvv.  fpte.  inf.  cent.  1.  pag.  j<$. 

Dytifcus  nehulofus.    L  1  N.    Syfl.  nat.  edit,    13. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Dytique  uligineux.  Les 
élytres  font  livides  &  parfemées  de  petits  points 
noirs  ,  qui  les  rendent  nébuleufes.  L'abdomen  eft 
noir  ,  avec  le  bord  latéral  ferrugineux. 

II  fe  trouve  en  Angleterre  dans  les  eaux  fia-. 
gîtantes. 

23.   Dytique  pâle. 

Dytiscus  txfoletus. 

Dytique  livide  ;  antennes  ,  tête  ,  corcelet  , 
abdomen  &  pattes  ,  pâles. 

Dytifcus  lividus  ,  antennis  capite  tkorace  abdo- 
mine  pedibufque  palliais.  Forst.  Nov.  fp.  inf, 
cent.   1.  pag.    57. 

Dytifcus  exfoletus.  Lin.  Syfl.  nat.  edit,  13. 
P-  «SÏÎ- 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  d'une  Punaife  ordi- 
naire. Le  corps  eft  ovale.  Les  élytres  font  obf- 
cures  ,  bordées  de  pâle. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre  ,  dans  les  eaux 
fiagnanres ,  parmi  la  lentille  d'eau,  Lemna. 

14.  Dytique   teftacé. 

Dytiscus  teflaceus. 

Dytique  teftacé  ;  corcelet  livide  ,  avec  les  bords 
antérieur  &  poftérieur  obfcurs  ;  élytres   avec  une 


D  Y  T 


3*3 


ligne    futurale    &   les   bords    marqués   de  points 
livides. 

Dytifcus  teflaceus  ,  tkorace  livido  marginibui 
antico  poflicoquefufcis,  eiytris  linea  ad  futuram  mar- 
ginibufque  atomis  lividis.  Muf.  Lcsk.  pars  ent.  p.  3  5. 
n*.  783. 

Dytifcus  teflaceus.  Lin.  Syfl.  nat.  edit.  13. 
pag.  1558. 

Le  corps  eft  teftacé.  Le  corcelet  eft  livide  avec 
le  bord  ancérieur  &  le  poftérieur  noirâtres.  Les 
élytres  ont  une  ligne  vers  la  future ,  &  les  bords 
extérieurs  font  couverts  de  points  livides. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

15.  Dytique  charbonier. 

Dytiscus   carbonarius. 

Dytique  ovale  oblong  ,  noir  ,  antennes  fer- 
rugineufes. 

Dytifcus  ovato-ebtongus  niger ,  antennis  ferru- 
gineis. Muf.  Lcsk.  pars  ent.  pag.    3  S.  n°.  788. 

Dytifcus  carbonarius.  Lin.  Syfl.  nat.  edit.  ij, 
pag.  i?)8. 

Le  corps  eft  ovale  oblong  ,  noir.  Les  antennes 
font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

1É.  Dytique  bilobé. 

Dytiscus  bilobus. 

Dytique  ovale  oblong ,  noir  ;  bouche  &  taclic 
bilobcc  fur  la  tête  ,  jaunes  ;  élytres  avec  la  future 
la  bafe  &  les  bords  extérieurs ,   jaunes. 

Dytifcus  ovato-oblongo  niger ,  ore  verticis  macula 
biloba  elytroriim.  linea  futurali  bafi  marginibufque 
flavis. 

Dytifcus  oblongo-ovatus  niger  ,  ore  verticis  ma- 
cula biloba  flavis  ,  tkorace  flavo  ,  difeo  macula 
tranfverfe  pofita  nigra  ,  eiytris  ad  futuram  linea 
bafi  marginibufque  flavis.  Muf.  Lesk.  pars  ent. 
pag.  36.  n°.  789. 

Dytifcus  bilobus.  Lin.  Syfl.  nat.  edit.  13. 
pag.  1958- 

La  bouche  eft  jaune.  ^L-a  partie  fupérieure  de  la 
tête  a  deux  taches  jaunes.  Le  corcelet  eft  jaune 
avec  une  tache  tranfverfale  noire.  Les  élytres  font 
noires  avec  la  future  ,  la  bafe  &  le  bord  exté- 
rieur   jaunes. 

Il  le  trouve  en  Europe, 


x-j.  Dytique  jaune. 
Dytiscus  flavus, 
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Dytique  Jaune  ,  bouche  ,  deux  points  entre 
les  yeux,  bords  extérieurs  ducorcelct  &c  des  élytres, 
ferrugineux. 

Dytifcus  fiavus  ,  ore  punSifque  duobus  inter 
oculos  ,  thoracis  elytrorumque  marginibus  externis 
ferrugineis  ,  pedibufque  fiavis.  Muf,  Lesk.  pars  ent. 
pag.   36.  n».  794. 

Dytifcus  flavus. Lin.  Syft.  nat.  edit.  l$.p.  195-8. 

Le  corps  eft  jaune  ,  avec  la  bouche  ,  deux  points 
fur  la  tête  entre  les  yeux ,  les  bords  exrérieurs 
du  corcelet  &  des  élytres  ,  ferrugineux.  Les  pattes 
font  jaunes. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

zS.  Dytique  tricolor. 

Dytiscus  tricolor. 

Dytique  ferrugineux  ;  corcelet  &  élytres  obfcurs , 
avec  les  bords  pâles  ;  tête  obfcure  ,  avec  des  taches 
ferrugineufes. 

Dytifcus  ferrugineus  ,  thorace  e'ytrfque  reftaceo- 
fufeis  pallido  marginatis ,  çapite  teftjceo-fufio  ma- 
cula duabus  ferrugineis, 

Dytifcus  ferrugineus  ,  ore  thoracis  elytrorumque 
■marginibus  pa/lidis  maculis  duabus  inter  oculos  , 
antennis  pedibufque  ferrugineis  ,  capite  thorace  ely- 
tris  teflaceo-  fufeis.  Muf.  Lesk.  pars  ent.  pag.  \6, 
n°.7$i. 

Dytifcus  tricolor.  LiM.  Syft.  nat.  edit.  13. 
pag.  i?j8. 

La  tête  eft  d'une  couleur  teftacée  obfcure,  avec 
la  bouche  pâle  &  deux  raches  ferrugineufes  enrre 
les  yeux.  Le  corcelet  &  les  élytres  font  d'une  cou 
leur  teltacée  obfcure,  avec  les  bords  exrérieurs 
pâles.  Les  antennes  &  les  pattes  font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

1$.   Dytique  dénigrant. 

Dytiscus  denigrator. 

Dytique  noir  ;  bouche ,  deux  points  entre  les 
ytui  8c  l'abdomen  ,  jaunes  ;  élytres  noirâtres  , 
avec  des  points  &  les  bords  extérieurs  livides. 

Dytifcus  niger  ,  ore  punBis  inter  oculos  duobus 
&  abdomine  luteis  ,  fegmentis  utrinque  macula  ni- 
gra ,  elytris  fufeis  atotnis  marginibufque  externis 
lividis.  Lin.  Syft.  nat.  (dit.  l$.pag.  1958. 

_  Dytifcus  peclore  nigro  ,  abdomine  luteo ,  fegmen- 
tis utrinque  macula  nigra  ,  capite  nigro  ,  ore  pune- 
tis  duobus  inrer  oculos  luteis,  thorace  difeo  puné/o 
iranjserfe  pofito  &  utrinque  flmpliçi  nigro  ,  elytris 
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fufeis  atemis  lividis  marginibufque  externis  Uvidt/i 
Muf.  Lesk,.  pars  ent, p.  56.  nQ,  7^3. 

La  tetc  eft  noire  ,  avec  la  bouche  5c  deux  points 
entre  les  antennes  ,  jaunes.  Le  corcelet  a  un  point 
tranfverfal ,  noir  ,  &  un  autre  firnplc  de  chaque 
côté.  Les  élytres  font  oblcurcs,  tfrec  des  points 
&  les  bords  extérieurs  livides.  La  poitrine  eft  noire. 
L'abdomen  eft  jaune .  avec  une  tache  noire ,  de 
chaque  côté  des  anneaux. 

Il  fe  trouve  en    Europe. 

30.  Dytique  uniponérué. 

Dytiscus   unipunBatus. 

Dytique  noir  ;  anrennes  ferrugineufes  ;  élytres 
avec  un  point  teftacé  fur  chaque  ,  au-delà  du  mi- 
lieu. 

Dytifcus  ater,  antennis  ferrugineis  ,  elytris  pone 
médium  utrinque  punSo  teflaceo.  Muf,  Lesk,  pars 
ent.  pag.   36.  n°.  795. 

Dytifcus  unipunBatus.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  13. 
pag.    19j9- 

Le  corps  eft  noir.  Les  antennes  font  ferrugi- 
neufes,  avec  un  point  teftacé  de  chaque  côté  ,  au 
delà  du  milieu. 

Il  fe  trouve  en  Europe, 

31.  Dît  1  que  bimoucheté. 

Dytiscus  biguttatus. 

Dytique  noir  ;  corcelet  teftacé ,  avec  deux  points 
noirs  ;  antennes  ,  pattes  &c  extrémité  de  l'abdomen  , 
teftacées. 

Dytifcus  n'iger  thorace  teflaceo  pundis  duobus 
nig'is ,  antennis  pedibus  abdominifque  apice  tef» 
taceis. 

Dytifcus  niger ,  pedibus  ,  abdomînis  api  te  lefta- 
ceis  ,  capite  nigro,  antennis,  ore,  punilifque  duo- 
bus inter  oculos  teftaceis  ,  thorace  teflaceo  ,  in  me- 
dio  guttis  duabus  nigris  ,  elytris  teftaceis  fufeo- 
maculatis ,  ita  ut  pone  médium  utrinque  macula, 
teftacea  emineat.  Muf.  Lesk.  pars  ent.  pag.  36, 
n°.  796. 

Dytifcus  biguttatus.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  15. 
pag.   1959. 

Les  antennes  (ont  teftacées  ,  la  tête  eft  noire  , 
avec  la  bouche  &  deux  points  entre  les  yeux  tef- 
tacés.  Le  corcelet  eft  teftacé  avec  deux  points  noirs 
au  milieu.  Les  élytres  font  teftacées,  tachées  d'obf- 
cur.  Les  pattes  font  teftacées. 

Il  fe  trouve  en  Europe, 
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jt.  Dytique  oftomaculé. 

Dytiscws  oftomaculatus. 

Dytique  livide;  corcelet  d'un  vert  livide  ;  élytres 
obfcures  ,  avec  quatre  caches  réunies  fur  chaque  , 
quelques  lignes  livides. 

Dytifcus  iividus  ,  thorace  viridi  livido  ,  elytris 
fufco-lividis fingulis  maculis  quatuor  connatis  jtriif- 
que  brevibus  pone  médium  Iividis.  Lin.  Syft.  nat. 
edit.  l$.p.  19^9. 

Dytifcus  Iividus  thorace  viridi  -  livido  ,  e/ytris 
fufco-lividis  marginibus  externis    Iividis  ,    fingulo 

maculis  quatuor  connatis  Iividis  utrinque  bafi  una, 
Jlritque  brèves  pone  médium  livid*.  Muf.  Lesk.pars 

ent.  pag.  36. /i°.  801. 

Le  corps  eft  livide.  Le  corcelet  eft  d'un  vert 
livide.  Les  élytres  font  noirâtres  livides  ,  avec  les 
bords  extérieurs,  quatre  taches  fur  chaque  ,  une 
ligne  à  la  bafe  &  plufieurs  au  delà  du  milieu  , 
livides. 

11  fe  trouve   en  Europe. 

33.  Dytique  livide. 

Dytiscus  Iividus. 

Dytique  livide  ;  tête  étroite  ;  corcelet  antérieu- 
rement étroit  ;  élytres  avec  des  points  enfoncés  ran- 
gés en  fines. 

Dytifcus  Iividus  ,  capite  anguflo  ,  thorace  antice 
anguftiore  e'ytrîs  fufco  punciato-ftriatis ,  pedibus  Ii- 
vidis, Muf.  Lesk.pars  ent. p.  37.  n" .  80J. 

Dytifcus  Iividus.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  13. 
p.  I9J9- 

Il  reffemble  au  Dytique  enfoncé.  Le  corps  eft 
livide.  La  tête  &  la  partie  antérieure  du  corcelet 
font  étroits.  Les  élytres  ont  des  points  obfcurs  , 
en  (tries.  Les   pattes  font  livides. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

34.  Dytique  quadrilinéc. 
Dytiscus  quadrilineatus. 
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Dytique  noir  ;  élytres  obfcures  ,  avec  des  points 
enfoncés  ,  en  ftries  -,  quatre  lignes  &  les  bords  ex- 
ternes branchus  ,  jaunes. 

Dytifcus  niger  ,  elytris  profanée  punfiatis  fuf  cf- 
centibus  ,  lineis  quatuor  marginibufque  externis 
fiavefentibus  ramofis  pedibus ferrugineis.  Muf.  Lesk. 
pars   ent,  pag,  37.  n°-  809. 

Dytifcus  quadrilineatus.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  I  j. 
P-  I9J7- 

Le  corps  eft  noir.  Les  élytres  font  noirâtres  ,  avec 
des  points  enfoncés ,  rangés  en  ftries  ,  quatre  lignes 
longitudinales  &  les  bords  externes  branchus,  jaunes. 
Les   pattes  font  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve   en  Europe. 

35.   Dytique  dentelé. 

Dytiscus  denticulatus. 

Dytique  brun  ;  bouche  &  antennes  ferrugineufes  ; 
élytres  glabres,  avec  une  bande  dentée  ,  à  la  bafe, 
trois  taches  ,  &  le  bord  extérieur,  pâles. 

Dytifcus  piceus  ,  ore  anttnnifque  ferrugineis, 
elytris  glabris  bafeos  fafeia  bidentata  ,  maculis  tri- 
bus margintque  externo  pallidis. 

Dytifcus  piceus  ,  capite  piceo  ,  ore  ,  antennis 
ferrugineis,  thorace  piceo  ,  antice  pallido  ,  c'y  tris 
glabris  piceis  ,  bafi  fafeia  bidentata  ,  margine  externo 
pallido  connexa  ,  cui  adhèrent  macula  très  pallid/t , 
pedes  pallidi.  Muf.  Lesk.  pars  ent.  p.  37.  n°.  810. 

Dytifcus  denticulatus.  Lin.  Syfl.  nat.  edit.  ij. 
pag.  1959. 

Les  antennes  &  la  bouche  font  ferrugineux,  ta 
tête  eft  brune.  Le  corcelet  eft  brun  ,  avec  la  par- 
tie antérieure  pâle.  Les  élytres  font  glabres  bru- 
nes ,  avec  une  bande  dentée ,  à  la  baie  ,  le  bord 
extérieur  &  trois  taches  pâles.  Le  deffous  du  corps 
eft  brun.  Les  pattes  font  pâles. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 
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■«-'CAILLE,  SqvjMd.  On  a  donné  ce  nom  à  la 
fubllavîcc  prefqu'-inipalpable:  ,   qui   couvre    les  ailes 
«les  Lej  iJoptèrcs  ,  &   que  l'on  trouve  auflî    fur   les 
elytrcs  &    fur   le    corps   de   quelques   Coléoptères. 
Cutc  clpèce  de  pouflîère  fine  &  comme  farineufe, 
qui  s'enlève   fi  aifément  &  qui  s'attache  au    doigt 
pour   peu  qu'on  la    touche  ,  examinée  à  la  loupe, 
&   mieux    encore ,   au   microfeope  ,  préfente   réel- 
lement dans  chacune  de  fes  parcelles  ,  tout  autant 
de   petites  écailles  ,  qui   ont   une    forme  régulière 
&  variée.   Elles  font  plattes  ,    terminées   en   pointe 
par   le  bout  qui  les  attache  à  l'aile  £  &   découpées 
à  l'autre   extrémité  en  quatre  ou  cinq   dents  ,  plus 
ou  moins.  On  trouve  leuis  principales  variétés  dans 
les  figurés  différentes  que  plulîeurs  auteurs,  &  en 
particu  icr  Bonnani,  Swammerdam  Se  Rcaurnur   en 
ont  données.  On  a  auffi  regardé  ces   écailles  com- 
me  des  plumes  ,   &  on  leur  en  a  donné  le  nom  ; 
nia. s  c  clt  fans  fondement.  Leur  ftriicture  n'a  rien 
de  commun  avec  celle  de  plumes.  Ce  font  de  pe- 
tites  lames  ,   de    petites   palettes  ,   plus   ou    moins 
allongées,  qui  ont  un  court  pédicule  engagé  dans 
)a  fubllai'ce  de   l'aile.  Le  bout  d'où  part  le  pédi- 
cule t  eft   ordinairement  arrondi  ;   dans  quelques- 
tines,  le  côté  qui  lui  eft  oppofé ,  celui  qui  termine 
l'écaillé  ,  eft  aulîi  arrondi  ;  &  celles-là   font  des  ef- 
pèces  de   palettes  ovales  ;  d'autres  ont  une  petite 
entaille,  une  petite  échancrure  ,  comme  celle  d'un 
ectur,  directement  oppofée  au  pédicule.  Les  figures 
du    plus  grand  nombre   de   ces  écailles    font   plus 
dvaféeî  ;  quelques-unes  relfembleut  à  la  projection 
d'une  Tulipe  ,  ou  à  la  coupe  de  quelque  vafe  ,  c'efl 
à   dire  que  le  côté  qui  les  termine  eit  fouvent  l'en- 
droit où  elles  ont  pins  de  largeur.  Dans  les   unes 
ce  côté  efl  prefqu'une  ligne  droite,  dans  les  autres 
il  eft  endé;  dans  d'autres  ce  même  côté   a  des  den 
telures ,  des  découpures  plus  ou  moins  profondes. 
Le  nombre  des    dentelures   varie   dans    différentes 
écailles;   plufreurs  de  celks  qui   font  profondément 
découpées ,    relfcmblent    en   quelque    forte  à    une 
main  ouverte.  Les  dents  qui  occupent  les   places 
des  doigts ,  fininent  par   des  pointes   aiguës.  Telle 
écaille  a  deux  ou  trois  dents ,  d'autres  en  ont  juf- 


y  a  de  ces  écailles  qui  ont  une  tige  fi  longue  &' 
fi  déliée,  qu'on  les  appelleroit  ''es  poils  ,  fi  on  étoit 
accoutumé  à  voir  des  poils  fe  terminer  par  une  la- 
me platte  &  refendue.  On  n'ignore  plus  que  dans 
la  nature  ,  les  productions  de  tout  genre  fe  rappro- 
chent par  dégrés  infenfibles  ,  &  l'on  pourroit  aufE 
bien  ne  pas  donner  le  nom  décailles  à  ces  petits 
corps  longs  dont  le  bout  ne  paroît  être  que  la 
tige  refendue  en  deux  ou  trois  parties.  La  fubf- 
tance  des  poils,  des  cornes,  des  écailles,  des  plu- 
mes ,  paroit  allez  analogue ,  &  femble  ne  différer 
que  pat  le  moule  &  la  forme.  Cependant  une  dif- 
tinction  de  nom  eft  d'autant  plus  néceffaire ,  que 
certaines  parties  des  Papillons  fe  trouvent  couvertes 
de  véritables  plumes  ,  d'autres  de  poils ,  d'autres 
de  ces  écailles  ,  d'autres  d'efpèces  de  piquans  ;  & 
quelquefois  les  plumes,  les  écailles,  les  poils  limples, 
les  poils  refendus  &  les  piquans  concourent  en- 
fcmble  à  couvrir   la    même  partie. 

Si  maintenant,  à  l'aide  du  microfeope,  on  ob- 
ferve  l'arrangement  de  nos  petites  écailles,  avec 
quel  ordre  on  les  trouve  difpofées  &  placées  par 
bandes  ou  par  raies  !  Combien  les  rangs  en  font 
exactement  alignés  ;  ils  le  font  comme  ceux  des 
écailles  des  poillons ,  comme  ceux, des  ardoifes  ou 
des  tuiles  qui  couvrent  nos  toits.  Celles  d'un  rang 
font  un  peu  en  recouvrement  fur  celles  du  rang 
qui  fuit.  L'arrangement  de  tant  de  petites  écailles 
fi  joliment  façonnées ,  ne  peut  que  fournir  un  coup 
d'oeil  agréable.  Le  delTus  &  le  deflbus  de  l'aile  en 
font,  également  remplis.  Il  n'y  a  point  d'ailes  de 
Lépidoptères,  où  on  ne  découvre  de  ces  poufTières 
de  plufieurs  figures;  mais  la  plus  grande  partie  de- 
la  fûrface  ,  un  peu  éloignée  des  bords ,  n'en  a  pour 
l'ordinaire  que  d'une  feule  efpèce  :  là  on  ne  voit 
dans  quelques-unes  que  des  écailles  en  palettes 
ovales;  fur  d'autres  on  ne  voit  que  de  celles  qui 
font  échancrées  en  cecar;  fur  d'autres  que  dé  cel- 
les qui  reffemblent  à  une  main  ouverte  ;  enfin  fur 
d'autres  ce  ne  (ont  que*  de  longues  lames  trian- 
gulaires ,  dentelées.  D'autres  ailes  font  fi  fournies 
de  couches  de  ces  écailles  qui  ont  une  tige  longue 


&  déliée  ,  dont  le  bout  porte  une  petite  palette 
qu'à  fept  ou  huit.  Quelques-unes  font  des  lames  I  refendues  ,  qu'elles  femblent  velues.  Le  bout  de 
ttiangulaires  ,  dont  la  bafe  petite  par  rapport  à  la      la  plupart  des  ailes  paroît ,  même  à  la  vue  fimple, 


longueur  des  côtes  eft  découpée  avec  toutes  les 
variétés  dont  nous  venons  de  faire  mention.  Dans 
plulîeurs  les  dents  femblent  fe  prolonger  fur  l'écaillé. 
Elles  forment  chacune  un  relief  fur  le  pkin  de  l'é- 
caillé, qui  la  fait  paraître  joliment  cannelée.  Celles 
qui  n'ont  pas  ces  cannelures  ,  ont  pitfque  toutes 
Une  arête  qui   les  partage   en  deux   parties   égales. 


bordé  d'une  efpèce  de  frange  ,  Se  le  microfeope 
fait  voir  que  cette  frange  eft  compofée  d'écaillés 
qui  font  des  lames  triangulaires  dont  la  bafe  eft 
fort  petite  ;  elles  ont  ta.itôt  plus  &  tantôt  moins 
de  dentelures,  &  font  refendues  plus  ou  moins  avant; 
il  y  en  a  même  qui  ne  le  font  point  du  tout.  Sans- 
doute  les  ailes  des  Papillons  font   pat  leur  conftruc- 


Le  pédicule  eft  le  prolongement  de  cette  arête.  11  J  tioa,  aufli  folides  que  légères.  Les  millions  d'é- 
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caille»  qui  les  couvrent  ne  fauroicnt  les  appefan- 
tir  beaucoup  ,  &  elles  défendent  cette  matière 
étendue  en  feuilles  minces,  qui  remplit  les  clpaccs 
qui  font  entre  les  fibres.  Si  on  enlève  ces  écail- 
les ,  on  peut  très-bien  diftinguer ,  avec  le  recours 
d'une  forte  loupe  ,  dans  ces  aires  renfermées  par 
des  fibres  ,  de  petites  rides  ,  des  efpèccs  de  pe- 
tits filions  enfoncés  parallèles  entr'eux.  Dans  cha- 
cun de  ces  filions ,  on  apperçoit  de  même  une  fuite 
de  petits  points  plus  obfcurs  que  le  refte  ,  qui  font 
chacun  le  trou  dans  lequel  le  pédicule  d'une  écaille 
étoit  piqué  ou  planté.  On  a  beau  tâcher  de  dépouil- 
ler entièrement  l'aile  de  fes  écailles ,  il  en  relie 
toujours  quelques-unes  en  place,  &  celles  qui  ref- 
tent  alors  ifolées,  montrent  très-bien  comment  les 
autres  étoient  engagées  dans  la  file  des  trous  vuides. 

Ces  écailles  qui  fe  trouvent  fur  les  ailes  &  mê- 
me fur  le  corps  des  Lépidoptères  ■  font  le  carac- 
tère elTenticl  des  infedes  de  cet  Ordre.  Eux  feuls 
ont  de  pareilles  écailles  fur  leurs  ailes,  &  tous  en 
ont  plus  ou  moins.  Il  eft  vrai  que  l'on  trouve  d*.s 
écailles  à  peu  près  fcmblables  fur  certains  infedes 
à  étuis  ou  élytres ,  tels  que  la  plupart  des  Charan- 
fons  ,  des  Hannetons.  Mais  outre  qu'elles  (ont  un 
peu  différentes  ,  elles  ne  fe  trouvent  que  fur  leurs 
élytres  &  fur  leurs  corps  ,  8c  nullement  fur  leurs 
ailes  ;  ces  dernières  font  lifTes,  unies  Se  tranfparen- 
tes.  Il  y  a  au  contraire  quelques  phalènes  qui  fem- 
blent  d'abord  avoir  les  ailes  nues,  tranfpaicntes  Se 
fans  écailles.  Mais  fi  on  les  examine  de  près ,  on 
voit  que  les  écailles  s'y  trouvent  ,  quoique  toute 
l'aile  n'en  foit  pas  couverte  ,  comme  dans  les  au- 
tres Phalènes  &  Papillons.  On  en  troave  toujours 
plus  ou  moins  le  long  des  groffes  nervures  :  ainfi 
on  a  pu  admettre  la  préfence  des  écailles  fur  les 
ailes  de  ces  infedes  ,  comme  le  caractère  le  plus 
certain  &  le  plus  confiant  ,  le  plus  propre  dès- 
lors  à  fervir  de  bafe  eilêntielle  à  l'Ordre  qu'ils 
compofent. 

Ces  couleurs  fi  vives  ,  fi  brillantes  Se  fi  variées, 
qui  rendent  admirables  les  ailes  de  la  plupart  des 
Lépidoptères  ,  font  dues  aux  poufiîètes  ou  pe- 
tites écailles  qui  les  couvrent.  L>ès  qu'on  les  en- 
lève ,  l'aile  refte  fans  couleur  ,  ou  par-tout  de  mê- 
me couleur ,  &  n'eft  plus  qu'une  fimple  membrane 
iine  &  tranlparcnte  ;  elle  paroît  femblable  aux  ai- 
les des  Mouches,  des  Libellules  Se  de  beaucoup  d'au- 
tres infedes.  Certains  endroits  de  l'aile  ne  font 
remplis  que  d'écaillés  du  plus  beau  bleu  ,  d'autres 
le  font  d'écaillés  rouges,  d'autres  d'écaillés  jaunes, 
ou  noires  ,  ou  d'un  blanc  ordinaire,  d'autres  d'é- 
caillés d'un  blanc  plus  beau  que  celui  de  l'argent, 
&  qu'on  appelle  nacré ,  parce  qu'il  a  l'éclat  de  la 
nacre  de  perle,  &c.  Ce  mélange  ne  peut  que  for- 
mer aflùrémcnt  une  belle  parure.  Mais  comment 
des  écailles  plantées  pour  ainfi-dire  fur  le  même 
terrein  ,  &  fi  rapprochées  dans  leur  pofïtion,  fï 
identiques  par  leur  origine  ,  peuvent-elles  avoir  des 
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'  couleurs  Ci  différentes  ?  Le  fuc  qui  nourrit  les  écail- 
les qui  font  fur  certaines  portions  de  l'aile  ,  n'eft- 
il  pas  le  même  que  celui  qui  nourrit  les  écailles 
qui  font  fur  d'autres  portions?  Les  liqueurs  qui  y 
circulent  font-elles  différemment  altérées  ,  ou  s'y 
fait-il  des  fédérions  différentes?  Quoiqu'il  en  foit, 
quand  on  veut  conferver  les  couleurs  des  Lépidop- 
tères ,  on  ne  peut  les  manier  avec  trop  de  foin  S: 
d'attention ,  pour  ne  pas  leur  enlever  les  écailles 
qui  les  couvrent. 

ECRIVISSE  ,  Astacus  ,  genre  dïnfedes  de  la 
troifième  feftion  de  l'Ordre  des  Aptères. 

Ces  infedes  aquatiques,  prcfque  tous  marins,  ont 
quatre  antennes  longues  ;  deux  yeux  arrondis  ,  pé- 
dicules ,  mobiles;  le  corps  allongé,  terminé  par  une 
queue  grande  ,  foliacée  ;  enfin  dix  pattes  ,  dont  les 
antérieures  font  fimples  ou  en  forme  de  pinces. 

Linné  en  confondant  ces  infedes  avec  les  Crabes, 
en  a  cependant  formé  une  divilion  particulière  ,  fous 
le  nom  de  Mucrouri  ou  de  Crabes  à  longue  queue , 
dans  laquelle  font  compris  les  Squilles  8  les  Scyl- 
lares.  Les  antennes  courtes  ,  fétacées ,  dont  les  in- 
férieures font  trifides  dans  les  Squillcs ,  &  les  an- 
tennes courtes  ,  dont  les  fupérieurcs  font  compri- 
mées, très- larges  ,  dans  les  Scyllares ,  diftinguenl 
fuffilàmment   ces  infedes. 

Les  antennes  des  EcrevilTes  font  au  nombre  de 
quatre.  Les  rupéricures ,  à  peu  près  de  la  longueur 
du  corps,  font  compofées  de  quatre  articles,  donc 
les  trois  premiers  font  courts  Se  très-diftinds  ,  & 
l'autre  eft  très-long,  8c  compofé  lui  même  d'un 
très-grand  nombre  d'articles  qu'on  ne  peut  diftin- 
guer.  Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure  de 
la  tête  au-deffous  des  yeux.  Les  inférieures  font 
courtes,  &  compofées  de  quatre  articles,  dont  le 
dernier  eft  divilé  en  deux  jufqu'à  la  bafe.  Elles 
font  très-rapprochées  Se  inférées  un  peu  au-def- 
fous  des  autres. 

La  bouche  eft  compofé:  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  8c  de  huit  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  ofleufe  ,  petite  ,*  trian- 
gulaire, placée  fous  le  chaperon,  un  peu  au-def- 
fus  des  mandibules. 

Les  mandibules  fontoffeufes,  très-dures,  groiïcs, 
larges,   fcmblables  à  une  dent   molaire.  Eiies  ont- 
à  leur   partie    fupérieure   un   avancement   prefque  ' 
cylindrique    8c    terminé  en  pointe. 

Les  mâchoires  ,  qui  fe  trouvent  au-deflbus  ,  font 
petites,  applatics,  minces,  oflèu  fes  ,  comr-o'féi.s  cha- 
cune de  trois  pièces  inégales  :  l'extérieure  eft  pe- 
tite Se  ciliée  à  fon  bord  interne;  la  pièce  inter- 
médiaire eft  beaucoup  plus  grande,  Se  ciliée  à  Ion 
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bord  fupérieur  ;  la  troifième  eft  figurée  en  croiffant, 
■Si  ciliée  à  fon  bord  fupérieur. 

La  lèvre  inférieure  eft  formée  de  plufieurs  piè- 
ces ofléufes  ,  larges,  planes,  inégales,  ciliées. 

Les  antennules  anrérieures  font /impies  ,  petites, 
cylindriques  ,  minces  ,  compofées  de  trois  articles 
Se  inférées  à  la  partie  latérale  fupérieure  des  man- 
dibules. Les  deux  fécondes  antennules  font  (impies; 
longues  ,  minces ,  fétacées  ;  elles  font  inférées  à 
la  p.irtie  latérale  externe  de  la  lèvre  inférieure.  Les 
troifièmes  font  bifides  ;  la  divilîon  interne  eft  courte, 
giofle }  Se  compofee  de  quatre  ou  cinq  articles; 
l'externe  eft  longue,  mince,  fétacée  ,  &  compofee 
de  deux  articles.  Les  quatrièmes,  que  quelques 
naturalises  défignent  fous  le  nom  de  bras,  font 
bifides.  La  divilîon  interne,  la  plus  grande,  eft 
compofee  de  plufieurs  articles  ,  dont  le  fécond  eft 
fortement  denté  dans  la  plupart  des  efpèces  ;  la 
divilîon  externe  eft  fétacée  Se  coiiipolce  de  deux 
articles. 

Les  Ecrevifles  font  des  animaux  trop  connus 
pour  ne  pas  chercher  encore  a  les  faire  connoîrre 
davantage  fous  tous  les  détails  qui  peuvent  leur 
♦tre  propres ,  &:  l'on  n'ignore  pas  déjà  qu'elles  doi- 
vent donner  lieu  à  des  détails  auflî  intérellans  poul- 
ie phyficicn   que  pour    le   naturalifte. 

C'eft  fans  doute  parmi  les  infectes  que  les  Ecre- 
villcs  ,  les  Crabes  Se  les  autres  animaux  cruftacés 
dévoient  être  rangés  :  ils  en  ont  tous  les  vérita- 
bles caractères.  Des  os  placés  à  l'exrérieur,  ou  une 
peau  écailleufe.  Se  crultacée  qui  fert  d'enveloppe 
à  des  chairs  à  des  mufcles,  à  rous  les  vifeères  ren- 
fermés dans  l'intérieur  du  corps,  des  antennes, 
des  dents  ou  mâchoires  qui  s'ouvrent  &  le  ferment 
latéralemenr,  indiquent  allez  que  cet  arrangement 
étoit  aulïi  indifpenfable  que  naturel.  Nous  allons 
donc  reprendre  plus  parricnlièrement  toutes  les  parties 
remarquables  qui  conflituenr  1  organifation  des  Ecre- 
vifles, Se  nous  développerons  en  même  tems  leur 
ufage  Se  les  obfervations  curieufes  ou  les  phéno- 
mènes qu'elles  préfentent. 

Le  tronc  de  ces  infectes  ,  à  peu  près  cylin- 
driaue  Se  plus  long  que  large  ,  eft  divifé  en  rete, 
en  corps  ou  corcelet  &  en  queue;  toutes  ces  par- 
ties ,  de  même  que  les  ferres  ,  &  les  pattes ,  font 
couvertes  ,  comme  nous  l'avons  dit ,  d'une  peau 
très-dure,  écailleufe  ou  crultacée.  La  tête  eft  con- 
fondue avec  le  corcelet,  l'une  Se  l'autre  de  ces  par- 
ties font  couvertes  en-de(lus  d'une  même  écaille; 
mais  on  y  obferve  néanmoins  entr'clles  une  f.-pa- 
ration  ,  marquée  par  une  profonde  future  ou  rai- 
nure tranfverfale  ,  tracée  en  demi-cercle,  dont  la 
concavité  eft  en  devant  :  cette  écaille  s'étend  vers 
les  côtés  Si  en  delfous  jufque  ptès  de  l'emplace- 
ment des  pattes  de  forte  qu'elle  fait  prefque  le 
caur  de  tout  le  corps.  Le  devant  de  la  tête  eft  pro- 
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longé  en  bec ,  ou  en  longue  pointe  applatie  &  ho 
rifontale  ,  qui  de  chaque  côté  près  de  fon  origine, 
eft  garnie  ordinairemeur  d'une  petite  épine,  &  tout 
le  long  du  dellus,  d'un  rang  d'épines  femblables , 
dirigées  en  avant  &  formant  comme  une  efpèce  de 
crête.  Immédiatement  en  dellous  de  la  grande  pointe 
avancée  ,  on  voit  de  chaque  côté  comme  de  fi- 
lets déliés  Se  fétacés  ,  les  antennules ,  compofées 
d'un  grand  nombre  d'arricles  enrièrement  femblables 
à  ceux  des  antennes.  Chaque  paire  de  ces  antennules 
qui  fontmobiles ,  eft  attachée  à  une  tige  commune 
bcaucoupplus  grofle,  divifée  en  trois  articles  à  peu 
ptès  cylindriques,  &  garnis  de  longs  poils  qui  y  for- 
ment de  grofles  touffe- .  Les  deux  antennes  fupérieures 
qui  font  à  filets  coniques  Se  fe  terminent  en  pointe 
très-déliée  ,  égalent  ordinairement  le  corps  &  la  queue 
en  longueur  ,  &  font  divifees  en  un  très-grand  nom- 
bre d'articles  ,  qui  les  rendent  très-flexibles.  Chaque 
antenne  eft  potée  fur  une  bafe  mobile ,  compolée 
de  trois  parties  grofles  &  cylindriques  ,  garnies  de 
longs  poils  &  de  quelques  petites  éminences.  Au- 
dcllus  &  un  peu  à  côté  de  cette  bafe  il  y  a  une 
grande  pièce  écailleufe  ,  triangulaire  Se  mobile,  qui 
eft  applarie  ,  terminée  en  pointe  ,  garnie  au  bord 
intérieur,  d'une  frange  de  longs  poils.  A  la  baie 
de  cette  pièce  mobile  ,  on  trouve  encore  une  partie 
écailleufe  convexe,  Se  plus  bas,  une  autre  plaque 
avec  de  courtes  épines  Si  des  éminences.  Les  deux 
yeux  de  l'Ecre  ville  font  placés  aux  côtés  de  la  lon- 
gue pointe  avancée  de  la  tête  ,  dans  un  enfonce- 
ment très-profond  qui  fe  trouve  immédiatement 
au-deflus  de  la  pièce  triangulaire  mobile,  dont  nous 
venons  de  fane  mention.  Ils  font  mobiles  &  conf- 
titués  de  manière  que  l'Ecrevilfe  peut  les  retirer 
au  fond  de  la  cavité  5c  les  en  faire  fortir  félon 
fon  gré  ;  elle  les  retire  toujours  quand  on  vient 
les  toucher.  L'œil  eft  en  forme  d'un  demi-globe 
noir,  couvert  d'une  pe^u  ou  d'une  pellicule  mem-- 
braneufe  Se  flexible  ,  dont  la  furface  eft  luifante  & 
parcît  travaillée  en  rézeau,  exactement  comme  dans 
les  yeux  des  autres  infectes,  de  forte  que  félon, 
les  apparences ,  chaque  maille  ou  chaque  facette  eft 
un  petit  œil  diftinct.  Ce  demi-globe  ed  placé  Se 
comme  enchâflé  dans  une  etpèce  de  fourreau  ou  de 
capfule  cylindrique,  d'une  fubftance  très  -  dure  , 
ayant  au  milieu  de  fon  étendue  un  enfoncement  ou 
un  rétréciflement ,  Se  à  fa  bafe  un  bourrcler  re- 
levé; à  cette  bafe  qui  eft  concave  en-deflbus  ,  eft 
arraché  une  mufcle  qui  rient  de  l'autre  bout  dans 
renfoncement  de  la  tète.  C'eft  au  moyen  de  ce 
mufcle  qui  paroît  fort  &  nerveux  ,  8e.  qui  n'eft 
pas  facile  à  arracher  de  la  tête  fans  le  brifer  ou 
le  défigurer  ,  que  l'animal  en  pouvant  l'allonger  &  le 
raccourcir ,  elt  en  état  de  mouvoir  l'œil  &  de  le 
tourner  de  rous  côté?.  L'œil  &  la  capfule  ont  en- 
dedans  une  cavité  commune  ,  remplie  d'une  ma- 
tière noire  Se  un  peu  vifqueufe  ;  après  avoir  ôté 
cette  matière  avec  un  pinceau  &  nettoyé  l'inté- 
rieur de  l'œil,  on  voit  que  les  parois  de  la  cap- 
fule font  minces,  mais  dures  Se  écailleufes,   Se  que 
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l'oeil  n'eft  formé  au  contraire  que  d'une  pellicule 
ou  membrane  très-mince  &  très-tranfparente,  qui, 
vueaumicrofeope,  eft  merveilleusement  compose, 
&  repréfente  comme  une  gaze  extrêmement  fine. 
La  délicatcll'e  de  cette  membrane  de  l'œil  exige- 
toit  que  l'Ecrevillc  pût  le  retirer  dans  la  tête,  afin 
de  le  mettre  à  l'abri  de  tout  accident  extérieur  qui 
pourroit  le  blefler.  La  cornée  des  yeux  des  Ecre- 
vilfes  eft  donc  faite  comme  dans  les  autres  infectes, 
&  compofée  d'un  nombre  infini  de  petits  yeux  , 
qui  paroilTent  avoir  un  peu  de  relief,  avec  cette 
différence  néanmoins  qu'elle  eft  membraneufe  & 
flexible  ,  au  lieu  que  dans  ces  derniers  elle  eft  é- 
caiileufe.  M.  Rœfel  s'eft  trompé  quand  il  a  regardé 
l'œil  à  rézeau  comme  un  globe  qu'on  peut  faire  for- 
tir  davantage  de  fa  capfule  par  la  preflion.  L'œil 
hémifphérique  tel  qu'on  le  voit ,  eft  intimement  uni 
par  fes  bords  à  ceux  de  la  capfule  ,  &  comme  il 
eft  concave  en  dedans,  il  eft  en  forme  d'une  ca- 
lotte pofée  fur  les  bords  de  la  capfule  dont  la  ca- 
vicé  communique  avec  celle  de  la  cornée.  Les  Ecre- 
vifles  paroillent  avoir  la  vue  très-bonne  :  dès  qu'on 
leur  approche  la  mam  ,  fans  même  toucher  à  l'eau 
dans  laquelle  elles  fe  trouvent ,  elles  élèvent  la 
tête  ,  ouvrent  les  ferres  Si  fe  mettent  comme  en 
défenfe. 

L'efpace  qui  fe  trouve  au-deflous  de  la  tête , 
entre  la  racine  des  antennes  &  les  pattes,  eft  garni 
de  plufieurs  parties  qu'il  faut  maintenant  coniîdé- 
rer.  On  y  voit  d'abord  deux  grolks  dents,  placées 
vis  à  vis  de  l'ouverture  de  l'eftomac  ,  qui  eft  la 
bouche  ;  ces  dents  ,  dures  comme  une  pierre  ou 
un  os  émaillé ,  le  meuvent  d'un  côté  à  l'autre  ou 
latéralement,  Se  font  compofées  d'une  couronne  & 
d'une  racine  ,  à  peu  près  comme  les  dents  molaires 
des  quadrupèdes.  La  couronne  ,  convexe  à  l'exté- 
rieur &  concave  à  l'intérieur,  eft  garnie  autour  de 
fes  bords,  d'un  double  rang  de  dentelures,  fem- 
blables  à  celles  d'une  feie  ,  &  la  racine  ,  qui  eft 
également  ofleufe  &  énaaillée,  a  une  grande  cavité 
dans  fon  intéiieur  ,  d'où  part  un  long  tendon  blanc, 
terminé  par  un  mufcle  en  forme  de  brofTe ,  &  ce 
tendon  avec  fon  mufcle  fert  à  donner  le  mou- 
vement a  la  dent.  Ces  dents  tiennent  fi  fort  à  la 
tête,  quM  faut  ufer  de  force  pour  les  en  arracher  , 
&  leur  ufage  n'eft  pas  équivoque  ,  elles  fervent  à 
mâcher,  a  bioyer  lesalimens,  pour  être  enfuke  ava- 
lés. Chaque  dent  eft  accompagnée,  au  côté  extérieur, 
d'une  partie  un  peu  applatie,  divifée  en  trois  ar- 
ticles mi  biles,  dont  celui  de  l'extrémité  eft  bordé 
de  long<:  pcjils,  cette  partie  eft  fortement  attachée 
&  articulée  a  la  bafe  de  la  couronne.  Les  autres 
parties  qui  fe  trouvent  autour  des  dents  &  qui  tien 
rient  à  la  tête ,  auxquelles  on  a  donné  à  toutes 
le  nom  de  baibillons,  quoique  différentes  les  unes 
des  autres  ,  font  en  généra!  en  furme  de  lames  ap- 
platies  ,  divi'ées  en  annulations  mobiles  à  leurs 
jointures  &  bordées  de  poils.  Comme  il  feroit  en- 
Hi/loire  Naturtlle,  Infcfcs.  Tome  VI. 
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nuyeux  de  les  décrire  routes  féparément  &  avec 
exactitude,  nous  dirons  feulement  qu'elles  font  pla- 
cées en  une  efpèce  de  paquet  les  unes  fur  les  au- 
tres ,  entre  les  dents  &  les  deux  bras  ,  dont  nous 
parlerons  ci-après  ,  &  qu'elles  font  au  nombre  de 
quatre  paires.  Celles  qui  fe  préfentent  d'abord 
a  la  vue ,  ou  qui  font  les  extérieures  ,  font  ac- 
compagnées d'un  long  filet  conique  ,  divifé  en  ar- 
ticulations comme  les  antennnles  ;  celles  de  la  fé- 
conde paire  ,  qui  font  en  forme  de  feuillets  ,  ont 
aurti  a  leut  côté  extéiieur  un  filet  conique  fem- 
blable  ,  &  ces  quatre  filets  (ont  terminés  par  de 
longs  poils.  Enfuite  viennent  celles  de  la  troiûème 
paire  ,  qui  font  compofées  de  trois  pièces  ,  dont 
l'extérieure  eft  en  feuille  allongée  &  pointue  au  bout , 
l'intermédiaire  en  filet  courbé  au  bout ,  &  l'inté- 
rieure en  feuillet  découpé  en  quatre  lames  ;  enfin 
celles  de  la  quatrième  paire  ,  qui  fe  trouvent  les 
plus  proches  des  dents  font  également  compofées 
de  lames  en  feuilles.  Ces  nombreux  barbillons  , 
tous  mobiles  à  leur  bafe,  ont  fans  doute  un  cer- 
tain ufage,  mais  difficile  à  déterminer  exactement, 
peut  être  qu'ils  aident  à  retenir  Se  à  ajufter  les  ali- 
mens  que  les  dents  doivent  broyer.  En-delfous  de 
la  tête  proprement  dite  ,  immédiatement  au-devant 
des  groffes  pattes  à  pinces,  il  y  a  deux  longues 
parties  écailleufes  &  mobiles,  qu'on  appelle  les  bras 
de  l'EcrevifTe  ,  parce  qu'elle  s'en  fert  comme  de 
bras  ou  de  mains  ,  pour  tâter  les  alimens  ,  les  por- 
ter à  la  bouche  &  les  y  placer  convenablement.  Ces 
bras  font  divifés  en  cinq  parties  articulées  enfemble, 
fans  compter  celle  qui  les  unit  au  corps  &  qui  eft 
la  fixième  :  la  première  partie,  la  plus  longue  de 
toutes ,  eft  applatie  &  courbée  :  les  quatre'  autres 
parties,  toujours  de  plus  en  plus  courtes,  font  moins 
applatics ,  &  en-deltous  de  la  féconde  &  de  la  troi- 
fième  ,  on  voit  une  pointe  écailleufe  en  forme  d'é- 
pine courte:  enfin  l'extrémité  du  bras  finit  en  pointe. 
Ces  bras  ,  garnis  de  poils  le  long  du  bord  inté- 
rieur, font  accompagnés  au  côté  extérieur ,  d'une 
longue  partie  en  filet  conique,  également  mobile, 
arriculée  à  la  bafe  du  bias  Se  divifée  en  deux  por- 
tions à  peu  près  d'égale  longueur ,  qui  font  un  coude 
enfemble  ,  mais  dont  la  féconde  eft  fubdivifée  en 
plufieurs  articles  &  tetminée  par  nne  touffe  de  longs 
poils  ,  enforte  qu'elle  eft  femblable  aux  filets  co- 
niques qui  accompagnent  quelques-uns  des  barbil- 
lons. L'appareil  de  toutes  ces  différentes  parties  , 
manifefte  alfez  que  fi  la  nature  a  donné  aux  Ecre- 
vilfcs  un  appétit  carnacier  &  très-vorace ,  elle  leur 
a  auffi  donné  des  inftrumens  propres  à  le  fervir. 
Ces  animaux  fe  nourriiTent  de  différentes  matières 
animales,  des  poiflons ,  des  grenouilles  ,  des  lima- 
çons ,  des  infeeles  aquatiques  qu'ils  peuvent  attraper, 
&  de  chairs  pourries  de  toute  efpèce  de  cada- 
vres ;  ils  mangent  encore  de  la  viande  crue  qu'on 
leur  préfente  comme  un  appât  pour  les  prendre; 
ils  le  aifillent  même  quand  ils  )e  peuvent,  de  ceux 
de  kur  propre  efpèce  ,  qui  après  leur  nouvelle 
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mue  ,  ont  la  peau  encore  toute  molle  ,  n'ont  pas  en- 
core leur  écaille  formée  ,  &  les  dévoient  avec  avidi- 
té. Ils  fe  nourriflent  égalcmentdes plantes  aquatiques 
qui  fe  ttouvent  au  fond  de  l'eau;  on  peut  mêm: 
nourrir  de  pain  ceux  qu'on  garde  dans  des  réfer- 
voirs ,  ainfi  que  de  navets ,  de  fruits  Se  d'argile  mê- 
lé avec  du  lait,  comme  M.  Rcrfel  l'a  attefté.  Mais 
pendant  l'byver  les  Ecrcvilles  reftent  dans  des  trous 
p'.ufieurs  enfemble  Se  en  forcent  rarement  avant  le 
ptintems  ,  de  forte  que  pendant  fept  ou  huit  mois 
de  tannée  ,  depuis  le  mois  de  (eptembre  jufqu'au 
mois  de  mars^  elles  mangent  peu  ,  Se  peut-être  ne 
prennent  -  elles  aucune  nourriture. 

Les  pattes  des  Ecrevifles  ont  leur  attache  le  long 
du  dellous  du  corps  à  une  peau  dure  Se  écaillcufc, 
&:  font  au  nombre  de  dix  ,  placées  par  paires. 
Les  deux  grandes  pattes  antérkutes  ou  les  ferres, 
terminées  par  une  gtolTe  pince ,  lont  fort  longues 
Se  divifées  en  cinq  pateies  articulées  enfemble  & 
mobiles  les  unes  fur  les  autres.  La  première  qui 
eft  attachée  au  corps  ,  eft  grofle  &  courte  ,  Se 
tient  a  la  fuivante  par  des  membranes  mufculeufes 
au  moyen  delquclles  elle  reçoit  fes  mouvemens. 
la  féconde  partie  plus  longue  ,  eft  appl.icie  des 
deux  côtés  &  garnies  de  petites  pointes  au  botd  an- 
térieur ,  env  ion  au  milieu  de  'a  longueur ,  elle 
fernble  divifée  en  deux  portions  pat  une  future 
tranfverfale  ,  mais  cette  divifion  n'clt  qu'apparente, 
les  deux  portions  ne  failant  qu'un  même  corps  fans 
articulation.  La  troilîème  partie  encoie  plus  lon- 
gue, eft  également  applarie  dins  fa  plus  grande 
étendue,  ma;s  groilt  &  angulaire  au  bout,  ayant 
ordinairement  le  long  du  bord  antérieur  deux  rangs 
de  pointes  en  épines.  La  quatrième  partie  elt 
coutte ,  gtolTe  Se  angulaire  ,  munie  de  pluueurs 
pointes  en  longueur  inégale;  enfin  ,  la  cinquième 
partie  eft  la  pince.  Toutes  ces  parties  font  join- 
tes enlcmble  par  de  fortes  membranes  mufculeu- 
fes qui  leur  donnent  le  mouvement  néceflahe  ,  & 
chaque  partie  fe  meuc  comme  fur  un  pivot  ou  une 
charnière  ,  mais  chacune  dans  une  direction  diffé- 
rente ,  ks  unes  ayant  un  mouvement  horizontal, 
Se  les  autres  un  mouvement  vertical  pu  oblique 
au  plan  de  polîtion  ;  c'eft  pour  cela  que  toute  la 
patte  peut  te  plier  en  deux  ,  de  manière  que  le  fé- 
cond &  le  troiftème  articles  le  trouvent  alois  dans 
une  pofition  prelque  parallèle  à  la  ferre  ,  &  elle  a 
befoin  de  pouvoir  fe  plier  aiir.fi,  q  ^nd  l'JEcrbvifle 
veut  l'approcher  fes  deux  pinces  i'unc  ce  l'autr  ; 
les  membranes  par  lesquelles  le  quatrième  iirticle 
eft  uni  au  troilième  &  à  la  pince,  font  très-am- 
ples ?  parce  que  dans  ces  deux  endroits  la 
patte  doit  pouvoir  fe  plier  le  plus.  La  ferre  ou 
la  pince  eit  une  grande  pièce  ovale ,  plus  large 
que  gtolTe  ,  convexe  en  dellus  Se  en  delfous  ,  Se 
ordinairement  couverte  de  petits  tuberaules  Se  de 
petites  pointes  dures,  qui  la  rendent  comme  cha- 
rnnée,  fui- tout  le  long  du  bord  intérieur.  En-de- 
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vatit  elle  eft  garnie  de  deux  tiges  coniques  ,  mais 
un  peu  applaties  ,  qu'on  a  nommé  des  doigts  ,  Se 
qui  font  auffi  comme  raboteufes  par  les  points  durs 
&  les  épines  qui  les  couvrent;  ces  doigts  fe  termi- 
nent en  un  petit  crochet  courbé  Se  très  -pointu  j 
I  extérieur  eft  immobile  Se  ne  fait  qu'un  même  coq  s 
avec  la  grofle  pèce ,  mais  l'autre  doigt  eft  mo- 
bile &  articulé  à  la  même  pièce  par  une  membrai  c 
mufculeufc  au  moyen  de  laquelle  il  fe  meut  com- 
me, lur  une  charnière.  L'intétieur  de  cette  pince  eft 
rempli  d'une  mafife  de  chair  ,  qu'on  mange  avec 
plaifir  ,  Se  qui  a  au  milieu  un  cartilage  plat.  C'eft 
avec  les  ferres  que  l'Ecrevifle  fe  faifit  de  fa  proie, 
la  ferrant  avec  beaucoup  de  force  ,  &  elles  lui  fer- 
vent encore  de  détentes  ,  car  lorfqu'elle  fcmble 
iiritée  &  qu'on  lui-  approche  le  doigt  ,  elle 
s'en  faifit  &  le  pince  très -fort  Les  huit  auttes 
pattes  font  longues  &  efnlces,  divifées  chacune  en. 
lix  arriclcs  un  peu  applatis ,  en  y  comprenant  celui 
par  lequel  la  patte  eft  immédiatement  inférée  au 
corps,  &  ces  articles  font  unis  enfemble  par  des 
membranes  qui  leur  donnent  le  mouvement,  de  la 
même  manière  que  dans  les  grandes  (erres.  Les 
premières  &  les  fécondes  de  ces  huit  pattes  font 
tetminées  pat  une  petite  pince  formée  de  deux  doigts 
aflez  femblables  à  ceux  des  grofles  pitecs  antérieu- 
res, avec  cette  diftéience,  que  c'eft  leur  doigt  ex- 
térieur qui  eft  mobile  Si  non  l'intérieur  ;  ces  doigts 
dont  l'inteéte  fe  fert  aulli  pour  pincer,  font  or-» 
dinairement  garnis  de  petites  touffes  de  poils  en' 
forme  de  pinceaux  ,  placées  dans  de  petits  trous  ; 
quand  il  marche  ,  il  avance  ordinairement  les  deux 
pattes  de  la  féconde  paire  au  -  dtffous  des  deux 
premières  ,  ou  de  celles  à  grofles  pinces.  Enfin 
les  deux  dernières  paires  de  pattes  font  tetminées 
uniquement  par  un  ongle  très-pointu  Se  mobile  en 
fotme  de  griffe  d'oifeau.  Les  pattes  des  Ecrevifles 
de  l'un  Se  de  l'autre  fexe  ont  encote  à  nous  mon- 
trer une  particularité  des  plus  remarquables  dont 
nous  ferons  mention  en  parlant  des  parties  de  la 
génération.  Nous  devons  confidérer  la  queue  qui 
tait  la  moitié  de  l'étendue  de  l'animal  entiet,  Se 
qui  eft  remplie  en  dedans  d'une  groffe  malfe  de' 
chair,  comme  le  favent  tous  ceux  qui  ont  mangé 
des  Ecrcvilles.  Celte  queue,  que  Gionovius  a  ap- 
pelle le  tronc  du  corps  ,  Se  qui  eft  convoie  tant 
en  deflus  qu'en  dellous  ,  mais  plus  voûtée  en  def- 
fus  ,  eft  compofée  de  (îx  pièces  ou  anneaux ,  arti- 
culas enfemble  par  des  membranes  Se  des  chaits 
qui  U  rendent  fouple  Se  flerible.  Les  plaques  écail- 
leufes  qui  couvrent  les  anneaux  en  deflus ,  peu- 
vent glilfet  les  unes  fur  les  autres  ,  &  font 
terminées  vers  les  côtés  ,  en  pointe  ou  lame  trian- 
gulaire Se  applatie  ;  mais  en  défions  ,  chaque  an- 
neau n'a  au  m:lieu  qu'une  arrête  tranfverfale  ,  é- 
cailleufe  ou  cartilagincuie  Se  voûtée  ,  le  refte  de 
leut  étendue  étant  couvert  d'une  peau  membra- 
neufe  &  flexible  Les  bords  écailleux  &  tranchans 
des  anneaux    font  garnis   d'une  frange    de  k'ugs 
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poils ,  qui  ont  des  barbes  très-fines  des  deux  cô- 
te^ ,  &  vus  au  microfeope  ,  ils  reffemblcnt  aux  bar- 
bes des  plumes  des  oileaux.  Ces  anneaux  ont  en- 
deflbus  ,  des  parties  remarquables ,  attachées  près 
de  leur  bord  extérieur  ,  à  l'arrête  écaillcufe  qui 
traverfe  chaque  anneau;  on  les  nomme  les  (îlecs 
de  la  queue.  Rafler  Se  Gronovius  les  ont  regardés 
comme  des  patres  en  nageoires,  pedes  naao'", 
U  dernier  de  ces  auteurs  les  met  au  nombre  d.s 
pattes  ,  mais  on  ne  leur  trouve  aucune  conformité 
avec  des  pattes.  Ces  filets  varient  en  nombre  & 
en  figure  dans  les  r'eux  fexes.  Ils  font  mobiles  à 
leur  bafe  ,  où  ils  font  articulés  aux  arêtes  Je  la 
queue  parure  petite  pièce  fur  laquc'le  i  s  le  meu 
vent:  l'Ecrevifle  les  fait  Hotrcr  dans  l'eau  en  avant 
&  en  arrière  comme  de  petites  nageoires.  1  a  fe- 
melle en  a  quatre  paires,  placées  fur  le  fécond  , 
le  rroificme  ,  le  quatrième  &  le  cinquième  anneaux, 
&  les  deux  filets  de  chaque  pai:e  font  dirigés  l'un 
vers  l'autre  &  en  avant  ,  de  forte  que  leur  extré- 
mité fe  trouve  tout  le  long  de  la  ligne  du  milieu 
de  la  queue.  Ils  fe  reffemblenr  tous  ,  &:  font  com- 
pofés  chacun  d'une  tige  npplatie  cartilagineufe , 
qui  jette  deux  branches  de  la  même  fubftancc  , 
dont  la  poftérieure  efl  divifée  en  deux  portions 
par  une  articulation  mobile;  les  deux  branches 
font  également  mobiles  fur  la  tige  à  laquelle  elles 
font  unies  ,  de  forte  que  ces  filets  font  très  flexi- 
bles par  toutes  ces  jointures.  Les  branches  font 
garnies  de  longs  poils ,  qui  ont  des  barbes  le  long 
des  côtés,  comme  ceux  qui  bordent  la  queue. 
C'eft  à  ces  filets  que  l'Ecrevifle  attache  fes  ceufs 
à  mefure  qu'ils  font  pondus,  &  elle  continue  de 
les  porter  amlï  fous  la  queue  ,  jufqu'à  ce  que  les 
petits  en  naiffent.  Sur  le  troifieme  ,  le  quatrième 
&  le  cinquième  anneaux  de  la  queue  ,  le  mâle  a 
des  filets  entièrement  fcmblables  à  ceux  de  la  fe- 
melle ,  on  voit  auffi  deux  filets  fur  le  fécond  an- 
neau ,  mais  qui  différent  des  autres  ,  en  ce  que 
Ja  branche  poftérieure  ou  intérieure  ,  qui  eft  plus 
large  que  l'autre  ,  eft  garnie  en-defTous,  d'une  pièce 
allongée  ,  cartilagineufe  ,  liffe  ,  luifante  &  blan- 
châtre,  dont  le  bout  efl  un  peu  couibé  ou  com- 
me roulé  longitudinalement  ;  les  branches  de  ces 
filets,  garnies  auffi  au  bout,  de  poils  farbus,  font 
placées  de  manière  qu'elles  font  un  angle  très-ou- 
vert avec  la  tige  d'où  elles  partent.  Mais  le  mâle 
des  Ecreviflès  a  encore  en  défions  du  premier  an- 
neau de  la  queue,  deux  autres  parties ,  attach  es 
i  Parère  écaiilejfe  de  cet  anneau  ,  qu'on  ne  voit 
point  fur  la  femelle  &  qui  le  diftinguent  très-bien 
&  au  premier  coup  d'oeil.  Ces  deux  parties  font 
mobiles  à  leur  bafe  ,  où  elles  ont  une  .jointure  ; 
elles  font  placées  félon  la  longueur  du  corps  & 
appliquées  dans  l'inacti  n  fur  la  plaque  triangulaire 
qui  fe  voit  entre  les  patres  de  la  troifieme  &  qua- 
trième paires  ;  elles  font  en  forme  de  tiges  un  peu 
applaties  ,  droites,  d'un  blanc  un  peu  bleuâtre,  & 
de  lubflance  cartilagineufe  ,  comme    la    pièce  qui 
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fe  trouve  en-deffous  de  l'une  des  branch.es  des  fi- 
lets du  fécond  anneau  ;  leur  moitié  antérieure  eft 
courbée  &:  roulée  fur  elle-même  longitudinalement, 
à  peu-près  comme  une  oublie  ,  de  forte  qu'elle  for- 
me un  efpèce  de  tuyau.  Enfin  les  deux  filets  de 
l'anneau  luivant  repofent  fur  une  partie  de  ces  ti- 
ges ,  dont  l'ufagc  eft  encore  entièrement  inconnu, 
quoique  quelques  auteurs  les  aient  prifes  peur  deux 
parties  feyuclles  dont  le  mâle  feroit  ftiurri  ;  mai"; 
comme  on  n'a  pas  encore  vu  commenr  fe  fait  l'ac- 
couplement de  ces  gnnds  infectes  aquatiques  , 
l'en  ne  fauroit  rien  décider  fur  leur  uf.igc  ;  il  y 
a  même  plus  d'apparence  que  ces  parties  ne  font 
point  dellinécs  à  la  génération  ,  pui'que  les  va:£- 
féaux  fpermatiques  n'ont  avec  elles  aucune  com- 
munication ,  comme  nous  le  dirons  plus  bas.  la 
queue  eft  terminée  par  cinq  pièces  plates,  minces 
&  ovales,  en  forme  de  feuilles,  un  peu  convexts 
en-deiTus  &  concaves  en  dcllous  ,  de  fubftance  écail- 
lcufe &  articu'ées  au  dernier  anneau  par  des  join- 
tures mobiles.  Ce  font  de  véritables  nageoires  , 
dont  l'Ecrevifle  fe  ferr  pour  pouffer  &  battre  l'eau, 
en  courbant  &  remuant  en  même  tems  la  queue, 
avec  laquelle  elle  donne  des  coups  réitérés  dans 
l'eau  ,  &  c'eft  ainfï  qu'elle  nage  ,  non  pas  en  a^ant , 
mais  toujours  en  arrière  &  à  reculons,  parce  que 
les  coups  de  la  queue ,  font  dirigés  vers  la  tere. 
Elle  écarte  &  rapproche  les  nageoires  l'une  de  l'au- 
tre à  fon  gré  ,  &  dans  le  premier  cas  elle  les  ou- 
vre comme  un  petit  éventail,  les  nageoires  glif- 
fant  alors  les  unes  fur  les  aurres  ;  elle  les  tient 
ordinairement  ouverres.  La  nageoire  du  milieu  qui 
eft  la  plus  large,  eft  auffi  la  plus  élevée;  les  deux  laté- 
rales intermédiaires  gliffent  fous  elle  ,  &  les  deux 
extérieures  font  couvertes  par  les  intermédiaires  , 
quand  l'Ecrevifle  les  tient  fermées  on  rapprochées 
enfemble.  Ces  cinq  nageoires  ne  font  pas  toutes 
de  la  même  figure;  celle  qui  occupe  le  milieu,  eft 
comme  brifée  à  une  certaine  diftance  de  fon  ex- 
trémité ,  ou  bien  elle  eft  divifée  tranfverfalement 
par  une  articulation  ou  une  jointure  en  deux  par- 
ties ,  qui  fe  meuvent  comme  fur  une  charnière 
formée  par  cette  jointure.  La  première  de  ces 
pièces  '  qui  eft  la  plus  grande  ,  eft  garnie  à  cha- 
que angle  extérieur  ,  tout  près  de  l'articulation  , 
de  deux  épines  très-dures  &  très-pointues.  Les 
deux  nageoires  latérales  extérieures  font  pareille- 
ment divifées  en  deux  portions  inégales  ,  par  une 
jointure  en  forme  de  charnière  ,  au  moyen  de  la- 
quelle la  féconde  portion  ,  qui  eft  la  plus  petite, 
peut  fe  plier  en-deffous  ;  la  première  portion  eft 
garnie  feulement  à  l'angle  extérieur  ,  d'une  épine 
pointue  ,  femblable  à  celles  de  la  nageoire 
du  milieu  ,  mais  cette  portion  a  en  outre  ,  le"  long 
de  fon  b.ird  poftérieur,  une  fuite  d'épines  plus  pe- 
tites. Enfin  les  deux  nageoires  latérales  intermé- 
diaires font,  tout  d'une  pièce  ,  ou  fans  être  divi- 
fées par  une  articulation  ,  comme  les  trois  autres, 
elles  ont  feulement  en-defîus  une  arête  longm»- 
Tt  i 
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dinale  ,  qui  les  divifc  en  deux  plans  un  peu  in- 
clinés l'un  à  l'autre.  Toutes  cet  n.tgeoires  font  bor- 
dées par  derrière,  d'une  bc'k  frj.;gc  de  poils  bar- 
bus ou  femblables  aux  barbss  des  plumes  ,  tels 
que  nous  en  avons  vus  fur  les  bords  des  anneaux 
&  fur  les  filets  de  la  queue.  Sur  la  nageoire  du 
milieu  on  voit  en-deifous  ,  environ  dans  fon  mi- 
lieu ,  une  ouverture  ovale,  qui  a  un  petit  rebord 
tout  autour  &  qui  eft  l'anus  de  l'animal  ;  le  long 
inteftin  qui  traverfe  la  chair  intérieure  de  la  queue 
dans  toute  fa  longueur ,  près  du  dos  ,  fe  rend  à 
cette  ouverture  ,  où  il  fe  décharge  de  fes  excré- 
mens.  L'EcrevitTe  qui  marche  lentement  au  fond 
des  lacs  &  des  rivières  ou  fur  la  terre,  tant  en  avant, 
qu'à  reculons  &  de  côté,  nage  cependant  avec  vî- 
telTe  par  le  mouvement  de  fa  queue  &  de  fes  na- 
geoires,  mais  toujours  en  reculant,  comme  nous 
avons  dit.  Elle  porte  fa  queue  indifféremment  tan- 
tôt étendue  &  tantôt  recourbée  où  piiée  en-def- 
fous  ;  elle  peut  la  courber  à  un  tel  point  que  les 
nageoires  viennent  toucher  à  la  bafe  des  pattes 
de  la  féconde  paire  ,  &  c'eft  au  moyen  d'une  telle 
courbure  ,  qu'elle  peut  rapprocher  les  filets  du  def- 
lbus  de  la  queue  tout  près  des  deux  ouvertures 
des  pattes  delà  troifieme  paire,  qui  donnent  for- 
tie  aux  œufs  ,  qu'elle  eft  alors  en  état  de  fixer  fur 
ces  mêmes  filets. 

Les  EcrevilTes  refpïrent  l'eau  également  avec  l'air, 
par  des  ouïes  affez  femblables  à  celles  des  poillbns , 
qu'elles  ont  dans  le  corps  le  long  de  chaque  côté. 
En  delTous  de  la  tête  ,  entre  les  dents  Se  le  cafque 
écailleux  qui  couvre  le  corps,  elles  ont  de  chaque 
côté  une  grande  ouverture  ,  qui  s'avance  intérieu- 
rement &  qui  communique  avec  ces  mêmes  ouïes  ; 
elle  eft  fi  fpacieufe  qu'on  paut  aifément  y  introduire 
la  plume  d'un  Pigeon.  Lorfqu'on  ôte  l'Ecrcviflc  de 
l'eau  ,  &  qu'on  la  place  fur  un  endroit  Cec  ,  on 
apperçoit  diftin&ement  comment  elle  refpire  l'air  par 
ces  ouvertures  ,  comment  elle  l'infpirc  &  l'expire 
alternativement  avec  un  petit  bruit  qui  fe  fait 
entendre  ;  de  petites  bulles  d'air  qu'on  voit  paraître 
alors  à  l'orifice  de  l'ouverture  ,  qui  y  rentrent  &  qui 
en  fortent  à  différentes  reprifes  ,  démontrent  fenli- 
blcment  la  réalité  de  cette  refpiration.  Quand 
on  replonge  dans  l'eau  une  Ecrevilîc  qui  a  été  quel- 
que tems  expofée  à  l'air  ,  on  voit  d'abord  fortir  de 
ces  mêmes  ouvertures  plufieurs  petites  bulles  d'air 
femblables  ,  qui  fe  fui  vent  à  la  file  jufqu'à  ce  que 
tout  l'air  qu'elle  avoit  pompé  ,  foit  épuifé.  Elle 
peut  vivre  aflez  long-tems  ,  même  deux  ou  trois 
jours  de  fuite  hors  de  l'eau  ,  mais  au  contraire  elle 
ne  refte  pas  long-tems  en  vie  dans  une  eau  croupif- 
fante ,  ni  même  dans  celle  renfermée  dans  des  vaif- 
feaux  ou  des  jattes,  quoiqu'on  ait  foin  de  la  renou- 
veller  tous  les  jours  :  il  paroit  donc  que  l'eau 
même  ,  raiTemblée  en  trop  petite  quantité  ,  perd 
bientôt  la  qualité  néceflaire  pour  être  falutaire  à  ces 
animaux  f   dçfortc   qu'il  ell  très-difficile    de   les 
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élever  $z  de  fuivre  leurs  actions  &  leur  façon  de 
vivre  ,-  le  kul  moyen  de  les  conferveren  vie  feroit 
de  les  enfermer  dans  quelque  vaiilcau  percé  de 
trous  ,  ou  dans  une  corbeille  ,  qu'on  aura  foin  de 
placer  dans  leau  courante  d'une  rivière  ou  d'un 
ruillcau  ,  pour  qu'elles  fe  trouvaient  toujours 
dans  une  eau  continuellement  renouvclléc  :  cela 
doit  réuffir  fort  bien  ,  mais  avec  l'inconvénient 
qu'on  ne  peut  pas  alors  les  obferver  à  toute  heure  Se 
à  tout  moment  pour  épier  leurs  manières  d'agir. 
On  a  remarqué  qu'en  voulant  peupler  d'Ecrevilles 
un  lac  ou  un  réfërvoir  d'eau  quelconque  ,  quoique 
l'eau  y  foit  coulante  ,  celles  qu'on  y  jette  en  fortent 
ordinairement  &  fe  rendent  fur  le  rivage  ou  fur 
terre  ,  où  elles  fe  difpcrfcnt  &  meurent  ;  elles  fem- 
blent  avoir  une  afte&ion  fingulière  pour  le  lieu  de 
leur  nai  fiance  ,  &  ne  fe  trouvent  pas  à  leur  aife 
dans  toute  autre  eau.  De  Geer  ayant  voulu  tuer 
promptement  une  Ecreviffe ,  pour  en  faire  le  delléin, 
il  la  plaça  dans  du  vinaigre  ;  mais  il  fut  bien  éton- 
né ,  après  cinq  heures  ,  de  la  trouver  encore  vi- 
vante £c  également  vigoureufe  comme  auparavant  ; 
il  fut  oblige  de  la  plonger  dans  de  l'efprit-de-vin 
qui  ne  la  tua  que  dans  une  heure  ,  ou  même  us 
peu  plus  tard.  On  voit  donc  que  les  EcrevilTes  ont 
la  vie  alTez  tenace.  On  a  dit  que  celles  qu'on  tranf- 
porte  dans  des  corbeilles  d'un  lieu  à  un  autre  pour 
les  vendre  au  marché  ,  meurent  dès  qu'un  cochon 
vient  à  s'approcher  de  la  corbeille  ou  palfe  auprès. 
C'eft  une  erreur  qu'une  fimple  expérience  peut  aifé- 
ment difllper. 

Les  parties  internes  des  Ecreviffes  font  très-re- 
marquables à  plufieurs  égards.  Roefel  a  très-bien 
fait  connoître  la  plupart  de  ces  parties  dans  l'hiftoirc 
qu'il  a  donnée  de  ces  infedtes.  On  y  voit  d'abord 
l'eftomac  ,  compofé  de  membranes  fortes  &  affez 
épaillés  ;  il  a  dans  fon  intérieur  trois  dents  écail- 
leufes  à  pointes  ,  &  il  a  encore  ceci  de  particulier  , 
qu'il  eft  placé  dans  la  tête,  immédiatement  au- def- 
lous  du  cafque  qui  la  couvre.  Enfuite  on  y  ren- 
contre deux  grands  corps  allongés ,  placés  de  cha- 
que côté  du  corcelet ,  &  qiù  s'étendent  jufques  à  la 
queue  ;  ils  font  compofés  d'un  alfemblage  d'un 
très-grand  nombre  de  filets  cylindriques  ,  jaunes 
&  mous  ,  empaquetés  enfemble ,  &  qui  ne  relFem- 
blent  pas  mal  au  corps  graifieux  des  chenilles  : 
quelques  auteurs  ont  pris  ces  parties  pour  le  foie  , 
mais  peut-être  font-elles  plutôt  la  graille  de  l'ani- 
mal :  on  fait  que  dans  les  Ecrevifles  cuites  ,  elles 
ont  un  très-bon  goût.  De  chaque  côté  du  corps 
fe  voyent  les  ouïes ,  qui  font  un  alfemblage  de  plu- 
fieurs paquets ,  formés  par  des  lames  frangées  &  des 
filets  membraneux  garnis  de  barbes  des  deux  côtés , 
comme  les  plumes  des  oifeaux  ;  dans  cet  afTem- 
blage  de  lames  ,  qui  font  de  couleur  blanche  , 
on  voit  plufieurs  longs  filets  noirs  &  frifés  comme 
des  cheveux  très-fins  ,  mais  dont  on  ne  fait  pas 
l'ufagc  ;  les  ouïes  embraffent  les  deux  côtés  du 
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corps ,  comme  il  eft  facile  de  l'obfciver  dans  les 
EcrcviiTes    cuites ,  où  ces   parties  fout  coriaces    & 
fans  goût  y  deforte  qu'on  ne  les   mange   pas.  On 
petit  encore  voir  le  coeur,  qui  cft  place  au  milieu  , 
derrière  l'eftomac  ,  Se  qui  repofe  fur  le  grand  intef- 
tin  ;  il  fe  prolonge   en  une  artère  ,  qui  s  étend  tout 
'le    long   du    dellus  de  cet  mteftiu  jufqu'au  bout  de 
la  queue.  Le  grand  inteftin  fort  de  l'eftomac  ,   Se 
parcouraut  toute  l'étendue  du  corps  &  de  la  queue  t 
a   fon  iflue  à   l'anus  ;   ce    vifeère  ,   ordinairement 
rempli   d'excrémens  noirs  ,  à  moins  que  l'Ecrevifle 
n  ait    jeûné  long-tems  ,   n'eft   pas    inconnu  à  ceux 
qui  mangent  de  ces  infectes  ,  &    qui  ne  négligent 
pas  de  l'oter  de  la  queue  charnue  avant  de  la  man- 
ger.   Dans  la  femelle  on  trouve  les  deux  ovaires  , 
qui  font   placés  vers  les  côtés   du  corps  dans  fa 
grande  cavité  ,   Se   qui  ,  quand  ils  font  bien  rem- 
plis d'oeufs ,  forment  deux  grandes  malles  alongées. 
Dans   les  mâles   on   voit  les  deux  longs  vaifleaux 
fpermatiques  ,  qui  font  tortueux  ,  ou  font  plufieurs 
tours    Se   détours  ,  pour   pouvoir  trouver  place  & 
s'a;ufter  dans  la  capacité   du  corps  ;  ils  reflemblent 
a  des  inteftins  grêles    &   cylindriques  ;    dans   les 
EcrevifTes  cuites  ils  font  d'un  blanc  de  lait  ,  &  ont 
allcz.de  confiftance.  Enfin  le  corps  &  la  queue  font 
remplis   de  plufieurs  mufcles  charnus  ,  de    couleur 
blanche  ,  qui  font  proprement  la  chair  de  l'animal. 
C'eft  tout  ce  que  nous  dirons  des  parties  internes 
des  EcrevifTes ,  qui  fe  font  voir  aflez  diftinûement , 
quand  on  ôtc  par  pièce  ,  Se  avec  un  peu  de  précau- 
tion ,  l'écaillé  qui   couvre  la   tête  ,  le  corps  Se  la 
queue. 

Les  Ecrevilfes  ,  comme  tous  les  autres  infectes  , 
font  diftinguées  en  miles  Se  en  femelles.  On  peut 
reconnoître  d'abord  le  fexe  des  EcrevifTes ,  en  les 
regardant  en  dellus  :  on  remarque  que  la  queue  de 
la  femelle  eft  ordinairement  plus  large  au  milieu 
que  vers  les  deux  extrémités  ,  fes  bords  décrivent 
une  ligne  courbe ,  au  lieu  que  celle  du  mâle  eft 
prefque  partout  de  longueur  égale  &  à  bords  tout 
droits.  Outre  que  le  mâle  eft  ordinairement  plus 
grand, il  a  le  plus  fouvenraufll  les  deux  pattes  anté- 
rieures à  grones  ferres  ,  plus  grandes  que  celles  de 
la  femelle.  Le  deflous  de  la  queue  nous  a  déjà  pré- 
fenté  des  particularités  propres  à  faire  diftinguer  le 
fexe  de  l'Ecrevifle,  les  pattes  nous  en  préfentent 
encore  de  plus  remarquables.  A  la  bafe  du  premier 
article  des  pattes  poftérieures  du  mâle  ,  ou  de  l'ar- 
ticle qui  eft  attaché  au  corps  ,  on  voit  une  cavité 
arrondie,  remplie  d'une  mafle  charnue  ou  mem- 
braneufe  ,  en  forme  de  mamelon  ,  qui  eft  percée 
d'une  ouverture  :  ces  deux  ouvertures  font  celles 
par  lefquelles  l'Ecrevifle  mâle  jette  fa  femence. 
Portius  &  Roefel  ont  obfcivé  que  les  deux  vaifleaux 
fpermatiques  tortueux  ,  que  l'infecte  a  dans  le  corps , 
communiquent  &  aboutirent  à  ces  ouvertures  ,  Se 
que  c'elt  par  elles  que  fort  la  matière  prolifique. 
Svammerdam  a   trouvé  la  même   chofe  dans  l'ef- 
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pece  de  Pagure  ,  connue  fous  le  .nom  vulgaire  de 
Btr.iaid  Ihcrmitc.   L'Ecrevifle  femelle   préiente  au. 
même  article   des  deux  pattes  de  la  troiliènie  paire 
tout   près    du  corps  ,  une  grande  ouverture  ovale 
bouchée  en   partie    par  des  chairs  ,  &  qui  eft  faite 
pour  donner  paflage  aux  œufs  :  les  deux  ovaires  , 
placés  dans  le  corps  ,  ont  leur  iflue  à  ces  ouvertures  , 
comme  les  deux  auteurs  que  nous  venons  Je  nom- 
mer l'ont  obfcrvé.  Roefel  dit  même  qu'il  a  vu  les 
œufs   fouir  par  ces  ouvertures.  Entre  les  pattes  de 
la  troifième  il  quatrième  paires  ,  on  voit  fur  le  def- 
fous  du  corps  une  plaque  écailleufe  élevée  ,  formée 
comme  par  deux  pièces  triangulaires  ,  nùfes   bout 
par  bout  ;    dans  la  femelle  cette  plaque  fe  trouve 
couverte,  au   temps  de  fa  ponte,  d'une  matière 
calcaire   jaunâtre  ,   qui  y  tient  fortement  ,  &  que 
Roefel  foupçonne  être  la  femence  que  le  mâle  y  a 
verfé  ,  mais  fans  en  donner  de  preuve  décifive.  Ainlî 
dans  ces   animaux  ,  les  parties  de  la  génération  de 
l'un  &  de  l'autre  fexe  font  doubles  ,  Se  comme  elles 
fe  trouvent  en  deflous  du  corps  ,  il  faut  néceflaire- 
ment  que   leur  accouplement  fe  fafle  ventre  contre 
ventre  y  mais  l'occafion  de   voir  cet  accouplement 
fingulier  eft  aufll  difficile  à  rencontrer  qu'à  faifir,. 
Voici    ce    que    Bafter  en    rapporte  à  l'égard  défi 
Homars  Se  fur  la  foi    de  fes  amis   en  Norvège  ,: 
quand  le  mâle  attaque  fa  femelle  ,  elle  fe  renverfe 
fur  le  dos  ,  &  alors   ils  s'embraflent  l'un   l'autre 
étroitement  par  les  pattes  &  la  queue,  après  quoi  , 
au  bout  d'environ  dix  femaines ,  la  femelle  fe  trouve 
chargée  d'œufs. 

Les  EcrevifTes  font  toutes  ovipares;  après  avoir  eu 
la  compagnie  du  mâle  ,  elles  pondent  un  très-grand 
nombre  d'œufs  qu'elles  ont  l'art  d'attacher  aux  filets 
mobiles  quue  trouventau  deflous  de  leur  queue  ,  & 
qu'elles  y  portent  conftamment  jufqu'à  ce  que  les 
petits  en  édofent  ;  il  y  a  même  apparence  que  les 
œufs  croiflent  Se  augmentent  en  volume  ,  tandis 
qu'ils  font  ainfi  attachés  à  ces  filets.  Chaque  filet  eft 
chargé  dans  toute  fon  étendue,  tant  fur  la  tige  que 
fur  ces  branches  ,  de  plus  ou  moins  d  œufs  ,  félon 
le  plus  ou  moins  de  fécondité  de  l'Ecrevifle  :  on  y  en 
voit  quelquefois  vingt,  trente  ,  Se  merne  davantage  , 
deforte  que  telle  EcrevilTe  peut  être  chargée  deflous  fa 
queue  de  plus  de  deux  cents  œufs.  Ces  œufs  ,  d'un 
brun  rougeâtre  très-obfcur  ,  environ  de  la  grandeur 
d'une  graine  de  Pavot  blanc ,  ou  d'une  demie  ligne  de 
diamètre  plus  ou  moins  félon  l'efpèce,  font  fulpendus 
aux  filets  &  repréfentent  en  miniature  comme  une 
petite  grappe  de  raifins  ;  ils  font  prelque  circulaires, 
ou  tout  ronds  en  forme  de  petites  boules  ,  &  chaque 
œuf  eft  attaché  au  filet  par  un  long  pédicule  mem- 
braneux &  flexible  ,  mais  moins  long  néanmoins 
que  ne  l'a  repréfenté  Roefel.  Ce  pédicule,  qui  eft 
une  efpèce  de  tuyau  ,  s'élargit  à  fa  bafe  où  il  tient 
au  filet  ,  &  y  forme  comme  uue  efpèce  d'empâte- 
ment ;  l'œuf  même  fe  trouve  renfermé  dans  une 
efpèce  de  fac  ou  de  pellicule ,  qui  eft  une  continua.* 
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tien  <?n  fédicu'e  membraneux,?'  qui  l'entoure  entiè- 
rement. Le  dedans  de  l'œuf  eft  rempli  d'une  matière 
en  forme  rie  bouillie  rougeâtre  ,  6c  fa  coque  exté- 
rieure eft  membraueufe  &  flexible. 

La  couleur  des  Ecreviflcs  de  rivière  eft  ordinaire- 
ment d'un  vert  foncé  prefque  brun  ,  mais  la  couleur 
verte  des  pattes  eft  un  peu  plus  claire  ,  &  leur 
extrémité  eft  d'un  rouge  foncé  ;  leurs  grandes  ferres 
font  également  d'un  rouge  obfcur  en  deffous. 
Perfonne  n'ignore  que  quand  elles  font  cuites  , 
leur  couleur  eft  entièrement  d'un  beau  rouge  de 
cinnabre. 

Les  Ecrevides  changent  de  peau  ,  ou  fe  dépouil- 
lent de  leur  écaille  tous  les  ans  ,  c'eft-à-dire,  dans 
les  mois  d'été,  les  unes  plutôt  Se  les  autres  plus  tard; 
c'eft  une  vérité  qui  eft  connue  prefque  de  tout  le 
monde  ,  &  que  les  auteurs  qui  ont  parlé  des  Ecrcvif- 
fes  ,  n'ont  pas  manqué  de  prouver  par  des  obferva- 
tions  exactes  ,  mais  c'eft  principalement  Reaumur 
<]ui  eft  entré  dans  le  plus  grand  détail  fur  ce  fujet. 
La  mue  des  Ecreviffes  étoit  bien  digne  de  l'attention 
des  naturaliftes.  Par  cette  mue  ces  animaux  fe 
dépouillent  chaque  année  ,  non  feu'ement  de  leur 
écaille  ,  mais  aulli  de  toutes  leurs  parties  cartilagi- 
neufes  &  ofleufes  ;  ils  fortent  de  leur  écaille  & 
&  la  laiffent  entièrement  vuide.  La  mue  ne  Ce  fait 
jamais  avant  le  mois  de  mai  ,  ni  après  celui  de 
feptembre.  Les  Ecreviffes  celfenr  de  prendre 
de  la  nourriture  fohde  quelques  jours  avant  leur 
dépouillement  ;  alors  fi  on  appuyé  le  doigt  fur  l'é- 
caille  ,  elle  plie  ,  ce  qui  prouve  qu'elle  n'eft  plus 
foutenue  par  les  chairs.  Quelque  t:ms  avant  l'inf- 
tant  de  la  mue  ,  l'Ecrevifle  frotte  fes  pattes  les  unes 
contre  les  autre*  ,  fe  renverfe  fur  le  dos  ,  replie  & 
érerid  fa  queue  à  dirrérer.tes  fois,  agite  fes  antennes  , 
&  fait  d'autres  mouvemens ,  fans  doure  afin  de  fe 
détacher  de  l'écaillé  qu'elle  va  qu-tter.  Pour  en 
fortir  elle  gonfle  (on  corps  ,  &  il  fe  fait  entre  la 
première  des  râbles  de  la  queue  Se  la  grande  écaille 
qui  s'étend  depuis  la  queue  jufqu'à  la  tête  ,  une 
ouverture  qui  met  à  découvert  le  corps  de  l'Ecrevif 
fe  ",  il  eft  d'un  brun  foncé,  randis  que  la  vieille 
écaille  eft  d'un  brun  verdâtre.  Après  cette  rupture  , 
l'animal  rLfîe  quelque  tems  en  repos;  enfuite  il  fait 
dilférens  mouvemens,  &  gonfle  les  parries  qui  font 
fous  la  grande  écail'e  ;  la  partie  poftérieure  de  cette 
écaille  eft  bientôt  foulevée,  K  l'antérieure  ne  refte 
attachée  qu'à  l'endroit  de  la  bouche  ;  alors  il  ne 
faut  plus  qu'un  demi-quart  d'heure  ou  un  quart 
d'heure  pour  que  l'Ecrevilfe  foit  entièrement  dépouil- 
lée. Elle  tite  fa  tète  en-arrière  ,  dégage  fes  yeux  ,  fes 
antenn  s  ,  fes  bras  ,  &  fuccellivement  routes  fes 
pattes.  1  es  deux  premières  ,  ou  les  ferres  paroif- 
fent  les  plus  difficiles  à  dégainer,  parce  que  la 
dernière  des  cinq  parties  dont  elles  font  compofées 
tft  beaucoup-  plus  grotte  que  l'avant-dernière  ;  mais 
ob  conçoit  aifentent  cette  opération,   quand  on  fait 
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que  chacun  des  tuyaux  écailleux  qui  forme  chaque 
partie  eft  divifé  en  deux  pièces  longitudinales ,  qui 
s'écartent  l'une  de  l'autre  ,  dans  le  tems  de  la  mue  , 
lorfque  l'inlèéle  leur  fait  violence.  Enfin  l'Ecrevifle 
(e  retire  de  deifous  la  grande  écaille  ,  &  auffitôt 
elle  fe  donne  brufquement  un  mouvement  en  avant , 
étend  la  queue  &  la  dépouille  de  fes  écailles.  C'eft 
ainfi  que  finit  l'opération  de  la  mue  qui  eft  fi  yio- 
lente  ,  que  plufieurs  Ecreviffes  en  meurent  ,  fur- 
tout  les  plus  jeunes  ;  celles  qui  y  réliitent  font  trè^- 
foibles.  Api  es  la  mue  ,  les  pattes  font  molles  ,  Si 
lanimal  n'eft  recouvert  que  d'une  membrane  ;  mais 
en  deux  ou  trois  jours ,  &  quelquefois  en  vingt- 
quatre  heures,  cette  membrane  devient  une  nouvelle 
écaille  auffi  dure  que  l'ancienne.  Il  eft  imporraiit  à 
1  Ecrevide ,  que  la  nouvelle  peau  fe  durcifie  bientôt  , 
puifque  fi  elle  étoit  rencontrée  par  d'autre:.  Ecrevif- 
fes ,  n'étant  plus  défendue  par  fon  écaille  ,  elle  ne 
manqueroit  pas  de  devenir  leur  proie;  c'eft  pou;  - 
quoi  aulli  lorfqu'elle  eft  prête  à  muer  ,  elle  cherche 
une  retraite  dans  les  rrous  &  d'aunes  endroits 
où  elle  puilTc  être  à  l'abri  de  tout  danger.  Dans 
la  fuite  la  nouvelle  écaille  ne  devient  ni  plus 
dure ,  ni  plus  épailTe  ni  plus  grande  ,  de  forte 
que  l'Ecrevifle  qui  augmente  de  volume  chaque 
année  3  étant  gênée  dans  fon  enveloppe,  eft  con- 
trainte d'en  fortir  :  auffi  Reaumur  a-t-il  remarqué 
que  chaque  partie  d'une  Ecreviffe  qui  a  mué  de- 
puis peu  ,  eft  confidérablement  plus  grande  en  tout 
fens  ,  que  le  fourreau  qu'elle  a  quitté  ;  cette  dif- 
férence cependant  ne  doit  pas  être  bien  confidé- 
rablc ,  fi  l'on  s'en  rapporte  à  certains  pêcheurs, 
qui  aliment  qu'une  Ecreviffe  de  fix  ou  fept  ans, 
n'a  encore  qu'une  groffeur  médiocre.  Ce  qu'il  y 
a  de  plus  remarquable,  c'eft  qu'a  chaque  mue, 
il  fe  forme  un  nouvel  etîomac  dans  le  corps  de 
l'animal  ;  Si  cet  eftomac  enveloppe  l'ancien ,  qui 
eft  bientôt  détruit  par  l'autre.  Ce  fait  ,  démontré 
par  Geoffroy  &  Reaumur  ,  prouve  donc  que  l'Ecre- 
vilfe renouvelle  même  fon  eftomac  à  chaque  mue, 
Si  peut-être   encore  bien   daurres  parties  interne;. 

On  fait  que  dans  les  Ecreviffes  prêtes  à  muer  , 
on  trouve  toujours  deux  pierres,  connues  fous  le 
nom  iïYeux  à'Ecreviffts  ,  à  caufe  de  leur  figure 
ronde  ,  placées  aux  côtés  de  l'eflomac,  Si  que 
ces  deux  pierres  difparoillcnt  Si  ne  fe  rrouvent 
plus  dans  celles  qui  ont  mué  Si  dont  J'écaille  a 
pris  toute  fa  folidité  &  fa  dureté  naturelle.  L'o- 
pinion des  auteurs  ,  fur  l'ufage  de  ces  pierres 
dans  l'Ecréviffe,  a  été  très- différente.  Geoffroy, 
qui  les  a  trouvées  enveloppées  dans  le  nouvel  ef- 
tomac, où,  félon  lui,  elles  diminuent  inlenlible- 
ment  jufqu'à  leur  entier-  deftruction  ,  a  cru  que 
ces  pierres,  ainfi  que  la  membrane  du  vieil  efto- 
mac, fervent  de  nourriture  à  l'animal  ,  pendant 
la  maladie  que  lui  caufe  fa  mue  :  car,  dans  le 
tems  de  cette  mile  ,  l'Ecréviffe  eft  très-foible  et 
paroît    réellement    malade.    Reaumur    a   été  d'ua 
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tout  autre  fentiment.  Ayant  obfctvé  que  fi  un 
jour  après  la  mue  on  ouvre  une  Ecreville  ,  on 
trouve  les  pierres  plus  pecites  ,  8c  que  û  on  ou- 
vre l'Kcreviile  quand  fon  écaille  a  pris  toute  (a 
dureté,  les  deux  partes  ne  fe  retrouvent  plus  ;  ne 
fcmb!c-t-il  pas  delà,  dit-il,  que  l'une,  augmente 
aux  dépens  des  autres,  puifqu'a  melure  que  i'é- 
cailie  fe  durcit,  les  pierres  diminuent  de  volu- 
me &  qu'on  ne  les  trouve  plus  quand  l'écaillé 
eft;  devenue  dure?  N'eft-il  pas  naturel  de  croire, 
continue  l'auteur,  que  ces  pierres  font  dilloutcs, 
&  que  leur  fuc  pierreux  eft  enluire  porté  &  dé- 
pofi  dans  les  interfaces  que  lailknt  entx'elles  les 
fibres  dont  la  peau  molle  eft  compoféc  :  Cette 
opinion  de  Reaumur  a  été  entièrement  icjettée  par 
RoefeJ  ,  qui  a  cru  que  l'EcreviiTe  fe  décharge  de 
ces  pierres  en  entier  d*us  le  teins  quelle  le  dé- 
pouille de  fou  écaille  ,  comme  lui  étant  alors 
entièrement  inutiles  ,  &C  qu'elles  ne  fe  dillolvcnt 
ni  ne  diminuent  dans  fon  corps  en  aucune  ma- 
nière. Il  s'appuye  fur  le  témoignage  de  tous  les 
pécheurs  &  vendeurs  d'Ecreviiies  ,  qui  ne  man- 
quent pas  de  rallembler  les  pierres  qu'ils  trou- 
vent au  fond  des  vaiffeaux  ,  où  ils  tiennent  les 
Ecreviiles  renfermées  Cependant  il  eut  été  mieux 
que  l'auteur  eût  vu  de  les  propres  yeux  1  Ecreville 
rejetter  fes  pierres.  Au  rette  ,  il  avoue  que  l'ufage 
de  ces  mêmes  pierres,  dans  l'animal  ,  lui  eft  en- 
tièrement inconnu  :  car  fa  conjecture  ,  qu'elles 
pourroient  bien  être  l'allèmblage  ou  le  réfidu  des 
dépouilles  de  différences  parties  internes  de  l'£- 
creville  ,  ne  mérite  guères  d'être  rapportée.  Dans 
le  journal  britannique  du  mois  d'avril  17)0, 
M.  Maty  rapporte  les  rematques  de  M.  Mouil- 
le y  fur  les  yeux  d'Ecreviiies  ,  remarques  qui  fe 
trouvent  dans  les  tranfactions  philosophiques  de 
la  fociété  d'Angleterre.  Il  dit  que  ces  pierres  fe 
trouvent  dans  le  corps  ,  favoir  de  chaque  côté 
6c  entre  les  membranes  de  1  eltomac  ,  &  que  peu 
de  jours  avant  que  les  Ecreviiles  fe  dépouillent, 
les  pierres  percent  cette  membrane  ,  pénètrent 
dans  l'eftomac ,  &  y  font  brilées  par  trois  efpè- 
ces  de  dents  ;  qu'elles  difparoiflenc  enluite  ,  & 
que  l'on  avoit  jugé  trop  légèrement  que  l'Ecre- 
ville  les  rejettoit  avec  fon  écaille.  M.  Mounfey 
en  a  vu  d'a-moitié  conlumées  dans  l'eftomac  des 
Ecreviiles  ,  &  en  a  envoyé  dans  cet  état,  de 
même  que  dans  tous  les  précédens  ,  a  la  fociété 
roya.e.  Il  dit  encore  ,  qu'on  n'en  trouve  jamais 
dans  les  rivières  ,  quoique  les  Ecreviiles  y  foient 
fort  abondantes  ,  &  que  leur  ufage  paroît  être  de 
fournir  à  ces  animaux,  une  piovilion  de  matière 
pierreule  ,  qui,  avec  la  vieille  écaille,  qu'ils  man- 
gent ^  félon  lui,  après  l'avoir  détachée,  leur  fert 
a  en  acquérir  une  nouvelle.  Les  obfervations  de 
M.  Mounfey  font  abfolument  oppalées  à  l'opi- 
nion de  Roefel  ,  puifqu'elles  établirent  que  l'E- 
creviiTe ne  rejette  jamais  les  pierres,  6c  que  même 
en  ne  les  uouYe  jamais  dans   lçs  rivières ,   mais 
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qu'elles  partent  dans  l'eftomac,  où  elles  fe  con'.u- 
ment  pat  degrés  ,  comme  l'ont  dit  Geoffroy  & 
Reaumur.  M.  Mounfey  leur  donne  encore  le  même 
ulage  pour  l'animal,  que  Reaumur  leur  a  attri- 
bué, c'eft- à- dire  ,  qu'étant  difloutes  dans  l'efto- 
mac ,  elles  fervent  à  la  formation  ou  au  durcifle-  , 
meut  de  la  nouvelle  écaille  après  la  mue  ;  mais 
il  fcnible  fe  tromper  quand  il  dit,  que  les  pierres 
pénètrent  dans  l'eftomac,  peu  de  jours  avant  que 
l'EcreviiTe  le  dépouille:  car  ce  partage,  s'il  exifte, 
ne  fe  fait  apparemment  qu'au  moment  même  du 
dépouillemenc ,  ou  d'abord  après.  Que  l'EcreviiTe 
mange  la  vieille  écaille  dont  elle  vient  de  fe  dé- 
faire ,  c'eft:  ce  que  les  autres  naturalistes  ne  con- 
firment pas. 

Le  phénomène  peut-être  le  plus  étonnant  que 
l'hiftoire  naturelle  ait  préfenté  ,  c'eft  la  reproduc- 
tion des  pattes  de  l'EcreviiTe.  Les  phylicicns  l'ad- 
miroient  depuis  long-tems  ;  mais  perfonne  ne  ;'a- 
voit  fuivie  avec  plus  d'exaélitude  &  de  faj,a.itc 
que  Reaumur.  Les  grolles  pattes  ou  les  fenes  ces 
Ecreviiles  ,  étant  beaucoup  plus  minces  près  da 
corps  qu'à  l'extrémité ,  c'eft  peut-être  ce  qu  es 
fait  cafier  aifément ,  même  lorfque  l'animal  ne  fe 
donne  que  des  mouvemens  ordinaires.  Les  partes 
fe  calfent  ordinairement  dans  la  quatrième  partie  , 
fi  l'on  compte  du  bout  de  la  pince  ,  près  de  la 
quatrième  jointure.  Cette  Séparation  ne  fe  tait 
pas  à  l'articulation ,  quoiqu'elle  ne  foit  recouverte 
que  par  une  membiane  plus  mince  que  dp  parchemin, 
mais  dans  l'écaillé  qui  forme  la  quatrième  partie 
de  la  patte.  Cette  écaille  eft  compcie'e  de  plu- 
lieurs  pièces  réunies  par  deux  &  quelquefois  trois 
futures  ;  c'eft  dans  ces  lutures  ,  fur-tout  dans  celle 
du  milieu ,  que  la  patte  vient  à  fe  carter.  L'adhé- 
rence de  ces  futures  eft  fi  foible  ,  qu  il  ne  faut 
pas  faire  un  grand  effort  pour  les  ouvrir  ;  aulli 
lorfqu'on  tient  une  Ecreville  par  la  pince  ,  elle  le 
cafte  la  patte  en  tâchant  de  la  dégager.  Il  n'y  a 
donc  rien  de  furprenant  dans  cette  fracture  ;  mais 
c'eft  le  phénomène  qui  la  fuit  qui  eft  très-mer- 
veilleux. La  portion  de  la  patte  qui  a  été  (épatée. 
du  refte,  fe  reproduit  de  nouveau  ,  &  devient 
avec  le  tems  ,  patfaitement  femblablc  à  l'ancienr.e. 
Soit  que  la  fraéture  aie  écé  faite  par  un  mouve- 
ment de  l'animal ,  foit  qu'on  lui  ait  coupé  ou, 
callé  la  patte  à  deffein  ,  a  l'endroit  où  elle  fe 
carte  ordinairement  ,  ou  dans  un  autre  endroit  , 
il  renaît  toujours  une  partie  Semblable  à  celle  oui 
a  été  enlevée.  Mais  ,  lorlqu'on  ne  la  calTe  qu'à 
la  première,  à  la  féconde,  ou  même  à  la  troi- 
sième articulation  ,  la  reproduction  fe  fait  beau- 
coup plus  lentement  "quci  dans  le  cas  où  la 
patte  a  été  calice  dans  la  quatrième  partie ,  prés 
de  la  quatrième  articulation  ;  6c  il  arrive  pour 
l'ordinaire  ,  que  la  patte  fe  cafte  une  féconde  i-'-$ 
dans  cet  "endroit,  avant  que  lateoroductiq i  le  falle. 
Les  jours  les  plus  chauds  îbnt  les  plus  propres  a  cette 
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reproduction  ,  par  conféquent  les  progrès  font  propor- 
tionnés à  la  température  de  la  faifon.  Ainfi ,  Iotfque 
par  accident  ou  à  deflein  ,  la  patte  a  été  cariée 
à' la  quatrième  articulation  ou  près  de  cet  endroit 
où  elle  fe  caiTe  le  plus  fréquemment  Se  où  elle 
fe  reproduit  le  plus  facilement,  la  partie  qui  refte 
attachée  au  corps  &  qui  contient  deux  articula- 
tions ,  montre  à  fon  bout  antérieur  ,  une  ouver- 
ture ronde  ,  qu'on  peut  comparer  à  celle  d'un 
étui  d'écaillé.  Une  fubftance  charnue  occupe  tout 
l'intérieur  de  cet  étui.  Au  bout  d'un  jour  ou  deux, 
£  c'eft  en  été ,  une  membrane  rougeâtre  vient  fer- 
mer l'ouverture,  en  s'étcndantdellus  comme  un  mor- 
ceau d'étoffe.  Elle  eft  d'abord  plane  ;  quatre  à 
cinq  jours  après,  elle  prend  de  la  convexité.  Cette 
convexité  augmente  Le  milieu  ou  le  centre  s'é- 
lève plus  que  le  refte  ;  il  s'élève  de  plus  en  plus: 
un  petit  cône  paroît ,  &  ce  cône  n'a  guères  qu'une 
liane  de  hauteur.  Il  s'allonge  fans  que  la  bafe  s'é- 
largifte  ,  &  au  bout  d'environ  dix  jours,  il  a  quel- 
quefois plus  de  trois  lignes  de  hauteur.  Il  n  eft 
pas  creux;  des  chairs  le  remplirent,  Se  ces  chairs 
font  les  éiémer.s  d  une  nouvelle  patte.  La  mem- 
brane qui  les  enveloppe,  fait  à  l'égard  de  la  patte 
naiiTanté  ,  l'office  des  membranes  du  fterus.  Elle 
s'étend  a  mel'ure  que  l'embryon  croît  Comme  elle 
eft  allez  épa  lie  ,  elle  ne  laiïTe  voir  qu'un  cône 
allong:.  Quinze  jours  s'érant  écoulés  ,  ce  cône 
s'incline  vers  la  tete  de  l'animal.  Il  fe  recourbe 
de  plus  en  plus  les  jours  fuivans.  Il  commence  à 
prendre  la  figura  d'une  patte  d'Ecrevifie  morre. 
Cette  patte  encore  incapable  d'action  ,  acquiert  juf- 
qu'à  (ix  ou  fept  lignes  de  longueur  ,  dans  un  mois 
ou  cinq  femaines.  La  membrane  qui  la  renferme 
devenant  plus  mince  à  mefure  qu'elle  s'étend  , 
permet  d'appercevoir  les  parties  propres  à  la  patte  & 
l'on  reconnoît  alors  que  cette  malle  conique  n'eft 
pasunefimplecamofité.  Le  moment  eft  venu  où  la 
patte  va  éclorre.  A  force  de  s'amincir ,  la  membrane 
fe  déchire  ,  Se  lailFe  à  découvert  la  nouvelle  patte 
encore  molle  ,  Se  qui  au  bout  de  peu  de  jours  ,  fe 
trouve  recouverte  d'une  écaille  auffi  dure  que  celle 
de  l'ancienne  patte.  Elle  n'a  guères  que  la  moitié  de 
fa  longueur  ,  Se  elle  eft  fort  déliée  ;  à-)a.  néanmoins 
elle  s'acquitte  de  toutes  fes  fonctions.  Il  y  a  lieu 
de  croire  qu'elle  groffit  dans  la  fuite  Se  dans  le  tems 
où  l'autre  ne  prend  plus  d'accroiirement  jufqu'à  ce 
qu'elle  ait  atteint  le  même  développement,  far-là 
en  peut  expliquer  la  différence  de  grolfeur  qui  fe 
trouve  fouvent  entre  les  mêmrs  pattes  des  Ecrevif- 
fes.  Si  au  lieu  de  caffer  la  patte  à  la  quatrième  join- 
ture ,  on  la  cafle  ailleun:  ,  ou  fi  on  ne  fait  Ample- 
ment qu'emporter  la  pince  ,  l'animal  recouvrera 
précifément  ce  qu'il  aura  perdu.  La  même  repro- 
duction s'opère  dans  les  autres  pattes,  les  bras,  les 
antennes  ;  mars  la  queue  ne  fe  régénère  point  ,  Se 
l'Ecrevilfe  à  qui  on  l'a  coupée ,  ne  fttrvit  que  peu  de 
jours   à  l'opération. 
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Les  reproductions  animales  font  devenues  moins 
rares  dans  ces  derniers  tems ,  après  les  découvertes 
de  M.  Trembley  fur  les  Polipes  d'eau  douce  ;  M. 
Spallanzani  a  auffi  trouvé  que  la  tête  des  Limaçons  , 
les  pattes  des  Lézards  ,  des  Salamandres  ,  des 
Grenouilles  ,  &c.  que  toutes  ces  parties  ayant  été 
coupées  ,  il  en  renaît  d'autres  à  leur  place  ,  auffi 
parfaites  que  celles  qui  avoient  été  retranchées.  Ce- 
pendant ces  reproductions  ,  fulTcnt-  elles  encore 
plus  multipliées  ,  font  toujours  également  éton- 
nantes &  aulli  difficiles  à  expliquer.  Ce  que  la 
reproduction  d'une  tète  &  d'une  queue  eft  aux  vers 
qu'on  peut  multiplier  de  bouture  ,  la  reproduction 
des  patres  ou  des  cornes  doit  l'être  a  l'Ecreviffe. 
Nous  avons  vu  que  la  patte  naiflante  fe  montre 
d'abord  fous  la  forme  d'un  mamelon  conique  qui 
s'allonge  de  jour  en  jour  une  membrane  allez  épailfc 
qui  recouvre  les  chairs  ,  Se  l'extrême  délicatelfe  de 
celle-ci ,  ne  permettent  pas  dans  ces  premiers  tems 
a  l'obfervateur  ,  de  diftinguer  les  parties  propres  à 
la  patte  Mais  lorfqu'elles  fe  font  un  peu  fortifiées  , 
elles  deviennent  (enfibles ,  &  en  perçant  alors  l'en- 
veloppe ,  on  meta  découvert  des  articulations  très- 
îcconnoiffables.  On  peut  être  donc  fondé  ,  avec  lin 
ferutatcur  profond  des  merveilles  de  la  nature  ,  le 
célèbre  Bonnet,  à  regarder  la  nouvelle  patte  comme 
un  nouveau  tout  organique  ,  dont  le  germe  exifloit 
dans  le  tronçon  de  l'ancienne  patte.  La  rupture  de 
celle-ci  a  donné  lieu  au  développement  de  ces 
germes  ,  en'  détournant  à  fon  profit  des  fucs  qui  fe 
leroient  portés  à  d'autres  parties.  Il  fe  nréfente  ici 
une  difficulté  qui  mérite  qu'on  s'y  arrête.  Nous 
avons  déjà  dit  qu'en  quelque  endroit  qu'on  coupe  la 
patte  ,  ce  qui  fe  reproduit  eft  toujours  précifément 
femblable  à  ce  qu'on  a  retranché.  Reaumur  a  beau- 
coup infifté  fur  cette  difficulté  ,  &  il  eft  bon  de 
l'entendre  lui-même.  Devons-nous  entreprendre  , 
dit-il ,  d'expliquer  comment  fe  font  ces  reproduc- 
tions 2  Nous  ne  pourrions  tout  au  plus  que  hafar- 
der  quelques  conjectures  ;  &  quelle  foi  ajouteroit- 
on  a  des  conjectures  ,  lorfqu'il  s'agit  de  rendre 
raifon  de  faits  ,  dont  les  raitonnemens  clairs  fem- 
bloienr  prouver  l'impoffibilité.  Nous  dirions  bien 
que  vers  la  partie  coupée,  il  fe  porte  beaucoup  de 
lue  nouricier  ,  &  aflez  ,  pour  former  de  nouvelles 
chairs.  Mais  où  trouver  la  caufe  qui  divife  ces 
chairs  par  diverfes  articulations  ,  qui  en  forme  des 
nerfs,  desmufcles,  des  tendons  differens-  Tout  ce  que 
nous  pourrions  avancer  &  de  plus  commode,  Se  peut- 
être  de  phis  raifonnable ,  ce  feroit  de  fuppofer  que  ces 
petites  pattes  que  nous  voyons  naître,  étoient  chacune 
renfermées  dansde  petits  ceufs,  &  qu'ayant  coupé  une 
partie  de  la  patte,  les  mêmes  lues  qui  fervoient  à  nour- 
rir &  faire  croître  cette  partie  ,  font  employés  à  faire 
développer  &  naître  l'ef,  èce  de  petit  germe  de  patte 
renfermé  dans  cet  œuf.  Quelque  commode  que  foit 
cette  fuppofition  ,  peu  de  gens  fe  réfoudront  à  l'ad- 
inetrre.  Elle  engagerait  à  fuppofer  encore  qu'il  n'eft 
peint  d'endroit  d«  la  patte  d'une  Lcrev iile  ,  où  il  n'y 
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ait  un  œuf  qui  renferme  une  autre  patte  |  ou  ce  qui 
cil  plus  merveilleux  ,  une  partie  de  patte  femblablc 
à  celle  qui  eft  depuis  l'endroit  où  cet  a-ut"  eit 
placé  ,  jufqu'au  bout  de  la  pafee  :  de  forte  que 
quelque  endroit  de  la  patte  que  l'on  aiïign.ît  .  il  s'y 
trouve:oit  un  de  ces  œufs  ,  qui  contiendrait  une 
autre  partie  de  patte  ,  que  l'œuf  qui  eft  un  peu  au,- 
delHis  ,  ou  que  celai  qui  eft  un  peu  au-dellbus. 
Les  acufs  qui  feroient  a  l'origine  de  chaque  pince  , 
par  exemple  ,  ne  contiendraient  qu'une  pmec  ; 
près  du  bout  des  pinces  ,  il  en  faudrait  placer  d'au- 
tres qui  ne  continuent  que  des  bouts  de  pinces.  Peut- 
être  aimeroit-on  mieux  croire  que  chacun  de  ces 
œufs  contient  une  patte  entière  :  mais  ne  feroit-on 
pas  encore  plus  embarrailé  ,  lorfqu'il  faudroit  rendre 
raifon  pourquoi  de  chacune  de  ces  petites  pattes  , 
il  n'en  renaîti oit  qu'une  partie  femblable  à  celle  que 
l'on  a  retranchée  à  l'Ecrcvillc.  Ce  ne  feroit  pas 
même  aflez  de  fuppofcc  qu'il  y  a  un  œuf  à  chaque 
endroit  de  la  patte  d'une  Ecreville  ,  il  faudroit  y  en 
imaginer  plulieurs  ;  Se  nous  ne  fautions  déterminer 
combien.  Si  l'on  couce  la  nouvelle  patte  ,  il  en 
renaît  une  autre  dans  la  même  place.  Enfin  1!  fau- 
droit encore  admertre  que  chaque  nouvelle  patt«  eft 
comme  l'ancienne ,  remplie  d'une  infinité  d'œufs  , 
qui  peuvent  chacun  fervir  à  renouvelle!  la  partie  dé 
la  patte  qui  pourroit  lui  être  enlevée.  Peut-être 
pourtant,  ajoute  Rcaumur  ,  que  dans  chaque  patte 
de  l'Ecrevilié  il  n'y  a  qu'une  certaine  provilion  de 
pattes  nouvelles ,  ou  de  parties  de  pattes.  Comme 
la  plupart  des  jeunes  animaux  ont  une  petite  dent 
cachée  au-dcl!'ous  de  chacune  des  leurs  ;  delà  il  arrive 
que  lî  on  leur  arrache  une  dent  il  en  revient  une 
autre  dans  la  place  ;  mais  fi  on  arrache  cette  der- 
nière ,  fa  place  demeure  vuide  ,  la  nature  n'en  a 
pas  mis  d'autres-  en  réferve  fous  celle-ci.  II  leroic 
curieux  de  favoir  fi  de  même  les  Ecrevilles  ,  ont  a 
chaque  endroit  de  leurs  pattes  ,  une  provilion  de 
parties  de  pattes  qui  paille  s'épuifcTT  On  ne  peut  Le 
d.ifimuler  que  'a  régénération  des  pattes  de  l'Ecre- 
villé ,  ne  préfente  comme  toutes  les  autres  repro- 
ductions du  même  genre  ,  bien  des  côtés  obfcurs  ; 
mais  ces  ombres  n'éteignent  pas  la  lumière  que 
rerlécrrilTent  divers  faits  ,  6c  c'eft  à  la  clarté  de  cette 
lumière  que  le  philofophe  doit  marcher.  L'auteur 
déjà  cité  ,  qui  a  établi  les  fondemens  delà  préexis- 
tence des  germes  ,  a  taché  de  faire  fentir  l'infuf- 
fifance  des  explications  purement  méchaniques.Reau- 
mur,  comme  nous  venons  de  le  voir  ,  n'a  pas  voulu 
recourir  à  de  femblables  explications,  Si  ,  du  le 
premier  ,  la  reproduction  de  la  patte  entière  ne  peut 
être  le  produit  d'une  méchanique  fecret&e ^  la  régé- 
nération d'une  partie  de  cette  patte  ne  fauroit  l'être 
non  plus.  11  huit  donc  que  ce  qui  fe  régénère  pré- 
exiltât  originairement  en  petit ,  car.nous  ne  conce- 
vons pas  mieux  la  production  mechanique  d'une 
portion  de  patte  ,  que  celle  d'une  patte  entière.  I! 
n'y  a  aucun  inconvénient ,  ajoutc-t-il  ,  à  admettre 
qu'il  y  a  dans  chaque  patte  de  ''Ecreviffe  ,  une 
Hijl.  Nat.  deslrjtdes.  Iom.  VL, 
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fuite  d<t  germes  qui  renferment  en  petit  des  parties 
femblables  à  celles  que  la  nature  a  intention  de 
remplacer.  On  peut  concevoir*  que  le  germe  placé 
a  i'oiigir.e  de  1  ancienne  patte,  contient  une  patte 
entière  ,  ou  cinq  articulations  ;  que  celui  qui  le  fuit 
■  immédiatement  ,  contient  une  patte  qui  n'a  que 
quant;  articulations  ,Sc  ainfi  des  autres.  On  n'a  pas 
encore  alfezfait  d'expériences,  &:  les  faits  ne  font  pas 
encore  allez  multipliés  ,  pour  tenter  de  donner  des 
explications  plus  fâiisfailànces  ou  plus  développées. 
Ou  ne  peut  qu'inviter  les  piiyliciens  à  remanier  ce 
fujc't  ir.térefTant  ,  Se  qui  a  tant  d'analogie  avec  l'im- 
portante  matière  de  la  génération. 

Les  Ecrevilles  &  les  crabes  font  les  feùls  infectes 
qai  fervent  généralement  d'aliment  &  qu'on  préfente 
lui-  les»  tables.  Nous  n'avons  aucune  bonne  obliga- 
tion fur  l'ulage  diététique  des  Ecieviiïes.  Leur 
chair  nourrit  beaucoup,  &  forme  un  aliment  allez 
folide.  On  a  du  qu'elle  fe  digère  un  peu  dirficile- 
menr ,  cependant  l'expérience  prouve  qu'elle  elt  d'af- 
fez  facile  digeition  6c  que  le  plus  grand  nombre 
d'eiromacs  peut  s'en  accommoder.  On  n'apperçoit 
pas  iurtout  I.ur  effet  échauffant,  quoique  le  fel  & 
le  poivre  dont  on  relevé  leur  goût  ,  qui  leroic  allez 
rade  fans  cet  allaifonncmcnt  ,  foient  fort  proares  a 
procurer  cet  effet. 

'L'Ecrevillé  eft  généralement  regardée  comme  un 
aliment  médicamenteux  ,  ou  comme  un  médica- 
ment alimenteux  ,  qui  purifie  le  fang  ,  qui  le  divi- 
(e  ,  qui  difpofc  l.-s  humeurs  aux  excrétions  ,  qui 
ranime  les  ofcillations  des  vailfeaux  de  le  ton  des 
(olides  ,  en  un  mot  comme  un  lemèdc  incifif  & 
tonique.  Oa  l'ordonne  à  ce  titre  dans  les  maladies 
de  la  peau  donc  le  caractère  n'eft  point  inflam- 
matoire aigu.  On  les  employé  encore  dans  les 
obltructions  ,  les  cachexies  ,  la  leucophletrmatie 
la  bouftiiTurc  ,  &c.  On  prépare  dans  ces  cas  ,  des 
bouillons  compofés  ,  dans  lefquels  on  fait  enrrer 
cinq  ou  lîx  Ecrevilles  ;  mais  leur  utiliré  médicinale 
peut  être  avec  droit  conteftée,  d'autant  mieux  qu'on 
ne  preferit  jamais  les  Ecrevilles  feules  ,  mais  tou- 
jours avec  des  plantes  altérantes  ,  &  quelque- 
fois avec* des  Vipères,  nouvelle  raifon  pour  qu'on, 
ignore  l'effet  des  Ecrevilles  tn  particulier,  quand 
même  ce  bouillon  compof.-  auroit  quelque  effet 
réel.  On  prépare  encore  avec  les  yeux  d'Ecrevilfes 
des  tablettes ,  des  poudres.  Ces  yeux  ont  les  pro- 
priétés communes  à  tous  les  abfotbans  ou  alkalis 
^ferreux. 

On  pèche  les  Ecrevifles  de  plufiears  manières 
On  peu:  les  prendre  aifément  au  moyen  d'un  petit 
filet  qu'on  fufpend  au  de  flous  de  l'appât  d'un  mor- 
ceau de  chair  quelconque  ;  les  Ecrevilles  s'y  ren- 
dent d'abord  en  foule  ,  Se  en  titatic  le  filet  hors  de 
l'eau  ,  on  les  enlève  en  même  tems  :  cette  pèche 
doit  patticulièremeut  fe  faire  le  foir  ou  dans  la  nuit 
parce  qu'alors  ces  infectes  font  ordinairement  eu 
Vv. 
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mouvement  pour  chercher  leur  nourriture.  Une  autre 
manière  de  pêcher  l'Ecrevillc  ,  c'eft  d'avoir  des  ba- 
guettes fendues  ,  de  mettre  dans  la  fente,  un  appât, 
comme  de  la  tripaille  ,  des  grenouilles ,  &c.  de  les 
difperfer  le  long  des  ruilfeaux  où  il  y  a  des  Ecrevifles, 
de  les  y  tailler  repofer  allez  long-rems  ,  pour  que* 
l'animal  foit  attaché  à  l'appât ,  d'avoir  un  panier 
ou  une  petite  truble  ,  d'aller  lever  les  baguetres  légè- 
rement ,  de  glifTcr  fous  l'extrémité  oppofée  la 
tnible  ou  le  panier  ,  Si  d'enhver  le  tout  cnfemble 
hors    de   l'eau  ;  à  peine  l'Ecreviffe  fera    hors    de 


ECR 

l'eau,  qu'elle  fe  détachera  de  l'appât  &  fera  reçue 
dans  le  panier.  D'autres  les  prennent  à  la  main  , 
dans  les  trous  où  on  fait  qu'elles  fe  tiouveut. 
D'autres  encore  mettent  h  ruilîeau  à  i'ec  :  les  Ecre- 
vilTes  forrent  de  leur  retraite  &  font  bientôt  prifes. 
Sur  la  méditerranée  ,  on  fe  fert  d'un  trident  :  on 
attend  la  nuit  ,  &  par  le  moyen  de  flambeaux  de 
bois  réfineux,  lorfqu'on  apperçoit  1  Ecrevifle  fur 
le  fable  ,  ou  lui  enfonce  .le  trident  &  on  s'en 
empare. 
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ECREV     I    S    S    E. 

A  S  T  A   C  V  S.     F  a  b.     Dec. 

CANCER.      Lin.      G  e  o  f  f. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Quatre  antennes.  Les  fupérieures  à-peu-prés  de    la  longueur    du  corps  j    les  in- 
férieures courtes  &  bifides. 

Huit  antennules.  Les  deux  premières  fimples^inféréesau  dos  des  manJibules;  les 
autres  bifides. 

Deux  yeux  pédicules ,  mobiles. 

Dix  pattes.  Les  deux  antérieures  (impies,  ou  terminées  en  pinces. 


ESPECES. 


i.  Ecrivisse  Homar. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  corcelet 
liffe  ;  rojlre  avancé ,  latéralement  denté  , 
avec  deux   dents  latérales  àfa  bafe. 

2.  Ecrevisse  de  rivière. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  corcelet 
lijfe  ;  rojlre  latéralement  denté  ,  avec  une 
dent  à  U  bjfe,  de  chaque  côté. 

3.  Ecrevisse  pénicillée. 

Corcelet  tubercule ,  antérieurement  épi- 
neux ;  extrémité  des  pattes  très- velue  }f*ns 
pinces, 

4.  Ecrevisse  Langoufie. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;   corcelet 


épineux  ;  front  bicorne  j  pattes  antérieures 
fans  pinces. 

5.  Ecrevisse  fétifère. 

Corcelet  lijfe  ;  rojlre  avancé ,/upérieu- 
rement  en  fcie  j  pattes  terminées  par  une 
petite  pince. 

6.  Ecrevisse  Cancer. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  corcelet 
lijje;  pattes  antéritures  longues §  épineufes  , 
en  pinces. 

.  7.  Ecrevisse  Eléphant. 

Antenms  pojlérieures  bifides  ;  corcelet 
muriqué ,  avec  quatre  épines  antérieures , 
dont  les  deux  intermédiaires  plus  grandes , 
dentées. 


Y  v  2 


?.{0 


Suite  de  fIn.tioduclion  à  l'H'ifloire  Naturelle  des  Infecles. 


8.  Ecrevisse  ccolfoife 


ECREVISSE.  (I.ife&es.) 

J  6.  Ecrevisse  cralîîcorne. 


Corcelet  liffe  \  rojlre  formé  de  trois 
épines  ■  pattes  antérieures  très  -  longues  , 
en  pinces, 

9.  Ecrevisse  Narval. 

Antennes  pojlérieures  bfides  ;  rojlre  très- 
long,  relevé,  comprimé  ,  en  feie  de  cha- 
que côté. 

10.  Ecrevisse  ridée. 

Corcelet  ridé,  cilié  ;  rojlre  avancé t  aigu, 
muni  defept  dents, 

11.  Ecrevisse  bleuâtre. 

Bleuâtre  ;  antennes  pojlérieures  bifides  ; 
corcelet  lijje  ;  rojlre  avancé  ,  fubulé ,  bi~ 
denté. 

12..  Ecre visse  brillante. 

Antennes  poflérieures  bfides  ;  rojlre 
très  court  ,  fubulé  ;  pattes  Jimples. 

13.  Ecrevisse  Carabe. 

Corcelet  oblong  }  imbriqué .,  antérieure- 
ment  cilié  ;  rojlre  bidenté ,  mobile. 

14.  Ecrevisse  dentelée. 

Antennes  pojlérieures  bfides  ;  fegmens 
de  la  queue  prefqu-e  épineux  fur  le  dos  ; 
feuillets  en  feie. 

15.  Ecrevisse  des  Harengs. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  rojlre  fu- 
bulé ;    yeux    globuleux  _,     proéminens. 


Antennes  pojlérieurts  bifides  ;  corcelet 
articulé  5  pattes  pénultièmes  très-longues. 

17.  Ecrevisse  hiftrion. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  bords  d> 
corcelet  bidenté  ;  rojlre  lancéolé,  dentelé; 
corps   bigarré. 

1  8.  Ecrevisse  du  Malabar. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;    corcelet 
àjfe;  pince  droite  plus  grande.;  pattes  fili 
formes. 

19.  Ecrevisse  boréale. 

Antennes  poflérieures  bifides  ;  corcelet 
épineux  ;  troifièmes  &  quatrièmes  pattes 
filiformes. 

20.  Ecrevisse  carence. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  carène 
du  corcelet  dentée;  rojlre  court ,  recourbé , 
tridenté  à  l'extrémité. 

21.  Ecrevisse  muriquée. 

Antennes  poflérieures  bifides  _,  longues  ; 
corcelet  muriqué  ;  pattes  Jimples ,  très-vi- 
lues  à  l'extrémité. 

n.  Ecrevisse  groenlandoife. 

Antennes  pojlérieures  bifides;  bord  an- 
térieur du  corcelet  &  rojlre  dentés;  extré 
mité  des  antennules  épineufes;  corps  obfcur.  \ 

2$.  Ecrevisse  mélangée. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ,  bord  dit 
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ECREVISSE.   (  Infectes.  ) 


corcelet  unidenté ;  .rojlre  en  feie  de  chaque 
côté;  corps  bigarré. 

24.  Ecrevisse  émérite. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  pattes 
Jîmples  ,  fans  pinces ,  égales. 

25.  Ecrevisse  de  Norvège. 

Antennes  pojlérieures  bifides  ;  corcelet 
épineux  ;  pattes  antérieures  prifmatiques  , 
avec  les  angles  épineux. 

16.  Ecrevisse  Squille. 

Antennes  pojlérieures  trifides  ;  corcelet 
lijfe  ,  muni  antérieurement  de  cinq  dents; 
rojlre  avancé ,  fupérieurement  enfeie. 


27.  Ecrevisse  Sauterelle. 

Antennes  pojlérieures  trifides  ;  corcelet 
HJfie  ;  rojlre  avancé  r  fupérieurement  den- 
telé, lijfe  en  ■  dejfous  ;  pinces  allongées  , 
filiformes.  • 

28.  Ecrevisse  Crangon. 

Antennes  pojlérieures  trifides  ;   corcelet 
liffe  ;  rojlre  court ,  entier;  pattes  antérieures}' 
terminées  par  un  long  crochet. 

29.  Ecrevisse  Tettigone. 

Antennes  pojlérieures  t.  ifides  ;  corcelet 
épineux  •,  les  quatre  pattes  antérieures  fili- 
formes. 
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I.  Ecrevisse  Homar. 

Astacus  marinus. 

Aftacus  antennis  pofilcis  bifidis  ,  thorace  Uvi , 
roftro  Idierii'Us   dcntato ,   bafi  fupra    dente  duyLci. 

I' as.  Syft.  cnt.  pag.  41 3.  nJ.  1. Spec.  inf.  tom.  1. 

p.  îGy.n°.  1.—  MaïU.  inj.  tom.  I.  p.  3  3  1.  n" .   1. 

Cancer  macrourus  Gammarus.  L  1  N.  Syft.  mit. 
p.  10SG  n".  Cl.  — Faun.  fucc.  n° .  10]$.  ——  It. 
■Hfji'cg.  174.  Muf.  ,  (toi.  Fnd.  S 7. 

Car.cer  Gammarus.   Scop.  Er.t.    carn.  n°.  1117. 

Aftacus.   Rokdel.   pifc.  i.p.  5  \%.çap.  3.  fig.  1. 

Muh.P.'ï/j.  217. 

Gesn.  -<4j.  91. 

Jonst.  Exang.  1 11. 

AlDROV.  7d£.  71. 

Bast.  Op.  fubf.    1.  pag.    6.    lab.    1. 

Penn.  Zoo!,  bru.  tom.  4.  tai.  10.  fig.  il. 

Sv&.'Muf  tom.  3.  fai'.  17.  jîô'.  3. 

Cette  E:revi|Te  connue  dans  prefque  toute  la 
France  ,  fous  le  nom  de  Hjmar  ,  parvient  quelque- 
fois à  une  grandeur  très-confirlérable.  Les  antennes 
lup.rieures  font  minces,  ptefque  de  la  longueur 
du  li^>s,  avec  les  deux  premiers  articles  épineux. 
1  es  intérieures  ont  les  trois  premiers  articles  courts  , 
&  les  d.ux  derniers  longs  Si  fétacés.  Le  corcelet  eft 
lî »Tt=  ,  muni  d'un  fî'lon  longitudinal  &  d'un  autre 
tranfvarfal  irr'gulier.  Le  loftre  eft  avancé  ,  pointu  , 
latéralement  denté.  Les  antennules  poftérieures  font 
fortement  dentées  à  leur  bare  intérieurement.  Les 
pattes  antérieures  font  en  forme  de  pinces  ,  &  mu- 
nies de  quelques  tubercules  .épineux.  Les  fécondes 
&  les  troifièmes  pattes  font  velues  à  leur  extrémité 
&  terminées  en  pinces.  Le  corps  dans  l'animal 
vivant  ,  eft   bleuâtre  ,  taclic  de  blanc. 

Ejle  fe  trouve  dans  l'Océan  &  dans  la  Médi- 
terranée. , 

%.  Ecrivisse  de  rivière. 

Astacus  fluviatilis. 

A[lacus  anteinls  pcftkis  bifidis  ;  thorace  Uvi  , 
reftio  .'atcrlbus  deniato,  bafi  dente  utrinque  u-iico. 
Fab.  Syft  ent.pag.  41  j.  n",  1.  —  Sp.  inf.  tom.  1. 
pjg.  joy.  n".    1.  — Mant.    inf.   tom.   i.'j.â>.  331- 
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Cancer  macrourus  Aftacus.  Lin.  Syft.nat.p.  ioji. 
nc.  63.  — Faun.  fuec.  «0,1034. 

Cancer  macrourus  roftro  fupra  ferra to"  ;  bafi  utr\n~ 
que  dente  fimplici  ,  thorace  mtegro.  Geoïï.  Inf. 
tom.  z.  p.  GSy.  n°.   1. 

L'Ecrevifle.  GforF.  1b, 

Aftacus  fluviatilis  thorace  Uvi,  roftro  fupra  den- 
tato  ,  bafi  utrinque  dente  unteo  ,  chehs  muximis 
paplllojo  -  fcahis.  Deg.  Mém  inf.  tom.  7.  p.  36J. 
n".    l.  pi.  10.  fig.    1  — 11. 

Ecreviiïc  de  rivière  à  corcelet  lilTe  ,  à  bec  dentelé 
en  deflus  ,  avec  une  pointe  iimple  à  fa  baie  ,  à 
grandes  ferres  chagrinées.    Deg.  lb. 

Afljcus  hvis  pedibus  ut,'  .que  tribus  anticis 
codifias  ,  prioribus  maximis  Ju^xquantibus  pa- 
pillofo-fcabris.  Gronov.  Zooph.tf .  977. 

Cancer  fluviatilis.  Rondel.  Pifc.  tom.  1.  p.  no« 

Aftacus  fluviati'is.  Gesn.  Aquat.  104. 

AldRov.  Exang.  119. 

Jonst.  Exang.  tab.  4.  fig.  I. 

Math.Diosc.  118. 

Gammarus.  Bellon.  Pifc.   3  y  y. 

Gammarus  feu  Aftacus  fluviatilis .  \fORM.  Muf. 
148.  » 

Aftacus  ruviatiiis.  Meret.  Pin.  151. 

Aftacus  fluviatilis.  Dai.  Pharmac.  $99.  nQ.  11, 

Roes.  Inf.  tom.   3.   tab.  54.  s  ç.  j«.  57.  5  8,  5^ 

60  &  6  I . 

Sulz.   Inf.  tab.  13.  fig.   i'ji. 

SchaefF.  Elem.  inf.  tab.  31. 

Penn.  Brit.  Zool.  tom.  4.  tab.  1  j.  fig.  27. 

Cancer  Aftacus.  Scop.  Ent.  carn.  n°.  1118. 

Cancer  Aftacus.  Schrank.  Enum.  inf.  euft. 
n°.  1  1 14. 

Cancer  Aftacus.    Vill.     Ent.tem,  4.  p.    1  j 3 . 

n".  45. 

Cancer  Aftacus.  Fourc.  Ent.  par.  i.p.  540.  n°.  1. 

Elleajufqu'à  cinq  pouces  de  long  ,  depuis  la  tête 
jufqu'à  l'extrémité  de  la  queue.  Les  antennes  fupé- 
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ri«ures  font  plus  coartcs  que  le  corps  ,  &  munies 
d'une  très-grolfe  épine  à  leur  bafe  latérale.  Le  roftrc 
eft  avancé  ,  pointu  ,  muni  d'une  dent  à  faba'cSc 
d'une  autre  de  chaque  côté  ,  un  peu  au-delà  du 
milieu.  Le  corcelet  eft  liffe  ,  légèrement  chagriné 
fur  les  côtés  ,  &  marqué  d'un  (illon  tranfvcrfal 
arqué.  Les  pattes  antérieures  font  en  pinces  & 
munies  de  petits  tubercules  prefque  épineux.  Les 
fécondes  Se  les  troiiïèmes  pattes  font  terminées  eu 
pinces. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  dans  les 
rivières,  les  ruilleaux.  J'ai  remarqué  que  dans  les 
provinces  méridionales  ,  elle  ne  vit  que  dans  les 
petites  rivières  ,   dont  l'eau  eft  très- vive. 

3  .Ecrevbsse  pénicillée. 

Astacus  penicillatus. 

Aftacus  thorace  tuberculato  antice  fpinofo  ,  ma- 
nibus    adaciyiis,  pedibus  apice  pen'uiUatis. 

Elle  eft  plus  grande  que  l'EcrevifTe  Homar.  Le 
corcelet  eft  couvert  de  tubercules  jaunâtre?  turlel- 
quels  on  remarque  une  épine  très-petite  :  la  partie 
antérieure  a  plusieurs  épines  ,  favoir ,  quatre  prefque 
égales  àla  partie  la  plus  antérieure  un  peu  au  Je/Tous 
des  yeux  &  au  defius  des  antennes  inférieure*  ,  deux 
plus  grandes,  au  deflus  des  yeux  ,  Se  deux  plus  petites 
derrière  celles  cy.  On  remarque  encore  trois  ou 
quatre  épines  inégales  fur  les  côtés  ,  vers  la  bafe  des 
antenne?.  Les  antennes  fupérieures  font  longues  & 
épineufes  ;  les  trois  premiers  articles  font  gros  & 
très-épineux.  Toutes  les  pattes  font  iimples  Se  la 
dernière  pièce  eft  entièrement  couverte  de  poils 
roides   ferre's. 

Elle  fe  trouve. 

Du  cabinet  de  M.  de  Lamark. 

4.  Ecrivisse  Langoufte. 

Astacus  Homarus. 

Aflacus  antennis  pofticis  bifidis ,  thorace  antror- 
fum  aculeato  ,  fonte  bicorr.l  ,  manious  adaciyiis. 
Fab.  Syft.  enc.  p.  414.  n°.  3. — Sp.  inf.  tom.  I. 
pag.  c  10.  n<>.  }.*—  Mant.  inj.  tom.  \.p.  331.  n°.  1, 

Cancer  m.urourus  Homarus.  L  I  N.  Syft.  nat. 
pag.    10J3-  "°-  74-  —  Muf.  Lud.  Ulr.  pag,  4^7. 

Locufta.  Rondel  P'/c.  Lib.  ly.cap.  t.paj.  jjj. 
H-  '• 

Cancer  Homarus.  Penn.  Zoo'.:  brit.  tom.  4.  p.  16. 
tab.  ll.fig.  11. 

Gronov.  Zooph.  n°.  jSr.       . 
Marcraï.  Brafil.  14;.  tab.  14Û.  ï 
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Petiv.  Amboin.  tab.  6.fig.  t.? 

Seb.  Muf.  3.  tab.  il.fig-  ).  ? 

Rumph.  Muf.  tab.  î.fig.  A.? 

Elle  n'eft  pas  fi  grande  que  l'EcrevifTe  Homar  , 
&  ne  parvient  guères  à  un  pied  de  long  ,  depuis  li 
tête  jufqu'à  fextrémi'é  dj  corps.  Elle  eft  rougc.itrc  , 
radiée  de  jaune  pâle,  lorfqu'ellccft  vivante.  Les  .mi- 
lles fiipérieurcs  ("ont  un  peu  plus  longues  que  le  corps. 
Les  trois  premiers  articles  font  gros,  très-épineux. 
Le  corcelet  eft  entièrement  couvert  de  poils  couus , 
roides  ,  Se  d'épines  de  différentes  grandeurs  , 
dirigées  en  avant,  jaunes  a  leur  extrémité.  Les  anten- 
ne, intérieures  ont  les  trois  premiers  articles  {impies 
cylindriques  ,  le  dernier  eu  court  Se  divifé  en  deux. 
Au  delius  des  yeux  ,  on  remarque  deux  grands 
piquans  avancés,  comprimes,  épineux  en  dellous. 
Sur  les  côtés  un  peu  au-de:  ous  des  yeux  ,  on  remar- 
que un  autre  piquant  allez  gran.l.  Les  anneaux  de 
la  queue  font  latéralement  terminés  par  des  piquans 
courbés  ,  très-forts  ;  les  feuillets  qui  terminent  le 
dernier  article,  ont  de  petits  piquans  dirigés  en 
arrière  ,  &  quelques  poils  courts  ,  roides.  La  poi- 
trine eft  plane,  tuberculée  ,  en  forme  de  cœur  ren- 
veifé.  Toutes  les  pattes  fent  iimples,  Se  terminées 
par  des  lioupes  de  poils  roides.  Les  antérieures  fonc 
nn  peu  plus  courtes  &  un  peu  plus  groiles  que 
les  autres  ,  Se  munies  de  trois  ou  quatre  pi- 
quans. «, 

Les  œufs  font  d'un  très-  beau  roug ,  Se  à  peine 
de  la  grandeur  des  graines  de  Pavj:  blanc. 

Elle  eft  très-commune  fur  les  côtes  de  la  médi- 
terranée  &  regardée  comme  un  m.-ts  délicat  par  les 
habuans  de  ces  contrées. 

r.    Ecrevisse   fétifere. 

Astacus  fetiferus. 

Aflacus  thorace  Uvi  ,  roftro  porreilo  ferrato  ,  ma- 
nibus  adaciyiis  ,  pedibus  atdjcïyUs. 

Cancer  fetiferus  man'bus  nullis  ,  pedibus  utrinque 
fx  didaBytis ,  antennis  longljftmls.  L  I  N.  Svfl. 
nul.  pag.    IOj-4.  n°.   78. 

Aftacus  fuviatills  americanus.  Seb.  Ma],  tort.  3. 
pag.  41.  tab.  17.  fig.    1. 

.Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Ecreviiîe  Cancer; 
Le  corcelet  eft  iille.  Le  roftre  eft  avancé  ,  pointu  , 
fupétieurement  en  fcie.  Les  antennes  fuperieun-s 
font,  fétacées  ,  très-.longues.  Les  pattes  foi  t 
totitcs  terminées  par  une  petite  pince  droite 
(impie. 

El'e  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  de  l'Amérique 
méndionale. 
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6.  Ecrivisse  Cancer. 

As  ta  eu  s  Carclnus. 

Aftacus  arttenrjs poftlcls  b'ifiiis ,  thorace  Uvi ,  ma- 
nions tentiufculis ,  brachlls  hifpldo -aculeacis.  Fab. 
Syft.  ç.ir.7.414.  «".4. — Spec.lnf.  tom.  1.  p.  510. 
/A  4.  — Alan:,  Inf  tom.  1.  ;ii»,   351.  n°,  6. 

Cancer  macrourus  Carcir.us  thorace  Uvi ,  manib'-s 
icietiufcuiis .  Lin.  Sjfi.nt,t.pag.  ioj'i.  n0.  64. 

Aftacus  ftavlaùlls  major,  che'is  aculeatis.  Sloan. 
Jam.  1.  pag.  t7l.  rai.   145.  jî#.  î. 

Sbb.  Muf.  tom.    5.  rai.  ii.  fig,  4. 

Locufta  marina.  Rumph.  Muf.  tab.  1.  fig.  b. 

Le  corcelet  eft  Hfle.  Le  roftre  eft  avancé  ,  aigu  , 
fuptrieurcmenr  en  feie.  La  queue  eft  terminée  par 
cinq  feuillets  ,  dont  l'intermédiaire  prefque  en 
peinte  ,  &  les  -latéraux  unidentés.  Les  partes  anté- 
rieures font  grandes  ,  épineufes  ,  terminées,  en 
pince.  Les  autres  font  iîmples  ,  avec  la  dernière 
pièce  velue.  Les  anrennes  iupéricurcs  font  à-peu- 
près  de  la  longueur  du  corps  ;  les  po'léricures 
l'ont  bifides  ,  &  les  divilions  fetacées  ,  allez 
longues. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  de  l'Amérique 
méridionale,  9 

■j*.  Ecrevisse  Eléphant. 

Astacus  Elep/ias. 

Afiacus  antennis  pofllcis  bifidis  ,  thorace  muri- 
çato  ,  ar.the  [finis  quatuor  intermedils  majorlbus 
dentatls. Tab. Mant.  inf.  tom.    I.  pag.  331.  n°.    4. 

Le  corcelet  eft  muriqué  ,  muni  antérieurement 
de  quatre  épines  dont  les  deux  intermédiaires  plus 
grandes,  dentées.  Les  pattes  antérieures  font  (im- 
pies, dentées,  en  feie. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  ,  vers  les  ifles  de  1A- 
mérique  méridionale. 

8.  Ecrivisse  écofToife. 

Astacus    bamtfus. 
»  jJ 

Ajl.-.cus  thorace  Uvi  ,  roflro  trifpinofo  ,  chelis 
longljfimis. 

Afiacus  Bamffius,  EeNh.  Zcol.  brit.  tom.  4.  p.  17. 
pi.  îj.fig.zc.. 


Elle  a  environ  cinq  pouces  de  long,  depuis  la 
tète  jufqu'à  l'extrémité  du  corps.  Le  corceler  eft 
fcffe.  Le  roftre  eft  avancé  &  préfente  trois  épines 
aiguës.  Les  antennes  fupéricures  font  plus   courtes  J       Barbie.  ïcon.  rar.  tab.  n83.  fg.  1. 
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que  le  corps.  Les  pattes  antérieures  font  très-lon- 
gues ,  velues  ,   terminées  en  pinces. 

Elle    fe    trouve  dans  l'Océan  européen. 

9.  Ecrevisse  Narval. 

Astacus  Narval. 

Aflacus  antennis  pofllcis  bifidis  ,  roflro  lon- 
g'Jjimo  ajeendente  comprejfo  utrinque  ferrato,  FaB. 
Mant.  inj.  tom.  i.p.  331.72°.  j. 

Elle  refiimble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
l'Ecreviffe  Crangon.  Le  roftra  eft  très- avancé  ,  un 
peu  relevé  ,  comprimé  ,  légèrement  dentelé  de 
chaque  côté.  La  queue  efl  formée  de  cinq  lames 
dont  1'intérmédiaile  fubulée. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  mêditerranée. 

10.  Ecrivisse  ridée. 
Astacus  flrigofus. 

Aflacus  thorace  antrorfum  rvgofo  fplnis  cillato , 
rojlro  acuio  feptemdentato. 

Cancer  macrourus  ftrigofus  thorace  antrorfum  ru- 
gofofpinis  ciliato,  roflro  acuto  feptemdentato.  Lin. 
Syft.  nat.  p.  1051.no.  éy, — Faun.  fuec.  n° .  1036". 

Cancer  macrourus  thorace  chcllfque  angulatls  hlf- 
pldis.  Lin.  Muf.  Adol.Frld.  87. 

Pagurus  flrigofus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  4 12. 
n°.  10.  —  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  508.  n°.  10.  — 
Mant.  Inf   t.   1.  pag.  318.  nw.   14. 

Aftacus  ftrigofus  thorace  deprejfo  rvgofo  latera- 
liter aculeato  ,  toftro  acuto  feptemdentato  ,  chelis 
fpinofiftimis  ,  pealbus  pofllcis  filiformibus.  Dec 
Mcm.  inf.  tom.  7.  pag.  393.  n° .  z. 

EcrevifTe  firlée  à  ccrce'et  app'ati  rayé  &  dentelé 
aux  côtés  ,  à  tète  pointue  avec  iépt  épines  ,  à  ferres 
très-épineufes  ,  &  à  patres  poftérieures  filiformes. 
Dec.  lb. 

Afiacus  thorace  deprejfo  furerne'rugofo  inemi  la- 
terallter  aculeato  ,    chelis  manuum  latljfim  s ,  cffni- 
prejjïs  villofs    denilculatis.    Gronoy.  Aci.  Helv.* 
tom.  4.  p.  15.  tab.  2.  fig.  1.  2. 

Afiacus  marinus.  ColUMN.  Aquat.  S.  tab.  6. 


Aftacus  fimllls  pedlcu'.o  marlno.  Jonst.  Exang. 
tab.  i.fig.  7. 

Léo.  Rond.  Plfc.  lib.  18.  pag.  541.  fig.  I. 


Ss. 
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Sbb.  Muf.tom,  $.tuè.  19-fig.  13.20. 

Sulz.  Jiift.    i.if.    tab.    31.  fig.    I. 

Elle  cft  d'une  grandeur  mciycnnc  ,  S:  longue 
environ  de  trois  pouces.  Le  corctlcc  cft  affez  large , 
ovale  ,  peu  convexe  ,  couvert  de  lignes  ttanfver- 
falcs  ,  ondées  ,  un  peu  enfoncées  ,  cil  ces  ;  les 
cotés  l'ont  épineux  ,  &  la  partie  antérieure  eft 
munie  en  deii'us  de  quatre  épines  placées  fur  une 
ligne  tranfvcrfale.  Le  roftre  eft  avancé  ,  terminé 
en  pointe  ,  &  muni  de  trois  dents  de  chaqae  côté. 
Les  antennes  fupérieurcs  font  de  la  longueur  du 
corps.  La  queue  eft  Luge  &  terminée  par  cinq  feuil- 
lets .rtlont  l'intermédiaire  cft  échancré.  Les  pattes 
antérieures  font  grandes  ,  épineufes  ,  &  terminées 
en  pinces.  Les  lix  pattes  intermédiaires  font  épineufes 
Se  terminées  par  un  ongle  frmple.  Les  poitérieurcs 
font  petites  ,  minces  ,  filiformes. 

File  fe  trouve  dans  l'Océan  européen  ,  dans  la 
Méditerranée. 

11.    Ecrevisse  bleuâtre. 

As  tac  us  c  truie fetns, 

Aftacus  antennis*-  pofticis  bifidis  ,  ctrulejcens  , 
thorace  Itvi  ,  roftro  porreclo  fubulaCo  bidentato.  Fab. 
Syft,  ent.  pag.  414.  n",  j.  —  Spec.  inf.  tom.  I. 
pag.  Jio.  n" .  j.  — Mont,  inf,  tom.  1.  pag.  332. 
n°.   7. 

Elle  cft  petite  ,  d'un  très-beau  bleu.  Le  coreelet 
cft  oblong  ,  prefque  cylindrique  3  lilîe  ,  muni  anté- 
lieurement  de  deux  petites  dents.  Le  roftre  eft  allon- 
gé ,  fubulé  ,  un  peu  plus  court  que  le  coreelet , 
muni  de  deux  perites  dentelures.  Les  antennes 
fupérieures ,  font  de  la  longueur  du  corps.  Les  in- 
férieures ,  à  peine  plus  longues  que  le  roftre  ,  font 
bifides.  La  diviiîon  interne  eft  ovale  ,  comprimée, 
ciliée.  Le  premier  anneau  de  l'abdomen  ,  ou  de 
!a  queue  ,  eft  très-grand.  La  queue  eft  terminée 
par  cinq  feuillets  ,  dont  l'intermédiaire  eft  échan- 
cré. Les  pattes  antérieures  font  courres ,  minces  , 
armées  de  petites  pinces.  Les  autres  pattes  font 
minces  ,   filiformes. 

Elle  fe  trouve  fréquemment  dans  l'Océan  ,  entre 

les  Tropiques. 

11.  Ecrivisse  brillante. 

,   Astacus  fulgens. 

Aftacus  anttnnis  pofticis  bifidis ,  roftro  brevijjlmo 
fubulato,  pedibus  Jîmplicibus.  Fab.  Syft.  ent.  p,  41  y. 
«°.  6. —  Sp.inf.  tom.  i.pag.  510.  n°.  6. — Mant. 
inf.  tom.  1.  pag.  331.  n°.   8. 

Elle    eft  petite,    blanchâtre ,  prefque    diaphane. 
Le  coreelet   eft  oblong,  prefque   cylindrique,   pôf- 
réiieurement  tronqué  ,  antérieurement   terminé    en 
Hift.Nat.  des  lnftîîes .  Tom.  VI. 
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:  if!r:  court,  fubulé.,  fcntlet.    Lcr  patres   Ce:,:  fini* 
pics.  La  queue  tfeti . 

Elle  fe  trouve  au  Bicfil  ,  dahs  la  mer.  Elle  rend 
pendant  la  nuit   un  éclat  lumineux, 

13.  EciiEvissE    Carabe'. 

Astacvs  C.ira'^us. 

Aftacus  thorace  ftri,j's  imhricatîs  anthe  ciliato  , 
roftro  bidentato  mobi'.i. 

Cancer  macrourus  Carabus  thorace  ftrigis  im- 
hncatis  oblongïufculo  antici  ûliato  ^  roftro  bidentato 

mobili.  Lin.  Syft.    nat.  pag,    1051.  n° .  CS. 

Ellc-eft  petite.  Le  coreelet  cft  ridé,  avec  le 
bord  antérieur  cilié  ,  prefque  dentelé.  Le  roftre  cft 
formé  de  deux  dents  parallèles,  mobiles,  déprimées. 
Les  antennes  (ont  plus  longues  que  le  corps  ,  & 
couvertes  de  cils.  Les  pinces  font  larges  ,  eu, v.;  li- 
mées ,  en  coeur,  tronquées,  ciliées.  Les  pattes  tout 
terminées  par   des  ongles  crochus. 

Elle  fe  trouve   dans   la  Méditerranée, 

14.  Ecrevisse   dentelée. 

Astacvs  ferratus. 

Aftacus  antennis  pojlicis  binais  ,  corporis  j, 
tis  dorfo  fubfpinofh  ,    cauda  'faftîculàta 3  ftylis  fa- 
ratis. 

Aftacus  Homari.  F A3,  op.  inf,  tom.  1.  p.  y  î  1  a 
n°.  7.  —  Mant.  inf,  tom.  1 .  p.  3  ;  1.  n°,  9. 

Cancer  macrourus  articularis  dorfo  carinatô fer* 
rato ,  fpin'is  caudtt  bifidis,  Mull.  Zool.  dan.  pr.odr, 
pag.  iç>7.  no.  13  58. 

Cancer  dorfo  carinato  ferrato.  Siroe  14.  Àd. 
Hajn.  10.  pag.  j.  tab.  2.  fig.  1 — 8. 

Le  dos  de  cette  efpèce  eft  caréné  Se  la  carène 
eft  en  feie  prefque  épineufe.  Les  épines  de  la  queue 
font  bifides.  L'extrémité  delà  queue  cft  fafcicuîée  , 
&  les  filets  font  en  Icie.  Les  antennes  poitérieurcs 
font  bifides. 

Elle  fe  trouve  dans  les  mers  de  Norvège. 

ij.  Ecrevisse  des  Harengs. 

As  tac  us  Haren^um. 

Aftacus  antennis  pofticis  bifidis  porreflis  ,  roC- 
tro  fubulato  oculis  globojis  prominentibus.  F  A  s. 
Spec.  inf  tom.  1 .  p.  511.  n°.  8  — Mant.  inf.  tom.  1 . 
pag.  331.  n°,  ig. — Jt.  Norweg.  aie  îH.jul. 

Elle  eft  petite.  Les  antennes  poftérieures  font 
avancées, bifides.  Le  roftre  eft  fubuïé.  Les  yeux  ferne 
"lobuleux  ,  proémir.ens.    Le   rrîâfe  a  le  premiei   8c 
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le  fécond  articles  des  antennes  poftérieures  ungui- 
cuiés  à  leur  partis  inférieure.  M.  Fabricius  foup- 
çonne  que  ce  font  les  parties  génitales  ,  ce  qui  ne 
nous  paioît  pas   probable. 

Cet  infecte  fert  de  nourriture  aux  Harengs  &  à 
quelques  autres  poilTbns. 

Eile  fe  trouve  abondamment  dans  les  raers  de 
Norvège. 

i  6,  Ecrevisse  crafllcorne. 

Astacus  crajjicornis. 

Aftacus  antennis  pofticis  bifidis ,  thorace  arti- 
culait) ,  pedi  bus  fexti  paris  longijjimis .  Fa  b.'  Syft. 
en:,  pag.  40/.  n°.  7.  —  Spec.  inf.  t.  1.  p.  511. 
n"  9.  —  Mant.  inf.  t.  1.  p.  $-$z.nQ.  II. 

Elle  eft  petite,  rougeâtre.  Le  corcelet  eft  oblong, 
prcfque  cylindrique  ,  caréné  ,  formé  de  huit  arti- 
cles piefqu'égaux;  il  elt  antérieurement  rétus,  fans 
roftre.  Les  antennes  fupéricures  font  féracées,  alTez 
grottes,  plus  longues  que  le  corps.  La  queue  eft 
étroite ,  formée  de  cinq  articles  Se  terminée  par 
iîx  filets  prolongés,  filiformes.  Les  pattes  font  (Im- 
pies ;  les  pénultièmes  font  très  longues  &  ont  leurs 
cui.'esen  feie. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Océan   américain. 

:i-i.  Ecrevisse  hiftrion. 

Astacus  kiftrio. 

Aftacus  antenis  pofticis  bifidis  ,  thoracis  margine 
bidentato  ,  rojiro  lanceolato  ferrato  ,  corpore  varie- 
gato.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  41  j.  n°.  8.  —  Sp.  inf. 
to;n.  1.  pag.  jn.  n" .  10. — Mant.  inf.  tom,  1. 
pag.  331.  n°.    11. 

Elle  reflemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  lEcrevifie  Crangon.  Les  antcnntiles  font  épineu- 
fes  à  leur  extrémité'.  Le  roftre  eft  avancé,  dilaté, 
unidenté  au  milieu  de  fa  partie  inférieure  ,  en  feie 
à  fa  partie  (upérieure.  Le  corcelet  eft  cylindrique, 
muni  de  trois  dents  à  Ion  bord  intérieur.  Le  corps 
--  de  rougeâtre   &  de  cendré.  La  queue 
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eft  terminée  pat    cinq  feuillet?  dont  l'intermédiaire 
eft  muai  de   deux  rangées  d'épines. 

Elle  fe  trouve  dans  le  Groenland. 

iS.  Ecrevisse  du  Malabar. 

Astacus    malabaricus. 

Jiftacus  antennis  pofticis  b'fidîs,  thorace  Uvi  iner- 
mi  ckela  dextra  majori  ,  pedibus  filiformibus.  Fab. 
Syft  eut. pag.  41  j.  n°.  9. — Spec.  inf.  tom.  \.p.  j  1  1, 
n1-' .  il.  —  Mant.  inf  tom.  i.p.  331.  n°.  13. 
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Elle  refletnble  à  l'Ecrcvifle  Crangon,  -mais  elle 
eft  un  peu  plus  pente.  Le  corcelet  elt  cylindrique, 
lifle,  avec  le  roftre  court,  aigu.  La  pince  droite 
eft  trts-gro!Te  ,  avec  le  tarfe  courbé;  la  gauche  eft 
longue  &  filiforme.  Les  autres  pattes  font  filifor- 
mes. 

Elle  fe  trouve   vers  la  côte   du  Malabar. 

19.  Ecrevisse   boréale. 

Astacus  Boreas. 

Aftacus  antennis  pofticis  bifidis  ,  thorace  acu/eata, 
pedibus  fecundi  tertiique  paris  filiformibus.  Fab. 
Spec.  inf.  tom.  1 .  pag.  5  1 1.  n°.  lz.  —  Manc.  inf. 
tom.  1. p.  $$i.  n°.  14. 

Cancer macrourus  ïïorcastkorace  carinato aculeato^ 
manibus  Uvibus polLice fubulato  iticurvo.  l'Hipps.-fr. 
boréal,  \90.tab.  ix.fig.  I. 

Le  roftre  eft  court,  déprimé,  cannelé  de  cha- 
que côté,  terminé  en  pointe  &  muni  en-defTous 
d'une  dent  très-forte.  Le  corcelet  eft  caréné,  épi- 
neux. Les  pattes  font  fimples ,  les  troifiemes  &  les 
quatrièmes  font   filiformes. 

Elle  fe  trouve  dans  les  mers  du  Nord. 

10.  Ecrevisse  carénée. 

Astacus  carinatus. 

Aftacus  antennis  pofticis  bifidis  ,  thoracis  car'na 
dcniata  ,  roftro  brevi  recurvo  a/ice  tridenuto. Iab. 
Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  511.  n" .  13.  —  Mant.  inf. 
tom.   I.  pag.  331.  n°.  I  j. 

Le  corcelet  eft  très  élevé,  en  carène  quadri- 
denrée  ,  terminé  antérieurement  en  un  roftre  court, 
recourbé,  tronqué  ,  tndeuté  ;  le  bord  antérieur  du 
corcelet  eft  unidenté  ,  &  armé  d'une  épine  de  cha- 
que côté,  aiguë.  La  queue  eft  carénée  ,  &  la  ca- 
rène eft  épineufe  antérieurement  8c  postérieurement; 
elle  eft  terminée  par  cinq  feuillets ,  dont  l'inter- 
médiaire eft  aigu. 

Elle  fe  trouve..,.  ... 


b.1.  Ecrevisse  muriquée. 

Astacus  muricatus. 

Aftacus  antennispoflicis  bifidis  longifftmis ,  thorace 
muricaio  }  manibus  adiSylis  pemcillatis. 

Squitla  Groenlandica.  Seb.  Muf  tom.  3.  /\  54. 
tab.  xl.'fig.  6.  7. 

Elle  reffemble  un  peu  à  l'EcrcvuTe  Crangon.  Le 
corcelet  eft  couvert  d'épines,  le  roftre  eft  avancé 
Si  épiueux.   Les  antennes  fupéricures   font  longues 
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&  munies  d'un:  pièce  latérale  platte  avancée;  les 
inférieures  font  bifides  &  aufli  longues  que  les  au- 
nes. Les  pattes  antérieures  font  limples ,  velues  à 
leur  extrémité  _,  les  fécondes  font  terminées  en  pin- 
ces. Les  autres  font  iimplcs,  filiformes ,  affez  lon- 
gues. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  du  Groenland. 

12.  Ecrevisse  ^roénlandoife. 

Astacus  groënlandicus. 

Aflacus  antennis  poflicis  bifidis  ,  tlw.ice  rr.ar- 
gine  antlco  roflroque  dentatis  ,  pu/pis  apicejpinofis  , 
corpore  fufeo.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  416.  n°.  10.  — 
Sp.  inf.  tom.  ].  pag.  jiz.  n°.  14. — Mant.  inf. 
tom.  1 .  pag.  332..  n°.  1 6. 

Les  antennes  fupérieures  font  très-longues ,  mé- 
langées de  blanc  &:  de  rouge.  Le  roflrc  eft  avan- 
cé, tridenté  en-deiïns  ,  bidenté  en-de(lous.  Les  an- 
tennules  antérieures  font  armées  d'épines  &  ciliées 
à  leur  extrémité  ;  le  bord  antérieur  du  corcelet  eft  tri- 
denté.  Le  dos  eft  caréné  Se  quadridenté.  Les  anneaux 
de  la  queue  font  inégaux  &  terminés  de  chaque  côté 
par  une  épine  ,  l'extrémité  eft  munie  de  cinq  feuil- 
les, dont  l'intermédiaire  a   deux  lignes  dentées. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  du  Groenland. 

25.  Ecrevisse   mélangée: 

Astacus  varius. 

Aflacus  antennis  poflicis  bif.dls  ,  thoracîs  mar- 
gine  uiidtntato  ,  roftro  manque  ferrato ,  corpore 
variegato.  F  ab.  Spcc.  inf.  tom.  1 .  p.  pz.  n°.  15. 
—  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  32,1.  n°,  17.  —  h. 
NoJreg.  die  4.  aug. 

Les  antennes  inférieures  font  courtes.  Le  bord 
<3u  corcelet  eft  unidenté.  Le  roftre  eft  en  feie  de 
chaque  côté.  Les  troifiemes  pattes  font  filiformes  , 
plus  longues,  que  les  autres.  Le  corps  eft   bigarré. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  de  Norvège, 

.14.   Ecrevisse  émérite. 

Astacus  emeritus. 

AJlacus  antennis  bifidis  ,  manibus  nutlis  ,  pe- 
dibus utrinque  quinque  natatoriis.  Fab.  Syft.  ent. 
pag.  416.  n°  il. — Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  511. 
n°.    16. —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  351.   nQ.  18. 

Cancer  emeritus  manibus  nullis  ,  pedibus  utrin- 
que quinque  natatoriis.  LlH.  Syft.  nat.  p.  1055. 
n".   79. 

GRONOV.  Zoepk.  1COO.  tab.    1-j.fig,   8.9. 
Fitiv.  Pterigr.  tab.  10.  fig.  9. 
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M.  Fabrîcius  fbupçonno  que  cet  infecte  appar- 
tient au  genre  Pagure.  Ceux  qu'il  poflede ,  étant 
mutilés  ,  il  n'a  pu   s'en  afiuref. 

Les  pattes  font  fimplcs.  Les  antérieures  ne  dif- 
férent pas  des  autres. 

Elle   fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

ij.  Ecrevisse  de  Norvège. 

Astacus  narwegicus. 

Aflacus  antennis  poflicis  bfidis  ,  tkorace  antror- 
fum  aculeato  ,  manibus  prifmaticis  aigulis  Jpuiofls. 

Cancer  macrourus  nonvegicus.  L  1  n.  Syft.  nat. 
pag.  I0f3-  n°-  73- — Faun.juec.  n°.  2039. — M:-f. 
Lud.  Vlr.  pag.  456. — if.  J'can.  pag.  3.0  7. — Muf. 
AdoL.Trid.  l.pag.  88. 

Aflacus  norwegicus.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  416. 
n°.  ii.  —  Sp.  inf.  tom.  I.  plg.  512,.  7Z°.  17. — 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  332..  nQ.  19, 

AJlacus  norwegicus  tkorace  convexo  ,  capite  ccu- 
Itato  ,  chelis  prijmatias  e'or.gatis  feriebus  quaier- 
nis  fpinofis.  Deg.  Mém.  inf.  tom.  7.  p,  ^S.n°.  3.. 
pi.  l+.fig.    I. 

Ecreviffe  de  la  Norvège  a  corcelet  convexe  ,  à 
tête  garnie  d'épines  &  à  ferres  prifmatiques  allon- 
gées avec  quatre  rangs  de  dentelures.  Deg.   Ta. 

Aflacus  pedibus  utrinque  tribus  anticis  ckeliferis  ,. 
prioribus  maximis  ,  teretibus  angu'ofis  ,  marginibus 
denticulàtis.  Gronov.  Zooph.  pag.  n8.n°.  979. 

Aflacus  média,  magnitudinis  priot.  Auîïtovv 
Crufl.  pag.  113. 

Seb-  Muf.  tom.  5.  tab.  2.1,  fig.  3. 

Penk.  Zool.brit.  tom.'^,  tab.  12.  fig.  14. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  eft  pres- 
que cylindrique  ,  muni  antérieurement  de  quelques 
épines.  Le  roftre  eft  avancé  mince ,  aigu  ,  muni  d'une 
dent  en-de(Tous,  vers  l'extrémité  ,*  Se  de  trois  de 
chaque  côté.  Les  antennes  fupérieures  font  prefque 
de  la  longueur  du  corps  ;  le  premier  article  eft  mu- 
ni d  une  épine  Se  d'un  avancement  comprimé ,  for- 
tement cilié.  Les  inférieures  font  bifides  dans  tous 
les  individus  que  nous  avons  vus.  Les  pattes  an- 
térieures font  très- grandes  ,  épineufes.  La  jambe  efè 
anguleufe,  &  les  angles  font  dentés  ;  les  deux  pai- 
res de  pattes  qui  fuivent ,  font  terminées  en  pinces.. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  du.  nord. 

M.   Fabririus  dit   en   avoir  vu   une   variété    un& 
'    fois    plus    petite,    venant     de    la    Méditerranée*. 
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itf.  Ecrevisse  Squille. 

.  Astacus  Squillii. 

Aftacus  antennis  pofiicls  trifidls  ,  thorace  Uvi , 
roflro  jupra  ferrato  ,  thoracls  margine  quinqueden- 
tato,  Fab.  Syfl.  ent.p.  416.  n°,  1  ;. — Sp.inJ.  tom.  1. 
pag.  513.  n°.  18.  —  Mant,  inf,  t.  1.  pag.  333. 
n".  10. 

Cancer  macrourus  Squilla  thorace  Uvi,  roflro  fu- 
pra  jer'ato  fubtus  tridentato,  manuum  digitis  &qua- 
iibus.  Li  n.  5y/î.  nat.  p.  ioci.n".  66.  —  fa^tf. 
jfàec,  n°.  1037. 

Ccncer  Squilla.  Scor.  Ent.  carn.  n°.  1  iiy.] 

Tkov.-D-Ll.Pifc.Lib.  1$.  cap.  <>.  pag.  549.  JJgS  1. 

Matth.  D;Osc.  219. 

Kleen.  D^i.  3  c. />/.  i.j%.  a. 

Seb.  Mk/.  tom.  3.  rai.  zi.fig,  9.  10. 

B\sr,  Op.  fubf.  2.   \o.  fig,    y. 

Sulz.  .H//?,  m/.   f<z£.  31,  /£.  4. 

Penn.  Zoo/.  £/*£,  tom.  4.  rai.  16.  _/j£.  18. 

Gronov.  Zooph.  n',936. 

Elle  a  jufqu'à  deux  pouces  &  demi  de  long. 
Les  antennes  fupétieures  font  prefque  de  la  lon- 
gueur du  corps  ;  le  premier  article  a  à  fa  bafe 
extérieure  une  grande  pièce  applatie.  Les  infé- 
rieures font  trifîdcs ,  &  une  des  divifions  eft  beau- 
coup plus  longue  que  les  autres..  Le  corcelet  eft 
cylindrique  &  liflc  ,  atmé  de  deux  petites  épines  ,  de 
chaque  côté  antérieurement.  Le  roftre  eft  très-avan- 
cé ,  comprimé  ,  pointu  ,  tranchant  &  dentelé , 
tant  en  deiïus  qu'en  deiïbus.  Les  anneaux  de  la 
queue  font  terminés  de  chaque  côté  par  une  grande 
pièce  large  ,  arrondie  ;  l'extrémité  a  cinq  feuil- 
lets ,  dont  l'intermédiaire  eft  linéaire.  Les  pattes 
antérieures  font  petites  ,  filiformes  &  en  pince  ; 
les  fécondes  (<jnt  plus  grandes  &  en  pinces  ;  les 
auaes  font  (impies. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Océan  &  dans  la  Médi- 
terranée. Sa  chair  elt  allez   délicate. 

27.  Ecrevisse  Sauterelle. 

Astacus  Locufta. 

Aftacus  antennis  poflicis' trifidis,  thorace  Uvi , 
roflro  porrecio  fupra  ferrato  fubtus  Uvi,  digitis  elon- 
gatis filiformibus .  Fab. Spec.  inf.  tom.  I.pag.  ci2, 
n°.  19. —  Mant.  inf.  tom.  l.pag.  333.  n".  11. 

-     Cancer  pennaccus  mactmrus  ,  xhvrace  Uvi  cylin- 
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drico  ,  roflro  enfiformi  ,  margim  fuperiore  ferrato^ 
Lin.  Syfl.  nat.  pag.  1051.  n°.  65.  —  Muf.  Adol. 
frid.  I.  pag.  £7.  j 

Elle  reflemble  à  l'Ecrcviiïe  Squille  ,  mais  elle 
eft  un  peu  plus  petite.  Le  roftre  eft  allongé  ,  fupé- 
rieurement  en  feie ,  (impie  en  delfous.  Le  corce- 
let eft  lilfe  ,  avec  le  bord  unidenté  de  chaque  cô- 
té. Les  pattes  antérieutes  font  allongées  ,  filiformes  ; 
la  jambe  eft  ovale,  courte,  avec  les  pinces  alongées , 
linéaires  ,    aiguës. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Oc'an,  entre  les  Tropiques. 

28.  Ecrevisse  Crangon. 
Astacus  Crangon. 

Aftacus  antennis  poflicis  tr'ifldis  ,  thorace  Uvi', 
roflro  brevi  ,  integerrimo  ,  manuum  pollue  longiori, 
Fab.  Syfl-  ent.  p.  \\-i.  rc°.  14. — Spec.  inf.  tom.  I. 
pag,  513.  n",  10.  — Mant.  inf.  tom.  i.pag.  533. 
/2U.   IX. 

Cancer macrourus  Crangon.  Lin.  Syfl.  nat. p.  10  ci. 
n°.  61. — Fcun.  fuec.  nQ.  2038. 

Squilla  marina  batava.  BaST.  Op.fubf.  Wj».  17. 
tab.  ;.fig.  1—4. 

Gronov.  Zooph,  n°.  985. 

Seb.  Muf   tom.   3.  tab.  li.fig.   8. 

Roes.  Inf.  tom.  3.  tab.  6-j.fig.  1.  1. 

Penn.   Zool.  brit.  tom,  4.  pi.   ij.  fig.  30, 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  l'EcrevifTc  Squille. 
Le  roftre  eft  avancé,  court,  entier,  (impie,  ter- 
miné en  pointe.  Les  antennes  fupérieures  font  lon- 
gues ,  &  ont  à  leur  bafe  extérieure  une  pièce  large, 
avancée.  Les  antennes  inférieures  font  courtes  Se 
trifides.  Le  corcelet  eft  Iifle  ,  unidenté  de  chaque 
côté.  Les  pattes  antérieures  font  un  peu  plus 
groifes  que  les  autres  &  à  peine  de  la  même  lon- 
gueur; la  jambe  eft  renflée  &  terminée  par  un 
crochet  mobile.  La  queue  eft  terminée  par  cinq 
feuillets    dont  l'intermédiaire   eft  linéaire. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Océan  feptentrional ,  dans 
la  mer  Baltique. 

15.  Ecrevisse  Tettigone. 

Astacus  Tettigonus, 

Aftacus  antennis  poflicis  trifldis  ,  thorace  fpinofo , 
pedibus  quatuor  anticis  filiformibus.  Fab.  Syft.  ent. 
p.  4lj.nv.  15. — Spec.  inf  tom.  1.  p.  j  t  3  .  n".  21. 
•    ■    Mant.  inf.  tom.   1.  pag.    333.  n°.  13. 

Le  roftre  eft  courbé,  court,  bidenté.  Le  corec- 
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Ut  eft  caréné  ,  &  la  carenc  eft  bidentée  ;  le  bord 
cil  iinidenté.  Les  pattes  antérieures  ne  font  point 
en  pinces  ;  la  jambe  eft  prefque  cylindrique,  ter- 
mines par  une  épine  roide,  aiguë  ,  Se  par  un 
ongle  evochu  ,  mobile. 

M.  Palricius  dit  en  avoir  vu  une  variété  plus 
petite ,  dont  la  catcae  du  corcclct  c'toit  triden- 
téc. 

Elle  fe  trouve  dans  la  mer  d'Illande. 

ECUSSON  ,  scutellvm  ,  c'eft  une  pièce  plus 
ou  moins  petite,  triangulaire,  ou  en  cœur,  cjui 
cil  attachée  an  milieu  de  la  partie  poft-rieure  du 
corcclct ,  &  fe  prolonge  vers  la  baie  interne  des 
jfdes  St  des  éiyrres.  La  plupart  des  infedtes  ne 
ienr  point  pourvus  d'écullon.  On  n'en  trouve  point 
dans  les  Lépidoptères,les  Hyménoptères,  les  Névrop- 
tères  ,  les  Diptères  Se  lesAptèrcs.  Mais  on  en  trouve 
dans  prefque  tous  les  Coloptères  ,  Se  dans  la 
moitié  des  Hémiptères.  Dans  les  Hyménop- 
tères ,  les  Diptères  ,  &  dans  les  Hémiptères 
qui  manquent  d'écuffon  ,  on  a  pris  ,  mal  à- 
propos,  pour  cette  pièce  la  partie  poftérieure  du 
corcclct,  où  plutôt  la  partie  fupérieure  de  la  poi- 
trine ou  dos.  On  a  regardé' de  même  auffi  peu 
exactement  comme  éculfon  ,  le  prolongement  du 
corceler  de  quelques  Criquets  ,  &  la  dilatation  du 
même  corcelet  des  Membracis.  L'écuflon  eft  ordi- 
nairement petit  Se  fouvent  peu  apparent  ;  mais  dans 
quelques  Hémiptères  ou  dans  quelques  Punaifes, 
il  eft  fi  grand  qu'il  recouvre  entièrement  l'abdo- 
men. 

Les  cntomologiftcs  confidèrent  l'écufTon  ,  relati- 
vement à  fes  proportions ,  fa  forme ,  fa  furface  Se 
fon  extrémité. 

Ses  propûRtious. 

Il  eft  plus  court  ,  plus  long  ou  auifi  long  que 
l'abdomen. 

Sa  forme. 

Il  eft   arrondi,   rotundum  ;  quelques   Bupreftcs. 
Ovale  ,  ovatum  :  quelques  Chryfomeles. 

Triangulaire ,  triangulare.  :  dans  le  plus  grand 
nombre. 

En  cœur  ,  cordatum  :  quelques  Eupreftes. 

Sa  surface. 

I!  eftfilionné,  fulcatum  ,  lorfqu'il  a  une  ligne 
longitudinale  enfoncée  affez  grande  :  quelques  Sca- 
rabés. 

Strié  ,  fliiatum  ,  lorfque  la  ligne  eft  petite  , 
moins  marquée  :  quelques  Taupins. 
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Carcr.é  ,  turlnatwn ,  lorfqu'il  a  au  mt;;cu  un: 
élévation    longitudinale  :  quelques   Cétoine:,. 

Son  extrémité. 

Il  eft  pointu  ,  ccut  im  ;  aigu,  acumlnatum , 
lorfqu'il  eft  terminé  e.i  pointe  :  quelques  Cé- 
toines. 

Obtus ,  obtufum  :  la  plupart  des  Hannetons  & 
des  Scarabés. 

Echrancré  ,  emarginatun  :  la  plupart  des  Tau- 
pins. 

Relevé ,  reflexum  ,  lorfque  l'extrémité  eft  poin- 
tue Se  élevée  :  les  Oytres. 

ELAPHRE.  Elafhrus  :  genre  d'infeétes  de  la 
première   Seélion  de  l'Ordre  des  Coléoptères. 

Les  Elaphres  ont  le  corps  un  peu  allongé  ;  la 
tête  groffe  ;  les  yeux  faillans;  deux  antennes  fili- 
formes ,  à  peine  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps  ;  deux  éiytres  dures  ,  deux  aîles  membra- 
neufes,  repliées,  &  cinq  articles  aux  tatfes. 

Les  Elaphres  ont  été  confondus  avec  les  Cicin- 
deles  par  Linné  ,  Se  avec  les  Carabes  par  M. 
Geoffroy ,  qu'il  déligne  ions  le  nom  de  Bupreftes.  M. 
Fabricius  eft  le  premier  qui  les  ait  féparésSc  en  aitfofmé 
un  genre  ,  fous  le  nom  A'Elaphtus  ,  qu'il  a  fait 
dériver  d'un  mot  grec  qui  (ïgnifie  marais.  Si  l'au- 
teur lui-même  ne  s'étoit  pas  expliqué  ,  j'aurois 
penfé  plutôt  qu'il  devoit  dériver  d'EAaippj  qui 
lignifie  en  grec  ,  léger  ,  agile  comme  un  Cerf 
qualité  alfez  propre  à  ces  infectes. 
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Les  Elaphres  rcfTemblent  beaucoup  aux  Cicin- 
deles  ,  mais  ils  en  différent  par  les  mandibules 
(Impies  ,  Se  par  la  lèvre  inférieure  membraneufe 
mince  ,  terminée  en  pointe.  Les  mandibules  des 
Cicindeles  font  multidentées,  S:  la  lèvre  inférieure 
eft  large  ,  cornïc  ,  tridentée.  Les  antennules  fili- 
formes empêchent  deconfondre  ces  infedes  avec  les 
Carabes  dont  le  dernier  article  des  antennules 
eft  large,  triangulaire,  prefque    fécuriforme. 

Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la  longueur 
du  corcelet ,  Se  compofées  de  onze  articles ,  dont 
le  premier  eft  le  plus  gros  ,  &  le  fécond  eft  le  plus 
court  ;  les  autres  font  prefque  égaux  entr'eux 
un  peu  plus  minces  à  leur  bafe  qu'à  leur  extrémité. 
Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure  Se  laté- 
rale de  la  tête  ,  à  peu  de  diftance  des  yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  ~ 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure,  Se  de  fix  antennules, 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée  ,  affez  larn-e 
arrondie  Se  ciliée  antérieurement. 
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Les  mandibules  font  avancées  ,  cornées  ,  ar- 
quées ,  prefque  dentées  an  milieu  de  leur  partie 
interne. 

Les  mâchoires  font  cornées ,  minces  ,  avancées  , 
arquées  ,  très-pointues  à  leur  extrémité  ,  S: 
munies  de  cils  roides,  à  leur  partie  interne. 

La  lèvre  inférieure  eft:  prefque  membraneufe  , 
courte,  étroite,  pointue  a  fon  extrémité. 

Les  antennules  antérieures  font  minces  ,  fili- 
formes ,  de  la  longueur  des  mâchoiies  ,  Se  com- 
portes de  deux  articles  longs  ,  cylindriques  , 
égaux.  Elles  font  inférées  au  dos  des  mâchoires. 
Les  intermédiaires  (ont  filif  rmes ,  plus  longues  que 
les  poftérieures,  &  composées  de  quatre  articles, 
dont  le  premier  &  le  troilièrrtc  lont  courts  ,  le 
fécond  &  le  dernier  aî.'orgés,  prefque  cylindriques. 
Elles  font  infrées  à  la  b  ,fe  extérieure  des  anten- 
nules antérieures.  Les  antennules  poftérieures  font 
filiformes  ,  &  compofées  de  trois  artic'es  ,  dont 
le  premier  eft  court  ,  le  fécond  &  le  troifième  font 
très  longs  ,  prefque  cylindriques.  Elles  font  inférées 
à  la  partie  latérale  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  diftinéte  ,  guères  plus  large  que 
le  corcelet.  Les  yeux  font  arrondis  ,  très- 
faillans. 

Le  corcelet  eft  plus  étroit  que  les  élytres  ,   à 
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peine  rebordé  ,  cjuclquefois  figuré  en  cœur  &  ordi- 
nairement cannelé  à  la  partie  Supérieure.  L'écufjbn 
eft   petit  ,  arrondi   poltéricurement. 

Les  élytres  font  dures  ,  coriacées  ,  peu  con- 
vexes ,  de  la  grandeur  de  l'abdomen.  Elles  cachent 
deux  ailes  membraneufes  ,   repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ,  Se  un  peu 
moins  déliées  que  celles  des  Cicindeles  :  on  remar- 
que à  la  bafe  des  poftérieures  ,  une  appendice 
oblcngue  qui  fuit  les  mouvemens  de  la  cuiile. 
Les  rarfes  font  filiformes  &  compofés  de  cinq 
articles  ,  dont  le  premier  eft  le  plus  long  ,  5c  le 
dernier  eft  terminé  par  deux  crochets. 

Les  Elaphres  font  en  général  de  petits  infeétes  , 
mais  allez  bnllans  par  les  couleurs  métalliques  qui 
les  décorent.  Ils  font  tres-agiles  ,  &  leurs  habitu- 
des ont  beaucoup  de  conformité  avec  celles  des 
Ci.indeles  ;  mais  ce  qui  doit  les  diltinguer  ,  c'eft 
que  celles-ci  ne  fe  trouvent  que  dans  les  lieux  fecs  , 
tandis  que  les  Elaphres  ne  cherchent  que  les  en- 
droits humides.  Ils  font  carnivores  ,  &  fe  nourriffent 
d'autres  inleétes  ,  &  fur-tout  de  larves  aquatiques. 
On  les  voit  courir  avec  beaucoup  de  vueffe 
fur  lefable  qui  borde  le  rivage  des  eaux.  Il  y  a 
une  e'pèce  dont  on  a  dit  qu'elle  couroit  fous 
les  eaux  mêmes  ,  fans  nager,  La  larve  n'eft  point 
connue. 
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E   L   A   P    H    R    E;       , 

ELAPHRUS.     F  A  s. 

CICINDELJ.       L  i  n.     D  E  G, 

BUPRESTIS.      Geo  ff. 

CARACTERES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformts  ,  de   la  longueur  du  corcelec  :  onze  articles,  le  premier 

plus  gros  ,   les  autres  prefque  égaux  &  coniques. 

Mandibules  arquées,  cornées,  prefque  dentées.    ' 

Six  *ntennules  filiformes.  Les  antérieures  plus  courtes. 

Tête  de  la  largeur  du  corceler. 

Yeux  faillans. 

Cinq  articles  aux   tarfes, 

ESPÈCES. 

i.  Elai'hke  riverain. 

4..  Elphre  littoral. 

D'un  vert  bronzé  ;    élytres  avec    des 
taches  rondes  ,  enfoncées. 

D'un  vert    bronzé  ;    élytres   avec    des 
firies  pointillées   &  deux  pùnts  enfoncés, 

i.  Elaphre  paludier. 

cuivreux ,  fur  chaque. 

D'un  vert  bronzé;  élytres  avec  des  ta- 
ches enfoncées  ,   &    deux  poin'.s  élevés  t 
cuivreux. 

5.  Elaphre  aquatique. 

Bronzé  luifant  ;  partie  antérieure  de  la 
tête  flriée. 

5.  Elaphre  caraboïde. 

6.  Elaphre  femi-  pondue. 

Bronzé  ;     corcelet   &  élytres  finement 
1|  pointillés. 

Bronzé  très  luifant  ;  élytres  pointillées , 
liffes  vers  la  future. 

jrj  Suite  de  l'introduction  à 'fHi/lolre  Naturelle  des  InfBes. 

ELAPIiRE..  (Infeûes.) 
y.  Elaphre  flavipède.  9.  Elaphre  bimoucheté. 


Bronze'  j  élytres  mélangées  de  bronze: 
&  d'obfcur;  pattes  jaunes. 

8.  Elaï'hre  des  rochers. 

Noir;  élytres  avec  deux  points  fur  cha- 
que 3  &  une  bande,  ferrugineux. 


Bronzé;  é 'y très  brillantes  ,  avec  l'ex- 
trémité jaunâtre. 

10.  Elaphre  quadrimaculé. 

Noir;  élytres  obfcures  3  avec  deux  ta- 
ches pâles. 
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ï.  Elaïhre  riverain. 

Elaphrus  ri  pari  us. 

Elaphrus  vlridi-  tneus  t  tlytrls  punitif  latis  ex- 
cavaùs.  Enc.ou  hifi.  nat.  des  inf,  Elaphre.  PL  I. 
fig.   I.   a.  b.  c.  d.  e. 

Elaphrus  riparius. Tab.  Syft.  ent.  p.  117.  n°.  1. 
—Spec.  inf.  tom,  1,  pag.  187.  nQ.  1.  —  Mant.inf. 
tom.    1.  p.   187.   b»,  1. 

Cicindela  riparia.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  658. 
n".  10. — Faun.  futc.  n°.  749.  It.  OMand.  38. 
III. 

Buprejlis  viridi- tneus,  elytris  punltis  latis  ex- 
ctvatis  manvnUlofis. Geoff. Inf.  t.  i.p .  ijtf.n'  30. 

Le  Buprefte  à  mamelons.  Geoff.  Ib. 

Cicindela  viridi-tnea  ,  maculis  rotundis  excava- 
tis  grifeo-viridibus,  Dec  Mém.  inf.  t.  4.  p.  117. 
n».  4.  pi,  4.  fig.  9. 

Scarabtus  parvus  inauntus.  Lis  t.  Scar.  angl, 
pag.  385.  tit.  11. 

ScHAtïV.Icon.inf.tab.  sG.fig.  4. 
SuLZ.   Hift.  inf.  tab.  6.  fig.    13. 

Cicindela  riparia.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
*?•   359. 

Elaphrus  riparius,  Ross.  Faun.  etr.  tom.  1. 
p.  193.  n°.  477. 

Cicindela  riparia.  Y  11.1..  Ent.  tom.  ï.  pag.  313. 
»°.  6. 

Bupreftis  riparius.  Fourc.  Ent.  par.  1.  p.  jo. 
n*.  34. 

Il  a  près  de  quatre  lignes  de  long.  Les  anten- 
nes font  noirâtres  ,  filiformes  ,  de  la  longueur  du 
corcelet.  Le  corps  eft  d'une  couleur  bronzée  un 
reu  cuivreulc  plus  ou  moins  foncée.  Les  yeux 
font  noirs  ,  arrondis  ,  faillans.  La  tête  &  le  corce- 
let font  pointillés.  Lés  élytresont  des  taches  rondes , 
enfoncées  ,  un  peu  mamelonnées.  Les  cuiiTes  font 
de  la  couleur  du  corps  ;  les  jambes  font  d*un  brun 
ferrugineux  ,  &  les  tatfes  font  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  le  bord  des 
mares  ,  des    étangs. 

1.    Elaphre  paludier. 
Elaphrus  paludofus. 

Elaphrus  viridi-tneus  ,  elytris  punclîs  latis  ex- 
tavatis  ,  runBtfque  duobus  clevatis  cupreis.  Ent. 
eu  hift.  nat.  des  ir.f.  Elaphre.  PI.  1 .  fig.  4.  a.  b. 

Hijl.  nat.  Infectes.  Tome  VI. 
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Il  rsffémble  beaucoup  au  précédent ,  mais  il  eft 
un  peu  plus  petit.  Les  antennes  lont  filiformes  , 
noirâtres  ,  d'un  vert  bronzé  à  leur  bafe.  Le  corps 
eft  d'un  vert  bronzé.  La  tête  &  le  corcelet  font 
légèrement  chagrinés.  Les  élytres  font  légèrement 
chagrinées  ,  &  marquées  de  points  ronds  ,  enfon- 
cés ,  cuivreux  :  on  remarque  aufli  un  point  élevé  , 
cuivreux ,  lifle  brillant  ,  de  chaque  côté  de  la 
future.  Les  pattes  font  d'un  vert  cuivreux  ,  avec 
les  jambes  d'un  brun  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  fur  le  bord 
des  étangs. 

}.  Elaphre  caraboïde. 

Elaphrus   caraboïdes. 

Elaphrus  tneus  nitidus  ,  thorace  cfylrifque  punc- 
tatis.  En:,  ou  hift.  nai.  des  inf.  Elaphre.  fV.  1. 
fig.  î.a.b. 

Cicindela  caraboïdes  thorace  rordato  hemifpht- 
rico  ,  marginato  ;  elytris  nigro-tneis  punltis  copio* 
fis  impreffis.  Schuank.  Enum.  inf.  auft.  n° .   3  <So. 

Il  eft  plus  petit  &  il  a  une  forme  plus  e'troite 
que  l'Elaphre  riverain.  Les  antennes  font  fili- 
formes ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet  ,  d'un 
noir  bronzé.  Les  yeux  font  noirs  ,  arrondis ,  fail- 
lans.  Le  corps  eft  d'un  vert  bronzé.  Le  corcelet  eft 
en  cœur ,  &  marqué  d'une  ligne  longitudinale  enfon- 
cée. Les  élytres  font  finement  pointillées  ,  prefque 
chagrinées  ,  bronzées  ,  avec  quelques  reflets  cui- 
vreux :  on  remarque  vers  le  bord  extérieur  une 
fuite  de  points  enfoncés  ,  allez  gros.  Les  pattes 
(ont  de  la  couleur  du  corps,  &  les  jambes  font  d'un 
brun  ferrugineux. 

Il   fe  trouve  en  Europe. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

4.   Elaphre   littoral. 

Elaphrus  littoralis. 

Elaphrus  viridi-tneus  ,  elytris  ftriato  punctatis 
punclifque  duobus  imprejfis.  Lnt.  ou  hift.  nat.  des  inf. 
Elaphre.  Pi,  i.fig.  7.  a.  b. 

Carabus fpeculifer.  Voet.  Coleopt. pars. \.  lab.  36". 
fig-  I- 

Buprejlris  fufco- tneus  ,  elytris  ftriatis ,  punBis 
duobus  imprejjis.  GeoFF.  Inf.  tom.  1.  p.  ioj8.  na.  3  5 , 

Le  Bnprefte  bronzé  à  deux  points  enfoncés, 
Geoff.  lb. 

Bupreftis  ftagnorum.  Fourc.  Ent. par.  1.  p.  ji. 
i°.40. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  l'Elaphre  aquatique. 
Tout  le  dellus  du  corps  eft  d'un  vert  bronzé  brit- 
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lant.  Le  deffous  &  les  pattes  font  d'un  noir  bronzé 
très  luiUant.  Les  antennes  font  filiformes,  un  peu 
plus  longues  que  le  corcelet.  Les  antennules  inter- 
médiaires &  poftérieures  ont  le  dernier  article 
mince  &  court.  Le  corcelet  eft  rebordé  &  cannelé. 
Les  élytres  ont  des  fines  pointillées,  &  chacune  a 
deux  point  çnfoncés  ,  vers  la  future. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  fur  les 
bords  de  la  Seine. 

5.  Elaphre  aquatique. 

JLlath rus  aquaticus. 

Elaphrus  nntus  nitidus  ,  capite  ant'ice  Jlriato. 
En:,  ou  hifi.  nat.  des  inf  Elaphre.  PI.  1.  fig.  6. 
a.  b. 

hlùpkrus  aquaticus  aneus  nitidus,  capite Jlriato. 
P  A  B.  Syfi.  ent.  p.  217.  n°.  4.  —  Sp.  inf.  tom.  1, 
j>ag.  288./?0.  4. — Marie,  inf.  tom.  î.p.  188.  «".4. 

Cicindela  aquatica.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  (Je 8. 
»°,  14.  —  Faun.  face.  edit.  z.  n°.  752. 

Buprefiis  fufeo-inca  glabra  nitida  ;  thorace  fub- 
marglnaio.  Lin.  Faun.  fuec.  edtt.  i.n°.  558. 

Buprefiis  fufco-&neus  ,  capite  profunde  Jlriato, 
tlytrorum  firia  prima  remotijjima.  Geo  F  F.  Inf. 
4.  1.  p,  i$7.n°.   31. 

Le  Buprefte  à  tête  cannelée.  Ghoff.  Ib. 

Voet.  Coleopt.    tab.    i6.Jig.zj. 

Cidndclla  pufiila.  Schreber.  Inf  6. 

Cicindelj  aqu.uicu.  Schrank.  Enum.  inf  auft. 
#°.  J«r. 

List.  Mut.  tab.   ji.  fig.  13. 

Bupreftis  aquaticus.  FouRC.  Ent,  par.  I.  p.  50. 

Cicindela  aquatica.  Vul.  £nr.  rem.  1.  />.  325. 
*°.  10. 

Il  efc  deux  ou  trois  fois  plus  petit  que  l'Flaplire 
xiveram.  Les  antennes  font  filiformes  ,  prefque  de 
la  longueur  du  corcelet  ,  noirâtres  ,  avec  les 
premiers  articles  d'un  brun  ferrugineux.  Tout  le 
corps  cil  bronzé,  Uiifant.  Les  yeux  font  arrondis, 
fâïllàns.  La  partie'  antérieure  de  la  tête  eft  ftriée. 
Le  corcelet  eft  pointillé ,  un  peu  plus  large  que 
long.  Les  élytres  ont  des  ftrics  pointillées  au  mi- 
lieu ,  &  font  lifles  vers  le  bord  pofiérieut  &  vers 
k  future.  Lescuiffes  font  de  la  couleur  du  corps, 
c:  les  jambes  font  d'un  brun  ferrugineux. 

Ij  (e  trouve  dans  toute  l'Europe,  dans  les  en- 
tîipus   un  peu  humicjes. 
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6.  El  apure  femiponctué. 

Elaphrus  femipunôlatus. 

Elaphrus  &ncus  nitidus  ,  efytris  punUatis  ,  dorfa 
glaberrimo.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Elaphre. 
PI.  i.fig.i.a.b. 

Elaphru*  femi-punltatus .F ab.  Syfi.  ent. pag.  117. 
n".  j.  — Sp-  inf.  tom.  1.  pag.  z83.  n°.  y.  — «. 
Mant.  inf.  tom,  i.p.  188.  n°._$. 

Cicindela  ftriata  tnea  nitidiffima  ,  capite  Jlriato  ,' 
elytris  dtmidio  firiatis  punciatis  ,  intus  l&vibus., 
Dec  Mèm.  inf.  tom.  4.  pag.    118.  nP .  e. 

Elaphrus femipunclatus .  K.OSS.  Faun.  etr.  tom.  ij 
pag.  104.  n".  479. 

Il  reuTemble  beaucoup  à  l'EIaphre  aquatique  , 
dont  il  n'eft  peut-être  qu'une  variété.  Le"s  anten- 
nes font  filiformes,  noires,  d'un  brun  ferrugineux 
à  leur  bafe.  Le  front  eft  ftrié.  Le  corcelet  eft 
pointillé.  Les  élytres  ont  des  ftries  pointillées ,  Se 
font  très-lifTes  vers  la  future.  Tout  le  corps  eft 
d'une  couleur  bronzée  très-brillante.  Les  pattes 
font  noirâtres  ,  avec  les  jambes  d'un  brun  fer- 
rugineux. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  ,  dans 
les  lieux  humides. 

7.  Elaphre  flavipede. 

Elaphrus  flavipes. 

Elaphrus  obfiure  Meus  ,  'elytris  fubnebulofis  ~s 
pedibus  luteis.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Elaphrs. 
Pl.ï.fig.x.a.  b. 

Elaphrus  flavipes  Fab.  Syfi.  ent. pag.  117.  n°.  2, 
—  Sp.  inf.  tom.  I.  pag*  187.0°.  1. — Mant.  inf. 
tom.  1 .  p.  1  87.  n0,  1. 

Cicindela  flavipes.  Lis.  Syfi.  nat.  p.  658.72°. 1 1, 

—Faun.  fuec.  n° .  7J0. 

Bupreftis  cupreo  viiidique  variegatus ,  punclis 
quatuor  imprejjis  ,  pedibus  pallid.s.  GeOFF.  Inf. 
tom.  1.  p.  1  57.  /z°.  3  1. 

Le  Buprefte  a  quatre  points  enfoncé  s.  Gio^i.lb. 

Cicindela  capite  thoraeeque  viridi-aneis  ,  elytris 
paltide  fufeis  nigro  maculatis  ,  antennis  pedibiifjue 
flavefeentibus.  Dec  Mèm.  inf.  tom.  4.  pagf  115. 
n".  6. 

Cicindelle  à  pattes  jaunes  à  tête  &  corcelet  d'un, 
vert  cuivreux ,  luifant ,  à  étuis  bruns,  clairs,  ta- 
chetés de  noir ,  à  antennes  &  pattes  fauves.  Dec.  16.. 

Elaphrus  fijvipes.  Ross,  Faun,  et?,  tom.  l^ 
pag.  104.  n°.  4S0, 
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Cicindela-flavipfs.  VlLL.  Ent.  tout.  i.  p.  ,24. 
■»".  y 

Bupreftis  imprejfus.  FoURC.  Ent.  par.  I.  p.  fi. 
«°.  38. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  l'EIaphre  aquatique, 
auquel  il  retTcmble  beaucoup.  Les  antennes  font 
filiformes,  d'un  brun  obfcur,  avec  la  bafe  jau- 
nâtre. La  tête  eft  bronzée  ,  pointillée  ,  fans  ftries. 
Le  corcelct  eft  brome  ,  rebordé  ,  cannelé  ,  en 
cœur.  Les  elvtres  font  finement  pointillécs ,  pref- 
que chagrinées  ,  avec  deux  points  enfoncés  ,  fur 
chaque  ,  vers  la  future  ;  leur  couleur  eft  bronzée 
&  nuancée  de  bronzé  noiiâtre.J  Le  délions  du  corps 
eft  noir  luifant ,    &  les  pattes  font   jaunes. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

S.  Elathre  des  rochers. 

Elaphrus  rupejliis, 

Elaphrus  niger  ,  colcoptrii •  punBis  duobus  fafoia- 
que  ferrugineis.  Fab.  Syft.  ent.  p.  12.7.  n° .  ;?.  — 
Spec.  inf.  tom.   1.  pag.  287.   n°,    3.  ,  Marie. 

inf.  tom.  i.pag.  188.  "°.  3. 

Cicindela  rupeftris  nigra ,  tho'ace  globofo  ,  co- 
leoptris  punclis  duobus  fafeiaque  ferrugineis .  LlM. 
Syft.  nat.  p.  658.  n°.  \z. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  l'EIaphre  flavipede. 
Tout  le  corps  eft  noir.  Les  élytres  ont  chacune 
une  tache  ferrugineufe  à  leur  partie  antérieure  , 
&  une  bande  poftérieure  commune ,  de  la  même 
couleur.   Les   pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  }  fous  les  Lichens. 

9.  Elaphre  bimoucheté. 

Elaphrvs   biguttatus. 

Elaphrus  tneus  ,  e 'y  tris  nitidis  ,  apice  flavef- 
tentibus.  Fab.  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  2.S8.  nç.  6. 
■—  M.ant.inf.tom,  \.p.  188.  n° .  6. 

11  eft  petit.  Tout  le  corps  eft  bronzé.  Les  ély- 
tres font  brillantes  ,  avec   l'extrémité  jaune. 

Il  fe  trouve   en  Norvège  auprès  des  eaux. 

10.  Elaphre  quadrimaculé. 

Elaphrus  quadrimaculatus. 

Elaphrus  niger,  i/ytris  Jufcis  maculis  duabus 
pallidis. 

Cicir.dela  quadrimaculata  nigra  ,  elytr'is  fufeis 
maculis  duabus  pallidis  ,  liùiis  rùfis.  Lin.  Syfll 
Util.   i>.6;8,  n°.   13.  —  Faw.fuec,  n°,  7JI, 
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,  11  eft  petit  ,  noir.  Les  antennes  font  fauves.  Le 
coreeler  eft  prefque  globuleux.  Les  élytres  l'ont 
obfcurcs  avec  deux  taches  pâles  fut  chaque,  l'une, 
vers  la  bafe,  l'autre  vers  l'extrémité.  Les  pattes 
font  noires ,  avec  les  jambes  fauves. 

Il  fe   trouve  en  Suéde. 

ÉLEUTÉRATES,£zEt/Trn.<T.^.  Première  Clarté 
des  inlccles ,  du  Sjfténie  cntomologique  de  M.  Fa- 
bricius. 

Cette  Clafle  comprend  tous  les  infe&es  Coléop- 
tères ,  excepté  le  Forficule  ,  que  M.  Fabricius  a 
pfacé  parmilesUlonates.  Ellecfl;  divifée  en  fis  Cidres,, 

d'après  la  forme  des  antennes. 

Ordre.  1.  Antennes  en  malTe  lamellce, 
Ordre  1.  Antennes  en  malTe  perfoliée. 
Ordre  j .  Antennes  en  mafTe  folide» 
Ordre  4.  Antennes  monilifotmes. 
Ordre.  5.  Antennes  filiformes. 
Ordre  6.  Antennes  fétacées. 

CARACTERE  DE  LA  CLASSE. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'atuen- 
nules. 

Antennules  articulées,  cornées,  fouvene 
au  nombre  de  quatre.  Les  antérieurc's  in- 
férées au  dos  des  mâchoires  t  &  les  pofté- 
rieures  ,  à  la  lèvre. 

Quelquefois  Gx  antennulcs.  Le;  deux  an- 
térieures plus  courtes  j  appuyées  fur  la  mâ- 
choire ;  les  intermédiaires  inférées  au  dos 
des  mâchoires,  Se  les  poitérieures,  à  la  lèvre. 

Chaperon  horizontal  ,  corné,  arrondi  , 
couvrant  fupérieurement  la  bouche. 

Deux  mandibules  tranfverfales }  cornée?, 
mobiles ,  renfermant  fupérieurcmeiu  lesec c.:s 
de  la   bouche. 

Deux  mâchoires  libres  ,  tranfverfales  , 
fouveut  membrane'.ifes ,  comprimées ,  ren- 
fermant inrtru'ur..-msnt  les  cocéj  de  la  boa- 
che. 

Lèyre  inférieure  libre,  cornée  3  ou  '  mera- 
Yy  » 
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braneufe ,  renfermant  la  boucha  en-def- 
foiis. 

Antennes  inférées  entre  les  yeux. 
CARACTERES   DES  GENRES, 
i.    Lucane. 

L  V  C  A  N  V  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  quatre 
antennules. 

Antennules  inégales  ,  filiformes,  articles 
coniques,  le  fécond  plus  long.  Les  antérieures 
plus  longues  ,  attachées  au  dos  des  ma 
choires.  Les  poftérieures  cachées  fous  la  lè- 
vre ,  jointes  à  deux  pinceaux  allongés , 
prefque  filiformes  ,  réunis  à  leur  baie  & 
inférées  à  la  bafe  de  la  lèvre. 

Mandibule  avancée  ,  cornée,  arquée  , 
dentée. 

Mâchoire  avancée,  membraneufe ,  foyeu- 
fe,  unidentée  au  milieu. 

Lèvre  avancée  ,  coriace,  arrondie  j  échan- 
crée  à  l'extrémité  ,  couvrant  les  antennules 
poftérieures. 

Antennes  compofées  de  onze  articles  :  le 
fécond  rrès-long  ,  les  quatre  derniers  en 
lames  avancées. 

a.     L  E  t  h  r  u  s. 

Le  t  h  ru  s. 

Bouche  avec  des  mâchoires  8c  quatre  an- 
tennules. 

Antennules  cylindriques.  Les  antérieures, 
quadriarticulées ,  inférées  au  dos  des  mâ- 
choires. 

Les  poftérieures  triarticulées  3  attachées  à 
l'extrémité  de  la  lèvre. 

Chaperon  échaneré  ,  prefque  bilobé. 

Mandibule  avancée,  crochue, antérieure- 
ment dentelée ,  munie  inférieurement  d'un 
rameau  arqué. 
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Mâchoire  cornée,  une  fois  plus  longue 

que  la  lèvre  ,   unidentée  au  milieu  ,  tron  - 
quée  à  l'extrémité. 

Lèvre  arrondie  entière. 

Antennes  compofées  de  1 1.  articles:  articles 
1,3,4,  5  >  &  &■>  prefque  cylindriques.  ArT 
ricles  I  ,  7,8  &  9 ,  prefque  globuleux  : 
enfin,  les  trois  derniers  plus  grands,  coni- 
ques ,  en  malle  ,  obliquement  tronqués 2 
feuilles. 

J.      S    C    A    R    A    B     É. 

Se  A  R  A  B  JE  US. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  quatre 
antennules. 

Antennules  prefque  égales  ,  filiformes. 
Les  antérieures  à  peine  plus  longues,  qua- 
driarticulées :  premier  article  très  court.  Elles 
font  infétées  au  dos  des  mâchoires.  Les  pof- 
tétieures  compofées  de  trois  articles  égaux  , 
&  inférées  aux  extrémités  proéminentes  de 
la  lèvre. 

Mandibule  avancée  j  cornée,  fimple,  ob-; 
tufe  à  l'extrémité. 

Mâchoire  allongée ,  membraneufe ,  «ni-; 
dentée  à  l'infertion  des  antennules. 

Lèvre  avancée  ,  cornée ,  prefque  cylin- 
drique ,  échancrée  à  l'extrémité. 

Antennes  en  mafie  lamellce  :  onze  arti- 
cles ,  les  trois  derniers  en  lames  avancées , 
obtufes. 

4.      T   R    O   X, 
T  R    O    X. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  qua- 
tre antennules. 

Antennules  inégales  ,  renflées  à  l'extré- 
mité. Les  antérieures  plus  longues  ,  quar 
driarticulées  ,  inférées  au  dos  des  mâchoires  : 
articles  égaux  ,  le  dernier  oblong ,  plus 
épais.  Les  poftérieures  triarticulées ,  inférées 
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1  l'extrémité  de  la  lèvre  :  dernier  article 
oblong,  plus  épais. 

Mandibule  courte  ,  cornée  ,  epaifle  , 
obtafe ,  fans  dents. 

Mâchoire  cylindrique  ,  tnembraneufe , 
droite  ,  bifide  :  divifions  prefque  égales , 
un  peu  aiguës ,  fétifères. 

Lèvre  avancée,  cornée,  arrondie,  tnem- 
braneufe &  échancrée  à  l'extrémité. 

Antennes  courtes  :  premier  article  gros , 
?elu  j  les  trois  derniers  ovales ,   lamelles. 

5".      Hanneton. 

Me lo lo NT  H A 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  de  quatre 
antennules. 

Antennules  inégales,  filiformes.  Les  an- 
térieures plus  longues  ,  quadriarticulées  , 
attachées  au  dos  des  mâchoires:  premier 
&  troisième  article;,  nè^-courcs  ;  lr  quatrième 
plus  long,  obiong.  Les  poftérieures  courrts, 
triarticulées,  rférées  à  la  parois  interne  de 
la  lèvre  :  articles  prefque  égaux. 

.  Mandibule  courte,  cornée, arquée,  com- 
primée à  l'extrémité,  un  peu  aiguë  ,  à  peine 
dentée. 

Mâchoire  cornée,  courte,  roide  ,  pref- 
que arquée,  obtufe  à  l'extrémité,  multi- 
dentée. 

Lèvre  avancée,  cornée,  en  cœur,  pref- 
que échancrée  à  l'extrémité. 

Antennes  courtes ,  en  marte  lamellée: 
premier  article  globuleux  plus  gros. 

6.       T      R     I      C     H     I      E. 
T  R   1  C  H  I    US. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  quatre 
antennules. 

Antennules  égales ,  filiformes  :  dernier 
article  plus  long.  Les  antérieures  quadtiac- 
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ticulées  î  attachées  au  dos  des  mâchoires. 
Les  poftérieures  triarticulées ,  inférées  an 
milieu  de  la  partie  latérale  de  la  lèvre. 

Mandibule  cornée,  grotte,  obtufe,  fans 
dents. 

Mâchoire  cylindrique ,  bifide  jufqu'à  la 
bafe  :  divifions  égales ,  obtufes  ,  foyeufes  à 
l'extrémité. 

Lèvre  cylindrique  ,  alongée  ,  cornée  ,' 
échancrée:  divifi jus  égales  un  peu  pointues. 

Antennes  terminées  en  mafTe  ov.de  , 
formée  de  trois  feuillets  :  premier  article 
gros,  velu. 

7-        CÉTOINE. 
C  E    T    O    N    I  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  qua- 
tre antennules. 

Antennules  prefque  égales.  Les  antérieures 
filiformes  ,  triarticulées  ,  attachées  aux  mâ- 
choires :  dernier  article  cylindrique.  Les 
poftérieures  triarticulées  ,  inférées  à  la  bafe 
interne  de  la  lèvre  :  dernier  article  plus 
long ,  prefque  un  peu  plus  gros. 

Mandibule  avancée  ,  cornée  ,  droite ,  ai- 
guë, fimple. 

Mâchoire  unidentée,  fétifere,  dilatée  à 
l'irifertion  des  antennules. 

Lèvre  alongée  ,  coriace  ,  cylindrique  , 
fendue  ou  échancrée  à  l'extrémité ,  couvrant 
prefque  entièrement  les  antennules  pofté- 
rieures. 

Antennes  courtes ,  terminées  en  mafle 
ovale ,  formée  de  trois  feuillets  :  premier 
article  avancé,  plus  gros. 

S.       EsCARBOT. 
H  1    S   T  E    X. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  quatre 
antennules. 
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Antennules  égales,  prefque  filiformes; 
articles  oblongs  ,  égaux.  Les  antérieures 
quadriarticulées  ,  inférées  fous  l'extrémité  de 
la  mâchoire  :  le  dernier  article  obtus,  tronqué. 
Les  poftérieures  triarticulées  ,  attachées  à 
l'extrémité  de  la  lèvre. 

Mandibule  avancée  ,  cornée  ,  arquée,  ai- 
guë ,  unidentée. 

Mâchoire  membraneufe,  prefque  cylin- 
drique ,   unidentée  ,   obtufe  à  l'extrémité. 

Lèvrecornée ,  avancée ,  cylindrique,  mem- 
braneufe, arrondie  ,,  entière  à  l'extrémité. 

Antennes  courtes  ,  compofées  de  onze 
articles  :  article  premier  plus  long  ;  les  au- 
tres prefque  globuleux  j  le  dernier  en  mane 
ovale. 

9.      A  P  A   T  E. 

A    P   A     TE. 

Bouche  munie  de  mandibules,  Se  de  quatre 
antennules. 

Antennules  égales ,  filiformes.  Les  anté- 
rieures quadriarticulées  ,  attachées  au  dos 
des  mâchoires  :  dernier  arricle  plus  court  , 
cylindrique  ,  obtus.  Les  poftérieures  triarti- 
culées ,  inférées  au  milieu  de  la  lèvre:  arti- 
cle dernier  plus  court ,  plus  gros,  très- obtus. 

Mandibule  cornée,  droite,  aiguë,  den- 
tée à  la  bafe. 

Mâchoire  membraneufe,  unidentée  à  1  in- 
fertion  del'antennule,  arrondie_à  l'extrémité. 

^Lèvre. courte,  cylindrique,  membraneufe., 
déprimée,  très-,  obtufe  &  prefque  tronquée  j 
ciliée,  entière. 

Antennes  en  malTe  :  malTe  copipofée  de 
«ois  articles. diftans,  perfoliés. 

10.      Dermeste. 

Dermeste  s. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'amen- 
nules. 

Quatre   antennules.    inégales,  filiformes.. 
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Les  antérieures  plus  longues  ,  quadriarti- 
culées, attachées  au  dos  des  mâchoires  :  ar- 
ticles égaux.  Les  poftérieures  triarticulées , 
inférées  fous  l'extrémité  de  la  lèvre  inférieure  ; 
dernier  article  plus  grand. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë,  (impie,1 

Mâchoire  cylindrique  ,  arrondie  à  l'ex- 
trémité j  très-obtufe,  bifide  ,  de  la  longueur 
des  antennules  antérieures:  divifions  prefque; 
égales,  l'extérieure  un  peu  plus  grande. 

Lèvre  prefque  cylindrique  ,  cornée,  allon- 
gée, obtufe  j  entière  ,  couvrant  prefque  les 
antennules  inférieures. 

Antennes  avec  le  premier  article  plus 
grand  j  plus  épais,  Se  les  trois  derniers  en 
malle  perfoliée. 


M 
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M  S   L    Y   R    1  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'antennules.' 

Quatre  antennules  égales  ,  filiformes.  Les 
antérieures  quadriarticulées  ,  artachées  au 
dos  des  mâchoires  :  articles  prefque.  égaux, 
&  le  dernier  ovale.  Les  poftérieures  triar- 
ticulées ,  inférées  au  milieu  de  la  partie  la- 
térale de  la  lèvre:    dernier  article  ovale. 

Mandibule  courte,  cornée,  courbée,  fans 
dents. 

Mâchoire  courre  ,  prefque  cornée  ,  uni- 
dentée au  milieu  j  très-aigue  à  l'extrémité. 

Lèvre  avancée,  cylindrique,  cornée,  an- 
nulaire ,  membraneufe  à  l'extrémité  ,  en 
malle  échancrée.     ■  . 

Anrennes  perfoliées  dans  route  leur  Ion-? 
gueur  :  articles  courts  ,  velus  de  chaque 
côté ,  le  dernier  ovale  ,  obtus. 

II.       BoSTRICHE, 
jf50Sr.RJC.Hl7  S. 

Bouch»  munie  de  mâchoires^:  d'ancer*; 
rjules.. 
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Quatre-antennules  égales.  Les  antérieure^ 
tenflées  au  milieu,  triarticulées  ,  attachées 
aux  mâchoires  :  articles   prefque  égaux.  Les 
poftérieures  triarticulées  ,  inférées  à  l'extré 
piité  de  la  lèvre  :  articles  égaux. 

Mandibule  courte ,  cornée*,  gtofle ,  voû- 
tée, aiguë,  fimple. 

Mâchoire  cornée  ,  courte  ,  grofTe ,  droite  , 
foide,  cylindrique,  aiguë  ,  entière. 

•    Lèvre  avancée  ,   membraneufe  ,  mince  , 
cylindrique  ,  entière. 

Antennes  compofées  de  onze  articles  :  le 
premier  un  peu  plus  long;  les  fuivans  très- 
courts,  arrondis;  les  trois  derniers  allongés, 
\ enflés  ,  ovales  j  le  dernier  aigu. 


M' 
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B    Y    R  R   H   V   S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'anten- 
tiules. 

Q'iatrs  antennules  égales,  prefque  en 
fnafle  :  arricles  égaux ,  le  dernier  prefque 
arrondi  ,  plus  gros.  Les  antérieures  qua- 
driarticulées  ,  attachées  au  dos  des  mâchoires. 
Les  poftérieures  triarticulées,  attachées  au 
tnilieu   de  la  lèvre. 

Mandibule  courte  ,  grofTe ,  Tornée  , 
(droite,  dentée,  fendue  à  l'extrémité. 

Mâchoire  membraneufe,  bifide  :  divifion 
extérieure  plus  grande  ,   arrondie. 

Lèvre  membraneufe,  avancée,  arrondie, 
bifide  à  l'extrémité  :  divilîons  égales,  con- 
«iventes. 

Antennes  avec  le  premier  article  plus 
long  ,  les  autres  courts,  perroliés  ,  infeniible- 
pient  plus  gros. 

14.     a    n    t    h    r    e    n  e, 

Anthrexus. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antcn- 
pules. 

Quatre  antennules   inégales  ,   filiformes. 
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Les  antérieures  plus  longues  ;  quadriarti- 
culées,  attachées  au  dos  des  mâchoires  :  ar- 
ticles égaux,  cylindriques.  Les  poftérieures 
cylindriques,  très-courtes,  obtufes,  triarti- 
culées, inférées  fous  l'extrémité  intérieure 
de  la  lèvre  ;  articles  égaux. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë,  fimple. 

Mâchoire  membraneufe,  linéaire, obtufe, 
bifide;divifion  extérieure  prefque  plus  longue. 

Lèvre  courte,  cornée,  arrondie,  entière  , 
couvrant  la  bafe  des  antennules  poftérieures. 

Antennes  cylindriques,  en  malle:  articles 
très-coiuts ,  les  trois  derniers  renflés,  réu- 
nis ,  formant  une  malfe  ovale  ,  folide. 

ij.     Vrille    te. 

A   N  0   B   I  U   M. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'anten-' 
nules. 

Q.iatre  antennules  prefque  égales  ,  en 
malfe.  Les  antérieures  un  peu  plus  longues, 
quadriarticulées,  attachées  au  dos  des  mâ- 
choires :  article  fécond  plus  long.  Les  pofté- 
rieures triarticulées  ,  inférées  à  l'extrémité 
de  la  lèvte  :  articles  prefque  égaux. 

Mandibule  courte,  cornée  j  arquée,  aiguë; 
fimple. 

Mâchoire  courte,  cylindrique  ,  grofTe, 
cornée  ,  droite ,  entière  ,  obtufe  à  l'extré- 
mité, dentée. 

Lèvre  courte,  cylindrique,  membraneufe, 
tronquée  à  l'extrémité,  entière. 

Antennes  filiformes:  articles  antérieurs,' 
orbiculés,  le»  trois  derniers  ovales,  amincis 
à  leur  bafe. 

16.        P    T    I    N     E. 

P     T    1     NUS, 

Bouche  munie  de  mâchoires  Si  d'anten-; 
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Quatre  antennules  égales ,  filiformes.  Les 
antérieures  quadriarticulées  ,  attachées  au 
dos  des  mâchoires  :  articles  égaux  ,  le  der- 
nier fétacé.  Les  poftérîeures  triarticulées  , 
fixées  au  côté  latéral  de  la  lèvre  :  articles 
égaux. 

Mandibule  cornée,  arquée ,  comprimée. 

Mâchoire  avancée  ,  membraneufe,  cylin- 
drique, obtufe,  bifide  ;  divifions  cylindriques., 
cbtufes,  égales. 

Lèvre  avancée,  membraneufe  ,  cylindri- 
que, bifide  julqu'à  la  bafe  :  divifions  linéaires, 
a  l'extrémité  defquelles  les  antennules  pofté- 
iieures  font  jointes. 

Antennes  longues ,  filiformes  :  articles 
coniques,  le  fécond  globuleux. 


17.      B   R 
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B  RU  C  H  V  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nuîes. 

Quatre  antennules  prerque  égales,  filifor- 
mes. Les  antérieures  à  peine  plus  longues, 
compofées  des  cinq  articles ,  attachées  au 
dos  des  mâchoires  :  articles  égaux  ,  le  der- 
nier cylindrique.  Les  poftérieures  quadriar- 
ticutées,  inférées  au  milieu  de  la  partie  la- 
térale de  la  lèv-re  :  articles  égaux,  le  der- 
nier globuleux. 

Mandibule  à  peine  arquée  ,  cornée  , 
fimple. 

Mâchoire  avancée,  de  la  longueur  des 
antennules,  mambraneufe,  cylindrique,  bi- 
fide :  divifions  lonniventes,  égales. 

Lèvre  membraneufe,  courre,  aiguë,  en- 
tière ,  entre  les  antennules. 

Antennes  longues  ,,  prefqut  filiformes  : 
articles  proéminens  à  l'extrémité  en- dedans. 


18.      E    L     O     Y 


H     O     R    E. 


Elophorvs. 
Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antenimles. 


E  L  E 

Quatre  antennules  prefque  égale».  Les  an- 
térieures quadriarticulées  ,  attachées  aux  mâ> 
choires:  fécond  article  très- long,  le  dernier 
prefque  plus  gros.  Les  pofterieures  ttiarci- 
culées  ,  inférées  à  l'extrémité  de  la  lèvre  , 
dernier  article  prefque  plus  gros. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë,  fans 
dents. 

Mâchoire  cornée,  cylindrique  ,  unidentéo 
à  l'infertiondes  antennules  ,  membraneufe  à 
l'extrémité,  fétifère  ou  plutôt  fendue. 

Lèvre  avancée  ,  cornée  ,  quarrée  ,  tron- 
quée, entière. 

Antennes  courres,  en  mafie  :  malTe  folidej 
formée  de  trois  articles  plus  gros. 


19. 


P    H    E    R     I   B    I    E. 


Spheridium. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten-» 
miles. 

Quatre  antennules  inégales,  filiformes.  Les 
antérieures  plus  longues  ,  quadriarticulées  , 
attachées  aux  mâchoires  :  article  fécond  plus 
grand.  Les  poftérieures  très-courtes ,  triar- 
ticulées ,  inférées  fous  l'extrémité  de  la  lèvre; 

Mandibule  cornée,  arquée,  très  aiguë  r' 
fimple. 

Mâchoire  avancée ,  preque  arquée  ,  mem- 
braneufe à  l'extrémité  ,  arrondie  ,  bifide  i 
divifions  prefque  égales ,  obtufes. 

Lèvre  allongée  ,  cornée  ,  quarrée ,  échan- 
ctée  &  ciliée  à  l'extrémité. 

Antennes  en  malTe  :  maffe  perfoliée,  for- 
mée de  trois  articles  plus  gros. 

ZO.  T    R     I     T     O     M     £« 

T  R   I    T    O  M  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Qnatre 


ÊÈk 


E  L  E 

Quatre antennulcs inégales. Les  antérieures 
beaucoup  plus  longues  ,  fécuriformes ,  ttiar- 
ticulces  ,  attachées  au  dos  des  mâchoires  : 
article  fécond  très -court,  le  dernier  en 
maire  ,  dilaté,  aigu.  Les  postérieures  ,  crès- 
courres  ,  courbées,  biarticulées.,  inférées  fur 
l'extrémité  de  la  lèvre  :  dernier  article  pref- 
que plus  gros,  obtus. 

Mandibule  cornée  ,  arquée,  fimple,  fen- 
due à  l'extrémité. 

Mâchoire  courte,  membraneufe  ,  cylin- 
drique ,  bifide  :  divifons  égales  J  filiformes. 

Lèvre  avancée,  cylindrique,  cornée  à  la 
bafe  ,  membraneufe  à  l'extrémité,  prefque 
échanctee. 

Antennes  en  maffe  :  ma  (Te  petfolk'e,  for 
mée  de  trois  articles  plus  gros. 

21.         I     P     S. 

1    P    S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  anrennules  courtes,  égales,  fili- 
formes. Les  antérieures  triarriculées,  à  peine 
plus  longues  que  les  mâchoires ,  arrachées  aux 
iT.âchoires  :  dernier  article  _,  obtus  ,  tron- 
qué. Les  poftérieures  niarticulées,  courtes, 
inférées  au  milieu  de  la  partie  latérale  de  la 
lèvre  :   dernier  article  obtus  ttor.qué. 

Mandibule  courte  .,  cornée  ,  à  peine  ar- 
quée ,  fimple. 

Mâchoire  courte  ,  membraneufe,  bifide: 
divifions  prefque  égales }  linéaires ,  l'interne 
un  peu  plus  courte. 

Lèvre  très- courte  ,  cornée,  tronquée  j 
échancrée. 

Antennes  avancées  ,  en  maffe  :  articles 
arrondis,  égaux  ,  les  trois  derniers  plus  gros, 
perfoliés. 


E  L  E 


30*1 


H    1 


E. 


H  I   S    P  A. 

Bouche  munie  demâchoires&  d'antennuies. 
Hifi,  Nat.  des  Infectes,  Tarn.  Vh 


Quatre  antennules  courtes  s  égales,  pref- 
que filiformes.  Les  anttrieures  quadriarti- 
culées  ,  attachées  aux  mâchoires  :  aiticles 
prefque  égaux.  Les  poftérieures  triarticulées  , 
inférées  à  la  bafe  latérale  de  la  lèvre:  arti- 
cles égaux. 

Mandibulecornce,  arquée,  aiguë,  fimple. 

Mâchoire  courte  ,  cylindrique  ,  mem- 
braneufe  ,  bifide  :  divifions  égales  ,  fili- 
formes. 

Lèvre  avancée,  membraneure,  cylindri- 
que ,  tronquée  à  l'extrémité  ,  entière. 

Antennes  cylindriques  :  article?  courts 3 
planes  à  la  bafe  Se  à  l'extrémité. 

25.  Nicrophore. 

NlCROPHORUS. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'anten- 
nuies. 

Quatre  anrennules  égales  _,  filiformes.  Les 
antérieures  quadriarticulées  ,  arrachées  an 
dos  des  mâchoires  ;  articles  égaux:  le  det- 
n'er  cylindrique.  Les  poftérieures  quadriar- 
ticulces ,  inférées  à  la  bafe  extérieure  de 
la  lèvre:  article  premier  très-long,  le  der- 
nier globuleux. 

Mandibule    cornée  3    arquée  ,    aiguë   , 
fimple. 

Mâchoire  droite  ,  unidentée  à  la  bafe  , 
ovale  à  l'extrémité  ,  arrondie,  entière,  delà 
longueur  des  antennules. 

Lèvre  allongée  fous  les  anrennules,  mem- 
braneufe ,  en  cœur ,  échancrée  à  l'extrémité  , 
crénelée. 

Antennes  en  maffe  :  premier  article  rrès- 
long  j  les  fuivans  courts,  les  trois  derniers 
plus  gros  ,  perfoliés  ,  tranfverfes  3  le  der- 
nier ovale ,  aigu. 

24.     Bouclier. 

S  1  L  P   H  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennuies, 

Zz 


^52  E  L  E 

Quatre  antennules  inégales,  filiformes.  Les 
antérieures  quadriarticulées ,  attachées  au  dos 
des  mâchoires  :  article  fécond  conique ,  le 
dernier  cylindrique.  Les  poftérieures  triar- 
ticulées ,  inférées  à  la  bafe  externe  de  la 
lèvre  :  article  dernier  ovale. 

Mandibule  courte,  cornée,  comprimée, 
courbée,  obtufe,  fimple. 

Mâchoire  membraneufe  à  l'extrémité,  ar- 
rondie ,  ciliée  ,  armée,  à  l'infercioa  des  an- 
tennules, d'i^e  dent  avancée,  cornée,  forte 
arquée ,  aigro. 

Lèvre  allongée,  membraneufe  ,  obtufe, 
fendue. 

Antennes  en   maffe  :   article  premier  un 
peu  plus  long  ,  les  fuivans  courts  ,   un  peu 
proéminens  à  l'extrémité  ,  les  quatre  pénul 
tièmes  plus  gros  perfaliés,  le  dernier  ovale. 


■S- 


O 


PATRE. 


O  P  A  T  R  V  M. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales ,  en  maffe. 
Les  antérieures  plus  longues  ,  quadriarticu- 
lées y  attachées  au  dos  de?  mâchoires  :  arti- 
cles égaux  ,  le  dernier  plus  gros  ,  obtus  , 
tronque.  Les  poftérieures  triarticulées ,  pro- 
greflivement  plus  groupes  ,  inférées  aux  côtés 
de  la  lèvre. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë,  [impie. 

Mâchoire  courte  , -cylindrique  ,  membra- 
neufe, bifide:  divifions  inégales,  aiguës, 
1  intérieure  plus  courte. 

Lèvre  cornée  _,  orbiculée,  avancée  ,  mena  ■ 
braneu'e  à  l'extrémité  ,  prefque  échancrée. 

Antennes  moniliformes  ,  progrefîivement 
plus  g  rolles:  articles  prefque  égaux. 

%6.      N    i    t    i    d    u    i    e. 

N  1   T  1    D    U   L  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules. 


E  L  E 

Quatre  antennules  égales,  filiformes  Les 
antérieures  quadriarticulées,  attachées  au  dos 
des  mâchoires  :  articles  égaux.  Les  pofté- 
rieures triarticulées,  inférées  au  milieu  de  la 
partie  latérale  delà  lèvre  :  articles  égaux. 

Mandibule  cornée  ,  arquée,  aiguë,  fimple. 

Mâchoire  de  la  longueur  des  antennules» 
cylindrique  ,  aiguë  à  l'extrémité  ,  entière. 

Lèvre  allongée,  membraneufe,  cylindri- 
que ,  arrondie  à  l'extrémité,  entière. 

Antennes  en  maffe:  articles  courts ,  pref- 
que égaux,  le  dernier  ovale.,  plus  gros. 

27.         CoCC     IN    ELLE. 

C  O  C  CI  N  E  L  LA.    . 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales.  Les  anté- 
rieures un  peu  plus  longues,  féenriformes, 
triarticukes  j  attachées  au  dos  des  mâchoires  : 
dernier  article  en  maffe,  dilaté  ,  aigu.  Les 
poflérieures ,  filiformes ,  biarriculées,  inférées 
au  milieu  de  la  lèvre  :  arricles  égaux. 

Mandibule  cornée ,  arquée,  aiguë,  fans 
dents. 

Mâchoire  cylindrique  ,  obrufe  ,  droite  , 
bifide  :  divifions  prefque  égales,  membra- 
ne ufes. 

Lèvre  droite  ,  avancée ,  cylindrique  ,  re- 
trecie  à  Finfertion  des  antennules,  arrondie, 
entière  à  l'extrémité. 

.  Antennes  en  mafle  fol;de  :  premier  arti- 
cle plus  long  ,  les  quatre  derniers  plus  gros, 
le  dernier  prefque  pointu. 

18.     C   a  s   s  1   d  E. 

C  a  s  s  1  d  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennul«s, 


E  L  E 

Quatre  ântennules  inégales.  Les  anté- 
rieures plus  longues ,  quadriarticulées  ,  fixées 
au  dos  des  mâchoires  :  fécond  article 
plus  long  ,  le  dernier  en  maire.  Les  pofté- 
rieures  plus  courtes ,  filiformes  ,  inférées  à 
la  bafe  de  la  lèvre  :  articles  arrondis ,  égaux. 

Mandibule  cornée ,  arquée  ,  aiguë  ,  (ans 
dents. 

Mâchoire membraneufe ,  cylindrique,  ob- 
tufe  ,   entière. 

Lèvre  de  la  longueur  des  ântennules  pof- 
térieures  ,  cylindrique  ,  renflée  à  l'extré- 
mité, obcufe,  entière. 

Antennes  moniliformes ,  progreffivement 
plus  groires  :  articles  prefque  égaux ,  le 
dernier  ovale. 


29. 


A  L 


URNE. 


A  L  U  R  N  V  S, 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Six  ântennules  inégales.  Les  antérieures 
très  courtes  ,  biarticulées  ,  beaucoup  plus 
courtes  que  les  mâchoires  ,  attachées  au 
dos  des  mâchoires:  fécond  article  arrondi, 
cilié.  Les  intermédiaires  longues,  filiformes, 
quadriarticulées  ,  fixées  à  la  bafe  des  anté- 
rieures :  articles  prefque  égaux.  Les  pofté- 
rieures  prefque  filiformes ,  triarticulées:  in- 
férées fous  l'extrémité  de  la  lèvre  inférieure: 
article  premier  très-court  j  le  fécond  conique  , 
Je  croifieme  arrondi ,    un   peu  plus  gros. 

Mandibule  groffe ,  cornée  ,  arquée ,  aiguë, 
unidentée  au  milieu. 

Mâchoire  auancée,  beaucoup  plus  longue 
que  les  .ântennules  antérieures  ,  cornée  , 
voûtée,  arrondie  à  l'extrémité }  ciliée. 

Lèvre  cornée  >  arrondie  j  aiguë  à  l'extré- 
mité ,  entière. 

Antennes  filiformes:  articles  cylindriques, 
le  fécond  plus  long  ,  les  autres  égaux  t  le 
dernier  pointu. 


E  L  E 

J®.       C  H   R  Y    S    O   M    l   L  E. 
C  H  R  Y   S    O    MELA. 


a6*j; 


Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten* 
nules. 

Six  ântennules  inégales.  Les  antérieures 
filiformes ,  biarticulées,  de  la  longueur  des 
mâchoires ,  attachées  au  dos  des  mâchoires  : 
articles  égaux.  Les  intermédiaires  plus  lon- 
gues ,  fixées  à  la  bafe  des  antérieures  :  pre- 
mier article  très-court:  le  fécond  plus  long, 
le  dernier  plus  gros  ,  tronqué.  Les  poflé- 
rieures  triarticulées  ,  inférées  au  milieu  de 
la  lèvre:  article  fécond  plus  long  ,  le  der- 
nier plus  gros  ,  tronqué. 

Mandibule  avancée  ,  cornée  ,  arquée, 
aiguë  j  fans  dents. 

Mâchoire  courte,  droite ,  membraneufe, 
conique,   aigué ,  entièie. 

Lèvre  courte  ,  cornée,  arrondie  ,  prefque 
comprimée  ,  entière. 

Antennes  moniliformes  :  onze  articles 
prefque  égaux  ,  le  dernier  ovale. 


j  i.  ■  G  R 


O     U     R     I. 


Cryptocephalus. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten» 
nules. 

Quatre  ântennules  filiformes,  égales.  Les 
antérieures  quadriarticulées  _,  attachées  &  ap- 
puyées aux  mâchoires  :  articles  égaux.  Les 
postérieures  triarticulées }  inférées  à  l'extré- 
mité de  la  lèvre. 

Mandibule  courte,  groffe,  cornée,  diffor- 
me, dentée. 

Mâchoire  de  la  longueur  des  ântennules, 
membraneufe,  filiforme,  armée  à  la  bafe, 
d'une  dent  allongée  ,  roi  Je  ,  de  la  longueur 
de  la  moitié  de  la  mâchoire. 

Lèvre    allongée  ,   cornée  ,    cylindrique,' 
arrondie  à  l'extrémité,   entière. 
Z  z  i 


5^4  E  L  E 

Antennes  filiformes  :  onze  articles ,  le 
premier  plus  court,  globuleux,  les  autres 
coniques ,  intérieurement  en  fcie. 

32.       Cisïele. 

C   I    S    T  E    L  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  6V  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales  ,  filiformes. 
Les  antérieures  plus  longues  ,  quadriarticu- 
lées  ,  attachées  au  dos  des  mâchoires:  arti- 
cle premier  très  court ,  le  fécond  plus  long. 
Les  poftérieures  quadriarriculées,  inférées 
au  milieu  de  la  partie  latérale  de  la  lèvre: 
articles  très-courts,  prefque  égaux. 

Mandibule  cornée ,  arquée  ,  prefque 
entièie. 

Mâchoire  avancée,  membrane;  fo,  cylin- 
drique ,  unidentée  à  l'inïcrtion  des  anten- 
nules ,  obtufe  à  l'extrémité. 

Lèvre  avancée,  membraneufe ,  cylindri- 
que, retrécie  à  l'infertion  des  antennules, 
bifide  à  l'extrémité  :  divifions  égales  ,  li- 
néaires, diftantes. 

Antennes  filiformes  :  onze  articles  coni- 
ques ,  prefque    proéminens  à  l'extrémité. 


33« 


C  r  1 


o  c  e   a  e. 


Crioceris. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules ,  courtes ,  égales ,  pref- 
que filiformes.  Les  antérieures  quaJriarti- 
culées,  attachées  à  la  bafe  des  mâchoifes; 
premier  article  un  peu  plus  grand  ,  plus 
gros  ,  pointu  à  l'extrémité.  Les  poftérieures 
triarticulées ,  courtes  ,  inférées  au  milieu  de 
la  lèvre  :  arrides  prefque  égaux  ,  le  dernier 
pointu. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë,  fimple. 

Mâchoire  avancée  ,    droite,  obtufe 3  bi- 


E  L  E 

fide:  divifions  égales  3  de  la  longueur  de» 
antennules  antérieures. 

Lèvre  très  courte  ,  membraneufe,  boflue  , 
arrondie  à  l'extrémité  ,  entière. 

Antennes  filiformes  :  onze  articles  coni- 
ques ,  égaux  à  l'extrémité  ,  le  fécond  plus 
grand. 

à 
34.      E    rot    y    le. 

E    R    O     T   Y    L     US. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales.  Lesantérieures 
plus  longues,  fécuriformes,  quadriarticulées, 
attachées  au  dos  des  mâchoires  :  article  troi- 
fième  très  court,  le  dernier  plus  gros,  obli- 
quement tronqué.  Les  poftérieures  très  - 
courtes,  prefque  en  maire ,  triarticulées, 
inlérées  au  milieu  de  la  partie  latérale  de 
la  lèvre  :  article  fécond  très-court,  le  der- 
nier un  peu  plus  gros,  tronqué. 

Mandibule  cornée,  concave,  aiguë,  fans 
dents. 

Mâchoire  cornée  ,  bifide  :  divifion  exté- 
rieure plus  grande  ^  eu  malle  ,  concave  , 
arrondie. 

Lèvre  courte,  cornée,  cylindrique  à  la 
bafe  ,  dilatée  à  l'extrémité  ,  tronquée .,  pref- 
que échancrée-. 

Antennes  filiformes  :  onze  articles  prefque 
égaux. 

35.         L    A   G     R    I    E, 

L  A  a  R  l  A, 

Bouche  munie  de  mâchoires  ôc  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales.  Les  antérieures 
beaucoup  plus  longues  ,  fécuriformes,  qua- 
driarticulées ,  attachées  au  dos  des  mâchoires: 
articles  égaux  ,  le  dernier  dilaté,  aigu.  Les 
poftérieures   plus   courtes ,   progreflîvemenc 


ELE 

plas  greffes ,  triarticulées  ,  inférées  au  mi- 
lieu de  la  lèvre:  dernier  article  plus  gros. 

Mandibule  cornée ,  courte ,  arquée  ,  uni- 
dentée. 

Mâchoire  cylindrique ,  membraneufe ,  bi- 
fide :  divilion.s  inégales  ,  l'extérieure  plus 
grande,  arrondie. 

Lèvre  courte  ,  arrondie  ,  membraneufe  , 
entière. 

Antennes  filiformes  :  onze  articles  coni- 
ques ,  le  premier  plus  long  ,  en  truffe  ,  le 
fécond  très  -  court ,  globuleux,  le  dernier 
ovale,  obtus. 

J(î.        Z    Y    G     I     E. 
Z  Y  G    l  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'anten- 
nules. 

Quatre  ancennules  inégales  ,  filiformes. 
Les  antérieures  plus  longues ,  quadrhrticu 
lées  ,  attachées  au  dos  des  mâchoires  :  der- 
nier article  plus  long,  fétacé.  Les  poftérieures 
plus  courtes  ,  triarticulées  ,  inférées  au 
milieu  de  la,  partie  antérieure  de  la  lèvre  : 
article  premier  très  court,  les  aucres  cyliu- 
driques. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë',  entière. 

Mâchoire  droite  ,  membraneufe,  compri- 
,  ,  •     «v       .    •  <  r  • 

mee,  ovale,  arrondie  a  1  extrémité  ,   munie 

à  la  bafe  ,  d'une  dent  ovale ,  courte. 

Lèvre  très- allongée  ,  membraneufe  ,  cy- 
lindrique j  retrécie  à  l'infertion  des  amen- 
miles  ,  tronquée  à  l'extrémité  ,  à  peine 
échancrée. 

Antennes  meniliformes  ,  extérieurement 
plus  grolles  :  articles  prefque  égaux  ,  le  pre- 
mier un  peu  plus  gros,  les  autres  avec  l'ex- 
trémité un  peu  proéminente. 


ELE 


YH 


57- 


Z    O    S    I    T    Et 


Z  O  M  1  T  1  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules. 


Quatreantennules  inégales,  filiformes.  Les 
antérieures  plus  longues ,  quadriarriculées, 
attachées  au  dos  des  mâchoires  :  article  fé- 
cond très -long,  le  dernier  obtus.  Les  porté- 
rieures  plus  courtes  ,  triarticulées ,  inférées 
au  milieu  de  la  partie  antérieure  de  la  lèvre: 
article  fécond  très  -  long. 

Mandibule  cornée,  arquée,  comprimée  , 
aigue ,  iimple. 

Mâchoire  avancée,  une  fois  plus  longue 
que  les  ancennules  ancérieures  ,  fécacee , 
prefque  membraneufe  ,  ciliée,  entière. 

Lèvre  avancée  ,  membraneufe  ,  cylindri- 
que ,  velue  à  l'extrémité,  échancrée. 

Antennes  fétacées ,  allongées  :  articles 
cylindriques,  prefque  égaux. 

j8.       A    P    A    L   E. 

A  p  A  l  v  s. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatreantennules  égales,  filiformes.  Les 
antérieures  quadriartlculces  ,  attachées  au 
dos  des  mâchoires  :  articles  prefque  égaux. 
Les  poftérieures  triarticulées  ,  inférées  au 
milieu  de  la  lèvre  :  articles  plus  longs,  co- 
niques. 

Mandibule  cornée,  arquée,  aiguë  ,  (impie* 

Mâchoire  cornée,  droite,  prefque  cylin- 
drique ,  unidentée  à  l'infertion  des  anten- 
nules ,   obtule  à  l'extrémité  ,  arrondie. 

Lèvre  avancée  ,  prefque  membraneufe  , 
cylindrique,  tronquée  à  l'extrémité  ,  obtufe, 
entière. 

Antennes  filiformes  :  onze  articles  coni- 
ques, prefque  égaux ,  le  dernier  ovale,  obtus. 
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B     R.    E    N     T    S. 


BSEN   TUS. 

Bouche  munie  d'un  roftre  avancé,  droit; 
cylindrique. 
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Antennes  moniliformës,  inférées  au-delà 
du  milieu  du  roftre. 

40.      Charanson. 

Cu  r  c  v  l  1  o. 

Bouche  munie  d'un  roftre  allongé,  corné, 
de  mâchoires  &  d'ancennules. 

Quatre  antennules  très- courtes  ,  égales  , 
fviformef.  Les  antérieures  quadriarticnlées, 
attachées  &  appuyées  au  dos  des  mâchoires  : 
articles  égaux  ,  très-courts  ,  le  dernier  pointu. 
Les  poftérieures  triarticulées,  inlérées  à  l'ex- 
trémité de  la  lèvre. 

Mandibule  courte,  cornée,  arquée,  ai- 
guë ,   (impie. 

Mâchoire  courte  ,  cylindrique,  unidemée 
à  la  Laie,  pointue  à  i'extrémitéjde  la  Ion- 
sueur  des  antennules. 

Lèvre  avancée,  cylindrique,  arrondie  à 
l'extrémité,  membraueule,  entière. 

Antennes  fouvent  en  malTe  ,  inférées  fur 
un  roftre  cornu. 

41.         Rh     I     NO    M    ACER. 
R  H  1  N  O  MA  C  E  R. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 

nules. 

Quatre  antennules  extérieurement  plus 
grottes:  dernier  arcicie  obliquement  tronqué. 

Antennes  fétacées  ,  inférées  fur  le  roftre. 

41.      Attelabe. 

a  t  t  e  l  a  b  us. 

Bouche  munie  d'un  roftre  allongé  ,  corné, 
contenant  les  mâchoires  &  les  antennules. 

Quatre  antennules  inégales  ,  filiformes. 
Les  antérieures  plus  longues  ,  quadriarti- 
culées  ,  attachées  au  dos  des  mâchoires  : 
articles  égaux  arrondis.  Les  poftctieuies  plus 
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courtes  ,  triarticulées ,  inférées  à  la  parois  in- 
terne de  la  lèvre:  articles  arrondis,  égaux. 

Mandibule  cornée ,  arquée ,  aiguë,  pref- 
que  (impie. 

Mâchoire  avancée,  cylindrique,  membra- 
neufej  bifide:  divifions  égales ,  pointues. 

Lèvre  courte  ,  large  ,  cornée  ,  tronquée  , 
crénelte  ,  couvrant  entièrement  les  anten- 
nules antérieures. 

Antennes  moniliformes  :  premier  article 
plus  long,  en  malle,  les  autres  égaux,  très- 
courts,  le  dernier  obtus.,  ovale,  en  malle. 
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Clairon. 


C  L  E  R  V  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  égales.  Les  antérieures 
plus  courtes,  filiformes,  quadriarticulées  , 
attachées  au  dos  des  mâchoires  :  dernier 
article  conique.  Les  poftérieures  plus  longues, 
en  maire,  inlcrces  au  milieu  de  la  lèvre: 
malle  dilatée,  fécuriforme,  les  autres  arti- 
cles égaux. 

Mandibule  cornée,  arquée,  pointue, fans 
dents. 

Mâchoire  cornée  ,  droite,  unidentée  à 
l'infertion  des  antennules ,  arrondie  à  l'ex-. 
Eternité. 

Lèvre  arrondie,  membraneufe,  retrécie  à 
l'infertion  des  antennules,  dilatée  à  l'extré- 
mité ,  échancrée. 

Antennes  «noniliformes  :  article  premier 
plus  gros  ,  plus  long  ,  les  autres  monilifor- 
mes, les  trois  derniers  annulaires,  plus  gros, 

44,.      N  o  t  o  x  E. 

N  O  T  O  X  u  s. 

Bouche  munie  de  mâchoires  Se  d'anten- 
nules. 


E  L  E 

Quatre  antennules  inégales,  en  mafTe  fe- 
cuntorme.  Les  antérieures  plus  longues, 
quadriarticulées  ,  attachées  aux  mâchoires  : 
dernier  article  fécuriforme,  les  autres  égiux. 
Les  poftérieures  triaiticulées ,  infécées  à 
la  bafe  extérieure  de  la  lèvre  :  dernier  ar- 
ticle fécuriforme. 

Mandibule  cornée  ,  arquée  ,  aiguë  ,  fans 
dents. 

Mâchoire  droite,  cylindrique,  unidentée 
au  milieu  ,  arrondie  à  l 'extrémité  ,   entière. 

Lèvre  allongée  ,  cylindrique  ,  membra- 
neufe  ,  droite,  bifide  à  l'extrémité  :  divi- 
fions  égales ,  connivences ,  obeufes. 

Antennes  filiformes  :  articles  prefque  cy- 
lindriques égaux  ,  les  trois  extérieurs  plus 
coures,  prefque  arrondis,  le  dernier  ovale. 


E  L  E 
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Spondyle. 


S  P   O   N  D    Y   L    I   S. 
Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules. 

Quatre  antennules  égales  ,  prefque  fili- 
formes. Les  antérieures  filiformes ,  compofées 
de  cinq  articles  égaux  ,  attachées  au  dos  des 
mâchoires.  Les  poftérieures  prefque  en  rriaffe, 
tciarticulées  ,  infétées  à  la  bafe  extérieure  de 
la  lèvre  :  articles  égaux  ,  le  dernier  prefque 
plus  gros. 

Mandibule  avancée,  en  pince,  cornée, 
pointue  ,   dentelée. 

Mâchoire  courte,  groffe  ,  conique,  aiguë, 
droite,  velue,  entière. 

Lèvte  avancée,  cornée,  bifide  :  divifions 
égales  ,  diftantes,  obeufes  avec  une  pointe  , 
ou  plutôt  échancrée  en  cœur  ,  avec  une 
pointe. 

Antennes  moniliformes  :  articles  prefque 
égaux,  très-obtus,  &  prefque  tronqués  à 
l'extrémité. 

46.      P  r   1   o  n  E. 

P  R  I  O  N  U  S. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules. 


Quatre  antennules  prefque  égales,  filifor- 
mes. Les  antérieures  un  peu  plus  longues  , 
quadriarticulées  ,  attachées  au  dos  des  mâ- 
choires :  lecond  article  très-long  ,  le  dernier  ' 
tronqué.  Les  poftérieures  inarticulées ,  infé- 
rées ious  l'extrémité  de  la  lèvre  :  article  fé- 
cond très  -  long,  le  dernier  tronqué. 

Mandibule  avancée  j  cornée  ,  arquée  , 
pointue ,  dentée  à   l'extrémité. 

Mâchoire  courte  ,  cornée  ,  cylindrique  ,' 
prefque  renflée,  obtufe  ,  entière,  ciliée  en- 
dehors. 

Lèvre  très-courte  ,  membraneufe  ,  arron- 
die, entière. 

Antennes  allongées  ,  fétacées  :  atticle 
fécond  très  court ,  les  autres  prefque  égaux  , 
coniques  ,  un  peu  pcoémintns^à  l'extrémité. 


47- 


Capricorne. 


C  E  RA  M  B  Y  X. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules. 
Quatre  antennules  égales,  filiformes.  Les 
antérieuresquadriarticulces,  attachées  au  dos 
des  mâchoires:  articles  très -courts,  le  der- 
nier plus  long,  fetacé.  Les  poftérieures  triai- 
ticulées, inférées  au  milieu  de  la  partie  ex- 
térieure de  la  lèvre:  articles  inégaux. 

Mandibule  avancée  ,  cornée  ,  arquée  , 
pointue  ,  fins  dents. 

Mâchoire  avancée  ,  membraneufe,  pref- 
que arquée  ,  unidentée  à  la  bafe  ,  arrondie 
à  l'extrémité  ,  obtufe,  entiète. 

Lèvre  avancée  ,  membraneufe  ,  bifide  juf- 
qu'à  l'infertion  des  antennules  :  divifions 
égales,  arrondies. 

Antennes  allongées ,  fétacées  :  onze  article! 
cylindriques. 

48.         L    A    M    I    E. 

L  A  M  1  A. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'antennules 
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E  L  E 


Quatre  Antennules  prefque  égales,  filifor- 
mes. Les  antérieures  un  peu  plus  longues  , 
quadtiatticulées,  attachées  aux  mâchoires: 
dernier  article  fétacé.  Les  pi  ftéricures  triar 
ticulées.,  inférées  à  la  bafe  interne  de  la 
lèvre  :  articles  égaux  ,  le  dernier  fétacé. 

Mandibule  cornée  ,  v<  ûtée,  pointue ,  fans 

dents. 

Mâchoire  courte  ,  cornée,  droite  ,  bifide: 
divifions  inégales  ,  l'extérieure  plus  longue, 
plus  mince  ,  aiguë  ,  l'interne  plus  greffe  , 
obtufe. 

Antennes  allongées,  fétacées:  articles  cy- 
lindriques, le  premier  un  peu  plus  gros  3 
le  dernier  prefque  aigu. 

49.      s  t  e  n  c  o  r  e. 

Stenocorus. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales.  Les  anté- 
rieures p'us  longues  ,  filiformes  ,  qnadriar- 
ticulées,  attachées  aux  mâchoires:  articles 
fécond  Se  quatrième  plus  longs.  Les  pofté- 
rieures  en  malfe  ,  triarticulées  .,  inférées  à 
la  bafe  extérieure  de  la  lèvre  :  article  der- 
nier avec  la  maffe  obtufe  ,  tronquée. 

Mandibule  avancée  ,  cornée  ,  arquée  } 
pointue ,   fans  dents. 

Mâchoire  droite,  avancée,  cylindrique, 
unidentée  au  milieu  ,  obtufe  à  l'extrémité  , 
arrondie. 

Lèvre  membraneufe  ,  allongée  ,  fouvent 
prefque  d.  la  longueur  des  antennules  porté- 
rieures,  arrondie  ,  bifide  :  divifions  égales; 
diffames ,  arrondies  ,   entières. 

Antennes  allongées ,  fétacées:  articles  cy- 
lindriques ,  prefque  égaux,  le  premier  plus 
gros. 

5  Cf.        C    A    L    O    P    E. 

Calopus. 
Bouche  munie  de  mâchoires  &d'amennules. 


Ë  L  Ë 

Quatre  antennules  inégales.  Les  antérieur 
res  plus  longues,  en  malle,  quadrarticulées, 
attachées  aux  mâchoires  :  article  fécond  plus 
long,  le  dernier  plus  gro:  ,  tronqué.  Les 
poftérieures  filiformes,  triarticulées,  inf.rées 
à  la  bafe  externe  de  la  lèvre  :  articles  égaux. 

Mandibule  courte  ,  cornée,  arquée,  poin- 
tue ,  fimple. 

Mâchoire  avancée  ,  prefque  arquée  ,  bi- 
fide: divifions  obtufes,  l'extérieure  prefque 
plus  longue  ,  plus  mince. 

Lèvre  avancée,  membraneufe  ,  bifide  au 
milieu  :  Vivifions  égales,  arrondies,  dif- 
tantes. 

Antennes  filiformes:  articles  comprimés, 
proéminens  à  l'extrémité  d'un  feul  côté , 
le  premier  plus  gros,  en  malle. 

51.         R    H    A    G     I    E. 

R  H  A  G  I  U  M. 

Bouche  munie  de  mâchoires  &  d'anten- 
nules. 

Quatre  antennules  inégales  ,  renflées  à 
l'extrémité.  Les  antérieures  plus  longues  , 
quadriarticulées  ,.  attachées  aux  mâchoires  : 
articles  égaux,  le  dernier  renflé  à  l'extrémité, 
tronqué.  Les  pofterieures  triarticulées,  in- 
férées à  la  bafe  de  la  lèvre  ;  dernier  article 
en  malTe  ,  tronqué. 

Mandibule  courte,  cornée , arquée, aiguë, 
fimple. 

Mâchoire  membraneufe  ,  obtufe  ,  uni- 
dentée  à  l'infertion  des  antennules. 

Lèvre  courte  ,  membraneu'e  ,  bifide  :  di- 
vifions égales  ,  diftantes ,  arrondies. 

Antennes  allongées  ,  fétacées  :  articles 
cylindriques,  le  premier  plus  gros,  en  malfe, 
le  dernier  fétacé. 

$1.     Sa   perde. 

S  A    P    E    R    D  A, 

Bouche  munie  de  mâchoires  &d'antennules. 

Quatre 
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